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PRÉFACE. 

Teees eee — 

Lorsqu'après la publication de l'Histoire naturelle des Co- 

Iéoptères Sécuripalpes de France, j'ai entrepris de compléter, 

par la description des espèces étrangères, la Monographie des 

insectes de cette Tribu, je ne me suis pas dissimulé la rudesse 

de la tâche ; j'avais appris déjà combien les Coccinellides , par 

Ja presque similitude de leurs formes extérieures, par la varia- 

tion souvent si extraordinaire du dessin de leur robe, offrent de 

difficultés pour la classification et pour la recherche des carac- 

tères spécifiques. Peut-être aurais-je dû laisser ce travail à des 

mains plus habiles. Des circonstances particulières, des invita- 

tions amicales, des offres encourageantes, m'ont poussé presque 

malgré moi à me charger de ce fardeau. J'ai dit déjà, dans la 

préface de mon premier travail, que les Trimères de la col- 

lection Dejean, aujourd'hui propriété de la ville de Lyon, et 

ceux du Muséum de Paris, avaient été mis à ma disposition : les 

premiers, par M. le docteur Jourdan , les seconds par M. Mil- 

ne-Edwards, qui lun et l'autre, dirigent d’une manière si in- 

telligente Les établissements confiés à leurs soins. La collection 

Dejean, à laquelle a donné un prix particulier le catalogue 

destiné à la faire connaître, est précieuse non-seulement par le 
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grand nombre des espèces et des individus qu'elle renferme, 

mais encore par les types envoyés, de diverses contrées, à l’au- 

teur du species des Carabiques. Celle du Muséum de Paris, dont 

l'importance augmente chaque jour, renferme la plupart des 

Coccinellides mentionnées dans les grands voyages, publiés en 

France, depuis quelques années, avec le concours ou aux frais 

du gouvernement. 

D'autres conservateurs, dans une même pensée d'intérêt pour 

la science, m'ont donné des témoignages de confiance aussi 

honorables. Ainsi, M. Schioedte, que son esprit observateur a 

placé au rang des premiers entomologistes, M. Ménétriés, dont 

les savants voyages ont popularisé le nom, M. Ch. Bohéman, 

l'associé des glorieux travaux de Schoenherr, m'ont permis de 

mettre à profit les Coccinellides des Muséums de Copenhague, 

de St-Pétersbourg et de Stockholm : le premier, montre en- 

core avec orgueil une partie des espèces décrites dans les ou- 

vrages de Fabricius; le second est précieux par les moissons 

entomologiques recueillies par divers voyageurs, dans les nom- 

breuses provinces de cette Russie asiatique qui sert de limites à 

vingt royaumes ; le troisième est riche surtout des découvertes 

faites, il y a quelques années, dans le pays de Natal et près 

du cap de Bonne-Espérance ; par l'intrépide voyageur , 

M. Wahlberg. 

Un séjour de quelques semaines en Angleterre m'a offert de 

nouveaux et riches matériaux ; j'ai pu examiner , à la Société 

linnéenne, les types laissés par le Pline du Nord, cet immortel 

Père de la science, et les individus décrits par Fabricius, dans 

la collection de Banks. Au Muséum britannique, où sans cesse 

affluent des envois d'insectes, j'ai vu les Coccinellides de la Faune 

de l'Amérique du Nord, du R. W. Kirby, et la plupart de 

celles indiquées par M. Hope dans les Miscellanées de M. Gray. 

A la société zoologique, j'ai pu visiter les cartons recus par 

cette compagnie de diverses parties du monde. Toutes les faci- 
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lités de travail désirables m'ont été donné dans ces établisse- 

ments publics, de la part de MM. Gray, Doubleday, White, 

Mitchell, Smith et autres conservateurs. M. Hope, alors ab- 

sent, m'avait envoyé une grande partie de ses Sécuripalpes ; 

M. Westwood avait mis les siens entre mes mains ; MM. Stephens 

et Stevens ont fait passer sous mes yeux ceux de leur collection. 

Je ne saurais dire combien mes relations ont été agréables à 

Londres, soit avec les personnes que je viens de nommer, soit 

avec d'autres entomologistes tels que MM. Newport, Parry et 

Newman ; j'ai trouvé partout un accueil bienveillant et cordial 

qui ne s’effaccra pas de ma mémoire, et dans la compagnie de 

M. le docteur Schaum, des agréments qui ont doublé pour moi 

les plaisirs du voyage. 

A Liverpool, m'attendait chez M. Melly une hospitalité qui 

fait encore le charme de mes souvenirs. M. Melly, que le gé- 

nie des opérations commerciales ne peut heureusement arra- 

cher tout entier à la science qu'il cultive avec un esprit si 

éclairé, a mis à ma disposition tous les trésors de son cabinet 

entomologique, l'un des mieux tenus et le plus riche peut-être 

qui soit entre les mains d’un particulier. 

Diverses autres collections, tant nationales qu'étrangères me 

sont venues en aide pour l’œuvre que j'ai entreprise. Parmi 

celles de France, combien de matériaux n'ai-je pas trouvé 

dans les cartons de M. Chevrolat, parmi lesquels figurent plu- 

sieurs des types d'Olivier ; de M. Guérin, dans lesquels j'ai pu 

examiner les espèces décrites par ce savant, dans le Voyage 

antour du monde de la corvette là Coguille, dans son Icono- 

graphie du Règne animal de Cuvier, dans les Voyages de 

M. Ad. Delessert dans les Indes, et de MM. Th. Lefebvre, 

A. Petit et Quartin-Dillon en Abyssinie; de M, Reiche, conte- 

nant les Coccinellides du voyage en Abyssinie de MM. Ferret 

et Galinier ; de M. Dupont, malheureusement aujourd'hui per- 

dus pour la France ; de MM. Buquet, Deyrolle, Doué , Javet, 
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Perroud, Saucerotte et Solier, qui, à divers titres, se recom- 

mandent par le nombre ou par la beauté de leurs insectes; de 

M. Duméril, dans lesquels Olivier avait décrit une espèce restée 

à peu près inconnue depuis cette époque ; de MM. Mocquerys, 

Pilate, Sallé, Trobert, voyageurs aussi actifs qu'intelligents, 

qui ont rapporté, de leurs explorations dans les contrées loin- 

taines , des Coccinellides plus ou moins intéressantes. 

Parmi les collections des entomologistes étrangers à la 

France, que de ressources ne m'ont pas offertes celle de 

MM. Germar et Schaum, contenant les types des Sécuripalpes 

décrits par le premier, et quelques-uns ayant passé sous les 

yeux de Fabricius ; de M. Dohrn, président de la Société ento- 

mologique de Stettin, dont le zèle et l’obligeance m'ont tou- 

jours été si utiles ; de M. de Kiesenwetter, dont les voyages ont 

acquis à la science une foule d'insectes nouveaux ; de M. Wes- 

termann de Copenhague, si remarquable par la beauté des 

espèces et la bonne conservation des individus ; de M. J. Le- 

conte, de New-Yorck, à qui j'ai dû la connaissance de quel- 

ques espèces difliciles de Say et de Randall ; de M. Guex, du 

même pays, l’un des entomologistes les plus zélés et les plus 

actifs ; de Schoenherr enfin, ce savant de regrettable mémoire, 

qui, peu de mois avant sa mort, a bien voulu me communiquer 

la plupart des Coccinellides décrites dans son ouvrage sur la 

Synonymie des insectes. 

Si mon travail est moins incomplet, je le dois aux personnes 

obligeantes que j'ai nommées. Puissent-elles trouver dans 

ces lignes l'expression de ma profonde reconnaissance ! 

Lyon, 29 décembre 1818, 
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SEE NGITES) 

DES 

COLÉOPTÈRES TRIMÈRES SÉCURIPALPES , 

PAR 

M. E. MULSANT. 

Présenté à la Société nationale d'agriculture le 2 juin 1848. 

CARACTÈRES GÉNÉRAUX DE LA TRIBU. 

Tarses de trois articles; garnis , sous les deux premiers, de poils 

chargés de remplir les fonctions de brosses ou d'éponges ; à deuxiè- 

me article plus large, ordinairement obtriangulaire, sillonné en 

dessus pour loger une partie du dernier : celui-ci offrant à sa base 

un nodule à petit article, parfois peu distinct. Palpes maxillaires à 

dernier article visiblement le plus long de lous, et en général forte- 

ment sécuriforme, quelquelois gros et subconique. Antennes insé- 

rées sur les côlés de l’épistome , près du point de jonction de celui-ci 

avec les joues; repliées ou cachées sous la tête en état de repos; 

très-rarement aussi longuement prolongées que le bord postérieur 

du prothorax; le plus souvent de onze articles, quelquefois seule- 

ment de dix ou même d’un plus petit nombre ; terminées en massue. 

Prothorax deux fois au moins aussi large que long; non creusé de 

deux sillons. Premier arceauw ventral offrant presque toujours sous 

chaque cuisse une ligne en relief, en forme d'are ou d'espèce de V. 

Cuïsses comprimées, longitudinalement sillonnées : sillon des quatre 

dernières creusé sur le côlé latéral postérieur , près de l’arête infé- 

ricure el presque parallèlement à celle-ci. Ongles rarement simples , 

plus ordinairement munis d’une dent, ou bifides. Corps subhémis- 

T. 11. 26 série. 1 
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phérique dans un grand nombre , en ovale court ou allongé chez 

les autres , oblong chez quelques-uns de ces insectes (1). 

Ils se divisent en deux groupes. 
Groupes. 

Glabres , ou’n'offrant au plus qu'un peu de duvet près 

des épaules, chez quelques espèces ayant la 

partie antérieure de la tête en forme de 

Elytres « CHAPETONL EE RC RS GYMNOSOMIDES. 

Couvertes sur toute leur surface d'un duvet plus ou 

\ moins court, et plus ou moins épais, . . Tricnosomipes. 

PREMIER GROUPE. 

LES GYMNOSOMIDES. 

Caracrères. Élytres glabres, ou n'offrant qu'un peu de duvet près 

des épaules , chez quelques espèces ayant la partie antérieure de la 

têle en forme de chaperon. 

Ils composent trois familles : 

Jarrondies ou Familles. 
subarrondies | Epistome libre, séparé des joues, laissant à 

à l'extrémité; découvert la base des antennes. . . . .  CocciNELLIENS. 

non creusées 
de fossettes | Epistome confondu avec les joues, pas plus 

profondes saillant qu’elles, et composant avec celles-ci 

sur leur re- un chaperon en forme de tranche assez large 

pli, lorsqu'il jusqu’à la moitié externe des yeux , que cette 

est étroit. sorte de rebord semble couper en deux par- 

a Yeux ordi-\ ties. Antennes courtes, à base voilée par le 

VTairement chaperon , à massue fusiforme, . . . . CuiLOcORIEXS. 

arrondis. 

Ordinairement obtuses ou obtusément tronquées à l’extrémité ; 

à repli généralement étroit et creusé de fossettes profondes 

pour loger l’extrémité des cuisses intermédiaires et postérieu- 

res. Antennes à peine aussi longues que la largeur du front ; 

à masse fusiforme; à base ordinairement découverte, quel- 

quefois voilée par une sorte de chaperon , mais chez lequel 

VPépistome s’avance plus que les joues. Yeux ovales , subpa- 

ralèles à leur bord interne , peu ou point saillants. . . . HYPÉRASPIENS. 

(1) Voyez, pour des détails plus étendus relatifs à l’organisation extérieure, etc., 

de ces insectes, mon Æistoire naturelle des Coléoptères de France (Sécuripalpes). 
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PREMIÈRE FAMILLE. 

LES COCCINELLIENS, 

Forment deux divisions : 

à buse souvent anguleuse ou plus avancée au devant du 

calus qu'à l'angle huméral, d'autrefois presque droite où 

un peu courbée en arrière, mais sans former uu angle 

rentrant au devant du calus ; à repli subhorizontal , ra- 

rement incliné , et dans ce cas , n’offrant pas simultané- 

ment le tiers externe de leur base relevé, . . . . 4re division. 

Elytres 
à base jamais anguleusement saillante au devant du 

calus , toujours relevée dans son tiers externe , qui sou- 

vent est avancé de manière à former le côté d’un angle 

rentrant très-ouvert, au-devant du calus ; à repli tou- 

jours fortement incliné , dépassant l'extrémité des 

CUISSES MEN UT I M TE AR Om dlivision. 

PREMIÈRE DIVISION. 

Canacrènes. Ælytres à base souvent anguleuse ou plus avancée au- 

devant du calus qu’à l'angle huméral , d'autres fois presque droite ou 

un peu courbée en arrière, mais sans former un angle rentrant au- 

devant du calus; à repli subhorizontal , rarement incliné, et, dans 

ce cas, n'offrant pas simultanément le liers externe de la base relevé. 

Les Coccinelliens de celle première division ont en général un 

facies particulier, qui permet de les distinguer au premier coup-d'œil 

de ceux de la suivante. Ils ont le prothorax parfois sans échanerure 

bien sensible au bord antérieur, et dans tous les cas la partie mé- 

diaire de cette échancrure peu ou point arquée; en are assez faible- 

ment dirigé en arrière et souvent bissinueux , à son bord postérieur; 

jamais creusé d'une fossette vers l’angle antéro-interne de son repli. 

Les élytres sont généralement inelinées aux épaules ; elles n'offrent 

pas le tiers externe de leur base plus avancé , de manière à former un 

angle rentrant au-devant du calus , et, si ce tiers basilaire externe est 

relevé chez quelques Coccinelliens ayant leur bord latéral en gouttière, 

le repli subhorizontal ne permet pas de se laisser induire en erreur 

par celte sorte d'anomalie. Ce repli est parfois ineliné chez un petit 

nombre d'espèces fallacieuses qui, par là, sembleraient devoir être 

placées dans la deuxième division, mais que leurs épaules abaissées 
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et que la direction du bord basilaire des élytres rattachent à la pre- 

mière. Les antennes égalent toujours en longueur au moins la moitié 

des bords latéraux du prothorax, et n'ont jamais la massue fusiforme 

comme on en voit des exemples chez les espèces de la division sui- 

vante, qui se rapprochent des Chilocoriens. Le mésosternum est sou- 

vent entier. Les cuisses, dans le plus grand nombre, dépassent le 

bord latéral des élytres. Leur corps , rarement suballongé , est parfois 

oblong, ordinairement en ovale plus ou moins court, quelquefois 

orbiculaire ; mais les antennes sont alors plus allongées, à massue 

soit subdentelée , soit en partie dentelée avec le dernier artiele aplati 

en forme de disque , caractères divers que les antennes présentent 

très-rarement dans la division suivante. 

A celte première coupe appartiennent tous les Coccinelliens d'Eu- 

rope; elle se divise en cinq branches. 

Branches 

1 Plaques pectorales et abdominales , nulles ou rudi- 

| MENLAITES.. 2  … à  . .  … HirrODAMIAIRES- 

| Antennes à peine plus longuement 
De onze 
articles: Even prolongées que la moilié des 

es; s 
: A bords latéraux du prothorax; à n offrant très- 
pas le appa- massue ordinairement assez Cour- 

dennien Ten te, tronquée, composée d’arti- 

aplati mare cles serrés, transversaux, ,. .  UCOCCINEILAIRES. 

en for- Plaques aussi 
Merde ss: pus Antennes souvent presque aussi 

ecto- g 
Ce longuement prolongées que les 

disque. Îrales et | que la È ï re A 
É ] abdomt- (40e pars Bords rie du Prior à 

£ \ ne Neil TRE CUS composée d’ar- 

< nel lues ticles généralement plus longs 

fe ve que larges , et dont le dernier au 

due moins , par sa base plus étroite 

que l’extrémité du précédent, se 

détache visiblement de celui-ci.  Hazyziames, 

Écusson peu apparent, à peine aussi large 

que la douzième partie de la base d’une 

| élytre. Languelte échancrée. . . + +  Micraspaines. 

Seulement de neuf à dix articles apparents, dont les 5e et5* 

parfois très-petits ; dentées ou subdentées vers l'extrémité ; 

à dernier article aplati en forme de disque. . , . . .  Discoromunes. 
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PREMIÈRE BRANCHE. 

LES HIPPODAMIAIRES. 

Canacrères, Plaques pectorales et abdominales nulles ou rudimen- 

laires, c’est-à-dire n’offrant les unes ou les autres de leur existence, 

que de légères traces n’atteignant jamais le bord postérieur de l’arceau. 

Mésosternum généralement étroit, entier ou à peine échaneré. Cuisses 

dépassant notablement les côtés du corps, peu faites conséquemment 

pour se coller à la poitrine, peu ereusées de sillons pour recevoir la 

jambe. Elytres sensiblement anguleuses à la base , au-devant du ca- 

lus. Partie antéro-médiaire du premier segment ventral en ogive. 

Corps oblong ou en ovale allongé. 

Cette branche comprend les genres suivants : 

Genres. 

[ / Prothorax offrant la partie médiaire de sa base 

en arc dirigé en arrière ; tronqué ou sinueux, 

au devant de l’écusson, Élytres arrondies pos- 

térieurement, Corps suballongé. . . . . Er omis. 

Bilides | Prothorax offrant la partie médiaire de sa base 

en arc dirigé en arrière, ni sinueux, ni tron- 
5 au-dev: » l’écusson. Élvtres e civ Ongles qué au-dev ul Se SÉEEEn Élytres en 0 ive 

ou subacuminées postérieurement, Corps 

\e bblonssondorale mer are. ME-IU  cut Hippopamia. 

Munis d’une dent à la base interne de chacun de leurs 

td Ci Code 10 eo Mo M) sde MN Liste ee MEeciLLa. 

\ : , , pr : | Entiers ou n’offrant qu'une dent rudimentaire. . . . NæÆna. 

Genre Eriopis, Ertoris. 

( Æriopis non mythologique. ) 

Canacrères. Ongles bifides. Prothorax à peine ou point échancré 

en devant, arqué et étroitement relevé en rebord sur les côtés; à 

peine plus large aux angles postérieurs qu'aux antérieurs ; coupé 

transversalement sur les côtés de la base; en are faible , postérieure- 

ment dirigé et subéchancré au-devant de l'écusson ; dans le milieu 

de ladite base; faiblement convexe en dessus. Æ/ytres d'un tiers 

plus larges en devant que le prothorax; trois fois aussi longues que 
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lui; subarrondies aux épaules ; arrondies ou subarrondies postérieu- 

rement. Corps suballongé. 
Les O* des espèces connues ont le premier article des tarses anté- 

riéurs ovale, sillonné en dessous; l’épistome bordé de jaune ou de 

jaune pâle. Chez les © , le premier article des tarses antérieurs est 

étroit , obtriangulaire , peu ou point distinctement sillonné en dessous; 

l’épistome est noir ou peu distinctement bordé de jaune, ou de jaune 

pâle. 

Les espèces de ce genre semblent, jusqu'à ce jour, particulières 

à l'Amérique. 

1. E. opposita; Cuevrorar, inéd. Guérin. Suballongée. Protho- 

rax et élytres noirs : le premier paré d'une bordure latérale et d'une 

tache au milieu des bords antérieur et postérieur, jaune ( la posté- 

rieure plus large et tr'onquée ou subéchancrée en devant ) : les secondes. 

ornées chacune à l'épaule d'une bordure submarginale , et de six taches 

subpunctiformes, jaunes : une au milieu de la base ( ordinairement lice 

à l'humérale ), deux aux deux cinquièmes , deux aux trois quarts , 

une apicale. Rebord et repli noirs. 

Hippodamia opposita , Cuevnorar inéd., Des. Catal., p. 456. — 

Guérn-Méxevice , Icon. du règne anim. de Cuv. , p. 321. 

Érar Nonwaz. Prothorax noir; orné sur les côtés d’une bordure 

jaune , assez large, rétrécie dans son milieu; paré en outre de deux 

taches de même couleur , liées au milieu : l’une, du bord antérieur : 

l'autre , de la base : l’antérieure en forme de demi-cercle , d'arc ou de 

triangle dirigé en arrière, et prolongée jusqu’au quart ou au tiers : 

la postérieure, élargie d’arrière en avant, couvrant le Liers cu les 

deux cinquièmes postérieurs de la ligne médiane , tronquée ou échan- 

crée en devant. Elytres noires; ornées chacune de sept taches jaunes 

ou d'un jaune orangé : la première subarrondie , presque aussi éten- 

due que la moilié de la largeur , liée au milieu de la base , distante de 

l’écusson du tiers environ de son diamètre, ordinairement unie à la 

seconde : celle-ci, en forme de bordure humérale prolongée latérale- 

ment jusqu'au quart du bord externe, dont le rebord reste noir dans 

toute la périphérie : les troisième et quatrième, subarrondies obli- 

quement situées : la troisième vers les deux cinquièmes, au moins 

aussi rapprochée de la suture que la première : la quatrième liée au 

rebord externe, vers la moitié de la longueur : les cinquième et sixiè- 
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me subarrondies , subtransversalement placées vers les trois quarts : 

la cinquième , oblique , à même distance de la suture que les pre- 

mière et troisième : la sixième, liée au rebord externe : la septième , 

placée à l'angle sutural dont le bord apical, et moins étroilement le 

sutural , restent noir. 

lariations du Prothoraz. 

Obs. Quand les taches jaunes ont plus de développement , le prothorax semble 

jaune, paré d'une sorte d'M noire. 

Le rétrécissement de la bordure latérale est dû à une sorte de point intimément 

lié à la partie noire, qui forme ainsi une saillie anguleuse dans le milieu de P hd 5 
son côlé externe. 

Variations des Élytres (par défaut). 

Var. À. Première tache des élytres , séparée de l'humérale. 

Variations des Llytres (par excès). 

Var. B. Quelques-unes des taches liées ensemble. 

Obs. Ge sont ordinairement les cinquième et sixième qui ont le plus de tendance 

à s'unir, 

Long. 0",0067 à 0m,0090 (3 à 41). — Larg. 0",0033 à 0",0048 
(11/2à2 1/8°). 

Corps suballongé. Tête ponctuée; noire, avec le côté externe 

des mandibules, le bord antérieur du labre et les joues , jaunes ou 

d’un jaune orangé. Antennes d'un jaune rouge avec la base souvent 

obseure et l'extrémité noire. Palpes maxillaires en grande partie 

obseurs ou noirs. Prothorax superficiellement pointillé ; coloré et 

peintcommeilaété dit. Ecusson triangulaire; noir. Ælytres assez 

faiblement élargies jusqu'aux trois cinquièmes , subarrondies posté- 

rieurement; faiblement ou médiocrement convexes , superficiellement 

pointillées ; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

noir , avec les épimères des médi et postpeclus , et la moitié posté- 

rieure des postépisternums , jaunes. Pieds noirs. 

Parme : le Chili (collections Chevrolat, Dejean, Dupont, Per- 

roud, Reiche, Solier; Muséum de Paris); île Juan Fernandez 

(Guérin) (type). 

2. E. connexa, German. Suballongée. Prothorax et élytres , 

noirs : le premier parc d'une bordure latérale et d'une tache au milieu 

des bords antérieur et postérieur ; d'un jaune püle (la postérieure en 
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ogive ou subarrondie en devant) : les secondes , ornées chacune à 

l'épaule d'une bordure submarginale et de six taches subpunctiformes , 

d'un jaune pâle : une au milieu de la base (ordinairement liée à l'hu- 

mérale), deux aux deux cinquièmes, deux aux trois quarts, une 

apicale. Rebord et repli au moins en grande partie, d'un jaune pâle. 

Érar Nonmaz. Prothorax noir ; orné sur les côtés d’une bordure 

flave ou d’un blanc flave , el paré de deux taches de même couleur, 

liées au milieu : l'une, du bord antérieur : l’autre, de la base : l’an- 

térieure, en are , en demi-cerele ou en triangle, dirigée en arrière : 

la postérieure en triangle, à côtés curvilignes, ou arrondie en devant. 

Elytres noires , ornées chacune de sept taches d'un blanc flave : la 

première subarrondie , plus élendue que la moitié de la largeur , assez 

peu distante de l’écusson d'une part, liée à la base et à la seconde : 

celle-ci en forme de bordure humérale , prolongée sur le bord externe 

jusques au-delà du quart de la longueur : la troisième, ovalaire ; un 

peu plus voisine de la suture que la première, placée du quart aux 

deux cinquièmes : la quatrième en demi-ovale transversal, placée à 

la moilié de la longueur , sur une ligne subtransversale ou un peu 

oblique , liée au rebord externe qui est d’un blanc flave, depuis l'hu- 

mérale jusqu’à la sixième tache et souvent jusqu'à l’apicale : la cin- 

quième subarrondie , au moins aussi voisine de la suture que la troi- 

sième , placée vers les deux tiers : la sixième plus petite , un peu plus 

postérieure , liée au bord externe : la septième subarrondie, apicale, 

presque liée à la suture , à l'angle sutural. 

Coccinella connexa, German, Spec. nov. p. 621. 889. — Guëmx. Icon. du règn. 

anim. de Cuv. p. 524. 

Coccinellu A6-pustulata, Lan. Recueil d’observ. faites par Humbold et Bonpland, 

t. 2. p. 26. 81. pl. 4. (51) fig. 13. 

Hippodamia clathrata , Des. Catal. p. 456. 

Variations du Prothorax. 

æ, Tache du milieu du bord antérieur , dilatée en forme de bordure 

et liée à la bordure latérale. 

Variations des Élytres. 

Var. À. Deux des taches liées ensemble. 

Obs. Ce sont ordinairement les cinquième et sixième, et troisième et quatrième 

qui ont le plus de tendance à s’unir. 
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Var. B. Taches des élytres liées ensemble, au nombre de plus de 

deux. 

Obs. Ce sont généralement les troisième et quatriëmg d’une part, et les cinquième 

et sixième de l’autre, qui sont unies. Les élytres sont alors d’un jaune pâle , avec 

la suture el trois bandes anguleuses, noires, plus où moins rélrécies , eLn’altci- 

gnant pas quelquefois les unes ou les autres le bord extérieur, 

al. p. 456. Coccinella chilensis. Escasen. Inéd, Der, C: 

Hippodamia peruviana. Reicne , in collect. 

Variations du dessous du corps. 

Var. C. Extrémité seulement des postépisternuims d'un blanc jau- 

nâtre. 

Long. 0",0045 à 0m,0060 (2 à 2 3/41). — Larg. 0",0018 
à 0w,0027 (7/8 à 1 1/41). 

Corps suballongé ou oblong. Tête ponctuée; noire, avec le côté 
externe des mandibules, le bord antérieur du labre et les joues, d'un 

blanc flave. Antennes et Palpes maxillaires d'un rouge fauve à ex- 

trémité obseure. Prothorax pointillé ; luisant ; coloré et peint comme 

il a été dit. Ecusson triangulaire; noir. £lytres assez faiblement élar- 

gies jusques aux trois cinquièmes; subarrondies postérieurement ; 

faiblement ou médiocrement convexes en dessus; pointillées; eolo- 

rées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir : épimères 

des médi et postpeclus , el dernière moitié des poslépisternums , d'un 

blanc jaunâtre. Pieds noirs. 

Parme : le Chili (collect. Buquet, Dejean, Dupont, Melly, Per- 

roud , Solier, Trobert); Monte-Video (Perroud); le Brésil (Chevro- 

lat, Germar (type) Melly ete. ); le Pérou (Chevrolat, Reiche, Trobert, 

ete. ); Équateur (Dej.); la Colombie (Perroud , Reiche, Muséum bri- 

tannique ); la Californie (Dupont). 

Obs. Elle se distingue de la précédente par sa taille ordinairement 

moins grande; par la couleur d’un jaune pâle ou d’un blane jaunûtre, 

des taches du prothorax et des élytres; par la forme de la tache basi- 

laire du prothorax; par le rebord externe et le repli des élytres, d'un 

jaune pâle ou d'un blanc jaunâtre, au moins jusqu'à la sixième ta- 

che , c’est-à-dire jusqu’à la latérale de la deuxième rangée. 

TU ASSELIES 2 



10 SÉCURIPALPES. 

Genre Hippodamia , HirponamtE, Chevrolat. 

Caracrènes. Ongles bifides. Prothorax peu ou point échaneré en 

devant, paraissant tronqué quand l'insecte est vu perpendiculaire- 

ment en dessus ; arqué el relevé assez étroitement en rebord sur les 

côlés ; à peine plus large aux angles postérieurs qu'aux antérieurs ; 

coupé presque en ligne transversalement droite sur les côtés de la base, 

en are postérieurement dirigé dans la partie médiaire de celle-ci ; fai- 

blement convexe en dessus. Æ/ytres d'un tiers environ plus larges en 

devant que le prothorax à ses angles postérieurs; trois fois au moins 

aussi longues que lui; arrondies ou subarrondies aux épaules; mu- 

nies sur les côtés d'un rebord étroil; postérieurement en ogive étroite 

ou subacuminée. Corps oblong ou en ovale allongé. 

Le premier artiele des tarses antérieur estoyale, et muni en dessous 

de ventouses chez les j'; graduellement élargi de la base à l’extré- 

milé , et dépourvu de ventouses chez les ©. L'avant-dernier arceau 

de l'abdomen est échaneré en are chez ceux-là ; sans échancrure 

chez celles-ci. 

Les espèces de ce genre habitent principalement les contrées des 

deux continents siluées sous la zône lempérée boréale. 

A. Prothorax n’offrant pas sur la partie noire de son disque deux lignes blanches. 

B. Prothorax jaune ou blanc sur loute la longueur de ses bords latéraux. 

1. M. tredecim-punetata; Lixs. 

Lippodamia 15-punctata, Murs. Hist. nat. (Sécuripalpes) p. 51. 

Ajoutez à la synonymie : Coccinella tibialis, Sax. Descr. 0f Col. ins. x Journ. of the 

Acad. of Philadelphie, L. 4. p. 94. 4. 

Parme : l'Europe et l'Amérique boréale (Dejean, Guex, Kirby, 

Leconte , Melly ). 

2, H. xanthoptera. Oblongue. Prothorax noir , paré en devant 

et plus largement sur les côtés d'une bordure d'un jaune pâle : les laté- 

rales marquées chacune d'un point noir. Elytres d'un rouge jaune sans 

taches. Dessous du corps , cuisses et ongles noirs , épimères des médi 

et postpectus blanches. Côtés du ventre , jambes et tarses , d'un fauve 

jaune. 

Hippodamia xanthoptera , Msxxenu. Inéd. Des. Catal. p. 456. 
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Coccinelle sigrata Fauverm. Inéd. Ménérriés, Catal. p. 240. 4455. 

Hippodamiasignata, Kazoeew. Faun. ent. transcaucas. 2x Nov. Mem. de la Soc. i. d. 

Nat, de Mosc. t. 4. 2m6 part, p, 698, 572. pl. 45. fig. 2a 

Long. 07,0056 à 0M,0061 (2 1/4 à 2 3/41). — Larg. 0®,0030 

à 0,0033 (1 1/3 à 1 1/21). 

Corps -oblong ‘ou en ovale allongé. 7£te noire , parée d'une tache 

triangulaire flave au milieu du front : labre de celte dernière couleur. 

Antennes et Palpes d'un flave roussâtre. Prothorax pointillé ; 

marqué sur son disque de quatre fosseltes punctilormes plus ou 

moins apparentes; noir sur $a partie médiaire, paré en devant et 

sur les côtés, d’une bordure d’un jaune pâle: les latérales, beaucoup 

plus développées , marquées chacune d’un point noir vers le milieu 

de la longueur : la partie noire, couvrant la moitié médiaire environ 

de la base, rétrécie en ligne droite, d'arrière en avant, avancée 

jusqu'au sixième antérieur. Elytres d'un rouge jaune ou d'un jaune 

rouge, sans taches. Dessous du corps et cuisses , noirs : côtés du 

ventre et jambes d'un jaune fauve. 

Parure : les provinces méridionales de la Russie d'Asie (collect. 

Dejean , Motschoulsky ; Muséum de St-Pétersbourg). 

Obs. J'ai été obligé d'adopter le nom du catalogue Dejean, Olivier 

ayant plus antérieurement appliqué à une autre espèce la dénomi- 

nation spécifique donnée par Faldermann. 

eue espèce à la plus grande analogie avec l'A, 45-punctata; elle en diffère par 

son prothorax marqué de petites fossettes puretiformes, paré d’une tache noire 

analogue à celle de la variété de celle-ci, désignée sous le nom de padana ; 

par labsence de taches ou de points noirs sur les élytres: Elle semble du reste 

avoir le corps un peu plus large et moïns convexe que celui de PAZ. 15-punctata. 

no NE. S-maeulrtas; Linvé, innommée, ne Grer. Oblongue. Pra- 

thorax noir, paré en devant et aussi étroitement sur les côtés, d'ure 

bordure d'ungiaune flave. Elytres d'un rouge jaune ou d'un fauve 

jaune, parces Ordinairement chacune de six taches punctiformes noi- 

res, el d'une sculellaire commune, le plus souvent lice à la juxta- 

suturale antérieure. Pxlrémité des jambes et partie des tarses d'un 

jaune fauve. 

Érar nonwar. Prothorax noir; paré en devant et aussi étroitement 

sur les côtés, d’une bordure d’un jaune flaye ou ‘orangé, plus ou 
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moins sensiblement rélrécie dans le milieu de ceux-ci. Æ/ytres d'an 

rouge jaune, ou d'un jaune fauve ou testacé; parées d’une tache 

suturale noire , linéaire, subparallèle , formant depuis la base une 

bordure sulurale jusqu’au quart de la longueur, où elle se lie ordi- 

naïrement à un point de même couleur , voisin de la suture, bilobée 

alors postérieurement , ou figurant une sorle de feuille de trèfle ou de 

cœur renversé; ornées chacune en outre de cinq autres taches punc- 

tiformes ou points, noirs : le premier, arrondi, sur le ealus huméral: 

le deuxième, pelit, rapproché du bord externe , au quart ou au cin- 
quième de la longueur : le troisième , en ovale subtransversal où un 

peu oblique, silué un peu après la moilié de la longueur , éloigné de 

la suture d’un cinquième ou d'un sixième de la largeur, distant de 

deux cinquièmes du bord externe : le quatrième , un peu plus posté- 

rieur, subarrondi , aussi voisin du bord externe que le deuxième : 

le cinquième, subarrondi ou en ovale transversal , aux quatre cin- 

quièmes de la longueur, plus rapproché de la sulure que du bord 
externe. 

Variations des Élytres (par défaut). 

Var. A. Elytres sans taches, ou seulement avec la partie basilaire 

de la suture, noire. 

Coccinellu T-maculata, Gyeexn. Ins. suec. t. 4. p- 206. 45. var. p. 

Var. B. Elytres n'offrant chacune que deux des taches indiquées 

dans l'état normal. 

æ. La scutellaire (soit dépourvue du point postscutellaire , soit isolée de ce point 

ou liée à lui) et celle du calus. 

Coccinella T-maculata, Gxuuexu. Ins. suec. t, 4. p. 206. 45, var. o. 

B- Celle du calus et la juxta-suturale médiaire, 

Coccinella notata, Scaxen. Mag. p. 446. 10. var. e. 

Coccinella 45-punctata, Hervsr, Nat. 1. 5, p. 526. 79, var. 5. 

Coccinella T-maculata, Scnoexn. Syn. ins: t. 2, p. 174. ST. var, n. 

Var. €. Elytres n'offrant chacune que trois des taches indiquées 

dans l'état normal. 

y. La scutellaire, celle du calus et la juxta-suturale médiaire. 

a. Tache scutellaire linéaire, étroite, simple, c’est-à-dire non liée à un point 

postsculellaire, 

Coccinella T-maculata, Gyrzexn. Ins. suec. t. 4. p. 206. 45. var. n. 
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aa. Tache scutellaire isolée du point postscutellaire. 

Coccinella T-maculata, Gyzrexn. Ins, suec. 1. 4. p: 205. 45. var. 1. 

aaa. Tache scutellaire normale. 4 

Coccinella T-maculata. Payk. Faun. suec, t. 2. p. 44. 45. Obs. — Gyicexu, Ine, 

suec. t. 4, p. 205, 45. var. f. 

Var. D. Ælytres n'offrant chacune que quatre des taches indiquées 

dans l'état normal. À 

3. 1° La scutellaire (soit dépourvue de point postscutellaire, soit isolée de ce 

point, soit liée à lui) ; 20 celle du calus ; 5° Ja juxta-suturale médiaire ; 4° la 
subapicale. 

& Semblable à la var, à, mais offrant la quatrième tache ou l’externe de la 

rangée médiaire, à la place de la subapicale ou parfois de la scutellaire. 

Var. E. Elytres offrant chacune une tache de moins que celles in- 

diquées dans l'état normal. 

Ÿ. Tache scutellaire nulle , toutes les autres existantes, 

Coccinella T-maculata, Gxivexn. Ins. suec. t, 4. p.296. 45. var. m. 

7- Point subhuméral juxta-marginal, nul ; tous les autres existants et isolés. 

b. Tache scutellaire simple, dépourvue du point postscutellaire. 

Coccinella notata, Souxemw. Mag. p. 146. var. .d. 

Coccinella T-maculata, Senorxu. Syn. ins. t. 2. p. 174. ST. var, £. — Gyisenn. Ins, 
suec. 1. 4. p. 205. 45. var, %. 

Ub. Tache scutellaire isolée du point postscutellaire. 

Cocciuella T-maculata, Gyrvexn. Ans. suec. t. 4. p. 205. 45. var. A. 

, bbb. Tache scutellaire normale. 

Coccinallæ oblonga, Henosr, Arch. p. 45. 7. pl. 22. fig. 4. d.— Id, Trad. fr. p. 98.8. 

pl. 22. fig. 4. d, — Guec. C. Lin. Syst. nat. 4. p. 4653. var. 6. 

Coccinella notata, Scuxei. Mag. p. 145. 10. var. c. 

Coccinella 45-punctata, Iuuc. Kaef. préuss. p. 425. 44, var. 8.2? — Lam. Hist. 

nat. t. 42, p. 56. var. 4, ? — Hennsr, Nat. 1. 5. p. 525. 79, var. 4, 

Coccinella T-maculata, Pavk. Faun. suec. t. 2. p. 44. 45. Obs. — Sonoexn. Syn. 

ins. 1. 2. p. 174. 51. var. 8. 

e. Point subhuméral juxta-marginal nul : troisième et quatrième taches unies en 

forme de bande raccourcie à ses deux extrémités. 

Coccinella… Linx. Faun. suec. p. 545. n° 2271. 

Coccinella écuiatu. De Geer, Mem. t. 5.p. 375. 5. — Fann. Gen. ins. mant. 
p. 217. 15-14. — Jd. Spec. 1. p. 97. 22. — Jd. Mant. ins. À. p. ST. 57. — 

Id. Ent. syst. 1. p. 275. 42. — Id. Syst, El. t. 4.,p. 365. 55. — Rerz. Gen. et 

spec. p. 470. 4109. — Guen. C. Linn. Syst. nat. 4. p. 1650. T8. — De Vus, 
C. Linx. Entom. t. 4.p. 407, 53. ett. 4. p. 257. — Ouiv. Encyc, méth. t. 6. 

pe 59. 54. — Hernsr, Nat. t. 5. p. 364. 93. — Panz. Ent. Germ. p. 437. 49. — 

Pavk. Fauo. suec. t. 2. p. 43. 45. — Crneru. Faun. ingr. prod, p, 52. 157. — 
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Senogxw. Syn. ins. t. 2. p. 174. ST. 4. — Gvxurenn. Jns. suec. f. 4. p. 204. 45. 

var. d. — Zerrensr. Faun. lapp. p. 458. 22. 

Cocrinella notata, Seuxeiv. Mag. p. 445. 10. var. b. 

État normal. 

c. Tache scutellaire simple, c'est-à-dire dépourvue du point noir postscutellaire. 

Coccinella T-maculata. GYLLENI, Ans: suec. t. 4. p. 205. 45. var. k. 

ce. Tache scutellaire , isolée du pointnoir postecutellaire. 

Coccinellu T-maculata, Gyuvexn. ns. suec. t. 4, p. 205.45. var. g. 

ece. Tache scutellaire normale. 

Coccinella notata, Lacnarr. Tyr. Ins.t. A. p. 119. 5. — Scnxein. Mas. p. 145. 

40. a 2. 

Coccinella À5-punotata, Sonrax, Enum, p.- 5. 409,4? — Menvsr, Nat, t. 52 

p. 325. 19. var. 2. 

Coccinella T-muculata, Wuic. Kaef. preuss. p. 424, 13: x. — Paxx. Faun. suec, 1, 2 

p. 48, 45. Obs, — Lam. Hist, nat. & 12. p. 55. 13. a. — Souoëxu. Syn. ins. t, 2. 

p- 474, var. 5. et y. — Doméme , Dict. des Sc, nat: 1. 9. p. 494. — Gxiuexu. in 

suec. t, 4. p. 204. 45. a. — Sigen. Syn. & 4: p. 589. 29. — Reorexn. Tent. 

p- 24. 1: — Id. in Genwaws. Zeïtsch. t. 5. p. 126. 4. 

Hippodamia T-maculata, Der. Catal. p: 456, — Srern. Man. p. 517. 250. 

Variations des Elytres (par excès). $ 
3 +: 

Vars Élytres marquées des taches noires indiqués dans Tétat 

normal, et offrant quelques- unes d'entre elles, liées ensemble. 

#. Troisième et quatrième taches unies en forme de bande raccourcie à ses 

deux extrémités; quelquefois fortement ginièes. 

Coccinella 13-punctata, Scuranr, Enum. p. 55.102. 2° , 

Coccinila segetalis, Naez. in Act. Holm. 1792. p. 470. pl: 7. fig. 4.2 

Coccinella T-maculata, Hi. Kaef, preuss.-p. 424: 45: var. 8. — Lam. Hist. nat. 

1. 42. p. 55. 15. var. . —Scuoenu. Syn. ins. t. 2, p: 174, DT, var. e. — GYLLENH . 

Ins. suec, t. 4. p. 205. 45. var 

x. Point noir du calus lié à la tache scutellaire , et au point postseutellaire uni 

à celle lache. 

Obs. Parmi les Æippodamia 13-punétata de la collection Dejean, appartenant an- 

jourd'hui au Muséum de Lyon, existe un exemplaire que sa forme , le dessin 

de son prothorax et ses pieds noirs rattachent évidemment à eelte espèce, et qui 

doit se rapporter à la variété ). Cet individu a la tète noire, parée d’une lache 

flave en losange, dont la moitié antérieure repose sur l’épistome et la posté- 

rieure’sur le front; l'extrémité des antennes et des palpes noirs ; le point noir 

subhuméral des élytres moins petit-qu'il ne l’est habituellement ; Le prothorax 

entièrement noir en devant; le ventre noir; les spongioles des tarses , vonssâlres. 

Cet exemplaire provient de l'Amérique septentrionale, et avait été envoyé à Dejean 

par M. Leconte. 
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Long. 0",0067 (31). — Larg. 0m,0039 {1 3/41). 

Corps oblong. Zête assez finement ponctuée ; généralement d'un 

jaune fauve sur la labre , l’épistome, les joues, et sur un espace 

triangulaire ou mitréforme de la partie antérieure du front , noire sur 

le reste. Æntennes el Palpes maxillaires d'un jaune fauve. Prothorazx 

assez finement ponelué; coloré et peint comme il a été dit. Ecusson 

triangulaire ; noir. Æ/ytres élargies jusqu’à la moitié de leur longueur, 

en ogive étroile, ou subacuminées, postérieurement; assez faiblement 

convexes en dessus; un peu moins finement poneluées que le protho- 

rax; indistinclement pointillées ou paraissant lisses dans les inter- 

valles ; à calus huméral à peine saillant; colorées et peintes comme 

il a été dit. Dessous du corps noir, avec les épimères des médi et 

postpectus. flaves, et les côtés du ventre ordinairement tachés de flave 

ou flave fauve. Pieds noirs : extrémité des jambes , dessous et le plus 

souvent parlie du dessus des tarses d’un roux fauve , ou d’un fauve 

jaune. 

Cette espèce se trouve en Angleterre el dans quelques parties de 

l'Allemagne , mais plus particulièrement dans le nord de l'Europe. 

Obs. Linné, sans lui donner de nom spécifique, la fit connaître 

dans l’appendice de sa Fauna suecica , dans lequel il ajouta les des- 

criptions d’un certain nombre d'animaux qu'il n'avait pas eu l'occasion 

de soumettre à un examen approfondi. Elle ne se trouve pas menlion- 

née dans son Systema naturæ ; peut-être, ce Père de la science , la 

regarda-t-il comme une variélé de la 13-punclala ; car, avec celle- 

ci, se trouvent dans sa collection, deux individus appartenant à 

l'A. T-maculata. 

BB. Prothorax paré seulement aux angles de devant d'une lache jaune ou pâle. 

5. H. quinque-signata: Kimex. Æ£n ovale allongé. Prothorax 

noir, paré aux angles de devant d'une tache obtriangulaire ; d'un 

blanc sale. Elytres d'un jaune rouge , ornées d'une bande subbasilaire 

transversalement étendue d'un calus à l'autre, et chacune des deux 

taches , noires : la première, vers les trois cinquième du disque, plus 

grosse , oblique , échancrée en deoant : la seconde, punctiforme, aux 

quatre cinquièmes de la longueur. Dessous du corps et pieds, noirs. 

Epimères blanches. 

©’. Prothorax bordé de blane en devant, entre les taches des angles. 
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©. Prolhorax non bordé de blanc en devant, d’une tache à l’autre 

des angles. 

Coccinella 3-signata , Kimns, Faun. boreali-americ. p. 950. n. 542. pl. 7. fig. 7. 

Long. 0®,0067 (31). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps oblong ou en ovale allongé. Tête noire, parée d’une bor- 

dure d’un blanc sale au bord antérieur du labre, et d'une tache de 

même couleur, presque obcordiforme , sur le milieu du front. Anten- 

nes d'un jaune testacé , à massue noire. Palpes maæxillaires d'un 

jaune testacé , à dernier article brun. Prothorax pointillé; noir, 

paré aux angles de devant, d'une tache blanche ou d’un blane sale , 

étendue en devant jusqu’à la sinuosité posloculaire , et de là un peu 

curvilinéairement jusqu'aux deux einquièmes du bord externe; offrant 

en outre dans le œ', le bord antérieur paré d'une tache à l’autre, 

d'une bordure blanche plus ou moins étroite. Ecusson triangulaire ; 

noir. Ælytres assez faiblement élargies jusqu'aux trois cinquièmes 

de la longueur, en ogive postérieurement; assez médiocrement 

convexes en dessus ; au moins aussi finement poinlillées que le pro- 

thorax ; d’un rouge jaune; parées d'une bande subbasilaire , com- 

mune aux deux éluis, exlérieurement raccourcie, el chacune de deux 

taches noires : la bande, située au sixième de la longueur , prolongée 

d'un calus à l’autre , un peu en are dirigé en arrière , n'offrant pas 

d'avant en arrière un sixième de la longueur : la première lache, 

plus grosse , située vers les trois cinquièmes , comme formée de deux 

points inégalement gros, unis entre eux et composant une sorle de 

bande raccourcie à ses deux extrémités, à peine distante de la suture 

d’un sixième de la largeur , et un peu moins du bord externe, obli- 

quement dirigée d'avant en arrière, de dedans en dehors ; plus grosse 

près de la suture, sensiblement sinueuse dans le milieu de son bord 

antérieur : la deuxième tache punetiforme , siluée aux quatre cin- 

quièmes de la longueur, une fois plus rapprochée de la suture que 

du bord externe. Dessous du corps et pieds, noirs. Æpiméres des 

médi et postpectus , blanches. Plaques rudimentaires. 

Parre : l'Amérique septentrionale, vers le 65° degré de latitude 

(Muséum britannique ) (type). 

Obs. Cette espèce, aux yeux de M. Hope, consliluerait un nou- 

veau genre qu'il nomme Âemisphærica (Coléopt. man. 3° part. 

p. 157), mais dont il n'indique pas les caractères. 



IIPPODAMIAIRES. — hippodanu«. 17 

6. I. extensa. Zn ovale allongé. Prothorax noir, paré aux 

angles de devant d'une tache obtriangulaire d'un jaune rouge. Elytres 

d'un rouge fauve, ornées d'une bande subbasilaire , couvrant sur l« 

suture à partir de l'écusson , un cinquième de la longueur , graduel- 

lement rétrécie et transversalement étendue sur les côtés, jusqu'à la 

partie postérieure de chaque calus. Dessous du corps et pieds noirs. 

Epimères blanches. 

Long. 0",0055 (2 1/2). — Larg. 0®,0036 (1 2/3!). 
Corps en ovale allongé. Tête pointillée ; noire, ornée sur le milieu 

du front d'une tache en losange , couleur de chair ou d’un flave carné. 

Antennes el Palpes maxillaires d'un flave carné , à extrémité obseure 

ou noire. Prothorax pointillé; noir, paré aux angles de devant d'une 

tache triangulaire, d'une pâle couleur de chair, étendue au côté in- 

terne jusqu'à la sinuosilé posloculaire , et prolongé sur les côtés jus- 

qu'au milieu des bords latéraux, Æcusson petit; noir, triangulaire. 

Elytres un peu plus larges en devant que le prothorax aux angles pos- 

térieurs, en ogive ou subacuminées dans leur seconde moitié ; médio- 

crement convexes ; à calus huméral peu prononcé ; d'un fauve rouge, 

parées d’une bande transversale noire, commune aux deux étuis + 

extérieurement raccourcie, plus étendue d'avant en arrière sur la su- 

ture qu’elle couvre depuis la partie postérieure de l'écasson jusqu'au 

cinquième ou au quart de la longueur, transversalement étendue en 

se rélrécissant graduellement, jusqu’à la partie postérieure du calus 

où elle se termine, un peu en are dirigé en arrière à son bord anté- 

rieur, et laissant entre ce bord et la base de chaque élytre, un espace 

transversalement oblong qui semble plus clair que le reste des étuis. 

Dessous du corps et pieds noirs. Epimères des médi et postpectus , 

blanches. Mésosternum creusé en devant d'une fosselte pour recevoir 

la pointe du prosternum. 

Parure : la Californie septentrionale (Muséum de St-Pétersbourg). 

Obs. Elle a beaucoup d'analogie avec la précédente , et peut-être, 

n’en est-elle qu'une variété dont les deux taches des élytres auraient 

disparu ; mais outre l'absence de ces signes dont il n'existe pas les 

moindres traces, l’'exemplaire unique dont j'ai eu la communication , 

n'a paru avoir la parlie médiaire du bord antérieur du prothorax 

plus arquée, la tache des élytres plus allongée, les élytres plus 

étroites à la base. 

T. II. 2 série. 3 
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Les plaques abdominales sont également rudimentaires comme 

dans l’espèce précédente. 

AA. Prothorax offrant sur la partie noire de son disque deux lignes blanches 

obliques. 

7. MH. glacialis ; Fagrrcrus. Oblongue. Prothorax noir , paré 

sur le disque de deux traits obliques , d'un blanc flave , et d'une bor- 

dure de même couleur, sur les côtés et en devant : l'antérieure à peine 

anguleusement dirigée en arrière dans son milieu. Elytres d'un jaune 

rouge ; ornces chacune de quatre points noirs : un petit sur le calus : 

deux gros généralement liés en forme de bande oblique et raccourcie , 

après le milieu : un gros près de l'extrémité. Ventre noir, bordé de 

fauve. Pieds noirs. 

Étar nNorwaz. lrothorax noir; paré en devant et sur les côtés 

d'une bordure d’un blanc flave : l’antérieure plus étroite , à peine an- 

guleusement prolongée en arrière dans son milieu : les latérales très- 

sensiblement rétrécies dans leur milieu; orné de deux lignes de 

même couleur, assez courtes , obliques , convergeant en arrière sans 

se réunir, à peu près aussi distantes de la base par l'une de leurs 

extrémités , que de la bordure antérieure par l’autre. Ælytres d'un 

rouge jaune ou d'un jaune rouge , ornées près de l’écusson ou dans 

le milieu de la base de chacune , d’une tache flave, parfois à peine 

apparente; marquées chacune de quatre points noirs : le premier sur 

le calus , les deuxième et troisième, gros , aux quatre seplièmes sur 

une ligne un peu obliquement transversale; rarement libres, ordi- 

nairement liés ensemble : le troisième un peu plus postérieur, plus 

rapproché du bord externe que le deuxième ne l’est de la suture , 

ordinairement lié avec celui-ci en une bande raccourcie et plus ou 

moins étranglée dans son milieu : le quatrième en ovale transversal , 

aux cinq sixièmes de la longueur, gros , à peu près aussi distant du 

bord externe que de la suture. 

Coccinella glacialis, Fann. Syst. ent. p. 80. 42. — 7d. Spec. ins. 4. p. 96. 19.— 

Id. Mant. 4. p. 5G. 54. — Id. Ent. syst. 1. 274. 39. — Jd. Syst. El. 1. p. 364. 

50. — Goze, Ent. Beytr. L 4. p. 257. T. — Guer. C. Lixx. Syst. nat. 1. p. 1648. 

GT. — Ouiv. Encyc. méth. t. 6.p. 57. 46. — 14. Entom. 1. 6. p. 4,007. 29. pl. 5. 

fis. 68. 

Variations des Élytres (par défaut ). 

Var. À. Elytres dépouroues du point noir situé sur le calus. 

Coccinella abbreviata, Faun. Mant. 4. p. 54. 14. — Id. Ent. syst, 4. p. 269. 19. 
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— Îd. Syst, EL. 4. p. 560. 27. — Guez. C. Lixx. Syst. nat, 4, 1646. 65. — Ouiv. 

Encyc. méth, t. G. p.52. 20. — Jd. Entom. 1. 6. p. 1,006. 28. pl. 5. fig. 26. — 

Scuoextr. Syn. 1. 2. p. 158. 392. 

Coccinella glacialis, Werusr, Nat. 1. 5. p. 265. 4. pl. 55. fig. 4. 

Coccinella remota , Werner , Obs. Ent. p: 49. 2. 

Uippodamia abbreviata , Des. Cat. p. 456. 

Variations des Élytres (par excès ). 

Var. B. Deuxième , troisième et quatrième points noirs des élytres 

xéunis en forme de tache trilobée. 

Long. 0,0076 (3 1/21). — Larg. 0",0049 (21,41). 

Corps en ovale allongé. Téte noire , avec les joues , le bord anté- 

rieur du labre et de l’épistome et une bande sur la suture frontale, 

d'un blanc flave : celte bande généralement trilobée , maïs offrant le 

lobe médiaire beaucoup plus développé , en espèce de losange , dont 

l'une des moitiés repose sur le froût et l’autre sur l’épistome («) , 

ou n'offrant ordinairement que de faibles traces des lobes latéraux , 

ou même réduite au losange précité (® ). Antennes et Palpes maxil- 

laires d'un fauve jaune , avec l'extrémité obseure. Prothorax poin- 

tillé , coloré et peint comme il a été dit. Æ£cusson en triangle un peu 

plus long que large ; noir. Æ/ytres assez faiblement élargies jusqu'aux 

trois cinquièmes de la longueur , en ogive étroite, ou subacuminées 

postérieurement; assez médiocrement convexes en dessus; au moins 

aussi finement pointillées que le prothorax; colorées el peintes 

comme il a été dit. Dessus du corps noir, avec les épimères des médi 

et poslpectus , et ordinairement l’extrémilé des postépisternums blan- 

ches , et les côtés du ventre parés de taches ou d'une bordure de lar- 

geur variable, testacées. Pieds noirs : les spongioles des tarses 
fauves. 

Paruie : les environs de New-Yorck et diverses autres parties de 

l'Amérique septentrionale (coll. Chevrolat, Dejean, Doubleday , 

Dupont, Guex, Leconte, Reiche, Sallé, Solier, Westwood.— 

Muséums de Paris et de Londres ). 

Obs. La bordure testacée des côtés du ventre est quelquefois très- 
étroite ou même peu dislinele. 

Fabrieus, après avoir décril d'après un exemplaire de la collec- 

tion de Drury , sa Cocc. glacialis , fit connaître plus tard sa Cocc. ab- 

breoiata, qui n’est qu'une variété de la première. 
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8. MH. quindecim-maeulata. Oblongue. Prothorax noir, paré 

sur le disque de deux lignes assez courtes , obliques , d’un blanc flave , 

et d'une bordure de méme couleur , sur les côtes et en devant : l'anté- 

rieur anguleusement dirigé en arrière, dans son milieu jusqu'au quart 

ou au tiers de la longueur. Elytres d'un rouge jaune, ornées 

d'une tache scutellaire lincaire, et ordinairement chacune de six taches 

ou points, noirs ; le juxta-sutural antérieur dilaté , paraissant Com- 

posé de deux. Ventre et pieds, noirs. 

Érar onmaz. Prothorax noir; paré en devant et sur les côtés d’une 

bordure d’un blanc flave : l’antérieure plus étroite, anguleusement 

prolongée en arrière dans son milieu, jusqu'au quart ou au Liers de 

la longueur : les latérales très-sensiblement plus étroites dans leur 

milieu, prolongées sur une partie du côté de la base; orné sur le 

disque de deux lignes de même couleur, obliquement dirigées de 

dehors en dedans , du tiers aux trois quarts de la longueur, conver- 

géant en arrière sans se réunir, à peu près aussi distantes de la base 

par l’une de leurs extrémilés, que de la bordure antérieure, par l’au- 

tre. Elytres d'un rouge jaune , d’un roux jaune ou d'un jaune rouge , 

ornées dans le milieu de la base de chacune d’une tache flave ; mar- 

quées d’une tache sculellaire linéaire, prolongée en forme de bordure 

sulurale jusqu’au cinquième environ de la longueur; parées en outre 

chacune de six laches, noires : la première puneliforme, sur le ealus : 

les deuxième et troisième sur une ligne subtransversale, au tiers de 

la longueur : la deuxième, paraissant composée de deux taches , for- 

mant une sorle de bande transversale raccourcie , naissant au côté 

interne vers l'extrémité de la tache scutellaire , avec laquelle elle est 

souvent liée , et prolongée au côté externe jusqu'aux deux tiers de la 

largeur : la troisième, punctiforme , entre la bande précitée , et le 

bord externe auquel elle est souvent presque unie : la quatrième, en 

ovale un peu obliquement transversal, souvent irrégulière , siluée 

vers le milieu de la longueur , près de trois fois aussi rapprochée de 

la suture que du bord externe : la cinquième , aux quatre seplièmes 

de la longueur, voisine du bord extérieur , punctiforme ou souvent 

irrégulière : la sixième, en ovale ou en triangle transversal et di- 

rigé en arrière, placée vers les quatre cinquièmes, sensiblement 

plus rapprochée de la suture que du bord externe, 

Hippodamia 15-maculata. Des, Catal. 456. 
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Variations des Étres ( par défaut ), 

Var. A. Tache scutellaire nulle. 

Variations des Étlytres ( par excès ). 

Var. B. Quatrième et cinquième taches liées ensemble , et formant 

une bande noueuse et transoersalement un peu oblique. 

Var. C. Deuxième tache des élyvres lice à la scutellaire, et quet- 

quefois presque aussi à la troisième. 

Long. 0°,0067 (31). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps en ovale allongé. Zéte noire, avec les joues et une bande 

trilobée sur la suture frontale, d'un blane flave : le lobe médiaire de 

cetle bande moins pelit, en ovale longitudinal, dont la moitié anté- 

rieure repose sur l'épistome. Æntennes et Palpes mazxillaires d'un 

fauve jaune , avec l'extrémité parfois obscure. Prothorax pointillé ; 

coloré et peint comme il a été dit, £cusson en triangle un peu plus long 

que large; noir. Ælytres assez faiblement élargies jusqu'aux trois cin- 

quièmes de la longueur, en ogive étroite, ou subacuminées posté- 

rieurement; médiocrement convexes en dessus; moins finement 

poncluées que le prothorax; colorées et peintes comme il a été dit. 

Dessous du corps noir, avec les épimères des médi et postpectus et 

l'extrémilé des postépisternums , blanches. Pieds noirs : spongioles 

des tarses , fauves. 

Parnie : les bords du Missouri, dans l'Amérique septentrionale 

( coll. Dejean (type), Reiche , ete. ). 

Obs. Elle a beaucoup d'analogie avec la précédente ; elle en diffère 

néanmoins par une taille un peu moins grande; par la partie mé- 

diaire du bandeau blanc du front moins anguleusement prolongé en 

arrière ; par la bordure antérieure du prothorax , émettant en arrière 

dans son milieu une ligne moins brièvement prolongée ; par les an- 

gles postérieurs du prothorax moins arrondis, plus prononcés; par 

l'existence des deuxième et troisième laches puncetiformes , et ordi- 

nairement de la tache seutellaire ; par son ventre noir. Elle a non 

moins d’analogie avec la suivante , dont elle semble s'éloigner par sa 

taille ordinairement un peu plus grande ; par les lignes obliques du 

prothorax plus longuement prolongées ; par ses élytres moins acu- 

minées ; ses taches punetiformes plus grosses, el par la forme de la 

seconde, dilatée au eôlé externe en espèce de bande raccourcie. 
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9. HE. convergens, Kiuc, Inéd. Guérix. Oblongue. Protho- 

vax noir, paré sur le disque de deux lignes assez courtes , obli- 

ques, d'un blanc flave , et d'une bordure de même couleur sur les côtés 

et en devant : l'antérieure à peine anguleusement dirigée en arrière 

dans son milieu. Elytres d'un rouge jaune, ornées d'une tache scu- 

tellaire linéaire, et ordinairement chacune de siæ pelits points , 

noirs. Ventre et pieds noirs. 

Érar Norma. Prothorax noir; paré en devant et sur les côlés 

d'une bordure d’un blanc flave : l’antérieure plus étroite, à peine an- 

guleusement prolongée en arrière dans son milieu : les latérales. 

sensiblement rétrécies dans leur milieu; orné de deux lignes de 

même couleur, assez courles, obliques , convergeant en arrière sans 

se réunir, à peu près aussi dislantes de la base par l’une de leurs 

extrémilés, que de la bordure antérieure par l’autre. Elytres d'un 

rouge jaune ou d'un fauve jaune, ornées près de l’écusson d'une 

tache flave parfois peu apparente ; marquées d’une lache seutellaire 

noire, linéaire, prolongée en forme de bordure suturale, jusqu’au 

sixième environ de la longueur; parées en outre chacune de six 

points , également noirs : le premier sur le calus, les deuxième et 

troisième sur une ligne subtransversale : le deuxième , voisin de la 

sulure , au quart de la longueur : le troisième un peu plus postérieur, 

ordinairement plus petit, situé près du bord externe : les quatrième 

et cinquième sur une ligne plus obliquement transversale que les pré- 

cédents : Le quatrième , habituellement le moins petit de tous, un 

peu moins voisin de la suture que le deuxième , placé aux quatre 

seplièmes : le cinquième à peine aussi voisin du bord externe que 

le troisième, silué aux trois cinquièmes : le sixième aux quatre 

cinquièmes de la longueur , un peu moins voisin du bord externe que 

de la suture. 

Obs. Ces points varient de grosseur suivant les individus 

Hippodumia convergens, Guëmix. Iconogr. p. 521. 

Variations des Elytres ( par défaut). 

Var. A. Elytres sans taches. 
Coccinella convergeus , Kiuc , inéd. 

Oës. La couleur des élytres varie du jaune rouge ou du rouge jaune au rouge 

fauve , plus ou moins foncé. Dans le premier cas, les taches flaves juxta-scutel- 

laires de la base sont parfois peu apparentes. 
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Var, B. Elytres marquées de la tache scutellaire ci-dessus indi- 

quée ; et sans traces des points noirs. 

Hippodamia praticolu , Cuevrouar, Des. Catal. p. 456. 

Var. C. Elytres marquées de la tache scutellaire et d'un nombre de 

points noirs au-dessous du chiffre normal. 

Obs. Quelquelois les élytres ne présentent qu'un ou deux points noirs. C’est ordi- 

nairement le deuxième, l’huméral et le troisième qui sont les moins sujets à 

manquer. 

Variations des Étytres ( par excès ). 

Var. D. Elytres maculées de taches noires irréguliérement placées. 

Long. 0",0051 à 0®,0067 (21/4! à 31). — Larg. 0,0036 à 
0m,0048 (1 2/3! à 2 1/8!) 

Corps en ovale allongé. Zéte noire, avec le labre ordinairement 

fauve (&') ; ornée sur la suture frontale d'une bande d’un blane 

Ïave, trilobée en devant, un peu inégale postérieurement : le lobe 

du milieu plus développé et plus étendu sur l’épistome que sur le 

front. Joues d'un blanc flave. Antennes et Palpes maxillaires fauves 

avec l'extrémité noire ou obscure. Prothorax pointillé; coloré et 

peint comme il a été dit. Æcusson en triangle subéquilatéral; noir. 

Elytres faiblement élargies jusqu'aux quatre seplièmes de la lon- 

gueur , en ogive étroite , ou subacuminées postérieurement ; médio- 

crement convexes; un peu moins finement pointillées que le pro- 

thorax; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

noir , avec les épimères des médi et postpectus et l'extrémité des 

postépisternums, blanches. Pieds noirs : spongioles des tarses 

fauves. 

Parnie : le Mexique (coll. Dejean, Germar, ete.); la Louisiane 

(Chevrolat , ete. ); les Florides ( Doubleday , Muséum britannique }; 

New-Yorck et diverses autres parlies des États-Unis ( Guérin (type ) 

Guex , Leconte, Perroud , Sallé, Muséum de Paris , ete.) ; la Cali- 

fornie (Muséum de St-Pétersbourg ). 

Obs. Dans celte espèce comme dans les Æ/. 5-signata et extensa , 

les plaques sont parfois légèrement apparentes ou rudimentaires. 

Ces hippodamies semblent ainsi conduire à la branche suivante. 
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Genre Megilla, Mecirre. 

{ Megilla, nom mythologique.) 

Canacrènes. Ongles munis d’une dent à la partie interne de la base 

de chacun des crochets. Corps oblong. 

Prothorax bissubsinueusement tronqué en devant, avec la partie 

médiaire au moins aussi avancée que les angles, quand l'insecle est 

vu perpendiculairement en dessus ; arqué et relevé assez étroitement 

en rebord sur les côtés ; émoussé aux angles, à peine plus large aux 

postérieures qu’à ceux de devant; bissubsinueusement en are dirigé 

en arrière; faiblement convexe en dessus. Æ/ytres d'un liers ou de 

deux cinquièmes plus larges en devant que le prothorax : trois fois à 

trois fois et demie aussi longues que lui; arrondies aux épaules ; élar- 

gies presque en ligne droite jusqu'aux quatre septièmes, postérieu- 

rement en ogive à côtés presque droits ou faiblement courbes; étroi- 

tement relevées en rebord sur les côtés, médiocrement convexes en 

dessus. 

Les espèces connues de ce genre ont le front paré d'un trait 

longitudinal ; d'un rouge jaune ou d’une teinte rapprochée. 

Les © ont le premier article des tarses antérieurs dilaté, et garni 

inférieurement de sortes de ventouses, ainsi que le second; l'avant 

dernier article du ventre échaneré. 

Les ® se distinguent par l'absence de ces caractères. 

Les espèces de ce genre sont, jusqu'à présent, parliculières à 

l'Amérique. 

A. Prosternum noir. 

1. M. imnotata. Ovale. Prothorax noir, paré en devant et sur 

les côtés d'une bordure fauve : l'antérieure anguleusement prolongée 

en arrière dans son milieu. Elytres d'un rouge jaune ou d'un fauve 

jaune sans taches. Dessous du corps et pieds noirs. 

Coccinella marginicollis. Latr. Inéd. 

Hippodamia innotuta. Kiuc, Inéd. Des. in collect. 

Long. 0m,0061 (2 3/41). — Larg. 0",0039 (13/4!). 

Corps ovale ou en ovale allongé. Zête ponctuée, plus légèrement 

sur le disque que sur les côlés; noire, avec la base des mandibules , 

l'épistome et une tache oblongue longitudinalement placée sur le 
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milieu du front , fauves. Joues noires. Feux assez faiblement échan- 

crés. Antennes et Palpes maxillaires d'un fauve jaune , à extrémité 

obseure. Prothorax plus légèrement pointillé que la tête; noir, paré 

en devant et sur les côlés d'une bordure fauve ou d’un fauve jaune : 

l'antérieure , moins étroite, anguleusement prolongée en arrière dans 

son milieu, jusqu'à la moitié de la longueur. Æcusson en triangle 

subéquilatéral; obseur. Ælytres d'un rouge jaune ou d'un jaune 

rouge, sans taches. Dessous du corps et Pieds entièrement noirs : 

spongioles des tarses obscurément fauves. 

Parnte : les Antilles (coll. Dejean (type); Muséum de Paris, qui 

l'avait reçue de Maugé ). 

Obs. Elle avait depuis long-temps été désignée par Latreille , dans 

les cartons du Muséum , sous le nom de C. marginicollis, qui depuis 

a été donné à d’autres espèces de nos Sécuripalpes. Elle avait été 

envoyée à feu le comte Dejean , par M. Klug, sous le nom que je lui 

ai conservé. 

AA. Prosternum d’un blanc sale ou jaunätre. 

2. NME. quadrif#seiata: Scuoenuenr. Oblongue. Prothorax noir, 

avec les côtés et une ligne sur le disque , interrompue dans son milieu, 

rouge. Elytres rouges, avec la suture et quatre bandes onduleuses 

noires. 

Coccinellu 4-fusciata, Scnoexuerr ( décrite par Thunberg), Syn. ins. t. 2. p. 178. G9. 

Coccinella 5-fasciata, Srurm, Catal. (1826) p. 82. pl. 4. fig. 39. 

Coccinella sebra , Escuscnorrz, Inéd, Des. Catal. p. 456. 

Anisosticta 4-fasciata, Des. Catal. p. 456. 

Long. 0®,0057 à 0m,0076 (2 1/2 à 3 1/21). — Larg. 0",0039 
à 0",0051 (1 3/4 à 2 1/4'). 

Corps oblong. Zéte ponctuée; garnie d'un duvet court et elair- 

semé ; noire, avec le bord du labre rougeâtre; parée sur le milieu du 

front d’une ligne rouge non prolongée jusqu'au vertex. Joues noires. 

Veux à peine échancerés. Antennes et Palpes maxillaires d'un rouge 

testacé, à extrémité obscure. Prothorax superficiellement pointillé ; 

noir, avec ses côlés ornés d’une bordure, et sa partie longitudina- 

lement médiaire parée d’une ligne, rouge ou d’un rouge jaune : les 

bordures latérales , rétrécies : la ligne , interrompue dans le milieu. 

Ecusson en triangle subéquilatéral; noir. Ælytres chargées d'un ealus 

T. 1. 2° série. 4 



26 SÉCURIPALPES. 

huméral, rendu plus saillant par une fossette basilaire , qui parfois 

semble faire paraître un autre calus plus interne; rouges ou d’un rouge 

ürant sur le jaune; parées d’une bordure suturale étroite , et chacune 

de quatre bandes onduleuses, noires : la première de celle-ci, au 

cinquième de la longueur , plus renflée sur le calus huméral qu'elle 

couvre : la seconde, un peu avant la moitié , unisinueuse antérieu- 

rement près du bord externe, bissinueuse postérieurement et plus 

fortement près de la suture : la troisième, vers les deux tiers, rétrécie 

dans son milieu et vers le bord externe qu'elle atteint à peine : la 

dernière, aux quatre cinquièmes , en forme d'arc : les première et 

deuxième prolongées sur le repli. Dessus du corps noir, avec le 

prosternum blanc. Pieds noirs. 

Parrie : le Brésil (coll. Buquet, Chevrolat, Dejean, Dupont, 

Germar et Schaum, Guérin, Melly, Reiche, Schoenherr) (type); 

Monte-Video (Guérin). 

Elle avait été envoyée à M. Schoenherr , par Lund. 

3. M. octodecim-pustulata. OPlongue. Prothorax noir, 

avec les côtés et une ligne sur le disque , interrompue dans sonmilieu, 

d'un rouge carnc. Elytres noires , parées chacune de neuf taches d'un 

rouge de chair : les huit premières, disposées par paires : la dernière, 

apicale : celle-ci et les autres internes à égale distance de la suture : 

les externes liées au bord extérieur. 

Anisosticta 18-pustulata, Des. Gatal. p. 456. 

Erar nonwaz. Prothorax noir ; paré de chaque côté d'une bordure 

rétrécie dans son milieu , d'un rouge de chair; orné sur la ligne mé- 

diane , d'une ligne ou d'un trait de même couleur interrompu dans 

son milieu. Ælytres noires; parées chacune de neuf taches d'un rouge 
de chair, d’un rouge pâle ou d'un blanc rougeûtre : les huit pre- 

mières , transversalement rangées par paires : la neuvième , termi- 

nale : toutes les internes , à peu près anssi voisine de la sulure les 

unes que les autres : les externes liées au bord extérieur : la première, 

subarrondie , attenant à la base, souvent liée à la deuxième qui forme 

une bordure humérale étroite : la troisième, en ovale transversal du 

cinquième aux deux cinquièmes de la longueur : la quatrième , en 

moilié d’are : la cinquième, la plus grande , en forme d'arc oblique- 

ment dirigé en arrière, située vers la moitié ou un peu plus de la 

longueur : la sixième , en espèce de triangle émoussé : la septième , 
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irrégulièrement subarrondie vers les trois quarts : la huitième , sub- 

hémisphérique : la neuvième , irrégulièrement subarrondie, liée au 
bord apieal. 

Variations du Prothorax. 

%: Ligne carnéce et longitudinalement médiaire du prothorax , parfois peu ou point 

interrompue dans son milieu; d'autrefois longuement interrompue ; réduile postérieu - 

rement à uné tache punctiforme. 

Variations des Elytres. 

Var. A. Tache humérale, nulle ou réduite à une très - étroite 

bordure. 

Var. B. Quelques-unes des taches des élytres dilatées et liées ou 

confondues ensemble , par le rétrécissement ou l'interruption du réseau 

noir. 

Obs. Ce sont ordinairement les septième et huitième ; cinquième et sixième ; 

troisième et cinquième , qui paraissent les plus sujettes à s’unir. 

Long. 0",0056 à 0®,0071 (21/2 à 3 1/2!).— Larg. 0m,0033 

à 0®,0039 (1 1/2 à 1 3/4!). 

Corps oblong. Tête ponctuée; noire, avec le bord du labre et de 

l'épistome rougeâtre; parée sur le milieu du front d’une tache ellip- 

tique de même couleur. Joues noires. Feux à peine échancrés. An- 

tennes et Palpes maæillaires d'un rouge testacé , à extrémité obscure. 

Prothorax superficiellement pointillé. Ecusson en triangle subéqui- 

latéral ; noir. Elytres colorées el peintes comme il a été dit. Dessous 

de corps noir : prosternum d’un blanc carné. Pieds noirs. 

Parmi : Buénos-Ayres (coll. Chevrolat); Monte-Video (Guérin, 

Trobert); le Brésil (Buquet, Dejean (type), Melly , Reiche, Solier, 

ete. ); le Chili (Muséum de Paris, envoyée par M. Gay). 

Obs. La couleur d'un rouge de chair, occupe ordinairement sur les 

élytres une surface plus étendue que la noire, en sorte que les élytres 

semblent d'un rouge de chair ornées chacune d'un réseau noir , par- 

fois assez rétréei, formé de quatre bandes transversales, un peu 

flexueuses, el de deux bandes longitudinales : l'une suturale, eom- 

mune aux deux éluis : l'autre, parlant de la base, passant sur le 

calus et prolongée jusqu'à la partie postéro-externe ; quelquefois au 

contraire le réseau noir est plus dilaté. 

Elle a été découverte par M. Vauthier. 
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4. NX. maeulata; De Grer. Oblonque. Prothorax noir, orné en 

deoant et sur les côtés d'une bordure rouge : l'antérieure prolongée en 

arrière dans son milieu en forme d'angle, ou lincairement jusqu'à la 

base. Elytres rouges, ou parfois d'un rouge jaune ou rose, parées 

ensemble de neuf à onze taches noires, selon que les deux der- 

nières des trois suturales sont communes ou divisées, 

Erar vonmar. Prothorax rouge ou d'un rouge jaune, paré de deux 

grosses taches presque en forme de triangle , dont la base regarderait 

la ligne médiane, où elles restent ordinairement séparées : ces taches 

liées à la base et n’atteignant pas le bord antérieur. Æl/ytres rouges 

ou parfois d'un rouge jaune, roses, ou plus rarement d'un jaune 

rouge , ornées chacune de six taches noires, dont deux sont com- 

munes aux deux étuis : la première, seutellaire , ordinairement ob- 

triangulaire ou en losange : la deuxième , subarrondie sur le calus : 

la troisième, ordinairement la plus grosse, située sur le disque aux 

deux cinquièmes de la longueur , en ovale transversal irrégulier , ordi- 

nairement aussi distante du bord externe que de la suture : la qua- 

trième, placée aux quatre septièmes, sur la suture, commune, for- 

mant sur chaque élytre une tache semi-cireulaire : la cinquième , 

subarrondie , voisine du bord externe, sur la même ligne transversale 

que la précédente : la sixième, plus petite, subarrondie , siluée aux 

cinq sixièmes , isolée de la suture et des bords externe et apical. 

Variations du Prothorax (par défaut). 

æ. Taches du prothorax peu développées, reduites à deux taches ovales, isolées 

l’une de l’autre. 

Coccinella oblonga. Ouv. Ency. méth. t. 6. p. 64. 60. etc. 

Variations du Prothorax (par excès). 

B: Taches du prothorax plus ou moins développées, couvrant parfois toute la surface 

de celui-ci qui paraît alors noir, moins une bordure antérieure et latérale d'un rouge de 

nuance variable : l’antérieure quelquefois plus large, d’autres fois plus étroite que les 

latérales : celles-ci rétrécies dans leur milieu, 

F'ariations des Elytres ( par défaut). 

Var. À. Deuxième tache commune, divisée en deux taches sub- 

arrondies, dont chacune se détache plus ou moins de la suture. Troi- 

sième tache en ovale transversal moins développé , offrant souvent à 

son côté externe un petit point noir , isolé ou presque isolé d'elle. 
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Coccinella bis-sex-punctata. Larr. in Recueil d'observ. faites par A. de Humbold et 

A. Bonpland, &. 2. p. 57. ne 91. pl. 2. fig. 40. 

Anisosticta 12-maculata Sruxu , Catal. (1843) p. 308. 

Var. B. Deuxième tache peu distinctement divisée en deux. Troi- 

sième tache se rapprochant par son étendue de l'état normal. 

C'occinella 11-maculata. Kzvc , Inéd. teste D. Schaum. 

État normal. 

Chrysomela 10-maculata. ann. Syst. entom. p. 105. G0.— Id. Spec. Ins. 4, p.151. 

85, — Td.Mant. 1. p. T5. 119. — Guez. C. Lixx. Syst. nat. À. p. 1682. 157. 

Coccinella 10-maculata. Farr. Spce. t. 4. p- 98. 29. — 7d. Mant. 1. 4. p. 57. 44. 

14. Ent. syst. t. 2. p. 276. 50. — Id. Syst. El. t. 1. 367. 65. — Guec. C. Lixx. Syst. 

nat. p. 1654. 85. — Ouiv. Ency. méth. 1. G. p. 64. 58. — /d. Eutom. t. 6. p 4046. 

45. pl. 5. fig. 10. a. b.— Henssr, Natur. syst. t. 5. p. 266. 5. pl. 55, fig. 5.— Scuoevu. 

Syn. ins. 1. 2, p. 178. 68. 

Cuccinella oblonga. Ouiv. Ency. méth. I. c. 

Variations des Elytres (par excès ). 

Var. C. Tache discale liée à la scutellaire. 

Var. D. Tache apicale, liée à la suture ou composant avec sa 

pareille une tache suturale commune. 

Coccinella maculata. De Geer, Mem. 1. 5. p- 392. 4. pl. 416, fig. 22. — Gozze 

Ent. Beytr. & 1. p. 259. ÂT. — Rerz. Gen. et Spec. p. 174. 1495. 

Var. E. Taches plus développées que dans l'état normal : la troi- 

sième prolongée jusqu'au bord externe. 

Var. F. Troisième tache en forme de bande irrégulière , prolongée 

du bord externe à la suture : quatrième et cinquième taches ; Souvent 

liées ou presque liées ensemble. 

Long. 0,0056 à 0",0078 (2 1/2 à 3 1/2). — Larg. 0",0029 
à 0",0045 (1 1/3 à 2). 

Corps oblong. 7éte finement ponctuée; noire, avec le bord du 

labre et de l’épistome , rouge ou d'un rouge jaune ; ornée sur le front 
d'une tache de même couleur, en triangle dirigé en arrière, parfois 
prolongée jusqu'au vertex , d'autres fois linéaire et raccourci, Jowes 
noires. Antennes et Palpes maxillaires d'un rouge teslacé , à extré- 
milé noire. Prothorax superficiellement pointillé; coloré et peint 
comme il a été dit. Ecusson en triangle subéquilatéral ; noir. EVytres 
aussi superficiellement pointillées que le prothorax ; colorées et pein- 
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tes comme il a été dit. Dessous du corps noir : prosternum d'un blanc 

carné : côlés ou partie des côlés du ventre , d'un jaune rouge. 

Parnre : les diverses parlies des deux Amériques , depuis le Chili 

jusqu’à New-York et même plus au nord. 

Elle a été prise par M. Sallé , en juillet et en novembre , dans les 

terres tempérées de la province de Caracas ; en avril, dans la province 

de Guatemala ; au printemps et en été, à la Louisiane; dans ce der- 

nier pays on la trouve sur les feuilles dans la belle saison, el sous. 

les écorces pendant l'automne et l'hiver. 

Elle a été découverte à Surinam par Rolander. 

Obs. Les taches orangées ou d'une teinte rapprochée , qui parenb 

les côtés du ventre dans l’état normal , disparaissent souvent chez les 

variétés ayant les taches noires des élytres très-développées. 
Les élytres offrent , prises ensemble , dix taches noires 3 ,2,3,2, 

à l'état normal; onze, c’est-à-dire 3, 2, 4, 2, dans la variété B, et 

surtout dans la variété À ( quelquefois même , chez celles-ci , elles en 

présentent treize, savoir : 3, 4,4, 2.); neuf, c’est-à-dire 3,2, 

3, 1, dans la variété D. 

Genre Nœmia, NxMIE. 

ÇNœæmia, nom Mythologique. ) 

Caracrère. Ongles simples. Corps en ovale oblong. Mésosternumv 

très-légèrement échaneré ou creusé d'une fosselle plus ou moins 

apparente, pour recevoir la pointe du prosternum. 

Prothorax bissinueusement tronqué en devant, avec la partie mé- 

diaire à peine plus avancée que les angles, quand l'insecle est vu 

perpendiculairement en dessus ; arqué el étroitement ou à peine re- 

levé en rebord sur les côtés; à peine plus large aux angles postérieurs 

qu'aux antérieurs ; bissinueusement en are dirigé en arrière, à la 

base ; faiblement convexe en dessus. Ælytres d'un liers environ plus 

larges en devant que le prothorax à ses angles postérieurs ; trois fois 

ou un peu plus aussi longues que lui, arrondies aux épaules ; faible- 

ment élargies et en ligne peu courbe jusques à la moitié ou aux trois 

cinquièmes de la longueur, postérieurement en ogive à côtés presque 

droits ; médiocrement convexes en dessus; moins finement pointillées 

que le prothorax. 
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Les ©" ont le premier article des tarses antérieurs plus élarpi , et 6 
arni en dessous de sortes de ventouses , ainsi que le second; l'avant & , 1 ; 

dernier areeau du ventre, plus ou moins sensiblement échancré, 

Les espèces de ce genre sont, jusqu'à ce jour , exclusivement 

américaines. 

A. Point de trait d'un jaune pâle sur le front , épinières du postpectus , roses. 

1. N. litigiosa. Oblongque. Prothorax paré en devant et sur les 

côtés d'une bordure , et marqué au milieu de la base d'une tache d'un 

rouge rosé, noir Sur le reste : partie noire quadrilobée en devant. 

Elytres d'un rouge rosé, ornées de trois taches communes , et chacune 

de trois autres , notres : celles-ci formant le plus souvent une chaine 

depuis le calus jusqu'à la suturale postérieure. Epimères du postpec- 

tus, roses. Côlés du ventre roussûtres. 

Erar xoruar. Prothorax bordé de rouge ou de rouge rosé , en devant 
el sur les eôlés, et ordinairement paré d’une tache de même couleur 

au milieu de la base; noir sur le reste de sa surface : celte partie 

noire quadrilobée en devant , et lobée sur les côtés ; paraissant com- 

posée de deux taches liées ensemble. Æ/ytres rouges , d’un rouge rosé 

ou d'un rouge flave, parées de trois taches communes et chacune de 

trois autres, noires : la première des taches communes, scutellaire , 

ordinairement en ovale plus ou moins allongé , prolongée jusqu'aux 

trois huitièmes; la seconde , ovale ou suborbiculaire , placée sur la 

suture aux quatre seplièmes , presque égale à la troisième avec laquelle 

elle est le plus souvent unie : cette dernière non prolongée jusqu'à 

l'extrémité : la première des trois autres , subarrondie , couvrant le 

calus : la seconde, obliquement ovale de dehors en dedans, et d'avant 

en arrière , aux trois seplièmes de la longueur , à peu près aussi dis- 

tante du bord externe que de la suture , ordinairement liée à celle du 

calus par son bord antéro-externe : la troisième , oblongue , plus voi- 

sine du bord externe que la précédente , habituellement liée à celle- 

ci par sa parlie antérieure, et à la dernière suturale , par sa partie 
postérieure. 

Coccinella litigiosa , Larn. Inéd. 

Anisosticta litigiosa, Des. Catal. p. 456. 

ÆAnisosticta sejuncta ; Reicre , in Collect. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Parfois le prothorax est noir, avec une bordure rouge où d’un rouge rosé 
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sur les cotés et en devant : la partie noire est alors faiblement quadrilobée en 

devant et peu ou point sur les côtés. Ordinairement les lobes antérieurs et le 

latéral sont bien marqués , et la partie médiaire de la base offre une tache rouge 

triangulaire, ou de forme variable quand elle est plus développée. La partie noire 

semble alors formée de deux taches unies entre elles par leur partie médiaire 

interne, et leur lobe antéro-externe semble n’ètre dû qu'à un point noir lié à 

chacune d'elles. Chez quelques individus ce point est isolé. 

Variations des taches des Elytres (par défaut). 

Var. A. Les trois taches particulières à chaque élytre, isolées les 

unes des autres. et la dernière détachée de la suturale postérieure. 

Var. B. Une ou deux taches particulières à chaque élytre , isolée au 

moins de l'une de ses voisines. 

Obs. C’est ordinairement la troisième qui est la plus sujette à se montrer séparée [ I 

soil de la seconde , soit de la suturale postérieure. 

Variations des taches des Elytres (par excès ). 

Var. C. Tache scutellaire liée à la seconde commune, par une 

bordure suturale graduellement rétrécie dans le milieu de l'espace qui 

les sépare. 

Long. 0m,0060 à 0m,0067 (2 1/4 à 31). — Larg. 0w,0033 
à 0",0042 (1 1/2 à 1 7,81). 

Corps oblong. Téte ponctuée; garnie de poils courts et clair-semés; 

noire , avec le labre et l'épistome d’un rouge rosé, plus ou moins 

obscur. Antennes et Palpes maxillaires , d'un rouge rosé , avec l'ex- 

trémité peu ou point obseure. Prothorax plus finement pointillé que 

la tête ; coloré et peint comme il a été dit. Ecusson en lriangle; noir. 
Elytres légèrement subsinueuses un peu avant l'angle sutural ; colo- 

rées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir, avec le 

prosternum elles épimères du poslpeclus roses , el les côlés du ven- 

tre d’un jaune testacé. Pieds noirs, avec les jambes antérieures et 

intermédiaires , la base des postérieures, et les tarses roussâtres , ou 

d'un testacé ordinairement plus clair chez le ç* que chez la 9 

Parme : la Colombie (coll. Melly ); le Mexique (Reiche ); diverses 

parties de l'Amérique du nord (Buquet, Chevrolat, Dejean (type) , 

Guex, Sallé , Solier , Trobert , ete. ). 

M. Sallé l’a prise en juillet, sur les arbres, dans les environs de 

la Nouvelle-Orléans, et l’a trouvée à bord, où les vents l'avaient 

poussée , à une distance assez éloignée de la terre. 
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Obs. Dans l'état normal , cette espèce a quelque analogie avec cer- 

tains individus de la Megilla maculata ; elle s'en distingue facilement 

par ses ongles dépourvus de dent à la base; par son mésosternum 

creusé d’une fosselle ; sa forme plus allongée ; l'intermédiaire des 

taches non communes, obliquement subtransversale. Les plaques ab- 

dominales sont souvent rudimentaires, et les pectorales ordinaire- 

ment plus ou moins apparentes. 

AA. Un trait longitudinal d’un jaune pile sur le front 

B. Épimères noires. 

2. N. vitéigerma: ManNenneIM, Oblonque. Prothorax noir, bordé de 

Jaune pâle en devant et sur les côtés , et paré longitudinalement dans 

son milieu d'une bande de même couleur, moins étroite dans sa se- 

conde moitié. Elytres d'un jaune pâle, avec la suture et une bande 

longitudinale sur chacune, noires. 

Hippodumia vittigera, Maxxeru Beytrag zur Kaeferfauna, elc. Bulletin de la Soc. 

inp. des nat. de Moseou, 4845, t. 16. p. 312. 297. — Guëmx, leonogr. p. 332. 

ÆAnisosticta trivittata, KLuc , inéd. — Des, in collection. 

Long. 0®,0056 à 0",0061 (2 1/2 à 23/41). — Larg. 0",0028 à 
0m,0033 (11/3 à 1 1/21). 

Corps oblong , subelliptique. 7£te ponctute; noire, avec le côté 

externe des mandibules, le bord du labre, parfois de l'épistome, et 

les joues, flaves; ornée sur le milieu du front d'une ligne longilu- 

dinale non prolongé jusqu'aux vertex , et d'un point de chaque côté, 

au-dessus de l'insertion des antennes , de même couleur, Antennes 

et Palpes maxillaires d'un flave fauve, à extrémité obseure. Pro- 

thorax pointillé ; noir , avec une bordure sur les côlés et en devant , 

et une ligne longitudinale dans son milieu , d'un jaune pâle ; la ligne 

généralement moins élroite ou plus large dans sa seconde moitié : 

les bordures latérales, rétrécies dans leur milieu : la bordure anté- 

rieure souvent plus étroite dans la partie correspondante aux angles 

antéro-internes des taches noires. Æcusson triangulaire ; noir. 

Elyures d'un jaune pâle, parées chacune de deux bandes longitudi- 

nales graduellement rétrécies , noires : l’une suturale , commune aux 

deux étuis : l’autre naissant du calus n’atteignant pas la base , un peu 

plus rapprochée du bord externe que la bande commune , et aboutis- 

Ter 20 sCrie. 5 
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sant un peu au-devant de l'angle sutural. Dessous du corps noir : 

prosternum d'un blanc flave. Pieds noirs. 

Patrie : le Mexique (coll. Buquet, Dejean, Dupont, Germar et 

Schaum , Reiche, Westwood , ele. ); la Californie (Guérin (type); 

Muséum de St-Pétersbourg ). 
Obs. La partie noire du prothorax est plus ou moins développée 

suivant les individus, et rétrécit alors d'une manière variable la 

bordure jaune. 

BB. Épimères d'un jaune orangé. 

3. N. episeopalis ; Kimer. Oblongue. Prothorax et Elytres d'un 

jaune pâle, parés de deux sortes de crosses épiscopales noires , dont 

la tête repose sur le premier et la tige sur la partie longitudinalement 

médiaire de chacune des secondes. Pieds d'un fauve flave. 

Coccinella episcopalis, Kinex, Fauna Boreali-Americ. p. 228. n. 309. pl. ÿ. 

fig. 4, 

Long. 0m,0036 (1 2/31). — Larg. 0",0022 (11). 

Corps oblong, subelliptique. Zéte ponctuée ; noire, ornée d'une 

tache punetiforme d'un jaune testacé au côté interne de chaque œil. 

el d’une ligne ou tache oblongue, de même couleur, prolongée du 

milieu du front au vertex : labre d’un jaune roux. Antennes et Palpes 

maxillaires d’un jaune roux, à extrémité un peu obscure. Prothorax 

pointillé; d'un jaune testacé ; orné de deux signes noirs, liés à la 

base par leur partie postérieure, rapprochés du bord antérieur par 

leur extrémité opposée, situés de chaque côté de la ligne médiane , 

représentant deux espèces de crocs disposés en regard l'un de l'au- 

tre, ou deux têles de crosses épiscopales. Æ£cusson triangulaire ; 

noir; pelil. Æ/ytres jaunes ou d’un jaune testacé ; ornées d’une bor- 

dure suturale noire , étroite, commune aux deux étuis , prolongée 

jusqu'aux cinq sixièmes ou un peu moins; parées chacune sur leur 

partie longiludinalement médiaire, d'une bande noire n’égalant pas le 

tiers de la largeur, graduellement et faiblement rétrécie d'avant en 

arrière, prolongée jusqu'aux cinq sixièmes ou un peu moins, anlé- 

rieurement liée à la base du signe en forme de eroc qui lui corres- 

pond sur le prothorax, el avec lequel elle forme une sorte de crosse 

épiscopale. Dessous du corps noir : épimères des médi et postpectus, 

bord antérieur de l’antépeetus, côlés du ventre el bord des trois der- 
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niers arceaux, d'un jaune teslacé ou orangé. Pieds d'un jaune 

orangé. 

Patrie : l'Amérique méridionale. Trouvée sur le chemin de New- 

Yoreck à Cumberland-House (Muséum britannique , type donné par 

le R. Kirby ). 

À la branche des Hippodamiaires ou aux premiers genres de la 

branche suivante paraît se rapporter l'espèce suivante que je n'ai pas 

vue, 

Coceinella multigattata : Ravparr. En ovale allongé. Tête 

[lave , avec les yeux et les deux côtés de la base, noirs. Palpes 

et antennes pâles. Prothorax flave ; paré de chaque côté de la ligne 

médiane d'une tache noire trilobée ou comme formée de la réunion de 

trois taches. Elytres flaves ; ornées chacune de sept, huit ou neuf 

taches noires , plus où moins confluentes. Ventre noir , avec les bords 

testaces, Pieds d'un flave fauve. 

Long. 0°,0045 (2 1/2!) ou à peu près. 

Coccinella multipunctata , Raxvacr , Bescrip. of new spec. of Coleopt. tx Journ, of 

nat, Hist. of Boston, 1.2. p. 51. 

Patrie : l'Amérique du nord , Etat de Massachusetts. 

Obs. Suivant l’auteur , elle a de l’analogie avec les Coc. tibialis et 

Coc. parenthesis de Say , et avec la Coc. 10-maculata de Fabr. 

SECONDE BRANCIIE. 

LES COCCINELLAIRES. 

Caracrères. Plaques pectorales et abdominales exislantes. Ecusson 

très-apparent, au moins aussi large que la dixième partie de la base 

d'une élytre. Antennes à peine plus longuement prolongées que la 

moilié des bords latéraux du prothorax; à massue ordinairement 

assez courte , tronquée , composée d'articles transversaux. Feux peu 

ou point voilés par le prothorax, Partie antéro-médiaire du premier 

anneau ventral, subarrondie ou arrondie. //aques abdominales rare- 

ment effacées à leur côté externe. 

Nous les diviserons en deux rameaux : 
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Ramvaux. 

En arc transversal ou presque en demi- cercle régulier, 

a peine étendu au-delà des deux tiers ou des trois 

Piaoss quarts du premier arceau ventral . , . , . . ADOoNIATES. 
aqu 

Soit en courbe irrégulière, ayant le côté externe si- 

abdominales. nueux, oblique ou oblitéré, soit en forme de V; 

dans le premier cas, généralement liées ou à peu près 

au bord postérieur du premier arceau ventral . . CoccineLLares, 

PREMIER RAMEAU, 

LES ADONIATES. 

Canacrènes. Plaques abdominales en are ou en demi-cerele régu- 

lier, ne dépassant pas ordinairement les deux tiers ou les trois 

quarts de la longueur de l’arceau ventral. 

Ces insectes se répartissent dans les genres suivants : 

GEXRES. 

dirigés en arrière en forme de dent courte. Corps oblong. 

| Ongles simples. Anisosticta. 

j Ongles bifides . Adonia. 

Ongles /Corps oblong. Prothorax bissinueusement g L 
oUe tronqué en devant ; peu ou point émoussé 

non ne aux angles postérieurs . . . . . . Hysia. 
Angles | :., 

dirigés À dent à 
posté- Corps : = 

Ë en ar- la base Mésosternum entier. Elytres subar- 
ricurs . { : n , , 

rière en | de cha- rondies à l'angle huméral, . . Ædalia. 
du pro- / Protho- 

forme | cun de 
thorax rax £ RTE 

de leurs . Mésosternum creusé d’une fossette. 
échan- À FR RÉTS 

dent. Cros £ Elytres non émoussées à l'angle 
cré en ; ; - LEE : 

chets. huméral ; à repli incliné . . . Æesis. 
\devant. 

Ongles simples. Corps brièvement ovale. Plaques ab- 

dominales parfois un peu irrégulières ou presque liées 

au bord postérieur de Parceau . . . . . , . Bulwa. 

Genre Anisosticta , Anisosricre; Chevrolat. 

Canacrères. Angles postérieurs du prothorax dirigés en arrière en 
forme de dent courte. Corps oblong. Ongles simples. 
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1. A. novemdecim-punetata: Linné. 

Anisosticta 19-punctata, Murs. Hist. nat. des Coléapt. de Fr, (Sécuripalpes) p. 36. 

Ajoutez après la var. C. 

J'ai reçu en communication du Muséum impérial de St-Pétersbourg 

une variélé se rattachant à celle-ci , offrant les deux points intermé- 

diaires noirs de la rangée antérieure unis à ceux de la postérieure , 

de telle sorte que le segment prothoracique n'offre que quatre taches 

noires unies les unes aux autres en rangée transversale : les deux 

médiaires très-grosses , ovales , allenanl d'une part à la base et avan- 

cées en devant jusqu'au sixième de la longueur , enchaînées l’une à 

l'autre à l’aide d'une très-petite tache ovalaire siluée sur la ligne 

médiane aux trois einquièmes de la longueur , et unies chacune à 

leur côté externe avec la tache punetiforme voisine des bords laté- 

raux ; les taches des élytres généralement plus grosses : la troisième 

de celle-ci ou la juxta-suturale antérieure courbée vers la suture et 

remontant le long de cette dernière jusqu’à la base , c'est-à-dire en 

se confondant avec la lache juxta-scutellaire : les septième et hui- 

tième taches unies par une partie de leur côté interne : le corps plus 

large ou moins allongé; le prothorax marqué sur chacune des laches 

noires médiaires de deux très-petites fosseltes sans doule acciden- 

telles; le prosternum flave , sauf l'extrémité. On serait tenté au pre- 

nier coup-d'œil de considérer cel exemplaire comme devant consliluer 

une espèce différente; maïs la disposition des taches des élytres est 

si exactement la même avec celle de l’élat normal, qu'il est impos- 

sible de regarder cet individu comme spécifiquement différent. 

Le prosternum, dans divers autres exemplaires , est également 

flave au lieu d'être noir, comme il se montre généralement. 

Genre 4donia, Avonie ; Mulsant. 

Canacrènes. Angles postérieurs du prothorax non dirigés en ar- 

rière en forme de dent. Ongles bifides. 

Prothorax faiblement échaneré ou bissinueusement tronqué en 

devant , avec la partie médiaire aussi avancée ou à peine moins avan- 

cée que les angles, quand l'insecte est vu perpendiculairement en 

dessus; arqué sur les côtés, bissinueusement en arc dirigé en ar- 

rière à la base; étroitement relevé en rebord sur les côtés; faible- 
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ment convexe. Ælytres d'un quart ou d’un liers plus larges en devant 

que le prothorax; trois fois environ aussi longues que celui-ci dans 

son milieu ; ovales ou en ovale oblong , en ogive dans leur seconde 

moitié; médiocrement convexes en dessus; un peu moins finement 

pointillées que le prothorax ; à calus apparent. 

Les © ont le premier article des tarses antérieurs ovale, garni 

en dessous de serte de ventouses , ainsi que le deuxième; le cin- 

quième arceau ventral plus ou moins sensiblement en are rentrant. 

Les ® ont le premier article des larses antérieurs rétréci d'avant 

en arrière, dépourvu de ventouses; le cinquième arceau ventral en 

ligne droite à son bord postérieur. 

Les espèces de ce genre habitent principalement les contrées des. 

deux continents situées sous la zône tempérée boréale. 

A. Prothorax paré sur-son disque de deux points blancs où d’un blanc jaunâtre , placés 

un de chaque côté de la ligne médiane. 

4. A. Doubledayi. Ovale-oblonque. Prothorax noir, paré en de- 

vant et sur les côtés d'une bordure, d'un trait postérieurement rac- 

courci sur la ligne médiane , et d'un point de chaque côté de celle-ci , 

blancs. Elytres d'un jaune fauve, ornées d'une tache scutellaire, et 

chacune de quatre points (sw le calus , au-dessous, près de la suture, 

et du bord externe aux deux septièmes ), et de trois taches ( deux 

transoersalement après la moitié, dont l'interne remonte le long de la 

suture et une subapicale) , noires. Les deux taches postmediaires sou- 

vent unies entre elles et même au point du calus. 

Érar Normaz. Ælytres d'un jaune fauve ou d’un fauve jaune, parées 

d'une tache seutellaire obcordiforme ou obtriangulaire, et chäcune de 

sept autres taches, noires, d'inégale grandeur : la première sur le 

calus, punetiforme, postérieurement liée à une autre également 

punctiforme : la deuxième punctiforme , rapprochée de la suture aux 

deux septièmes de la longueur : la quatrième presque sur la même 

ligne transversale , plus rapprochée du bord externe que la deuxième 

l'est du bord interne : ces deuxième et troisième taches formant avec 

celle qui est liée à la tache du calus une rangée transversale un peu 

arquée : la cinquième grosse, irrégulière , siluée vers les quatre 

septièmes de la longueur , liée d’une part à la suture , le long de la- 

quelle elle remonte jusqu'au cinquième antérieur , en formant une 

bordure suturale graduellement rétrécie, d'autre part étendue au 
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moins jusqu'à la moitié de la largeur , et liée à peu près à une tache 

subpunetiforme, subarrondie, un peu plus postérieure et presque aussi 

rapprochée du bord externe que la quatrième : la septième, sub- 

arrondie aux qualre cinquièmes de la longueur, à peu prés à égale 

distance du bord externe et de la suture, mais un peu plus distante 

du bord postérieur. 

Var. À. Tache du calus prolongée jusqu'à la partie antéro-inlerne 

«le la cinquième , et couvrant la troisième qui n'est plus distincte. 

Os. La cinquième tache est généralement alors liée à la quatrième , de telle sorte 

que chaque élytre présente un dessin à trois branches et trois taches (non com- 

prise la scutellaire ) dont les deux antérieures punctiformes , noires, 

Long. 8°,0073 ( 3 1/4). 

Corps ovale ou ovale oblong. Téte jaune; parée à la partie anté- 

rieure et médiaire du front d'une tache noire ordinairement biden- 

tée postérieurement; ornée sur le vertex d’un bandeau noir. Antennes 

et Palpes maxillaires d'un jaune fauve , ayee l'extrémité obscure. 

Prothorax noir, paré sur les côlés et plus étroitement en devant 

d'une bordure flave où d’un jaune testacé : Pantérieure offrant pos- 

térieurement dans sa partie médiaire un prolongement linéaire plus 

ou moins court; orné de deux points ou taches punetiformes égale- 

ment d'un jaune testacé , silués un de chaque côté de la ligne mé- 

diane , à peu près à égale distance de cette ligne et de la bordure 

latérale. Æcusson triangulaire, noir. Ælytres parées et peintes ainsi 

qu'il a été dit. Dessous du corps noir : hanches antérieures , épimè- 

res des médi et postpectus, blanches , ainsi qu'une bordure étroite 

de l'extrémité du postépisternum. Pieds noirs : jambes antérieures 

fauves, avec la tranche supérieure en partie noire : extrémité des 

intermédiaires et plus brièvement des postérieures , fauve, 

Patrie : l'Indoustan ? (Muséum brilannique, donnée par M. le 

major général Hardwicke }. 

Obs. Les plaques abdominales sont médiocrement marquées et 

presque aussi écrasées que dans les Hippodamiaires qui offrent les 

mêmes signes d'une manière rudimentaire, Cette espèce fait done 

une transition naturelle entre les deux branches, 

J'ai dédié cette belle Ædonie à mon ami , M. Edward Doubleday , 

conservateur-adjoint du Muséum britannique , auteur d'un magni- 

fique Genera des Lépidoplères diurnes et de plusieurs autres ou- 

vrages, 
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2, M. mutabilis: Scrip4a. 

Adonia mutabilis, Mes. Hist. nat. des Coléopt. de France ( Sécuripalpes ), p. 39. 

Ajoutez , après la synonymie se rattachant à l’état normal: 

Variations des Elytres (par excès ). 

Var. I. Quatrième et cinquième points noirs des élytres liés ensemble. 

Var. J. Quatrième, cinquième et sixième points noirs des élytres 

réunis, et souvent dilatés de manière à former une tache laissant à 

peine apparaître dans son milieu l& couleur foncière. 

Obs. J'ai vu sous les noms de 13-signata, Rercne et dissimilis , 

Cnevrozar , des individus provenant du Sénégal , d'une taille un peu 

plus grande (2 à 2 1/2!), ayant les pieds entièrement d'un jaune Les- 

tacé (o"), avec les cuisses postérieures en parlie noires ( ® ); les points 

noirs des élytres plus gros, ce qui semble assurer à leur nombre plus 

de fixité ; mais ces individus , sous le rapport du dessin du prothorax 

et des élytres , offrent tant de ressemblance avec V4, mutabilis à 

l'état normal, qu'il semblent évidemment n’en être qu'une variélé 

méridionale. Celle opinion se trouve confirmée par les modifications 

que présentent dans la coloration de leurs pieds , les exemplaires pro- 

venant des parties les plus chaudes de l'Europe; chez celles-ci , les 

cuisses même les postérieures ; sont fauves ou d'un fauve testacé à 

la base , et le plus souvent aussi à l'extrémité. La belle collection de 

M. Reiche possède, de l'Abyssinie , un individu analogue ; par la 

taille et la grosseur des points, à ceux du Sénégal; mais ayant les 

pieds colorés comme ceux de l'Italie , c’est-à-dire n'ayant les cuisses 

testacées qu'à leurs extrémités. 

AA. Prothorax n’offrant pas sur son disque deux pelits points blanes ou flaves, 

B. Epimeres blanches. 

3. A. parenthesis: Mecsn. inéd. Sax. Ovale. Prothorazx noir, 

paré de bordures antérieure et latérales , et d'une ligne longitudinale- 

ment médiaire interrompue, flaves. Elytres d'un jaune flave , ornées 

d'une tache scutellaire ordinairement obcordiforme , d'une tache sur 

le calus , et d'une tache en ligne oblique sur le disque , noires : la der- 

nière souvent liée & un arc plus postérieur également noir ; avec lequel 

elle forme (quand cet arc existe) une sorte de parenthèse , n'atteignant 

pas la suture. Epimères blanches. Côtés du ventre flave ou carné. 
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Erar Nonmaz. Prothorax noir ; paré en devant et sur les côtés d'une 

bordure flave ; orné sur la partie médiane d’une ligne plus ou moins 

étroile , altenante à la bordure antérieure et postérieurement prolon- 

gée jusqu’au tiers ou aux deux cinquièmes, et d'une tache basilaire 

ordinairement carrée, mais de forme variable, également flaves. 

Ælytres jaunes ou d’un jaune flave ou testacé ; parées d’une tache 

seutellaire , el chacune de trois où quatre taches, noires : la tache 

scutellaire, commune, prolongée jusqu'au tiers, postérieurement 

dilatée ensuite de chaque côlé , comme si elle était liée à un gros 

point noir : la première de chaque élytre assez grosse, puneliforme , 

ou plutôt en carré allongé , située sur le calus : Ja seconde , en forme 

de point très-pelit , située près de la partie postéro-externe de la pre- 

mière , el souvent nulle : la troisième , ordinairement plus grosse que 

celle du calus , oblongue , obliquement placée sur le disque , vers le 

milieu de la longueur , mais plus rapprochée de la suture que du bord 

externe : la quatrième, en forme d’are un peu obliquement longitu- 

dinal, naissant vers les trois cinquièmes de la longueur , presque 

parallèle au bord externe, plus rapproché de celui-ci que la partie 

extérieure de la lache discale , un peu plus voisin que celle-ci de la 

suture ; à sa parlie postérieure , qui se Lermine aux cinq sixièmes , ou 

aux six septièmes de la longueur. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Le plus souvent le prothorax présente l’état indiqué , mais la tache du mi- 

lieu de la base qui semble la continuation de la ligne flave médiaire, varie de 

forme ou d’étendue. Quelquefois elle est isolée du bord postérieur. Mais chez 

un assez grand nombre d'individus, surtout chez les &', les bordures flaves 

sont moins élroiles ; chaque plaque noire tend à se montrer bilobée en devant. 

Enfin d’autres fois la ligne ave médiaire s’est élargie, les taches noires couvrent 

une surface moins étendue, et le prothorax paraît alors lave en grande partie, 

Var. À. Elytres dépouroues de la quatrième tache ou de celle qui 

est en forme d'arc, el ordinairement alors du point noir situé près 

de la partie postéro-externe de la tache du calus. 

Oùs. La tache scutellaire est alors généralement linéaire. 

Var. B. Ælytres dépouroues du point noir, voisin de la tache du 

calus. 

Var. C. Tache scutellaire linéaire, c'est-à-dire sans dilatation. 

Point noir, voisin de la tache du calus, soit existant ; Soit nul. 

Elat normal, 

Te Il. 2 série. 6 
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Coccinella parenthesis, Meusn. Catal. Say, Descript. of Coleopt. Ins. iu Exped. lo 

Rocky Mountains , in the Journ. of the Acad. of Philadelph. t. 4. p. CHERS 

Coccinella T-lunatu , Escuscu. inéd. Des. Catal. p. 456. 

Hippodamia fastidita, var. Des. Catal. p. 456. 

Coccinella tridens, Kirey, Faun. Boreali-Amer. p. 299, n° 341 (suivant le type 

existant au Muséum britannique ). 

Hippodamia lunato-maculata ; V. Morscn. Bullet. de Mosc. 1845. p. 382. 78. pl. 7. 

f. 8. 8. 

Variations des Elytres (par excès \. 

Var. C. Arc postérieur lié à la tache discale, et formant avec elle 

une sorte de parenthèse. 

Coccinella parenthesis, Mersu. Catal. Sav, ia Journ. of the Acad. of Philadelph. 

1. 4. p. 93. 5. — Id. Edit. Gory, p. 301: 3: 

Hippodania fastidita. Des. Catal. p. 456. 

Hippodamia curvata , Cnevro. inéd. Des. Catal. p. 456. 

Long. 0m,0045 à 0,0051 (2 à 2 1/2). — Long. 0,0033 (11/2) 

Corps ovale. Téte earnée sur le labre, noire sur le reste de sa sur- 

face , parée d’une bordure flave à la partie antérieure de l’épistome , 

et de trois taches de même couleur , siluées sur la suture frontale 

ordinairement unies entre elles par Le milieu de leurs côlés , savoir : 

une subpunctiforme au bord interne de chaque œil, une médiaire , 

en losange ; mais parfois sublinéairement prolongée jusqu'au ver- 

tex (o*), ou, sans bordure au-devant de l’épistome, et n’offrant ordi- 

nairement qu'une très-pelite tache au côté interne de chaque œil (® ). 

Antennes et Palpes maæillaires d'un jaune testacé ou d'un rougeâtre 

livide , à extrémité un peu obseure. Prothorazx à peine plus finement 

pointillé que la tête; coloré et peint comme il a été dit. Ecusson 

triangulaire; noir. Élytres colorées et peintes comme il a été dil. 

Dessous du corps noir : épimères des médi et postpectus ; blanches : 

côtés du ventre d’un jaune testacé. Pieds noirs : jambes antérieures, 

parfois partie des intermédiaires , tarses antérieurs et intermédiaires , 

et spongioles des postérieurs, d’un jaune roussâtre. 

Para : les Etats-Unis (coll. Guex , Leconte, ele. ); la Californie 

(Dej., ete.); la Nouvelle Helvétie (Muséum de St-Pétersbourg, elc.). 

4. A. amoœna; Facnenwann. Ovale. Prothorax noïr, paré de bor- 

dures antérieure et latérales, et d'une ligne longitudinalement mé- 
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diaire, courte où très-interrompue , flaves. Elytres d'un jaune flave , 

ornées d'une tache scutellaire très -dilalée transocrsalement & son ex- 

trémité , suivie d'une bordure suturale graduellement rétrécie , d'une 

tache sur le calus liée à un point externe, et , après le milieu , d'une 

sorte de parenthèse atteignant ordinairement la bordure suturale, 

noires. Epimères blanches. 

Coccinella amæna, Farverx. Colcopt ab:llust, Bungio ;;etc., 2x Mémoires de l'Acud. 

de St-Pétersbourg (savants étrangers ) , t. 2. p. 453. 96. 

Érar nonmaz. Prothorax noir ; paré en devant et sur les côtés d'une 

bordure flave ; orné sur la partie médiaire d'une ligne longitudinale 

de même couleur prolongée jusqu'aux deux cinquièmes , et parfois 

d'une tache vers le milieu de la base , également flaves. Ælytres jau- 

nes ou d'un jaune flave; parées d'une tache seutellaire, d'une tache 

sur le calus, et d’une sorte de parenthèse , noires : la tache seutel- 

laire commune , prolongée presque jusqu’au tiers, extérieurement 

dilatée transyersalement vers son extrémité , et souvent jusqu'à la 

tache du calus avec laquelle elle se lie , suivie d’une bordure sutu- 

rale étroite et graduellement rétrécie, n’alleignant pas l'extrémité : 

la tache du calus en parallélipipède longitudinal, deux fois aussi 

longue que large, prolongée jusqu’au quart , liée à sa partie postéro- 

externe à une sorte de point noir qui reste séparé du bord extérieur : 

la parenthèse, formée d’une tige oblique naissant un peu avant le mi- 

lieu de la longueur , aux deux cinquièmes externes de la largeur, et 

prolongée jusqu'à la bordure suturale, un peu après le milieu 

de la longueur, liée à sa partie postéro-externe à un arc bifestonné 

dirigé en arrière, d'une manière longitudinalement oblique , rappro- 

ché du bord externe à sa partie antéro-externe et presque lié à son 

autre extrémité à la bordure suturale, vers les quatre cinquièmes de 

la longueur. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Le prothorax offre tantôt l’état indiqué , tantôt la partie noire représente de 

chaque côté de la partie médiaire deux taches bilobées en devant, unilobées 

postérieurement (le lobe postérieur lié à la base } et unies entre elles dans leur 

inilieu. 

f'ariations des Élytres ( par défaut). 

Var. À. Tache scutellaire à peine prolongée jusqu'à celle du calus. 
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Variations des Élytres (par excès ). 

Var. B. Tache du calus longitudinalement prolongée jusqu'à la 

partie antéro-externe de la tache en forme de parenthèse. 

Var, C. Semblable à la var. précédente ; mais offrant de plus la 

branche inférieure de l'espèce de parenthèse liée à la bordure sulurale s 

el formant alors une véritable boucle. 

Long. 0",0045 (21). — Larg. 0®,0030 (1 1/3!). 

Corps ovale. Tête carnée sur le labre ; jaune sur l'épistome el sur 

une partie du front; parée dans le milieu de la partie antérieure de 

celui-ci d'une bordure noire arquée , et ornée à la partie postérieure 

d'un bandeau de même couleur bidenté, en devant, ou, se montrant 

noire, marquée d’une raie médiane longitudinale et d’une tache au 

côté interne de chaque œil, jaunes. Antennes el Palpes maæillaires 

d’un rouge livide ou carné , à extrémité peu ou point obscure. Pro- 

thorax coloré et peint comme il a été dit. Æcusson triangulaire , noir. 

Elytres colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir, 

avee les épimères des médi et postpectus , blanches , et les côtés du 

ventre marqués de taches carnées. Pieds noirs : tarses , jambes anté- 

rieurs, moins longuement des intermédiaires et la partie postérieure 

au plus des dernières , d'un fauve testacé. 

Panue : la Sibérie orientale ( Muséum de St-Pétersbourg , ele. ). 

Elle a été trouvée dans les environs d'Irkutzk, par M. Turezcha- 

ninoff. 

Obs. Elle a beaucoup d’analogie avec l'4. parenthesis ; elle s’en 

distingue par son prothorax offrant rarement la tache basilaire chez 

les individus à bordure jaune étroite; par ses élytres parées d'une 

bordure suturale , offrant la tache seutellaire plus dilatée au côté ex- 

erne, et se liant généralement à celle du calus ; par celte dernière 

moins courle, moins ovale ou plus parallèle, unie à un point ex- 

terne plus gros ; par l'espèce de parenthèse liée ou à peu près par sa 

branche antérieure à la bordure suturale , et offrant à la partie antéro- 

externe de l'are posiérieur une sorte de feston très-marqué. 

BB. Epimèeres noires 

6. A. aretien ; Paykuzz, inéd. Sennermer. Ovale. Prothorax noir, 

paré de bordures antérieure et latérales, et d'une ligne mediaire ën- 

terrompue , jaunes, Elytres jaunes, ornées d'une bordure suturale 
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dilatée en losange vers le quart de la longueur, et postérieurement 
rétrécie; d'une bande longitudinale passant sur le calus, liée à un 
point exlerne au quart, subparallèle au bord externe jusqu'aux trois 
cinquièmes où elle forme deux branches réunies en boucle à la suture. 
Epimères noires. 

Coccinellu arctica, Pak. inéd. Scuxetn. Mag. p. 448. 45. — Henpsr, Nat. t. 5. 
p.515. 104. et p. 583. 114. pl. 59. fig. 40. — Favn. Ent. Syst. app. & 4. p. 466. 
105-106. — Jd. Syst. EL. +. 4. p. 582. 440. — Payr. Faun. suec. t. 2. p. 40. 41. — 
luuic. Mag. 1 1. p. 246. — Scnoexn. Syn. ins. t. 2. p. 199, 449. — Ouiv. Ent. t. G. 
p+ 4050 97. pl. 7. fig. 109! — Grcrexu. Ins. suec t, 2. p. 215. 49. — Zerrensr. 
Faun. lapp. p. 547. 20.— Hermicu-Scuxrrer, Syn. ie Faun. germ 198, 

Coccinellu lapponica, Wesraax in Tuvr. Dissert, ac. 9.p 115. el ed. Gott. p. 199, 
Coccinella dubia, Weusr. Obs. ent. p. 50. 4. 

Hippodamia arctica , Des. Catal. p. 456. 

Long. 0",0039 (1 3/41). — Larg. 0",0025 (1 1/81). 
Corps ovale. Téte carnée sur le labre ; jaune sur l’épistome el sur 

une parlie du front; parée dans le milieu de la partie antérieure de 
celui-ci d'une bordure noire arquée et ornée à la partie postérieure 
d'un bandeau de même couleur bidenté en devant, offrant alors sur 
l'épistome et le front une croix jaune ou d’un jaune testacé dont la 
ligne transversale couvre à peu près la suture frontale ; quelquefois 
noire , avec une ligne longitudinale et une tache au côté interne de 
chaque œil, jaune , quand les dents du bandeau postérieur se lient 
aux extrémités de la bordure arquée. Antennes el Palpes maxillaires 
d'un jaune testacé. Prothorax noir, paré en devant et sur les côtés 
d'une bordure jaune ; orné longitudinalement dans son milieu d'une 
ligne de même couleur prolongée jusqu'aux deux cinquièmes ou pres- 
que à la moitié de la longueur, et d’une tache également jaune liée 

ou à peu près au milieu de la base et paraissant être la continuation de 

la ligne interrompue, Ecusson triangulaire, noir. Elytres partes d'une 

bordure suturale noire, plus longue dans sa première moitié el dilatée 

en losange vers le quart de la longueur, étroite dans sa seconde moi- 

tié et parfois à peine prolongée jusqu'à l'extrémité; ornées d'une 

bande de même couleur , longitudinale , naissant de la base , couvrant 

le calus huméral, liée à un petit point externe vers le quart de la 

longueur, prolongée d'une manière subparallèle au bord externe ou 

en s'écarlant graduellement un peu plus de lui jusqu’à la moitié de 

la longueur où un peu après, où elle se divise en deux branches : 
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l'une obliquement dirigée vers la bordure suturale qu’elle atteint de 

la moilié aux cinq septièmes de la longueur : l’autre en are uni ou bi- 

feslonée rejoignant la suture des trois quarts aux sept huitièmes de 

la longueur , et formant ainsi avec la précédente une boucle oblique- 

ment ovale. Dessous du corps: noir. Pieds noirs : tarses, jambes 

antérieures , majeure parlie des intermédiaires et quelquefois partie 

des postérieures, d’un fauve jaune. 

Parme : la Laponie. 

Obs. Elle est un peu plus petite que les deux précédentes. Le 

dessin de ses élylres rappelle celui de l'4. amæna var. B; mais la 

tache seutellaire n’est pas prolongée jusqu'à celle du calus. Elle a 

d'ailleurs les épimères noires. 
Le prothorax offre peut-être comme dans les précédents des exem- 

ples d'un rétrécissement de la parlie noire; mais je n'en ai pas eu 

d'exemples sous les yeux. 

Les élytres offrent à peu près autant de noir que de jaune sur 

leur surface , et peuvent également être caractérisées de la manière 

suivante : noires, avec une bande longitudinale juxta-suturale 

flexueuse ou presque en forme de botte, prolongée jusque vers le 

milieu de la longueur , une bande oblique naissant vers la moitié de 

la largeur un peu après le milieu de la longueur et prolongée vers la 

suture qu’elle atteint aux trois quarts , et une bordure extérieure de 

largeur inégale, jaune. 

Peut-être faut-il placer ici l'espèce suivante qui m'est inconnue. 

Coe. strigntas; VVesrmax. Oblongue. Prothorax noir, avec les 

côtés et l& partie longitudinalement médiaire , flaves. Elytres flaves , 

ornées chacune d'une bande longitudinalement comme composée de 

cinq taches , naissant du milieu de la base et subterminale ; d'une bor- 

dure sinueuse à la partie antérieure de la suture, et postérieurement 

d'un point , noirs. Pieds flaves. 

Coccinella strigata, Wesruax , Ins. suec. in Tuuxr. Dissert 9. p. 145 et ed. Gottig. 

p. 125.— Gvcsexn. Ins. suec. t. 4. p. 215. 50. — Zerrensr. Faun. lapp. p. 457. 24. 

Corps ayant pour la forme de l'analogie avec celui de l'Æ. arctica , 

mais plus pelit el moins oblong. Zéte pointillée; flave, ornée sur le 

verlex d'un bandeau bidenté , de telle sorte que la partie jaune paraît 

émettre postérieurement trois rameaux dont le médiaire plus long 
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alteint presque le vertex. Feux noirs. Antennes päles. Prothorax 

peu profondément échancré en devant; arrondi sur les côtés ; obso- 

lètement pointillé ; noir avec les côtés et la partie longitudinalement 

médiaire flave, ou, flave paré de chaque côté d'une grosse lache noire, 

sinueuse , postérieurement rétrécie et liée à la base. Æcusson petit ; 

triangulaire; noir. Ælytres ovales; moins étroitement ou plus large- 

ment relevées en rebord et moins subacuminées que dans l'espèce 

précédente; faiblement convexes; plus sensiblement ponctuées que 

le prothorax; flaves, parées chacune d'une bande longitudinale 

noire, naissant du milieu de la base , areuément prolongée presque 

jusqu’à l'extrémité, comme composée de cinq taches , dont les anté- 

rieures plus grosses; parées sur la suture d’une bordure commune 

aux deux étuis , bisanguleuse latéralement , prolongée depuis la base 

jusqu’au delà du milieu , et postérieurement suivie d'un point juxta- 

sutural, également noirs. Dessous du corps noir , avec le bord anté- 
rieur de l’antépectus , flave. Pieds presque entièrement flaves. 

Parnie : les parties seplentrionales de la Laponie. 

Genre Hysia, Hysie. 

(Nom géographique. ) 

Caracrères. Corps oblong. Prothorax bissinueusement tronqué en 

devant; peu ou point émoussé aux angles postérieurs : ceux-ci non 

dirigés en arrière en forme de dent. Ongles munis d'une dent à la 

base de chacun des crochets. 

Prothorax bissinueusement tronqué , c’est-à-dire peu ou point 

échancré en devant, avec sa parlie médiaire aussi avancée que les 

angles quand l'insecle est vu perpendiculairement en dessus ; bissi- 

nueusement en are dirigé en arrière, à la base. Ælytres d'un tiers 

environ plus larges en devant qne le prothorax ; subarrondies aux 

épaules ; faiblement convexes ; sensiblement anguleuses chacune au- 

devant du calus. 

Port des Megilla ; mais plaques marquées et apparentes. 

1. HI. endomyeina; Duronr, inéd. Borspuvaz. Oblongue. Pro- 

thorax d'un noir luisant, paré aux angles de devant d'une tache carrée 

d'un rouge jaune. Elytres d'un rouge jaune, avec la suture et trois 

bandes , noires : les deux premières plus larges que les intervalles : 
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l'antérieure n'atteignant pas le bord externe, courbée à sa partie pos- 

téro-externe, et parfois au point de s'unir à la seconde : celle-ci 

transversale : la dernière, apicale , subpunctiforme. 

Coccine'la endomycina , Duroxr, inéd. Boisuvaz, Voy. de l’Astrol. p. 603. 22. 

Érar nonmaz, Prothorax d'un noir luisant; paré aux angles de de- 

vant d'une tache d’un rouge jaune ou d'un jaune rouge, quadrangu- 

laire, étendue en devant jusqu'au côté interne des yeux ; à angle 

postéro-interne droit; aboulissant laléralement à la moitié de la 

longueur des côtés. Ælytres d'un rouge jaune luisant ; ornées d’une 

bordure sulurale assez étroite et de trois bandes attenants à celle-ci , 

noires : la première prolongée du sixième aux deux cinquièmes de 

la longueur , arquée à son bord antérieur, un peu sinueuse près de 

la suture où elle se lie à l’'écusson , n’atleignant pas le bord externe, 

courbée postérieurement à son extrémité externe , plus large à celle- 

ci que près de la suture : la seconde presque en ovale transversal , 

liée au rebord externe , plus ou moins rétrécie vers la suture et occu- 

pant à celle-ci des trois seplièmes aux trois quarts de la longueur : la 

dernière en forme de tache subpuneliforme couvrant l'angle apical : 

les deux bandes antérieures plus larges ou souvent une fois aussi 

larges que les parties intervallaires d'un rouge jaune. 

Variations des Elytres. 

Var. À. Partie postéro-externe de la bande noire antérieure liée à 

la seconde bande , et divisant ainsi l'intervalle qui sépare ces deux 

bandes en deux taches, d'un rouge jaune. 

Long. 0",0056 à 0",0067 (2 1/2 à 31). — Larg. 0",0036 (1 2 3 ). 
Corps oblong. Téte pointillée; garnie de poils peu apparents; noire, 

avec le labre et l'épistome d’un fauve jaune. Antennes et Palpes 

maxillaires d'un fauve jaune. Prothorax plus finement pointillé que 

la tête; coloré el peint comme ila élé dit. Æcusson triangulaire ; 

noir. Elytres faiblement élargies des épaules aux quatre cinquièmes, 

en ogive étroite postérieurement , avec l'angle sutural émoussé ; 

moins densement et presque aussi finement pointillées que le pro- 

thorax ; luisantes ; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du 

corps noir, avec la moilié antérieure de l’antépectus et les côtés du 

ventre , d’un roux fauve ou d’un fauve jaune. Plaques abdominales à 

peine prolongées au-delà de la moilié de l'arceau. Pieds allongés , 
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noirs : arète inférieure des jambes de devant, partie des intermé- 

diaires el tarses , d'un fauve livide , au moins chez les G'. 

Parnie : Nouvelle Guinée (collect. Dupont (type), Boisduval ) ; 

Célèbes (Guérin, Westermann). 

Genre Adalia, AbaLie; Mulsant. 

Obs. Jai remplacé, par cette dénomination , celle d’Jdalia déjà employée, pour 

désigner un geure de Lépidoptères. 

Canacrères. Corps ovale. Prothorax échancré en devant, subar- 

rondi aux angles postérieurs. Ongles munis d'une dent à la base 

de chacun de leurs erochets. 

Prothorax échaneré en devant, c'est-à-dire offrant les angles 

plus avancés que la partie médiaire de l'échancrure , quand l'insecte 

est vu perpendiculairement en dessus ; subarcuément élargi et étroi- 

tement rebordé ou relevé en rebord sur les côlés; en arc assez 

faiblement dirigé en arrière, et plus ou moins sensiblement bis- 

sinueux, à la base. Ælytres ordinairement d’un quart ou d'un cin- 

quième plus larges en devant que le prothorax:; offrant, prises en- 

semble , un ovale plus ou moins régulier , tronqueé en are rentrant, 

en devant; subarrondies aux épaules; étroitement rebordées ou rele- 

vées en rebord; médiocrement convexes; chargées d’un calus peu 

saillant , peu ou point anguleuses ordinairement au-devant du ealus; 

généralement pointillées moins finement que le prothorax. 

Les 9 ont le premier artiele des larses antérieurs en ovale allongé, 

garni en dessous de sortes de ventouses, ainsi que le deuxième. Chez 

les © , le premier article est rétréci d'avant en arrière, et simplement 

spongieux , ainsi que le suivant. 

La plupart des espèces de ce genre habitent les parties tempérées 

ou seplentrionales de l'Europe et de l'Asie; quelques autres appar- 

tiennent à d’autres pays. 

A. Repli des élytres subhorizontal. 

B. Prothorax d’un blane jaunàtre ou lestacé ; sur toute la longueur de ses côtés. 

1. A. obliterata: Livné. Corps ovale ou ovale oblong; d'un [lave 

cendré, en dessus. Prothorax ordinairement marqué d'une M noire 

ou noirâlre. Elytres souvent parées de deux bandes longitudinales 

d'un gris olivätre, dont l'exlerne est parfois terminée par une tache 

T. 11. 2e série. fi 
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noire ; quelquefois même brunes ou noires , avec quelques taches d'un 

Jaune testacé. 

Coccinella obliterata , Lixx. Faun. suec. p. 58. 497. — Jd4. Syst. nat. t. 1. 584. 59. 

— Guec. GC. Lixx. Syst. nat. 4. p. 1660. 39. 

Coccinella livida, ne Grer , etc. 

Idulia livida , Mursaxr, Hist. nat. des Coléoptères de Fr. ( Sécuripalpes), p. 44. 4. 

J'ai restitué à cette espèce le nom donné par Linné, ayant eu 

l'occasion de voir l’exemplaire typique , dans la collection de la So- 

ciété linnéenne de Londres. | 

Elle paraîlrare en Angleterre, voyez à ce sujet Newman in Entom. 

Mag. t. 4. p. 83. 

2. A. Botlhhmiea ; PaykuLr. 

Idalia Bothnica, Muss. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. ( Sécuripalpes) p. 48. 2. 

Ajoutez à la synonymie de l’état normal. 

Coccinella Faldermanni, Hummer, Essais, n. 5. p. 38. (suivant un exemplaire 

reçu de M. Ménétriés ). 

Pari : les parlies orientales et froides de la France, la Suisse , le 

nord de l'Europe et quelques parties du nord de l'Asie. 

3. A. stictien. Ovale ; médiocrement convexe. Prothorax flave , 

marqué de sept points noirs. Elytres d'un rouge jaune , parées cha- 

cune de huit points noirs : trois près de la base (un juxta-scutellaire, 

en forme de trait oblique ; un sur le calus , un intermédiaire plus pos- 

térieur) : trois en rangée transversale aux trois seplièmes : deux en 

rangée transversale un peu après les deux tiers. Pieds et côtés du 

ventre d'un rouge jaune. 

Coccinella stictica , Cuevrocar, ta collect. 

Long. 0",0051 (2 1/41). — Larg. 0",0039 (1 3/41). 

Corps ovale; médiocrement convexe. Zéte carnée sur le labre, 

flave ou d’un blane flave sur le front, avec un bandeau noir bifestonné 

sur la partie postérieure. Antennes et Palpes maæillaires d'un rouge 

jaune livide à extrémité un peu obscure. Prothorax très-superfciel- 

lement pointillé; luisant; flave ou d’un blanc flave , paré de sept 

points noirs : quatre sur une rangée transversale, à peu près vers le 

milieu de la longueur : trois postérieurs (les deux externes liés à la 

base vers le quart, ou entre le milieu et les angles postérieurs : l'in- 

termédiaire, détaché de ladite base au-devant de l'écusson) : cha- 
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cun des basilaires externes formant , avec les intermédiaires el ex- 

ternes de la rangée antérieure qui leur correspondent , une dispo- 

sition en triangle renversé, ÆEcusson triangulaire , obscur. Ælytres en 

ogive dans les trois septièmes postérieurs; à peine émoussées à l'an- 

gle sutural; garnies d'un rebord relevé aux épaules , et formant une 

gouttière étroile , graduellement affaiblie , indistinete vers l'extrémité; 

ponctuées; luisantes; d’un rouge jaune , parées chacune de huit points 

noirs : le premier, lié par sa base au milieu des côtés de l'écusson, 

linéaire, formant avec son semblable un À: le deuxième, sur le 

calus : le troisième, intermédiaire entre le juxla-seutellaire et celui 

du ealus, où un peu plus rapproché de ce dernier, plus postérieur , et 

formant avec les deux autres une rangée en are dirigé en arrière : les 

quatrième , cinquième et sixième formant une rangée subtransver- 

sale , aux trois seplièmes ou un peu après les deux cinquièmes de la 

longueur : le quatrième le plus petit, ovalaire , séparé de la suture 

par un espace égal à son diamètre , placé vers les deux cinquièmes , 

ou un peu plus antérieur que les deux autres : le cinquième, intermé- 

diaire, le plus gros, subarrondi : le sixième , presque carré, plus 

rapproché du bord externe que le troisième de la suture : les septic- 

me el huitième, composant une rangée un peu obliquement trans- 

versale entre les deux tiers et les trois quarts de la longueur : le 

septième à peine aussi voisin de la suture que le quatrième : le hui- 

tième un peu moins rapproché du bord externe que le sixième : ces 

deux points formant avec leurs semblables une rangée arquée. Des- 

sous du corps noir, avec les côtés et l'extrémité du ventre, d'un jaune 

testacé. Pieds d'un rouge jaune. 

Parure : Trébisonde ( coll. Chevrolat). 

4. A. faseciato-punetata ; Farpenmanx. Ovale. Prothoraæx noir, 

paré sur les côtés d'une bordure plus ou moins large et souvent d'une 

ligne médiane raccourcie , d'un blanc flave. Elytres d'un rouge jaune, 

ornées chacune d'une tache sur le calus, ordinairement liée & une 

scutellaire, et de cinq à six points noirs : trois en rangée lransver- 

sale aux deux cinquièmes , deux aux deux tiers : ces rangées souvent 

transformées en bandes : le sixième, apical, souvent nul. Epimères 

noires. 

Coccinella fasciato-punctata, FasvenmaxN, Coleopt. ab. ill. Bongio collect. 1x Mém, 

de l'Acad. de St-Pétersb. ( Sav. étrang.) ,t. 2. p. 455, 98, 
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Érar normaz. Prothorax marqué de chaque côlé d'une bordure 

d'un blanc flave , étendue en devant jusqu’à l'angle rentrant de l'é- 

chanerure , et postérieurement aussi large que le cinquième ou le 

sixième de la base: noir dans la parlie intermédiaire, mais paré 

sur celle-ci d'un trait blanc naissant du milieu du bord antérieur , 

et souvent longitudinalement prolongé jusqu'après le milieu de la 

longueur. Ælytres d'un rouge jaune ou d'un jaune rouge, ornées 

chacune 1° d'une tache scutellaire noire , oblongue, liée à la base, 

sur la suture , dont elle s'éloigne un peu postérieurement ; 2° d'une 

tache noire située sur le calus, prolongée au côté interne, le plus 

souvent unie à la tache seutellaire , et formant avec elle une bande 

subbasilaire extérieurement raccourcie; 3° de six taches punctifor- 

mes , également noires : les première , deuxième et troisième taches 

placées sur une ligne un peu obliquement transversale , aux deux 

cinquièmes de la longueur : les première et troisième punetiformes, 

petites : la première, un peu plus antérieure , à peine séparée de la 

suture par un espace égal à son diamètre : la troisième aussi voisine 

du bord externe que la première l’est de la suture : la deuxième , en 

forme de tache subarrondie , entre les deux précédents : les quatrième 

et cinquième sur une ligne transversale aux deux Liers environ de la 

longueur : la quatrième , ordinairement en forine de point assez gros, 

à peu près aussi rapprochée de la suture que la première : la cin- 

quième , habituellement plus petite, de moitié moins voisine du bord 

externe que la troisième : la sixième , à l’angle sutural , petite , com- 

nune aux deux éluis , souvent nulle. 

Variations du Prothoraz. 

æ. Prothorax n'offrant point de traces de la ligne médiane d’un blanc fluve. 

B: Bordure latérale d’un blanc [lave plus ou moins rélrécie. 

Variations des Elytres (par défaut). 

Var. A. Tache apicale nulle. 

Obs. Peut-être quelquefois les élytres présentent-elles les taches punctiformes 

noires au-dessous du nombre de cing; mais je n’ai pas vu d'exemple de cette 

variation : la cinquième ou externe de la rangée postérieure est quelquefois 

très-pelite. 

Variations des Elytres ( par excès ). 

Var. B. Deuxième tache où l'intermédiaire de la première rangée 

lice à l'une de ses voisines. 
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Obs. C’est avec l’interne qu’elle a plus de tendance à s'unir. 

Var. C. Quatrième tache ou l'interne de la rangée postérieure , 

transversalement dilatée au côté interne , et liée avec la cinquième 

tache. 

Var. D. Quatrième tache transversalement dilatée du côte externe 

Jusqu'à l& cinquième ou jusque près de celle-ci, et émettant souvent 

un rameau antérieur parfois prolongé jusqu'à la deuxième tache ou 

intermédiaire de la premiére rangée. 

Long. 0",0056 (2 1/2). — Larg. 0m,0033 (1 1/2!). 

Corps ovale ; médiocrement convexe. Zéte pointillée ; noire , avee 

le bord antérieur du labre et de l’épistome et une bordure au côté 

interne des yeux , d’un blanc flave. Antennes et Palpes maxillaires 

d'un rouge jaune : les premières noires à l'extrémilé. Prothorax 

pointillé ; luisant ; coloré et peint comme il a été dit. £cusson trian- 

gulaire , noir. Ælytres en ogive dans les trois septièmes postérieurs ; 

émoussées à l'angle sulural; garnies d'un rebord relevé aux épaules , 

el formant une gouttière étroile , graduellement affaiblie , indistincte 

vers le milieu; ponctuées; luisantes; chargées d’un calus huméral 

assez saillant; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du 

corps et Pieds noirs , avec les tarses d'un fauve livide : jambes anté- 

rieures el moins complètement les intermédiaires , de la même cou- 

leur (o). 

Parnie : les environs d'Irkutzk, en Daourie ( coll. Dejean, Reiche ; 

diverses parties de la Sibérie ( Chevrolat , Guérin , etc.) 

5. A. hyperboren; Parkuzz. Ovale. Prothorax flave, paré d'une 

M et latéralement d'un point, noirs , ou , noir avec les côtés bordes de 

(lave. Elytres d'un rouge fauve , bordées de flave , ornées chacune de 

deux rangées de points noirs : ordinairement trois, presque à la moitié, 

et deux, un peu après les deux tiers de la longueur : ces rangées sou- 

vent transformées en bandes noires bordées de flave. 

Erar nonmaz. Prothorax flave ou d'un blanc flave , paré sur sa partie 

médiane d'une sorte d'M noire , laissant en devant une bordure étroite 

el une tache triangulaire flave entre les branches convergeantes , liée 

à la base par les branches externes , et laissant postérieurement aux 

convergeantes une tache flave géminée , bifide ou bilobée en devant , 

el comme formée de deux taches subpuneliformes unies postérieure- 
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ment ; orné de chaque côté , près du milieu des bords latéraux, d'un 
point noir lié ou presque lié aux branches latérales de VM. Etytres 

rouges ,; d’un rouge fauve ou d’un rouge jaune , ordinairement avec 

le bord externe, plus rarement et moins distinetement le sutural , 

flaves ; marquées chacune de cinq taches punctiformes ou points noirs 

généralement entourés d’un cerele flave : les premier , deuxième et 

troisième, disposés en rangée transversale ou un peu oblique aux 

trois septièmes de la longueur : le premier ou interne , plus antérieur 

que le troisième ou externe, el moins voisin de la suture que celui-ci 

du bord externe (ces trois points formant avec leurs semblables un 

are Lrès-faible ) : les quatrième et cinquième en rangée transversale, 

ou un peu oblique, un peu après les deux tiers de la longueur : le 

quatrième ou interne, moins voisin de la suture que le premier : le 

cinquième , à peine aussi voisin du bord externe que le troisième. 

Coccinella hyperburea , Zerrentst. Faun. lapp. p. 451. 5. var. g (pour le dessin du 

prothorax ). 

Variations du Prothorax. 

Suivant le développement qu'à pris la matière noire ; les deux points latéraux se 

lient davantage aux branches externes de l’M noire ; la tache flave située antérieure- 

ment entre les branches convergeantes se rétrécit, la partie noire se montre quadri- 

lobée en devant; bientôt la tache antérieure disparait, il ne reste que la bordure flave 

qui, elle-même, est envahie; les taches postérieures se rappetissent, se montrent 

isolées de la suture sous la forme de deux points flaves ; enfin chez quelques individus 

le prothorax est noir, paré seulement sur les clés d’une bordure flave rétrécie dans 

son milieu. 

Coccinella hyperborea, Gxerexu. Ans. suec. 1. 4, p. 165. 17. var. À. — Zerrensr. 

Faun. lapp. p. 454. 5. var. 5. 

Variations des Elytres (par défaut ). 

Var. A. Les deux rangées de points incomplètes. 

a. L'antérieure réduite à deux points, la postérieure nulle. 

Obs. Ce sont ordinairement les deux points internes de la rangée interne qui 

existent. 

B- Les deux points de la rangée antérieure libres. 

Coccinella hyperborea, Scnoexu. Syn. ins. t. 2. p. 159. 33. var. %. — Gvyicexr. 

ns. suec, L. 4. p. 1G5. AT. var. à. 

Coccinella intermedia , Bes. Catal. p. 456. (en partie). 

BB: Les deux points de la rangée antérieure unis. 

Coccinella hyperborea , Zerrensr. Faun. lapp. p. 452. 5. var. L. 
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xx. L'anlérieure réduite à deux points, libres ou unis, la postérie 

seul, 
ure à un 

Obs, C’est ordinairement les deux internes de la rangée antérieure et l'interne de 
la postérieure qui existenL. 7 

Var. B. L'une des deux rangées incomplète. 

7. L'antérieure réduite à deux (généralement les deux internes), la postérieure 
complète. 

à. Ces deux points libres , ainsi que ceux de la rangée postérieure. 
Cuccinella hyperborea, Gyizenu. Ins. suec. t. 4. p. 4165. 47, var. 

à. Ces deux points libres : ceux de la rangée postérieure unis. 

e. Les deux points de la rangée antérieure unis : les postérieurs, libres. 

Coccinella hyperborea ; Scuoexm. Syst. ins. 1. 2 P. 159. 53. var. n. — Gvurexu. Ins. 
succ. t. 4. p. 465. 47. var. g. — Zertensr. Faun. lapp. p. 432. 5. var. k. 

ss. Les deux points de la rangée antérieure unis, ainsi que les deux de la 

postérieure, 

77. La rangée antérieure complète : la postérieure réduite à un point. 

Obs. C'eit ordinairement l'interne de la rangée postérieure qui est le plus 
constant. 

&. Points de la rangée antérieure libres. 

{&. Points de la rangée antérieure unis en partie ou en totalité. 

Coccinella hyperboreu, Scuoëxu. Syn. ins. t. 2. p. 159, 33. var. Y. — Gyicexu. 

Ins. suec. t. 4. p. 164. 17. var. e. 

EraT Norma. 

Coccinella arctica, WNesruax , ta Tauxe. Dissert, acad. t. 9. p. 408 et ed. Gott. p. 148. 

Coccinella hyperborea , Scuoexu. Syn. ins. t, 2. p. 159, 53. var. {. — Gvir. Ins. 

suec. L. 4. p. 165. 17. var, f. — Zexrensr. Faun. lapp. p. 434. 5. var. h. 

Variations des Elytres (par excès). 

Var. C. Deux des points noirs de la rangée antérieure liés en- 

semble. 

n- Les deux internes unis. Points de la rangée postérieure, libres. 

Coccinella hyperborea, Vayk. Faun. succ. 1. 2. p. 59. 58. obs. — Scnoexn. Syn. ins. 

1, 2 p. 159. 33. var, €. — Gyirexn. Ins. suec, t. 4. p. 165. var. e. — Zerrensr. 

Faun, lapp. p. 451. 5. var. e. 

nn- Les deux internes unis, Points de la rangée postérieure, liés ensemble. 

Coccinella frigida, Payk. inéd. Sceuxeio. Mag. p. 179. 29. 

Coccinella hyperborea , Paxk. Faun. suec. t. 2. p. 59. 58. obs. — Senoexm. Syn. ins. 

1. 2. p. 159. 53. var. 3. — Gyicexm, Ins. succ, 1, 4. p. 165. 17. var. d. — 

Zevrensr. Faun. lapp. p. 454. var. d. 
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6. Les deux points externes de la rangée antérieure hés ensemble et séparés de 

l'interne, Points de la rangée postérieure libres. 

68. Les deux points de la rangée antérieure liés ensemble et séparés de l’interne. 

Points de la rangée postérieure unis. 

Coccinella hyperborea , Zerrersr. Faun. lapp. p. 434.5. var. c. 

Var. D. Les trois points de la rangée antérieure liés ensemble. 

4. Les points de la rangée postérieure libres. 

Coccinella hyperborea , Pay. Faun. suec. 1. 2. p. 39. 58. obs. — Scnoexu. Syn. ins. 

t 2. p. 159. 53. var. 8. — Gvirexu. Ins. suec. L 4. p. 164. 17, var, D. — 

Zerrensr. Faun. lapp. p. 431. var. 4. 

«. Les points de la rangée postérieure également unis. (Chaque élytre présente 

alors deux bandes noires bordées de flave, ne touchant ni à la suture ni au 

bord externe ). 

Coccinella hyperlorea, VPayk. Faun. suec. t. 2. p. 58. 58. — Scnoexu. Syn. ins. L. 2. 

p- 159. 35. x, — Ouiv. Entom. t. 6. p. 1000. 19. pl. 5. fig. 65. — Gvrrexn. Ins. 

suec. ©. 4. jp. 164. AT. a. — Zerrensr. Faun. lapp. p. 451. 5. a. — Sreru. Syn. 

t. 4. p. 586. 25, — Jd. Man. p. 516. 2494. 

Long. 0M,0036 à 0M,0048 (1 2/3! à 2 1/81).— Larg. 0m,0022 

à 0M,033 ( 4 à 1/2). 

Corps ovale; médiocrement convexe. Zéte pointillée ; noire, avee 

le bord antérieur du labre et de l'épistome, les joues et une tache 

au côté interne de chaque œil, d’un blanc flave. Æntennes d'un fauve 

livide , à extrémité obscure. Palpes maxillaires noirs ou noirâtres. 

Prothorax pointillé; luisant; coloré et peint comme il a été dit. 

Ecusson petit; triangulaire; rougeâtre ou souvent obseur ou noi- 

râtre. Ælytres en ogive postérieurement, peu sensiblement angu- 

leuses à la base; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du 

corps et Pieds noirs : spongioles des tarses d’un fauve roussâtre. 

Pari : la Laponie ( coll. Dejean, etc. ); la Daourie (Reïiche, elc.); 

la Californie septentrionale (Muséum de St-Pétersbourg ). 

6. A. ophthalmien. Ooale ; médiocrement convexe. Prothorax 

noir, étroitement paré en devant et largement sur les côtés d'une bor- 

dure d'un blanc flave : les latérales marquées chacune dans leur mi- 

lieu d'une tache arrondie, noire. Elytres d'un jaune rouge, ornées 

chacune de deux points noirs : l'un moïns petit sur le disque , vers les 

deux cinquièmes de l'autre, à peine plus antérieur , entre celui-ci ct 

la suture. 
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Long. 0M,0045 (2!). — Larg. 0",0033 (1 1,2 ). 

Corps ovale; convexe; pointillé. Zéte noire, parée d’une bor- 

dure d’un blanc flave à la partie antérieure du labre et à celui de 

l'épistome et d’une tache de même couleur au côté interne des yeux. 

Antennes d'un jaune roux à extrémité noire. Palpes maxillaires noirs. 

Prothorax noir, paré en devant d’une bordure très-étroite d’un 

blanc flaye ; orné sur les côtés d'une bordure de même couleur , dé- 

passant en devant au côté interne la sinuosité postoculaire , aussi 

large environ à la base que le tiers de celle-ci : eette bordure latérale 

marquée dans son milieu d'une tache noire arrondie. Æcusson trian- 

gulaire noir. Ælytres subarrondies dans leur moilié postérieure ; d'un 

jaune rouge, ornées de deux points noirs : l'un, moins pelit, sur le 

disque , vers les deux cinquièmes de la longueur : l'autre, à peine 

plus antérieur, petit, situé entre celui du disque et la suture. Des- 

sous du corps el pieds noirs; spongioles des tarses roussâtres. 

Pare : l'Amérique du Nord ( Muséum britannique ). 

7. A. Hopii. Oveule; médiocrement convexe. Prothorax noir, 

bordé de blanc en devant et sur les côtés : la bordure antérieure 

étroite : les latérales rétrécies vers les deux tiers, par une dilatation 

anquleuse de la partie noire. Elytres d'un rouge fauve, ornées cha- 

cune de deux taches noires, subpunctiformes , obliques : l'une plus 

petite, aux deux cinquièmes , près de la suture : l'autre, sur le 

disque, vers le milieu. Epimères noires. 

co" Bordure blanche de la partie antérieure du prothorax, moins 

étroite. 

$ Bordure blanche de la partie antérieure du prothorax , très- 

étroile. 

Coccinella tetraspilota, Mor:, Synopsis of the new species, elc., ir Gray's Zoological 

Miscellany, p. 51. 

Long. 0",0045 à 0®,0050 (2 à 2 1/41). — Larg. 0",0036 

à 0",0039 (2 2/3 à 2 3/41). 

Corps ovale. Téte pointillée; noire , avec le bord du labre, celui 

de l'épistome , el une lache au côté interne de chaque œil , blanes. 

Antennes et Palpes maæillaires earnés , à extrémité noirâtre. 2ro- 

thorax pointillé; noir; paré en devant el sur les côtés d’une bor- 

T. 11. 2 série, 8 
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dure blanche ou d’un blane flave : l’antérieure étroite : chacune des 

latérales un peu moins large à la base que le tiers de celle-ci, ré- 

trécie vers le tiers de sa longueur, par une dilatation anguleuse de 

la partie noire, comme si un point noir se trouvait uni à la partie 

médiaire. Æcusson triangulaire , obseur. Ælytres subarrondies poslé- 

rieurement ; d'un rouge fauve; parées chacune de deux taches noires 

subpunctiformes , obliques : la première , ovale, plus petite , située 

près de la suture, vers les deux cinquièmes de la longueur : la 

deuxième, un peu plus grosse et plus postérieurement placée , sur 

le disque , presque au milieu de sa longueur. Dessous du corps noir, 

avec le bord du ventre d’un rouge fauve. Epimères noires. Pieds 

noirs, avec les tarses et la partie inférieure des jambes antérieures 

fauve et surlout chez le c. 

Parme : le Nepaul, d’où elle a été apportée par le major général 

Hardwicke (Muséum britannique, type donné par M. Hope). 

J'ai été obligé de changer son nom, M. Hope ayant antérieure- 

ment donné la même dénomination à une autre espèce de nos Sécu- 

ripalpes. 

8. A. bipunetata; Linvé. 

Adalia vipunctata , Muus. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. ( Sécuripalpes ), p. Da. 

Ajoulez : 

1° À la synonymie de l’état normal. 

Cuccinella Lioculata, Sax, Descript. of Coleopt., etc. ir Journ. of the Acad. of Philad. 

1. 4. p. 94. 5. — Id. édit, Gonv, p. 505. 3. 

Obs. Les exemplaires américains offrent souvent la tache punctiforme noire des 

élytres entourée d’un cercle flave. 

2° A la synonymie de la var. E, 8. 

Coccinella intermedia , Des. Catal. p. 456 (en partie). 

Obs. Des deux individus existant sous ce nom dans la collection Dejean, l’un 

appartient à la variété ci-dessus ; l’autre, à la variété A, 8, de l’4. hyper 

Vorea : le dessin du prothorax ne laisse aucun doute à cet égard. 

3° Après la variété K. 

Var. K bis. Semblable à la var. J; mais offrant près de la suture, 

vers les deux tiers de la longueur , une bande raccourcie extérieure 

ment, étendue jusqu'aux deux tiers de la largeur, formant avec sa 

semblable une tache obtriangulaire prolongée jusqu'à l'angle sutural. 
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Obs, Cette variété est un passage à la Coccinella annulata , dont elle diffère par 

l'arc postérieur à la ligne transversale , incomplet dans sa courbure , c’est-à-dire 

dans sa partie externe et par la bordure suturale noire qui se prolonge jusqu’à 

l'extrémité. 

4° À la synonymie de la var. N, y. 

Coccinella dorsimacula, Farn. Suppl. p. TT. 15. 14.— Id. Syst. El. t. 4. p. 239. 18. 

Obs. L’exemplaire typique dont je dois la communieation à l'amitié de M. Schiædte, 

offre sur chaque élytre un trait scutellaire court et postérieurement divergeant , 

une bande transversale suivie d'un demi-anneau, noirs : le signe annulaire 

couvre la moitié externe de la largeur, et après s'être lié à la suture se pro- 

longe en une bordure suturale étendue jusqu'à l'extrémité. 

5° Après la variélé Q. 

A celte variété s’en rattachent diverses autres plus ou moins sin- 
gulières , telles que la suivante : 

Elytres d'un rouge fauve, ornées chacune d'un trait scutellaire court 

et postérieurement divergeant , et d'une bande longitudinale sinueuse , 

noirs : la bande naissant sur le calus, étendue jusqu'au cinquième 

interne, à peu près liée à son angle antéro-interne à l'extrémité du 

trait scutellaire , longitudinalement prolongée sur une largeur égale 

jusqu'au tiers de la longueur, transversalement dilatée ensuite jus- 

qu'au rebord externe el un peu-moins postérieurement jusque près de 

la suture, offrant postérieurement à cette sorte de bande transversale 

un arc ou demi-anneau isolé du bord externe et lié par son extrémité 

à la suture vers les deux tiers ou trois quarts de la longueur. 

9. A. rufo-cineta. Briévement ovale. Dessus du corps noir, 

luisant. Prothorax paré en devant et moins étroitement sur les côtés 

d'une bordure testacée. Elytres ornées latéralement d'une bordure 

d'un jaune roux ou d'un testacé flave occupant plus de la moitié de 

la largeur à la base, le tiers vers le quart et peu sensiblement rétrécie 

ensuite jusqu'à l'angle sutural. Dessous du corps et épimères, noirs. 

Long. 0",0033 (1 4/21). — Larg. 0,0022 (11). 
Corps brièvement ovale; luisant. Zéte noire; superficiellement 

pointillée. Joues flaves. Antennes et Palpes maxillaires d'un fauve 

testacé. Prothorax très-étroitement rebordé ou relevé en rebord, 

latéralement; superficiellement pointillé ; noir, paré sur les côtés 

et plus étroitement en devant, d'une bordure rousse, d'un fauve 



60 SÉCURIPALPES. 

jaune ou d’un fauve flave, £cusson triangulaire, noir. Ælytres noires; 

parées latéralement d'une bordure rousse, fauve jaune ou fauveflave, 

oceupant à la base plus de la moitié externe de la largeur, au 

moins aussi large, au quart de la longueur, que le tiers de la 

largeur, et faiblement rétrécie de ce point à l'angle sutural qui 

reste noir. Repli d'un fauve jaune. Dessous du corps , y comprises 

les épimères, noir. Pieds noirs : quatre premiers articles des tarses 

fauves , ainsi que la partie inférieure des jambes antérieures et plus 

brièvement des postérieures. 

Cette belle espèce a été découverte sur le Mont-Rose par M. Melly, 

de Liverpool, qui a bien voulu me la donner quoiqu’elle fut unique 

dans sa collection; elle a été prise par M. Godart sur le versant 

occidental des montagnes qui forment le bassin du lac du Bourget. 

J'en ai vu dans la collection de M. Truqui de Turin deux au- 

tres exemplaires provenant des Appenins. 

BB. Prothorac bordé de jaune ou de blanc sur une partie seulement de la lon- 

gueur de ses cotés. 

C. Épimères noires. 

10. A. nlpima; Vicra. 

Idalia alpina, Murs. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes), p, 61. 4. 

Ajoutez à la synonymie : 

Cuccinella picta, Zwcuer, inéd. Des. Catal. p. 456. 

Paris : les Alpes francaises ; la Suisse ; la Styrie; la Carniole. 

CC. Epimères blanches. 

11. A, flavo-mnaeulata :; pe Gecr. Ovale. Prothorax noir, orné 

de deux points sur le dos , et paré en devant et sur la moîtié antérieure 

des côtés, d'une bordure, flaves. Elytres flaves, avec le rebord ex- 

terne , la suture, et sur chacune deux bandes attenant à celle-ci (lan- 

térieure subbasilaire , onduleuse : l'autre, submédiaire plus courte) , 

et trois taches rapprochées du bord externe, noirs : les deux taches 

antérieures subpunctiformes , avant et aprés la seconde bande : la 

postérieure oblongue , réniforme. 

Érar nonmaz. Prothorax d'un noir luisant, paré en devant d’une 

bordure flave ou d’un flave jaune, prolongée un peu moins étroi- 

tement sur les bords latéraux, jusqu'à la moitié environ de la 
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longueur de ceux-ci; orné sur le dos de deux taches ou points 

flaves, transversalement situés, un de chaque côté de la ligne 
médiane. Ælytres flaves ou d’un flave jaune, avec le rebord ex- 

terne, et sur chacune deux bandes attenant à la suture, el trois taches, 

noirs : la bande antérieure liée à la suture du sixième au tiers, 

ou un peu moins de la longueur, onduleuse, remontant vers le 

calus qu’elle couvre à son extrémité, émeltant en devant entre le 

calus et l'écusson une dent plus ou moins prononcée : la seconde, 

liée à la suture de la moitié aux quatre septièmes environ de la 

longueur, rétrécie à son côté interne, plus courte et moins onduleuse 

que l’antérieure, presque en ovale transversal, occupant les trois 

cinquièmes internes de la largeur : la première lache, subarrondie, 

ou en ovale transversal, placée entre les deux bandes , mais plus 

voisine de la seconde , débordant extérieurement l’antérieure, dépas- 

sant la seconde des deux tiers de sa largeur, presque liée à l'angle 

antéro-externe de celle-ci : la seconde, ovalaire ou subarrondie , 

au moins aussi voisine du bord externe que la première, située 

vers les deux tiers, rapprochée de l'angle postéro-externe de la se- 

conde bande : la troisième, généralement plus grande, oblongue, 

réniforme, placée au-dessous du milieu de la seconde tache, 

longeant la sulure, à peine aussi voisine de la bordure suturale 

que de la deuxième bande, du bord apical , et de la tache intermé- 

diaire. 

Coccinella rivularis, Fanr. Mant. 4, p. 54. 19. — 14. Ent. syst. 4. 270. 9%. — 

Id. Syst. El. 4. 361. 52. — Guez. C. Lana. Syst. nat. 4. p. 4649. 77. — Oriv, 

Encyc. méth 1. 6. p. 54. 26. — Henvsr, Nat. t. 5. p. 569. 97, — Scnorxu. Syn- 

Jns. 1. 2. p. 169. 41. 

Variations des Elytres (par excès ). 

Var. À. Dent de la bande antérieure prolongée jusqu'à la base en 

forme de rameau , enclosant une tache flave , arrondie , juxta-scu- 

tellaire. 

Coccinella macularis, Ouv. Encye. méth. t. G. p. 63. 70. — Jd. Entom. t. 6. 

p. 1026. 58. pl. 3. fig. 59. a, b. — Boisvuvar , Voy. de l’Astrol. p. 604. 25. 

Var. B. Semblable à la précédente , mais offrant en outre la pre- 

mière tache liée à la seconde bande. 

Coccinellu flavo-maculata, ve G£er, Mem. t, Z. p. 665. 71. — Rerz. Gen. et Spec. 

p. 175. 1135. 
€occinella caffia, Tuuxe. Mus. nat. acad. upsal. append. 4. p 115. 
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Coccinella zibellina , Oui. Evcyc. méth. t. 6. p. 79. 133. 

Long. 0",0056 (24/21). — Larg. 0m,0041 (1 7/8). 

Corps ovale, ordinairement un peu plus large après le milieu; 

luisant, et comme vernissé en dessus. Zéte pointillée; noire, avec 

le bord du labre et de l’épistome, les joues et une lache puncti- 

forme au côté interne de chaque œil, flave ou d’un flave jaune. 

Antennes roussâtres, à extrémité parfois obscure. Palpes maxillaires 

noirs. Prothorax superficiellement pointillé; coloré et peint comme 
il a été dit. Æcusson triangulaire; noir. Ælytres d'un sixième plus 

larges en devant que le prothorax; subarrondies postérieurement ; 

aussi superficiellement pointillées que le prothorax; colorées et pein- 

tes comme il a été dit. Dessous du corps noir, avec les épimères 

des médi et postpectus, d'un blanc flave. Pieds noïrs : spongioles des 

tarses , roussâtres. 

Parrre : le Cap de Bonne-Espérance (de Geer, Olivier, ete) ; les 

Indes orientales (coll. Chevrolat, Germar, etc.) ; la Nouvelle-Hol- 

lande (Boisduval , Muséum de St-Pétersbourg). 

42, A. inquinata; Cuevrorar , inéd. Muzsanr. 

Idulia inquinata , Muus. Hist. nat. des coléopt. de Fr. (Sécuripalpes) , p. 67. 6. 

Parnie : diverses parlies de la France; la Suisse; la Styrie ( Ger- 

mar el Schaum ) ; la Hongrie (Dejean ). 

13. A. undecim-notata; SCHNEIDER. 

Idalia AA-notata , Muus. Hist. nat. des coléopt. de Fr. (Sécuripalpes), p. 63. 5. 

Parnie : différentes parties de la France ; l'Allemagne ; l'Autriche; 

la Dalmatie. 

AA. Repli incliné. 

Oïs. Le repli incliné donne à ces espèces un facies particulier. Leur corps est 

brièvement ovale, en ogive peu sensiblement sinueuse à l’extrémité des élÿtres 

qui semblent subacuminées. 

Les espèces de cette division semblent particulières à l'Amérique méridionale. 

D. Prothorax non paré sur son disque de deux taches punctiformes blanches. 

14. A. deficiens. Priévement ovale. Prothorax noir, bordé de 

jaune pâle en devant et sur les côtés. Elytres d'un rouge jaune , sou- 
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vent ornées de trois sortes de bandes noires : les deux premières rac 

courcies extérieurement, formant sur la suture une lache obtrianqu- 

laire commune : la postérieure linéaire, subapicale , non lice à la 

suture : l'antérieure enclosant de chaque côté de l'écusson une tache en 

ovale transversal d'un jaune pale : cette bande parfois réduite à une 

tache suturale cordiforme : les deux autres souvent nulles ou incom- 

plètes. Mésosternum flave. 

Érar nonmaz. Prothorax noir, paré en devant et sur les côtés d'une 

bordure flave : chaque bordure latérale étendue en dedans jusqu’à 

l'angle rentrant de l’échanerure antérieure , mais rétrécie dans son 

milieu par un point noir lié d'une manière plus ou moins complète 

à la partie noire du disque. ÆElytres d’un rouge jaune , ornées cha- 

cune à la base d’une tache flave, en ovale transversal, étendue depuis 

l'écusson presque jusqu’au milieu de la largeur; parées chacune de 

rois sortes de bandes noires : la première naissant à la suture au- 

dessous de l’écusson , enclosant par son bord antérieur la tache flave, 

c'est-à-dire étendue jusqu'au calus , prolongée dans ce point jusqu'au 

milieu de la base, et souvent dilatée postérieurement , formant avec 

sa pareille sur la suture un triangle dirigé vers l'extrémité el pro- 

longé jusqu'au tiers au moins de la longueur, subparallèlement plus 

étroite entre ce triangle et le calus : la deuxième, naissant à la suture 

vers la moitié de la longueur, formant également avec sa semblable 

un triangle dirigé en arrière el prolongé jusqu'aux six seplièmes de 

la longueur et étendu à sa base jusqu'au quart de la largeur, étroite 

dans ce point, puis graduellement dilatée en avant dans sa direction 

transversale et formant aux deux cinquièmes exlernes une saillie an- 

guleuse presque liée au prolongement postérieur de la partie noire du 

calus (servant ainsi avec la bande antérieure à enelore une sorte 

d'ovale interrompu à son côté externe , sous le calus, et à son côté 

interne ou sutural entre l'extrémité de la tache subseutellaire en 

triangle et la naissance de la seconde bande ) , offrant postérieure- 

ment une dent un peu moins prononcée et plus extérieure que la 

saillie antérieure, prolongée ensuile en forme de carré allongé jus- 

qu'aux six seplièmes de la largeur ; notées enfin vers les neuf dixiè- 

mes de la longueur d'une bande noïre ou d’un trait transversal par- 

tant ou à peu près du bord externe et n’arrivant pas tout-à-fait à la 

suture, qui, dans ce point , est d’un blanc jaunâtre ou d'un jaune 

pâle ainsi que la partie apicale qui suit la dernière bande. 
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Variations du Prothoraz. 

Os. Quelquefois la matière noire s’est étendue davantage que dans l'état normal , 

et chaque bordure flave latérale est d’une largeur presque uniforme, c’est-à- 

dire laisse peu distinguer l'espèce du point noir qui souvent est presque déta- 

ché de la partie discale. 

Variations des Élytres (par défaut ). 

Var. À. Bande intermédiaire réduite à deux taches : l'une formant 

avec sa pareille un triangle plus ou moins étroit et dirigé en arrière : 

l'autre , détachée de celle-ci , et de forme variable. 

Var. B. Bande intermédiaire nulle. 

Obs. La bande antérieure n'offre pas ordinairement alors de prolongement sous le 

calus, 

Var. C. Bande intermédiaire nulle. Bande antérieure raccourcie 

extérieurement, n'arrivant pas au calus et non liée à la base au-devant 

de celui-ci. 

Obs. La bande antérieure forme alors avec sa semblable ane sorte de cœur plus ou 

moins élargi. 

Var. D. Semblable à la précédente, mais manquant de plus de 

bande subapicale. 

Obs. L'extrémité des élytres est alors concolore au reste, c’est-à-dire n’est pas 

d’un jaune pàle comme dans l’état normal. 

Coccinella albofusciata , Cuevrouar , ta collect. 

Variations des Élytres (par excès ). 

Var. E. Deuxième bande prolongée presque jusqu'au bord externe. 

Obs. Quelquefois la bande intermédiaire se dilate à son extrémité au point de se 

rapprocier de très-près du bord externe. La bande subapicale est alors ordinai- 

rement moins étroite el renflée vers la suture qu'elle n’atteint pas. 

Long. 0",0045 à 0",0057 (2 à 2 1/2 ). — Larg. 0",0036 à 0m,0045 

(1 2/3 a 2!). 

Corps brièvement ovale ; convexe ou médiocrement convexe , lisse 

et luisant , en dessus. Zéte noire, parée d'une bordure à la partie 

antérieure du labre et d'une transversale sur le front, d’un jaune 

pâle : cette bande frontale ordinairement rétrécie dans son milieu ou 

réduite à deux taches en triangles opposés (9). Æntennes et Palpes 



COCCINELLIENS. — &dali. 65 

mazxillaires d'un testacé pâle , à extrémité obseure ou noirâtre. /0- 

thorax arrondi ou subarrondi aux angles postérieurs; presque lisse , 

très-superficiellement pointillé ; coloré et peint comme il a été dit. 

Ecusson petil ; triangulaire; noir. Elytres peu sensiblement subsi- 

nueuses près de l'extrémité qui semble légèrement subacuminée ; 

étroitement rebordées et assez faiblement relevées en goutlière des 

épaules au milieu de la longueur ; colorées eLpeintes comme il a été 

dit; à calus huméral apparent. Dessous du corps noir , avec les épi- 

mères des médi el poslpectus, la moitié postérieure des postépister- 

nums , le mésosternum et la moilié postérieure d’un blane flave : le 

prosternum souvent entièrement noir : le mésosternum plus rarement 

obseur. Pieds noirs, avec les tarses et parfois l'extrémité des jam- 

bes et moins brièvement des antérieures, surlout chez le &', 

fauves. 

Pare : le Chili (coll. Chevrolat , Guérin, Perroud, etc.); Monte- 

vidéo ( Reiche ); Guatemala ( Melly ). 

DD. Prothorax paré sur son disque de deux taches subpunctiformes d'un 

jaune pâle. 

15. 4. angulifera. Priévement ovale. Prothorax noir, paré en 

devant et sur les côtés d'une bordure et de deux traits obliques sur le 

disque, d'un jaune pâle. Elytres jaunes , ornées chacune de trois sor- 

tes de bandes noires , laissant la suture de couleur foncière : la bande 

antérieure formée de deux taches : l'une juxta-suturale, obtrianqulaire : 

l'autre, subpunctiforme sur le calus , ces taches enclosant une espace 

Juxta-scutellaire flave, en ovale transversal ; la deuxième, composée de 

trois taches : l'interne , obtriangulaire , juæxta-suturale : l'intermé- 

diaire anguliforme ayant son côté externe parfois prolongé jusqu'à la 

bande postérieure : l'externe , petit : la troisième bande arquée , sub- 

apicale. 

Coccinella angulifera , Cuevrouar , in collect. 

Érar Nora. Ælytres d'un jaune rouge, jaunes ou d'un jaune pâle; 

parées chacune de trois sortes de bandes irrégulières , noires, n'ar- 

rivant pas lout-à-fail à la suture qui reste sur toute sa longueur , 

munie d'une bordure uniformément large, de la couleur foncière : 

la bande antérieure composée 1° d’une tache postscutellaire , égalant 

à sa parlie antérieure , c'est-à-dire au-dessous de l’écusson avec le- 
à 
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quel elle est liée , le tiers de la largeur de l'étui, rétrécie d'avant en 

arrière, prolongée jusqu'aux deux cinquièmes ou trois septièmes de 

la longueur ; 2° d’une tache punetiforme placée sur le calus , unie à 

l'angle antéro-externe de la tache juxta-suturale et prolongée obli- 

quement jusqu'à la base à sa partie antérieure : ces deux taches com- 

posant la première bande enclosantune tache basilaire flave, en ovale 

transversal, située au côté de l’écusson et étendue jusqu'aux deux 

cinquièmes de la largeur : la deuxième bande, formée 1° d'une 

tache juxta-sulurale obtriangulaire , commencant aux deux cinquiè- 

mes ou trois seplièmes et prolongée jusqu'aux quatre cinquièmes , 

rétréeie d'avant en arrière , élendue en devant jusqu’au quart ou un 

peu plus de la largeur de l'élui, un peu avancée en forme de dent à 

son angle antéro-exlerne; 2° d'un signe en forme d'accent circon- 

flexe ou plutôt d'angle plus antérieur, uni par son côté interne, qui 

est le plus court, à la tache juxta-suturale , offrant son côté externe 

plus ou moins prolongé longitudinalement en arrière sur le milieu 

environ de la largeur de l’élytre; 3° d’une petite tache presque en 

triangle dont la base serait tournée vers le côté externe , liée ou 
presque liée par son angle interne, vers les trois cinquièmes de la 

longueur , au prolongement de la tache anguliforme précilée , aussi 

rapprochée du bord externe qui reste de couleur foncière que la tache 

juxta-sulurale l'est de la suture : la troisième bande, presque en 

forme de G couché, lié ou presque lié à l'extrémité de la deuxième 

tache juxta-suturale, et dont l’une des extrémités aboutit presque 

à l'angle sutural, et l'autre près du bord externe, aux quatre cin- 

quièmes ou un peu plus de la longueur. 

Variations des Élytres (par défaut). 

Var. À. Quelques-uns des signes un peu incomplets. 

Obs. Ainsi, quelquefois la tache juxta-suturale antérieure est à peine liée à cel'e 

du calus, à peine unie postérieurement à la deuxième juxta-suturale ; ainsi, la 

tache angulaire de la seconde bande se prolonge quelquefois à peine plus posté- 

rieurement que la tache externe; la deuxième juxta-suturale ne se lie pas à la 

troisième bande, etc. 

Variations des LÉlytres (par excès ). 

Var. B. Côté externe de la tache angulaire ou de l'intermédiaire de 

la deuxième bande prolongé jusqu'à la bande postérieure ; enclosant 

avec celle-ci et avec la juxta-suturale un ovale longitudinalement un 

peu oblique. 
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Var. C. Dessin des élytres offrant de plus que dans la variété pre- 

cédente la partie saillante de la tache angulaire nébuleusement liée à 

la tache du calus. 

Coccinella angulifera, Cuevrozar , in collect. 

Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0",0027 (1 1,41). 

Corps brièvement ovale; médiocrement convexe , lisse et luisant , 

en dessus. Tête noire , très-étroitement bordée de Have à la partie 

antérieure de l’épistome ; ornée transversalement sur le milieu du 

front d'un bandeau également flave , un peu anguleusement allongé 

en arrière au côlé interne des yeux. Antennes d'un fauve livide. 

Palpes mazxillaires de même couleur ou plus ou moins obseurs. 

Prothorax noir ; paré aux bords latéraux et antérieur, et quelque- 

fois plus étroitement à celui-ci, d'une bordure flave; orné sur son 

disque de deux lignes raccourcies de même couleur, siluées , une , de 

chaque côté de la ligne médiane , obliquement dirigées de dehors en 

dedans en suivant la direction d'une ligne qui partirail de l'angle an- 

térieur pour aboutir au milieu de la base. Æcusson petit, noir. 

Elyires colorées et peintes comme il a été dit; à calus huméral appa- 

rent. Dessous du corps noir, avec les pro et mésosternum , les épi- 

mères des médi et postpeclus et l'extrémité des postépsternums , d'un 

blanc flave. Pieds noirs : partie postérieure , au moins des jambes et 

des tarses , d’un flave fauve. 

Pari : le Chili (coll. Chevrolat, Guérin; Muséum de Paris); 

ile Fernandez (Guérin). 

Cette espèce a été découverte par M. Gay. 

Obs. Quelquelois le prosternum et plus rarement le mésosternum 

sont plus ou moins obseurs. 

Genre Mesis, Nesis. 

{ Nom mythologique. ) 

Canacrènes. Corps assez brièvement ovale. Prothorax échancré en 

devant, peu émoussé aux angles postérieurs. Æ/ytres peu ou point 

émoussées à l'angle huméral; à repli très-incliné , presque creusé 

d'une fossette ou rétréei vers les cuisses postérieures. Mésosternum 
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creusé d’une fossette pour recevoir l'extrémité postérieure du pros- 

ternum. Ongles munis à la base de chacun de leurs crochets d'une 

dent parfois peu prononcée. ; 

Prothorax subeurvilinéairement élargi d'avant en arrière et peu 

sensiblement rebordé sur les eôtés ; à angles antérieurs avancés en 

espèce de dent; peu ou point émoussé aux postérieurs ; en arc dirigé 

en arrière, à la base; convexe. Ælytres d'un liers plus larges en de- 

vant que le prothorax; offrant prises ensemble une sorle d'ovale 

échaneré en are rentrant en devant; plus larges vers les trois sep- 

tièmes, en ogive subacuminée postérieurement; sans rebord bien 

marqué sur les côtés ; convexes ; à calus peu saillant; non anguleu- 

ses au-devant de celui-ci; à peine moins finement pointillées que le 

prothorax. 

La seule espèce qui jusqu’à ce jour compose ce genre, SEM 

ble par son repli très-ineliné , par ses élytres débordant plus sensi- 

blement le prothorax et non émoussées à l'angle huméral , s'éloigner 

encore plus que celles du genre précédent du facies des Coccinelliens 

de la première division; mais la forme des plaques et les élytres 

non relevées dans le Liers externe de leur base, indiquent ici sa place. 

1.N. sycophanta. Ovale. Prothorax d'un noir verdälre, paré 

aux angles de devant d'une tache d'un jaune pâle, trrégulièrement 

quadrangulaire , étendue jusqu'à la moitié des bords latéraux. Elytres 

d'un violet métallique changeant en vert. Antépectus et pieds de devant 

Lun noir verdätre : autres parties du dessous du corps d'un jaune 

rouge. 

Long. 0,0048 (2 1/81). — Larg. 0,0039 (1 3/4!). 

Corps assez brièvement ovale; convexe; pointillé ; luisant en des- 

sus. Téte d'un noir violâtre ou verdâtre , orné d’une tache punetiforme 

blanche , au côté interne de chaque œil. Antennes d'un fauve livide. 

Palpes mazxillaires noirs. Prothorax d'un noir violälre ou verdätre , 

paré aux angles de devant d’une tache d'un jaune pâle, étendue en 

devant jusqu'à la sinuosité postoculaire, et sur les côtés jusqu'à la 

moitié de la longueur de ceux-ci, irrégulièrement quadrangulaire , 

peu prolongée en dedans à son angle postéro-interne qui est très- 

ouvert. Écusson triangulaire. ÆElytres irrégulièrement et assez fine- 

ment ponetuées ; d'un violel métallique changeant en vert, suivant la 
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manière dont on les regarde. lepli d'un, jaune rouge. Propectus et 

pieds antérieurs d’un noir verdâtre : pieds intermédiaires etpostérieurs, 

anéso, mélapectus et ventre d'un jaune rouge ou d’un rouge jaune. 

Mésosternum faiblement échaneré en are rentrant, creusé d’une 

Josselle. 

Paris ? (collect. Dupont.) 

Genre Bulæa, Bu. 

( Bulæa, nom mythologique. ) 

Canacrènes. Angles postérieurs du prothorax non dirigés en arrière, 

en forme de dent. Corps brièvement ovale. Plaques abdominales , 

parfois un peu irrégulières ou presque liées au bord postérieur de 

l'arceau. Ongles simples , c’est-à-dire dépourvus de dent à la base de 

leurs crochets, 

Prothorax échaneré en devant, avec les angles antérieurs en forme 

de dent peu ou point émoussée , inelinés et par là à peine plus avancés 

que la partie médiaire de l’échanerure , quand l’insecle est vu perpen- 

diculairement en dessus; subarcuément élargi d'avant en arrière et 

élroilement relevé en rebord , sur les côtés ; en are dirigé en arrière, 

à la base; convexe. Ælytres d'un cinquième plus larges aux épaules 

que le prothorax; trois fois environ aussi longues que lui; offrant, 

réunies , la forme d'un ovale assez court, tronqué en devant, maïs en 

are rentrant dans ses deux tiers médiaires, et en ogive parfois subacu- 

minée dans sa moitié ou les trois seplièmes postérieurs ; émoussées 

aux épaules ; faiblement relevées vers celles-ci en une goutlière rudi- 

mentaire , peu distincte après le milieu de la longueur; assez mé- 

diocrement convexes; à calus médiocrement saillant; moins finement 

pointillées que le prothorax. Mésosternum entier ou peu sensiblement 

el très-étroilement enlaillé à son rebord antérieur. 

A. Eljtres marquées de points noirs ou obscurs 

3. Poitrine en partie noire, 

1. B. novermdeeism-notata: Srevex, inéd. Gegrer. lrothorax 

[lave, marqué de sept taches punctiformes noires (une anté-scutellaire, 

quatre en rangée semi-circulaire au-devant de celle-ci, deux latérales). 

Elyures roses ou d'un rose flave ; à rebord sutural noir ; ornées d'un 

point juxta-sculellaire et chacune de neuf autres, noirs : un sur le 

calus et quatre autres voisins du bord externe : trois près de la su- 
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ture : un entre les troisième externe et deuxième interne. Poitrine ct 

ventre en grande partie noirs. 

Corcinella 19-notita , Steve, inéd, Geuren , Bemerk. ueber die Ins. sibir. ia Lere- 

bours Reise 1. ?. p. 225. 14.— Bessen, inéd, Knvxiokt, Enumerat. Colcopter, etc. ia 

Bullet. de la Soc. des Nat. de Moscou , t. 5. p. 477. — Des. Eatal. p. 457. 

Coccinella Lichketschowii Huuwer, Ess. 6. 43. 

Coccinella 19-maculata Huwer , Des. Catal. p. 457. 

Érar normaz. Prothorax flave, parfois d'un flave rosé, paré de sept 

taches subpuneliformes ou punctiformes noires : 1° une pelite , punc- 

tiforme, placée au-devant du milieu de la base; 2° quatre disposées 

en rangée semi-cireulaire au devant de celle-ci, et de la moilié mé- 

diaire de la base : les deux postérieures irrégulières , ordinairement 

les moins petites, liées à la base entre le milieu de celle-ci et les 

angles postérieurs : les antérieures obliques, situées de chaque côté de 

la ligne médiane; 3° deux latérales , punctiformes , placées une de 

chaque côté, près du milieu du boid latéral. Ælytres roses, d’un 

rose pâle ou d'un rose flave, parées d'une bordure suturale noire , 

étroite, ne couvrant que le rebord ; ornées d’une petite tache scutel- 

laire, composée de deux taches punetiformes divergeantes , et cha- 

cune de neuf points, également noirs : le premier, sur Le calus : les 

deuxième et troisième, en rangée un peu obliquement transversale 

et presque triangulairement disposés avec le précédent : le deuxième, 

presque au quart de la longueur, presque au tiers de la largeur : le 

troisième , aux deux seplièmes, lié par son côté externe au pli mar- 

ginal : les quatrième, cinquième et sixième, formant une rangée 

transversale ou légèrement arquée vers la moilié de la longueur : le 

quatrième, un peu plus rapproché de la suture que le deuxième : le 

sixième, au moins aussi voisin du bord externe que le troisième : le 

cinquième , oblong, un peu plus antérieur, intermédiaire entre les 

deux précédents : les septième et huitième , en rangée transversale , 

aux deux tiers : Le septième, aussi voisin de la suture que le quatrième: 

le huitième, à peine aussi rapproché du bord que le sixième : le 

neuvième , aux six seplièmes, presque aussi voisin de la suture que 

du bord externe , aussi rapproché de celle-là que le deuxième. 

Variations du Prothoraz. 

a, Points noirs du prothorax au-dessous du nombre normal, 

Obs. C’est ordinairement lanté-seutellaire qui est le plas sujet à disparaitre. 
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Variations des Elytres (par excës ). 

Var. A. Un ou quelques-uns des points noirs plus ou moins liés & 
leurs voisins. 

Obs. C’est généralement celui du calus qui a le plus de tendance à se dilater vers 

le troisième. 

Long. 0",0045 à 0",0051 (2 à 2 1/41). — Larg. 0",0033 à 1 

07,0036 (1 1,2 à 1 2/3'). 

Corps brièvement ovale. Tête assez finement ponctuée; flave , parée 

sur sa parlie postérieure de deux taches puncliformes, noires. {ntennes 

el Palpes d'un flave rose. Prothorax assez finement ponctué ; coloré 

et peint comme il a été dit. Ecusson triangulaire; noir. Ælytres co- 

lorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir, avec la 

majeure parlie de l'antépectus , les méso et métasternum , les épimères 

des médi el postpectus, les postépisternums, la partie antéro-médiaire 

du premier arceau ventral, le bord postérieur et souvent les côtés des 

arceaux abdominaux, flave ou d’un flave rosé. Pieds d'un rose pâle ou 

d'un rose flave. 

Paru : les parties méridionales de la Sibérie et de la Russie, la 

Turquie, l'Egypte , la Perse , ete. ( Coll. Dejean, Chevrolat , ete.) 

Obs. Je l'ai vue dans quelques collections, sous le nom de Coc- 
cinella salina ; STEvEN. 

BB. Poitrine päle. 

2. B. Bocandei. D'un fauve flave livide ow d'un flave rouge 

livide en dessus. Prothorax marqué de sept taches subpunctiformes 

noires (une anté-scutellaire, quatre en rangée semi-circulaire au-devant 

de celle-ci, deux latérales). Elytres à rebord sutural noir 3 ornées 

d'une tache juxta-scutellaire et chacune de neuf gros points , noirs : 

un sur le calus , trois autres le long du bord externe , trois le long de 

la suture, un subapical , un entre les troisième externe et deuxième 

interne. Dessous du corps d'un flave rougeûtre. Ventre à deux rançgées 

de points noirätres. 

Cocrinella Bocandei, Des. in collect. 

Érar nonmaz. rothorax d'un fauve jaune livide ou lépèrement 6 
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rosé, paré de sept taches subpunetiformes, noires : {° une petite, 

puncetiforme , au-devant du milieu de la base; 2° quatre, disposées 

en rangée semi-cireulaire au-devant de celle-ci, et de la moitié mé- 

diaire de la base : les deux intermédiaires ou antérieures en parallé- 

logramme, un peu obliquement longitudinal de chaque côté de la 

ligne médiane : les deux postérieures presque carrées, liées à la base , 

entre le milieu de celle-ci et les angles postérieurs; 3° deux latérales, 

punetiformes , pelites , placées, une de chaque côté , près du milieu 

du bord latéral. £lytres d’un fauve flave livide, ou d’un flave rouge 

livide ou légèrement rosé, ornées d’une bordure suturale noire, 

étroite , ne couvrant que le rebord; parées chacune d’une tache juxta- 

seutellaire , postérieurement divergeante, et de neuf autres subar- 

rondies, ou de neuf gros points, noirs : le premier, sur le calus : 

les deuxième et troisième , ordinairement un peu moins obseurs, for- 

mant une rangée transversale vers le quart de la longueur : le 

deuxième , aussi rapproché de la suture que la moitié de son dia- 

mètre : le troisième, aussi voisin du bord externe que l’autre l’est de 

la suture : les quatrième , cinquième et sixième, formant une rangée 

transversale ou légèrement arquée vers la moitié de la longueur : le 

quatrième , de moitié plus rapproché de la suture que le deuxième : 

le sixième, sensiblement plus voisin du bord externe que le troisième : 

le cinquième , oblong, un peu plus antérieur , intermédiaire entre 

les deux précédents : les septième et huitième , en rangée transver- 

sale aux deux tiers : le septième, aussi voisin de la suture que le 

quatrième : le huitième, un peu moins rapproché du bord externe 

que le sixième : le neuvième un peu en arc transversal, plus voisin 

de la suture que du bord externe et surlout de l'apical. 

Variations du Prothyrax. 

Obs. Quelquefois les taches juxta-médiaires sont unies aux postérieures de la ran- 

gée semi-cireylaire. 

Variations des Élytres (par défaut). 

Var. À. Taches puncliformes au-dessous du nombre normal. 

Obs. Ce sont ordinairement les deuxième, troisième el neuvième qui sont les 

plus sujettes à faire défaut. Quelquefois les septième, huitième ou neuvième , ou 

mème foules, sont simplement obscures. 

Variations des Elytres ( par excès). 

Var. B. Quelques-unes des taches liées ou presque liées ensemble. 
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Obs. Ce sont ordinairement les troisième, cinquième et sixième qui ont le plus 

de tendance à s'unir. 

Long. 0,0048 (2 1/81). — Larg. 0",0036 (1 2/31). 

Corps brièvement ovale ; convexe. te pointillée ; de la couleur 

du prothorax; parée à sa partie postérieure d’un bandeau noir, bidenté 

en devant. Antennes et Palpes d'un fauve flave. Prothorax aussi fine- 

ment pointillé que la tête; coloré et peint comme il a été dit. Ecus- 

son triangulaire; d'un fauve flave. Ælytres colorées et peintes 

comme il a été dit. Dessous du corps et pieds d'un flave rouge, plus 

livide sur le ventre que sur les pieds : ventre paré , de chaque côté, 

d'une rangée longitudinale de taches subpunctiformes ou obtriangu- 

laires , noires ou obscures , plus voisines du bord latéral que du milieu. 

Parnie : le Sénégal. ( collect. Dejean , Reiche , etc.) 

Elle a été découverte par M. Bocandé. 

Obs. Elle se distingue de la 2. 19-notata, par sa forme un peu plus 

brièvement ovale , plus convexe; sa couleur moins rosée, plus livide; 

ses laches punctiformes plus grosses; la posilion plus voisine de la 

suture et du bord externe des quatrième et sixième taches ; la cou- 

leur du dessous du corps ; les rangées de points sur le ventre. 

AA. Élytres non marquées de points obscurs. 

3. B. pallida. Pricévement ovale et d'un blanc flave. Pro- 

thorax orné de sept points noirs (un anté-scutellaire , quatre moins 

petits en rangée semi-circulaire au-devant de celui-ci, un près du 

milieu de chaque bord latéral). Elytres à rebord sutural noir. Dessous 

du corps d'un blanc flave. Ventre marqué de deux rangées de points 

obscurs. 

Coccinella pallida , Friwaldski, inéd. 

Coccinellu suturella. Des. Catal, p. 451. 

Long. 0®,0045 (21). — Larg. 0",0036 (1 2/31). 

Corps brièvement ovale; convexe et d'un blane flave luisant sen 

dessus. Zéte parée sur sa partie postérieure , de deux taches subpunc- 

tiformes, noires, parlois nébuleusement et longitudinalement pro- 

longées sur le front. Antennes et Palpes d'an blanc flave. Prothorax 

T. ll. 2° série. 10 
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en arc légèrement bissubsinueux à la base; aussi finement pointillé 
que la tête; paré de sept points noirs : un pelit, au-devant du milieu 

de la base : quatre notablement plus gros, disposés en rangée semi- 

circulaire au-devant de celui-là , et de la moitié médiaire de la base 

(les deux postérieurs de cette rangée semi-cireulaire, liés à la base 
entre le milieu de celle-ci et les angles postérieurs ) : les deux autres 

placés, un, de chaque côté, près du milieu du bord latéral. Æcusson 

petit; triangulaire; flave, bordé de noir ou d'obseur , quelquefois 

entièrement flave ou obscur. Elytres postérieurement en ogive étroite; 

très-légèrement subsinueuses près de l'extrémité , et paraissant par là 

subacuminées ; d’un flave pâle, parées d'une bordure suturale noire, 

très-étroite , ne couvrant que le rebord. Dessous du corps d'un flave 

ou d’un flave livide, avec la moitié postérieure du métasternum 

moins pâle. Ventre marqué de deux rangées longitudinales de points 

obseurs , sur chaque arceau , plus rapprochées chacune du bord laté- 

ral que du milieu. Pieds moins pâles que le dessous du corps. 

Parnie : la Turquie. (collect. Aubé , Dejean , etc.) 

SECOND RAMEAU. 

LES COCCINELLATES:. 

Canacrères. Plaques abdominales soit en courbe irrégulière, ayant 
le côté externe sinueux, oblique ou oblitéré, soit en forme de V; 

dans le premier cas, généralement liées ou à peu près au bord posté- 

rieur du premier arceau ventral. 

Les & ont les deux premiers articles des tarses antérieurs garnis 

en dessous de ventouses, et le cinquième arceau ventral ordinaire- 

ment en arc rentrant. 

A ce rameau se rapportent les genres suivants : 
GENRES. 

Mésosternum échancré, rarement entier ou à 

peu près; mais alors plaques abdominales, en 

: forme de V, c’est-à-dire peu ou point arquées 

un au côté interne, plus ou moins distantes du 

nr bord postérieur de l’arceau. . . . . . . Harmonia. 

Due basilaire 
©] Mésosternum entier, Plaques abdominales à côté 

interne arqué ; généralement liées au bord 

postérieur de l’arceau. , . . . . . . Coccinella. 

Cisseis. simples. 
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Genre Harmonia, MarMontE ; Mulsant. 

Canacrères, Plaques abdominales parfois arquées à leur côté in- 

terne, avec l’externe sinueux, oblique ou oblitéré , el alors presque 

liées au bord de l'arceau; souvent en forme de V, c’est-à-dire peu 

ou point arquées au côté interne , et plus ou moins distantes du bord 

postérieur de l’arceau. Mésosternum échancré , rarement entier ou à 

peu près , mais alors plaques abdominales en forme de V, et plus ou 

moins courtes. Ongles munis d’une dent à la base de chacun de leurs 

erochels. 

Prothorax échaneré en devant, ordinairement d’une manière peu 

ou médiocrement profonde; subareuément élargi d'avant en arrière, 

et assez étroitement relevé en rebord sur les côlés ; peu émoussé en 

général aux angles de devant qui ont la forme d'une sorte de dent, 

émoussé ou subarrondi aux postérieurs ; en are assez faible, dirigé 

en arrière el offrant le plus souvent une bissubsinuosité plus ou 

moins sensible; faiblement ou médiocrement convexe. Ælytres d'un 

quart environ plus larges en devant que le prothorax; en ovale, de 

forme et de longueur variable , tronqué assez faiblement en are ren- 

trant, en devant ; émoussées ou subarrondies aux épaules; rebordées 

ou relevées en rebord assez étroit, quelquefois légèrement en gout- 

tière vers l'angle huméral ; médiocrement convexes; moins finement 

et moins superfciellement pointillées que le prothorax. 

Les espèces de ce genre sont disséminées dans les diverses parties 

du monde. 

1. H. Sommieri, Ovale. Prothorax d'un rouge flave , orné ordi- 

nairement de sept taches subpunctiformes noires ou obscures : une 

anté-scuellaire : quatre en rangée semi-circulaire au-devant de la 

moitié médiaire de la base : une de chaque côté. Elytres à bordure 

suturale noire ; d'un jaune testacé le long de la suture et du bord 

externe , d'un rouge roux sur le reste de leur surface. 

Anisostictu Sommiert, Des. in collect. 

Hippodamia suturata , Reicue , in collect. 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0",0024 (1 1/101)- 

Corps ovale; pointillé. Zéte d'un flave rouge. Antennes et Palpes 
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matillaires, d'un flave rougeâtre : les premières noires, les seconds 

parfois obscurs à l'extrémité. Prothorax en are bissinueux, à la base; 

d'un rouge flave ou d’un rouge roux livide, paré de quatre taches pune- 

tiformes ousubpuncetiformesnoires, disposées en rangée semi-circulaire 

au-devant de la moitié médiaire de la base : les deux antérieures pune- 

tiformes : les deux postérieures triangulaires , liées à la base chacune 

vers le point intermédiaire, entre le milieu de celle-ci et l'angle 

postérieur; laissant souvent apparaître trois autrestaches punetiformes 

nébuleusement indiquées : l’une, anté-seutellaire, entre les deux basi- 

laires , formant avec les deux antérieures un triangle renversé : les 

deux autres, placées , une de chaque côté , près du milieu des bords 

latéraux. Æcusson petit; triangulaire ; noir. Æ/ytres ovales , faible- 

ment élargies jusqu’à la moitié ou aux quatre septièmes de la longueur, 

en ogive postérieurement ; parées d'une bordure suturale noire; d'un 

rouge roux ou d'un rouge flave , longiludinalement dans leur milieu, 

d'un jaune testacé le long des bords latéraux et sulural, et souvent 

dans toute leur périphérie. Dessous du corps noir sur les deux derniers 

segments pectoraux, et les deux premiers arceaux du ventre, d’un 

flaverougeätre sur les derniers arceaux de celui-ci et sur l’antépectus. 

Epimères des médi et postpectus , et extrémilé des postépisternums, 

flaves. 

Paris : le Brésil (collect. Guérin, Reiche) ; Mozambique (Buquet, 

Dejean). 

Obs. Les plaques abdominales sont souvent oblitérées ou peu ap- 

parentes au côté externe; mais l’étroitesse de son mésosternum et le 

repli des élytres à peine incliné ou légèrement relevé en dehors , ne 

rendent pas douleuse la place de cette espèce. 

2. H. rufescens. Ovale: d'un rouge jaune ou d'un roux tes- 

tacé luisant , en dessus , avec les bords antérieur et latéraux du pro- 

thorax tirant davantage sur le jaune. Dessous du corps et pieds de 

couleur analogue. Mésosternum peu ou point sensiblement échancré, 

Coccinella rufescens , Des. Catal. p. 456. 

Coccinella ovata , Kiu , inéd. Des. Catal. p. 456, 

Coccinella rufina, Cuevnoz. in collect. et Der. Catal. p. 456. 

Long. 0",0067 (31). -— Larg. 0®,0036 (12/31). 

Corps ovale; pointillé, d'un fauve jaune ou d'un rouge jaune lui- 
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sant, en dessus, 7éte unicolore. Æntennes et Palpes d'un fauve jaune 

ou d'un jaune fauve. Prothorax en are bissinueux à la base; tirant 

davantage sur le jaune près des bords antérieurs et latéraux que sur le 

resle de sa surface. Æcusson pelit; concolore. Ælytres ovales, faible- 

ment élargies jusqu'à la moitié de leur longueur, en ogive posté- 

rieurement, légèrement subsinueuses un peu avant l'angle sutural 

qui est ordinairement un peu émoussé; unicolorées. Dessous du 

corps et Pieds d'un fauve jaune ou d’un rouge jaune, plus livide sur 

le premier que sur les seconds. 

Parme : le Sénégal (coll. Chevrolat, Dejean (type), ete. ); Sennër 

(Muséum de St-Pétersbourg ). 

Obs. Le mésosternum est à peine ou peu sensiblement échanere. 

3. M. areuata; Fagnicrus. Ovale. Prothorax et élytres d'un 
rouge jaune, parfois sans taches : le premier, ordinairement paré sur 

sa partie médiaire d'une grosse tache noire ou réduite à quatre traits 

rayonnants en demi-cercle : les secondes ornées de deux points au-des- 

sous de la base, de deux bandes transversales noueuses , d’une tache 

apicale et d'une bordure suturale , noirs : les bandes parfois réduites 

à des taches punctiformes , où méme variablement ou entièrement 

nulles, ainsi que les autres signes. Epiméres , jambes et tarses d'un 

rouge jaune. 

Érar NonwaL. Prothorax marqué, dans ses trois cinquièmes médiai- 

res, d'une tache noire, allenante à la base , non prolongée jusqu’au 

bord antérieur, couvrant en devant plus de la moitié médiaire de la 

largeur , souvent presque carrée ou irrégulièrement et faiblement ré- 

trécie d'avant en arrière , ordinairement subarrondie sur les côlés et 

comme liée à un point noir, tronquée en devant, et souvent plus 

ou moins légèrement entaillée dans son milieu ; d'un rouge jaune , 

d'un rouge lestacé ou d'un fauve jaune sur les côtés et plus étroite- 

ment à sa partie antérieure. Æ/ytres d'un rouge jaune ou d'un roux 

testacé , ornées d'une bordure suturale , et chacune de deux points 

au-dessous de la base , de deux bandes formées de taches punetifor- 

mes unies el d'une lache punctiforme apicale , noirs : les points sub- 

basilaires situés , l’un, sur le calus , l’autre , légèrement plus posté- 

rieur, aux deux cinquièmes de la distance qui sépare le précédent 

de la suture : la bande antérieure, située subtransyersalement aux 
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deux cinquièmes de la longueur, formée de trois taches punctiformes, 

l'interne , liée à la bordure suturale , ordinairement séparée de l'in- 

termédiaire , celle-ci, un peu plus postérieure , liée à l’externe qui 

est plus antérieure, et qui reste distante d'un huitième ou d'undixième 

du bord externe : la seconde bande, placée un peu après les deux 

tiers de la longueur , liée d’une part à la bordure suturale et presque 

liée de l’autre au rebord externe, paraissant composée de deux taches, 

l'interne, plus grosse unie à la bordure qui semble se dilater en ce 

point pour l'atleindre , l’externe plus petite et ordinairement con- 

fondue avec elle : la tache apicale en forme de point plus ou moins 

gros , placée à l'angle sutural et liée à la bordure suturale qui se 

rétrécil ordinairement en se rapprochant de cette lache. 

Variations du Prothorax. 

Oùs. Nous avons indiqué l’état que nous considérons comme normal ; mais selon 

que la matière noire a été plus où moins abondante; la partie noire du disque 

présente dans sa forme des modifications plus ou moins sensibles. Quand le 

pigmentum a trouvé des circonstances favorables pour se développer , la partie 

noire est bissinueusement courbée sur les côtés , comme si un point noir se 

trouvait lié et confondu avec le milieu de ses bords latéraux ; et lentaille ou la 

raie du milieu de la partie antérieure a disparu. Quand au contraire la matière 

poire a fait défaut, la tache discale présente de chaque coté une entaille obli- 

quement dirigée d'avant en arrière; chez d'autres individus cette entaille est 

plus considérable , et la partie noire se trouve transversalement partagée en deux 

taches dont l’antérieure est elle-mème divisée longitudinalement ; chez d’autres 

exemplaires on ne voit plus que quatre traits courts rayonnant en demi-cerele , 

noirs, obscurs ou nébuleux; enfin ces traits eux-mêmes disparaissent ; et le 

prothorax est entièrement d’un rouge jaune, sauf la partie antérieure qui lire 

un peu plus sur le jaune. 

Ces variations coïncident en général avec les modifications des signes des élytres, 

mais ce n’est pas une règle sans exceplions. 

Variations des Elytres ( par défaut). 

Var. A. Elytres unicolores , d'un rouge jaune ou d'un roux tes- 

tacé. 

Coccinella philippensis , Cnevnorar, ioéd. Des. Catal. p. 457 (T). 

Oës. Le prothorax est ordinairement alors sans taches ou seulement marqué de 

traits nébuleux. 

Var. B. Elytres n'offrant les bandes représentées que par des points, 

et manquant de quelques-uns des autres signes mentionnés dans l'élat 

normal. 
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x. Elytres manquant de la bordure suturale et n’offrant chacune pour repré- 

senter les autres signes que trois ou qualre taches punctiformes noires ou 

obscures. 

Obs. Les points subbasilaires, les bandes et la tache apicale se trouvent alors par- 

tiellement et variablement indiqués. 

B. Elytres manquant généralement de la bordure suturale et offrant chacune 

cinq à sept taches punctiformes noires ou obscures. 

Obs. C'est alors variablement la tache interne ou la médiaire de la première bande, 

ou la tache apicale , qui sont les plus sujettes à faire défaut. 

y. Elytres manquant généralement de la bordure suturale et offrant chacune 

huit taches punctiformes noires ou obscures. 

Obs. Tous les signes, moins ordinairement la bordure suturale, sont alors indiqués. 

Dans ces diverses variétés , le prothorax est parfois unicolore ; d’autres fois, il 

offre pour représentant de la partie noire quatre traits tantôt subpunctiformes , 

nébuleux, obscurs ou noirs, tantôt étroits, rayonnant en demi-cercle ; quelque- 

fois ces traits sont moins linéaires ; plus rarement enfin la tache se rapproche 

de l’état normal. 

Var. C. Elytres parces de la bande postérieure ; manquant de l'au- 

tre bande et de quelques-uns des autres signes indiqués dans l'état 

normal. 

Obs. Ordinairement la bordure suturale manque ou offre comme vestiges de son 

existence un petit point noirätre subscutellaire, et divergeant, et, indépendamment 

ou à lexclusion de celui-ci, une tache nébuleuse ou obscure, située vis-à-vis la 

seconde bande. Quelquefois la tache apicale ou l’un des points subbasilaires sont 

variablement nuls où nébuleusement indiqués. D’autres fois enfin, la bande 

postérieure est réduite à deux taches punctiformes unies ensemble. 

Var. D. Elytres parées de la bande postérieure ; manquant de l'an- 

térieure et seulement d'un des autres signes. 

5. Bordure suturale nulle. 

Coccinella cingulata , Kaun. Mant. 4. p. 55. 24. — Id. Ent. syst. À. p. 279. 29. — 

Id. Syst. El. 4. p. 562. 59. (suivant le type existant dans la collection de M. Germar). 

— Guez. C. Lin. Syst. nat. 4. p. 1629. 72. — Ouv. Encyc. méth. t. 6. p. 55. 54. 

— Scuoexu. Syn. ins. 1. 2. p. 170. 49. 
w 

Coccinella ungulata (pour ciagulata par erreur typographique), Henssr, Naturs. t. 5. 

p- 295. 42. 

Coccinella postica , Des. Catal. p. 456 (type). 

Oës. L'un des deux points de la base et plus rarement tous les deux ou la tache 

apicale ne sont parfois que nébuleusement représentés. Chez la plupart des in- 

dividus, la bande postérieure est isolée de la suture ; chez d’autres elle sem- 

ble s’y lier par une tache suturale nébuleuse. 
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Var. E. Ælytres parces de la bande postérieure , offrant l'antérieure 

représentée par deux ou trois points , et manquant en totalité ou partie 

de l'un des autres signes. 

£. Bordure suturale plus ou moins incomplète. 

Ô. Tache apicale parfois un peu apparente. 

Var. F. ÆElytres offrant l'état normal , moins la bande antérieure 

qui n'est représentée que par deux ou trois points et la bordure sutu- 

rale qui est sans renflement vis-à-vis la seconde bande. 

Coccinella 8-maculata, Faux. Spec. 1. p. 97.25. — 1d. Mant. 41. p. 57. 40. — Id. 

Ent. Syst. 2. 4. 1. p. 276. 46.— Id. Syst. El. t. 1. p. 565. 57.— Guec. C. Linx. 

Syst. nat. L 4. p. 1630. 84. — Hennsr, Nat. 1. 5. p. 295. 45. — Ourv. Encyc. 

méth. t. 6. p. 9. 54. — Jd. Entom. t. 6. p. 4040. 98. 34. pl. 3. fig. 45. — 
Seuoexu Syn. ins. t, 2. p. 177. G2. 

Obs. J'ai eu sous les yeux , dans la collection de Banks appartenant à la Société 

Linnéenne de Londres, l’exemplaire typique décrit par Fabricius ; mais ni la 

description de cet auteur, ni celle d'Olivier qui l’a suivi, ne sont bien exactes. 

La première bande , dans l’exemplaire typique , est représentée par les deux 

points extérieurs unis el l’interne libre, ce que ne disent pas ces auleurs, La 

figure d'Olivier est conforme au modèle et non à sa description. 

Dans toutes ces variétés par défaut , les cuisses, même les postérieures ; sont en 

général au moins en partie d’un rouge jaune, ou d’un fauve jaune chez les indi- 

vidus les moins éloignés de l’état normal ; tous les pieds et le dessous du corps 

sont entièrement de celte dernière couleur, chez les exemplaires qui se rappor- 

tent aux premières variétés. 

Var. G. Semblable à la précédente, mais offrant la bordure suturale 

r'enflée vis-à-vis la seconde bande à laquelle elle est lice. 

Coccinella 12-notata , Ouv. Ent. t. 6. p. 1044. 55. pl. 5. fig. 74. 

État normal. 

Coccinella arcuata , Fagn. Mant. 4. 55.21. — Jd. Ent. syst. L. 1. 4. 271. 26.— Id. 

Syst. EL. t. 1. 561. 54. (suivant le type existant dans la collection du Muséum de 

Copenhague ). — Guec. C. Lin. Syst. nat. 4. p. 1649. 75. — Ouiv. Encyc. méth. 

1.6. p. 83. 28. — Henrsr, Nat. L. 5. p. 292. 40. — Scuorxu. Syn. ins. !. 2, 

p. 170. 44. Boispuvaz. Voy. de lVAstrol. p. 591. 4. 

Variations des Elytres (par excés). 

Var. H. Points noirs de la base unis ensemble. 

Obs. Cette variation se montre aussi parfois dans les variétés précédentes. 

Var. J. Bande antérieure offrant les trois points liés ensemble. 

Var. K. Tache apicale liée à la bordure suturale ainsi que les deux 

bandes. 
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Os. Dans ces variations par excès la boxdure suturale est ordinairement moins 

étroite ; les bandes, de même que dans l’état normal , se rapprochent davantage 

du bord externe que dans les premières variétés; les cuisses antérieures et 

même une parlie des jambes sont noires, 

Long. 0",0058 à 0,0073 (2 1/2 à 3 1/31). — Larg. 0°,0045 

à 0",0056 (2 à 21/21). 

Corps brièvement ovale; pointillé; médiocrement convexe. Zéte 

d'un roux testacé ou d’un rouge jaune, parée à sa partie postérieure 

d’un bandeau noir , parfois peu apparent ou yoilé par le bord du pro- 

thorax, Antennes et Palpes maxillaires d'un jaune testacé : les 

premières souvent obscures à l'extrémité. Prothorazx relevé latérale- 

ment en un rebord assez étroil, prolongé sur les côtés de la base ; 

en arc bissubsinueux à celte dernière; coloré et peint comme il a été 

dit. Æcusson triangulaire; noir. Æ/ytres ovales, élargies jusqu'à la 

moilié de la longueur , en ogive postérieurement; colorées el peintes 

comme il a été dit. Dessous du corps ordinairement noir, avec les 

épimères des médi et postpectus et les côtés du ventre d’un fauve 

jaune; seulement laché de noir dans quelques variétés, ou même 

entièrement d'un rouge ou d’un roux testacé ; avec les épimères 

flaves, dans les premières variétés. Mésosternum faiblement entaillé. 

Cuisses noires : partie des antérieures , surtout chez les g' , jambes 

el tarses d'un fauve jaune. 

Parnis : le Cap (coll. Buquet); les Indes (Fabricius, Germar, ete.); 

Java (Dejean, Melly, Westermann, ete. ); Manille (Reiïche) ; les 

iles Philippines (Chevrolat, Muséum de St-Pétersbourg , ele.) ; la 

Chine (Fabricius , Perty). 

Obs. Cette espèce varie considérablement; néanmoins la forme du 

corps, celle des plaques , la position des signes des élytres quand ils 

existent, et surtout la forme de l’échancrure du mésosternum aident 

assez facilement à rapporter au type les différentes variétés qui s’y 

rattachent. 

4. BE. amgpla. Zargement ovalaire. Prothorax et élytres d'un 

lave testacé ou d'un jaune cendré : le premier paré de chaque côté de 

la ligne médiane de deux bandes longitudinales noires : les secondes 

ornées chacune de deux points près de la base, de trois points aux 

deux cinquièmes , et de deux taches aux quatre cinquièmes , noirs. 

Dessous du corps et pieds d'un rouge jaune. 

T. 11. 2 série, 11 
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Cuoccinella ampla, Cu£vroLaT, in collect. 

Long. 0,0056 (21/21). — Larg. 0",0039 (1 3/41). 

Corps ovalaire, plus large après la moitié de la longueur, pointillé ; 

médiocrement convexe. Zéte flave, ou d'un flave teslacé; parée sur 

le vertex de deux points noirs, et nolée vers le bord antérieur de 

l'épistome de deux laches punctiformes, analogues mais moins mar- 

quées. Antennes et Palpes maæillaires d'un flave testacé : les premières, 

à extrémité obscure. Prothorax en are bissubsinueux à la base; d’un 

flave testacé peu luisant; paré de chaque côté de la ligne médiane 

(qui reste étroitement et un peu inégalement de la couleur foncière 

presque jusqu’à la base) d’une bande longitudinale, d’un noir assez 

luisant, étendue en devant presque jusqu’à la sinuosilé posloculaire, 

n'alteignant pas tout-à-fait le bord antérieur, subparallèle dans ses 

deux premiers cinquièmes, graduellement élargie postérieurement, 

se réunissant à la base avec sa pareille. Æcusson d'un noir luisant. 

Elytres émoussées ou subarrondies aux épaules; élargies jusqu'aux 

deux cinquièmes ou vers la moitié de la longueur, largement en 

ogive postérieurement; d’un flave lestacé ou d'un jaune cendré peu 

luisant; parées chacune de sept points ou taches, bruns ou noirs : 

deux petits points près de la base : le deuxième sur le calus : le premier 

entre le calus el la suture, mais plus rapproché de celui-là que de 

celle-ci : trois petits points transversalement placés aux deux cin- 

quièmes de la longueur : le troisième ou interne un peu plus voisin 

de la suture que le premier : le cinquième ou externe très-rap- 

prochée du rebord externe : le quatrième situé entre les troisième 

et cinquième : deux taches subtransversalement placés aux quatre 

cinquièmes de la longueur : l'interne plus grosse , presque liée à la 

suture et prolongée jusqu'à la moilié de la largeur : l'externe irrégu- 

lièrement subarrondie , aussi voisine d’une part du bord externe que 

de la tache interne de l’autre, formant presque avec celle-ci une 

bande à peine interrompue. Dessous du corps et Pieds d’un rouge 

jaune ou d'un jaune rouge. 

Parnie : les environs de Mexico (coll. Ghevrolat). 

5. HE. eyamoptera, Largement ovalaire. Prothorax d'un flave 

carné , j'aré sur son milieu de deux traits noirs, liés à la base et, entre 
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eux, sur celle-ci, prolongés en devant presque jusqu'au bord anté- 

rieur. Elytres bleues ou d'un bleu verdätre, ornées chacune d'une 

tache orangée , en ovale transversal , liée au bord postérieur, près de 

l'angle sutural. Dessous du corps et pieds orangés. 

Coccinella cyanoptera , Cnevrozar, in collec, 

Long. 0,0052 (2 4/31). — Larg. 0,004 (1 7/81). 

Corps ovalaire , plus large après la moitié de la longueur; poin- 
tillé; médiocrement convexe. Zéte d'un flave rougeâtre; marquée sur 

le milieu du front de deux taches postérieurement unies, noires. 

Antennes et Palpes maxillaires orangés. Prothorax en are légère- 

ment bissubsinueux , à la base ; d'un flave carné , paré de deux lignes 

ou trails, noirs, égaux chacun au sixième de la largeur du segment 

thoracique, prolongés en devant presque jusqu’au bord antérieur, pos- 

térieurement unis et imparfaitement liés à la base , laissant entre eux 

presque jusqu'à cette dernière, une ligne médiane d'un flave carné , 

graduellement moins étroite à sa parlie postérieure, Æcusson d'un 

bleu vert foncé. Ælytres élargies ensuite jusqu'aux deux cinquièmes 

de la longueur , largement en ogive postérieurement ; à angle sutural 

aigument ouvert; d'un bleu foncé et légèrement verdâtre, parées 

chacune , près de l'angle sutural , d’une tache orangée en ovale trans- 

versal, liée au bord postérieur. Dessous du corps et Pieds orangés. 

Pare : le Mexique ( collect. Chevrolat). 

6. HE. motulatn. Zargement ovalaire. Prothorax et élytres d'un 

jaune testacé où d'un rouge de chair : le premier tantôt orné de quatre 

taches noires, tantôt noir avec quelques taches ou seulement les bords 

antérieur et latéraux, couleur de chair : les secondes ordinairement 

parées de quatre taches, (deux basilaires, deux un peu avant le 

milieu , dont l'interne en virqule renversée), et d'un arc subapical, 

noirs ; parfois noires, avec une bande carnée ou jaunûtre, liée au milieu 

du bord externe, raccourcie au côté interne , échancrée ou divisée en 

deux taches. 

Érar nonmaz. Prothorax et Elytres parfois d'un jaune testacé , 

plus ordinairement d’un rouge de chair où d’une teinte moins pâle : 

le prothorax , paré de quatre taches noires, en forme de virgule ou / , 6 
d'accent renversé : deux situées près du bord antérieur, naissant P , 
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chacune au-dessous de la sinuosité posloculaire, convergeant pos- 

térieurement sans s'unir vers le milieu de la ligne médiane : les pos- 

térieures , une fois moins allongées , unies postérieurement ou à peu 

près au milieu de la base, latéralement prolongées , en se détachant 

de celle-ci jusqu’au sixième externe : les é/ytres ornées chacune de 

quatre taches et d’une sorte de bande , noires : les deux taches anté- 

rieures subpunctiformes ou presque en carré long, siluées au-des- 

sous de la base : la deuxième ou externe sur le calus : la première, 

entre celle-ci et la suture : la troisième , formant sur l’élytre droite 

une virgule renversée, dont la tête s'étend presque jusqu'aux deux 

cinquièmes de la largeur, vers les trois septièmes de la longueur, et 

dont la queue remonte environ jusqu’au sixième antérieur en se rap- 

prochant de plus en plus de la suture , dont elle n’envahit pas le re- 

bord , formant avec sa pareille une sorte d’accent circonflexe : la qua- 

trième, ovalaire ou subarrondie , plus grosse que les première et 

deuxième el que la tête de la précédente , à peine moins distante que 

celle-ci du bord externe , située des deux seplièmes à la moilié de la 

longueur : la bande , en espèce d’are dirigé en arrière , un peu obli- 

quement transversal, ou, de virgule obliquement transversale, un peu 

plus rapprochée du bord externe que la quatrième tache, couvrant 

dans ce point les cinq et six septièmes de la longueur, liée à son 

autre extrémité à la suture , un peu au-devant de l'angle apical qu'elle 

atteint quelquefois, émettant à sa partie anléro-interne un prolonge- 

ment formant une bordure suturale graduellement rétrécie d'arrière 

en avant et prolongée un peu au-delà de la moitié antérieure , c’est- 

à-dire un peu au-delà de la partie postéro-interne de la tache virgu- 

liforme. 

Coccinella notulata , Des. Catal. p. 457. 

Coccinella circumfleza , Cuevnoz. in collect. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Les taches antérieures s'unissent souvent entre elles, vers le milieu de leur 

côté interne ; parfois elles se lient également aux postérieures ; d’autres fois 

enfin, la matière noire s'étend davantage, déforme le dessin primitif , au point 

que le prothorax se montre noir, paré de bordures antérieure et latérales, et 

souvent d’une ligne médiane interrompue ou mème réduite à de faibles traces , 

d’un rouge de chair on d’une teinte rapprochée, 

Variations des Élytres. 

Var. À. Zache du calus unie à la quatrième, c'est-à-dire à l'externe 



COCCINELLIENS. — harmonia. S5 

de la deuxième rangée, et quelquefois celle-ci liée à la partie anté- 

rieure de la bande. 

Var. B. Ælytres noires, d'un noir violätre ou d'un noir verdätre 

luisant , parées chacune d'une bande rarement d'un jaune testacé , or- 

dinairement d'un rouge de chair, liée au milieu du bord externe, 

transocrsalement ou un peu obliquement étendue d'arrière en avant 

vers la suture, dont elle reste distante d'un tiers de la largeur, forte- 

ment échancrée en devant ou irréguliérement rétrécie et paraissant 

parfois formée de deux sortes de triangles liés par leur sommet. 

Oùs. Quelquefois on voit, en outre, de légères taches rougeàtres vers l'angle 

apical. 

Je n'ai pas eu l’occasion de voir des transitions plus graduelles entre les variétés 

AetB, mais il est évident que la seconde n’est qu'une modification de la pre- 

mière ; Lelle est aussi Popinion de deux paturalistes , de MM. Schaum et Sallé , 

qui ont eu l’occasion d'observer ces insectes sur les lieux. 

Coccinella funerea , Larr. inéd, 

Coccinella subfasciata, Des. Catal. p. 457. 

Coccinella bidentata , Cnevrozar, in collect. 

Var. C. Semblable à la précédente , mais offrant la bande réduite 

à deux taches isolées l'une de l'autre, et dont l'externe souvent west 

pas liée au bord extérieur. 

Obs. Dans ces deux dernières variétés le prothorax esl toujours noir, paré en 

devant et sur les côtés d’une bordure couleur de chair. 

Long. 0",0059 à 0",0070 (29/3 à 31/81). — Larg. 0",0045 à 
0®,0051 (2 à 2 1/41). 

Corps ovalaire, ordinairement plus large vers les deux tiers de la 

longueur; pointillé; médiocrement convexe. Zête noire, avec le 

bord du labre, de l’épistome et le côté interne des yeux , roses 

ou flaves. Æntennes et Palpes maxillaires flaves ou d'un rouge 

de chair, à extrémité noire, Prothorax en are à peine bissubsinueux 

à la base ; coloré et peint comme il a été dit, Æcusson triangulaire ; 

noir. Ælytres élargies jusque vers le milieu de la longueur, subar- 

rondies ou largement en ogive postérieurement; colorées et peintes 

comme il a été dit : repli sans traces des taches. Dessous du corps 

et Pieds, noirs : épimères des médi el postpectus el extrémité des 
postépisternums , flaves. 
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Parnie : la Louisiane et diverses autres parties de l'Amérique du 

nord (coll. Dejean (type) , Chevrolat (7°), Guex , Sallé , ete. ). 

Suivant M. Sallé, à la Louisiane , elle se trouve en mars, sur 

les jeunes saules. 

8. x. duodeeim-maeulata ; Gegzer. Ovale, médiocrement 

convexe. Prothorax paré de deux grosses taches noires ne laissant 

qu'une bordure et une ligne médiane carnées , étroites. Elytres couleur 

de chair, ornées de trois taches suturales (l'antérieure subscutellaire , 

la postérieure aux cinq huitièmes , la dernière apicale) , et chacune de 

quatre grosses taches subarrondies , noires : une sur le calus : deux 

transversalement aux trois huitièmes : une sur la ligne de la suturale 

postérieure. 

Coccinella 12-maculata, Gercer, Notice sur les Coléopt., etc. ën Nouv. Mém. des 

nat. de Moscou, t. 2. p. 76. 5. 

Coccinella duodenaria , Escuscnorrz , inéd. Des. Catal. p. #57. 

Coccinella daurica , Des. inéd, Catal. p. 457. (type). 

Coccinella incarnata , Kimey, Faun. Amer. bor, p. 231. n. 345. pl. 7. fig. 7 (suivant 

le type existant au Muséum de Londres ). 

Long. 0m,0050 à 0M,0056 (2 1/4 à 2 1/21). — Larg. 0",0042 

à 0,0045 (1 7/8 à 21). 

Corps ovale ; pointillé; médiocrement convexe , en dessus. Zôte 

noire , avec le labre, le bord de l’épistome , le côté externe des man- 

dibules, les joues et une bordure au côté interne de chaque œil, 

roses ou couleur de chair. Antennes et Palpes maæxillaires d'un jaune 

rouge. Prothorax en are à peine bissubsinueux à la base ; rose , paré 

de deux grosses laches noires, ne laissant dans la périphérie qu'une 

bordure rose ou couleur de chair , assez étroile, presque interrom- 

pue derrière le milieu du bord postérieur de chacune de ces taches , 

à la base , el une ligne longitudinale dans le milieu , également rose. 

Ecusson triangulaire, noir. Elytres assez brièvement ovales , élargies 

jusqu'à la moitié de la longueur, subarrondies ou largement en 

ogive, postérieurement; couleur de chair, roses ou d’un rouge rose, 

ornées de trois taches sulurales et chacune de quatre autres , grosses, 

noires : la suturale antérieure , ovale , commune aux deux étuis, 

subseutellaire , prolongée depuis l’écusson jusqu’au cinquième ou au 

quart de la longueur : la suturale intermédiaire arrondie , des cinq 
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huitièmes, aux quatre cinquièmes de la longueur : la postérieure 

paraissant moins suturale , placée à l'angle sutural qu’elle n’atteint 

pas ordinairement ou qu’elle atteint à peine : la première de chaque 

élytre , couvrant le calus huméral , un peu obliquement transversale, 

très-rapprochée par son bord interne de la suturale antérieure ou 

quelquefois liée à elle : les deuxième et troisième forment une rangée 

transversale vers les trois huitièmes de la longueur : la deuxième 

subarrondie , ordinairement un peu plus grosse et à peine plus pos- 

térieure , voisine de la suture : la troisième, presque liée à la deuxiè- 

me d'une part el voisine du bord externe, de l'autre : la quatrième , 

sur la ligne transversale de la suturale postérieure , voisine du bord 

externe. Dessous du corps noir, avec les côtés et l'extrémité du ven- 

tre, d'un rouge jaune : épimères du médipeclus, parfois de la même 

couleur, au moins en partie, Mésosternum profondément entaillé. 

Pieds noirs , avec les jambes , les tarses et souvent les genoux el une 

partie des hanches d’un rouge jaune ou d'un fauve jaune, 

Parnie : la Kamtschalka, la Daourie (coll. Dejean , ete., Muséum 

de St-Pétersbourg); l'Amérique seplentrionale ( Muséum brilan- 
nique ). 

9. HT. eontexta. Ovale. Prothorax flave, à six taches noires : 

deux discales , convergentes postérieurement sur la ligne médiane en 

forme de N bifestonné au côté interné : deux basilaires : une de chaque 

côté, trilobée. Elytres flaves, à deux bandes noires extérieurement 
raccourcies , situées au tiers el au deux tiers, paraissant formées 
chacune de trois taches punctiformes : ces bandes liées ensemble par 
une ligne longitudinale naissant du calus. Pieds d'un rouge jaune. 

Coccinella contexta , Cuevrozar , ta collect. 

Long. 0",0045 (2 1/21). — Larg. 0",0039 (1 3/4). 
Corps ovale; pointillé ; médiocrement convexe et luisant, en des- 

sus. Zéte d'un rouge jaune sur le labre , flave sur le reste de sa sur- 
face, parée à sa partie postérieure d'un bandeau noir, bidenté en 
devant , el de deux rangées longitudinales de même couleur, corres- 
pondant à chaque dent du bandeau , el formées chacune d'un petit 
point voisin de la dent et d'un autre plus allongé , lié au bord anté- 
rieur de l'épistome. Antennes et Palpes maæillaires d'un flave rou- 
geâtre , à extrémité plus rougeâtre, Prothorax en are bissubsinucux : 
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à la base; lave, paré de six taches noires ornées ou composces ; où 

en offrant trois de chaque côté de la ligne médiane : une oblique, 

liée à la base entre le milieu de celle-ci et l'angle postérieur : une 

sur le milieu , oblique , bifestonnée à son bord antéro-interne , con- 

vergeante à son extrémilé postérieure avec sa semblable , et formant 

avec elle une sorte de V terminé par un petit point : une, vers le mi- 

lieu du côté externe , paraissant formée de Lrois laches punctiformes 

liées ensemble, dont deux du côte externe el une plus petite, voisine de 

l'angle antéro-externe de la basilaire. Ecusson triangulaire; noir. Æly- 

tres en ovale oblong, faiblement élargies jusqu'aux quatre septièmes de 

la longueur, en ogive postérieurement; flayes ou d’un jaune testacé , 

parées chacune de deux bandes noires liées à la suture, n'atteignant 

pas le bord extérieur, paraissant formées chacune de trois taches 

punetiformes ; ces deux bandes unies l'une à l’autre au tiers ex- 

terne de la largeur : l’antérieure en arc dirigé en arrière, semblant 

composée de trois espèces de points : le juxta-sutural, du cinquième 

au deux cinquièmes de la longueur , un peu oblique , formant avant 

son semblable une sorte d’accent circonflexe : l'intermédiaire un peu 

plus postérieur : l’externe, sur le calus, mais de celui-ci part une 

ligne qui se lie au côté externe du point intermédiaire et se prolonge 

jusqu'à l'angle antéro-externe du point intermédiaire de la deuxième 

bande : le juxta-sutural de celle-ci situé aux deux Liers, formant 

avec son pareil une tache en losange : l'intermédiaire ovale, plus 

gros : l’externe, presque en triangle, un peu oblique, plus rappro- 

ché du bord externe que celui du calus ; el composant avec les deux 

précédents une bande faiblement en are dirigé en arrière. Dessous 

du corps noir sur la poitrine , avec l’antépectus , les pro el mé- 

soslernum , deux taches oblongues convergeantes en devant à la 

partie antérieure du métasternum , les épimères des médi et post- 

pectus et les postépisternums , flaves. /’entre d'un rouge jaune, avec 

la partie médiaire de chaque anneau, noir. Pieds d'un rouge jaune. 

Parrie : le Mexique (coll. Ghevrolat). 

Obs. Le mésosternum n'a dans son milieu qu'une pelite échan- 

crure , correspondante à la pointe du prosternum. Les plaques abdo- 

minales ont de l’analogie avec celles des insectes du genre Coccinellu. 

10. EEK. monargine pumetatn: SCHALLER. 

Harmonia margine-punctata. Murs. Hist. natur. des Col. de Fr. (Sécuripalpes), p. 108. 
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Ajoutez à la var. A : 

Coccinella obliterata, De Vizers , C. Lixx. Entom. t. 4. p. 414. 50. 

11. HE. quinque-linenta. Zn ovale allongé, médiocrement con- 

vexe. Prothorax et élytres d'un flave jaune ou d'un jaune flave : le 

premier, orné de quinze à dix neuf taches punctiformes noires, dont 

quatre disposées en demi-cercle, au-deoant de la moitié médiaire de la 

base, et une au-devant de l'écusson : les secondes, parces d'une ligne su - 

turale et chacune de deux autres longitudinales , noires : l'interne de 

celles-ci, naissant du calus , plus large et lice avec l'autre, aux sept 

huitièmes de la longueur. 

Coccinella 5-lincata, Cuevrozar, ?à collect. 

Long. 0",0057 (2 1/21). — Larg. 0",0039 (1 3/4:). 

Corps en ovale allongé ; pointillé ; médiocrement convexe; lisse et 

luisant, en dessus. Zëte noire, avec le bord antérieur du labre, fauve; 

parée transversalement sur le front de trois taches flaves : une , au 

côlé interne de chaque œil : l'intermédiaire, lancéolée ou mitréforme. 

Antennes et Palpes maæxillaires d'un flave rougeâtre, à extrémité 

obseure. Prothorax en are bissinueux à la base; flave ou d'un flave 

jaune , ordinairement marqué de dix-neuf points noirs : un, au de- 

vant du milieu de la base : quatre, disposés en un demi-cerele enclo- 

sant celui-ci , dont les postérieurs ou externes plus oblongs , presque 

au-devant du milieu de la base de chaque élytre : sept autres , de 

chaque côté, disposés de la manière suivante : les deux plus internes, 

sur la même ligne longitudinale que le postérieur du demi-cerele : 

le plus voisin du bord antérieur, en forme de ligne transversale 

courte , au milieu du bord postérieur de laquelle se trouve lié le se- 

cond , qui est puneliforme : trois , petits, puneliformes , formant une 

rangée longiludinale, au côté externe de la tache semi-cireulo-posté- 

rieure, qu'elle dépasse un peu : deux, plus externes , longitudinale- 

ment rapprochés ou presque unis, à quelque distance du bord externe. 

Ecusson triangulaire ; noir. Elytres en ovale-oblong, faiblement 

élargies jusqu’au milieu , en ogive postérieurement; d’un flaye jaune, 

parées d'une bordure sulurale noire etchacune de deux lignes longi- 

tudinales, de même couleur, postérieurement unies aux sept huilic- 

mes de la longueur : la plus interne naïssantsur le ealus, plus large, 

T. 11. 2€ scrie. 12 
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sensiblement plus dilatée du quart aux deux cinquièmes de la lon- 

gueur, où elle a le tiers de la largeur de l’étui : l’'externe commencant 

un peu au-dessous du calus , située entre la précédente et le bord 

externe , qu'elle suit parallèlement jusqu’à sa jonction avec l'interne. 

Dessous du corps noir : épimères des médi et postpectus , bord posté- 

rieur des postépisternums, antépeclus, mésosternum et deux taches 

oblongues réunies à la parlie antérieure du métasternum et posté- 

rieurement divergeantes, d’un blanc flave. Pieds noirs , avec l’ex- 

trémité des jambes, surtout des antérieures, obscurément teslacée. 

Parure : le Mexique (coll. Chevrolat). 

Obs. Le mésosternum est peu sensiblement échaneré ; les plaques 

abdominales offrent quelque équivoque; mais sa forme générale et 

surtout celle de son prothorax, lui assignent ici sa place. 

12. HT. impuwæstulata s Linné. 

Harmonia tmpustulata , Murs. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes), p. 442. 2. 

Ajoutez : 

40 Après la var. n p. 114. 

Suivant le catalogue de MM. Villa, il faudrait peut-être placer 

ici, 

Coccinella specularis , Boxezut , Spec. Faun. subalp. p. 180. 50. pl. VI. fig. 50. 

2° A la page 116 , après la synonymie de la Cocc. impustulata , 

var. +. 

A celle espèce se rapporte visiblement la description d'Olivier, dans 

l'Encyclopédie méthodique, car il est question du point noir placé 

sur la bordure jaune des côtés du prothorax; mais probablement 

cette descriplion avait été copiée sur une autre, plutôt que faite 

d’après l’inseele, car cet auteur rapporte la C. impustulata de VEncy 

méth. à celle de son Entomologie; or, dans ce dernier ouvrage, 

Olivier paraît n'avoir pas connu la véritable Cocc. impustulata de 

Linné, car l’insecte qu’il décrit sous ce nom, n’est autre que l'£xo- 

chomus auritus ; aussi ne fait-il plus mention du point noir. 

13. E4. buplhhthalmus. Ovale; couleur de chair livide, en dessus : 

ornée Sur le prothorax de sept taches , et de huit sur les élytres, 

indiquées par leur pourtour nébuleux ou d'un roux brunâtre : quatre de 
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celles du prothorax disposées en demi-cercle au-devant de l'anté-scutel- 

laire : six de celles des élytres disposées par paire : deux au-dessous de 

la base, deux près du tiers, deux vers les deux tiers, formant une 

rangée oblique avec la juxta-suturale postérieure : une plus grosse 

près du milieu de la suture. Côtés du ventre et pieds, d'un fauve jaune 

ou testace. 

Érar norwaz. Prothorax couleur de chair livide, paré de sept taches 

souvent peu apparentes, ou rendues seulement apparentes par leur 

pourtour d’un roux brunâtre , savoir : une au-devant du milieu de la 

base : quatre disposées en demi-cerele au-devant de celle-ci : les 

deux antérieures ou intermédiaires, en forme de trail court et obli- 

que, presque convergeantes postérieurement sur la ligne médiane : 

les deux postérieures, siluées entre l'angle externe et le milieu de la 

base, aussi rapprochées de celle-ci que la tache anté-seutellaire : les 

deux exlernes situées, une de chaque côté, vers le milieu du côté ex- 

térieur. Ælytres couleur de chair livide, ornées chacune de huit taches, 

dont le pourtour est nébuleux où d’un roux brunâtre et le centre 

couleur du fonds : deux , subbasilaires : la première , subeireulaire , 

un peu plus rapprochée de la suture que de la base , à peine pro- 

longée au-delà du cinquième de la longueur : la deuxième , oblique- 

ent allongée, couvrant antérieurement le calus, et postérieurement 

liée ordinairement à l'angle postéro-interne de la première : les troi- 

sième et quatrième, parialement placées au tiers de la longueur : la 

quatrième ou externe, presque liée au bord extérieur , séparée par un 

espace étroit de la troisième, dont le côté interne arrive à peine à la 

moitié de la largeur : la cinquième , ordinairement la plus grosse, eu 

ovale ou en triangle transversal irrégulier, située vers le milieu de 

la longueur, à peine aussi rapprochée de la suture que la première , 

et dépassant à peine le milieu de la largeur à son côté externe : les 

sixième et septième, placées subparialement aux deux tiers de la 

longueur, unies ou presque unies vers leur partie interne posté- 

rieure : la sixième, un peu plus antérieure : la huilième , subarron- 

die aux quatre cinquièmes de la longueur, de moitié plus rappro- 

chée de la suture que la cinquième , formant avee les sixième et 

seplième une rangée oblique d'avant en arrière et de dehors en 

dedans. 

Cocciuella buphtalmus, Viscuer , ind. Der. Catal. p. 458 (type). 
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Variations du Prothorax. 

Obs. Quelquefo's les taches anté-basilaires du demi-cercle sont liées par une ligne 

nébuleuse à l’anté-scutellaire , et celle-ci se trouve elle-même unie aux intermé- 

diaires ou antérieures. D’autres fois, quelques-unes des taches, les latérales sur- 

toul, sont peu apparentes. 

Variations des taches des Elytres, 

Obs. Les taches des élytres varient un peu dans leur forme; parfois la bordure 

qui les indique est interrompue ; quelquefois même l’une d'elles ou plusieurs sont 

peu apparentes, au moins en partie. 

Long. 0",0033 à 0",0042 (1 1/9 à 1 7/81). — Larg. 0",0026 
à 0",0028 (1 1/4 à 1 1/31). 

Corps un peu brièvement ovale; pointillé ; couleur de chair livide, 

luisant, en dessus. Zéte unicolore, ou nébuleusement bordée à la par- 

tie antérieure du labre. Æntennes et Palpes d'un carné livide. Protho- 

raæ en are dirigé en arrière , à la base; coloré el peint comme il a été 

dit. Ecusson petil; triangulaire. Elytres en ovale, un peu plus larges 

aprés la moilié, largement en ogive postérieurement; colorées el 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps d'un brun noirâtre sur 

la poitrine et sur le milieu du ventre; épimères des médi et post- 

pectus , périphérie du ventre et Pieds d'un fauve jaune. Mésoster- 

num peu profondément échaneré, 

Parnre : la Bucharie (collect. Dejean). 

La disposition des taches est à peu près la même que dans l'A. 

impustulata. 

14. 5x. Woublieri; Mursavr , Hisl. nat. des Col. de Fr. (Sécu- 

ripalpes ), p. 118. 3. 

15. Hi. duodecim-pustulatn: Fagri(ius. 

Harmonia 12-pustulata, Murs. Hist. nat. des ColéopL. de Fr. (Sécuripalpes ), p. 124. 4. 

16. pr. Iymeen: Orivier. Briévement ovale. Prothoraæx noir , paré 

d'une ligne médiane postérieurement raccourcie , d'une bordure anté- 

rieure éhroite et d'une bordure latérale large, formant une tache irré- 

gutièrement quadrangulaire ; prolongée jusqu'aux angles postérieurs , 

flaves. Elyvres ornées d'un réseau noir étroit, enclosant six taches 

d'un jaune pâle : trois marginales ou liées au bord externe qui reste 
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[lave : trois internes (la deuxième subréniforme), en quinconce avec 

les précédentes. Trochanters , jambes et tarses , d'un flave testacé. 

Coccinella lyncea, Ouiv. Entom, 1. 6. p. 1056. 106. pl. 7. fig. 145. 

Long. 0",0036 (1 1,2). — Larg. 0",0027 ( 1 1/41). 

Paru : le Portugal (Olivier) ; l'Espagne (collect. Dejean). 

Obs. Elle a une si grande analogie avec l'A. 12-pustulata, qu'elle 

n'en est à mes yeux qu'une variélé méridionale , remarquable par la 

ligne flave et médiane du prothorax , le réseau noir des élytres plus 

étroit, el les jambes entièrement d'un flave testacé. Je n'ai eu , du 

resle ; pour asseoir ce jugement , qu'un individu © sous les yeux. 

Genre Coccinella , Coccwezze; Linné. 

Caractères. Ongles munis d’une dent basilaire, Mésosternum en- 

tier. Plaques abdominales courbées à leur côté interne , et générale 

ment liées ou à peu près au bord postérieur de l’arceau , à côté externe 
oblique , généralement apparent. 

Prothorax échancré en devant; subarcuément élargi d'avant en 

arrière el étroilement rebordé ou relevé en rebord latéralement ; ordi- 

nairement peu émoussé aux angles de devant et émoussé ou subar- 

rondi aux postérieurs ; en are dirigé en arrière et généralement bissi- 

nueux d'une manière plus ou moins sensible; convexe. Æ/ytres un 
peu plus larges que le prothorax; trois fois environ aussi longues que 
lui; subarrondies généralement aux épaules ; en ovale tronqué en arc 
rentrant, ou moins insensiblement échancré dans la partie médiaire de 
cet are ; élroilement rebordées ou relevées en rebord chez presque 
toutes les espèces ; un peu moins finement pointillées que le protho- 
rax ; plus ou moins convexes. 3 

Les espèces de ce genre sont disséminées sur toutes les parties du 
globe. 

A. Prothorax soit à fond de couleur claire, soit noir et bordé d’une couleur elaire 

jusqu'aux cinq sixièmes au moins de la longueur des côtés. 

B. Prothorax paré d’une bordure claire jusqu'aux cinq sixièmes seulement des côtés. 
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1. ©. quatuordecim-pustulata; Linné. 

Coccinella 414-pustulata Murs. Hist. nat. des Coléopt. de Fr, (Sécuripalpes), p. 95. G. 

BB. Prothorax soit à fond clair, soit noir et paré latéralement d'une bordure 

claire sur toute la longueur des côtés. 

9, €. variubilis 5 ILLIGER, 

Coccinella variabilis, Muzs. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes), p. 95. 

P. 93, apres la var. n, retranchez les citations de Linné et autres. 

P. 404, var. j £E, après Coccinella variabilis, ILuic. var. æ, etc. , ajoutez : 

Coccinella oncina, Ouv. Entom. t. 6. p. 1048. 93. pl. TZ. fig. 408. 

Obs. Suivant Pexemplaire typique d'Olivier, qui fait aujourd'hui partie de la 

collection de M. Chevrolat. 

3. ©. ancoralis:; Genwan. Brièévement ovale. Prothorax noir , 

luisant, bordé de flave en devant et sur les côtés, et noté sur le disque 

de deux points de même couleur. Elytres flaves , ornées d'une bordure 

suturale et chacune de deux grosses taches , noires : la bordure angu- 

leusement dilatée après l'écusson et au-desant de l'angle apical , et cur- 

oilinéairement rétrécie dans son milieu : les taches , situces l'une après 

l'autre , longitudinalement sur le disque , et souvent liées ensemble. 

Érar nonmar. Prothorax d'un noir brillant, paré en devant et sur 
les côtés d’une bordure flave : celle des côtés moins étroite ; noté de 

deux points également flaves , situés chacun sur la ligne longitudinale 

des yeux, à égale distance à peu près du bord antérieur et de la base. 

Elytres flaves ou d’un flave jaune ; ornées d’une bordure suturale et 

chacune de deux taches, noires : la bordure , assez étroite à l’écus- 

son, graduellement et fortement élargie en ligne courbe rentrante 

jusqu'au sixième ou au cinquième de la longueur, offrant dans ce 

point une dilatation anguleuse prolongée jusqu'au tiers de la largeur , 

rétrécie ensuite en ligne longitudinalement courbe, c’est-à-dire s'é- 

largissant graduellement à partir des deux liers, el présentant de nou- 

veau aux six septièmes de la longueur ou plus, une dilatation anguleuse 

prolongée jusqu'aux deux tiers de la largeur , et un peu obliquement 

coupée de ce point à la suture , un peu au-devant de l'angle sutural : 

la tache antérieure irrégulière, presque en triangle plus long que 

large , naissant antérieurement au côlé interne du calus, également 

distante sur ses côlés, soit de la dilatation suturale antérieure , soit 
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du bord externe , obliquement coupée et échanerée à son bord pos- 

térieur , plus longue à son côté interne, prolongée à son angle pos- 

téro-interne jusqu’au Liers ou un peu plus de la longueur : la posté- 

ricure, s'étendant des deux cinquièmes jusques au-delà des deux 

Liers, plus grosse, occupant au moins les deux tiers de la largeur , 

irrégulièrement subarrondie , anguleusement saillante en devant et 

un peu échanerée au côté antéro-externe de celle saillie anguleuse , 

également rapprochée sur les côtés de la suture marginale qui est 

plus étroite dans cet endroit, el du bord extérieur, un peu moins 

voisine postérieurement de la dilatation sulurale postérieure qui se 

courbe en are rentrant après elle. 

Coccinella ancoralis ; Genmar, Spec. Ins. p. 620. 887, 

Variations des Elytres (par excès). 

. nr s 
Var. A. Taches des élytres lices ensemble. 

Obs. Cette réunion a lieu par Pangle postéro-interne de la tache antérieure, et la 

saillie anguleuse de la postérieure. 

Coccinella ancoralis, var. Genmar, L. c. 

Long. 0",0039 (1 3/41). — Larg. 0",0025 (1 1/8!). 

Corps brièvement ovale, médiocrement convexe , peu distinele- 

ment pointillé, lisse, brillant et comme vernissé , en dessus. Zëête 

flave , parée d'un bandeau noir à sa partie postérieure , et souvent de 

deux points obscurs à la partie antérieure du front (') , ou noire , 

avec le bord antérieur du labre et de l'épistome , et une bordure moins 

étroite au côté interne des yeux, flaves (® ). Antennes et Palpes maxil- 

laires d'un flave roussâtre. Prothorax bissinueux à la base; coloré 

et peint comme il a été dit. £cusson petit; lriangulaire ; noir. £lytres 

subarrondies aux épaules; en ovale assez court, en ogive poslérieu- 

rement; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir : 

épimères du médipectus, flaves. Pieds noirs : cuisses antérieures 

flaves dans leur moitié longitudinalement médiaire et jambes de devant, 

el extrémité des intermédiaires d’un flave teslacé («'), ou cuisses noi- 

res el jambes de devant roussälres dans leur moitié longitudinale- 

ment inférieure (9% ). 

Parme : le Chili (collect. Chevrolat); Buénos-Ayres (Dejcan , cte.); 

Monte-Vidéo (Trobert); le Brésil (Germar (type) ele.). 
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4. €. Huensit. Ovale. Prothorax noir , paré en devant et sur les 

côtés d'un bordure flave , noté sur son disque de deux taches puncti- 

formes de même couleur. Elytres vernissées , jaunes , marquées d'une 

tache flave juxta-scutellaire, parées d'une bordure suturale noire, 

dilatée en losange vers son extrémité , assez brièvement et obliquement 

croisée au tiers de la longueur , et ornées chacune de deux taches , 

également noires : l'une, sur le calus : l'autre paraissant composée de 

deux, aux deux tiers. 

Long. 0",0039 (1 3/41). — Larg. 0",0027 (1 1/4!). 

Corps ovale ; médiocrement convexe; pointillé ; lisse el luisant en 

dessus. Zëéte noire, avec le bord antérieur du labre, et une lache 

puncetiforme au côté interne de chaque œil, d'un blane flave. Antennes 

et Palpes maæillaires d'un jaune fauve , à extrémité légèrement obs- 

cure. Prothorax bissubsinueux à la base; convexe; noir, paré sur 

les côtés et au bord antérieur d’une bordure flave, peu large sur les 

premiers , plus étroile encore sur le dernier; orné de deux taches de 

même couleur, chacune en forme de point ovale et un peu oblique ; 

situé sur le disque au-dessous de l'angle rentrant de l’échancrure du 

prothorax. Ecusson triangulaire ; noir. Ælytres arrondies aux épaules ; 

én ogive dans leur dernier tiers, d'un jaune rouge ; parées à la base 

de chaque côté de l’écusson, d’une tache flave se confondant presque 

d’une manière insensible dans sa périphérie avec la couleur foncière; 

parées d’une bordure suturale noire assez étroite , d’une largeur uni- 

forme jusque près de l'extrémité , où elle forme une dilatation angu- 

leuse laléralement, ou un losange doni la partie postérieure atteint à 

peine l'angle sutural; notées chacune en outre de trois taches, égale- 

ment noires : la première , subpunetiforme sur le calus : la deuxième, 

en forme de bande courte, liée à la suture vers le tiers de la longueur 

presque égale ou légèrement dilatée de dedans en dehors, oblique- 

ment dirigée d'avant en arrière jusqu'au milieu environ de la largeur, 

tronquée obliquement à son extrémité et formant avec sa semblable 

une sorte de croix sur la bordure suturale : la troisième , placée vers 

les deux tiers, formée de deux taches (dont l'externe plus grosse } 

subpunctiformes , ou plutôt anguleuses en devant, liées ensemble el 

couvrant du tiers ou des deux cinquièmes internes aux cinq sixièmes 

externes de la largeur. Dessous du corps noir : épimères du médi- 
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pectus, d'un blanc flave. Pieds noirs : jambes antérieures, moins 

l'arêle , extrémité des intermédiaires , et tarses, d'un fauve jaune. 

Parme : les Cordillières (Muséum de Paris). 

J'ai dédié cette jolie espèce , dont je n'ai vu que l’un des sexes , à 

M. Lucas, attaché au Muséum de Paris, et auteur de plusieurs 

ouvrages justement estimés. 

5. €. emarginata. Largement ovale. Prothorax noir, paré en 

deoant et sur les côtés d'une bordure flave ; noté sur son disque de 

deux taches punctiformes de même couleur. Elytres d'un jaune rouge, 

ornces, de chaque côté de l'écusson, d'une bande étroite ou d'un trait 

{lave , prolongé seulement jusqu'au milieu de la base. Epimères des 

médi et postpectus , blanches. 

Coccinella emaryginata, Des. in collect. 

Long. 0",0036 (1 2/31). — Larg. 0®,0026 (1 1/41). 

Corps largement ovale; convexe ; superficiellement pointillé ; lisse 

et luisant en dessus. 76te pointillée ; noire , avec le côté externe des 

mandibules, le bord antérieur de l’épistome , et une tache au côté in- 

terne de chaque œil, d'un blanc flave (® ), offrant de plus chez le ©" 

le bord antérieur de l’épistome , une tache intermédiaire entre les 

deux interoculaires et liée à celle-ci, et parfois toute la tête moins 

deux lignes longitudinales rétrécies ou inlerrompues sur le front , 

d'un blanc flave. Æntennes et Palpes maxillaires fauves ou d’un fauve 

jaune, à extrémité obseure. Prothorax bissinueux à la base; d'un 

noir luisant; paré sur les côtés et au bord antérieur d’une bordure 

flave , peu large sur les premiers , plus étroile encore sur le dernier ; 

orné de deux taches de même couleur; chacune en forme de point 

ovale, situé sur le disque au-dessous de l'angle rentrant de l’échan- 

erure du prothorax. Æcusson triangulaire; noir. Ælytres arrondies 

aux épaules; en ogive dans les deux derniers cinquièmes , en général 

plus ou moins légèrement sinueuse, près de l'angle apical ; d'un jaune 

rouge ; ou d’un rouge jaune , ou d'un rouge fauve , ornées seulement 

sur la moilié interne de la base, d’une bande étroite ou d'un trait, 

flave. Dessous du corps noir, avec les épimères des médi et postpec- 

tus, blanches ou d'un blane flave. Pieds noirs : jambes antérieures ; 

moins l'arête, et extrémité des intermédiaires (S'), ou extrémité seu- 

lement des antérieures ( ® ), et larses d’an fauve leslacé. 

Parme : le Mexique (collect. Dejean , ele.); Guatemala (Sallé). 

MUR A SERIE: 15 
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6. ©. Petitii. Ovale. Prothorax noir, paré en devant et moins 

étroitement sur les côtés d'une bordure jaune et de deux sortes de 

points allongés et de même couleur , sur le disque. Elyures jaunes ou 

d'un jaune testacé, ornées d'une sorte de réseau noir ; formant une 

bordure suturale inégale et divisant la surface de chacune en cinq 

aréoles : deux basilaires : deux obliquement disposées : une apicale , 

ou , trois lices au bord externe que n'atteint pas le réseau : la seconde 

des juxta-suturales , subarrondie : les autres irrégulières. 

Coccinella Petitii, Des. Catal. p. 456. 

Long. 0",0045 (2 ). — Larg. 0",0029 (1 1/31). 

Corps ovale; convexe: très-superficiellement ou peu distinctement 

pointillé, lisse et luisant, en dessus. Téte noire : bord antérieur 

du labre et de l’épistome, joues et une tache au côté interne de 

chaque œil, jaune ou flave. Æntennes et Palpes maxillaires d'un 

jaune testacé, à extrémité obscure. Prothorax émoussé aux angles 

postérieurs ; à peine bissubsinueux à la base; noir, paré en devant 

et moins étroitement sur les côtés d'une bordure jaune ou d'un 

jaune pâle; orné sur son disque de deux points elliptiques de même 

couleur, quelquefois prolongés ou à peu près jusqu'au bord anté- 

rieur derrière la sinuosité postoculaire, et paraissant alors avec la 

bordure latérale figurer une sorte d'ovale interrompu à sa partie 

postéro-interne et encelosant une grosse tache noire. Ecusson trian- 

gulaire, noir. Ælytres en ogive postérieurement; jaunes ou d'un 

jaune flave, parées d’une sorte de réseau formant une bordure su- 

turale inégalement étroite, et divisant la surface de chacune en 

cinq aréoles : l'un des traits de ce réseau naissant à la base , 

vers le calus huméral, longitudinalement prolongé jusque vers les 

trois septièmes de la longueur et courbé du côté interne, où il se 

lie à la bordure suturale ; émettant du côlé externe, au cinquième 

de la longueur, un rameau obliquement dirigé vers le bord externe, 

auquel il ne s’unit pas tout-à-fail, vers le tiers de la longueur : 

l'autre trail, lié à la suture vers les trois quarts de la longueur, 

courbé vers la partie postéro-externe de celui qui part du calus, 

et auquel il se lie ordinairement, émettant un peu au-dessous de 

sa partie antérieure, un rameau n'arrivant pas lout-à-fait au bord 

externe vers les trois cinquièmes de la longueur et longeant le bord 

en se rétrécissant , jusqu'aux quatre cinquièmes de la longueur : ces 
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traits de largeur inégale, enclosant cinq aréoles ou sortes de taches 

jaunes : les première et deuxième, basilaires : la première , en ovale, 

allongé , voisine de la suture , prolongée jusqu'aux deux cinquièmes : 

la deuxième , presque de moitié plus courte , entre le calus et le bord 

externe : la troisième , inégalement en carré long , située le long du 

bord externe , au-desous de la deuxième , et graduellement un peu 

plus large d'avant en arrière : la quatrième, subarrondie, placée après 

la première, formée au côté interne par la bordure suturale qui est 

plus étroite que dans le tiers antérieur de la longueur , et de l'autre 

par l’angle postéro-interne de la troisième : la dernière, oblique- 

ment elliptique ou en ovale allongé, aboutissant à l'angle sutural. 

Dessous du corps noir , avec les épimères du médipectus , flaves. 

Pieds noirs. 

Parrie : Amérique méridionale ( colleet. Dejean, Dupont). 

Elle paraît avoir élé dédiée par Dejean à feu Petit, enlevé si mal- 

heureusement à la science, en décembre 1843 (1). 

7. €. arenta. Ovale. Prothorax noir, bordé de jaune flave sur 

les côtés et plus étroitement en devant. Elytres noires, parées dans 

leur périphérie d'une bordure et chacune de quatre taches subarron- 

dies , d'un flave testacé : la première, subarrondie , basilaire et juxta- 

scutellaire : les deuxième subarrondie, et troisième irrégulière , pres- 

que contiquës , en rangée transversale un peu avant la moitié de la 

longueur : la quatrième irrégulière , des deux tiers aux quatre cin- 

quièmes. 

Long. 0,0036 (12/31). — Larg. 0",0026 (11/51). 

Corps ovale; médiocrement convexe; pointillé ; luisant , en des- 

sus. Zéte noire ; parée d’une lache d'un blanc flave au bord interne 

de chaque œil, et d'une sorte de trait de même couleur , sur le front, 

entre les deux précédentes. Antennes et Palpes maæxillaires fauves ou 

d'un fauve obseur, à extrémité noirâtre. Prothorazx à angles poslé- 

rieurs un peu émoussés: bissubsinueux , à la base ; convexe ; noir, 

avec Le bord antérieur étroitement et les côtés assez largement flaves : 

bordure des côtés rétrécie dans son milieu par une sorte de point 

noir, lié à la partie noire du disque. Æcusson en triangle; noir. 

Elytres en ogive presque subacuminée , dans leur seconde moitié ; 

(4) 1 fut emporté par un crocodile, en traversant le Nil. 
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noires , avec une bordure sulurale, une bordure externe et quatre 

taches subarrondies , d'un jaune testacé mat : la bordure suturale 
uniforme , plus étroite que l'extérieure : celle-ci, un peu élargie vers 

l'épaule et vers l'extrémité : la première tache subarrondie, liée, à la 

base, d'une part à l'écusson, et de l’autre à la bordure externe au- 

devant du calus huméral : la deuxième , subarrondie ou très-briève- 

ment ovale, presque liée à la bordure suturale un peu avant le mi- 

lieu de la longueur : la troisième, sur la même ligne transversale 

que la précédente , un peu plus grande, moins régulière, liée à la 

bordure extérieure et séparée de la deuxième tache par un intervalle 

très-étroit : la quatrième , à peu près de la grosseur des précédentes, 

mais plus irrégulière , s'étendant des deux tiers aux qualre cinquiè- 

mes ,; un peu moins rapprochée de la suture que la deuxième ; à peu 

près à égale distance de la bordure extérieure que de la suture ; repli 

d'un flave testacé. Dessous du carps noir, avec les épimères du mé- 

dipectus seulement, blanches. Mésosternum très-faiblement échan- 

cré. Pieds noirs, avec les jambes antérieures, au moins dans leur 

moitié longitudinalement inférieure , l'extrémité des intermédiaires 
et les tarses , excepté le dernier article , d’un fauve jaune. 

Parnie : Chuquisaca (Muséum de Paris , découverte par M. d'Or- 

bigny). 

Obs. Le mésosternum est très-légèrement échancré en are. Les 

taches des élytres sont assez grosses pour que la partie jaune offre 

une superficie plus grande que la partie noire. 

8. C. eryngii, Prièvement ovale ; médiocrement convexe. Pro- 

thorax noir, paré à ses bords antérieur et latéraux d'une bordure 

flave presque uniforme. Elytres jaunes ou d'un jaune orange , ornées 

chacune de deux taches ou bandes raccourcies , noires, situées : l'une, 

au tiers : l'autre, aux deux tiers , assez brusquement renflées près 

de la suture. Epimères du médipectus , blanches. 

Coccinella eryngii, Escnscuozrz, inéd. Deyean, Catal. p. 456. 

Var. À. Tache antérieure unie par son angle postéro-interne à 

l'angle antéro-interne de la postérieure. 

Long. 0,0045 à 0M,0053 (2 à 2 1/31).— Larg. 0®,0033 

à 0M,0039 ( 1 1/2 à 1 3/41). 

Corps brièvement ovale; médiocrement convexe, superfcielle- 



COCCINELLIENS. — coccinella. 101 

ment pointillé et luisant, en dessus. 7éte noire , avec le bord anté- 

rieur du labre et de l'épistome, les joues et deux points (% ), ou une 

bande transversale sur le front (œ'), jaunes. Antennes et Palpes 

maxillaires d'un jaune rouge, à extrémité obseure. Prothorax à 

peine bissubsinueux , à la base ; noir , paré à ses bords antérieur et 

latéraux d'ane bordure flave , un peu plus étroite au premier qu'au 

second. Æcusson pelit; triangulaire; noir. Ælytres subarrondies pos- 

térieurement; jaunes, d’un jaune roux ou d'un jaune rouge , parées 

chacune de deux taches ou sortes de bandes raccourcies , noires : 

l'antérieure, située au liers, étendue du huitième voisin de la suture 

aux deux liers externes : la postérieure, placée vers les deux tiers , 

étendue du huitième interne au sept huilièmes externes : ces taches 

assez brusquement plus grosses de dehors en dedans , paraissant pres- 

que composées chacune d'une tache allongée voisine de la suture et 

d'un point plus extérieur : la partie juxta-suturale de l’antérieure pro- 

longée du huitième aux trois seplièmes de la longueur : celle de la 

postérieure, des quatre septièmes aux sept huitièmes : l'extrémité 

externe de cette bande aboutissant au bord interne de la raie marginale. 

Dessous du corps et Pieds, noirs : épimères du médipectus, d'un 

blanc flave. 

Paru : le Chili (coll. Dejean (type), à qui elle avait été envoyée 

par Esechscholtz; Trobert, ete. ). 

9. €. fulvipennis. Priévement ovale. Prothorax noir , paré en 

depant et sur les côtés d'une bordure d'un blanc flave, presque d'égale 

largeur , égale en devant au quart de la longueur médiaire : partie 

noire coupée en ligne droite en devant (® ) ou offrant deux entailles 

(o*). Elytres d'un roux ou d'un fauve jaune, sans taches. Epimères 

du médipectus , blanches. Pieds noïrs. 

Coccinella fulvipennis, Reicue, ia coll. (®)- 

Long. 0",0052 (2 1/31). — Larg. 0",0039 (22/3!), 

Corps brièvement ovale; convexe ; très-superfciellement pointillé 

et luisant, en dessus. Zéte noire, avec le bord antérieur du labre , 

de l’épistome , les joues , le côté externe des mandibules et une tache 

au côté interne de chaque œil, flaves (© ), ou parée de plus, sur la 

moitié antérieure du front, d'un bandeau flave paraissant quelquefois 

composé de trois taches (a). Antennes lestacées . ‘à massue noirâtre. 
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Palpes maæillaires d'un lave testacé, à dernier article noir el à ex- 

trémité moins obseure. Prothorax bissinueux à la base ; noir, paré 

en devant et sur les côtés d’une bordure d’un blanc flave : la bor- 

dure antérieure égale environ au quart de la longueur du prothorax 

dans son milieu, et presque à la moitié de celui-ci sur les côlés : 

les latérales égales à peu près dans la seconde moitié à l’antérieure 

dans son milieu : parlie noire courbée sur les côlés, coupée en ligne 

droite en devant (9 ), ou offrant (”) deux entailles prolongées jus- 

qu'aux trois cinquièmes, placées chacune après la sinuosité post- 

oculaire : celle de gauche figurant une virgule longitudinale flave , 

liée à la bordure antérieure. Æcusson noir; petit; triangulaire. 

Elytres en ogive postérieurement; d'un fauve jaune, d'un roux jaune 

ou d’un rouge jaune, sans laches. Dessous du corps et Pieds noirs. 

Épimères du médipectus , blanches. 

Pare : le Chiii ( coll. Melly , Perroud) ; Monte-Vidéo (Reïche). 

Obs. Elle se distingue de la variété à élytres sans taches de la Cocc. 

Menetriesi, par son corps plus brièvement ovale, plus convexe; par 

la bordure flave de la partie antérieure du prothorax. La largeur de 

cette bordure, la manière dont se trouve coupée en devant la partie 

noire , sa courbure en dehors sur les côtés , servent à distinguer celle 

espèce de toutes les autres de ce genre. 

10. ©. pulchella, Presque orbiculaire. Prothorax noir sur les 

trois cinquièmes longitudinalement médiaires , paré sur les côtés d'une 

large bordure d'un blanc flave, rétrecie vers les trois cinquièmes ,; par 

une dent latérale de la partie noire. Elytres rouges ou d'un rouge jaunes 

parées chacune de trois taches orbiculaires d'un blanc flave, entourées 

d'un cercle noir : la première, à côté de l'écusson : les deuxième et 

troisième, liées au bord postérieur, l'une vers la moilié de la longueur, 

l'autre près de l'angle apical. 

Coccinella pulchella, Lar. inéd. Des. n collect. et Catal. p. 458. 

Coccinella perspicillata, Kiuc , inéd. Der. Catal. I. c. 

Long. 0",0045 (21). — Larg. 0,004 (1 7/81). 
Corps presque orbiculaire; médioerement convexe; superfcielle- 

ment pointillé ; luisant, en dessus. Tête noire, avec le eôté externe 

des mandibules, et une tache au côté interne de l'épistome , blancs 

ou d'un blane flave , et le labre parfois d’un brun rouge (© ) ou blan- 
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châtre , avec un bandeau noir bilobé à la partie postérieure de la tête, 

avec le bord de l'épistome et deux raies longitudinales attenant à 

celui-ci, postérieurement raccourcies et plus ou moins rudimentai- 

res ou punceliformes, brunes, et enfin avec l’épistome d’un brun 

rouge ou d’un rouge brun (S*). Antennes et Palpes mazxillaires fau- 

ves ou d'un fauve jaune, à extrémité obscure. Prothorax émoussé aux 

angles de devant; arrondi ou subarrondi aux postérieurs ; bissinueux 

à la base; sans rebord apparent, mais légèrement relevé en rebord 

latéralement ; faiblement moins court dans son milieu que sur les 

côtés; paré de chaque côté d'une large bordure d’un blanc flave, 

étendue en devant jusqu'à la sinuosilé posloculaire, c’est-à-dire 

égalant à peu près le quart de la largeur , offrant sa partie longitudi- 

nalement médiaire, noire : celle-ci émettant latéralement sur la bor- 

dure blanche , aux trois cinquièmes de la longueur, une dent ou 

une dilatation plus étroite chez les Oo que chez les ® , laquelle res- 

semble souvent à un point noir lié à la partie médiaire de même cou- 

leur; pointillé sur la partie noire, vernissé sur la bordure latérale. 

Ecusson triangulaire; noir. Æ£lytres offrant, prises ensemble , une 

figure presque orbiculaire largement en ogive dans sa seconde moilié, 

et échancrée en arc rentrant, en devant; plus larges dans leur mi- 

lieu que longues; relevées sur les côtés, à partir du milieu de leur 

base en une goutlière assez étroite s’effaçant graduellement en se 

rapprochant de l'angle apical; convexes; rouges, d’un rouge jaune 

ou d’un jaune rouge , parées chacune de trois taches orbiculaires d'un 

blanc flave, entourées d’un cerele noir : la première, joignant l'é- 

cusson , séparée seulement de sa pareille par son cerele noir et éten- 

due avec celui-ci jusqu'aux deux cinquièmes de la largeur : la deuxié- 

me, liée à la goullière latérale vers le milieu de la longueur , unie 

par un espace noir à la troisième : celle-ci subapicale ou séparée seu- 

lement par son cercle noir du bord apical et un peu moins étroile- 

ment de la suture, Dessous du corps noir, avec les épimères du mé- 

dipectus (et parfois celles du postpectus, au moins en partie ('), 

d'un blanc flave. Pieds noirs. Jambes antérieures , moins l’arête, et 

l'extrémité des intermédiaires (9°), ou extrémité seulement des anté- 

rieures (® ) ettarses, d'un fauve testacé. 

Pare : le Brésil (Dejean, ete. ). 

Obs. Cette espèce , par son faciès, semble s'éloigner de ce genre el 

appartenir à la seconde division ; mais ses élytres un peu moins avan- 
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cées aux épaules qu'au-devant du calus, à repli subhorizontal; son 

mesoslernum entier, lui assignent ici sa place. 

11. €. Memetriesi. Ooalaire. Prothorax noir , paré sur les côtés 

d'une bordure d'un blanc flave , plus large en devant , plus étroite sur 

les deux cinquièmes. Elytres d'un jaune rouge , flaves sur les côtés de 

l'écusson ; parfois unicolores , ordinairement marquées d'une tache scu- 

tellaire et chacune de cinq points, noirs : un sur le calus, et deux 

paires obliques, d'avant en arrière, de dehors en dedans : les externes, 

vers les deux septièmes et deux tiers de la longueur. Epimères des 

meédi et postpectus , blanches. 

Érar Normaz. Prothorax noir, paré sur les côtés d'une bordure 

flave, inégale, étendue en devant à peu près jusqu'à la sinuosité 

postoculaire, subsinueusement rétrécie jusqu'aux deux tiers des côtés, 

où la parlie noire semble liée à un point de même couleur confondu 

avec elle, assez étroite el subparallèle ensuite jusqu'aux angles pos- 

térieurs. Elytres d'un jaune fauve, d’un jauve rouge ou d’un fauve 

jaune; parées à la base, de chaque côté de l’écusson, d'une tache flave, 

parfois peu apparente; ornées d’une tache scutellaire et chacune de 

cinq points , noirs : la tache seulellaire, liée à la partie postérieure de 

l'écusson, obcordiforme ou parfois formée de deux laches ovalaires 

ou oblongues, postérieurement divergeantes, ou s’éloignant un peu 

de la suture : le premier point, pelit, sur le calus : le deuxième et 

le troisième, disposés sur une rangée obliquement transversale, for- 

mant avec leurs semblables une rangée en are dirigé en arrière : le 

deuxième , aux deux septièmes, rapproché du bord externe d’un 

sixième environ de la largeur : le troisième , le plus gros en ovale 

transversal , aux trois seplièmes de la longueur , couvrant au moins 

Le quart de la largeur, vers le cinquième, voisin de la suture : les qua- 

trième et cinquième , en rangée obliquement transversale , à peu près 

parallèle à la précédente : le qualrième , au moins aussi rapproché du 

bord externe que le deuxième, vers les deux tiers de la longueur : le 

cinquième , à peine aussi voisin de la suture que le troisième, presque 

aux trois quarts de la longueur. 

Variations du Prothorax. 

&. Prothorax offrant de faibles traces d'une bordure flave, dans la partie médiaire 

de son bord antérieur , c’est-à-dire dans la partie qui correspond à l’échancrure. 
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Variations des Elytres (par défaut ). 

Var. A. Elytres dépourvues de tous les points indiqués dans l'état 

normal, ou n'offrant de quelques-uns que des traces rougeûtres ; peu 

distinctes. 

Var. B. Ælytres dépouroues de. quelques-uns des points indiqués 

dans l'état normal. 

Obs. Le point du calus semble celui qui a le plus de disposition à faire défaut. 

Long. 0",0045 à 0®,0056 (2 à 2 1/21). — Larg. 0" ,0036 à Om,0045 
(11/2à921). 

Corps ovale , médioerement convexe; pointillé et luisant en dessus. 

Téte noire , avec les joues, une tache presque en triangle allongé 

et oblique , au côté interne de chaque œil, le bord de l'épistome et 

du labre , d’un blane flave. Æntennes d'un fauve livide , à extrémité 

obscure. Palpes maxillaires noirs, à extrémité blanchâtre. Prothorax 

coloré el peint comme il a été dit. Æcusson pelit; triangulaire; noir. 

Elytres en ogive dans leur seconde moitié; médiocrement convexes ; 

colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir, avec 

les épimères des médi et postpectus, blanches. Pieds noirs; spon- 

gioles des tarses d’un gris rougeûtre. 

Parnie : la Californie septentrionale (Muséum de St-Pétersbourg ) ; 

elle paraît aussi se trouver en Asie (Muséum de Paris). 

Obs. Elle a la plus grande analogie avec le C. 11-punctata, dont 

elle se distingue facilement par la bordure flave des côtés du prothorax. 

Je l'ai dédiée à M. Ménétriés , naturaliste attaché au Muséum de 

St-Pétersbourg , connu par ses voyages scientifiques dans différentes 

parties du monde, et par des ouvrages estimés. 

BB. Prothorax noir, non paré d’une bordure claire sur toule la longueur de ses côtés. 

12. €. undeeim-punetata ; Linné. 

Coccinella A1-punctata, Muzs. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes). p. 74. 4. 

13. €. hieroglyphiens Lixvé. 

Coccinella hieroglyphica, Muus. Hist. nat. des Coléopt. de Fr, (Sécuripalpes). p. 87. 5. 

T. 1. 2 série. 14 
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14. €. Mannerheïimmii, Ovale ; médiocrement convexe. Pro- 

thorax noir , paré, aux angles de devant, d'une tache presque obtrian- 

qulaire ou très-inégalement quadrangulaire, flave. Elytres d'un 

fauve jaune , ornces d'une bande noire , commune , extérieurement rac- 

courcie, postérieurement onduleuse , et limitée au tiers de la longueur, 

tricuspide en devant , et chacune d'une tache de même couleur , presque 

obtriangulaire , ou comme formé de deux taches unies, situce des qua- 

tre septièmes aux trois quarts de la longueur. Epimères noires. 

Coccinella bicincta , Maxneruem , inéd. Des. Catal. p. 456. 

Coccinella terminalis , Fasvenmanx , inéd. Des. Catal. p. 456. 

Coccinella Mannerheimit , Des. Catal. p. 456. 

Long. 0",0051 (21/41). — Larg. 0m,0033 (1 1/21). 

Corps ovale , médiocrement convexe. Zéte pointillée ; noire, avec 

les joues et une tache punctiforme , au côté interne de chaque œil, 

flaves. Æntennes d'un fauve livide, à extrémité obscure. Palpes maxil- 

laires noirs. Prothorax peu émoussé aux angles postérieurs; d’un 

noir luisant, paré aux angles antérieurs d’une tache jaune ou flave, 

obtriangulaire , étendue en devant jusqu’à l'angle rentrant de l’échan- 

erure , et coupée de ce point à la moitié ou aux trois cinquièmes des 

bords latéraux , en ligne oblique ou offrant souvent une dent plus ou 

moins faible , et formant alors une tache très-inégalement quadran- 

gulaire. £cusson triangulaire, noir. Ælytres d'un jaune fauve , ou 

parfois d’un rouge jaune , parées d’une bande noire , commune aux 

deux étuis, extérieurement raccourcie et tricuspide en devant, et 

chacune d’une tache presque obtriangulaire , de même couleur : la 

bande noire, non prolongée tout-à-fail jusqu’au bord externe, dont elle 

reste distante d’un neuvième environ de la largeur , ayant son bord 

postérieur au Liers de la longueur , onduleux, c’est-à-dire coupé un 

peu enaredirigé en devant après le calus, en angle oblus et poslérieu- 

rement dirigé vers les deux cinquièmes internes , et delà remontant 

vers la suture jusqu’au quart de la longueur, offrant en devant trois 

dents : une un peu obtuse sur chaque calus : l'intermédiaire plus aiguë, 

commune , prolongée jusqu'à l’écusson : la tache, transversalement 

étendue du sixième interne au huitième externe , et des quatre sep- 

tièmes aux trois quarts environ de la longueur , presque en forme de 
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triangle renversé , en général visiblement composée de deux taches 

liées ensemble, l'inlerne, beaucoup plus grosse, en ovale transversal, 

à bord antérieur droit ou subéchaneré, l'externe plus petite, subarron- 

die. Dessous du corps (les épimères comprises) et Pieds, noirs. 

Parnie : la Daourie et quelques autres parties de la Sibérie (collect. 

Dejean , etc. ). 

Obs. Elle a beaucoup d’analogie avec la C. tricuspis ; mais d'après 

les individus que j'ai eu sous les yeux, elle s’en distingue principa- 

lement par le bord postérieur onduleux de la bande antérieure des 

élytres, et par les épimères noires. 

Elle a été dédiée par feu Dejean à M. le comte de Mannerheim, 

l'un des entomologistes les plus distingués de l'Europe. 

15. ©: trieuspis;,; Kiner. Ovale. Prothorax noir, paré aux 

angles de devant d'une tache quadrangulaire , et, entre chacune de 

celles-ci, d'une bordure étroite , flaves. Elytres d'un fauve jaune , 

ornées d'une bande noire , commune , exlérieurement raccourcie, pos- 

térieurement presque droite et limitée au ticrs de la longueur, tricus- 

pide en devant, et chacune d'une tache de méme couleur , obtriangu- 

laire, située des trois aux quatre cinquièmes de la longueur. Epimères 

du médipectus , blanches. 

Coccinella tricuspis, Kiney , Fauna boreal. Amer. p. 234. n° 314. 

Long. 0®,0039 à 0",0045 (1 3/4 à2!).— Larg. 0",0029 (1 1/3!). 

Corps brièvement ovale ou subhémisphérique; pointillé. Zéte noire, 

avec le bord antérieur de l’épistome , et une sorte de point au côté 

interne de chaque œil, blanes. Æntennes d'un flave roux, à dernier ar- 

ticle nébuleux ou obscur. Palpes maxillaires à dernier article brun 

ou noir. /rothorax à peine bissubsinueux, à la base; noir; paré à sa 

partie antérieure d’une bordure flave étroite, beaucoup plus déve- 

loppée d'avant en arrière , sur les côtés où elle forme une tache qua- 

drangulaire étendue en devant, depuis le bord externe jusques-un peu 

en dedans de la sinuosité postoculaire , longitudinalement prolongée 

de ce point jusqu’à la moitié de la longueur , el coupée un peu en are 

de cet angle postéro-interne aux trois einquièmes du bord externe. 

Ecusson noir; triangulaire. Ælytres d'un jaune fauve; parées d'une 

bande noire commune aux deux éluis, exlérieurement raccourcie et 
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tricuspide en devant, et chacune d’une tache obtriangulaire, de même 

couleur : la bande noire non prolongée jusqu’au bord externe, dont 

elle reste environ distante d’un sixième, ayant son bord postérieur 

au tiers de la longueur, assez droit, offrant en devant trois dents : 

une , obtuse sur chaque calus : l'intermédiaire plus aiguë , commune, 

prolongée jusqu’à l’écusson : la tache , en forme de triangle dirigé en 

arrière et à angles émoussés , située environ des trois aux quatre cin- 

quièmes , ayant son extrémité interne éloignée de la suture, d'un 

sixième , et son extrémité externe distante environ d'un huitième du 

hord externe. Dessous du corps noir. Epimères du médipectus, blan- 
ches. Pieds noirs : tarses fauves en dessous et souvent obscurs en 

dessus , surlout Les postérieurs. 

Par : l'Amérique septentrionale. Elle a été trouvée entre New- 

Yorck et Cumberland-House. (Muséum britannique , £ype donné par 

le R. Kirby.) 

16. ©. Withii. Subhémisphérique. Prothorax noir, paré aux 

angles de devant d'une tache blanche quadrangulaire , étendue 

sur les côtés jusqu'aux trois cinquièmes de la longueur. Elytres 

d'un rouge fauve, ornées d'une tache scutellaire , et chacune de deux 

autres subooalaires , un peu inégalement grosses, noires : l'antérieure 

oblique : la pastérieure transversale. 

Long. 0",0061 à 0",0067 (2 3/4 à 31). — Larg. 0",0027 
à 0m,0030 (2 1/4 à 2 1/31). 

Corps brièvement ovale ou subhémisphérique ; pointillé. 7éte noire, 

avec une tache au côté interne de chaque œil, blanche. Æntennes 

d'un fauve livide , à extrémité obscure. Palpes maxillaires à dernier 

article obscur. Prothorax émoussé aux angles postérieurs ; légère- 

ment bissubsinueux , à la base; noir, paré de chaque côté aux an- 

gles de devant d'une tache quadrangulaire , d’un blanc flave , étendue 

en dedans jusqu’à la sinuosité postoculaire, et prolongée au côté ex- 

terne jusqu'aux trois cinquièmes de la longueur. Æcusson noir; trian_ 

gulaire. Elytres subarrondies postérieurement ; convexes; d’un rouge 

fauve, parées d’une tache seutellaire et chacune de deux autres taches, 

noires : la seutellaire presque obcordiforme , prolongée jusqu’au cin- 

quième ou au quart de la longueur : la tache antérieure de chaque 

élytre, presque en ovale ou légèrement en arc dirigé en arrière , obli- 
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quement prolongée d'avant en arrière etde dehors en dedans, du quart 
vers la moilié de la longueur , et occupant plus de la moitié médiaire 
de la largeur : la tache postérieure , un peu moins grosse , en ovale 
transversal, vers les deux Liers de la longueur , presque également 
distante de la suture et du bord externe. Dessous du corps et Pieds 
noirs : spongioles des tarses roussâtres. 

Paie ? (Muséum britannique. ) 

J'ai dédié cette espèce à M. A. White, conservateur-adjoint au 
Muséum brilannique , auteur de travaux entomologiques estimés. 

17. €. nivicola. Subhémisphérique. Prothorax noir, paré aux 
angles de devant d'une tache flave, sublriangulaire ou très-inégalement 
subquadrangulaire. Elytres d'un jaune rouge, ornées d'une tache [lave 
près de l'écusson, d'une tache scutellaire subcordiforme noire, et chacune 
de deux taches de même couleur : l'antérieure en triangle allongé et 
obliquement renversé : la postérieure ; subarrondie ou obtriangulaire. 

Coccinellu nivicola, Escuscuozrz , inéd. Dej. Catal. p. 457. 

Long. 0",0061 à 0"0067 (2 3/4 à 31). — Larg. 0",0045 
à 0",0049 (2à 2 1/41). 

Corps subhémisphérique ; pointillé. Téte garnie de poils courts et 
elairsemés ; noire, avec le bord antérieur du labre et de l'épistome, le 
côté externe des mandibules , les joues et une tache punetiforme au 
côté interne de chaque œil, flaves ou jaunes. Æntennes d'un jaune 
testacé à extrémité obscure, Palpes maxillaires noirs. Prothorax peu 
sensiblement bissinueux , à la base; noir , paré à chacun des angles 
de devant d’une tache flave , subtriangulaire ou parfois irrégulière- 
ment quadrangulaire , couvrant les angles de devant jusqu’à la sinuo- 
sité postoculaire , et coupée de ce point aux quatre septièmes ou trois 
cinquièmes de la longueur des bords latéraux, d'une manière sub- 
sinueuse ou parfois en offrant un angle saillant vers le disque, ce 
qui lui donne une forme inégalement quadrangulaire. Æcusson trian- 
gulaire ; noir. Ælytres en ogive dans leur seconde moitié; d'un jaune 
rouge , parées à la base , près de l'écusson , d’une tache flave parfois 
peu apparente ; ornées d’une tache seutellaire subcordiforme » COM- 
mune , prolongée jusques au-delà du quart de la longueur , et chacune 
de deux autres taches, toules noires : l'antérieure, en espèce de triangle 
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allongé et obliquemenl renversé, dont l’un des angles de la base 

touche la partie postérieure du ealus huméral, et l'autre avoisine le 

bord externe vers le tiers de la longueur, dont le côté extérieur est 

souvent plus ou moins courbe , dont le sommet converge vers la su- 

ture qu'il n’alteint pas, vers les trois seplièmes de la longueur : la 

postérieure , irrégulièrement subarrondie , ou plutôt en espèce de 

triangle renversé et à côtés subeurvilignes , aussi rapprochée de la 

suture que la précédente , un peu moins voisine du bord externe et 

couvrant les cinq et six seplièmes de la longueur. Dessous du corps 

noir : épimères du médipectus , blanches. Pieds noirs. 

Parrre : le Kamtschatka (coll. Dejean, Chevrolat, ete.); Sitka 

(Muséum de St-Pétersbourg). 

18. ©. ealiformiea; Escuscnocrz, inéd, Manvennerm. Subhémi- 

sphérique. Prothorax noir, paré aux angles de devant d'une tache 

d'un blanc flave, irréqulièrement quadrangulaire. Elytres d'un fauve 

roux , ornées d'une tache scutellaire ovale ou en losange , noire , avec 

le reste du rebord sutural obscur. Epimères du médipectus flaves. 

Coccinella californica, Escnscuourz, inéd. Des. Cutal. p. 452. — MaxxERueIM, Bey- 

trag , &n Bullet. de la Soc. imper. des nat. de Mosc. 1843. t 16. p. 312. 298. > 

Var. A. Tache juxta-scutellaire d'un flave blanchätre, peu ou 

point apparente. 

Coccinella californica , var. Maxxenu. L. c. 

Long. 0",0063 (2 7/81). — Larg. 0®,0045 (21). 

Corps subhémisphérique ou plulôt brièvement ovale et médiocre- 

ment convexe. Zéle noire, avec Le côté externe des mandibules , le 

bord antérieur de l’épislome et souvent du labre , les joues et une 

tache punctiforme au côté interne de chaque œil, flaves ou jaunes. 

Antennes d’un jaune testacé , à extrémité obscure. Palpes maæillaires 

noirs. Prothorax à peine subbissinueux , à la base; convexe; d’un 

noir luisant, paré à chacun des angles antérieurs d’une tache d'un 

blane flave , étendue en devant jusqu'à l'angle rentrant de l'échan- 

erure antérieure , prolongée jusqu’à la moitié de la longueur à son côté 

interne , et jusqu'aux trois cinquièmes sur le bord latéral , faiblement 

échancrée à son bord postérieur. Ecusson triangulaire ; noir. Elytres 

d'un cinquième plus large en devant que le prothorax; en ogive dans 
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leur seconde moitié , avec les côtés de celle-ci très-légèrement sinueux; 

médiocrement eonvexes en dessus; d'un fauve roux, marquées de cha- 

que côté de l'éeusson d’une tache d’un flave blanchâtre; ornées d’une 

lache seutellaire noire, ovale ou plus ordinairement en losange, à 

peine prolongée jusqu'au sixième de la longueur; parées ensuite 

d'une bordure suturale très-élroile, noire ou noirâtre el souvent peu 

apparente. Dessous du corps noir, avec les épimères du médipeetus, 

d'un blane flave. Pieds noirs : hanches antérieures marquées d’un point 

flave (o°). 

Paru : la Californie (collect. Dejean , Doubleday , ete. ). 

19. €. quinque-punetata: LINNÉ. 

Coccinella 5-punctata, Murs. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes), p. 76. 2. 

20. €. Saueerottii. Suhémisphérique. Prothorax noir, paré 

aux angles de devant d'une tache blanche, irrégulièrement quadran- 

gulaire, éxtérieurement prolongée jusqu'aux deux tiers des bords 

latéraux. Elytres d'un rouge fauve, ornées d'une tache scutellaire 

suborbiculaire, et chacune de quatre autres, noires : la première , 

puncliforme, sur le calus : la deuxième , grosse , en ovale transversal, 

une fois plus voisine de la suture que du bord externe ; un peu avant 

le milieu : les troisième et quatrième, punctiformes, en rangée trans- 

versale un peu oblique : la troisième, aux deux tiers , rapprochée du 

bord externe : la quatrième , un peu plus postérieure, au quart interne. 

Epimères noires. 

Érar nNonmaz. Prothorax noir; paré aux angles antérieurs d'une 

tache d'un blanc flave , irrégulièrement quadrangulaire, étendue en 

devant du sommet de l'angle à la sinuosité postoculaire , longiludina- 

lement prolongée de ce point jusqu'aux lrois seplièmes ou un peu 

moins de la longueur , à côté interne presque droit, ou en offrant une 

courbure rentrante où une sinuosité au côlé interne, ayant le bord 

postérieur légèrement arqué ou dirigé presque en ligne droite , de 

l'angle postéro-interne qui est oblusément ouvert , aux deux liers des 

bords latéraux, en laissant au-devant de ce point le rebord extérieur 

assez brièvement noir. Ælytres rouges ou d’un rouge fauve; ornées 

d'une tache flave de chaque côté de l'écusson; parées d’une tache 

seutellaire commune, et chacune de quatre autres taches, noires : la 

lache seutellaire , suborbicalaire ou un peu plus large que longue , 
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attenant à la moilié postérieure de l’écusson , prolongée environ jus- 

qu'au cinquième de la longueur : la première des taches des élytres ; 

punctiforme , placée sur le calus ou plutôt un peu au côlé postéro- 

interne de celui-ci : la deuxième , suborbiculaire ou en ovale trans- 

versal, parfois un peu oblique d'avant en arrière, de dedans en dehors, 

aussi grosse que la seutellaire , située un peu avant le milieu, une 

fois au moins plus rapprochée de la suture que du bord externe 

couvrant le tiers environ de la largeur : les quatrième et cinquième , 

puneliformes, placées sur une rangée un peu obliquement transver- 

sale , formant avec leurs semblables une rangée en arc faible dirigé 

en arrière : la troisième , plus petite, voisine du bord externe d'un 

sixième de la largeur, vers les deux tiers de la longueur : la qua- 

trième, un peu plus grosse, siluée vers les trois quarts de la longueur, 

distante de la suture d’un quart de la longueur. 

Long. 0",0056 à 0",0067 (2 1/2 à 31). — Larg. 0",0045 

à 0,0051 (2à2 1/41). 

Corps subhémisphérique ; pointillé. Zéte noire, avec le côté ex- 

terne des mandibules , les joues , une bordure très-étroile à la partie 

antérieure du labre et de l’épistome , et deux petits points sur le mi- 

lieu du front, blancs. Antennes obseures. Palpes maæillaires noirs. 

Prothorax légèrement bissinueux à la base; coloré el peint comme 

il a été dit. Æcusson petit; triangulaire; noir. Æ/ytres peu émoussées 

aux épaules; en ogive dans leur seconde moitié , et parfois légère- 

ment subsinueuses sur les côtés, avant l'angle sutural, qui paraît alors 

très-faiblement subacuminé ; convexes ; colorées et peintes comme 

il a été dit. Dessous du corps et Pieds , noirs : dessous des tarses un 

peu moins obscur. 

Parnie : Kiakhta (Muséum de St-Pétersbourg). 

J'ai dédié cette espèce à M. Saucerotte de Lunéville , entomolo- 

giste distingué , versé dans l'étude de la plupart des branches de la 

zoologie. 

91. €. divarieatæ: Oziv. Briévement ovale. Prothorax noir ; 

peu émoussé aux angles ; paré à ceux de devant d'une tache quadran- 

qulaire, subéquilatérale , blanche, prolongée jusqu'aux trois cinquiè- 

mes des côtés. Elytres subacuminces postérieurement; d'un rouge jaunes 

flaves sur les côtés de l'écusson , marquées d'une tache scutellaire et 
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chacune de trois autres, irrégulières, noires : deux également rappro- 

chées du bord externe : l'une, ordinairement en losange, aux deux 

septièmes, l'autre, œux deux liers : la troisième ; voisine de la suture, 

presqu'aux deux cinquièmes : ces taches souvent étendues, Epimères 

du médipectus , blanches. 

Érar Norma. Prothorax paré aux angles antérieurs d'une tache 

blanche ou d’un blanc flave , étendue en devant jusqu'à la sinuosité 

postoculaire ou presque jusqu'au côté interne des yeux, presque 

carrée ou irrégalièrement quadrangulaire, à peine prolongée latérale- 

ment jusqu'aux trois cinquièmes de la longueur, en laissant noir une 

partie du rebord externe , obtuse ou tronquée à son angle posléro- 

interne. Ælytres d'un rouge jaune ou d'un jaune rouge ; parées à la 

base , de chaque côté de l'écusson , d’une tache flave , en demi-ovale 

transversal ; marquées chacune d’une tache seutellaire noire , large- 

ment obcordiforme ou comme bilobée postérieurement; notées cha- 

cune de trois taches ou sorte de gros points irréguliers , également 

noirs, disposés en triangle inéquilatéral, dont la base regarde le côté 

externe : le premier de ces points rarement subarrondi , ordinaire- 

ment en losange plus ou moins allongé ou plus ou moins irrégulier, 

placé aux deux seplièmes de la longueur , à peu près lié au bord 

interne du léger sillon longitudinal qui correspond au bord interne 

du repli : le deuxième , irrégulièrement arrondi, silué presque aux 

deux cinquièmes , presque aussi voisin de la suture que le précédent 

l'est du bord extérieur : le troisième , plus irrégulièrement arrondi , 

ordinairement allongé en queue courte, soit postérieurement, soit 

plus ordinairement du côté interne, aussi voisin du bord externe que 

le premier, offrant son milieu placé environ aux deux tiers de la lon- 

gueur , plus éloigné du deuxième que celui-ci ne l’est du premier. 

Obs. Ces sortes de points n'offrent jamais de forme régulière , 

el varient respeclivement de grosseur , surlout les deux derniers. 

Variations des Elytres (par excès ). 

Var. A. Tache scutellaire subcirculaire et souvent prolongée posté- 

rieurement en forme de queue raccourcie. 

Var. B. Deux des taches des élytres liées entre elles. 

æ, La scutellaire avec la deuxiéme ou juxta-suturale. 

Obs. Ce sont ordinairement ces deux taches qui ont le plus de tendance à s’anir. 

T. Il. 2 esCrie. 5 
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B. La deuxième où juxta-suturale et la postérieure. 

y- La deuxième ou juxta-suturale et la première. 

Var. C. Trois des taches des élytres liées ensemble. 

à. Les scutellaires , juxla-suturale et postérieure. 

Coccinella divaricata, Ouv. Entom. t. 6. p. 1001. 21. pl. 5. fig. G7. 

Os. C'est généralement la première tache qui reste isolée , tandis que la matière 

colorante noire semble avoir coulé plus où moins irrégulièrement de la seutel- 

lire, et souvent en se divisant, avant d’arriver à la juxta-suturale, et de là jus- 

qu’à la postérieure, qui s’est alors, ainsi que la précédente, agrandie et dé- 

formée, 

Var. D. Toutes les taches des élytres liées ensemble. 

Coccinella confusa, WNiEbEMANN. 

Obs. La première est lantôt largement unie à la juxta-suturale , tantôt liée seule- 

ment par un prolongement graduellement rétréci ou sublinéaire, à la tache 

postérieure ; le plus souvent elle est liée à toutes les deux. Quelquefois alors la 

tache postérieure est presque détachée de la juxta-scutellaire. Toutes les taches 

sont plus ou moins dilatées et déformées. 

Var. E. Taches des élytres tellement étendues et confondues que les 

élytres sont noires , moins la partie externe de la base, une bordure incé- 

gale dans la périphérie, quelquefois une bordure étroite dans une 

partie de la suture, et parfois quelques petites taches sur le disque. 

Long. 0®,0057 à 0m,0078 (2 1/2 à 3 1/21). — Larg. 07,0045 

à 0",0057 (2 à 2 1/81). 

Corps brièvement ovale ; convexe et luisant , en dessus. 7éte noire, 

avec les joues et une tache punctiforme blanche , ou d’un blane flave 

au côté interne de chaque œil; parée (9°) à la parlie antérieure du 

labre et de l'épistome d'une bordure de même couleur , peu ou point 

distincte (® ). Antennes d'un fauve jaune ou livide , à extrémité obs- 

cure , à premier arliele , noir ou obscur au moins en partie. Palpes 

mazæillaires noirs. Prothorax émoussé aux angles postérieurs; bis- 

subsinueux à la base; coloré comme il a été dit. Æcusson en triangle 

subéquilatéral , noir. Ælytres en ogive à l'extrémité; parfois très- 

légèrement sinueuses près de l'angle apieal; convexes , colorées et 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir. Epimères du médi- 

pectus, blanches : celles du postpeetus ciliées de poils d'un blane sale. 

Pieds noirs : spongioles des tarses rougeâtres. pong 

Parme : l'ile de Naxos (Olivier, col. Chevrolat (type), la Grèce 
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continentale (Latreille , coll. Dejean) ; l'Orient , le Bengale. (Hope , 

Perroud , Westermann , etc.) 

Obs. Quoïqu'’elle ait la plus grande analogie avec la C. T-punctata, 

dont il est quelquefois difficile de la distinguer , elle semble consti- 

tuer une espèce différente. Elle a le corps généralement plus ovale ; 

les élytres en ogive plus étroite et subsinueuse; les taches blanches 

du prothorax un peu plus étendues au côté interne; les taches noires 

des élytres ordinairement irrégulières, souvent difformes ou variable 

ment liées entre elles : la première ou juxta-marginale antérieure , 

est le plus souvent en losange ou anguleuse soit en devant, soil en 

arrière : la deuxième ou juxta-suturale, semble un peu moins pos- 

térieure que dans la C. T-punctata , de sorte que les première et 

deuxième , forment, avec leurs semblables, un are moins fortement 

dirigé en arrière. 

22. €. septem-pumetata: Liné. 

Coccinella T-punctatu , Mussar, fist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes), p. T9. 3. 

Retranchez de la var. G, la citation d'Olivier > Qui appartient à 
l'espèce précédente. 

Os. J'ai vu dans la collection du Muséum de St-Pétersbourg , un exemplaire pro- 
venant de l'ile St-Georges , qui semblerait devoir constituer une espèce parlicu- 
lière (Coccinella dubia) , si les caractères qu'il présente se trouvaient répétés 
sur un cerlain nombre d'individus. I 4 la coupe de la €, divaricata, c’est-à- 

dire les élytres en ogive plus étroite, ou subacuminées à leur partie postérieure ; 

mais il diffère de celle-ci et de la C. T-punctuta, par la forme de la tache 

blanche du prothorax. Cette tache est prolongée plus postérieurement , c’est-à« 

dire presque jusqu'aux deux tiers du bord latéral, en ligne presque droite à son 

bord interne , très-sinueuse à son bord postérieur , de telle sorte que la partie 

noire forme une dent où une saillie très-prononcée ; près de langle postéro- 

interne qui est peu émoussé, Les taches noires des élytres disposées comme 

dans la C. T-punctata , sont : la première ou antérieure juxta-marginale, punc- 

tiforme : la deuxième ou subdiscale, assez grosse, orbiculaire : la lroisièéme, en 

triangle dont le côté postérieur forme la base; mais je suppose que la forme de 

la tache prothoracique qui offre seule un caractère distinctif un peu saillant, est 

une de ces anomalies qui ne sont pas très-rare dans cette famille, 

23. ©. Inhilis ; Entcuson , inéd, Muzsanr. 

Coccinella labilis, Murs. Hist. nat. des Coléopt. de Fr, (Sécuripalpes) , p. 84. 4. 

24. €. monticola. Subhémisphérique. Prothorax noir, paré aux 

angles de devant d'une tache irrégulièrement quadranqulaire ; d'un 
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blanc flave, prolongée jusqu'aux deux tiers des bords latéraux. 

Elytres d'un fauve jaune, ornées d'une tache scutellaire obcordiforme, 

et chacune de deux bandes raccourcies, noires : l'antérieure ; plus 

large , oblique , vers le tiers : la postérieure , droite , un peu après les 

deux tiers. Epimères du médipectus , blanches. 

Long. 0m,0072 (3 1/41), — Larg. 0",0056 (2 1/21). 

Corps subhémisphérique. Tête noire ; ornée sur le front de deux 

taches puneliformes d'un blanc flave, siluées, une au côté interne de 

chaque œil. Palpes maxillaires noirs. Prothorax noir; paré à cha- 

eun des angles de devant d'une tache d'un blanc flave, prolongée 

jusqu'à la sinuosité postoculaire , un peu obtusément ouverte à son 

angle postéro-interne qui est situé aux deux cinquièmes de la lon- 

gueur, un peu en arc de ce point à l'angle postéro-externe ; siluë 

vers les deux tiers des bords latéraux, en laissant au-devant une partie 

assez courte du rebord, noire. Ecusson noir. Elytres d'un fauve 

jaune; ornées d'une tache scutellaire noire, assez grosse , presque 

obcordiforme , ou plutôt coupée en are dirigé en arrière, à sa partie 

postérieure ; ornées en outre chacune de deux bandes également 

noires : l'antérieure, obliquement dirigée d'avant en arrière, de 

dehors en dedans , du tiers externe aux deux cinquièmes internes ;, 

en restant éloignée d'un cinquième de la largeur de la suture , et au- 

tant du bord exlerne , comme eomposée d'une pelite bande et d’un 

point plus externe avec lequel elle est imparfaitement liée : la posté- 

rieure , un peu plus rapprochée du bord externe que l'antérieure, et 

sensiblement moins de la suture , transversale sans obliquité , silute 

vers les deux tiers où un peu après. Dessous du corps et Pieds noirs : 

épimères du médipeclus d'un blanc flave. 

Parme : les montagnes rocheuses ; dans l'Amérique septentrionale 

(colleet. Leconte ). 

Obs. Elle a beaucoup d’analogie avec la C. transversalis. Elle s'en 

distingue par la tache blanche du prothorax plus postérieurement pro- 

longée sur les côtés, à bord postérieur oblique; par l'absence du 

point noir sur le calus; par la bande antérieure, c'est-à-dire par le 

point auquel elle se lie moins rapproché du bord externe; par la 

bande postérieure transversale au lieu d'être oblique. Je n'ai eu sous 

les yeux qu'un seulexemplaire présentant ces différences , qui pout- 

raient peut-être n'être qu’une anomalie, 
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25. €. transversalis. Subhémisphérique. Prothorax noir , paré 

aux angles de devant d'une tache irréqutièrement quadrangulaire , d'un 

blanc flave , à peine prolongée après le milieu de la longueur des bords 

latéraux. Elytres d'un fauve jaune, ornées d'une tache scutellaire et 

chacune de quatre autres , noires. La première, punctiforme, sur le 

calus : la deuxième , punctiforme , vers le tiers externe : les troisième 

et quatrième , deux fois aussi larges que longues : la troisième, juxta- 

suturale , vers la moitié : la quatrième, vers les deux tiers , plus rap- 

proché du bord externe que de la suture. Epimères du médipectus , 

blanches. 

Coccinella transversalis , Cngvnozar , in collect, 

Long. 0®,0060 à 0",0072 (2 3/4 à 3 1/41). — Larg. 0",0045 

à 0",0053 (2 à 2 3/8!). 

Pare : le Mexique (collect. Chevrolat). 

Obs. Elle a tant d’analogie avee la C. transverso-guttata, qu'elle 

semble n'être qu'une variélé méridionale. On sait en effet que dans 

les pays chauds le corps des insectes se desséchant plus promptement, 

quand ces pelits animaux passent de l’état de nymphe à leur état par- 

fait, la malière colorante a moins de disposition à s'étendre. On dirait 

done que la bande subbasilaire s'est réduite à une lache punctiforme 

sur le calus et à une tache scutellaire ; mais celte dernière , au lieu de 

s'étendre et de se lier presque avec celle du ealus comme dans la var. 

B. de la €, transverso-guttata, s'est montrée si régulièrement en ovale 

plus ou moins transversal, sur les divers individus soumis à mon 

examen , que j'ai hésité à adopter une réunion qui, pour être motivée, 

réclamerait des exemples plus décisifs et surlout des observations 

locales. 

26. €. transverso-guttatn: Farenmanx. Subhémisphérique. 

Prothorazx noir, paré aux angles de devant d'une tache irrégutière- 

ment quadrangulaire , d'un blanc flave, à peine prolongée aprés le 

milieu de la longueur des bords latéraux. Elytres d'un fauve jaune , 

ornées d'une bande subbasilaire, s'étendant d'un calus à l'autre, et 

chacune de trois taches, noires : la première, punctiforme , vers le 

tiers externe : les deuxième et troisième, deux fois aussi larges que 

longues : la deuxième, juxta-suturale , vers la moitie : la troisième , 
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vers les deux tiers, plus rapprochée du bord extérieur que de la suture. 

Epimères du médipectus au moins, blanches. 

Érar vormar. Prothorax noir, paré aux angles antérieurs d'une 

tache d'un blanc flave, étendue en devant jusqu’au sinus postocu- 

laire de l’échanerure antérieure , irrégulièrement quadrangulaire , à 

côlé interne plus court , prolongée jusqu’au milieu ou un peu plus 

de la longueur des côlés, en laissant noir une parlie du rebord ex- 

terne. Elytres d'un rouge jaune, d'un jaune rouge ou d'un fauve 

jaune; ornées de chaque côté de l'écusson d'une tache flave ; parées 

d'une bande subbasilaire, el chacune de trois taches, noires : la 

bande , commune aux deux étuis , étendue d’un calus à l’autre en se 

liant à la base par l'écusson, ordinairement un peu prolongée sur la 

suture au-dessous de celui-ci : la première tache, petite, punetifor- 

me, siluée près du bord externe, vers le tiers de la longueur : la 

deuxième généralement en forme de trait, ou de bande transversale 

raccourcie , prolongée du cinquième interne aux trois cinguièmes de 

la largeur , vers le milieu de la longueur : la troisième , de forme 

analogue (ou comme composée de deux taches puneliformes réunies, 

dont l'interne plus grosse) , placée aux deux tiers ou un peu plus de 

la longueur , occupant dans ce point environ la moitié de la largeur , 

mais plus rapprochée du bord externe, à l’une de ses. extrémités, que 

de la suture, à son extrémité interne. 

Variations des Elytres (par défaut). 

Var. À. Première tache , ou la punctiforme voisine du bord externe, 

nulle. 

Coccinella 5 -notata , Kinsx , Faun. Horeal. Amer. p. 250. 513, C. 5. ( Suivant l’exem- 

plaire typique conservé au Muséum britannique ). 

Coscinella ephippiata , Nesrermanx , inéd. Des. Catal. p. 457. 

Var. B. Bande subbasilaire divisée, offrant sa partie médiaire dé- 

tachée du calus qui reste marqué d'un point noir. 

Érar Nonwar, 

Coccineila transverso-guttata, Sax, inéd. Fazvenw. Coleopt. ab. illust. Bungio, ele. ia 

Mem. de l’Acad. de St-Pétersbourg (Savants étrangers ). L. 2. p. 454. 97. 

Coccinella perplezu, Des. Catal. p. 457 (type). 

Variations des Élytres ( par défaut ). 

Var. C. Elytres marquées en outre d'un petit point noir, voisin 

de la première tache, ou de l'antéro-externe. 



COCCINELLIENS. — coccinella. 119 

Long. 0,0056 à 0",0078 (2 1/2 à 3 1/21). — Larg. 0m,0045 

à 0®,0056 (2à 2 1/2°). 

Corps subhémisphérique. Zéte noire , avec le côté externe des 

mandibules, le bord antérieur de l'épistome, les joues el une lache 

subpunetiforme, au côté interne de chaque œil, flaves. Antennes d'un 

jaune testacé , à extrémilé ordinairement obseure. Palpes maæillaires 

noirs. Prothorax émoussé aux angles postérieurs; légèrement bis- 

subsinueux , à la base; coloré et peint comme il a été dit. Æcusson 

triangulaire ; noir. Æ/ytres d'un quart environ plus larges en devant 

que le prothorax à ses angles postérieurs; en ogive dans leur moitié 

postérieure; colorées el peintes comme il a élé dit. Dessous du corps 

et Pieds , noirs. Epimères du médipectus, blanches. Epimères du 

postpectus parfois blanchâtres , surtout chez les œ : hanches anté- 

rieures , noires (® ), ou marquées d'un point blanc («'). 

Pare : les environs d’Irkutsk, où elle a été découverte par 

M. Turezchaninoff; diverses aulres parlies de la Sibérie; les îles 

Behring et Kouriles (Muséum de St-Pétersbourg) ; le Groënland 

(Dejean , Westermann, ete.); le Canada (Kirby, Muséum de Londres). 

Suivant Faldermann le prothorax serait légèrement frangé de flave 

en devant. Ce caractère n’existe pas sur un exemplaire de la collec- 

tion Dejean , qui paraît avoir élé envoyé à l’entomologiste parisien , 

par Faldermann lui-même. 

27. C.trifaseiatas Linvé. Subhémisphérique. Prothorax noir : 

parc aux angles de devant d'une tache sinueusement triangulaire , pro- 

longée jusqu'aux trois cinquièmes des bords latéraux , et (o') d'une 

bordure antérieure, flaves. Elyur'es d'un jaune rouge , ornées chacune 

d'une tache flave sur les côtés de l'écusson , et de trois bandes noires , 

extérieurement raccourcies et dont l'antérieure seule est prolongée jus- 

qu'à la suture. Epiméres blanches. 

Coccinella trifasciata, Lixxë, Faun. suec. p. 154. #75. — Jd, Syst. nat. 4. p. 580. 

45. — Fan. Syst. ent. p. 80. 9, — Zd. Spee. ins. 4. p. 95. 14. — 7d. Mant. 4. p. 

55. 26. — Id. Ent. syst. L 4. p. 95. 44. — Ja. Syst. el. 4, p. 565. 42. — GueL. 

C. Lixx. Syst. Nat. 4. p. 1648. 15. — De Vins. C. Lx. Entom. t. 4. p. 97, 10.— 

Ouiv. Ency. méth. 1. 6. p. 55. 51, — 74. Entom. t. 6. p. 4005. 24. pl. 3. fig. 57. 

— Hennsr. Nat. 1.5. p. 550. 81. pl. 57. fig. 43.— Payk. Faun, suec. 1. 2. p. 17. 17. 

Gyizenn. las. suec. 1. #. p. 166. 48. — Zcrrensr. Faun. lapp. p. 459, 7. (© ) et var. 
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B. (® ). — TMinnion-Scuacrr. Syn. gen. Cocc. 128. pl. 4. fig. 10.— Srerm. Synop. 1. 4 

P. 581. — Jd. Man. p. 515. 2486. 

Var. À. Bande du milieu divisée, formée d'une tache ou bande courte, 

au côté interne , et d'un point noir, au côté externe , ou quelquefois 

réduit à la bande courte. 

Coccinella trifusciuta , Gyzrenur. Ins. suec. 1. 4. p. 166. 48. var. B. 

Long. 0",0045 , 0",0056 (2 à 21/41). 

Corps subhémisphérique. Zéte flave ou jaune , ornée d’un bandeau 
noir, à sa partie postérieure (S'), ou noire, avec le côté externe des 
mandibules , les joues , une tache punetiforme au côté interne de cha- 

que œil, et ordinairement une bordure étroile à la partie antérieure du 

labre et de l'épistome ; flaves ou jaunes (© ). Antennes jaunâtres, à 

extrémilé obseure. Palpes maxillaires , noirs. Prothoraa émoussé aux 

angles postérieurs; noir , luisant , paré à chacun des angles de devant 

d'une tache flave ou jaune , couvrant les angles jusques un peu après la 

sinuosité posloculaire , et obliquement coupée de ce point aux trois 

cinquièmes de la longueur des bords latéraux , formant ainsi une sorte 

de triangle dont le côté interne , le plus grand , présente un angle ren- 

trant près de son extrémité antérieure; paré en outre chezles  , d'une 

bordure antérieure également flave ou jaune, liant les deux taches 

angulaires. Ecusson triangulaire ; noir. Ælytres d'un sixième environ 

plus larges en devant que le prothorax , subarrondies dans leur seconde 

moilié ; d’un rouge jaune ou plus ordinairement d’un jaune rouge , 

ornées à la base, près de l'écusson , d'une tache flave ; parées cha- 

cune de trois bandes arrondies à leurs extrémités , graduellement 

moins distantes du bord externe de la première à la dernière : l'an 

térieure , au-dessous de la base , liée à la suture où elle se recourbe 

jusqu’à l’écusson , aboutissant au calus huméral à son extrémité ex- 

terne , aussi épaisse que l’espace qui la sépare de la seconde : la se- 

conde, vers la moitié de la longueur ou un peu avant, faiblement 

oblique , aussi voisine de la suture à l’une de ses extrémilés, que du 

bord externe de l’autre, un peu étranglée ayant cette dernière : la troi- 

sième, vers les trois quarts de la longueur , un peu plus distante de 

la seconde que celle-ci ne l'est de la première , à peu près aussi voi- 

sine du bord externe que l'intermédiaire , moins rapprochée qu'elle de 

la suture. Dessous du corps noir; épimères des médi et postpectus . 

blanches ou flayes : premier arceau ventral, marqué de chaque côté, 
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d'une tache flave. Pieds noirs : hanches antérieures ornces d'un point 

flave (do) : spongioles des tarses obseurément roussâtres. 

Parure : les diverses parties du nord de l'Europe et de la Sibérie 

(collect. Linné (type), Dejean , Chevrolat , ete.) ; Amérique boréale 

(Germar et Schaum). 

Obs. Parfois les bandes des élytres, surlout les intermédiaires et 

postérieures sont plus grêles que dans l’état normal; dans ce cas, la 

bordure antérieure du prothorax est ordinairement moins étroite; la 

dent que forme en arrière la tache flave des angles vers son point de 

liaison avec la bordure antérieure est plus prononcée ; et quelquefois 

les deux dernières bandes, surtout l'intermédiaire ( ou sa division in- 

terne , quand elle est partagée ) se rapprochent moins de la suture. 

IL faut probablement rapporter à cette espèce la Coccinella cimi- 

fugae , Parras, Voyage , 1. 3. p. 477. 46 (éd. in-4, de 1788-93), 

et 1. 8. p. 127, 138 (éd. de 1794); mais dans l’insecte décrit par le 

naturaliste russe, les deux taches ou bandes courtes qui suivent l'an- 

térieure sont bordées de blane. 

La Cocc. trifasciata a beaucoup d’analogie avee la €. transverso- 

guttata ; mais elle s’en distingue facilement par sa laille plus petite ; 

par la forme de la tache des angles ; par la bande intermédiaire plus 

rapprochée de la suture; par la couleur du front et par la bordure 

antérieure du prothorax des ©. 

28. €. novem-stigmua. Suhémisphérique. Front noir, à deux 

points blancs ® Prothorax noir, paré en devant d'une bordure flave 

étroite , liée de chaque côté à une tache de même couleur , irréqulière- 

ment quadranqgulaire , couvrant les angles antérieurs jusqu'aux deux 

tiers des bords latéraux. Elytres d'un jaune rouge , ornées d'une tache 

scutellaire et chacune de quatre autres, noires : une sur le calus : 

deux presque également rapprochces du bord externe : l'antérieure au 

tiers : la postérieure grosse, orbiculaire vers les deux tiers : une autre 

subdiscale aux trois septièmes , rapprochée de la suture. Epimères du 

médipectus blanches : celles du postpectus blanchätres. 

Érar Nonwaz. lrothoraæ noir , paré dans Ja partie médiaire de son 

bord antérieur, c’est-à-dire derrière l'échancrure, d’une bordure 

flave, égalant environ la huitième partie de la longueur, liée de 

chaque côté à une tache de même couleur , irrégulièrement quadran- 

T. 11. 29 série. 16 
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gulaire , couvrant les angles de devant , depuis le sommet de ces an- 

gles, jusqu'à la sinuosilé postoculaire , prolongée longitudinalement 

jusqu'aux deux cinquièmes de la longueur, à côté interne à peu près 

droit, à bord postérieur en arc rentrant, aboulissant vers les deux 

tiers postérieurs , en laissant au-devant de ce point le rebord externe 

brièvement noir. E£lytres d'un jaune rouge ou d'un jaune roux, avec 

une tache flave de chaque côté de l'écusson ; ornées d’une tache seu- 

tellaire et chacune de quatre autres , noires : la seutellaire, obcordi- 

forme , prolongée environ jusqu'au cinquième de la longueur : la pre- 

mière, un peu moins grosse’, subarrondie , sur le calus : la deuxième, 

la plus petite , punctiforme , voisine du bord externe dont elle est à 

peine distante d'un douzième , située au tiers environ de la longueur : 

la troisième , grosse, en espèce d’ovale transversal un peu oblique, 

placée des deux einquièmes presque au milieu de la longueur, rap- 

prochée de la suture d'un septième environ de la largeur, et prolon- 

gée extérieurement jusqu'aux quatre seplièmes : la quatrième , sub- 

orbieulaire , plus longue mais moins large que la précédente, un peu 

moins voisine du bord externe que la deuxième , étendue au moins 

jusqu’au tiers interne, couvrant en longueur depuis un peu avant 

les deux tiers jusqu'aux six seplièmes. 

Variations des Elytres (par excès ). 

Var. À. Tache du calus liée à l'angle ou à la partie antéro-interne 

de la tache subdiscale, c'est-à-dire de la troisième. 

Long. 0",0067 (3). — Larg. 0",0052 (2 1/31). 

Corps subhémisphérique ; pointillé; luisant. Zéte noire; marquée 

d’une tache punetiforme d’un blane flave au côté interne de chaque 

œil. Antennes fauves, à extrémilé obseure. Palpes maxillaires, noirs. 

Prothorax légèrement bissubsinueux , à la base ; convexe; coloré et 

peint comme il a été dit. Æcusson triangulaire ; noir. Ælytres en ogive 

postérieurement; colorées el peintes comme il a été dit. Dessous du 

corps noir. Épimères du médipectus blanches , épimères du postpec- 

lus et extrémilé des poslépislernums , blanchâtres. Pieds noirs : 

spongioles des tarses roussätres. 

Parnie : la province d'Irkutsk (Muséum de St-Pétersbourg ). 

Obs. Elle a Lant d'analogie avec la C. 9-notata, qu’elle semble n'en 
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être qu'une variété. L'exemplaire unique que j'ai eu sous les yeux, 

s'en distingue par la tête marquée seulement de deux points d'un blanc 

lave , sur le front; par le prothorax plus étroitement bordé de flave 

dans la partie médiaire de son bord aniérieur , orné de chaque côté , 

aux angles, d'une tache moins régulièrement quadrangulaire , plus 

courte à son côté interne , plus longue à son côté externe ; par les 

élytres n'ayant pas le rebord sutural noir ou obseur , offrant la tache 

subdiscale plus large et un peu plus antérieure, et la postérieure 

arrondie. 

29, €. novem-notata; Hennsr. Subhémisphérique , front flave. 

Prothorax noir, paré en devant d'une bordure flave, liée de chaque 

côté à une tache quadranqulaire de même couleur, couvrant les angles 

antérieurs jusqu'aux trois cinquièmes des bords latéraux. Elytres d'un 

jaune rouge , avec le rebord sutural noirätre , ornées d'une tache scu- 

tellaire et chacune de quatre sortes de points notrs : un sur le calus : 

deux également rapprochés du bord externe : l'antérieur au tiers , 

plus petit, le postérieur transversal aux deux tiers : un plus gros placé 

près de la suture aux trois seplièmes. Epimères des médi et postpectus 

blanches. 

Érar nonwaz. Prothorax noir, paré dans la partie médiaire de son 

bord antérieur, d'une bordure flave égalant au moins le sixième de 

la longueur , liée de chaque côté à une tache de même couleur en 

carré large , prolongée jusqu'aux trois cinquièmes des bords latéraux ; 

offrant la partie noire souvent entaillée dans son milieu (). Ælytres 

d'un jaune rouge ou d'un jaune roux , avec une tache flave de chaque 

côté de l’écusson , et le rebord sutural obseur ou plus ou moins noir; 

ornées d’une tache scutellaire obcordiforme ou renflée postérieurc- 

ment , et chacune de quatre autres taches , subpunctiformes , noires : 

la première , sur le calus : la deuxième , ordinairement la plus petite, 

rapprochée du bord externe , au tiers de la longueur : la troisième , 

habituellement grosse , subarrondie ou en ovale transversal , un peu 

moins rapprochée de la suture que la deuxième l'est du bord externe , 

aux trois seplièmes de la longueur : la quatrième , presque aussi grosse 

que la précédente , placée vers les deux tiers, en forme de bande 

transversale raccourcie, aussi rapprochée du bord externe que la 

deuxième , une fois plus distante de la suture à son autre extrémité. 
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Coccinella 9Q-notata, Hennst, Nat. 1. 5. p. 269.8. pl. 55. fig. 8. — Fan. Supal. 

p. 18. 48-49. — Id. Syst. El. 4. p. 566. G0. — Scnoexu. Syn, ins. t. 2. p. 177. 

66, — Ouv. Entom. t. 6. p. 4042. 56, pl. 5. fig. 72. 

Variations des Élytres ( par excès ). 

Var. A. Point noir du calus lié avec l'externe antérieur. 

Long. 0®,0060 à 0",0068 (2 2/3 à 31). — Larg. 0",0047 
à 0,0052 (21/8 à21/3!). 

Corps subhémisphérique; pointillé; luisant. 7éte rousse sur le 

labre , jaune sur le front ; ornée d’une bordure noire à la partie an- 

térieure de l’épistome; parée à sa parlie postérieure d’un bandeau 

noir, bidenté ou bifestonné (œ'), uni (9). Antennes d'un flave 

roux à extrémité obscure. Palpes maxillaires noirs. Prothorax 

émoussé aux angles postérieurs; légèrement bissinueux à la base ; 

coloré et peint comme il a été dit. Ecusson triangulaire; noir. Æ/ytres 

en ogive dans leur seconde moilié; convexes; colorées et peintes 

comme il a été dit. Dessous du corps noir. Épimères des médi et 

postpectus , et extrémité des postépisternums, blanches. Pieds noirs. 

Spongioles des tarses roussâtres. 

Parure : les différentes parties des États-Unis ( collect. Dejean , 

Doubleday , Guex, etc.) ; le Mexique ( Westwood); Guatemala 

(Sallé). 

Obs. Elle a quelque analogie avec les individus de la C. transverso- 

guttata chez lesquels la tache punctiforme du ealus n’est pas unie à 

la scutellaire ; maïs la couleur de son front et surtout la bordure jaune 

de la partie antérieure du prothorax suffisent pour la distinguer. 

30. €. repamdn; Cassrroem. Subhémisphérique. Prothorax noir, 

avec une tache irrégulièrement quadrangulaire aux angles de devant ; 

et (o*) une bordure antérieure, jaunes. Elytres jaunes , ornées d'une 

bordure suturale formant une tache scutellaire et une tache en losange 

subapicale , et parées chacune d'une ou de deux bandes raccourcies en 

forme d'accent circonflexe et postérieurement d'une tache liée au bord 

postéro-externe , noires : ces bandes et taches ; surtout les deux pos- 

térieures , souvent unies à la bordure. Epimères flaves, 

Érar norwaz. Prothorax noir, luisant , paré de chaque côlé , aux 
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angles antérieurs d'une tache jaune , inégalement quadrangulaire , 

étendue en devant à peu près jusqu'au côté interne des yeux, à peine 

prolongée jusqu’à la moitié de la longueur à son côté interne , sensi- 

blement plus dévelopée à son côté externe, sinueuse dans le milieu 

de son bord postérieur ; orné ordinairement en devant (g') d'une 

bordure jaune, étroite, servant à lier les taches précitées. Ælytres 

jaunes , parfois d’un jaune rouge , ornées d’une bordure suturale et 

chacune de deux sortes de bandes raccourcies , et postérieurement 

d'une tache subpunetiforme , noires : la bordure suturale , inégale, 

renflée vers l’écusson où elle forme avec sa pareille une tache seutel- 

laire , soit ovalaire , soit obcordiforme ou brusquement rétrécie pos- 

térieurement, sublinéaire après cette lache, puis plus ou moins sensi- 

blement renflée en ellipse dans son milieu, dilatée enfin en forme de 

losange élargi, un peu avant l'extrémité qu’elle n’atteint pas : la bande 

antérieure lricuspide, en forme d’accent circonflexe ou comme formée 

de trois points noirs, l'antérieur , situé vers le calus , lié postérieu - 

rement d'une part à un second, prolongé jusqu'au tiers ou presque 

jusqu'aux deux cinquièmes et peu distant du bord extérieur, et d’au- 

tre part à un lroisième qui reste ordinairement distant de la suture du 

cinquième de la largeur : la seconde bande, ordinairement un peu 

plus rapprochée de la suture , vis-à-vis le renflement elliptique , ayant 

de l'analogie pour sa forme avec la précédente, mais moins anguleuse, 

peu saillante en devant, placée un peu avant les deux tiers de la lon- 

gueur : la tache subpunetiforme , parfois subarrondie , souvent qua- 

drangulaire , liée au bord externe , aux quatre cinquièmes ou un peu 

plus de la longueur , sur la même ligne transversale que le renflement 

en losange de la bordure suturale. 

Variations du Prothorar. 

+. Bordure jaune antérieure nulle ou peu distincte. 

Obs. Cette variation se rencontre principalement chez les ®. 

Variations des Élytres ( par défaut ). 

Var. À. Bande antérieure , c'est-à-dire tache en accent circonflexe , 
nulle. 

x. Seconde bande et tache postérieure comme dans l’état normal. 

B+ Seconde bande liée à la bordure suturale. Tache postérieure comme dans 

l'état normal, 
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Coccinella varians, Faur. Supplém. p. 78. 29—50.— Jd. Syst. El. t. 1. p. 565. 4. 

(Suivant l’exemplaire typique de la collection de Daldorff faisant partie de celle de 

Copenhague. } — Scuoexw. Syn. ins. t. 2. p. 170. 54. 

Obs. Fabricius après avoir indiqué dans son Ent. syst. , que sa C. tricineta man- 

quait parfois de la bande antérieure ou tricuspide, à plus tard constitué avec 

celte variété, sa €, varians. 

Cette dernière montre quelquefois à la base un ou deux points qui seraient les ru- 

diments de la tache en accent circonflexe. 

y: Seconde bande et tache postérieures liées à la bordure suturale. 

Coccinella tricéneta , var. Fan. Ent. syst. 1. p. 574. 

Var. B. Bordure suturale noire peu renflée vers la base et vers l'ex- 

trémité , n'offrant qu'à l'état plus ow moins rudimentaire les taches 

scutellaires et en losange. Bandes et tache comme dans l'état normal. 

Var. C. Bordure suturale nulle entre les taches scutellaire et en 

losange , qui existent comme à l'état normal. 

ErTar NoRMAL. 

Coccinella contempta , Der. Catal. p. 457 (type). 

Coccinella tongataboae , Boisvuv. Voy. de PAstrol. p. 595. 42. pt. 8. fig. 24. ( Sui- 

vant l’exemplaire typique existant dans la collection du Muséum de Paris. ) 

Coccinella tricincta, Emseus. Beytrag, etc. ën Archiv. v. Wicsemann, [. 8. p. 121. 

NAT. Le 

Variations des Elytres (par excès). 

Var. D. Partie en losange de la tache suturale plus dilatée et 

liée à la tache subpunctiforme. 

Var. E. Seconde bande liée à la bordure suturale. 

à. Tache postérieure isolée, comme dans l’état normal, de la tache suturale en 

losange, 

Coccinella tricincta, Ouiv. Enc. méth. 1. 6. p. 54. 27. var pl. 245. fig. 25. — 

Id. Entom. t. 6. p. 997. 44. pl. 4. fig. 7. a. G. 

Coccinella transversalis, Faur. Spec. 4. p. 97. 24. — Jd. Mant. 1. p. 51. 59. — 

Id. Ent. syst. 4. 1. p. 275. 45.— Id. Syst. El. 1. p. 565. 56. (Suivant l’exemplaire 

typique que j'ai eu l’occasion d'examiner à Londres dans la collection de Banks). — 

Gue. C. Lins. Syst. nat. 1. p. 1650. 80. — Ouiv. Encyc. méth. t. 6. p. 59. 53. — 

Hennsr, nat. t. 5. p. 270. 9. pl. 55. fig. 9. (dans la figure lu tache postérieure ne 

se montre pas isolée). — Senoexn. Syn. inseel. 1. 2. p. 177. G1. 

Obs Iliger avait déjà remarqué (Magaz. t. 4. p. 299. 56) que la C. transver 

salis , Fag. ne devait être qu'une variété de la C.tricincta du mème auteur. 
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50. Tache postérieure liée comme dans la var. b. à la partie en losange de la bor- 

dure suturale , et constituant ainsi une sorte de bande. 

Coccinella repanda, CaSsrnoeu, in Tnuns. Dissert, acad. 4. p. 18. fig. 25. — Jd. 

Ed. Gott. p. 439. pl. 7. fig. 25. — Guxz. C. Linx. Syst. nat. 4. p. 1657. 109. — 

Hennsr, Nat. t. 5. p. 281. 923. pl. 56. fig. 7. — Tuuns. Insect, cap. in Mém. de 

PAcad. de St-Pétersbourg, 6€ série. L T. p. 367. 

Coccinella tricincta, Fawn. Mant. 4. p. 55. 20.— /d. Ent. syst. 4.274. 95. — Jd. 

Syst. EL. 4, p. 561. 55. — Guez. C. Lixx. Syst. nat. 4. p. 1649. 76. — Hennsr, Nat. 

1.5. p. 291. 39. — Scnoexu. Syn. ins. 1. 2. p. 169. 42. — Perty, Obs. p. 27. — 

Enicuson, 4. €. var. B: 

Var. F. Semblable à la var. E à, c'est-à-dire seconde bande et 

tache postérieures liées à la bordure suturale , mais dilatées de telle 

sorte que l'espace compris entre la seconde bande et la tache posté- 

ricure se trouve raccourci au côté interne ; et que la partie apicale est 

toute noire. 

Coccinella signata, Henusr, Nat. t 5. p. 504. 60. pl. BG. fig. 45. 

Var. G. Première, seconde bandes , et parfois tache punctiforme , 

liées à la bordure suturale. 

Obs. Cette variété offre de plus que la var. E à la bande antérieure plus où moins 

liée à la partie postéro-externe de la tache scutellaire. 

Coccinella contempta, Bosouvaz , voy. de l'Astrolabe, p. 592. 5. 

Long. 0m,0059 (22/31). — Larg. 0",0042 (1 7/81). 

Corps subhémisphérique. Téte ordinairement noire , avee le bord 

de l'épistome el une tache punetiforme au eôlé interne de chaque œil, 

jaunes (®), habituellement d'un jaune obseur sur le labre, d'un 

jaune plus clair sur le reste, marquée sur le vertex d’une tache noire 

avancée jusqu’au milieu du front, tronquée en devant et souvent si- 

nueuse latéralement (o'). Antennes el Palpes maæxillaires d'un jaune 

testacé ,; obseurs : les premières à l'extrémité , les seconds au côté 

interne de l’article sécuriforme. Prothorax légèrement bissinueux, à 

la base; coloré et peint comme il a été dit. Æcusson triangulaire ; 

noir. Ælytres en ogive dans leur seconde moilié , avec les côtés de 

celles-ci subsinueux près de l'angle apical; colorées et peintes 

comme il a été dit. Dessous du corps noir, avec les épimères des 

médi et postpectus, l'extrémité des poslépisternums et une tache sur 

les côtés du premier arceau ventral , flaves ou d'un roux flave. Pieds 

noirs : tranche inférieure des jambes antérieures et intermédiaires et 

tarses des mêmes pieds ordinairement fauves , surtoul chez le œ'. 
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Patrie : les Indes (collect. Dejean, Germar, Perroud , ete.) ; 

Java (Buquet, etce.); Trilon-Bay (Muséum de Paris); Nouvelle- 

Hollande (Chevrolat, Melly, Reiche, ete.) ; Van Diémen (Wester- 

mann ); autres îles de l'Australie (Weslwood). 

Obs. M. Costa a vraisemblablement commis une erreur (Alti dell 

Accad. di Napol. t. 4. Zool. p. 157) en lui donnant aussi l'Europe 

pour patrie. 

31. ©. leomina: Fasnicrus. Subhémisphérique ; d'un noir brillant, 

en dessus. Prothorax orné aux angles de devant d'une tache jaune en 

carré large. Elytres parées chacune de huit taches jaunes de formes 

variées : deux liées à la base (l'une obliquement juxta-suturale , l'au- 

tre humérale ) : trois, Wransversalement aux trois septièmes (les deux 

externes très-voisines ) : deux vers les trois quarts : une apicale. Epi- 

mères noires. 

Érar vonmar. Prothorax et Elytres d'un noir brillant : le protho- 

rax paré de chaque côté, aux angles de devant, d'une tache jaune , 

en carré transversal , prolongée jusqu’à la moitié des bords latéraux : 

les élytres ornées chacune de huit taches jaunes : les première el 

deuxième liées à la base : la première , joignant l’écusson , allongée , 

subgraduellement rétrécie d'avant en arrière, longiludinalement 

oblique , divergeant avec sa semblable, prolongée jusqu'au cin- 

quième de la longueur : la deuxième aussi longue , bordant l'angle 

huméral : les troisième , quatrième et cinquième transversalement 

situées aux deux cinquièmes ou aux trois seplièmes de la longueur : 

la cinquième presque en carré long, plus étroite antérieurement, lice 

au rebord marginal : la quatrième subarrondie ou ovale, voisine de 

la précédente , et ne dépassant pas les deux cinquièmes externes de 

la largeur : la troisième rapprochée de la suture, parfois dilalée pos- 

térieurement el paraissant ainsi plus postérieure que les deux pré- 

cédentes : les sixième et seplième en rangée transversale vers les 

trois quarts de la longueur : la septième un peu plus antérieure , 

presque en forme de triangle allongé et renversé : la sixième presque 

semi-lunaire ou en triangle renversé plus large que long , à peu près 

aussi rapprochée de la suture que la troisième : la huitième apicale , 

en carré long plus étendu sur le bord externe que sur la suture. 

Obs. La plupart des taches sont sujettes à varier un peu de 

forme. 
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Coccinella leonina , Fasn. Syst. entom. p. 87. 5%. — 14. Spec. 1. p. 107. T4. — Id. 

Mant. 4. p. 61. 400.— Zd, Ent. syst. 4.4. p. 291. 118.— Jd. Syst. El. 1, p. 586. 

161, (Suivant le type existant dans la collection de Banks, à Londres). — Gueux, 

C. Lans. Syst. nat. 4, p. 1665. 451. — Oriv. Encyc. méth, t. 6. p. 80. 137. — 74. 

Ent. t. G. p. 4059. 444. pl. 2. fig. 24. a. b, — Henssr, Nat. 1. 5. p. 219.73 — 

Scnoenn. Syn. ins. t. 2. p. 202. 160. 

Coccinella Tasmanii, Ware, the Zoology of the Voyage of H. M. S. Erehus and 

Terror , part. IX. p. 23 (T). 

Variations des Elytres. 

Var. A. Quatrième et cinquième taches , ou les deux externes de la 

deuxième range , liées ensemble. 

Long. 0",0045 à 0®,0051 (2 à 2 1/41 ).— Larg. 0,0036 

à 0",0039 ( 1 2/3 à 1 3/41). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; convexe et d'un 

noir brillant, en dessus. Z£te noire, avec le bord du labre et de 

l'épistome (parfois d'une manière peu apparente), le côté externe 

des mandibules, les joues et une tache punctiforme au côté interne 

de chaque œil, jaunes. Æntennes et Palpes maæxillaires d'un rouge 

jaune à extrémité noire. Prothorax bissubsinueux à la base; con- 

vexe ; coloré et peint comme il a été dit. Æcusson triangulaire ; noir ; 

Elytres en ogive dans leur seconde moitié; convexes; colorées et 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps et Pieds noirs. 

Pare : la Nouvelle-Hollande (collect. Banks); Nouvelle-Zélande 

( Hope, Melly, Muséum britannique ). 

Genre GCisseis, Cisséis. 

( Cisseis, nom mythologique. ) 

Caractères. Ongles simples. Antennes ne paraissant avoir que dix 

articles. Æpistome à côtés parallèles. Mésosternum entier. 

Prothorax échaneré en devant ; subarrondi aux angles postérieurs ; 

arcuément élargi et étroitement rebordé sur les côtés qui sont assez 

courts; convexe. Ælytres d'un quart environ plus larges à la base 

que le prothorax; en ovale échancré en are rentrant, en devant; 

subarrondies aux épaules ; étroilement rebordées latéralement ; 
convexes. 

T. 1. 2° série. 17 
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1. C. fureifera : Guérin. Subhémisphérique. Prothorax et élytres 

noirs : le premier orné d'une bordure antérieure à cinq dents dirigées 

en arrière : les secondes parées d'une bordure marginale postérieure- 

ment liée à une ligne irrégulièrement juxta-suturale , bifurquée en 

devant ou plutôt en forme de boucle, entière ou interrompue dans le mi- 

lieu de ses côtés , et , d'un trait longitudinal postérieurement raccourci, 

situé entre celte ligne et la bordure , d'un jaune rouge ou testacé. 

Coccinella furcifera, Guéux. Hist. nat. des Ins. recueillis dans le Voy. de la Coquille. 

p- 452. — Icon. du règne animal de Cuv. pl. 54. fig. 4. — Boispuvaz, Voy. de 

l'Astrol. p. 602. 20. — German, Beytraege zur Insectenfauna van Adelaïde, in Linn. 

Entom. t. 3. p. 245. 482. 

Long. 0®,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0049 (1 7/81). 

Corps brièvement ovale ou subhémisphérique. Zéte noire , avec le 

bord du labre , de l'épistome et une bande transversale sur le milieu 

du front, d’un jaune testacé : cette bande ordinairement sinueuse an- 

térieurement dans son milieu et tridentée postérieurement. Antennes 

et Palpes maxillaires d'un jaune testacé. Prothorax en are pro- 

noncé el presque en demi-cerele dirige en arrière , à la base ; noir, 

paré en devant d'une bordure d'un jaune rouge ou testacé, offrant pos- 

térieurement cinq sortes de dents dirigées en arrière, plus profondes: 

la dent intermédiaire en forme de ligne médiaire prolongée jusqu'aux 

deux tiers ou trois quarts (œ'), plus courte (Q ) : les submédiaires 

incourbées surtout chez le æ : les externes formant sur les côtés 

une bordure prolongée jusqu'aux deux tiers de ceux-ci environ : 

partie noire, quadrilobée en devant. Æcusson triangulaire ; noir. 

Elytres subarrondies postérieurement ; d’un noir un peu soyeux, 

parées chacune de divers signes d'un flaye où d’un jaune testacé ou 

rougeâtre : 1° d'une bordure marginale naissant aux deux cin- 

quièmes externes de la base, laissant le rebord extérieur obscur, 

non prolongée tout-à-fait jusqu'à l'angle apical, transversalement 

dirigée au-devant de celui-ci jusqu’à la suture , où elle se lie à une 

ligne irrégulièrement juxta-suturale, bifurquée vers les deux sep- 

tièmes antérieurs, formant une boucle oblongue prolongée jusqu’à 

la base, parfois entière, souvent interrompue dans le milieu de ses 

côtés , surtout de l’externe : 2° d'un trait longitudinal, très-légère- 

ment eourbé en dedans , prolongé du tiers jusques un peu après les 
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deux tiers de la longueur , plus rapproché de la bordure marginale 

que de la juxta-suturale : repli flave ou teslacé , avec le rebord rou- 

geâtre. Dessous du corps noir : épimères des médi et postpeclus et 

extrémité des postépisternums, d'un blane flave. Pieds noirs (Q ) : 

cuisses antérieures, jambes antérieures et intermédiaires, en partie 

d'un roux testacé (9). 

Parrie : la Nouvelle-Hollande (collect. Guérin (type), Dupont). 

Obs. À cette branche se rattachent probablement quelques espèces dont je repro- 

duirai la description à la fin du groupe des Gymnosomides. 

TROISIÈME BRANCHE. 

LES HALYZIAIRES. 

Caracrènes. Plaques pectorales et abdominales existantes. Ecusson 

très-apparent, au moins aussi large que la dixième partie de la base 

d’une élytre. Æntennes ordinairement grêles et prolongées au moins 

jusqu'aux trois quarts des côtés du prothorax, assez souvent plus 

longuement prolongées que ceux-ci; à massue plus ou moins allongée, 

composée d'articles généralement plus longs que larges, et dont le 

dernier au moins, par sa base plus étroite que l'extrémité du précédent, 

se détache visiblement de celui-ci. Feux habituellement en partie 

voilés par le bord antérieur et souvent translucide du prothorax : 

côtés de celui-ci généralement peu déelives et relevés en rebord. 

Elytres ordinairement en gouttière plus ou moins large , sur les côtés; 

souvent rousses ou blondes, parées de gouttes blanches, parfois d'une 

couleur claire , soit d’un blanc flavescent , flave ou jaune , soit plus 

rarement de l’une des nuances du rouge, ornées de points ou de taches 

noires, 

Cette branche se partage en deux rameaux. 
Rameaux. 

parfois à peine aussi longuement prolongées que les côtés du 

prothorax ; à dernier article tronqué (presque toujours en 

biseau), ordinairement un peu écointé, c’est-à-dire obli- 

quement coupé sur l’un des/{côtés ou sur tous les deux. .  Myziares. 

Autennes 

en général plus longuement prolongées que les côtés du 

prothorax, à massue allongée, à dernier article soit ar- 

rondi, soit obliquement coupé à son extrémité et terminé 

partuntanple MON NACRE TNT ER irauÉS: 
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PREMIER RAMEAU, 

LES MYZIATEN. 

Canacrènes. Antennes parfois aussi longuement prolongées que les 

côtés du prothorax; à dernier arlicle tronqué (presque toujours en 

biseau), ordinairement un peu écointé, c'est-à-dire obliquement 

coupé sur l'un des côlés ou sur tous les deux. 

Ces insectes se répartissent dans les genres suivants : 
GENRES. 

à articles courts: les premier et deuxième de ladite massue ou les neuvième et 

dixième de l'antenne obtriangulaires , en forme de dent ou sensiblement plus 

dilatés au coté interne qu'à l'externe. Prothorax assez fortement échancré , 

à angles antérieurs sensiblement incourbés , à angles postérieurs peu émous- 

sés. Mésosternum échancré jusqu'au tiers. . + + - + + - + « Analis. 

Ongles à erochets courts, dépassant peu notablement la dent 
située à la base de chacun d'eux . . . . - + + + - - - Cleis. 

Massue / Ongles armés d’une dent naissant vers le 
des an- milieu de leurs erochets. Prothorax ar- 

s - : tennes à rondi aux angles postérieurs. . - . - Mysix. 
à articles ordi- | = 

AE nent | articles L 
DAEMENL assez al-A Ongles / Mésos- Plaques abdominales 

ee alone longés : armés ternum atteignant le bord 

_ quelquefois le pre- d'une entier. postérieur de l'ar- 

o JRcourts, RIRE mier de | dent ba- CEA. 0 SOsni la. 
= [alors neuviè- E Ongles à 2 RES 
o È ladite silaire. Z | me article de Mcrochets massue | Elytres Plaques abdominales 

z | antenne peu allongés vénéra- | ornées n'alteignant pas le 
PT à RES Ko « : 

a sensiblement et dépas lement P de gout- bord postérieur de 

2 plus dilaté au sant au plus [tes blan- l'arceau . . . . - Myrrha. 

Z | côté interneel } moins “hes 
E long cnes. 

non en forme À dela as 
de dent. moitié q \ Mésosternum échaneré. . . +  Calvia 

x large. 
Prothorax à de 

angles anté- fleur lon- 

rieurs peu in- Bgueur la M 
rer A Massu: clinés , à dent sue | 

angles posté- M doncils .1eS an gles posté- s =: 2 
ne F tennes àl Plaques abdominales atteignant à peu près 

ricurs subar- sont ps Ë à e S articles vers le quart de la largeur le bord pos- 
rondis ; mé- armés. FE 4 a 

: assez térieur de l'arceau. Corps brièvement 
sosternum rene 

E a courts. LE inde: nca clos 0 Mrieien HT Egleis. 
non échancré 
EU Elytres à 

jusqu'au Uers. taches Plaques abdominales n’atteignant que vers 

où A Si les côtés le bord postérieur de l'arceau. 
| gnes Corps ovale oblong . . - . . . . . Cleodora. 

| noirs ou | 
\ \ 
| obscurs. \ 

Les æ des insectes compris dans ce rameau et dans le suivant , se 
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distinguent encore, en général, par les espèces de ventouses qui 

garnissent la parlie inférieure de leurs tarses antérieurs, et par l’é- 

chancrure du cinquième arceau ventral; mais ces caractères sont 

ordinairement moins prononcés que chez les Coccinellaires, et sou- 

vent peu marqués. 

Genre Anatis, Anais ; Mulsant. 

Canacrères. Massue des antennes à articles courts : le premier de la- 

dile massue ou le neuvième de l'antenne, obtriangulaire, en forme de 

dent ou sensiblement plus dilaté au côté interne qu’à l’externe. Pr0- 

thorax assez profondément échaneré en devant; peu émoussé aux 

angles antérieurs et postérieurs : les premiers sensiblement incourbés; 

subeurvilinéairement élargi, muni d'un rebord étroit et relevé, sur les 

côtés; en are dirigé en arrière , à la base, et d’une manière légèrement 

sinueuse près des angles de derrière. £lytres d'un sixième environ 

plus larges en devant que le prothorax; ovalaires, tronquées en are 

rentrant, en devant ; rebordces et relevées sur les côtés , de manière à 

former une gouttière déclive, indistinete après la moilié de la lon- 

gueur; convexes. Mésosternum échaneré jusqu'au liers et déprimé plus 

postérieurement. Ongles munis d'une dent basilaire. Corps ovalaire. 

Les espèces connues de ce genre ont les élytres d'un rouge ou tes- 

tacé de nuance variable, marquées de points noirs; elles habitent les 

contrées tempérées el froides de l'hémisphère boréal. 

1. A. quindecim-pumetata: Orry. Ovale. Prothorax noir , 

paré de deux taches à la base, et d'une bordure latérale flave 

ou jaune : celle-ci notée d'un point noir. Elytres d'un rouge obs- 

cur, marquées d'une tache juxta-scutellaire et chacune de sept aulres 

puncliformes noires : une sur le calus : trois en rangée transversale 

au tiers : trois en rangée analogue auüx deux tiers. Jambes et tarses 

roux. 

Érar Norma, Prothorax noir , paré en devant, derrière la partie 

médiaire de l'échancrure , d'une bordure d'un blane flave très-étroile : 

celle-ci liée à une bordure latérale large, subfestonnée et anguleu- 

sement dilatée dans le milieu de son côté interne, extérieurement 

échancrée par une sorte de point noir, lié au bord latéral un peu 

après la moitié de la longueur; marqué au-devant de la base de deux 
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taches subpunctiformes ou peu allongées, de même couleur, situtes, 

une de chaque côté de la ligne médiane. Elytres d'un rouge obseur, 

d'un rouge brunâtre ou d'un rouge obseur légèrement vineux ; ornées 

d'une tache juxta-scutellaire et chacune de sept autres punetiformes , 

noires : la première, ordinairement la moins pelile , sur le ealus : les 

deuxième , troisième el quatrième, en rangée transversale, ou plutôt 

un peu en are dirigé en arrière , au tiers de la longueur : la deuxième, 

un peu plus antérieure , voisine de la suture : la troisième, plus pos- 

térieure , siluée entre la deuxième et la quatrième : celle-ci, presque 

sur la même ligne que la deuxième, sur la limite du bord interne de 

la goultière et parfois dilatée presque jusqu'au rebord : les cinquième, 

sixième el septième, disposées en une rangée transversale ou peu sen- 

siblement arquée, aux deux tiers de la longueur : la cinquième , au 

moins aussi voisine de la suture que la deuxième : la septième, sur 

les limites internes de la gouttière : la sixième, légèrement plus 

antérieure, faiblement plus rapprochée de la septième que de la 

cinquième. 

Coccinella A5-punctata , Ou. Entom. 1. 6. p. 1027. 57. pl. 6. fig. 83. 
Coccinella mali, Sax, Descrip. of Coleopt. Ins. etc. ir Journ, of the Acad. of Philad. 

t. 4. p. 93 2. — Jd. édit. Gorx, p. 504 2. 

Coccinilla rubripennis ; Cnevnoz. inéd. Des. Cat. p. 458. 

Variations des Llytres. 

x. Quelquefois les élytres, quand la matière colorante n'a pas pu se développer , 

sont décolorées , d’un flave livide, d’un flave testacé ou d’un rouge testacé. 

Var. A. Points noirs des élytres en partie peu apparents. 

Var. B. Points noirs des élytres entourés d'un cercle flave. 

Coccinella mali, Sax, 1. c. var. b. 

Long. 0",0078 à 0®,0090 (3 1/2 à 41). — Larg. 0",0061 
à 0",0072 (2 3/4 à 31/41). 

Corps ovale ou assez brièvement ovale ; pointillé ; assez médiocre- 

ment convexe. Zéte noire , parée de deux taches jaunes ou flaves sur 

le front, situées, une au côlé interne de chaque œil; ordinairement 

ornée d'une bordure très-élroile, de même couleur , à la partie anté- 

rieure du labre et de l'épistome œ'. Joues jaunes. Antennes et Palpes 

mazillaires d'un jaune rouge ou testacé : les seconds souvent obseurs 

à l'extrémité. Prothoraæ coloré et peint comme il a été dit. Ecusson 
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triangulaire ; noir, Æ/ytres largement en ogive à l'extrémité ; colorées 

et peintes comme il a été dit : repli unicolore. Dessous du corps noir, 

avec les épimères des médi et postpeelus, et les côtés du ventre fla- 

ves , ou d’un flave roux. Cuisses noires : jambes et tarses roux, ou 

d'un rouge jaune ou d'un fauve jaune. 

Paruis : l'Amérique du nord et quelques îles des Antilles. 

Obs. Elle se distingue de l’Æ, ocellata, par sa forme plus élargie 

dans son milieu , plus ogivale à l'extrémité, et surlout par l'absence 

d'une bordure de duvet vers l'extrémité de la suture. 

Obs. Aux À. 15-punctata, dans la collection Dejean, se trouve 

mêlé un individu qui devrait constituer une espèce particulière, 

(A. signaticollis), si les caractères qui le distinguent ne sont pas 

l'effet d'une anomalie. Il se rapproche de l'#. ocellata par ses élytres 

offrant vers l'extrémité de la suture une bordure de duvet , et présen- 

tant sur le rebord externe une tache subpuncetiforme noire , faisant 

suite à la première rangée; mais par sa forme plus large, en ovale 

plus régulier et plus ogival postérieurement, par le rétrécissement 

peu prononcé de la partie postérieure de la bordure flave des côtés 

du prothorax, par les élytres non rebordées de noir et colorées comme 

dans l4. 15-punctata, il se ratlache à celle-ci; il s'éloigne de 

l'une et de l’autre par la plus grande dimension des taches juxta-ba- 

silaires, situées dans la partie noire, et surtout par la forme de cette 

partie, qui au lieu de présenter en devant un angle très-ouvert, dont 

le sommet se rapproche davantage du bord antérieur que les côtés qui 

servent à former cel angle, est entaillée et figure une M dont les bran- 

ches sont peu grasses. 

Cet individu avait été envoyé à Dejean , par M. Leconte. 

2. A, ocellates; Lin. 

Anutis ocellata, Mess. Mist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes) , p. 133. 4. 

Genre Cleis, CLtis. 

(Cleis, nom mythologique. ) 

Obs. Je forme ici une coupe avecl'espèce suivante, quoique je n'aie 

pu en étudier qu'imparfaitement les caractères, l'exemplaire unique, 

dont j'ai eu la communication , étant privé de ses antennes. Cet indi- 
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vidu se rapproche des Mysies par son prothorax faiblement échanerë 

en devant etsurlout de la À]. notans, par sa forme; mais il s'en éloigne 

par ses ongles ; il a les crochets de ceux-ci à peine moins courts que 

la dent basilaire. 11 diffère des Anais par la faiblesse de l’échanerure 

prothoracique, par les angles antérieurs du même segment très- 

émoussés et les postérieurs subarrondis. 

1. ©. humilis. Æssez brièvement ovale. Prothorax d'un flave 

tirant sur le rougeûtre , en devant et plus largement sur les côtés , et 

presque insensiblement d'un rouge fauve inégalement ; brunâtre sur le 

reste de sa surface , marqué d'un point obscur sur les bordures latc- 

rales. Elytres d'un rouge brun ou d'un rouge roux obscur ; où inéga- 

lement brunûtre , parées sur les côtés d'une bordure flave , sinueuse- 

ment élargie vers l'extrémité, égale au moins au quart de la largeur , 

vers la moitie de la longueur. 

Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps assez brièvement ovale; médiocrement convexe; superficiel- 

lement pointillé ; luisant ou brillant , en dessus. Téte d'un roux fauve, 

ornée postérieurement d'une tache flave en demi-cerele. Antennes et 

Palpes d'un rouge lestacé. Prothorax faiblement échanceré en devant, 

avec les sinuosités de l’échanerure peu prononcées ; subeurvilinéai- 

rement élargi d'avant en arrière , el assez étroitement relevé en rebord 

sur les côtés ; émoussé aux angles de devant, subarrondi aux posté- 

rieurs ; bissubsinueusement en are dirigé en arrière, à la base ; d'un 

flave tirant sur le rougeâtre en devant et plus largement sur les eôtés , 

passant presque insensiblement sur le reste de sa surface au rouge 

roux inégalement obseur ; marqué d'un point nébuleux vers les trois 

cinquièmes de la bordure latérale ; et paraissant noté sur le disque de 

quelques taches peu distinetes. Æcusson triangulaire ; à côtés subeur- 

vilignes; d'un rouge roux foncé. Ælytres d'un cinquième où d'un 

quart plus larges que le prothorax; émoussées ou subarrondies aux 

épaules ; largement en ogive postérieurement; relevées , à partir des 

deux cinquièmes externes de la base, en un rebord formant sur les 

côtés une goullière faible ; d'un rouge brunâtre , tirant sur le roux ou 

d'un rouge roux inégalement foncé ou brunätre , parées sur les côtés 

d'une bordure {lave commençant aux deux cinquièmes externes de la 
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base, sinueuse près de l'angle sutural , de largeur presque uniforme 

dans le reste de sa longueur , égalant vers la moitié de la longueur le 

quart au moins de la largeur; marquées près du rebord et plus dis- 

tinctement près du bord interne de cette bordure de points formant 

une série graduellement moins simple et moins étroile, en se rappro- 

chant de l'extrémité : repli d’un flave rougeâtre. Dessous du corps et 
Pieds d'un rouge roux ou testacé. Mésosternum échancré jusqu’au 

quart de la longueur. 

Parme : l'île St-Vincent, dans les Antilles (coll. Hope). 

Genre Mysia, Mysie; Mulsant. 

Canacrères. Ongles armés d'une dent naissant vers le milieu de 

chacun de leurs crochets. Æntennes à massue assez allongée. Pro- 

thorax faiblement ou peu profondément échanceré en devant, avec les 

sinuosités posloculaires peu prononcées ; subarrondi aux angles pos- 

térieurs , ordinairement émoussé aux antérieurs ; arqué où subarqué 

et relevé en rebord latéralement ; bissubsinueusement ou bissinueu- 

sement en arc dirigé en arrière, à la base; médiocrement convexe. 

Elytres arrondies ou subarrondies aux épaules; en ovale tronqué en 

arc rentrant, en devant, et de forme un peu variable suivant les es- 

pêces ; relevées latéralement en rebord formant une gouttière plus ou 

moins prononcée ; médiocrement convexes. Corps ovalaire. 

Les espèces connues de ce genre, habitent les parlies tempérées ou 

froides de l'hémisphère boréal. 

1. ME. motans; Ranpazz. Ovale. Prothorax noir, paré étroite- 

ment en devant et largement sur les côtés, d'une bordure flave : les 

latérales marquées dans leur milieu d'une tache subpunctiforme , noire. 

Elytres d'un roux fauve , avec les côtés de l'écusson et Les côtés exter- 

nes sur la largeur du repli, subgraduellement d'un jaune testacé. 

Coccinella notans, Raxpazz, Descr. of new spec. of Coleopt. Ins, of Massachusetts , 

tn Boston Journal of nat. Hist. t, 2. p. 49. 26 

Long. 0",0067 (31). — Larg. 0",0056 (21/21). 

Corps ovale; médiocrement convexe ; poiulillé ; luisant , en dessus. 

Tête aspèrement ponctuée; noire, parée au côté interne de chaque 

MNT ASISCrte. 15 
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œil, d'une tache subpunctiforme flave. Antennes d'un fauve livide, à 

extrémité noirâtre. Palpes maxillaires fauves, à extrémité obseure. 

Prothorax médiocrement échaneré ; subarcuément élargi et peu lar- 

gement relevé en rebord , sur les côlés; bissubsinueux à la base; 

étroilement bordé en devant et largement paré sur les côtés d'une 

bordure flave : celle-ci notée sur la partie médiaire de ses deux aux 

quatre cinquièmes, d’une lache subpunétiforme noire; également 

noir sur la majeure partie de sa surface : celle-ci, couvrant les deux 

tiers médiaires de la base , rétrécie d'arrière en avant, dans la direc- 

tion de la sinuosité postoculaire, exlérieurement un peu élargie à sa 

parlie antéro-lalérale, tronquée en devant et séparée du bord anté- 

rieur par la bordure flave qui égale environ le sixième ou le cinquième 

de la longueur. Ecusson noir; en triangle subéquilatéral. Ælytres 

d'un quart plus larges en devant que le prothorax; subarrondies ou 

largement en ogive postérieurement; d'un roux fauve , avec la base 

(moins la partie siluée au-devant du calus), le bord extérieur jus- 

qu'aux deux tiers ou trois quarts, et sur une largeur parallèle à celle 

du repli, subgraduellement un peu plus jaune ou d’un jaune testacé, 

mais d'une manière peu nettement limitée : repli d'un jaune testacé 

ou d'un jaune rougeâtre. Dessous du corps et Pieds , noirs : épimères 

du médipectus , flaves. Mésosternum à peine échaneré jusqu'au quart. 

Patate : l'Amérique septentrionale (coliect. Mellÿ). 

9, ME. subvittata. Priévement en ovale large, et en ogive posté- 

rieurement. Prothorax paré d'une large bordure flave sur les côtés, 

orné de deux bandes noires longitudinalement en angle rentrant , pro- 

longées chacune de la sinuosité postoculaire au quart externe de la 

base ; d'un blond testacé entre les bandes. Elytres d'un blond testacé , 

ornces chacune de trois bandes longitudinales noirâtres : les deux in- 

ternes interrompues vers le cinquième : l'interne prolongée jusque 

vèrs la moilié : l'intermédiaire jusqu'aux cinq sixièmes : la troisième 

jusqu'aux quatre cinquièmes ; antérieurement raccourci. 

Coccinella subviltata, Reicue, ta collect. 

Long. 0®,0078 (3 1/21). — Larg. 0",0070 (3 1/81): 

Corps brièvement en ovale large; médiocrement convexe ; très- 

superfciellement ou peu distinetement pointillé et brillant, en dessus. 
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Tête brunâtre ou obseure , avec le bord antérieur de l’épistome et du 

labre , et une lache au côlé interne de chaque œil, d’un flave testacé 

ou d’un testacé , livide. Antennes et Palpes de celte dernière couleur. 

Prothorax faiblement échaneré ; bissinueux à la base; d’un roux tes- 

tacé livide ou d’un blond testacé sur la ligne médiane, et plus large- 

ment dans la seconde moitié que dans la première; orné de deux 

bandes longitudinales noires, naissant chacune de la sinuosité post- 

oculaire, parallèlement prolongées jusqu’au milieu de la longueur , 

abliquement dirigées ensuite de ce point à l'espace intermédiaire 

entre le milieu de la base et les angles postérieurs; flave sur les côtés : 

celte bordure latérale flave , formant de chaque côté une tache ovalaire 

égale dans son milieu au Liers de la largeur du segment prothoracique. 

Ecusson en triangle subéquilatéral; d'un roux testacé. Ælytres d'un 

sixième plus larges en devant que le prothorax, presque en hémi- 

sphère tronqué en are rentrant, en devant, en ogive dans leurs trois 

derniers septièmes; d’un blond roussâtre ou teslacé, où d’un roux 

testacé livide, parées chacune de trois bandes longitudinales , noi- 

râtres , d'inégale longueur , et dont les deux premières sont interrom- 

pues : la première , naissant vers le tiers interne de la base, prolon- 

gés jusqu’à la moitié de la longueur ou un peu après en se rapprochant 

légèrement de la suture , interrompue du sixième aux deux sixièmes : 

la deuxième , naissant du calus prolongée jusqu'aux cinq sixièmes , 

dont la direction de l'angle sutural , interrompue comme la précédente : 

la troisième , plus étroite , parallèle à la deuxième, dont elle est de 

moitié plus rapprochée que du bord externe vers le milieu de la lon- 

gueur de celui-ci, prolongée du sixième aux quatre cinquièmes. 

Dessous du corps et Picds d'un roux testacé livide. Mésosternum 
échaneré. 

Parure : les parlies occidentales de l'Amérique du nord (colleet. 
Reiche). 

3. NE. ramosa:; Mannennemm, inéd, FALDERMANN. Ovale; noire en des- 

sus. Prothorax largement bordé de blanc flave sur les côtés et étroite- 

ment en devant. Elytres ornées chacune d'une tache punctiforme juxta- 

seutellaire, d'une bordure marginale assez large, et de trois lignes 

antérieurement raccourcies , d'un blanc flave : la ligne interne , juxta- 

sulurale : les deux autres, obliques, liées à celle-ci, l'une vers les deux 

tiers, l'externe à l'angle sutural. 
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Coccinella costata, Facvenmanx , ind. Der. Catal. p. 457. 

Coccinella Gebleri, Faroermanx, inéd, Des. Catal. p. 457. 

Coccinella ramosa, Manxeru. inéd. Fazverm. Species novæ , etc, ie Bullet, de la 

Soc. imp. des Natur. de Moscou, t. 6. p. 74. pl. 3. fig. 7. — Mannenueim, Let- 

tre , etc. Bullet. de Mosc., t. T. p. 590. — Grezer, Notæ et additamenta, etc. in 

Bullet. de Moscou , t. 44 (1841). p. 622. 

Long. 0",0059 à Om,0072 (2 3/4 à 3 1/4,). — Larg. 0",0040 
à 0w,0045 (1 3/4 à 21). 

Corps ovale; pointillé. Zéte noire, avec le bord du labre et de 

l'épistome et une bordure au côté interne des yeux , flaves. Æntennes 

et Palpes maxillaires fauves ou d'un fauve obscur, surtout à l’extré- 

milé : les seconds parfois entièrement noirs ou noirâtres. Prothorax 

faiblement échaneré; bissinueusement en arc dirigé en arrière, à la 

base; noir, paré sur les côtés et sur toute la longueur de ceux-ci d'une 

tache d'un blanc flave , étendue en -devant jusqu’à la sinuosité post- 

oculaire , un peu moins large à la base; orné en devant d’une bordure 

plus ou moins étroite, d'un blane flave , et souvent marqué, chez le 

©", d’une tache de même couleur presque carrée ou bifide, au-devant 

du milieu de la base. Æcusson triangulaire; noir. ÆElytres d'un cin- 

quième plus larges en devant que le prothorax, subarrondies ou lar- 

gement en ogive à leur extrémité; noires, ornées chacune d’une tache 

punetiforme juxla-seutellaire, d’une bordure marginale , et de trois 

lignes antérieurement raccourcies, d’un blanc flave : la bordure mar- 

ginale assez large, naïssant au tiers externe de la base et prolongée 

jusqu’à l'angle sutural, où elle se lie à la ligne interne : celle-ci 

beaucoup plus étroite, parallèle à la suture qui reste noire, prolongée 

jusqu’au cinquième ou sixième antérieur : la ligne externe naïssant au- 

devant du calus huméral et obliquement dirigée vers l'angle sutural, où 

elle se lie à peu près à la bordure marginale : la ligne intermédiaire 

parallèle à la précédente , un peu plus rapprochée à sa naissance de 

celui-ci, que de la juxta-sulurale à laquelle elle s’unit vers les deux 

tiers de la longueur. Dessous du corps pointillé ; pareimonieusement 

pubescent; noir, avec les épimères du médipectus, blanches , et le 

bord postérieur des arceaux du ventre souvent d'un rouge plus ou 

moins obseur. Mésoslernum à peine échanceré , mais souvent déprimé 

jusqu'au milieu de sa longueur. Pieds noirs. 

Pare : la Sibérie (coll. Dejean); Kiachta, dans la Daourie (Mu- 

séum de St-Pétersbourg). 
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Obs. Elle a quelque analogie avec la var. seæ-lincata de V Anatis 

ocellata, maïs les caractères génériques indiqués, l'en distinguent 

suffisamment. 

Faldermann paraît l'avoir appelée successivement costata , Gebleri 

et enfin ramosa, nom dont la priorité a été réclamée par M. le comte 

de Mannerhein. 

4. NE. oblongo-guttata; Linvé. 

Mysia oblongo-guttata Murs. Coltopt. de Fr. (Sécuripalpes), p. 129. 4. 

Ajoutez après la variation E. 

Coccinella 8-guttata, Faor. Mant. À. p. 59. 74. — Yd. Entom, syst, t. 4. p. 284. 81. 

Id. Syst. El. 4. p. 574. 102. — Ouiv. Ency. méth. t, 6. p. 70. 96. pl. 244. fig. 51. 

— Id. Entom. t. 6. p. 1054. 70. pl. 2. fig. 40. a, b. — Hennsr, Nat. 1. 5. p. 302. 

56. — Scnogxn. Syn. ins. t. 2. p. 490 444. 

Coccinella cumtschatcensis, Guer. C. Lin. Syst. nat. t. 4. p. 1658. 194. 

Obs. L'exemplaire typique, décrit par Fabricius, et que j’ai vu à Londres , dans la 

collection de Bauks, offre la partie médiaire du prothorax noïrâtre ou plus obseure 

qu'elle ne l’est ordinairement, en laissant au-devant de l’écusson une tache sub- 

cordiforme flavescente, rendue plus claire et plus tranchée par l'obscurité des 

parties voisines. 

Genre Sospita, Sosrrra ; Mulsant. 

Canacrènes. Massue des antennes à artieles assez allongés. Protho- 

rax médiocrement ou peu profondément échanceré en devant; sub- 

eurvilinéairement élargi et étroitement relevé en rebord sur les côtés; 

subarrondi aux angles postérieurs; bissubsinueusement en are dirige 

en arrière, à la base. Ælytres d'un quart plus larges en devant que le 

prothorax; ovalaires, tronquées en are rentrant, en devant; subar- 

rondies aux épaules, plus larges vers la moitié ou les quatre seplièmes, 

en ogive postérieurement; assez élroitement relevées en rebord sur 

les côtés, ou en goullière graduellement peu marquée après la moitié. 

Mésosternum entier ou à peu près. Plaques abdominales courbes à 

leur côté interne , prolongées ou à peu près jusqu'au bord postérieur 

de l'argeau, Ongles munis d'une dent basilaire. Corps ovale, médio- 

crerment convexe. 

Les espèces de ce genre el des deux suivants forment un petit groupe 

remarquable par le prothorax et les élytres ornés de taches ou de gou- 
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tes blanches , sur un fond ordinairement d'un roux testacé de nuance 

variable, quelquefois noir. 

1. S. tigrina; Liné. 

S'ospita tigrina, Mus. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes), p. 137. 

Ajoutez à la synonymie : 

Coccinella tigrina, Ryveeck, ên C. Lixx. Amænit. Acad, t. 5. p. 252 el suiv. pl. 3. 

lig. 198. 49. 

Os. Dans l’exemplaire interfolié du Systema Naturæ réservé pour son usage , et 

qui appartient aujourd’hui à la Société linnéenne de Londres, Linné avait mis 

en note, après la description de la Coc. tigrina : an sexu diversa à 20-gnt- 

tata ? et après celle de la Cocc. 20-guttata : habitat cum tigrina. 

2. S. ehinensis. Ovale. Dessus du corps d'un roux testacé. Pro- 

thorax paré aux angles de devant d'une tache subarrondie , blanche. 

Elytres ornées chacune de cinq gouttes ovalaires également blanches : 

deux rapprocheées de la suture, & la base , et un peu après le milieu : 

deux , près div bord externe , l'une presque au tiers, l'autre presque 

aux deux tiers : la cinquième, aux cinq sixièmes, à égale distance de 

la suture et du bord externe. 

Coccinella chinensis , Des. Catal. p. 458. 

Long. 0",0056 à 0®,0061 (2 1/2 à 2 3/41). — Farg. 0",0039 

à 01,0045 (1 3/4 à 2). 

Corps assez brièvement ovale ; pointillé en dessus. Zëte d'un roux 

teslacé, avec la moitié postérieure du front blanche ou blanchâtre. 

Antennes et Palpes maxillaires d'un roux testacé. Mandibules noires 

à l'extrémité. Prothorax faiblement échancré en devant; parfois 

oblus au-devant de l'écusson , à la base ; d’un roux testacé ou d’un 

rouge jaune, paré de chaque côté, aux angles de devant, d'une 

tache blanche ou d'un blanc flavescent, arrondie ou subarrondie , 

prolongée d'une part jusqu'à la sinuosité postoculaire , et de l’autre 

jusqu'à la moitié environ de la longueur des bords latéraux. Ecusson 

triangulaire ; d’un fauve jaune. Æ/y4res d’un roux fauve ou d’un roux 

testacé luisant; parées chacune de cinq gouttes blanches ou d'un 

blanc flavescent : la première, subarrondie, liée à la base sur le 

côté de l'écusson dont elle reste faiblement séparée : la deuxième, 

oyale ou subarrondie, située sous le calus , prolongée jusqu’au tiers 
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de la longueur , à peine aussi distante du bord externe que la largeur 

de son diamètre : la troisième , ovale ou ovale-oblongue , prolongée 

des trois septièmes aux trois cinquièmes ou un peu plus, à peu près 

aussi rapprochée de la suture que la première : la quatrième, ovale 

ou subarrondie, prolongée des quatre septièmes presque aux deux 

tiers, un peu plus voisine du bord externe que la deuxième : la cin- 

quième, subarrondie , quelquefois plus ou moins petite , située vers 

les cinq sixièmes, ordinairement un peu plus rapprochée de la su- 

ture par son extrémité interne que du bord extérieur par l’autre. 

Dessous du corps et Pieds d'un fauve jaune : antépeetus blanehätre ou 

d'un blane tirant sur le fauve. Mésosternum entier ou faiblement en 

are rentrant, avec le rebord affaibli ou légèrement échancré dans son 

milieu. 

Parnie : la Chine (collect. Dejean et Westlermann , types ). 

Obs. Elle avait été envoyée à Dejean par M. Westermann. 

Genre Myrrha, Myrrua ; Mulsant. 

Canacrères. Massue des antennes à articles allongés. Prothorax 

peu profondément échancré en devant; subeurvilinéairement élargi 

et assez étroitement relevé en rebord sur les côtés ; subarrondi aux 

angles postérieurs; bissinueusement en are dirigé en arrière , à la 

base. Elytres d'un tiers plus larges en devant que le prothorax; en 

ovale échancré dans ses deux tiers médiaires, en devant; subarron- 

dies aux épaules , en ogive dans les trois derniers septièmes ; munies 

sur les côtés d’un rebord faiblement relevé, Mésosterruum entier. Pla- 

ques abdominales non prolongées jusqu'au bord postérieur de l'ar- 

ceau , ordinairement peu courbes à leur côté interne, Ongles munis 

d'une dent basilaire. Corps ovale ou ovale-oblong. 

1. NI. octodecim-guttatna: Linxé. 

Myrrha 48-guttata , Muus- Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes) p. 195. 

Genre Caloia , Caivie ; Mulsant. 

Canacrères. Massue des antennes à articles généralement assez al- 

longés, rarement assez courts, mais alors le neuvième de l'antenne 
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ou le premier de la massue peu dilaté en forme de dent, au côté 

interne, Prothorax assez médiocrement ou faiblement échaneré en 

devant , et dans Le second cas offrant les sinuosités postoculaires peu 

prononcées, subeurvilinéairement ou subarcuément élargi et assez 

élroitement relevé en rebord sur les côtés ; émoussé ou subarrondi 

aux angles de derrière, en are dirigé en arrière et parfois d’une ma- 

nière bissubsinueuse. Æ£/ytres d'un quart ou d’un tiers plus larges en 

devant que le prothorax , en ovale court ou en hémisphère tronqué en 

are rentrant, en devanl; étroitement relevées en rebord et présentant 

le plus souvent sur les côtés une faible gouttière plus affaiblie ou 

moins distinete après la moitié de la longueur; moins finement poin- 

tillées que le prothorax. Mésosternum plus ou moins échaneré. Pla- 

ques abdominales arquées au côté interne; prolongées ou à peu près 

jusqu’au bord de l’arceau. Ongles munis d'une dent basilaire. Corps 

brièvement ovale ou subhémisphérique. 

A. Mésosternum entaillé jusqu’au tiers au moins de sa longueur. 

B. Massue des antennes à articles courts. Prothorax assez profondément échan- 

cré. Elytres subarrondies postérieurement. 

1. C. quatuordecim-guttata: LiNvé. 

Culvia 14-guttata , Muus. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes), p. 140. 

Ajoutez après la synonymie : 

Var. À. Quelques-unes des taches blanches plus où moins unies entre 

elles. 

Obs. Ce sont ordinairement les deuxième et cinquième , les deuxième et troisième, 

les deuxième, troisième et cinquième qui paraissent les plus disposées à pré- 

senter ces variations d’ailleurs assez rares. 

Var. B. Taches des élytres entourées d'un cercle obscur. 

Var. C. Semblable à la précédente sous le rapport des taches , mais 

avec le fond des élytres ayant plus ou moins de la tendance à s'obs- 

curcir ; offrant le prothorax paré de deux taches ovalaires situées 

une de chaque côté de la ligne médiane, et de deux points placés cha- 

cun près du milieu du bord externe , noirs ; les médi et postpectus , 

moins les épimères et le milieu du ventre , sont également noirs. 

Var. D. Prothorax noir, paré sur les côtés d'une bordure formant 

aux angles postérieurs une tache punctiforme , d'un blanc flavescent : 
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ornc longitudinalement sur la ligne médiane d'une bande rétrécie dans 

son milieu , d'un rouge blanchätre. Elytres à fond inégalement brun ; 

ornées des taches d'un blanc flavescent indiquées dans l'état normal ; 

souvent entourées d'un cercle un peu plus obscur ; à rebord externe en 

partie blanchätre surtout vers l'extrémité. Dessous du corps comme 

dans la variété C. 

Var. E. Prothorax noir, paré latéralement d'une bordure d'un 

blanc flavescent, et longitudinalement dans son milieu d'une ligne 

assez régulièrement étroite, d'un rouge jaune. Elytres noires ; ornées 

des taches d'un blanc flavescent indiquées ; à rebord externe d'un blanc 

flavescent et moins étroitement vers l'extrémité. Dessus du corps of- 

frant de plus que dans la var. D , l'antépectus en partie noir. 

Obs. Les var. C à E paraissent exclusivement propres aux contrées 

boréales. Les exemplaires que j'ai eus sous les yeux provenaient des 

environs d'Archangel et d'Irkutsk; je les avais reçus du Muséum de 

St-Pétersbourg. 

BB. Massue des antennes à articles assez allongés. 

C. Corps brièvement ovale. Elytres subarrondies postérieurement. 

D. Prothorax assez profondément échancré en devant. 

2. €. decem-guttatas; Linvé. 

Calvia 10-guttata, Murs. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes). p. 143. 

DD. Prothorax faiblement échancré en devant. 

3. ©. bis-septem-guttata : SCHALLER. 

Calvia bis-T-guttata, Murs. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes) p. 144. 

Obs. dans la collection de M. Reiïche , j'ai vu , sous le nom de Coc- 

cinella guttipennis , un individu qui s’éloigne de cette espèce par son 

corps moins brièvement ovale , offrant vers les deux cinquièmes ou les 

trois septièmes des élytres sa plus grande largeur; par la gouttière 

des étuis moins déelive et paraissant plus étroite parce que le rebord 

externe est plus brusquement et plus sensiblement relevé; par son 

mésosternum moins profondément échaneré en are rentrant; par sa 

teinte générale moins blonde ; mais, sous le rapport du nombre, de 

la forme et de la disposition des taches blanches des élytres et du 

prothorax, il a tant de ressemblance avec la Cocc. bis-guttata, que 

T. 11. 2° série. 19 
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malgré la diversité de patrie, les caractères qui le distinguent, m'ont 

paru trop faibles et surtout avoir besoin de se montrer les mêmes sur 

un certain nombre d'exemplaires, pour acquérir une importance spé- 

cifique réelle. 

Cet individu provient de Cayenne. 

CC. Corps subhémisphérique. Elytres en ogive dans leur moitié postérieure. 

4. €. alholineata; Scnoexuenr. Subhémisphérique ; d'un rouge 

roux ou d'un rouge testacé en dessus. Elytres parées chacune de quatre 

lignes longitudinales subparallèles : les deux internes unies entre elles à 

la base et vers les deux tiers de la longueur : la troisième divisée au- 

tour du calus qu'elle enclot, et postérieurement , en forme de carré, 

avant l'angle sutural où elle se termine : la quatrième, juxta-margi- 

nale, prolongée à peine jusqu'aux deux tiers. Dessous du corps et pieds 

plus pâles. 

Cocvinella albo -lincata, Scnoexuerr (décrite par Gyllenhial), Syn. ins. t, 2. p. 458. 50. 

Coccinella flavo-lineata,, DEJEAN , catal. p. 458 (T). 

Long. 0m,0051 à 0m,0056 (2 1/4 à 2 1/21). — Larg. 0m,0045 (21). 

Corps subhémisphérique; pointillé; luisant , en dessus. Ænten- 

nes el Palpes d'un roux testacé. Feux noirs. Prothorax très-étroi- 

tement rebordé ou relevé en rebord, sur les côtés ; émoussé aux an- 

gles postérieurs; d'un rouge roux ou d'un rouge testacé plus pâle 

latéralement, offrant au bord antérieur des angles de devant et ordi- 

nairement sur toute la longueur des côtés, une bordure flavescente 

très-étroile , souvent peu apparente, surlout près des angles posté- 

rieurs. Ecusson en triangle plus long que large; ordinairement d’un 

rouge testacé, parfois obseur ou noirâtre. Ælytres d'un quart plus 

larges à la base que le prothorax; convexes; d'un rouge roux ou d'un 

rouge Leslacé , ornées chacune de quatre lignes longitudinales flaves 

ou d’un flave testacé chez les exemplaires foncés en couleur , blanchà- 

tres ou d'un blanc flavescent chez les individus à teinte plus claire : 

la première naissant sur les côtés de l’écusson, la deuxième vers les 

deux cinquièmes environ de la base, ces deux lignes liées antérieure- 

ment, subparallèles dans la plus grande partie de leur étendue, puis 

convergentes et unies ensemble vers les deux tiers ou un peu plus de 

la longueur; quelquefois émellant de ce point un prolongement plus 
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ou moins distinet qui semble les lier postérieurement à la troisième : 

celle-ei naissant de la base, vers les trois cinquièmes de la largeur, 

divisée ensuite pour enclore le calus qu’elle entoure d’une sorte d’an- 

neau obtriangulaire, subparallèle ensuite à la deuxième jusqu’à la 

partie postérieure de celle-ci, divisée de nouveau et formant une 

sorte de carré, puis dirigée vers l'angle sutural où elle se termine : 

la quatrième souvent moins élroile, subsinueuse, très-voisine du bord 

externe dont elle s'écarte plus sensiblement vers les deux cinquièmes 

pour s’en rapprocher ensuile vers les trois cinquièmes ou deux Liers 

où elle se termine. Dessous du corps et Pieds plus pâles que le des- 

sus, avec les épimères d'une teinte plus flavescente. Ventre parfois 

accidentellement maculé de noirâtre. 

Paris : la Chine (Dejean , Schoenherr (type), Westermann, etc.). 

AA. Mésosternum faiblement échancré. Prothorax faiblement échancré. Corps 

subhémisphérique. Elytres en ogive dans leur seconde moitié. 

5. €. Blanchardi. Suphémisphérique. Prothorax d'un blanc flave 

sur les côtés, avec sa partie médiaire d'un roux testacé, sinueusement 

très-rétrécie dans son milieu. Elyur'es d'un blanc flave, avec une bor- 

dure suturale et chacune trois bandes irrégqulièrement sinueuses , d'un 

roux testacé : l'antérieure isolée de la suture : les deux autres liées à 

celle-ci. 

Long. 0",0059 (2 2/3,). — Larg. 0",0048 (2 1/81). 

Corps subhémisphérique ; pointillé ; luisant en dessus. Zéte d'un 

blane sâle, Antennes et Palpes maxillaires d'un roux pâle. eux noirs. 

Prothorax largement d’un blane flave sur les côtés, paré sur sa lon- 

gueur d'une sorte de bande rousse ou d’un roux testacé occupant au 

bord antérieur toute la partie comprise entre les deux yeux, graduel- 

lement rétrécie jusques vers le milieu de la longueur, où elle n'oc- 

cupe environ que le quart médiaire de la largeur, puis arcuément 

élargie presque jusques vers les angles postérieurs. Æcusson petit, en 

triangle un peu plus long que large; d'un roux fauve. Æ£/ytres d'un 

blanc sale ou flavescent, peu distinetement d’un roux fauve sur le re- 

bord externe; parées d’une bordure sulurale et chacune de trois sortes 

de bandes irrégulièrement sinueuses , également rousses ou d'un roux 

teslacé : l’antérieure formée de deux taches : la première ou interne, 

grosse suborbiculaire, liée au calus par sa partie antéro-externe et pro- 
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longée au côté interne, environ jusqu'au quart de la largeur : la deu- 

xième ou externe, un peu moins longue, en ovale allongé, à peine liée 
à la précédente vers le tiers de son côté interne et reslant distante 

du bord externe d'un espace presque égal à sa largeur : l'intermédiaire, 

irrégulièrement trisinueuse à ses bords antérieur et postérieur , 

paraissant formée de trois taches : la première, liée à la bordure su- 

turale vers le Liers de la longueur, élargie de dedans en dehors, con- 

fondue avec la deuxième : celle-ci, la plus large, plus postérieure, 

en forme d'arc épais, dont les extrémités forment postérieurement 

deux saillies anguleuses : la troisième un peu moins antérieure que 

la juxta-suturale , ovalaire , imcomplètement liée avec sa voisine , 

plus rapproché du bord externe que la tache de la bande antérieure : 

la bande postérieure liée à la bordure suturale vers les deux tiers de 

la longueur, en espèce d'arc épais , incliné en arrière ayant son ex- 

trémilé externe aux quatre cinquièmes de la longueur, vers les deux 

tiers externe, uni par cette extrémité avec une lache ovalaire, anté- 

rieurement divergente un peu moins rapprochée du bord externe que 

la tache de la bande intermédiaire, Poitrine d’un roux fauve, avec les 

épimères plus flavescentes. Ventre d'un roux jaune plus pâle sur les 

côlés que sous sa parlie antéro-médiaire. Pieds d'un roux fauve. Mé- 

sosternum peu profondément échaneré. 

Pare : Valle Grande (Muséum de Paris). 

J'ai dédie cette espèce à M. E. Blanchard , aide naturaliste au Mu- 

séum d'histoire naturelle de Paris, auteur de plusieurs ouvrages 

d'Entomologie et de travaux d'un ordre plus important sur le systè- 

me nerveux el sur le système de circulation des animaux invertébrés. 

6. ©. eajennensis:; Gueux. Subhémisphérique , d'un rouge 

roux en dessus. Prothorax paré latéralement d'un angle à l'autre 

d'une tache ovale d'un blanc flave. Elytres ornées chacune d'un cercle 

luméral un peu incomplet, lié à un demi-cercle plus interne et plus 

postérieur , et de six taches punctiformes, d'un blane flave : la pre- 

mière tache juxta-scutellaire : les deuxième, troisième et quatrième , 

en rangée obliquement transversale des quatre seplièmes internes aux 

trois cinquièmes externes : la cinquième , aux quatre cinquièmes près 

de la suture : la sixième , lice au bord postérieur subapical. 

Coccinella 42-guttata, Fasr., Mant. t. 2, append. p. 519. 51-52. — Jd. Ent- 
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ayst. t. 1. 1. p. 284. 84. — Jd. Syst. EL. L. 1. p. 574. 104. — Henvst, Katur, t. 

5. p. 302, 57. — Scnoeu. Syn. ins. 1. 2. p. 191. 114. 

Cuccinella cajennensis, Guer. C. Lin. Syst. nat. t. 4. p. 4660. 156. 

C'occinella connata , Ouiv. Ency, iméth. t. 6. p. 71. 103. 

Long. 0",0056 (2 1/2!). -— Larg. 0w,0045 (2!). 

Corps subhémisphérique ; pointillé ; luisant, en dessus. Zéte d'un 

blanc flavescent, avec le labre (o° ® ), et Le bord antérieur de l'épis- 

tome d’un roux testacé (®). Antennes et Palpes maxillaires d'un 

roux Lestacé : les premières plus pâles à la base. Prothorax d'un 

rouge roux ou d’un roux fauve, paré d'un angle à l’autre, sur les côtés, 

d'une tache d’un blanc flave , ovalaire , occupant chacune dans leur 

milieu plus du quart de la largeur. Æcusson en triangle subéquila- 

téral; d'un rouge fauve. Ælytres d'un rouge roux ou d’un roux fauve, 

ornées chacune de six taches puncetiformes et de deux signes, l’un 

ovale , l’autre semi-cireulaire , liés l’un à l'autre , d’un blanc flave : 

le signe ovale ou presque cireulaire, naissant sur le calus , limité du 

côté de la base par la goullière qu'il suit dans le contour de l'épaule, 

et le long du bord externe jusqu'au quart ou un peu plus de la lon- 

gueur où il se recourbe en dedans , puis remonte vers la partie posté- 

rieure du calus, formant ainsi un ovale en général assez brièvement 

ouvert sous le calus , au tiers externe de la largeur ou un ovale in- 

complet , lié par l'extrémité qui s’avance sous le calus , à une courbe 

ou à une sorte de demi-cerele , un peu plus postérieurement prolongé 

et dont l'extrémité interne s'arrête au tiers interne de la largeur et au 

quart ou un peu plus de la longueur : la première tache, la moins 

petile, ovale, très-voisine de l’écusson : les deuxième , troisième et 

quatrième formant une rangée obliquement transversale , d'avant en 

arrière , de dedans en dehors : la deuxième , deux fois aussi longue 

que large, en forme de trait raccourci , séparée de la suture par un 

espace à peine égal à sa largeur, prolongée environ des trois aux 

quatre septièmes : la quatrième, orbiculaire , punctiforme, liée à la 

gouttière marginale , aux trois einquièmes ou un peu plus : la troi- 

sième , plus petite , intermédiaire entre les deux autres : la cinquième, 

orbiculaire, punetiforme , au moins aussi voisine de la suture que la 

deuxième , aux quatre cinquièmes de la longueur : la sixième, un peu 

moins voisine de la suture , liée près de l'extrémité , au bord posté- 

rieur, Dessous du corps et Pieds d'un fauve jaune ou d'un rouge 

jaune, plus clair sur le ventre que sur les pieds. 
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Pare : Cayenne. 

Obs. Elle a été décrite pour la première fois, d’après la collection 

de Rohr, par Fabricius, qui lui appliqua à Lort le nom spécifique de 12- 

gutllata , sous lequel était depuis long-temps connue une autre espèce 

signalée par Poda. Gmelin, pour éviter la confusion, lui donna la 

dénomination que j'ai conservée. 

1. ©. fulgurata, Subhémisphcrique. Prothorax d'un roux tes- 

tacé , paré en devant et sur les côtés d'une bordure, et sur le disque de 

deux traits obliques , d'un blanc flave. Elytres d'un rouge roux ou 

d'un roux testacé, ornées chacune d'un réseau d'un blanc sale, formé 

d'une bordure basilaire et marginale , d'une ligne juxta-suturale , liée 

au-devant de l'angle sutural à un autre partant du calus , et de quel- 

ques lignes irrégulièrement transocrsales , divisant la surface en six 

mailles inégales : l'antéro-interne très-anguleusement prolongée en 

arrière. 

Coccinella fulgurata , Reicue , 2n collect. 

Long. 0",0058 (22/3'). — Larg. '0m,0050 (2 1/41). 

Corps subhémisphérique; pointillé ; luisant, en dessus. Zéte et 

Palpes maxillaires roux ou d'un fauve roux. Æntennes d'un roux 

moins pâle à la massue que plus inférieurement. ?rothorax d'un roux 

testacé , bordé en devant et moins étroitement sur les côlés de blanc 

flavescent , et paré de deux lignes ou traits raccourcis , obliques , de 

même couleur , silués, un de chaque côté, sur le disque, dirigés des 

angles antérieurs vers Les trois quarts de la ligne médiane qu'ils n'at- 

teignent pas , isolés également de la bordure antérieure. Ecusson en 

triangle , à peine aussi long que large ; d’un fauve roux. Æ£/ytres d'un 

rouge roux ou d'un roux lestacé ; parées chacune à la base et sur les 

côtés d’une bordure d’un blanc sale ou flavescent, et d’une sorte de 

réseau de même couleur , divisant leur surface en six aires irrégu- 

lières el inégales. Ce réseau formé 1° de deux lignes longitudinales : 

l'interne , liée à la bordure basilaire sur les côtés de l’écusson , pro- 

longée le long de la sulure en se rapprochant graduellement de celle- 

oi dont elle reste faiblement distante aux neuf dixièmes de la longueur, 

où elle atteint à peu près la bordure marginale au-devant de l'angle 

sulural, et s’unit dans ce point avec une autre ligne qui remonte 

jusqu'au calus presque parallèlement au bord externe ; 2° de lignes 
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plus où moins irrégulièrement transversales : la première, liée à peine 

au quart de la longueur à la ligne juxta-suturale d'une part, et à celle 

du calus de l'autre, mais anguleusement prolongée postérieurement 

jusqu’à la moilié au moins de la longueur : la deuxième , transversa- 

lement unie vers le quart de la longueur à la ligne du calus et à la 

bordure marginale : la troisième , unie à la ligne juxta-marginale vers 

les trois cinquièmes de la longueur , un peu obliquement transversale 

el un peu en arc dirigé en arrière , liée vers les deux tiers de la lon- 

gueur à la ligne du calus : la quatrième , unie à cette dernière vers les 

trois cinquièmes de la longueur et un peu plus postérieurement à la 

bordure marginale. Dessous du corps et Pieds d'un roux testacé, 

Pare : Cayenne (collect. Reiche , Buquet). 

Genre £Egleis, Ecrtis. 

(Ægleis, nom mythologique. ) 

Caracrères. Massue des antennes à articles assez courts, mais dont 

le premier de ladite massue ou le neuvième de l'antenne est peu 

dilaté, et ne forme pas une dent au côté interne. Prothorax médio- 

crement échancré en devant , avec les angles antérieurs avancés, et 

le paraissant d’une manière d’aulant plus sensible, qu'ils sont en 

général peu ou point incourbés; subeurvilinéairement élargi et relevé 

en rebord sur les côtés ; émoussé d’une manière plus ou moins pro- 

noncée , aux angles postérieurs; en are assez laible et plus ou moins 

sensiblement bissinueux , à la base ; moins long ou à peine plus long 

dans son milieu que sur les côtés; deux foïs el demie à trois fois aussi 

large à la base que long dans son milieu; médiocrement convexe. 

Ælytres presque en ovale ou en hémisphère ogival, au moins dans ses 

deux derniers cinquièmes, tronqué en devant en are faible ou en 

angle rentrant très-ouvert; d'un tiers au moins plus larges en de- 

vant que le prothorax; de deux tiers plus larges que lui dans leur 

plus grande largeur ; arrondies ou subarrondies aux épaules ; relevées 

latéralement en goutlière étroite , graduellement et sensiblement plus 

rétrécie après le milieu. Mésosternum faiblement ou peu profondé- 

ment échancré. Plaques abdominales arquées au côté interne , attei- 

gnant ou à peu près vers le quart de la longueur ie bord de l’arceau. 

Ongles munis d'une dent. Corps brièvement ovale ; assez médiocre- 

ment convexe. 
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Les espèces connues de ce genre el du suivant, sont parées de 

taches ou de signes noirs ou obseurs sur un fond jaune, flave ou d'un 

blanc flavescent , réduit quelquefois à un réseau étroit. Elles appar- 

tiennent à l'Amérique méridionale ou à l'Australie. 

1. E. Fischeri. Ovale. Prothorax flave , marqué de sept taches 

noires où brunätre assez grosses : trois basilaires : quatre plus anté- 

rieures en rangée transversale ; disposées en quinconce avec les basi- 

laires. Elytres ornées d'un réseau flave , inégalement étroit ; parées 

d'une bordure suturale , remontant de l'angle apical jusqu'au cinquième 

postérieur du bord externe , et chacune de sept à neuf taches d'un brun 

roux, irrégulières : trois subbasilaires (la juxta-sulurale presque 

carrée, l'externe allongée , lice sur le calus à l'intermédiaire , celle-ci 

unie par son extrémité interne à la deuxième juxta-suturale) : trois 

postmédiaires (les internes et externes formant une bande interrompue 

par l'intermédiaire qui est très-allongée ) : deux subapicales réunies en 

forme de NV. 

Érar vonaz. Prothorax flaye ou d'un flave livide ,; marqué de sept 

taches noires, brunes ou d’un brun roux : trois, basilaires : l’inter- 

médiaire de celles-ci, pelile, subpunetiforme , placée au-devant de 

l'écusson : les latérales, grosses, couvrant chacune le tiers médiaire 

de l'espace existant entre le milieu et l'angle postérieur : quatre , plus 

antérieures, disposées sur une rangée transversale : les intermédiai- 

res, obtriangulaires , placées de chaque côté de la ligne médiane, du 

septième aux quatre septièmes de la longueur : les latérales , ovales, 

situées près du bord externe , du septième aux deux tiers ou un peu 

plus de la longueur. Ælytres flaves ou d’un flave livide, ou plutôt parées 

d'un réseau de celle couleur et variablement ÉtONS ce réseau, laissant 

une bordure suturale d’un brun roux , naissant à la partie postérieure 

de l'écusson , et, de l'angle apical ; remontant en se rélrécissant jus- 

qu’au cinquième postérieur du bord externe , et divisant la surface de 

chaque étui en sept ou neuf taches d'un brun roux, qui couvrent la plus 

grande partie de leur surface : la première , presque carrée, voisine 

de la bordure suturale et de la base , prolongée à peine jusqu'au cin- 

quième de la longueur et la moilié de la largeur : la deuxièine , limi- 

tée à ses côtés externe et antérieur par le sommet du calus , en forme 

de bande longitudinale prolongée jusqu'aux deux septièmes ou un 

peu plus de la longueur, trois fois aussi longue que large; dilatée à 
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son angle postéro-interne , liée el confondue par cette partie à une 

troisième tache , oblriangulaire , postérieurement obluse , placée après 

la première, aussi voisine que celle-ci de la suture, prolongée presque 

jusqu'à la moilié de la longueur : la quatrième, liée par son angle 

antéro-interne à celle du calus, ne laisant entre elle et la partie pé- 

riphérique qui l'avoisine, qu'une bordure flave assez élroile, pro- 

longée en suivant le contour de l'épaule jusqu'à la moitié environ de 

la longueur , en forme de bande graduellement élargie et tronquée à 

son extrémité : les cinquième et seplième taches formant vers les trois 

cinquièmes une bande transversale interrompue dans son milieu par 

la sixième tache : la cinquième liée à la bordure suturale , des quatre 

septièmes aux deux tiers ou un peu moins, élendue jusqu'à la moitié 

environ de la longueur de l'élytre en se renflant un peu antérieure- 

ment, sinueusement arrondie à son bord externe : la septième, liée 

au bord externe un peu avant les quatre septièmes jusqu'aux deux 

tiers, sensiblement rétrécie de dehorsen dedans, obtusément terminée 

au tiers externe : la sixième , allongée, naissant aux deux cinquièmes 

environ du disque , entourée de trois côtés à son extrémité antérieure 

par les quatrième, deuxième et troisième taches, tronquée en devant, 

rétrécie d'avant en arrière el d’une manière subsinueuse à son côté ex- 

terne , longiludinalement prolongée sur le disque, jusqu'aux cinq 

seplièmes, en séparant les cinquième et seplième : les huitième ét 

neuvième ne composant qu'une tache en forme de V , enelosant entre 

ses branches l'extrémité de la sixième : cetle tache, en forme de V, 

également rapprochée du bord externe , de la bordure suturale et de 

l'apicale. Ces diverses taches, séparées par un réseau formant sur 

chaque étui, 1° une bordure basilaire, prolongée jusqu'aux quatre 

cinquièmes de la longueur du bord externe, où elle se lie à une 

figure en forme de cœur, enclosant la tache en forme de V ; 2° une 

ligue longitudinalement subsinueuse , partant du calus et aboulissant 

entre les branches de la tache postérieure : cette ligne unie à la bor- 

dure externe par un rameau séparant la quatrième tache de la sep- 

iième , émettant au côlé interne un autre rameau servant à séparer la 

sixième tache des deuxième et troisième ; ce rameau remontant d'une 

part le long de la bordure suturale pour s'unir à la quatrième figure 

carrée qui enelot la première lache, et s'unissant imparfaitement 

d'autre part avee la figure cordiforme pour enclore la cinquième tache. 

T. 1. 2 série. 20 
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Long. 0,0045 (21). — Larg. 0®,0033 (1 1/21). 

Corps ovale ; pointillé ; médiocrement convexe ; luisant en dessus. 

Tête lave , ornée sur sa partie postérieure de deux taches subpuneti- 

formes noires, linéairement prolongées chacune jusqu'à la partie an- 

térieure du front : labre, Antennes el Palpes d'un jaune rougeâtre ou 

testacé. Prothorazx subarrondi aux angles postérieurs, bissubsinueux, 

à la base, plus sensiblement déclive sur les côlés et surtout aux angles 

de devant que chez les autres espèces du genre; coloré el peintcomme 

ila été dit. £cusson triangulaire, obseur. Elytres subcordiformes, en 

ogive dans leurs deux tiers postérieurs ; colorées et peintes comme 

ila été dit. Dessous du corps et Pieds d'un roux lestacé : anté- 

peclus, méso el métasternum, parlie antéro-médiaire du premier ar- 

ceau ventral , épimères des médi et postpeelus , flaves. 

Parrie : le Brésil (Muséum de St-Pétersbourg). 

J'ai dédié cette espèce, remarquable par la singularité du dessin de 

ses élytres, au savant doyen des entomologistes russes, M. le comte 

Fischer de Waldheim. 

9, E. varicolor. /ssez brièvement ovalaire. Prothorax carné ou 

d'un flave rougeûtre, ornce de cinq taches noires disposées en forme 

dM. Elytres subcordiformes , d'un flave cendré ; noires sur le rebord 

sutural et moins étroitement sur une partie du bord externe , parces au 

côté interne de celui-ci, d'une bordure d'un rouge carné limitée par l'a 

gouttière latérale ; marquées chacune de trois points noirs : un sur le 

calus, un près de l'écusson , un vers les trois septièmes externes. 

Coccinella varicolor, Reicue, 14 collect, 

Long. 0®,0067 (31). — Larg. 0",0053 (21/31). 

Corps assez brièvement ovale; poinlillé; luisant en dessus. Zéte 

d'un testacé rougeâtre, presque couleur de chair. Antennes el Palpes 

maæillaires d'un testacé livide, à extrémité plus ou moins obscure. 

Prothorax bissubsinueux à la base; plus court dans son milieu que 

sur les côtés ; carné , d’un flave rougeâtre ou d’un rougeâtre inégale- 

ment flave, paré de cinq taches noires disposées presque en forme 

d'M : les deux antérieures en forme de trail, naissant chacune au 

cinquième de la longueur, derrière la sinuosité postoculaire, oblique- 
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ment prolongées jusqu'aux deux tiers, en convergeant vers la ligne 

médiane qu'elies n’atteignent pas, vers laquelle elles se lient presque 

à une tache punctiforme , plus postérieure, placée sur celle ligne au_ 

devant de l'écusson : les deux autres en forme de point oblong, liées, 

chacune à la base, dans la partie de celle-ci intermédiaire entre l'é- 

eusson et les angles postérieurs. Æcusson triangulaire ; d'un gris 

obseur. Elytres subcordiformes , en ogive dans leurs deux tiers pos- 

térieurs ; d'un flave cendré ou d’un testacé cendré ; à rebord sutural 

noir, parées sur le tiers externe de la base, et sur le rebord latéral 

d’ane bordure de même couleur , moins étroite à partir du cinquième 

de la longueur ; ornées au côté interne de celle-ci d’une bordure d'un 

rouge carné limitée-par la goutlière ; marquées en outre chacune de 

trois points, noirs : le premier, près de l'écusson; un peu moins 

rapproché de la suture que de la base, un peu plus voisin de celle- 

ci que le deuxième , qui est situé sur le calus : le troisième, placé 

aux trois seplièmes environ de la longueur, voisin de la bordure 

rougeätre : repli d'un blane carné , bordé de noir, Dessous du corps 

d'un blanc carné ou légèrement rougeâtre sur l’antépeetus, le mésos- 

ternum, les épimères et des médi el postpectus et les postépislernums; 

noir sur les parties centrales des médi et postpectus. Ventre d'un 

rouge jaune. Mésosternum assez fortement échaneré. Pieds d'un rouge 

jaune , avec l'extrémité des cuisses, eL moins brièvement des posté- 

rieures que des antérieures , noires : jambes noirâtres ou obscures sur 

les arêtes, 

Parme : l'Australie (collect. Reiche). 

Obs. Les élylres du seul exemplaire que j'ai vu, élaient en partie 

maculées de taches obscures. Peut-être la couleur normale des étuis 

est-elle d'un blanc carné comme celle du repli. 

La dent des ongles est rapprochée du milieu de chaque erochet. 

3. E. constellata. Suborbiculaire , et d'un blanc [lavescent , en 

dessus. Prothorax à six taches punctiformes noires : deux prés de la 

base : quatre en rangée transversale plus antérieure. Elytres ornées 

chacune de huit taches punctiformes , noires : une sur le calus : une 
entre celle-ci et le bord externe : trois en rangée arquée en arrière vers 
les deux cinquièmes : deux vers les deux tiers : une Subapicale. 
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Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0m,0047 (2 1/8!). 

Corps très-brièvement ovale ou suborbiculaire ; superficiellement 

pointillé; d'un blanc flaveseent, en dessus, 7éte ornée à sa partie 

postérieure de deux taches noires en forme d’accent, graduellement 

rétrécies d'avant en arrière , et convergeantes sur le verlex. Antennes 

et Palpes maxillaires d'un blane testacé. Prothorax subarrondi aux 

angles postérieurs; peu sensiblement bissubsinueux à la base; orné de 

six taches noires, subpunetiformes : deux, subarrondies, presque liées 

à la base, vers le point de celle-ci intermédiaire entre le milieu et 

les angles postérieurs : quatre plus antérieures sur une rangée trans- 

versale : les externes, punetiformes, voisines du milieu de chaque côté 

externe : les intermédiaires situées de chaque côté de la ligne médiane, 

formant avec les basilaires une rangée semi-cireulaire : l'intermédiaire 

de droite en forme de virgule. Æcusson pelit; triangulaire; noir, 

Elytres ornées chacune de huit taches punctiformes , noires : la pre- 

mière, sur le calus : la deuxième, un peu plus postérieure, entre 

celle-ci et le bord externe : les troisième , quatrième et cinquième en 

rangée transversale un peu en are dirigé en arrière, vers les deux cin- 

quièmes de la longueur : la troisième , voisine de la suture : la ein- 

quième distante du bord externe d’un espace presque égal à son dia- 

mètre , mais prolongée jusqu'à ce bord et paraissant parfois composée 

de deux taches unies : la quatrième , un peu plus postérieure et plus 

rapprochée de la troisième que de la cinquième ; les sixième et 

seplième vers les deux liers ou un peu avant: la sixième distante de 

la suture d'un espace égal à peu près à son diamètre : la septième très- 

voisine du bord externe : la huitième aux sept huitièmes de la lon- 

gueur, une fois plus voisine du bord externe que de la suture. Des- 

sous du corps et Pieds d'un blanc flavescent : épimères des médi et 

postpectus et postépislernums plus pâles : areceaux du ventre , ou du 

moins les trois premiers, marqués de chaque côté d'une tache sub- 

punetiforme , noirâtre. Mésoslernum peu profondément échaneré. 

Pare : Mato grosso, Brésil (Muséum de Paris, voyage de M. de 

Castelnau ). 

Les première, quatrième , sixième el huitième taches des élylres 

forment une rangée longitudinales faiblement arquées en dedans. 

4. E. adjuneta, Priévement ovale, d'un blanc flavescent , en des- 
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sus. Prothorax paré de quatre taches noires subpunctiformes , dispo- 

sées en demi-cercle. Elytres ornées chacune de neuf à onze taches 

analogues , disposées sur quatre rangées : la première subbasilaire , 

formée de quatre taches, dont les deux intermédiaires liées ou parfois 

confondues : la deuxième , vers le tiers, composée de trois : la troi- 

sième , vers les trois cinquièmes , de deux taches , dont l'interne ordi- 

nairement prolongée postérieurement et confondue avec l'interne de la 

rangée postérieure : suture à bordure noire antérieurement raccourcie. 

Psyllobora adjuncta, Ruicue , tn collect. 

Long. 0m,0051 (2 1/41). — Larg. 0,004 ( 1 7/8:). 

Corps brièvement ovale ; pointillé; luisant; d'un blanc flavescent, 

en dessus. Zéte ornée à sa partie postérieure de deux taches noires, 

souvent voilées ou peu marquées. Ænlennes et Palpes maxillaires 

d'un blanc testacé, à extrémité noirâtre. ?rothorax subarrondi aux 

angles postérieurs; en are dirigé en arrière à peine bissubsinueux et 

sensiblement échaneré ou tronqué au-devant de l’écusson , à la base; 

orné de quatre taches subpuncetiformes noires , disposées en demi- 

cercle : les deux externes ou postérieures en forme de triangle un peu 

allongé , liées ou à peu près à la base el situées chacune au milieu 

de l’espace compris entre l’écusson et l'angle extérieur : les deux an- 

térieures ou internes un peu plus pelites , obtriangulaires, placées 

chacune près de la ligne médiane du quart à un peu plus de la moi- 

tié de la longueur. Ecusson petit: triangulaire ; noir. Ælytres ornées 

d'une bordure suturale assez étroite , ne commencant qu'au sixième 

de la longueur , el chacune de neuf à onze taches subpunetiformes ou 

en forme de points allongés , noirs : les taches disposées sur quatre 

rangées transversales : savoir : quatre, Lrois, deux, deux : la première 

tache de la rangée antérieure, distante de la suture d'environ un quart 

de la largeur, aussi rapprochée de la base que le calus, en forme de 

trait raccourci et légèrement oblique : la deuxième, ordinairement lite 

ou confondue par son côté externe à la troisième située sur le calus : 

la quatrième en forme de lrait raccourci, entrele calus et la goutlière: 

les cinquième , sixième et septième formant, environ vers le tiers de 

la longueur, la deuxième rangée transversale , en forme de points al- 

longés : la cinquième , un peu plus rapprochée de la suture que la 

première : la septième alleignant la goultière par son côté exlerne : 
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la sixième , ordinairement plus ovale ou moins en forme de trail rac- 

courci, intermédiaire entre les deux autres : les huitième et neuvième, 

vers les trois cinquièmes : la neuvième ou externe, plus petite, au 

moins aussi rapprochée du bord externe que la septième : la huilième 

moins voisine de la suture que la cinquième, correspondant presque 

à l'intermédiaire de la rangée précédente, assez grosse, oblique , or- 

dinairement prolongée et confondue avee la dixième qui alors. semble 

ne plus exister : la onzième ou externe de la dernière rangée, aux cinq 

sixièmes environ de la longueur, aussi voisine du bord externe que la 

neuvième : repli d'un blane flavescent. Dessous du corps noir : épi- 

mères des médi el postpeelus, pro, méso el mélasternums, blancs : 

ces derniers parfois obseurs, au moins en partie chez les ® . Mésos- 

ternum faiblement échancré. Pieds noirs : genoux, extrémilé des 

jambes et tarses des pieds antérieurs , d'un blanc roux (o'). 

Pare : la Colombie ( colleet. Buquet, Dupont, Guérin ); Santa-F6 

de Bogota (Reiche) ; le Mexique (Muséum de Paris). 

5. E. Eduwaraaii. Priéoement ovale ; jaune en dessus. Prothorax- 

orné d'une bordure basilaire , et au tiers de la longueur , d'une ligne 

transversale parallèle raccourcie extérieurement , unies par trois lignes 

longitudinales (dont les deux externes obliques), noires. Elytres bor- 

dées de noir dans leur périphérie ; parées chacune d'une ligne juxta- 

marginale interrompue dans son milieu et prolongée jusqu'aux cinq 

sivièmes, d'une ligne juxta-suturale s'unissant @ux cinq sixièmes 

avec une autre partant du calus : celle-ci émettant au côté interne un 

rameau naissant du calus et un autre plus postérieur, d'abord paral- 

lèle au premier, puis courbé et longitudinalement prolongé en ar- 

rièr'e. 

Long. 0",0065 (31). — Larg. 0,0046 (2!). 

Corps brièvement ovale; pointillé et d'un beau jaune ( paraissant 

souvent légèrement verdâtre par l'effet du contraste des couleurs), en 

dessus. Zéte d’un jaune flave sur le front, d'un flave carné sur le 

labre el marqué d'une tache transversale noire sur l'épistome. #n- 

tennes et Palpes maæillaires d'un roux testacé : les premières obseu- 

res vers l'extrémité. Prothorazx bissinueusement en are faible dirigé 

en arrière, à la base: bordé de noir à la partie antérieure qui cor- 

respond à l’échanerure:; peu distinetement bordé de même couleur 
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sur la moilié postérieure de la partie la plus externe de son rebord 

latéral; paré à la base d'une bordure noire graduellement plus étroile 

de chaque côté , à laquelle sont liées trois lignes longitudinales , pro- 

longées d'arrière en avant jusqu'à une ligne transversale siluée au 

tiers antérieur, mais raccourcie de chaque côlé el n’arrivant pas 

tout-à-fait au bord interne de la partie relevée en rebord : les lignes 

longiludinales situées : l'une sur la ligne médiane , dilatée de chaque 

côté en devant : chacune des deux autres naissant au point intermé- 

diaire entrè le milieu de la base et l'angle postérieur, oblique, diri- 

gée vers l'angle antérieur. Écusson petit; triangulaire; noir. Æ/ytres 

d'un beau jaune ou d’un jaune légèrement verdätre; parces d'une 

bordure noire dans leur périphérie : cette bordure très-étroite à la 

base, ne couvrant à la suture que le rebord sutural, moins élroile 

sur les côlés à partir du cinquième de la longueur, d'où elle se ré- 

trécit faiblement jusqu'à l'angle sutural, ornées de plusieurs lignes 

également noires : la plus extérieure naissant au côté externe du calus, 

prolongée dans la gouttière parallèlement au bord externe , jusqu'aux 

cinq sixièmes de la longueur, mais interrompue dans son milieu, vers 

lequel elle est graduellement plus large : la plus interne naïssant vers 

la base, près de la suture qu'elle suil parallèlement presque jusqu'aux 

cinq sixièmes de la longueur, où elle se lie à la subexterne qui re- 

monte un peu sinueusement jusqu'au calus : de celle-ci part 1° un 

rameau obliquement dirigé du calus vers les deux septièmes de la 

ligne juxta-suturale qu'il n'alteint pas ; 2° un second rameau naissant 

presque au quart de la longueur, parallèle au précédent jusqu'à la 

moilié de l’espace existant entre la ligne du cealus à laquelle il est 

lié et la juxta-suturale, puis courbé en angle très-ouvert el posté- 

rieurement prolongé en forme de ligne longitudinale presque jusqu'au 

point de réunion des deux autres par lesquels celte ligne anguleuse 

est enclose : repli jaune, bordé de noir. Mésosternum peu profon- 

dément échaneré. Poitrine noire , avee les côtés du propectus et les 

épimères du médipeelus d'un flave testacé. Ventre d'un flave teslacé 

ou rougeâlre, avec la partie médiaire du premier arceau , noire. 

Pieds bruns , avec les tarses, les jambes antérieures, l'extrémité des 

intermédiaires et partie des cuisses de devant, plus clairs. 

Parrie : l'Australie (Muséum de Paris, envoi de M. Verreaux). 

J'ai dédié celte belle espèce à M. Milne Ewards, membre de 
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l'Institut , professeur administrateur au Jardin-des-Plantes de Paris , 

el dont l’obligeance égale le savoir. 

Genre Cleodora , CLÉODORE. 

( Cleodora, nom mythologique. } 

Canacrines. Massue des antennes à articles assez allongés. Pro- 
thorax assez faiblement échancré en devant, avec les angles anté- 

rieurs médiocrement ayancés et peu incourbés; subarcuément élargi 

et largement relevé, sur les côtés; peu émoussé aux angles de der- 

rière; bissinueusement en arc faible et dirigé en arrière, à la base; 

faiblement convexe; plus de deux fois aussi large à la base que long 

dans son milieu. Ælytres en ovale ou oyale-oblong, en ogive dans 

ses quatre derniers seplièmes ; tronqué en devant et faiblement en 

arc rentrant dans sa moilié médiaire; arrondies aux épaules ; relevées 

à celles-ci en une goultière qui s’eflace graducllement après le mi- 

lieu de la longueur. Mésosternum échancré au moins jusqu'au quart. 

Plaques abdominales arquées au côté interne ; mais n'atteignant ou à 

peu près les bords de l’arceau que vers les côtés du ventre. Ongles 

munis d'une dent basilaire, Corps en ovale oblong; médiocrement 

convexe. 

1. ©. Mellyi. Ovale-oblong ; d'un jaune citron ; en dessus. Pro- 

thorax orné de six taches noires : deux paires séparées par la ligne 

médiane : deux, bordant chacune la partie postérieure des côtés. 

Elytres parces chacune d'un arc passant sur le calus ; d'une bande 

transversale , onduleuse ou bissubsinueuse en devant , située aux deux 

cinquièmes ; de deux taches (quelquefois réunies en forme de bande ) 

aux deux tiers, et d'une, aux cinq sixièmes ; noirs. 

Long. 0",0067 à 00078 (3 à 3 1/21). — Larg. 0",0054 
à 0",0059 (2 1/3 à2 2/3! ). 

Corps ovale-oblong; médiocrement convexe; pointillé et d'un 

beau jaune , luisant, en dessus. Zëte ornée au côté interne des yeux 

d'une tache noire, graduellement élargie vers le verlex ; parée au 

bord antérieur de l’épistome (®) d'une bordure noire bidentée en 
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arrière , ordinairement peu marquée (@'). Antennes el Palpes maxilt- 

laires , d'un jaune roux : les premières, à massue noire : les seconds, 

à extrémité obscure. Prothorax largement et assez faiblement relevé 

sur les côtés; paraissant creusé d’une fosselle arrondie et peu pro- 

fonde , au-devant des angles postérieurs , à l'extrémité de l'espèce de 

sillon juxta-marginal; orné de six taches noires : quatre, siluées , 

deux de chaque côté de la ligne médiane dont elles restent peu éloi- 

gnées à leur bord interne : celles de devant en forme d’are, situées 

peu après le bord antérieur : les postérieures liées à la base, en forme 

de triangle inéquilatéral , à côté interne le plus court : deux latérales 

presque en demi-cerele , liées chacune au bord latéral, des trois cin- 

quièmes aux angles postérieurs. Æcusson triangulaire; noir. Ælytres 

parées d’une bordure sulurale, et chacune de deux bandes et de trois 

taches, noires : la bordure suturale , dépassant à peine en largeur 

celle de l'éeusson , parfois ovalairement renflée sur celui-ci : la pre- 

mière bande, en forme d'arc, ayant son sommet sur le ealus, parais- 

sant formé de la réunion de deux taches, dont l'interne est subarron- 

die, distante d'un sixième de la suture , dont l'externe suit depuis le 

calus le bord interne de la goutlière jusqu'au quart environ de la lon- 

gueur : la deuxième bande , siluée environ aux deux cinquièmes de 

la longueur , le plus souvent liée ou à peu près au bord externe , ainsi 

qu’à la bordure suturale, quelquefois détachée de l’une et de l’autre , 

transversalement bissinueuse en devant, avec sa partie médiaire an- 

guleusement avancée , trisinueuse à son bord postérieur : les première 

et deuxième taches , transversalement placées aux deux tiers : la pre- 

mière , irrégulièrement subarrondie , un peu variable dans sa forme , 

très-voisine de la bordure suturale , étendue jusqu'au milieu de la 

largeur : la deuxième, obliquement dirigée de dedans en dehors, et 

d'avant en arrière très-rapprochée du bord extérieur à sa partie pos- 

léro-exlerne ou parfois élendue jusqu'à lui, quelquefois liée à sa 

voisine et constiluant alors une bande presque en forme d'accent 

cireonflexe : la troisième en forme d’are, aux cinq sixièmes de la 

longueur, n'arrivant ni à la bordure suturale , ni au bord externe , 

constituant avec sa pareille un demi-cerele élargi et interrompu dans 

son milieu. Dessous du corps noir , avec les épimères et une rangée 

de points de chaque côté du ventre, jaunes; Pieds d'un jaune tes- 

lacé , avec les cuisses obscures ou noirâtres vers leur extrémité et sur 

une étendue graduellement moindre, des postérieures aux anté- 

T. Il. 29 série. 21 
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rieures : arêle des jambes surtout des intermédiaires et postérieu- 

res noirâtres. 

Parrie : Nouvelle-Hollande (collect. Melly , ete.); Tasmanie ( Mu- 

séum de Paris); Van Diémen (Guérin). 

J'ai dédié celte charmante espèce à M. Melly, de Liverpool , pos- 

sesseur de l’une des plus riches et des plus belles collections ento- 

mologiques, et qui, par un privilége assez rare, unit au génie 

commercial , le goût le plus éclairé des sciences naturelles. 

SECOND RAMEAU. 

LES HALYZIATES. 

Caractères. Antennes en général plus longuement prolongées que 

les côtés du prothorax , à massue allongée , à dernier article soit ar- 

rondi, soit obliquement coupé à son extrémilé et terminé par un 

angle. 
= ’ 5 

Ces insectes se répartissent dans les genres suivants : 
GENRES. 
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Genre Halyzia, Haryze; Muolsant. 

Caracrëres. Prothorax à peine échaneré en devant , en are ren- 
trant régulier, sans sinuosilés posloculaires marquées. Ælytres à 

tranche large, ordinairement subhorizontale ; quelquefois faiblement 

en goullière , mais alors prothorax notablement bissubsinueux , à la 

base. Antennes à dernier artiele environ une fois plus long que large. 

Mésosternum entier ou légèrement échaneré. Corps ovale ou ovale- 

oblong , médiocrement convexe. 

Prothorax assez fortement élargi et en ligne peu courbe d'avant 

en arrière, et largement mais assez faiblement relevé en rebord sur 

les côtés; bissinueusement ou bissubsinueusement en are faible et 

dirigé en arrière à la base ; peu convexe ou subdéprimé. Æ£lytres d'un 

tiers ou d'un quart plus larges en devant que le prothorax; en ovale 

tronqué en devant; arrondies ou subarrondies aux épaules; médio- 

crement convexes , avec les côtés formant une tranche large , moins 

finement pointillées que le prothorax. 

A. Tranche des élytres faiblement en gouttitre. 

1. HI. Perroudi. Ooale; d'un jaune testacé, en dessus. Protho- 

rax paré ordinairement de quatre taches punctiformes noires disposées 

en rangée semi-circulaire au-devant de la moitié médiaire de sa base. 

Elytres ornées chacune de neuf taches punctiformes ow subpunctifor- 

mes , noires : deux Subbasilaires (une sur le calus, l'autre près de la 

suture ) : trois en rangée transversale un peu oblique , du tiers externe 

aux deux cinquièmes internes : trois en arc aux deux tiers : une sub- 

apicale : quelques-unes parfois liées entre elles. 

Érar von. Prothorax d'un jaune testacé, avec les bords latéraux 

et moins sensiblement l’antérieur pâles ou subtranslucides ; paré de 

quatre taches puncetiformes noires, disposées en demi-cercle au-devant 

de la moitié médiaire de la base : les deux postérieures ordinairement 

plus grosses , presque liées au bord postérieur chacune vers le quart 

externe de celui-ci : les deux antérieures généralement plus petites, 

placées vers le milieu de la longueur , une de chaque côté de la ligne 

médiane. Æ/ytres d'un jaune testacé , ornées chacune de neuf taches 

punetiformes ou subpunetiformes , noires : deux puneliformes près de 
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la base : la deuxième ou externe, sur le calus : la première ou interne, 

un peu plus postérieure, et plus rapprochée de la suture que du calus : 

trois , disposées sur une ligne un peu obliquement transversale , du 

tiers exlerne aux deux cinquièmes internes : la troisième ou interne, 

ordinairement un peu plus grosse que les deux suivantes, subarron- 

die ou parfois plus irrégulière et un peu allongée, voisine de la sutu- 

re : la cinquième ou externe , dans la goullière , liée ou à peu près 

au bord extérieur : la quatrième ou intermédiaire , rapprochée de cel- 

le-ei sur la même ligne transversale : trois, disposées en are, vers les 

deux tiers de la longueur : la sixième ou interne , ovalaire, aussi voi- 

sine de la suture que la troisième : la huitième ou externe, dans la 

gouttière, presque liée au bord externe , irréguliérement arrondie , 

un peu moins poslérieure que la sixième : la seplième ou interme- 

diaire, petite, sublriangulaire , plus rapprochée de la huilième que 

de la sixième, el la dépassant antérieurement de presque toute sa 

longueur : la neuvième, ovalaire , placée aux sept huitièmes , pres- 

que également distante de la suture eu du bord postérieur , mais plus 

éloignée de l’externe : les neuvième, septième, quatrième el troisième 

taches disposées en une rangée longiludinale. 

Cocvinella 20-notata, Pennoun et Reicne, ta collect. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

Obs. Quelquefois les deux points noirs et juxta-médiaires du pro- 

thorax sont très-petils , nuls ou peu apparents. Parfois quelques-unes 

des taches punetiformes des élytres sont liées ou à peu près. Ge sont 

ordinairement les quatrième et cinquième, seplième et huitième , et 

surtout sixième et neuvième qui ont le plus de tendance à s'unir. 

Long. 0",0078 à 0m,0086 (3 1/2 à 3 3/41). — Larg. 0w,0059 
à 0",0062 (22/3 à 2 3/41). 

Corps ovale ou ovale-oblong; pointillé; d’un jaune testacé, en 

dessus. Zéte, Antennes et Palpes concolores. Prothorax émoussé ou 

subarrondi aux angles postérieurs; bissinueux à la base; peint comme 

il a été dit, £cusson triangulaire ; concolore. £lytres un peu angu- 

leusement avancées dans le milieu de leur base; arrondies aux épau- 

les; en ogive postérieurement; relevées latéralement en gouttiere 

large et progressivement rétrécie après le milieu; peintes comme il à 
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été dit : repli marqué d'une tache noire , correspondant à la cinquième 

tache. Dessous du corps et Pieds d'un flave testacé. 

Parme : la Colombie (colleet. Perroud et Reïche). 

J'ai dédié cette espèce à mon ami M. Perroud , auteur de deserip- 

tions très-soignées d'insecles nouveaux , faisant partie de sa belle 

collection, et dont les talents promettent à la science des travaux 

consciencieux. 

AA. Tranche des élvtres subhorizontale. 

3. H. sedecim-guttata ; LiNvé. 

Halyzia AG-guttata, Muus. Mist. nat. des col. de Fr. (Séeuripalpes) p. 448. 

2. HE. straminen: Hore. Ovale ; d'un jaune flave en dessus. 

Prothorax paré de chaque côté de la ligne médiane , d'une tache rousse 

allongée , liée à la base et raccourcie en devant. Elytres ornées d'une 

bordure suturale et chacune de quatre taches rousses, disposées en 

quinconce : les première et troisième subarrondies , plus grosses , voi 

sines de la bordure : les troisième et quatrième ovalaires , liées où 

presque liées au repli submarginal. 

Coccinella straminea, Move, ën Grav’s Zoolo sical Miscellany , p. 31. 

Long. 0",0072 (3 1/41). — Larg. 0",0056 (2 1/2!). 

Corps ovale; pointillé, Zéte flave. Antennes et Palpes maæillaires 

d'un roux jaune. ?rothorax subarrondi aux angles postérieurs; bis- 

sinueux à la base; d'un jaune flave ou citron , paré de chaque côté 

de la ligne médiane d’une sorte de bande rousse longitudinale, une 

fois plus longue que large , liée à la base el prolongée jusqu'au tiers 

antérieur. Æcusson jaune. Ælytres arrondies aux épaules , largement 

en ogive dans la seconde moitié ; relevées dans leur périphérie, à 

partir de la moitié de la base, en une tranche subhorizontale , faible- 

ment relevée en goutlière aux épaules , sublranslucide, offrant sa 

plus grande largeur vers les deux cinquièmes de la longueur , égalant 

dans ce point au moins le cinquième de la largeur de chaque étui ; 

d'un jaune flave ou citron , ornées d'une bordure suturale rousse assez 

large , à peine prolongé jusqu'à l'angle sutural ou n'arrivant pas jus- 

qu'à lui; marquées en outre chacune de quatre laches de même cou- 

leur , parfois un peu décolorées et disposées en quinconce : la pre- 
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mière , subarrondie , ordinairement la plus grosse, du dixième au 

quart de la longueur, voisine à son côté interne de la bordure suturale 

el couvrant de sa partie antéro externe le calus huméral : la seconde , 

ovalaire , liée extérieurement au bord du repli de tranche marginale , 

au tiers de la longueur : la troisième , subarrondie , à la moitié de la 

longueur, aussi rapprochée de la suture que la première , qu'elle 

égale presque en diamètre : la quatrième , ordinairement la moins 

grosse. ovalaire , voisine du repli submarginal, un peu après les deux 

tiers. Dessous du corps et Pieds d'un flave testacé ou d'un flave roux. 

Epiméres du médipeetus flaves ou quelquefois concolores , après la 

mort de l’insecte. 

Parme : le Nepaul (colleet. Hope (type); Muséum britannique ). 

Geure Psyllobora , Psxiiosore ; Chevrolat (1). 

(42%, puceron; Bop#s nourriture » 

Caracrères. Prothorax à peine échaneré en devant, en are rentrant 

régulier, sans sinuosilés posloculaires marquées. Ælytres à tranche 

en goultière médiocre ou élroite , régulièrement creusée. Mésosternume 

entier ou légèrement échancré. Corps suborbiculaire ou assez briève-- 

ment ovale; médiocrement convexe. 

Prothorax assez fortement élargi et en ligne peu courbe d'avant en 

arrière , et plus ou moin: sensiblement relevé en rebord sur les côtés; 

assez faiblement émoussé aux angles postérieurs; en are souvent peu 

sensible ou ordinairement peu prononcé et légèrement bissinueux , à 

la base ; faiblement ou très-faiblement convexe. Elytres d'un quart ou 

d'un tiers plus larges en devant que le prothorax; offrant, réunies, une 

figure ovale ou souvent presque orbiculaire , tronquée en devant. 

1. P. galbula. Ovale. Prothorazx et Elytres jaunes : le premier , 
orné d'une tache triangulaire noire , couvrant les deux tiers médiaires 

de la base , et prolongée jusqu'au milieu du bord antérieur : les secon- 

des , parées d'une bordure suturale, d'une bande basilaire prolongée 

d'un calus à l'autre, d'une bande transversale unidentée en devant ct 

bissinueuse postérieurement, vers le milieu, et d'une tache apicale , 

noires. Dessous du corps et pieds , noirs. 

(1) Dictionn. univ d'Hist, nat., 30. p. 606. 
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Long. 0",0048 (2 1/81). — Larg. 0",0036 (1 2/31). 

Corps ovale; pointillé ; luisant, en dessus. 7éte, Antennes et Pal- 

pes, jaunes : labre obseur. Prothorax légèrement relevé en rebord 

sur les côtés ; très-faiblement convexe ou subdéprimé ; jaune , paré 

d'une tache triangulaire noire, ayant son sommet au milieu du bord 

antérieur, prolongée jusqu’à la base dont elle couvre les deux tiers 

médiaires, en formant en outre, jusqu'aux angles postérieurs, une 

bordure très-étroite. Ecusson petit; triangulaire; noir. Ælytres jaunes, 

ornées d’une bordure suturale , de deux bandes et d'une tache api- 

cale, noires : la bordure suturale, presque uniformément assez étroite 

entre la première et la seconde bande, graduellement rétrécie entre 

la deuxième et la tache apicale : la première bande , couvrant la base 

d'un calus à l’autre sur un cinquième environ de la longueur : la 

deuxième, sublransversale , siluée d'un tiers ou un peu plus, pres- 

que aux deux tiers du bord externe , un peu plus postérieure sur la 

suture , bissinueuse à son bord postérieur , offrant à son bord anté- 

rieur une dent correspondant à l'angle postéro-externe de la bande 

antérieure : la tache apicale subarrondie, liée à la bordure suturale : 

repli étroitement bordé de noir à l'extrémité de la bande médiaire 

et noir à l'extrémité. Dessous du corps et Pieds , noirs : côtés de 
l'antépectus , jaunes. 

Paris : l'Australie (Muséum de Paris). 

Obs. L'exemplaire unique , d’après lequel a été faite cette descrip- 
tion , étail dépourvu de ses antennes. 

A. Dernier article de la massue des antennes, ovoïde, court (G: Ægleis). 

2. E. eineta : Fasrrerus, Ovale. Prothorax flavescent , marqué de 

deux taches punctiformes noires , liées au quart externe de la base. 

Elytres d'un roux flave ou flavescentes, sans taches. Dessous du , 

corps et pieds d'un flave roux. 

Coccinella cincta. Fasn. Suppl. Ent. syst. p. 77. 8—9. Id. Syst. El. t. 4. p. 58. 41. 

(14 bis). (Suivant lexemplaire typique conservé au Muséum de Copenhague). — 

Scnogxu. Syn. ins. t. 2. p. 152. 9. 

Cocvinella discolor. Des. Catal. p. 457. 

Long. 0m,0045 à 0°,0056 (2 à 2 1/21). — Larg. 0m,0036 à 07,0045 
(1 2/3 à21). 

Corps ovale: pointillé ; luisant, en dessus, 7e, Antennes et Pal- 
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pes, de même couleur. Prothorax relevé en rebord sur les côtés ; 

faiblement bissubsinueux à la base ; faiblement convexe ; flavescent 

à rebords subtranslucides , paré de deux taches noires , subpunetifor- 

mes, liées ou à peu près à la base, chacune vers le quart externe de 

celle-ci. :Ecusson triangulaire, unicolore. Ælytres d'un roux flave , 

testacées, d’un testacé flave, ou même flavescentes. Dessous du corps 

et Pieds d'un flave teslacé : postpectus el milieu du ventre, d'une 

teinte ordinairement plus rousse ou moins päle. 

Parrie : les Indes orientales (Daldorff, Fabricius (type), Wester- 

mann,elc.); Java (Dejean, ete.). 

Obs. Suivant Fabricius, les élytres sont parfois marquées d’un ou 

de deux points noirs : ces taches ne sont qu'accidentelles et de posi- 

tion variable. 

En indiquant quatre points noirs au prothorax , l'entomologisle de 

Kiel a été visiblement induit en erreur par la lransparence du bord 

antérieur qui laisse percer la couleur des yeux; ear l'exemplaire typi- 

que n'offre que deux taches puneliformes noires. 

Quelquelois, surtout, quand elles sont simplement flavescentes 

par le peu de développement de la matière colorante, les élytres sont 

moins pâles dans leur périphérie, ou le paraissent telles par l'effet de 

la lumière ; c’est là le cas dans lequel se trouve l’exemplaire typique ; 

ce qui a fait dire à Fabricius : #argo elytrorum parum obscurior. 

Trompé par l’inexactitude de la description , Dejean a considéré cette 

espèce comme étant la Coccinella discolor de l'auteur danoïs , et, dans 

sa colleelion, a inscril avec doute cetle dernière sous le nom de 

Micraspis cincta. 

3. P. bistigmosa, Priévcement ovale. Prothorax d'un blanc fla- 

vescent , à bords translucides , marqué de deux taches noires , liées à 

la base, chacune vers le quart externe de celle-ci et avancées jusqu'à 

la moitié de la longueur. Elytres d'un roux jaune , sans taches. Médi 

el postpectus et cuisses , bruns. 

Long 0m,0036 (1 2/31). — Larg. 0",0028 (1 1/31). 

Corps brièvement ovale; pointillé ; luisant, en dessus. Tête d'un 

blanc flavescent. /ntennes el Palpes d'un flave roussâtre. Prothorax 

relevé en rebord sur les côtés ; faiblement bissubsinueux à la base ; 
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d'un blanc flavescent, orné de deux taches noires, lites à la base, 

chacune vers le quart interne de celle-ci, faiblement moins larges 

d’arrière en ayant et prolongées jusqu'à la moilié antérieure, Æcusson 

d’un roux flave. £/ytres d'un roux jaune. Dessous du corps brun sur 

les médi et postpectus, et sur le milieu du premier arceau ventral : 

autres parties du ventre d’un flave roux : épimères flaves. Pieds d'un 

flave roux : cuisses brunes. 

Parnie : Penang ou île du prince de Galles (collect. Hope). 

Obs. Elle a tant d'analogie avec la précédente, qu'elle semble lui 

appartenir ; cependant , outre la différence de couleur du dessous du 

corps et des cuisses, l’exemplaire unique que j'ai eu sous les yeux 

paraît se distinguer par une forme plus brièvement ovale et par ses 

taches prothoraciques plus rapprochées , de grosseur et de forme dif- 

férentes. Cet exemplaire offre sur les élytres un ou deux points noirs 
accidentels, 

AA. Dernier article de la massue des antennes une fois plus long que large 

(G. psyllobora ). 

4. P, Cosnardi, Ovale ou brièvement ovale. Prothorax d'un blanc 
flavescent , marqué d'une tache obtriangulaire sur la ligne médiane et 

d'une bordure sublasilaire raccourcie, formé de deux traits obliquement 

réunis au-devant de l'écusson, d'un roux testacé. Elytres d'un roux 

Jaune ou testacé , ornces chacune d'une bordure périphérique plus étroite 

à la suture qu'au côté externe, d'une bande sublinéaire prolongée de 

l'angle huméral à la suture près de l'angle apical, croisée vers le 

milieu de la longueur par une ligne transversale semblable , et de deux 

lignes , naissant l'une de l'écusson, l'autre du côté interne du calus et 

convergeantes vers le milieu de la longueur, d'un blanc flavescent ou 

roussatre. 

Coccinella Cosnardi, Cuevnorar, tn collect. 

Long. 0",0045 (21). — Larg. 0",0036 (1 2/31). 

Corps ovale ou assez brièvementovale; pointillé ; luisant , en dessus. 

Tête flavescente ou d'un blanc roussâtre. Antennes et Palpes d'un 

flave roussâtre. Prothorazx flave , d'un blanc flavescent ou roussâtre , 

plus pâle vers les bords antérieur et latéraux; orné de deux signes 

TU. 22/S6TIe, 22 
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d'un roux testacé, paraissant chacun formé de la réunion de deux 

autres : le basilaire composé de deux traits, naissant chacun au quart 

de la largeur et aux trois cinquièmes de la longueur, obliquement 

prolongé de ce point au milieu du bord postérieur où ces deux traits 

ou lignes s'unissent : l’antérieur , obtriangulaire , naissant à peine au 

tiers de la longueur, couvrant moins du tiers.de la largeur, prolongé 

en se rétrécissant jusqu'à la partie antéseutellaire du signe subbasi- 

laire. Ecusson triangulaire ; d’un roux jaune ou testacé. Ælytres lar- 

gement en ogive postérieurement; convexes ou médiocrement con- 

vexes; d'un roux jaune ou testacé, ornées chacune d'une bordure 

périphérique , d'une ligne ou bande étroite croisée et d’un signe en 

forme de V, d'un blanc flavescent : la bordure périphérique étroite 

et commune sur la suture, moins étroite à la base , plus large au côté 

externe ou elle couvre loule la gouttière, c'est-à-dire presque le 

sixième de la largeur , vers le milieu de la longueur : la ligne croisée, 

formée d'un bande étroite , liée à la bordure basilaire , au côté externe 

du calus, longitudinalement et un peu obliquement prolongée jusqu'à 

la bordure sulurale aux six seplièmes ou cinq sixièmes de la longueur, 

croisée par une bande également étroite, partant de la bordure ex- 

terne vers la moitié de la longueur, et prolongée jusqu'à la bordure 

suturale vers les quatre seplièmes de la longueur : le signe en forme 

de V, formé de deux branches postérieurement convergeantes vers le 

milieu de la longueur : l'interne , naissant du côté de l'écusson : l'ex- 

terne , de la bordure basilaire , au côté interne du calus. Dessous du 

corps el Pieds d'un roux flave ou d'un flaye roussâtre. 

Parure : le Brésil (collect. Chevrolat). 

Elle a été dédiée à M. Cosnard, entomophile plein de zèle, mais 

plus connu comme poêle. 

5. BP. lata. Suborbiculaire; convexe et d'un blanc flavescent, en 

dessus. Prothorax bissinueux, marqué de cinq points noirs ou rous- 

sätres. Elytres ornées chacune , vers les deux cinquièmes de la lon- 

queur, d'un point juxta-sutural et d'une bande liée au bord externe et 

prolongée jusqu'aux deux cinquièmes internes , et d'un point vers les 

six seplièmes , noirs : repli marqué d'une tache punctiforme , noire. 

Psyllobora lata, Prrnoun, #* collect. 
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Long. 0",0051 (2 1/31). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps suborbiculaire ; convexe; d’un blanc flavescent ; pointillé ; 

luisant, en dessus. Zéte, Antennes et Palpes concolores. Prothorax 

bissinueux, à la base; marqué de cinq points noirs, d'un brun 

roux ou parfois seulement roussâtres , au moins en partie : un, an- 

téseutellaire : quatre, disposés en rangées semi-cireulaire au-devant 

de celui-ci : les deux postérieurs placés vers le quart externe de la 

base. Ecusson triangulaire; noir. Elytres une fois plus larges que le 

prothorax dans leur plus grande largeur; en ogive dans les trois der- 

niers cinquièmes ; parées chacune d'une bande raccourcie et de deux 

points , noirs : la bande liée au bord externe du deuxième au trois 

septièmes de la longueur , irrégulièrement renflée dans son milieu et 

transversalement prolongée jusqu'aux deux cinquièmes internes : le 

premier point, voisin de la suture , sur la même ligne transversale : 

le deuxième point , aux six seplièmes de la longueur , plus voisin de 

la suture que du bord externe : repli marqué, sur sa moitié externe, 

d'une lache punetiforme , noire, correspondant à l'extrémité de la 

bande. Dessous du corps noir , sur le milieu des postpectus et premier 

et deuxième arceaux du ventre , d'un flave testacé ou roussâtre sur 

les autres parties : épimères des médi et postpectus , et postépiler- 

nums , flaves. Pieds d'un roux jaune. 

Parmi : la Colombie ( coll. Perroud). 

6. P. dissimilis. Suborbiculaire ; convexe et d'un blanc flaves- 

cent ou d'un blanc testacé , en dessus. Prothorax orné de quatre à cinq 

points noirs. Elytres parées chacune de dix points noirs : deux sub- 

basilaires (un sur le calus, un, plus interne et plus postérieur ) : 

quatre en rangée transversale vers les deux cinquièmes , parfois unis 

en forme de bande : quatre plus postérieurs en croix (l'antérieur de 

ceux-ci parfois nul) : les dixième, septième, quatrième et deuxième 

formant une rangée longitudinale. 

Psyllobora dissimilis, Des, in collect. 

Erar nonmaz. Prothorax d'un blanc flavescent ou d'un blane tes- 

tacé , peu ou point translucide aux bords antérieurs et latéraux; paré 

de einq points noirs ou bruns : deux liés à la base près de la sinuo- 

silé ou vers le quart externe : deux placés, un , de chaque côté de 
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la ligne médiane vers le tiers de la longueur : un, antéscutellaire. 

Élytres de la couleur du prothorax ; ornées chacune de dix points 

noirs où bruns : deux , subbasilaires : quatre en rangée transversale : 

quatre plus postérieurs disposés en croix : le deuxième ou externe 

des subbasilaires , placé sur le calus : l’interne , plus postérieur , plus 

rapproché de la suture que du deuxième : les troisième , quatrième , 

cinquième et sixième en rangée transversale vers les deu+ cinquié- 

mes ou parfois un peu oblique, plus antérieure au côté externe : le 

troisième, plus voisin de la suture que le premier : le sixième, réduit 

à un demi-point sur le rebord externe et la gouttière : le septième ; sur 

le milieu de l’élytre aux trois einquièmes : les huitième et neuvième , 

en rangée transversale un peu après les deux tiers : le huitième, un 

peu moins voisin de la suture que le troisième : le neuvième, à peine 

aussi rapprochée du bord externe que le huitième de la suture : le 

dixième, aux sepl huitièmes, de près de moitié plus voisin de la 

suture que du bord extérieur : les dixième , seplième et quatrième , 

formant avec celuï,du calus une rangée longiludinale. 

Variations du Prothoraz et des Élytres. 

Obs. Parfois le point antéscutellaire est indistinct. Quelquefois le septième des 

élytres a disparu. Souvent le sixième est lié ou confondu avec le cinquiéme. 

Plus rarement les troisième à sixième sont liés de manière à former une sorte 

de bande. C’ st principalement chez les exemplaires présentant çetle variation , 

que le septième point se montre effacé, 

Long. 0",0052 (21/31). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps suborbiculaire; convexe ou médiocrement convexe; poin- 

tillé ; luisant, d'un blanc flavescent , en dessus. Zéte, Antennes et 

Palpes maxillaires de même couleur. Prothoraæ peint comme il a 

été dit. £cusson triangulaire; noir. Ælytres peintes comme il a été 

dit : repli marqué d’une lache noire correspondant à l’externe de la 

deuxième rangée. Dessous du corps et Pieds flavescents ou d’un 

favescent roussâälre; postpectus noir : épimèêres des médi el post- 

pectus et poslépiteraums , d'un flave jaune. 

Parme : la Colombie (collect. Dejean , etc.). Elle a été décou- 

verle par M. Lebas. 

7. P. margime-motatn, Suborbiculaire : convexe. Prothorax 
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Jaune ou d'un blanc flavescent , marqué d'un point noir près de chaque 

sinuosité basilaire. Elytres d'un blanc flavescent , ornées chacune de 

quatre points noirs disposés le long du bord externe : sur le calus, 

vers le tiers, les deux tiers et les cinq sixièmes : les deux médiaires 

un peu plus rapprochés du bord externe : le postérieur ordinaire- 

ment le plus petit. Dessous du corps et pieds , d'un blanc flavescent. 

Psyllobora maryine-notata , Des. in collect. 

Erar nonwaz. Prothorax d'un jaune citron pendant la vie , mais 

d'un blanc flayescent ou d'une pâle couleur de chair après la mort, 

avec les côtés etle bord antérieur translucides; marqué de deux points 

noirs , presque liés à la base , chacun vers le quart externe de celle- 

ci. Elytres d'un blanc flavescent ou d’une pâle couleur de chair ; 

ornées chacune de quatre points noirs, disposés le long du bord 

exlerne : le premier, le moins petit, sur le calus : le deuxième 

presque égal au précédent , vers le tiers de la longueur, lié ou à peu 

près à la limite interne de la goullière : le troisième , parfois aussi 

gros, souvent plus pelit que le précédent : le quatrième, ordinaire- 

ment le plus petit que le troisième, vers les einq sixièmes de la lon- 

gueur , aussi distant du bord externe que celui du calus, un peu plus 

rapproché de la suture que du bord externe. 

Long. 0m,0036 (1 2/31). — Larg. 0",0029 (1 1/31). 

Corps suborbiculaire; convexe ou médiocrement convexe; poin- 

tillé ; luisant; d’un blane flavescent, ou d'une pâle couleur de chair. 

Tête, Antennes et Palpes maxillaires, de même couleur. Prothorax 

coloré et peint comme il a été dit. £cusson triangulaire; concolore. 

Elytres colorées el peintes comme il a été dit. Dessous du corps et 

Pieds d'un blanc flavescent. 

Patrie : Madagascar ( coll. Dejean, type). 

8. P. punetellz. Priévement ovale ; médiocrement convexe et 
d'un blanc flavescent, en dessus. Prothorax marqué de cinq points 

noirs. Elytres ornées chacune de quatre à cinq points noirs ou rous- 

sûres : deux subbasilaires (l'externe sur le calus) : un, près de la 

suture, aux lrois seplièmes : deux moins rapprochés du bord externe : 

l'antérieur , souvent nul , vers les deux septièmes : le postérieur, pres- 

que aux deux tiers. 
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Coccinella punctella, Horz, ên collect. 

Erar Normaz. Prothorax et élytres d'un blanc flavescent : prothorax 

marqué de cinq points noirs : un , antéseulellaire : quatre disposés 

en rangée semi-cireulaire au-devant de celui-ci , à la base : les deux 

postérieurs de ceux-ci placés vers la sinuosité basilaire : les anté- 

rieurs placés , un de chaque côté de la ligne médiane , aux deux cin- 

quièmes de la longueur. Elytres notées de quatre à cinq points noirs : 

deux , subbasilaires : le deuxième , le plus gros, sur le ealus : le 

premier ordinairement peu marqué et surtout peu nettement limité , 

n'offrant souvent pour vestiges que deux à cinq points atomiques d'un 

roux brunâtre : le troisième, rapproché de la suture d'une distance 

égale à son diamètre, vers les trois septièmes de la longueur : le 

quatrième , ordinairement très-pelit, souvent à peine marqué ou peu 

apparent, vers les deux seplièmes de la longueur et le cinquième 

externe de la largeur : le cinquième , à même distance du bord 

externe, un peu avant les deux tiers de la longueur. 

Fariations du Prothorax et des Elytres. # 

Obs. Les points noirs du prothorax varient de couleur, sont parfois seulement rous- 

sAtres où même quelquefois sont peu marqués. Les élytres n’offrent souvent 

d’une manière assez distincte que le point du calus : le troisième et plus faible- 

ment le cinquième : le premier et surtout le quatrième sont généralement ceux 

qui ont le plus de tendance à disparaïtre. 

Long. 0M,0036 (1 2/31). — Larg. 0®,0028 (1 1/41). 

Corps brièvement ovale; médiocrement convexe; pointillé; luisant 

et d'un blane flavescent en dessus. 7Ëte, Antennes et Palpes conco- 

lore : ceux-ci parfois d'un roux flave. Prothorax peint comme il a élé 

dit. Elytres colorées el peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

d'un blane flavescent ou d'un roux blanchätre : épimères des médi et 

postpectus et postépisternums plus päles. 

Parrre : l'ile Saint-Vincent , dans les Antilles (collect. Hope). 

Obs. Elle se distingue facilement des P. lata, dissimilis et luctuosa, 

par sa poitrine pâle ; des autres espèces voisines, par le petit nombre 

et la disposition des points des élytres. 

9. P. confluens: Fasnrcrus. Suborbiculaire : convexe et d'un 
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blanc sale ou flavescent. Prothorax marqué ordinairement de cinq 

points noirs ou obscurs. Elytres ornées chacune de dix taches noires 

ou d'un roux brunätre : deux, subbasilaires : trois en rangée transver- 

sale un peu oblique , vers le tiers : quatre plus postérieures , disposées 

en croix : une, souvent nulle, au milieu de celle-ci, l'intermédiaire de 

la rangée , ordinairement liée à celle du calus et à l'antérieure de 

la croix. 

Érar nonmaz. Prothorax d'un blanc flavescent ou roussâtre, sub- 

translucide sur les bords latéraux et antérieur; paré de cinq points 

noirs , d’un noir brun, d’un brun rouge ou même d’un roux brunätre : 

un, au-devant de l'écusson : quatre , situés en rangée semi-cireulaire 

au-devyant de la moilié médiaire de la base : les deux postérieurs lies 

à celle-ei chacun vers le quart externe : les deux antérieurs, placés , 

un de chaque côté de la ligne médiane, au tiers de la longueur. 

Elytres d'un blanc flavescent ou roussâtre, ornées chacune de dix 

taches de formes diverses et variables, d'un noir brun, d'un brun 

rouge, ou d'un roux brunâtre ou grisätre : deux subbasilaires : trois 

en rangée transversale un peu oblique, du Liers ou des deux cin- 

quièmes exlernes aux trois seplièmes internes : quatre, plus poslé- 

rieures, disposées en croix, et la cinquième, plus petite, au milieu de 

celles-ei : la deuxième ; ou subbasilaire externe, sur le calus, en 

parallélipipède, longitudinalement prolongée jusques au quart ou un 

peu plus de la longueur , ordinairement coupée obliquement à sa parlie 

postéro-interne : la première, un peu plus antérieure, plus courte pos- 

térieurement, entre celle-ci et la sulure : la troisième ou interne de 

la rangée oblique , ovalaire , au moins aussi voisine ou plus voisine de 

la suture que la première , siluée aux trois seplièmes de la longueur, 

laissant plus d'espace entre elle et la première , qu'il n'y en a entre les 

deuxième et quatrième : la cinquième ou externe, en demi-ovale, 

placée vers le tiers longitudinal ou un peu plus postérieure, presque 

liée au sillon submargiual : la quatrième ou intermédiaire, en forme 

de parallélogramme, à côtés un peu obliques , ordinairement unie à 

la deuxième ou à celle du calus par une ligne courte , ou par un pro- 

longement de l'angle postéro-externe de celle-ci à son angle antéro- 

externe : cinq, disposées en croix : la sixième ou antérieure, sub- 

arrondie ou plus souvent en parallélogramme transversal , habituelle- 

ment lice à la quatrième ou intermédiaire de la rangée préeédente, 

par son angle antéro-exlerne : les seplième , huilième et neuvième , 
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en ligne transversale, vers les deux liers ou un peu après : les seplième 

et neuvième , généralement subovalaires, obliquement dirigées d'une 

manière convergeante postérieurement, séparées par la huitième qui 

est pelite et punctiforme : la dixième, subarrondie, placée aux cinq 

sixièmes de la longueur , sur la même ligne longitudinale que les 

sixième, quatrième et deuxième. 

Variations des Elytres (par défaut). 

Var. A. Toutes les taches des élytres isolées les unes des autres . 

plus petites , plus punctiformes. 

Obs. Dans cette variation , l'intermédiaire de la rangée oblique où Pantérieure de 

la croix, montrent le plus souvent la tendance qu’elles ont à s'unir. 

Var. B. La huitième ou centrale de la croix , nulle ou indistincte. 

Obs. Quelquefois cette tache, comme dans la P. decipiens, avec laquelle elle sem 

ble lier cette espèce, est nulle alors même que toutes les taches composaut la 

croix sont isolées ; d'autrefois elle disparait par l’union des taches qui forment la 

partie transversale de la croix, ou en se liant à la postérieure ; parfois, quel- 

ques-unes des taches, surlout des postérieures ; sont d’une teinte si pâle qu’elles 

sont peu distincles. 

Variations des Elytres (par excès). 

Var. C. Taches des élytres offrant des liaisons plus nombreuses que 

dans l'état normal. 

x. La quatrième liée à la sixième par ses angles postéro-externe et postéro-interne , 

au lieu de l'être seulement par le premier, 

B+ La quatrième liée à la partie médiaire interne de la troisième. 

Obs. Souvent avec cette disposition se présente la précédente. 

Coccinella confluens , Faemews , Syst. El. t. 4. p. 575. 95. (suivant l’exemplaire typique 

conservé dans le Muséum de Copenhague). — Scnoen. Sÿn. ins. t. 2. p. 190. 105, 

7. La quatrième prolongée par son angle postéro-externe jusqu’à la neuvième. 

ô. Les septième et neuvième liées à la huitième, qui disparait alors comme dans la 

variation B, ou se confond avec les deux autres. 

#. La dixième ou postérieure liée à la huitième ou centrale de la croix, elc. 

Obs. Les taches ont en général d'autant plus de tendance à s'unir et à se déformer 

qu’elles sont d’une teinte plus claire ; mais elles laissent toujours reconnaitre le 

dessin primitif, 

Var. D. Offrant de plus que dans l'état normal quelques petites ? 

taches irrégulièrement siluces. 
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Obs. Ces taches sont rarement répétées sur l’autre élytre. 

Long. 0",0036 (1 2/31). — Larg. 0",0030 (1 2,5 HE 

Corps suborbiculaire; convexe ou médiocrement convexe; pointillé; 

d'un blanc sale, flavescent ou roussâtre , en dessus. Téte, Antennes 

et Palpes mazillaires, d'un blane sale. Prothorax peint comine il a 

été dit. Ecusson triangulaire; noir, brun ou d’un brun rouge. Elytres 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps et Pieds d'un blane fla- 
vescent. 

Parnie : l'Amérique méridionale (Fabricius (type) ); la Colombie 

(colleet. Dejean, ete.) ; le Brésil (Muséum de Paris, ete.); Cayenne 
(Buquet). 

Elle parait avoir été découverte par Smidt. 

10. p. decipiens. Suborbiculaire ; convexe et d'un blanc sale ow 

flavescent. Prothorax marqué ordinairement de cinq points noirs ou 

obscurs. Elytres ornées chacune de dix taches brunes où d'un brun 

roux : deux subasilaires : quatre en rangée transversale un peu obli- 

que , vers le tiers : quatre, plus postérieures, disposées en croix : 

l'externe de la rangée , marginale : la subexterne ; ordinairement liée 

à l'antérieure de la croix. 

Long. 0,0036 (1 2/31). — Larg. 0m,0030 (1 2/5!) 

Elle a la taille, le port et à peu près la disposition des taches de 

la P. confluens ; mais elle en diffère 1° par l'absence d’une tache au 

milieu de la croix; 2° par l'existence d'un point marginal formant une 

quatrième lache à la rangée ; 3° et surtout par les proportions des 

taches. Dans la P, confluens , la tache du calus est généralement 

une fois plus longue que large et se lie, ordinairement, par son angle 

posléro-externe à l'angle antéro-externe de la tache intermédiaire de 
la rangée ; celle tache du calus est presque une fois aussi prolongée 
en arrière que la subbasilaire interne, en sorte que l'espace vide qui 

sépare celle-ci de la troisième ou première de la rangée , est à peu 

près une fois plus considérable que la distance qui existe entre celle 

du calus et l'intermédiaire de la rangée. Dans la ?. decipiens , au 

contraire, la lache du calus est à peine plus prolongée en arrière que 

la subbasilaire interne ; elle est presque carrée, et ne se lie pas à la 

T. I. 2€ série. 23 
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subexterne de la rangée; en sorte que l’espace qui sépare la première 

de la troisième est faiblement plus grand que celui qui existe entre la 

deuxième et la quatrième. 

Dans la P. confluens, l'intermédiaire de la rangée est plus large que 

longue et la cinquième ou externe de ladite rangée a presque son 

milieu vers le point qui lie celle du calus à la quatrième. Dans la 

P. decipiens , la quatrième est plus longue que large, et la cinquième 

est faiblement plus avancé antérieurement que celle-ci. Enfin les 

taches disposées en croix sont généralement plus grosses dans la ?. 

decipiens. 

Cette dernière offre parfois les taches transversales de lacroix liées 

ensemble ; quelquefois elle montre, surtout vers l’angle huméral, une 

tache supplémentaire. 

Parure : le Brésil (coll. Hope, elc.); la Colombie (Dejean , ete.). 

Obs. Elle était confondue dans la collection Dejean, avec la P. con- 

fluens , dont elle me paraît devoir être distinguée spécifiquement. 

11. P. lenta. Suborbiculaire ; flave ou d'un blanc flave, en des- 

sus. Prothorax à cinq points noirs. Elytres ornées chacune de onze 

taches noires : trois subbasilaires punctiformes , dont l'intermédiaire 

sur le calus : trois en rangée transversale du tiers interne aux deux 

cinquièmes externes, dont l'intermédiaire en forme d'accent circon- 

flexe : un trait transversal après celle-ci : trois vers les deux tiers, 

dont l'intermédiaire allongée et incourbée vers la suture : une vers Les 

six septièmes ; prés du bord externe. 

Long. 0",0033 (1 1/2!). -— Larg. 0m,0030 (1 1/3!). 

Corps suborbiculaire; convexe; pointillé; flave ou d’un blane 

flayvescent, en dessus. 7ête, Antennes et Palpes concolores. Pro- 

thorax paré de cinq points noirs : trois basilaires : l'intermédiaire 

placé au-devant de l'écusson : chacun des latéraux, vers le quart 

externe de la base : deux, vers le milieu de la longueur, situés , un, 

de chaque côlé el assez près de la ligne médiane. Ælytres ornées 

chacune de onze taches noires : trois , punctiformes , siluées près de 

la base : la deuxième sur le calus : la première entre celle-ci et la 

suture : la troisième entre le calus et le bord externe : trois en rangée 

transversale du tiers interne aux deux cinquièmes externes : la qua- 
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trième, punetiforme, aussi voisine de la suture que la première : la 

cinquième , en forme d'accent circonflexe , sur la ligne longitudinale 

de celle du calus : la sixième, près du bord externe : la septième, en 

forme de trait transversal court, peu après la cinquième : les hui- 

ième et neuvième , punetiformes, vers les deux liers : la huitième , 

approchée de la suture : la neuvième un peu moins voisine du bord 

externe : la dixième , formant sur l’élytre droite une sorte de virgule, 

naissant un peu moins antérieurement que les deux précédentes el 

entre celles-ci, et dirigée postérieurement vers la suture : la onzième, 

subpunctiforme, près du bord externe, vers les six seplièmes de la 

longueur. Dessous du corps et Pieds d'un blane lave. 

Patrie : la Colombie. 

12. P, luctuosa. Zrés-briévement ovale ; médiocrement convexe 

et d'un blanc sale en dessus. Prothorax paré de quatre taches noires : 

trois basilaires : une obtrianqulaire sur la ligne médiane. Elytres 

ornées chacune de onze taches noires, généralement assez grosses , 

ovalaires ou allongées, disposées sur trois rangées longitudinales , ou 

trois en rangée subbasilaire (l'externe pelite, en dehors du calus) : 

trois en rangée transversale vers le tiers : trois en arc transversal vers 

les deux tiers : deux postérieures : plusieurs de ces taches liées longi- 

tudinalement. Dessous du corps noir. 

Érar nonmac. Prothorax d'un blanc sale ou flavescent , avec les 

côlés, et moins souvent le bord antérieur, translucides; paré de 

quatre laches noires : trois, couvrant les trois cinquièmes médiaires 

de la base : l'intermédiaire, située au-devant de l'écusson , triangu- 

laire , liée par son sommet à une tache obtriangulaire , couvrant de sa 

base le tiers médiaire antérieur , paraissant formée de la réunion de 

deux laches presque contiguës à la ligne médiane : chacune des ba- 

silaires latérales avancée jusqu’à la moitié de la longueur , ne lais- 

sant entre elles et les médiaires qu'un espace triangulaire , flavescent. 

Elytres d'un blanc sale ou flavescent ; ornées chacune de onze taches 

noires : trois, subbasilaires : trois, en rangée transversale vers le 

tiers : trois, en are vers les deux tiers : deux , postérieures : la 

deuxième ou intermédiaire de la rangée antérieure , située sur le 

calus , en ovale ou presque en parallélipipède allongé : la troisième , 

petite, punetiforme , liée au côté externe de la précédente : la pre- 
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mière , ovalaire , presque liée à l'écusson à sa partie antérieure, un 

peu oblique ou divergeante postérieurement , très-rapprochée de la 

suture et de la deuxième : la quatrième ou interne de la deuxième ran- 

gée, allongée, ne laissant entre elle et la suture qu'une ligne flayescente 

très-étroile : la cinquième ou intermédiaire , un peu moins longue pos- 

térieurement , faiblement rétrécie d'avant en arrière , de moitié plus 

lougue que large, généralement liée par sa partie antérieure à la 

parlie postérieure de celle du calus : la sixième ou externe, plus 

courte, ovalaire , unie au côté exlerne au sillon de la gouttière : la 

septième ou interne de la troisième rangée, liée à la quatrième , aussi 

longue et aussi voisine de la suture que celle-ci : la huitième ou in- 

termédiaire subarrondie, plus antérieure , liée à la cinquième ou 

intermédiaire de la rangée précédente , et moins largement par sa 

partie postéro-interne avec la septième : la neuvième , sur la même 

ligne transversale que la septième, ovalaire , un peu oblique , isolée 

de la huitième, liée à la ligne marginale interne : les dixième el on- 

zième, à peu près sur la même ligne transversale, aux cinq sixièmes 

de la longueur : la dixième ou interne, une fois plus longue que 

large, obliquement dirigée du disque vers la suture dont elle se 

rapproche à son extrémité postéro-inlerne , presque aulant que la 

septième : la onzième , subpunctiforme, liée à sa partie extérieure 

à la ligne marginale interne. 

Obs. Je n'ai eu l’occasion de voir qu'un seul exemplaire de cette 

espèce ; peut-être dans d’autres , les taches sont-elles isolées. 

Long. 0,0029 (1 1/31). — Larg. 0",0025 (1 1/81). 

Corps très-brièvement ovale ou suborbiculaire; médiocrement 

convexe; pointillé; luisant; d'un blanc sale ou flavescent. Tête , 

Antennes et Palpes maæxillaires concolores. Prothorax peint comme 

il a été dit. Æcusson triangulaire; noir. Ælytres colorées et peintes 

comme il a été dit. Dessous du corps noir : épimères des médi et 

postpectus et extrémité postérieure des postépisternums , blanches. 

Pieds flavescents. 

Parrre : La Colombie (coll. Buquet). 

Obs. Les élytres présentent trois rangées longitudinales : l'inter- 

médiaire, droite, formé des deuxième, cinquième, huitième et 

dixième : les deux autres un peu courbes : la juxta-sulurale compo- 
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sée des première , quatrième el septième : l’externe des troisième , 

sixième , neuvième el onzième taches. 

13. P. mama. Priéoement ovale; médiocrement convexe et d'un 

blanc flavescent , en dessus. Prothorax paré de cing taches puncti- 

formes , noires. Elytres ornées d'un rebord sutural, de deux taches 

communes (au tiers et aux deux tiers) et chacune de neuf autres 

taches , noirs : trois de celles-ci, près de la base (celle du calus lice 

à l'externe) : la quatrième , pelite , Juxla-marginale, au tiers : la 

cinquième , grosse, subtriangulaire et subdiscale presque à la moitic: 

la sixième ; sur le disque , postérieurement liée à la septième : celle- 

ci, juxta-marginale , aux deux tiers : les huitième et neuvième, obli- 

quement disposées vers les cinq sixièmes. Postpectus noir : postépis- 

ternums blancs. 

Érar vorwaz. Prothorax blanc ou d'un blanc flavescent, ordinaire- 

ment avec les bords laléraux el moins sensiblement l'antérieur trans- 

lucide où subtranslucide; paré de cinq taches noires : une anté- 

seutellaire et quatre autres entourant celles-ci, disposées en demi- 

cerele au-devant de la moitié médiaire de la base : l’anté-seutellaire 

petite; puncetiforme, liée ou à peu près à la base : les postérieures de 

celles en demi-cerele, liées ou à peu près à la base, chacune vers le 

quart exlerne de celle-ei, presque en forme de point allongé en devant et 

obliquement dirigé vers le côté externe : les deux antérieures presque 

en forme d'accent, subeonvergeantes ou obliquement siluées de cha- 

que côté de la ligne médiane, du cinquième ou un peu plus aux trois 

cinquièmes de la longueur. Elytres blanches ou d'un blanc flaveseent; 

ornées d’une bordure suturale très-étroite , ne couvrant que le re- 

bord, de deux taches communes etchacune de neuf autreslaches, de cou- 

leur noire : la première tache commune, placée sur la suture, vers le 

tiers de la longueur , ordinairement en losange : la deuxième, vers 

les deux tiers, généralement moins pelile ou plus grosse , soil en 

losange, soit paraissant plus visiblement formée de deux taches 

punetiformes réunies sur la suture : la première des neuf taches par- 

ticulières à chaque élytre , presque en carré allongé , antérieurement 

aussi rapprochée de l’écusson que de la base , plus voisine de la 

deuxième vers son milieu , obliquement dirigée de dedans en dehors 

presque jusqu'au cinquième de la longueur ; la deuxième, subar- 

rondie , plus grosse, voisine de la précédente , extéricurement li- 
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milée par le sommet du calus : la troisième, petite, punetiforme , 

isolée ou liée à la deuxième par sa partie antéro-interne , postérieu- 

rement divergeante el joignant extérieurement le sillon de la gout- 

tière : la quatrième, pelile, punetiforme ; placée au-dessous de la 

troisième, el comme elle liée au sillon de la gouttière , vers le tiers 

ou un peu moins de la longueur sur la même ligne transversale que 

la suturale antérieure : la cinquième , la plus grosse de toutes ; située 

aux deux cinquièmes de la longueur, presque en forme de triangle 

moins long que large, étendue des deux cinquièmes externes de la 

largeur jusqu'au sixième interne : les sixième et seplième disposées 

avec la suturale postérieure en espèce d'are transversal : la sixième , 

subpunetiforme , placée sur le disque, aux trois cinquièmes de la 

longueur, liée ou du moins ordinairement, par sa parlie postéro- 

externe avec la septième : celle-ci ordinairement un peu plus grosse, 

subpuneliforme ou en forme de point un peu obliquement allongé , 

liée à la raie submarginale vers les deux tiers de la longueur ou sur 

la même ligne transversale que la sulurale postérieure : les huitième 

el neuvième, disposées d'une manière à peu près parallèle aux sixième 

el septième, vers les cinq sixièmes de la longueur : la huilième , 

en ovale oblique, au moins aussi voisine de la suture à sa partie 

postéro-externe que la cinquième, el presque au milieu de la largeur 

à sa partie antéro-externe : la neuvième , pelite, punelilorme ; entre 

la huilième et la partie postéro-externe des élytres. 

Psyllobora nana , Des. Catal. p. 458 (en partie). 

Long. 0",0022 à 0",0025 (1 à 1 1/81). — Larg. 0",0017 
i 0",0019 (2/3 à 3,41). 

Corps brièvement ovale ; médiocrement convexe ; pointillé ; lui- 

sant; blanc ou d'un blane flavescent , en dessus. Tête, Antennes et 

Palpes maxillaires concolores. Prothorax peint comme il a élé dit. 

Ecusson lriangulaire ; noir. Elytres colorées el peintes comme il à 

été dit. Dessous du corps noir sur le poslpectus et un peu moins 

obseur sur le ventre : antépeelus , mésosternum , épimères des médi 

et postpeelus el postépisternums moins quelquefois leur bord anté- 

ricur, d'un blanc livide. Pieds d'un blanc livide. 

Parrre : Cuba (colleet. Chevrolat , Dejean ). 
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Obs. Elle se trouvait confondue dans la collection Dejean , avec la 

P. 20-maculata, dont elle me paraît très-dislinete. 

14 P. viginti-maculata: Say. Priévement ovale; médiocrement 

convexe , blanche ou d'un blanc flavescent , en dessus. Prothora x 

paré de cinq points noirs ou bruns. Elytres ornées chacune de neuf 

taches subpunctiformes, noires, brunes ou parfois d'un roux obscur : 

deux subbasilaires : trois en arc transversal dirigé en arrière, vers 

de tiers : qualre postérieures disposées en croix : plusieurs souvent 

variablement unies : la postérieure parfois divisée. Postpectus et moi- 

lié antérieure des postépisternums , noirs où bruns. 

Coccinella 20-maculata, Knocu , x Melsheim. Catal, inéd, Sax, Descript. of Coleopt. 

Ins, etc, ta Journ, of the Acad. of nat, Se, of Philadelph. t 4. p. 96. 9, — fd, 

Edit. Gonx , p. 307. 9. 

Psyllobora nana , Des. Catal. p. 458 (en partie). 

Coccinella punctella, Kiuc , inéd, Der. Catal. p. 458. 

Érar nomma. Prothorax d'un blanc où d’un flave roussätre sur le 

disque, graduellement blanc ou d’un blanc flavescent sur ses bords 

latéraux et antérieur, un peu translucide à ceux-là , et moins sensi- 

blement à celui-ci; paré de cinq points noirs , bruns ou roussätres : 

un , au-deyant de l'écusson : quatre situés en demi-cerele au-devant 

de celui-ci : les deux postérieurs presque liés à la base, chacun 

vers le quart externe de celle-ci : les deux antérieurs , placés , un de 

chaque côté de la ligne médiane , aux trois seplièmes de la longueur. 

Elytres blanches ou d’un blanc flaveseent; ornées chacune de neuf 

taches de formes variables , noires ; brunes, d'un roux plus ou moins 

obseur : deux subbasilaires : trois en are transversal dirigé en ar- 

rière vers le tiers de la longueur : quatre postérieures, disposées 

en forme de croix : la deuxième , sur le calus , presque en paralléli- 

pipède longitudinalement un peu oblique, souvent dilatée à son 

angle antéro-exlerne comme si un point se trouvait uni à elle: 

la première, aussi voisine de la base que la deuxième , un peu moins 

rapprochée de celle-ei que de la suture , postérieurement plus courte, 

plus punctiforme , un peu oblique ou subconyergeante avee les pré- 

cédentes : la troisième , subpunetiforme ou ovalaire, située un peu 

avant le tiers, très-voisine et plus rapprochée que la première de la 

suture dont elle n’envahit pas le rebord : la cinquième , subpuneti- 

forme, sur la même ligne transversale que la précédente, liée à la 
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raie de la goultière, ou plus rapprochée du bord externe : la qua- 

trième ou intermédiaire, plus postérieure , à peine plus voisine ou 

parfois un peu moins voisine de la cinquième que de la troisième , 

le plus souvent liée par sa partie posléro-externe à la sixième : celle- 

ci subpuneliforme , petite, située sur le disque aux trois septièmes 

ou environ de la longueur : les septième et huitième sur la même 

ligne transversale, vers les deux tiers, ovalaires , irrégulières : la 

seplième au moins aussi voisine de la suture que la première : la 

huitième plus rapprochée du bord externe que la cinquième : la 

neuvième, subpunctiforme, à peu près sur la même ligne longitu- 

dinale que les deuxième, quatrième et sixième, placés vers les sept 

huitièmes de la longueur , un peu plus voisine de la suture que du 

bord externe , paraissant composée de deux taches unies. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Les taches punctiformes disparaissent parfois, en partie ou en totalité. 

Variations des Élytres. 

Os. Les élytres montrent ordinairement le dessin que j'ai indiqué ; mais celui- 

ci, suivant les individus, présente des modificalions nombreuses, Parfois, 

quoique assez rarement , une grande partie des taches font défaut , et dans ce 

cas, les deux subbasilaires et la postérieure sont généralement les plus persis- 

tantes. Quelquefois , au contraire, le nombre des taches s’est augmenté par la 

division de la postérieure. Le plus souvent, les modifications sont dues à 

l'union variable des taches punctiformes, Ainsi, parfois les quatrième et sixième 

forment , en s’unissant , un arc, soit isolé de la septième , soit lié à celle-ci ; 

d'autrefois cet arc au lieu de s'unir à la septième, se prolonge jusqu’à la hui- 

tième , ou se lie à lune et à l’autre; moins souvent les quatrième et sixième 

forment avec les septième et huilième , d’une part, et avec les troisième et cin- 

quième, de l’autre, une sorte dx, dont les troisième ou cinquième peuvent 

être détachées; parfois les cinquième, quatrième , sixième et huitième , figu- 

rent un arc dont la partie ouverte regarde le côté externe ; plus rarement les 

deuxième , cinquième, quatrième et sixième composent entre elles une bande 

longitudinale dentée, ete. 

Long. 0®,0021 à 0®,0023 (1°). — Larg. 0",0017 à 0",0018 

(2/31). 
Corps brièvement ovale; convexe ou médiocrement convexe ; poin- 

tillé; luisant; blane ou d'un blanc flavescent , en dessus. Zéte, An- 

tennes et Palpes concolores. Prothorax coloré et peint comme il a 
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été dit. Ecusson triangulaire ; concolore. E/ytres colorées et peintes 

comme il a été dil. Dessous du corps noir ou brun sur le postpectus 

elsur la moitié antérieure des postépisternums ; d'un flave roussâtre 

ou roux plus ou moins obseur sur le ventre ; blane ou d'un blane 

flavescent sur les autres parties. 

Pare : les Etats-Unis ( Say , collect. Leconte, ete. 3 le Mexique 

(Westwood) ; la Colombie (Dejean). 

Obs. Elle diffère de la ?. nana par le rebord sutural de couleur 

foncière; par ses troisième el septième taches ne reposant pas sur 

la suture ; par le défaut du point huméral détaché de la tache du calus; 

par sa quatrième tache à peine plus grosse que la troisième, ordinai- 

rement liée à la sixième ; par la neuvième rarement divisée en deux; 

par la moitié antérieure de ses postépisternums, noire ; par le ventre 

généralement moins obseur. 

Elle s'éloigne des P?. confluens et decipiens avec lesquelles elle a 

quelque analogie, par une taille plus petite, par la disposition des 

taches, par la couleur de ses postpectus et postépisternums. Ce der- 

nier caractère suffit pour la faire séparer, dans ses variétés par défaut, 

des P. modesta et autres, dont les élytres n'offrent qu'un très-petit 

nombre de taches punetiformes, 

15. BP, lineola: Fagricrus. Ovale; médiocrement convexe : d'un 

Jaune pale, marquée de quatre ou cinq points bruns ou d'un roux bru- 

nâtre sur le prothorax et de dix sur les élytres : deux , subbasilaires : 

deux , liés à la suture, au quart et aux trois cinquièmes : deux, aux 

mémes distances, rapprochés du bord externe : deux, sur le disque 

parfois au tiers el aux quatre cinquièmes : deux postérieurs : quel- 

ques-uns peu apparents : ceux de la suture ordinairement liés par une 

bordure suturale : ceux du disque habituellement linéairement unis 

entre eux, et souvent à chacun de leurs voisins, ou seulement avec 

quelques-uns de ceux-ci. 

Érar normaz. Prothorax d'un jaune pâle ou parfois d'un blane fla 

vescent, avec les bords antérieur et latéraux translucides; orné de 

cinq points bruns, d'un brun roux ou d'un roux brunâtre : un , anté- 

seutellaire, souvent peu marqué : quatre, disposés en rangée semi-cir- 

culaire, au-devant de la moitié médiaire de la base : les deux posté- 

rieurs , ordinairement un peu isolés de celle-ci, chacun vers le quart 

T. ui. 2 série. 24 



186 SÉCURIPALPES. 

externe : les antérieurs, rapprochés chacun de la ligne médiane, vers 

le tiers de la longueur. Æ/ytres d’un jaune pâle ou d’un blanc flaves- 

cent, parées chacune de dix points d’un brun roux ou d’un roux bru- 

pâtre, dont quelques-uns unis ensemble par une ligne de même 

couleur : les deux premiers, subbasilaires : le deuxième, sur le calus: 

le premier, entre celui-ci et la suture, maïs faiblement plus rapproché 

de celle-ci : les troisième , quatrième et cinquième, disposés en ran- 

gée transversalement arquée en arrière ou presque obtriangulaire : 

le troisième , joignant la sulure, vers le quart ou un peu plus de la 

longueur : le cinquième, longitudinalement placé sous celui du calus, 

au cinquième de la longueur , aussi rapproché que lui du bord 

externe : le quatrième, sur le disque, au liers de la longueur , ordi- 

nairement uni par une ligne avec le cinquième , et quelquefois , mais 

plus rarement et moins complètement avec le troisième : les sixième , 

seplième , huitième , disposés en une rangée transversalement arquée 

ou presque triangulaire : le sixième, voisin de la suture, aux trois 

cinquièmes, lié avec le troisième, par une ligne formant une bordure 

suturale : le huitième, également aux trois cinquièmes de la longueur, 

sur la même ligne longitudinale que le cinquième , aussi rapproché 

que lui du bord externe : le septième, sur le disque, aux quatre 

seplièmes de la longueur, lié par une ligne droite avec le quatrième 

d'une part, el ordinairement avec les sixième et huilième de l’au- 

tre : les neuvième et dixième, plus postérieurs, obliquement disposés : 

le neuvième, aux trois quarts de la longueur , sur la même ligne 

longitudinale que les septième et quatrième , formant avec les sep- 

tième, sixième et huilième une croix plus large que longue: le 

dixième , un peu plus postérieur , entre celui-ci et le bord externe. 

Variations du Prothorar. 

Obs. La couleur varie du jaune päle au blanc plus ou moins flavescent. Les poiuts 

dont la teinte varie également , sont quelquefois peu marqués. 

Variations des Elytres. 

Var, À. Points, au-dessous du nombre normal. 

#. Troisième et huitième points, nuls ou peu apparents. Quatrième et septième 

points, seuls unis par une ligne. 

Coccinella lineola, Fapr. Entom. Syst. t. 4. 4. p. 285. 77. — Id. Syst. El. t. 1. 

p. 315. 96. (suivant le type conservé dans le Muséum de Copenhague). — Henusr, 

Naturs, 1. 5. p. 500. 53. — Scuoenn. Syn. ins. t. 2. p. 490. 106. 
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B. Neuvième et dixième points; nuls où peu apparents. 

y. Quelques-uns des autres points, nuls où peu apparents. 

Var. B. Quelques-unes des lignes servant à unir les points , nulles 

ou peu apparentes. 

Obs. Dans l’état normal, les troisième et sixième points sont liés par une bordure 

suturale ; les troisième, quatrième el cinquième, sixième , septième et huitième 

sont unis par des lignes formant une sorte d’X ; mais ordinairement le quatrième 

n'est pas uni au troisième ou ne l’est qu'incomplètement ; souvent le septième 

ne l’est pas, soit avec le sixième, soit avec le huitième, ou parfois ne l’est ni 

avec l’un ni avec l’autre ; quelquefois enfin le cinquième ne se trouve pas lié au 

quatrième; enfin la bordure suturale disparait aussi chez divers individus : c’est 

en général la ligne servant à unir les quatrième et septième qui fait le moins 

défaut. 

Long. 0®,0022 (11). — Larg. 0%,0016 (2/31). 

Corps ovale; médiocrement convexe; pointillé; d'un jaune pâle 

ou d’un blanc flavescent. Zête, Antennes et Palpes concolores. Pro- 

thorax peint comme il a été dit. Æcusson obscur ou parfois conco- 

lore. Elytres colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

et Pieds d'un blane flavescent, moins pâle sur les médi et post- 

peclus. 

Pare : les îles de l'Amérique ( Fabricius (type) ; collect. Dejean, 

elc.). 

16. P. Roei. Suborbiculaire ; médiocrement convexe et d'un blanc 

{lavescent. Prothorax pare de cinq points bruns. Elytres ornées chacune 

d'une figure en ovale allonge et de huit taches subpunctiformes ou 

suballongées , de couleur rousse : l'ovale, sur le disque, du tiers 

aux deux tiers : les taches, situées : deux au-dessous de la base : 

trois en rangée transversale un peu oblique vers le tiers : une entre la 

suture et l'ovale : deux en dehors de celui-ci (l'externe petite , mar- 

ginale) : deux subconvergeantes , après l'ovale : une postérieure , sub- 

transversale. 

Cocinella Rori, Hore , in collect. 

Érar normaz. Prothorax d'un blane sale ou flayescent , luisant. 

avec les côtés et le bord antérieur paraissant plus ou moins translu- 

cide; paré de cinq taches brunes ou d’un brun noir, puncliformes : 

une , antéseutellaire : quatre , disposées en demi-cerele au-devant de 
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la partie médiaire de la base : les deux postérieures, presque lices à 

la base, chaeune vers le quart externe de celle-ci : les anté- 

rieures , plus petites, placées une de chaque côté de la ligne médiane , 

aux deux cinquièmes de la longueur. £/ytres d'un blanc flavescent ; 

ornées chacune d’un ovale allongé et de huit taches, de couleur rousse 

ou d'un rouge testacé : les première el deuxième taches, presque en 

forme de parallélipipède longitudinal, subbasilaires : la deuxième , 

sur le calus : la première, sur la même ligne transversale que la pré- 

cédente , entre celle-ci et la suture : les troisième , quatrième et cin- 

quième, sur une ligne transversale un peu oblique , du tiers externe 

environ, aux deux einquièmes internes : la cinquième ou externe, en 

forme de point plus obseur situé sur la goullière et lié ou à peu près 

au rebord marginal : la quatrième, presque en forme de parallélipipède 

longitudinal une fois plus long que large, entre la précédente et 

l'ovale allongé : celui-ci, naissant sur le disque, à peine au tiers de 

la longueur, un peu moins longuement prolongé que les deux tiers , 

deux lois aussi long que large : la troisième , de forme analogue à la 

quatrième, mais plus petite, antérieurement raccourcie, un peu 

moins voisine de la suture que de la figure ovale : les sixième et 

septième, placées à peu près sur la même ligne transversale aux deux 

tiers de la longueur , presque en forme de virgule ou d'accent, diri- 

gées d'une manière postérieurement convergeante, sans toutefois 

s'unir, dépassant de leur partie antérieure l'extrémité de la figure 

ovale , qu'elles embrassent latéralement d'assez près : la huitième ou 

postérieure , transversale, oceupant la moitié médiaire des élytres 

vers les sept huitièmes ou six septièmes de la longueur, ordinairement 

liée vers son milieu antérieur, avec l'extrémité de la seplième , c’est- 

à-dire de l'externe des deux précédentes. 

Obs. Je n'ai vu qu'un exemplaire de celte espèce ; les taches punctiformes du pro- 

thorax doivent parfois être, au moins en partie, peu distinctes ; la couleur de 

celles des élytres est peut-être sujette à des variations de teintes , c’est-à-dire 

à se montrer quelquelois plus ou moius obscure. 

Long. 0",0033 (11/21). — Larg. 0,0027 (1 1/41). 

Corps orbiculaire ; ou à peu près; médioerement convexe; poin- 

tillé ; luisant; d'un blanc flavescent, en dessus. Zéte, Antennes et 

Palpes maxillaires d'un blanc flavescent. Prothorax peint comme il 

a été dit. Æcusson triangulaire; d'un blanc roux, bordé de noirûtre. 
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Elytres colorées et peintes comme il a été dit : repli marqué d'un 

point noir, correspondant au point externe de la deuxième rangée. 

Dessous du corps et Pieds d'un blane flaveseent : épimères des médi 

el poslpeclus et postépisternums , blanchâtres. 

Pare : le Mexique ( collect. Hope ). 

17. P. rmufosignata. Pricocment ovale ; médiocrement convexe 

et d'un blanc flavescent, en dessus. Prothorax orné de cing taches 

rousses. Elytres à huit ou neuf taches rousses ou brunätres , de formes 

diverses : trois, voisines de la suture : deux, moins rapprochées du 

bord externe : quatre (ou trois quand les deux antérieures sont con- 

fondues), dans la direction du calus à l'angle sutural : cinq sur la pre- 

mière moitié, quatre, presque en forme de croix oblique sur la 

seconde : l'antérieure ou médiaire de cette croix, obliquement trans- 

versale , sur le disque, et presque liée à angle droit avec l'interne. 

Psyllobora rufosignata, Des. Catal. p. 458. 

Érar vonwar. Prothorazx flavescent, d'un blanc flave , d’un blane 

roussâlre , ou parfois d'un jaune flave , avee le rebord latéral et moins 

sensiblement l’antérieur , translucides ; paré de einq taches rousses 

où d'un roux brunâtre : une , petite , située au-devant de l’écusson, 

vers les deux tiers de la longueur : quatre , rayonnant au-devant des 

deux tiers médiaires de la base : les deux postérieures, les plus 

grosses , presque en forme de triangle , à eôté externe le plus court , 

liées à la base près de la lache antéseutellaire et prolongées chacune 

jusques au-delà du point intermédiaire entre le milieu et l'angle pos- 

térieur , souvent liées entre elles et couvrant la tache antéseutel- 

laire : les deux antérieures, subpunctiformes ou obtriangulaires , 

placées du quart aux trois cinqaièmes , joignant presque chacune la 

ligne médiane, souvent unies ensemble en forme de tache trans- 

versale et liées postérieurement ou à peu près à la tache antéscutel- 

laire. £lytres flavescentes, d’un blanc flavescent , à rebord subtrans- 

lucide; ornées chacune de huit ou neuf taches rousses ou en partie 

brunes ou d'un roux brunâtre : trois près de la suture, ne laissant 

entre elles et celle-ci qu'une bordure très-étroite de la couleur du 

fonds : trois ou quatre longitudinalement disposées da calus à l'angle 

apical : deux près du bord externe : la première, ordinairement oblon- 

gue ou en ovale-oblong, s'écartant graduellement de la suture d'avant 
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en arrière , à peine prolongée au-delà du huitième de la longueur : 

la deuxième, sur le calus, subpunctiforme , maïs souvent liée à 

la quatrième : les troisième , quatrième et cinquième en rangée trans- 

versale : la troisième , naissant au-dessous de l’écusson ou parfois 

entre la suture et la première tache, souvent liée alors au côté antéro+ 

interne de celle-ci, presque en forme d’accent renversé et allongé , 

c'est-à-dire élargie d'avant en arrière , prolongée jusqu'aux trois sep- 

tièmes, arrondie à son extrémité : la quatrième en forme de bande 

longitudinale , graduellement un peu plus large d'avant en arrière , 

tronquée à sa parlie postérieure , prolongée du quart à la moitié, 

mais souvent liée et confondue avec celle du calus : la cinquième 

ou externe , en carré plus ou moins allongé , du quart aux deux cin- 

quièmes ou un peu plus, plus voisine de la quatrième que du bord 

externe : les sixième et seplième sur la même ligne transversale à 

partir des quatre septièmes de la longueur : la sixième , oblongue , 

presque liée par son extrémité externe à l'angle postéro-exlerne de la 

quatrième , prolongée en ligne transversalement oblique , jusqu'aux 

deux tiers ou un plus de la longueur , vers le quart interne de la lar- 

geur où elle se lie à la huitième : la septième, un peu plus posté- 

rieurement prolongée que la sixième, mais sur la même ligne longi- 

tudinale que la cinquième : les huitième et neuvième , presque sur la 

même rangée transversale : la huitième, subparallèle, prolongée 

parallèlement à la suture des trois cinquièmes aux cinq sixièmes ou 

un peu plus , liée ou presque liée par son angle antéro-externe à la 

partie postérieure de la sixième avec laquelle elle forme un angle 

très-ouvert : la neuvième, un peu plus postérieure à ses parlies anlé-— 

rieure et postérieure , en ovale rétréci en devant , presque dans la 

direction des septième et cinquième , mais un peu moins rapprochée 

du bord externe. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Quelquefois les taches au lieu d’être séparées, sont plus ou moins liées en- 

semble , de telle façon que les trois basilaires forment une bordure couvrant les 

deux tiers médiaires de la base et les antérieures une tache obtriangulaire. Quel- 

quefois mème ces taches sont toutes liées el presque entièrement confondues eu- 

semble. 

Variations des Liytres. 

Var. À. Une ou plusieurs taches liées ensemble. 
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Obs. Souvent, ainsi que je l'ai dit, la tache du calus s’unit avec la quatrième ou 

intermédiaire de la deuxième rangée, de manière à n’en former qu'une , et les 

élytres, suivant l’une ou Pautre de ces circonstances, présentent huit ou neuf 

taches ; quelquefois la quatrième se lie encore par sa partie postérieure avec la 

sixième ou interne de la troisième rangée, qui souvent s’unit elle-même à la 

huitième. Parfois la cinquième s’allonge jusqu’à l'angle antéro-externe de celle 

du calus; enfin, plus rarement la huitième se lie presque à la partie interne 

postérieure de la neuvième, 

Long. 0m,0045 (21). — Larg. 0",0036 (1 2/31). 

Corps lrès-brièvement ovale; médiocrement convexe ; pointillé ; 

luisant et d'un blanc flavescent en dessus. Zéte, Antennes et Palpes 

concolores. Prothorax peint comme il a été dit. Ecusson triangu- 

laire; roux. Ælytres colorées et peintes comme il a été dit. Dessous 

«du corps d'un roux flave. Pieds d'un blanc flave ou d'un flave rous- 
à 

satre. 

Pare : le Brésil, province de Serra d'Estrella (collect. Dejean 

(type) , Muséum de Paris , ele. ). 

Obs. Les taches des élytres couvrent une plus grande surface que 

le fonds; quelques-unes , les deux juxta-suturales antérieures sur- 

tout, sont parfois brunes ou brunâtres , et sembleraient indiquer 

que les autres peuvent quelquefois aussi avoir une teinte moins 
claire, 

18. P. divisa; Fans. Suborbiculaire : médiocrement convexe 

et d'un blanc roussätre en dessus. Prothorax paré de quatre à cinq 

taches brunes où d'un roux brunätre, ces taches souvent unies. Elytres 

ornées chacune de huit (ou sept quand celle du calus se confond avec 

la suivante) taches : quatre prolongées jusquà la moitié de la longueur : 

trois en arc transversal couvrant des quatre septièmes aux deux tiers : 

une postérieure Subarrondie : trois des antérieures souvent liées entre 

elles, ainsi que celles de l'arc. 

Érar xonar Prothorax d'un blanc flavescent ou d'un blanc rous- 

sâtre, avec les bords extérieur et moins sensiblement l'antérieur . 

subtranslucides ; paré de quatre taches brunes, d'un brun roux ou 

d'un roux brunäâtre, rayonnant en demi-cerele au-deyant des deux 

tiers médiaires de la base : les postérieures triangulairement élargies 

de dedans en dehors, liées où à peu près à la base : les antérieures , 
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obtriangulaires, voisines chacune de la ligne médiane ; offrant par- 

fois la trace d’une petile tache antéscutellaire. Ælytres d'un blanc 

flavescent ou roussâtre , avec le rebord de la goutlière subtranslucide ; 

ornées chacune de huit taches brunes , d’un brun roux ou d'un roux 

brunâtre (souvent réduites à sept par l'union intime de celle du calus 

avec celle qui la suit postérieurement) : quatre , sur la première moi- 

tié de chaque étui et quatre sur la seconde : la première en paral- 

lélogramme allongé, près de trois fois aussi longue que large, ne 

laissant entre elle et la base d’une part et la suture de l’autre qu'une 

bordure étroite, prolongée jusqu'à la moitié de la longueur : la 

deuxième , en forme de gros point, sur le calus : la troisième , en 

forme de parallélogramme de moitié plus long que large , longitudi- 

nalement placée au-dessous de celle du calus , et souvent confondue 

avec elle, un peu moins large que la première , à peine séparée de 

celle-ci avec laquelle elle s'unit souvent : la quatrième à peu près 

égale à la troisième, un peu moins postérieurement prolongée, à 

peine séparée d'elle , limitée au côté externe par le sillon de la gout- 

tière : les cinquième, sixième et seplième , disposées en rangée trans- 

versale arquée, limitée en devant aux quatre seplièmes de la lon- 

gueur, un peu plus postérieure au côté interne : la cinquième , 

oblongue ou faiblement rétrécie d'avant en arrière , ne laissant , com- 

me la première, entre elle et la sulure qu'une bordure étroite de la 

couleur foncière , prolongée des trois aux quatre septièmes de la lon- 

gueur, presque une fois plus longue que large, souvent liée à la 

sixième : celle-ci, suborbiculaire ou irrégulière , ne dépassant pas à 

son côté externe celui de la troisième : la seplième , de forme et de 

grandeur presque égale à la quatrième, prolongée des quatre septièmes 

aux trois quarts, limitée extérieurement par le sillon de la goutlière : 

la huilième , subarrondie ou parfois presque en triangle étroit el al- 

longé vers les cinq sixièmes. 

Variations du Prothorar. 

Obs. Parfois les deux postérieures forment, en s’unissant , une bordure basilaire 

sur les deux tiers médiaires de la base ; souvent alors les antérieures s'unissent 

entre elles ; quelquefois enfin les unes et les autres se lient de manière à laisser 

peu distinct le dessin primitif. 

Vuniations des Elytres. 

Var. À. Deux ou plusieurs des taches des élytres liées entre elles , 

mais de manière à permettre encore de reconnaître le dessin typique. 
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Obs. Ce sont ordinairement les premitre et troisième , cinquième et sixième , et 

quelquefois, mais plus rarement, les troisième el quatrième qui s'unissent 

ainsi. 

Var. B. Deux où plusieurs taches des élytres liées entre elles de 

manière à ne plus laisser reconnaitre le dessin primitif. 

æ. Troisième tache prolongée jusqu'à la deuxième, avec laquelle elle se 

confond. 

Os. Souvent alors les deuxième et troisième ainsi confondues se lient avec la pre- 

mière , dont elles rappellent la forme et la grandeur, et la cinquième s’unit à la 

sixième. Les élytres semblent alors sur la majeure partie de leur surface, 

brunes, d’un brun roux ou d’un roux brunâtre , ordinairement d’une teinte 

plus pèle postérieurement , orné d’une bordure basilaire et d’une suturale 

étroites , d’une bordure externe limitée par la gouttière, d’une bande transver- 

sale postmédiaire et un peu arquée , et de la partie postérieure moins une tache 

subarrondie , d’un blanc roussätre. 

Coccinella divisa, Fagr. Syst. El. t. 4. p. 582. 138, (suivant le type conservé au 

Muséum de Copenhague). — Scuoexu. Syn. Ins. 1. 2. p. 499. 440. 

B. Cinquième et sixième taches unies en forme de triangle, dont le côté le plus 

large regarde la partie postéro-externe. 

y. Troisième et quatrième confondues , ainsi que les cinquième et sixième. 

Obs. Dans cette variété, comme dans les précédentes, les deuxième et troisième 

intimement liées entre elles , se confondent presque aussi avec la première. 

Long. 0®,0034 à 0m0045 (2 à 2 1/21). — Larg. 0",0028 

à 0",0036 (1 1/3 à 1 2/3! ). 

Corps suborbieulaire; médiocrement convexe; pointillé; luisant ; 

d'un blane flavescent ou roussâtre , en dessus.7éte, Antennes et Pal- 

pes concolores. Prothorazx peint comme il a été dit. £cusson triangu- 

laire, brun ou roussâtre. Æ/ytres colorées et peintes comme il a été 

dit. Dessous du corps d'un roux brunâtre sur les médi et pospectus et 

la parlie médiaire des deux ou trois premiers arceaux : épimères des 

médi et postpeclus et postépisternums, flaves : côtés du ventre d'un 

flave roussâtre. Pieds roux ou d'un roux brunâtre plus ou moins 

pâle. 

Parure : l'Amérique méridionale (Fabricius (type); le Brésil (collect. 

Germar et Schaum); Surinam (Hope). 

Obs. Les taches sont en général d'une teinte d'autant plus foncée 

qu'elles se rapprochent davantage de l'état normal ; la couleur perd en 

intensité ce qu'elle gagne en étendue. 

T. 11. 2€ série. 25 
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19. P. intricatn. Suborbiculaire ; médiocrement convexe et d'un 

blanc flavescent ou roussätre. Prothorax orné de quatre taches d'un 

roux brun, disposées presque en carré, sur le tiers médiaire. E lytres 

parces chacune de huit taches également d'un roux brun : deux, sub- 

basilaires ; subparallèlement prolongées sur le tiers interne jusqu'aux 

deux cinquièmes : deux, sur le tiers médiaire , longitudinalement 

liées chacune à une suivante, du quart aux trois quarts : l& posté- 

rieure interne, oblique, presque unie & une juxta-suturale : la dernière, 

dans l'espace angulaire formé par la postérieure externe et l'oblique : 

ces taches laissant du tiers aux deux tiers, un espace ovalaire et 

juzxta-sutural de couleur foncière. 

Érar sonwaz. Prothorax d'un blanc flavescent, translucide à son 

bord antérieur et jusqu'au tiers environ de la largeur des latéraux ; 

paré de quatre taches d'un brun roux ou d'un roux brun ou brunâtre, 

presque disposées en earré : les postérieures moins peliles, liées à la 

base, sensiblement plus rapprochées chacune du milieu de celle-ci 

que de l'angle postérieur : les antérieures , subpunetiformes , placées 

du quart ou un peu plus aux quatre septièmes de la longueur, plus 

voisines de la ligne médiane que les postérieures. Ælytres d'un blanc 

flavescent ou roussâlre , avec la tranche translucide ; parées chacune 

de huit taches d’un brun roux, d’un roux brun ou brunâtre : les 

première et deuxième, naissant très-près de la base , sur le tiers in- 

terne de celle-ci, longitudinalement et subparallèlement prolongées 

jusqu'aux deux cinquièmes : la première, moins étroite d'avant en 

arrière , séparée de la suture et de la deuxième par un espace linéaire 

très-étroit : la deuxième , de largeur à peu près égale , peu sensi- 

biement arquée en dehors : les troisième et quatrième , naissant vers 

le quart de la longueur, occupant le tiers médiaire ou un peu plus , 

longiludinalement et parallèlement prolongées jusqu'à la moitié ou 

un peu plus : la troisième ou interne, un peu plus antérieurement 

el postérieurement prolongée, eurvilinéairement rétrécie au côté in- 

terne de sa moitié postérieure, presque liée en devant à la moitié 

postéro-externe de la deuxième , séparée de la quatrième par un in- 

tervalle linéaire : les cinquième et sixième , liées chacune à l'extré- 

mité poslérieure de l’une des précédentes : la sixième ou externe 

paraissant former la continuation de la quatrième, dont elle est ren- 

due distincte par le rétrécissement qui indique leurs limites , pro- 
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longée au moins jusqu aux trois quarts de la longueur : la cinquième 

ou interne, unie à la troisième, obliquement dirigée d'ayant en 

arrière jusqu'au quarl interne, el tronquée obliquement à son extré- 

mité presque aux trois quarts de la longueur : la septième, voisine 

de la suture, dont elle n’est séparée, comme la première, que par 

une bordure suturale très-étroite , de couleur foncière , prolongée des 

deux tiers où un peu plus, aux cinq sixièmes, arquée à son bord 

externe , liée ou à peu près, dans sa moilié antéro-externe , à la 

parlie postérieure de la cinquième, la huitième, petile, presque en 

triangle allongé, placée dans l’écarlement angulaire existant entre 

les sixième, cinquième el seplième, sépartes de celles-ci par un 

intervalle linéaire : les diverses taches laissant de la couleur fon- 

cière 1° une bordure étroite le long de la suture et sur le tiers in- 

terne de la base interne ; 2° une bordure externe égale en devant 

aux deux Liers de la largeur, et à peu près égale au Liers à parlir des 

deuxième el troisième taches; 3° un espace jaxta-sutural prolongé 

du liers aux deux tiers, sur les trois seplièmes internes de la largeur; 

4° l'intervalle linéaire séparant les première et deuxième taches ; 

5: l'intervalle également linéaire et postérieurement bilurqué , sépa- 

rant les quatrième et sixième taches, d'une part, des troisième ct 

cinquième et huilième, d'autre part, et les cinquième et huitième. 

Long. 0,0039 (1 3/41). — Larg. 0",0034 (1 1,2). 
Corps suborbieulaire; pointillé ; d'un blanc flavescent ou roussatre « 

en dessus. 7éte, Antennes et Palpes concolores. Prothorax peint 

comme il a été dit. Æcusson brun ou obseur. Æ/ytres relevées exté- 

ricurement en une tranche faiblement déclive , égale au septième en- 

viron de la largeur, à la moitié de la longueur; colorées et peintes 

comme il a été dit. Dessous du corps et Pieds d'un flave roussâtre. 

Pare : la Colombie. (collecl. Buquet). 

Obs. Elle a beaucoup d'analogie avec la P,. graphica ; mais elle 

s'en distingue facilement par son corps moins ovale, par ses côtés 

largement translucides ; par les taches postérieures du prothorax plus 

rapprochées du milieu; par la disposition de celles des élytres: par 

la largeur de la tranche de ces dernières parties. 

20. P. graphien. Pridoement ovale; médiocrement convexe et d'un 
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blanc flavescent ou roussätre. Prothorax à quatre taches d'un brun 

roux , disposées en rangée semi-circulaire. Elytres ornces chacune de 

huit taches également d'un brun roux ou d'un roux brunätre , quatre 

(dont les extrêmes moins antérieures) , longitudinales (libres entre elles. 

et dont la troisième pas plus postérieurement prolongée) sur la première 

moitié : quatre: sur la seconde : l'externe de celle-ci longitudinalement 

unie à l'externe des antérieures : une , juxta-suturale des quatre aux 

cinq Sitièmes : deux intermédiaires, dont l'antérieure liée à la sub- 

externe de celles de devant , et dont la postérieure à peine plus posté- 

rieure que l'externe : ces taches laissant des quatre septièmes aux quatre 

cinquièmes , un espace juxta-sutural de couleur fonciére. 

Érar vonua, Prothorax d'un blane flaveseent ou roussâlre, avec 

les côtés peu ou point translucides; paré de quatre taches noires 

disposées en demi-cerele au-devant de la moilié médiaire de la base : 

les deux postérieures, moins petites, presque en forme de triangle 

inéquilatéral à côté externe plus court, liées ou à peu près à la base, 

chacune vers le quart externe de celle-ci : les antérieures , plus 

petites , obtriangulaires , situées une de chaque côté de la ligne mé- 

diane , du quart à la moilié ou un peu plus de la longueur, Æ/ytres 

d'un blanc flavescent ou roussâtre, à rebord subtranslucide ; ornées 

chacune de huit taches d’un brun roux ou d'un roux branâtre : 

quatre, allongées sur la moitié antérieure : quatre , plus ou moins 

courtes sur la moitié postérieure : la première , naissant au sixième 

de la longueur, prolongée jusqu'aux quatre septièmes , quatre à cinq 

lois aussi longue que large, graduellement moins étroite el moins 

rapprochée de la suture d'avant en arrière : la deuxième , la plus 

antérieure, commencant près de la base, moins distante dans ce 

point de la suture que la largeur de son diamètre, graduellement 

rétrécie d'avant en arrière, prolongée jusqu'aux trois seplièmes , 

n'offrant pas en largeur en devant le tiers de sa longueur : la troi- 

sième, à peine aussi antérieure que la deuxième, naissant sur le 

calus , un peu plus rétrécie au-dessous de celui-ci (et peut-être chez 

d'autres exemplaires constituant deux taches, dont une puneti- 

lorme , sur le calus), progressivement élargie ensuite au côté interne, 

prolongée aussi postérieurement, mais pas plus que la première , 

obliquement tronquée à son extrémilé, et terminée à sa partie pos- 

téro-interne en angle aigu rapproché de la partie postéro-externe de 

la première, en enclosant incomplèlement la deuxième : la quatrième, 
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placée en dehors de celle du calus , dont elle reste uniformément 

très-rapprochée , en ligne faiblement arquée à son côté externe , 

distante du bord extérieur d’un espace égal à son diamètre , naïssant 

au cinquième de la longueur, deux fois aussi longue que large , 

obliquement tronquée , et dans le même sens que la lroisième , dans 

les trois quarts externes de son extrémité , liée, par la partie postéro- 

interne de celle extrémité, à la huitième ou externe des quatre pos- 

térieures : la cinquième ou interne de celles-ci, en ovale allongé , 

deux fois environ aussi longue que large , très-voisine de la suture , 

des quatre aux cinq sixièmes de la longueur, correspondant à peu 

près à la première , en laissant entre les première et sixième taches 

et la suture ; un espace égal au sixième environ de la longueur et aux 

deux septièmes de la largeur : les sixième el seplième , obliquement 

transversales , placées au-devant l’une de l’autre : la sixième , ou an- 

térieure , liée par sa parlie antéro-externe à l'angle postéro-externe 

de la troisième, dont elle reste séparée ensuite par un espace linéaire, 

subtriangulaire, graduellement moins étroite du dehors en dedans 

jusqu'aux deux septièmes internes, où elle s'arrête : la septième , 

presque en carrée oblique , séparée par un espace linéaire des ein - 

quième , sixième et huilième, qui l'enclosent de trois côlés, un peu 

moins postérieurement prolongée que la cinquième : la huitième , 

prolongée jusqu'aux quatre cinquièmes, dans la direction de la qua- 

trième, dont elle ne paraît distinele que par le rétrécissement ou 

l'entaille qui indique leurs limites, à peine moins postérieurement 

prolongée à son angle postéro-interne que la septième à son angle 

posléro-externe : ces diverses laches laissant de la couleur du fonds 

1° une bordure étroite le long de la suture et sur les trois quarts in- 

ternes de la base ; 2° une bordure externe égale au cinquième ou au 

sixième de la largeur vers le tiers de la longueur ; 3° un espace irré- 

gulier oceupant des quatre septièmes aux cinq sixièmes de la lon- 

gueur , sur les deux seplièmes internes ; 4° deux lignes postérieure- 

ment convergeantes enclosant la deuxième tache; 5° une ligne 

longitudinale séparant les quatrième et huitième taches d’une part , 

des troisième, sixième el septième, de l'autre : 6° deux lignes courtes 

et obliquement transversales : l’une, moins oblique, séparant la 

majeure partie de l'extrémité de la troisième , de la sixième : l’autre, 

séparant la sixième de la septième tache ; 7° enfin, une ligne ou 

espace étroit entre le côté externe de la cinquième et le côté interne 

des sixième et seplième, 
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Variations du Prothorax. 

Obs. Les taches sont souvent plus où moins liées entre elles. 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0",0026 (1 1/5!). 

Corps brièvement ovale ; médiocrement convexe ; pointillé; d'un 

blanc flavescent ou roussâtre , en dessus. Zéte, Antennes et Palpes , 

concolores. Prothorax peint comme il a été dit. Æcusson roussätre. 

Elytres offrant , à partir de l'angle huméral , une gouttière à rebord 

peu large ; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

et Pieds d'un blane sale et roussälre : épimères des médi et poslpec- 

tus, et postépisternums plus pâles que les autres parlies peclorales. 

Pare : le Brésil (collect. Reïche ). 

21, P. hybrida. 7rès-briévement ovale. Médiocrement convexe ct 

d'un blanc flavescent ou roussätre. Prothorax à quatre taches d'un 

brunroux, disposées en rangée semi-circulaire. Elytres ornées chacune 

de huit taches brunes où d'un roux brunätre , quatre (dont l'externe 

moins antérieure) allongces (les première el deuxième liées à leurs 

extrémités , et la troisième plus postérieurement prolongée) sur la pre- 

mière moitié : quatre sur la seconde : l'externe de celles-ci longitudi- 

nalement unie à l'externe des antérieures : une juæxta-suturale , des 

deux tiers aux sept huitièmes : deux intermédiaires , dont l'antérieure 

lice à la subexterne de celles de devant, et dont la postérieure de moitié 

au moins plus postérieure que l'externe : ces taches laissant , de la 

moitié aux deux tiers , un espace juæta-sutural de couleur foncière. 

Psyllobora hybride, Des. Catal. p. 458. 

Érar vonmaz. Prothorax d'un blanc flavescent ou roussâtre , avec 

les côtés et moins largement le bord antérieur, translucides ; paré de 

quatre taches brunes , d'un brun roux ou d’un roux brunâtre , dispo- 

sées en rayonnant ou en demi-cerele, au-devant des trois cinquièmes 

au deux tiers médiaires de la base : les deux postérieures, liées à 

celle-ci et ordinairement unies entre elles, graduellement moins 

étroites du milieu presque au tiers externe : les deux antérieures , 

oblriangulaires, situées, une de chaque eôlé de la ligne médiane , 

du sixième aux trois cinquièmes de la longueur; offrant souvent une 

très-pelite lache au-deyant du point de réunion des deux basilaires. 
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Elyures d'un blanc flavescent ou roussâtre; parées chacune de huit 

taches brunes, d'un brun roux ou d'un roux brunâtre : quatre, allon- 

gées sur la moilié antérieure; quatre , de formes diverses sur la moitie 

postérieure : les première et deuxième, naissant près de la base , lon- 

gitudinalement prolongées jusqu'à la moitié ou un peu plus de la 

longueur, sur les deux cinquièmes internes , liées à leurs deux extré- 

milés : la première , séparée par une espace linéaire de la suture et 

de la deuxième , graduellement moins étroite d'avant en arrière : la 

deuxième , progressivement rétrécie d'avant en arrière : la troisième, 

naissant égalemenl près de la base, couvrant le calus qui la limite à 

son côté externe, prolongée longiludinalement , en droite ligne à son 

côté externe, en are faible et rentrant à son côté interne, séparée 

de la deuxième par un espace linéaire , obliquement terminée à son 

extrémité postérieure, plus postérieurement prolongée à son angle 

postéro-interne que les première el deuxième : la quatrième , placée 

en dehors de celle du calus dont elle reste uniformément très-rappro- 

chée, naissant au cinquième de la longueur, en ligne faiblement 

arquée à son côté externe , distante du bord extérieur d’un espace au 

moins égal à son diamètre , linéairement séparée de la troisième , 

deux fois au moins aussi longue que large, liée par sa partie posté- 

rieure à la huitième , ou externe des quatre postérieures : la cinquième , 

ou interne de celle-ci , trois fois environ aussi longue que large, très- 

voisine de la suture des trois cinquièmes ou un peu plus aux sept 

huilièmes de la longueur, correspondant à peu près à la première, lais- 

santentre la partie postérieure de celle-ci, les angles internes des troi- 

sième el cinquième , et la suture, un espace à peine égal au sixième 

de la longueur et au quart ou un peu plus de la largeur : les sixième 

el septième , obliquement transversales , placées au-devant l’une de 

l'autre : la sixième ou antérieure , liée par sa partie anléro-externe à 

l'angle postéro-externe de la troisième, dont elle reste ensuite séparée 

par un espace linéaire, subtriangulaire, graduellement élargie de 

dehors en dedans jusqu'aux deux seplièmes où au quart interne où 

elle s'arrête : la septième , en virgule renversée , graduellement élargie 

d'avant en arrière, séparée par un espace linéaire des cinquième, 

sixième et huilième, au moins aussi postérieurement prolongée que 

la cinquième, et presque des trois quarts de sa longueur plus que la 

huitième : celle-ci, pareille à la quatrième , à laquelle elle ne tient 

que par la partie interne de son bord antérieur, en demi-ovale longi- 
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tudinal , prolongée jusqu'aux trois quarts : ces diverses taches laïssant 

de la couleur du fonds 1° une bordure étroite le long de la suture et 

sur la moitié interne de la base, et moins étroile sur le quart suivant ; 

20 une bordure externe égale au cinquième ou au sixième de la lar- 

geur vers le tiers de la longueur ; 3° un espace juxta-sutural occupant 

de la moitié aux deux tiers, ou un peu moins de la longueur sur les 

deux septièmes de la largeur ; 4° une ligne servant à séparer les pre- 

mière et deuxième taches , excepté à leurs extrémités ; 5°-une ligne 

longitudinale , séparant les quatrième et huitième taches d'une part, 

des troisième, sixième et septième de l’autre ; 6° deux lignes courles, 

obliquement transversales : l’une , moins oblique , séparant la majeure 

partie de la troisième de la sixième : l’autre ; séparant la sixième de 

la septième tache ; 7° enfin , une ligne ou espace étroit entre le côté 

externe de la cinquième , et le côté interne de la sixième et de la 

seplième. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Les taches sont souvent plus ou moins liées où confondues entre elles. 

Variations des Elytres (par excès). 

Var. À. Quelques-unes des taches liées entre elles , au moins en partie. 

Obs. Ce sont ordinairement les lroisiéme el quatrième, sixième et troisième, sixième 

et cinquième qui ont le plus de tendance à s'unir, et dont les intervalles linéaires 

qui les séparent dans Pélat normal, tendent le plus facilement à disparaître, au 

moins en partie. 

Long. 0",0045 (21). — Larg. 0",0036 (1 2/3!). 

Corps suborbiculaire ou très-brièvement ovale; médiocrement 

convexe; poinlillé; d'un blane flavescent ou roussâtre , en dessus. 

Téte, Antennes et Palpes concolores. Prothorax peint comme il a été 

dit. Ecusson triangulaire; brun. Elytres offrant , à partir de l'angle 

huméral, une gouttière à rebord peu ou médiocrement large ; colorées 

et peintes comme il a été dit. Dessous du corps et Pieds d'un flave 

ou d'un roux testacé : épimères des médi et postpectus , et postépis- 

ternums, d'un blanc flave. 

Parnie : diverses parties du Brésil (collect. Dejean (type), Germar 

et Schaum, Muséum de Paris, voyage de MM. de Castelnau et 

Deville ). 
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Obs. Elle a tant d'analogie pour le dessin des élytres avec la 

P. graphica , qu'on serait tenté de la considérer comme une variété 

de celle-ci; maïs, outre qu'elle est moins petite et plus arrondie , les 

exemplaires assez nombreux que j'ai eus sous les yeux , m'ont tous 

offert les caractères distinelifs suivants : 1° les première et deuxième 

taches égales en longueur , ne dépassant pas la moitié de l'élytre et 

liées à leurs extrémilés : 2° la troisième, plus postérieurement pro- 

longée à son angle postéro-interne que les deux précédentes : 3° la 
cinquième , beaucoup plus longue et plus étroite : 4° la septième, de 

forme différente et dépassant environ des trois quarts de sa longueur 

l'extrémité postérieure de la huitième. 

22. æ, Moecquerysii. Suborbiculaire ; médiocrement convexe et 

d'un blanc flavescent. Prothorax à quatre taches d'un roux brun , 

disposées en rangée semi-circulaire. Elytres ornées chacune de six 

taches brunes, trois ( dont l'externe moins antérieure ) allongées , (la 

première couvrant les deux cinquièmes internes , à peine moins posté- 

rieurement prolongée) sur la première moitié : trois sur la deuxième : 

l'externe de celle-ci longitudinalement unie à l'externe des antérieures : 

une en arc longitudinalement oblique , liée à l'intermédiaire des anté- 

rieures : la sixième placée dans l'angle formé par les deux autres, 

beaucoup plus postérieure que l'externe sous laquelle elle se recourbe : 

ces taches laissant , de la moitié aux cinq huitièmes , un espace juxta- 

sutural de couleur foncière. 

Long. 0",0052 (2 1/31). — Larg. 0",0045 (21). 

Paraie : Bahia. Découverte par M. Mocquerys , de Rouen, à qui 

je l'ai dédiée. 

Obs. Elle a tant d'analogie avec la P. hybrida , qu'elle semble n’en 

êlre qu'une variété, doni les première et deuxième taches d'une 

part, et les sixième et cinquième de l’autre , se seraient confondues ; 

cependant l'exemplaire unique dont j'ai eu la communication m'a 

paru s'en distinguer par une taille moins petite , une forme encore 

plus arrondie, c’est-à-dire plus éloignée de l'ovalaire ; par la tache 

intermédiaire el qui serait la troisième de la P. hybrida, à peine plus 

postérieurement prolongée que la première ; par l'espace servant à sé- 

parer celte lache intermédiaire de la suivante , moins linéaire, moins 

élroit; par l'espace juxta-sulural de couleur foncière , plus restreint ; 

T. 11. 2€ série. 26 
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et, surtout, par la forme de la tache intermédiaire postérieure el de 

l'espace linéaire qui sépare celte tache de sa voisine interne : dans 

la P. hybrida , la raie de couleur foncière qui sépare les quatrième 

et huilième d'une part, des troisième, sixième et septième de 

l'autre, est en ligne droite jusqu'à l'extrémité; dans la ?. Mocquerysü, 

celte ligne se recourbe en dehors, parce que la tache intermédiaire 

(la correspondante de la septième), qui est plus postérieurement pro- 

longée , se recourbe elle-même sous l'externe : dans la P. hybrida , 

l'espace linéaire qui sépare la septième , de la sixième d'une part et 

de la cinquième de l’autre, est formé de deux lignes qui se rencon- 

trent à angle ouvert; dans l'espèce qui nous occupe cette ligne est 

faiblement arquée ; il ne serait pas impossible cependant que ces dif- 

férences ne fussent qu'une anomalie. 

23. RP. Germaxi Driévement ovale; médiocrement convexe et d'un 

blanc sale ou flavescent. Prothorax orné de quatre taches subpuncti- 

formes d'un brun rouæ. Elyur'es parées chacune de deux grosses taches 

d'un noir brun, ne laissant de la couleur foncière qu'une bordure 

périphérique, étroite à la base et surtout le long de la suture, limitée 

par la gouttière au côté externe, et une bande au moins aussi large 

que cette dernière bordure, obliquement transversale des trois septiè- 

mes externes aux qualre seplièmes internes. 

Long. 0",0052 (2 1/31). — Larg. 0m,0042 (1 7/8!). 

Corps brièvement ovale; médiocrement convexe; pointillé; d'un 

blanc sale, flavescent ou roussâtre , en dessus. Zéte, Antennes et 

Palpes , concolores. Prothorax marqué de quatre taches subpuneti- 

formes, brunes, d’un brun roux ou d’un roux brunâtre , disposées 

presque en carré : les postérieures, liées ou à peu près à la base, sur 

le tiers médiaire ou un peu plus de celle-ci : les antérieures, plus 

rapprochées de la ligne médiane : ces taches parfois étendues et dé- 

colorées. Ecusson triangulaire; d’un brun noir. Æ/ytres d'un blanc 

sale ou flavescent, ornées chacune de deux grosses taches noires ou 

brunes , couvrant la majeure partie de leur surface , de telle sorte 

qu'il ne reste de la couleur foncière qu’une bordure suturale étroite, 

une bordure basilaire à peine moins étroite, une bordure externe 

ayant pour limite le côté interne de la gouttière et une bande oblique- 

ment transversale, dirigée environ des trois seplièmes externes aux 
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quatre seplièmes internes , sensiblement plus large à ses extrémités , 

surleut à l’interne, égalant vers la sulure le sixième médiaire de la 

longueur, Dessous du corps et Pieds d'un flave roux ou testacé : 

épimères des médi et postpectus et postépisternums , flavescents. 

Paru : le Brésil (colleet. Germar). 

Je l'ai dédiée au savant professeur de Halle, à qui l'Entomologie 

doit de nombreux et utiles travaux. 

Obs. La tache postérieure a en devant, vers son quart externe, une très-légère 

entaille qui pourrait faire soupçonner que cette tache est formée de la réunion 

et de la confusion de plusieurs; dans tous les cas ; la largeur, la position et 

la direction de la bande transversale, rendent cette espèce distincte entre Loutes 

les autres. 

A cette division appartiennent peut-être les espèces suivantes que 

je n'ai pas vues. 

Coceimelln pusilln; Cassrnoem. Convexe ; glabre et d'un flave 

pale, endessus. Elytres parées chacune de quatre taches punctiformes 

noires , disposées presque en carré. 

Coccinelle pusilla, Cassruoes, Nov. Ins. Spec, àn Tuuxr. Dissert, Acad, p. 46. pl. 

fig. 32. — Jd. Edit. Gott, p. 138. pl. T. (ig. 32. — Guec. C. Linx. Syst. nat. t. 1. 

p. 4656. 407. — Ouiv. Encyc. méth. t. 6, p. 82. 5. — Scuoexn. Syn. ins. t. 2. 

p: 190. 107 

Long. 0m,0016 (3/4!) environ. 

Obs. À en juger par la figure, le corps est suborbiculaire; paré 

sur chaque élytre de deux points noirs , situés près de la suture , vers 

le tiers et les deux Liers, et de deux taches subpunetiformes ou de 

deux traits courts, de même couleur, disposés avec les points en 

carré oblique : ces traits représentant une ligne prolongée du calus aux 

trois quarts de la longueur, et interrompue dans son tiers médiaire. 

Le prothorax, quoique l’auteur n’en parle pas, doit vraisemblable - 

ment offrir les traces de quatre ou cinq points roussâtres. 

Coccinella massata: Entcuson. Hémisphérique. Front et Protho- 

rax blanchätre : celui-ci à cing taches noires. Elytres flaves, ornées 

chacune de neuf taches noires : deux, trois , trois, une. Dessous du 

corps noir. Jambes et tarses , flaves. 
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Coccinella nassata, Entcnsox, Beyÿtr. zur Insectenfaun. v. Angola, in Wigcemaxv'e 

Arch. t. 9. première part. p. 266. 122, 

Long. 0®",0028 (1 1/31). 

Corps pointillé. Antennes flaves. Téte blanche en dessus, noire en 

dessous. Prothorax blanchâtre, orné de cinq taches noires : trois 

basilaires : deux sur le milieu. Æ/ytres flaves , parées chacune de neuf 

taches noires assez grandes : deux, près de la base : trois vers le mi- 

lieu de la longueur , dont l’externe prolongée jusqu'au bord : trois 

après le milieu, dont l'interne suturale et commune aux deux étuis : 

une près de l'extrémité. Poitrine et abdomen, noirs : méso et métas- 

ternums et épimères des médi et postpectus, blancs. Cuisses noires , 

à base blanche ; jambes et tarses flaves. 

Parrie : le royaume d'Angola. 

Genre Fibidia, Vininie ; Mulsant. 

Caracrènes. Prothorax échancré en devant en are faible et régu- 
lier, sans sinuosilés postoculaires marquées. Æntennes à dernier ar- 

ticle une fois plus long que large. £/ytres à gouttière étroite , à He 

brusquement relevé. Corps ovale. Mésosternum entier. 

Prothorazx assez élargi d'avant en arrière sur les côtés , en ligne à 

peine courbe dans les deux premiers Liers, subarrondi aux angles posté- 

rieurs ; relevé en rebord subtranslucide , latéralement et sur les côtés 

de la base ; bissinueusement en are faible et dirigé en arrière, à celle- 

ci; peu convexe. Ælytres d'un quart à untiers pluslarges en devant que 

le prothorax; en ovale tronqué ou faiblement en are rentrant dans 

leur moitié médiaire, en devant; subarrondies aux épaules ; subar- 

rondies ou largement en ogive , à l'extrémité ; convexes ou médiocre- 

ment convexes ; assez brusquement relevées sur les côtés en une 

gouttière élroite, et graduellement rétrécie après la moitié de la 

longueur. 

1. V. duodecim-guttatn ; Popa. 

Vibidia 12-guttata , Muzs. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes). p. 450. 4. 

2, V. bis-octo-notatn. Ovale; d'un flave tirant sur le roux ou 

sur le blanc , en dessus. Prothorax orné de cinq points bruns ou roux. 
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Elytres ornées chacune de huit à neuf taches subpunctiformes assez 

petites , noires : deux, subhasilaires : U'ois, en rangée transversale 

faiblement arquée en arrière , au tiers : deux, aux deux tiers , avec 

les traces d'une tache juxta-suturale complétant cette rangée trans- 

versale : une , subapicale. 

Coccinella bis-8-notata, Reicue, in collect. 

Long. 0M,0033 (1 1/21). — Larg. 0m,0025 (11/81). 

Corps ovale; pointillé; flave ou d’un flave blanchâtre, en dessus. 

Téte concolore : labre. Antennes et Palpes d'un roux flave : yeux 

noirs. Prothorax flave ou d’un blanc flavescent , subtranslucide à son 

bord antérieur; marqué de cinq points roux ou d’un roux fauve (et 

probablement bruns ou noirs dans l’état normal) : un, au-devant de 

l'écusson : quatre en rangée semi-circulaire au-devant de celui-ci : 

les postérieurs , liés à la base, chacun vers la sinuosité ou le quart 

externe de celle-ci : les antérieurs, voisins chacun de la ligne médiane, 

vers les deux cinquièmes de la longueur. Ecusson triangulaire; con- 

colore. £lytres flaves, d’un flave blanchâtre ou roussâtre ; ornées d'une 

bordure suturale d'un roux flave (qui peut-être acquiert d'autres fois 

une teinte moins claire), et chacune de huit ou neuf taches subpunc- 

tiformes et en général assez petites , noires : deux, près de la base : 

trois, ordinairement les moins peliles, en rangée transversale , légè- 

rement arquée en arrière, au tiers : trois, (dont l'interne à peine 

marquée) en rangée faiblement arquée, vers les deux tiers : une, 

subapicale : la première, étroite , oblique, postérieurement diver- 

geante avec sa semblable, plus rapprochée de la suture que de la 

deuxième : celle-ci, subarrondie, sur le calus : Ja troisième ou interne 

de la première rangée , ovalaire , aux deux cinquièmes , aussi rappro- 

chée de la suture que la partie postérieure de la première : la quatrième, 

un peu plus postérieure que les deux autres, sublriangulaire ou irré - 

gulièrement arrondie : la cinquième , presque carrée ou subarrondie , 

généralement moins pelile, un peu plus antérieure, même que la 

première, alleignant à peu près à son côté externe les limites de la 

gouttière : la sixième, punetiforme , aux deux cinquièmes internes 

de la largeur : la seplième , à peu près semblable à celle-ci, aussi 

rapprochée du bord externe que la cinquième : la huitième , sur le 

disque, aux einq sixièmes de la longueur; paraissant offrir les traces 
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d'une neuvième tache , voisine de la suture, qui formerail une troi- 

sième lache à la deuxième rangée. Dessous du corps et Pieds &un 
roux flaye : épimères des médi et postpectus , et poslépisternums d'un 

blanc flavescent. 

Pare : l'Arabie ( collect. Reïche). 

Obs. Elle a beaucoup de rapport par le dessin de ses élytres, avec 

la Thea variegata, maïs ses taches sont généralement petiles ; l’interne 

de la troisième rangée est peu ou point apparente; l'intermédiaire de 

la première rangée est un peu plus postérieure, de manière à donner 

à cette rangée une disposilion légèrement arquée en arrière ; elle dif- 

fère d'ailleurs de celte espèce, par un corps moins brièvement ovale 

ou moins rapproché de la forme hémisphérique; par sa bordure 

sulurale roussâtre; par la disposition des points noirs représentantles 

neuvième, septième , quatrième et troisième de la T. variegata , 

points qui dans la bis-8-notata, forment une rangée longitudinale 

sensiblement arquée en dedans , au lieu d'être recliligne. 

Genre Thea , Trés ; Mulsant. 

Caracrères. Prothorax faiblement échancré en devant; à angles 

antérieurs émoussés, à sinuosités postoculaires faiblement marquées. 

Antennes à dernier article comprimé , à peine de moitié plus long que 

large. Corps subhémisphérique ou brièvement ovale. Mésosternum 

entier. 

Prothorax assez fortement élargi d'avant en arrière sur les côtés, 

en ligne peu courbe dans les deux premiers liers , subarrondi aux 

angles postérieurs; relevé latéralement en rebord peu large; en arc 

faible dirigé en arrière et légèrement bissubsinueux ; à la base ; con 

vexe. Elytres d'un quart à un tiers plus larges en devant que le pro- 

thorax ; brièvement en ovale tronqué ou légèrement en arc rentrant, 

en devant ; en ogive, postérieurement; convexes ; relevées latérale- 

ment en une gouulière étroite , graduellement affaiblie après la moilié 

de la longueur. 

1.7. variegata; Fasnrcrus. Prièvement ovale ; jaune ; en dessus. 

Prothorax orné de cinq points noirs. Elytres parées chacune de neuf 

taches subpunctiformes assez grosses Ou presque en carré plus où moëns 
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long, noires : deux, subbasilaires : trois , très-rapprochées, en rangée 

transversale ou faiblement arquée , au tiers : trois en rangée presque 

semblable, aux deux tiers : une , subapicale , parfois liée à l'interne 

postérieure. 

Coccinella variegata , Fan. Spec. ins. 4. p. 99. 33. — 7d. Mant. 4. p. 57. 49. — Jd. 

Ent. syst. t. 1. 1. 278.56. — Id. Syst. EL. 4. p. 368. 69. (suivant le type existant 

dans la collection de Banks , à Londres ).— Gueux, C. Lin. Syst. nat, L, 4. p. 46592, 

86. — Ouiv. Encyc. méth. 1. 6. p. 63. 68. pl. 244. fig. 15. — Jd. Entom. 1. 6. 

p. 1026. 57. pl. 2. fig. 20, a, &. — Hennsr, Naturs. t. 5. p. 207. 48. — Scnoru. 

Syn. ins. t, 2. p. 481. TT. — Tauxs. Insect. capens. i1 Mém. de l’Acad. de St-Pé- 

tersb. t. 7. p. 366. 

Coccinellu 48-notata, Ouv. Entom. t. 6. p. 4629. G3. pl. G. fig. 96. (suivant l’exem- 

plaire typique existant au Muséum de Paris). 

Cocctnella cognata, Des. Catal. p. 457. (type). 

Long. 0,0039 (1 3/41). — Larg. 0",0029 (1 1/31). 

Corps brièvement ovale ; pointillé ; luisant. Zéte flave ou d’un jaune 

flave, marquée à sa partie postérieure de deux points noirs, souvent 

voilés en partie par le bord du prothorax («'), ordinairement notée 

sur le milieu de l’épistome d'une tache également noire , prolongée 

sur une partie du front (®). Æntennes et Palpes maxillaires , d'un 

flave roussâtre. ?rothorax jaune ou d'un jaune flave, paré de cinq 

taches ou points noirs : l'un petit, ovalaire , placé au-devant de l'é- 

cusson : les quatre autres disposés en rangée semi-cireulaire , au-de- 

vant de celui-ci : les postérieurs , ordinairement moins petits , liés ou 

presque liés à la base, chacun vers le quart externe de celle-ci. 

Ecusson triangulaire; noir. £/ytres jaune ou d'un jaune flave , ornées 

chacune de neuf taches noires, assez grosses : deux , près de la base : 

trois, en rangée transversale, un peu arquée, au liers : trois, en 

rangée semblable vers les deux tiers : la dernière, subapicale : la 

première, ovalaire ou elliplique , oblique, postérieurement diver- 

geante avec sa semblable , plus voisine de la suture que de la deuxiè- 

me : celle-ci, subarrondie, sur le calus : la troisième ou interne de la 

rangée transversale , aux deux cinquièmes, voisine de la suture, en 

carré long : la quatrième, un peu plus antérieure que les deux autres, 

en carré moins étroit et plus régulier : la cinquième, subarrondie , 

liée ou à peu près au bord externe : la sixième ou interne de la se- 

conde rangée , linéaire, pelite , étroite, presque liée à la suture : la 

septième , un peu plus antérieure, la plus grosse de la rangée , irré- 
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gulière, subarrondie ou presque obtriangulaire : la huitième, arrondie, 

presque allenante au bord externe : la neuvième, subarrondie aux cinq 

sixièmes ou un peu plus de la longueur, un peu plus rapprochée de la 

sulure que du bord extérieur, ayant ordinairement de la tendance à se 

rapprocherde la sixième, ou parfois liée à celle-ci : repli marqué d'une 

tache noire , correspondant à la cinquième tache , ou à l’externe anté- 

rieure. Dessous du corps noir, sur les médi et postpectus : épimères 

el postépisternums , flaves : ventre d’un flave roux, avec le milieu de 

ses premiers arceaux obscur, sur une assez faible (S') ou sur une 

plus grande étendue (Q). Pieds d'un flave roussâtre (o') : cuisses 

brunâtres ou brunes , au moins dans leur seconde moilié, sur une 

étendue graduellement plus grande et d'une manière plus marquée, 

des antérieures aux postérieures (® ). 

Parnie : le Cap de Bonne-Espérance (Fabricius, collect. Banks 

(type) , Dejean); la Nouvelle-Hollande (Muséum de Paris). 

Obs. Olivier, après avoir donné la description et la figure de la 

Cocc. variegata , d'après l'exemplaire de la collection de Banks , paraît 

n'avoir plus reconnu cette espèce dans un individu qui se trouvait au 

Muséum de Paris, car il a décrit de nouveau ce dernier, sous le nom 

de Cocc. 18-notata. 

Les neuvième , seplième , quatrième et deuxième taches, forment 

une rangée longitudinale en ligne droile. 

2. Æ. vigintiduo-punetatas Liné. 

Thea 22-punctata, Murs Mist. nat, des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes) p. 459. 4. 

Genre Cleis, Créis. 

(Cleis , nom mythologique.) 

Caracrères. Prothorazx forlement échancré en devant; à angles an- 

térieurs, avancés en forme de dent; à sinuosilés postoculaires très- 

prononcées. Ælytres en ogive postérieurement. Corps ovale. Mésos- 

ternum à peine échancré. 
Prothorazx assez fortement élargi d'avant en arrière sur les côlés, 

en ligne peu courbe dans les deux premiers liers, subarrondi aux 

angles postérieurs; peu largement relevé en rebord subtranslucide , 

latéralement ; bissubsinueusement en are faible et dirigé en arrière, 
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à la base; médiocrement convexe. Ælytres d'un cinquième ou d'un 

quart plus large que le prothorax; en ovale tronqué en devant ; 

émoussés aux épaules; en ogive postérieurement; médiocrement con- 

vexes ; relevées en rebord subtranslucide, sur les côtés. 

1. €. mirifiea. Ovale. Prothorax d'un blanc flavescent , orné de 

sept taches brunes : bois triangulaires , couvrant les deux tiers mé- 

diaires de la base et quatre punctiformes , plus antérieures en rangce 

transversale. Elytres brunes , parées chacune de deux taches ovales ow 

subarrondies , voisines de la suture , (l'antérieure basilaire : la posté- 

rieure vers la moitié) et de trois taches marginales, d'un blanc fla- 

vescent (l'antérieure humérale , liée à la deuxième semi-orbiculaire , 

se terminant aux trois cinquièmes : la postérieure apicale). 

Érar vonwaz. Prothorax d'un blanc flavescent, orné à la base de 

trois taches triangulaires , et de quatre taches punctiformes en rangée 

transversale plus antérieure, noires : les taches triangulaires, cou- 

vrant les deux tiers médiaires de la base : l'intermédiaire ou antéseu- 

tellaire plus courte : les externes , avancées jusqu’à la moilié de Ja 

longueur , el souvent liées ou presque liées à une ligne , ou plutôt à 

une tache étroite, obtriangulaire , naissant un peu après la sinuosilé 

postoculaire , de telle sorte que chacune de ces taches paraîl s'avancer 

presque jusqu'au bord antérieur : les taches punctiformes intermé- 

diaires placées une de chaque côté , et très-près de la ligne médiane, 

formant un quinconce avec l'antéseutellaire , encloses latéralement 

par le prolongement des triangulaires latérales , et en devant par une 

trace ou sorte de bande obscure, et peut-être accidentelle , parallèle 

au bord postérieur de l’échanerure : les latérales, près des trois cin- 
quièmes du bord externe. Æ/ytres brunes, parées chacune de deux 

taches subarrondies , voisines de la sulure et de trois taches margi- 

nales, d'un blanc flavescent : la tache juxla-suturale antérieure , 

subarrondie , liée ou à peu près à la base dont elle occupe à peu près 

la moitié de la largeur, presque attenante à l’écusson : la posté- 

rieure, un peu plus grosse, plus ovale, située vers le milieu ou à 

peu près de la longueur , à peu près aussi voisine de la suture que 

la précédente : la marginale antérieure , naissant au tiers externe de 

la base, prolongée en se dilatant un peu jusqu'au quart du bord 

externe , liée sur cette partie à la suivante par une largeur double de 

celle du rebord : la deuxième, irrégulièrement semi-orbiculaire , 

T. M. 2€ série. 2" 
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bornée aux lrois cinquièmes : la troisième couvrant le tiers posté- 
rieur du bord externe , en laissant l'angle sutural étroitement bordé 

de brun , presque égale en largeur à l’humérale , un peu inégalement 

subparallèle au bord apical. 

Obs. Les taches triangulaires externes du prothorax doivent pro- 

bablement quelquefois être détachées de l'espèce de ligne qui leur 

sert de prolongement antérieur, et celle-ci être réduite à un point 

plus ou moins pelit. 

Long 0",0030 (1 1/31). — Larg. 0",0018 (7/8). 

Corps ovale ; médiocrement convexe; poinlillé; luisant, en des- 

sus. Zéte d'un blanc flavescent ; ornée à sa partie postérieure de deux 

taches triangulaires brunes , et notées de deux rangées longitudinales 

el parallèles de points de même couleur , sur le front et sur l’épis- 

tome. Antennes et Palpes d'un flave testacé. Prothorax coloré et 

peint comme il a été dil. Æcusson triangulaire; brun. Ælytres colo- 

rées et peintes comme il a été dit : repli, antépectus , pro, méso et 

mélasternum , épimères des médi et postpectus , flaves. Médi , post- 

pectus et ventre, bruns ou d'un brun noir. Pieds d'un flave testacé. , 

Mésosternum à peine échanceré. 

Parme : Mexique? (collect. Dupont). 

2. ©. Lynx. Ovale ; d'un blanc flavescent , en dessus. Prothorax 

orné de sept taches noùr'es : trois ,‘triangulaires couvrant les deux tiers 

médiaires de la base, et quatre punctiformes, plus antérieures, en 

rangée transversale. Elytres parces chacune 1° de deux bandes deux 

fois rétrécies : l'une naissant du calus , courbée en dedans : l'autre 

transversale presque aux deux tiers, enclosant près de l'écusson et vers 

le milieu, un ocelle marqué d'un point ; 2° de deux petites taches : 

l'une, latérale vers le quart : l'autre, moins externe vers les trois 

cinquièmes ; 3° d'une tache semi-lunaire et subapicale, d'un roux 

brunätre. 

Érar nonwar. Prothorax d'un blanc flave, orné à la base de trois 

taches triangulaires et de quatre taches punetiformes en rangée trans- 

versale plus antérieure , noires : les taches triangulaires, couvrant 

les deux tiers médiaires de la base : l'intermédiaire ou antéseutel- 

laire plus courte : les externes, avancés jusqu’à la moitié de la lon- 
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gueur el presque liées à un trait ou à une ligne courte naissant un 

peu après la sinuosilé postoculaire : les taches punctiformes intermé- 

diaires placées , une de chaque eôté et très-près de la ligne mé- 

diane, formant un quinconce avec l’antéseutellaire , bornées ou 

eucloses latéralement par le trait situé au-devant des triangulaires 

externes , presque liées à ce trail. E/ytres d'un blanc flave ou flaves- 

cent, ornées chacune de deux bandes et de cinq taches d'un roux 

brunâtre : la bande antérieure , arquée , paraissant formée de trois 

taches unies ensemble : l’antéro-externe , puneliforme , sur le calus : 

l'intermédiaire, assez grosse, sur le disque , liée à la partie posté- 

rieure de la précédente : l'interne , formant avec sa pareille une 

tache suturale en losange : cette première bande courbée en demi- 

cercle au bord postérieur de la tache intermédiaire et anguleusement 

rélrécie au point de jonction de celle-ci el de la suturale, formant 

par son bord antérieur plus d’un demi-cerele dirigé en arrière , jus- 

qu'au quart de la longueur, naissant du calus et remontant le long 

de la suture jusqu’au-dessous de l'écusson, enclosant une tache 

subarrondie et ocellée : la bande postérieure, transversale, pa- 

raissant également composée de trois taches : Fexterne , ovale , lice 

au bord extérieur, des quatre septièmes aux trois quarts de la lon- 

gueur : l'intermédiaire, la plus grosse , étendue du tiers externe 

jusque près de la suture, arquée et presque parallèle à la précé- 

dente à son bord postérieur, anguleusement avancée en devant au-des- 

sous de la courbure de la tache intermédiaire de la bande antérieure , 

obliquement coupée d'avant en arrière et de dehors en dedans à son 

bord antériear , c’est-à-dire rétrécie à son point de jonction avec la 

tache interne ou suturale : celle-ci réduite à une sorte de bordure 

tès-étroile et liée ou à peu près en devant avec la tache en losange , 

progressivement et faiblement élargie jusqu'aux trois cinquièmes de 

la longueur et rétrécie ensuite jusqu'aux cinq sixièmes : celte tache 

suturale formant ainsi avec l'intermédiaire, à leur bord antérieur, un 

demi-cerele dirigé en arrière, correspondant au demi-cerele dirigé en 

avant formé par le bord postérieur des taches correspondantes de la 

bande antérieure , et composant entre elles un cercle à peu près 

complet sur la suture, maïs ouvert au côlé externe . enclosant une 

tache ocellée et plus petite que celle qu'enferme le cerele anté- 

rieur : des trois autres taches, la première, pelite, obtriangulaire , 

liée au bord externe , vers le quart de la longueur : la deuxième , plus 
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pelite, étroite, presque en forme de trail assez court , près de la par- 

tie postéro-externe de la tache intermédiaire antérieure, aux trois 

cinquièmes de la longueur : la troisième, en forme d'arc dirigé en ar- 

rière, entre la bande postérieure et le bord apical , un peu plus rap- 

prochée , de ce dernier. 

Obs. Les taches triangulaires externes du prothorax doivent vraisem- 

blablement être quelquefois liées à la tache pelite et subpunetiforme 

antérieure située derrière la sinuosité postoculaire. 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0",0020 (7/81). 

Corps ovale; assez médioerement convexe; poinlillé; luisant , en 

dessus. Zête d'un blane flavescent; ornée à sa partie postérieure de 

deux taches triangulaires noires, et notée de deux rangées longitudi- 

nales et parallèles de points de même couleur, sur le front et sur 

l'épistome. Antennes et Palpes d'un flave testacé. Prothorax coloré 

et peint comme il a été dit. Ecusson pelil; triangulaire ; d'un blanc 
flave , bordé ou taché de roux brunâtre dans sa seconde moitié. Elytres 

colorées et peintes comme il a été dit : repli, antépectus, pro, méso 

et mélasternums, épimères des médi et postpectus, flaves. Pieds 

d'un flave testacé. Mésosternum à peine échaneré. 

Parrie : le Mexique (collect. Dupont). 

Genre Propylea, ProPycée; Mulsant. 

Caracrères. Prothorax fortement échancré ; à angles antérieurs 

avancés en espèce de dent; à sinuosités postoculaires très-prononcées. 

Elytres subarrondies postérieurement. Mésosternum échaneré jus- 

qu'au tiers. Corps ovale. 

1. P. quatuordecim-punetata;: Lixné. 

Propylea 14-punctata, Meusaxr. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes) p. 152. 1. 

QUATRIÈME BRANCHE. 

LES MICRASPIAIRES. 

Canacrères. Antennes de onze articles, n'offrant pas le dernier 
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aplati en forme de disque. ?laques pectorales et abdominales exis- 

tantes , atteignant à peu près le bord de l'arceau. Æcusson peu ap- 

parent, à peine aussi large que la douzième partie de la base d’une 

élytre. Languette échancrée. 

Genre Micraspis , Micrasre ; Chevrolat. 

Voy Mers. Hist. vat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes) , p. 162. 

1. DE. phalerata; Dans, inéd. Lucas. Subhémisphérique ; flave 

en dessus. Prothorax orné de six points noirs : deux basilaires , 

quatre en rangée transversale. Elytres parées d'une bordure suturale 

étroite ct chacune de deux bandes longitudinales , noires + la bande 

externe naissant sur le calus, prolongée jusqu'aux sept huitièmes : 

l'interne un peu moins antérieure , prolongée jusqu'aux trois quarts. 

o*' Tête et antépeclus, entièrement flayes , méso et mélasternums, 

de même couleur. Pieds flaves : cuisses postérieures marquées d'une 

tache noire , sur leur partie inférieure , près du genou. 

® Tête flave, marquée d'une tache obseure sur le milieu du labre; 

ornée sur le tiers médiaire de l’épistome d’une tache en carré long 

ou parfois semi-lunaire, de même couleur; parce à sa partie posté- 

rieure d'un bandeau également noir, bidenté en devant, paraissant 

souvent réduit à deux laches quelquefois presque liées à celle de 

l'épistome. Antépectus noir, bordé de flave en devant. Slernums 

noirs. Pieds flaves : cuisses noires sur leur partie médiaire et plus 

longuement sur les postérieures. 

Var. x, Cuisses intermédiaires eL surlout antérieures très-parcimonieusement ou 

parfois mème peu distinctement marquées de noir, 

Micraspis phalerata, DauL, inéd. Des. Catal. p. 459. — Ach. Cosra, Bullet, dell 

Accad. d. Aspir. natur. t. {. p. 406. — Zd. Annal. dell Accad. d. Aspir. natur. 

t. 4. p. 85. — Lucas, Expl. sci. de Alger. Hist, nat. des anim. ar.t. 1.2. p. 554. 

0. 1466. pl. 47. fig. 42 (o). 

Long. 0",0033 (11/21). — Larg. 0m,0023 (11). 

Corps analogue par sa forme à celui de la M. 12-punctata ; sub- 

hémisphérique; pointillé; luisant, flave ou d'un jaune pâle, en 

dessus. Zéte colorée comme il a été dit. Æntennes et Palpes flaves. 

Prothorax étroitement rebordé ou relevé en rebord, sur les côtés : 
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paré de six taches noires. : deux basilaires, les moins petiles, sou- 

vent inégalement quadrangulaires, généralement subtriangulaires 

quand elles. sont plus développées , liées à la base, chacune vers 

l'espace intermédiaire entre l'angle externe et le milieu, ou plutôt 

un peu plus voisine de celui-ci , paraissant quelquefois unies l’une à 

l'autre par une bordure noire très-étroite, prolongée un peu en dehors 

du côlé externe de chacune : quatre, subpunetiformes , disposées 

sur une rangée transversale, Ecusson noir. Ælytres d'un sixième plus 

larges en devant que le prothorax ; subarrondies ou largement en 

ogive à l'extrémité; convexes, étroitement rebordées; parées d'une 

bordure suturale et chacune de deux bandes longitudinales , noïres : 

la bordure suturale , à peine plus large en devant , sur chaque élytre, 

que la base de l'écusson , souvent rétrécie près de celui-ci, parfois 

presque réduite au rebord, ordinairement graduellement et faible- 

ment rétrécie du sixième de la longueur à l'angle apical : les bandes 

particulières à chaque élytre, égales chacune au sixième environ de 

la largeur de chaque étui, irrégulièrement rétrécies vers leur tiers 

postérieur : l’externe, naissant sur le calus, subparallèle au bord 

externe , un peu courbée en dehors, prolongée jusqu'aux sept hui- 

tièmes environ de la longueur , sur le milieu de la largeur de l'élytre : 

l'interne, naissant un peu moins antérieurement, située entre la 

précédente et la bordure suturale , prolongée jusqu'aux trois quarts 

environ de la longueur. Dessous du corps noir , avec les variations 

indiquées : épimères des médi et postpeclus et postépislernums , 

flaves. Pieds colorés comme il a été dit. 

Paris : la Sicile (collect. Dejean , ete.) ; l'Algérie (Lucas). 

2. NE. duodecim-punetata; LiNNÉ. 

Micraspis 12-punctata, Murs. Hist. nat. des Coléopt. de Fr. (Sécuripalpes) , p. 163, 

TROISIÈME BRANCHE. 

LES DISCOTOMAIRES. 

Caracrènes. Ænlennes seulement de neuf à dix artieles apparents , 

dont les troisième el cinquième, parfois très-pelits ; dentées ou sub- 

dentées, au moins vers l'extrémité ; à dernier article aplati en forme 
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de disque. Veux entiers. Mésosternum entier. Plaques abdominales 
généralement en formed'are plus ou moins régulier, Prothorax peu 

profondément échaneré , avec la partie postérieure de l'échancrure 

plus ou moins sensiblement arquée ; faiblement élargi d'avant en 

arrière, presque en ligne droite dans la partie médiaire des côtés, 

émoussé ou subarrondi aux angles antérieurs et postérieurs ; en angle 

très-ouvert, obtus au-devant de l'écusson, et subsinueux sur les 

côtés, à la base ; faiblement ou très-médiocrement convexe ; moins 

déelive et assez étroitement ou peu largement rebordé ou relevé en 

rebord, latéralement. Ælytres d'un quart à un tiers plus larges en 

devant que le prothorax; en ovale plus ou moins court, tronqué en 

devant ou en arc rentrant dans ses deux tiers médiaires ; subarrondies 

aux épaules ; relevées sur les côtés en une goutlière déelive ou plus 

prononcée , généralement peu large et graduellement rétrécie après le 

milieu; moins finement pointillées que le prothorax; médiocrement 

ou assez médiocrement convexes ; chargées d’un calus huméral ordi- 

nairement assez saillant. 

Les œ' ont ordinairement la parlie inférieure des tarses de devant 

garnie de sortes de ventouses. 

Les insectes de ‘cette branche, faciles à reconnaître par leurs ca- 

raclères distinetifs et par un faciès particulier , semblent jusqu'ici 

être propres aux contrées inlertropicales de l'Amérique méridionale. 

Ils se répartissent dans les genres suivants : 

GENRES. 

, de dix articles dis- ONPICSMDIAUES CU D iscotomnne 

üincts : les six 

premiers gréles. | Ongles munis d’une dent hasilaire. . . . Selusia. Fr 

= 

£ | Profondément dentées à partir du quatrième ou du sixième article ; E P q 
à n'en offrant que huit ou neuf apparents : les troisième el cin- 

quième étant ordinairement très-pelits, Ongles munis d’une dent { ] £ 

\ basilaire . ee ST ER Ta Mac ra, 

Genre Discotoma, Discoronr. 

(ôtsuos, disque ; TOUR» section), 

Canacrènes. Antennes de dix articles dislinels : les six premiers 

grêles : les trois derniers, en massue subdentelée. Ongles bilides. 
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4. M. ornata. Priévement ovale. Prothorax noir , paré aux an- 

gles de devant d'une bordure rousse , rétrécie de dehors en dedans. 

Elytres ornées d'une bordure suturale dans le premier et le dernier 

quart, d'une bande obliquement transversale et graduellement moins 

étroite, du quart interne au tiers externe, et d'un rebord externe 

postérieur, noirs ; rousses de la base à la bande et dans le dernier 

quart, d'un roux brunätre entre les deux parties. 

Coccinella ornata, Buquer, a collect. 

Long. 0",0056 (21/21). — Larg. 0,0050 (2 1/41). 

Corps brièvement ovale; convexe ou médiocrement convexe ; su 

perficiellement pointillé sur la tête et le prothorax , assez grossière 

ment et peu densement sur les élytres; luisant, en dessus. Zéte 

rousse ou d'un fauve jaune, ornée d'un bandeau noir à sa parlie 

postérieure. Antennes et Palpes roux : les premières, à massue obs- 

eure. Prothorax noir, paré aux angles de devant d’une bordure 

rousse , graduellement rétréeie de l'extrémité externe à la sinuo- 

silé postoculaire. Ecusson noir. Ælytres largement en ogive ; pos- 

térieurement ornées, à partir de la base , d’une bordure suturale 

noire, assez élroite, prolongée jusqu'au quart ou jusqu'aux deux 

septièmes de la longueur , d'où elle se dirige vers le tiers externe, 

en formant une bande un peu obliquement transversale et graduel- 

lement moins élroile, parées à partir de cette bande , d’une bordure 

noire, ne couvrant que le rebord , prolongée jusqu’à l'angle apical, 

d'où elle remonte jusqu'au quart postérieur; rousses ou d'un jaune 

fauve depuis la base jusqu'à la bande noire et dans le dernier quart 

de la longueur , d'un roux plus foncé ou brunâtre, entre la bande 

et le quart postérieur. Dessous du corps d'un roux brunâtre. Pieds 

un peu plus elairs. 

Parrie : Cayenne (collec. Buquel) 

Genre Selasia , SELASIE. 

( Selasia, nom mythologique. }) 

Canacrères. Antennes de dix articles , distinets : les six premiers 

grêles : les trois derniers, en massue dentelée ou subdentelée. 

Ongles munis d'une dent basilaire. 
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1. S. migricollis. Ovalaire. Tête et prothorax, noirs : celui-ci 

étroitement bordé de blanc sale aux angles de devant. Elytres d'un 

rouge jaune, graduellement un peu plus jaunes sur le dos que sur 

les côtés. Dessous du corps et Pieds , noirs. 

Long. 0®,0067 (31). -— Larg. 0,0052 (2 1/31). 

Corps ovale; médiocrement convexe ; superficiellement pointillé ; 

brillant ou luisant, en dessus. Zéte, Antennes et Palpes , noirs. 

Prothorax noir, paré aux angles de devant d'une bordure étroite , 

d'un blane livide. Æcusson noir. Ælytres en ogive très-ouverte et 

postérieurement obtuse à l'angle sulural; d'un rouge jaune ver- 

nissé, brillant, graduellement plus jaunes sur le dos, plus rouges 

sur les côtés et postérieurement, Dessous du corps et Pieds, noirs. 

Paris : le Mexique (collect. Dupont). 

2. S. maculicollis. Ovalaire. Prothorax et élytres roux , ornés 

l'un et l'autre , et près de leur base , de quatre points noirs , qui se cor- 

respondent. 

Coccinella maculicollis, Des. Catal. p. 458. 

Long. 0M,0067 (3!). — Larg. 0M,0048 (2 1/81). 

Corps ovalaire ; pointillé ; roux ou d’un fauve jaune luisant, en 

dessus. Zéte marquée d'un gros point noir sur le milieu de sa partie 

postérieure, et d’un plus petit sur l'épistome. Antennes noires. 

Palpes maxillaires roux, à dernier article noir. Prothorax orné de 

quatre taches noires , disposées en rangée transversalement arquée 

en arrière : les externes , punctiformes , placées entre la sinuosité 

postoculaire et la basilaire : les intermédiaires , ovales ou oblongues , 

ou de moitié au moins plus longues que larges, un peu plus rap- 

prochées de la base, prolongées d’arrière en avant, jusqu'aux deux 

cinquièmes antérieurs, Æcusson noir. Ælytres assez largement en 

ogive, postérieurement; densement et peu finement ponctuées; ornées, 

prises ensemble, de quatre points noirs, situés près de leur base et 

correspondant à peu près à ceux du prothorax : les externes, placés 

au côté interne du calus : les internes , entre l’externe et la suture. 

T. 11. 2 série. 28 
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Dessous du corps noïr sur les médi et postpectus : antépectus, ven- 

tre et parlie des épimères du médipectus , roux. Pieds noirs. 

Paris : le Brésil ( collect. Dejean ). 

Elle a été découverte par M. Lacordaire. 

3. S. rubripennis. Ovalaire ; vernissée en dessus. Prothorax 

noir , avec les côtés largement d'un blanc flave. Elytres d'un rouge 

carmin, avec l'extrémité d'un blanc flave. Dessous du corps et 

Pieds , noirs. 

Coccinella rubripennis, Des. Catal. p. 458. 

Coccinella fungicola, German et Scæauu 5x [collect. 

Long. 0m,0067 (31). — Larg. 0",0048 (2 1/8!». 

Corps ovalaire; pointillé ; luisant et comme vernissé, en dessus. 

Téte noïre, avec le bord du labre et de l’épistome obseurément 

blanchâtres. Antennes et Palpes maxillaires noirs : celles-là, avec 

leurs premiers articles obscurément fauves. Prothorax noir , paré de 

chaque côté et sur toute la longueur de ceux-ci d’une bordure blan- 

che ou d'un blanc flavescent : la partie noire , égale en devant au 

bord postérieur de l’'échancrure, élargie un peu en are rentrant 

d'avant en arrière, couvrant les trois cinquièmes ou presque les deux 

tiers médiaires de la base, et même parfois prolongée en bordure 

graduellement plus étroite, soit jusqu'aux angles postérieurs, soit 

sur le côté interne de ceux de devant. Æcusson noir. Elytres subar- 

rondies ou largement en ogive postérieurement; d'un beau rouge 

carmin , avec le dernier dixième d'un blanc flavescent. Dessous du 

corps et Pieds , noirs. 

Para : le Brésil (collect. Dejean (type), Germar et Schaum). 

4. S. bicinctn. Ooalaire. Prothorax d'un jaune testace sur les 

côtés, avec la partie médiaire noire, couvrant en devant la partie 

postérieure de l'échancrure , et postérieurement les deux tiers médiaires 

de la base. Elytres noires , ornées de deux larges bandes transver- 

sales d'un blanc flavescent et dentées : l'antérieure liée par ses dents à 

la base : la suivante, placée de la moitié aux trois quarts de la lon- 

gueur. Poitrine noire. 

Coccinella bicincta, Dis. Catal. p. 458. 
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Long. 0,0067 (31). — Larg. 0",0045 (21), 

Corps ovalaire; pointillé; luisant, en dessus. 7éte d'un jaune 

rouge ou leslacé. Antennes et Prothorax d'un rouge jaune : les pre- 

mières, ayec les trois derniers articles, noirs. Prothorax noir , avec 

les côtés et une bordure rétrécie à ses extrémités sur la partie mé- 

diaire du bord antérieur, d’un jaune rouge ou testacé : la partie 

noire, égale en devant à la partie postérieure de l’échancerure , bis- 

subsinueusement élargie d'avant en arrière, couvrant les deux tiers 

médiaires au moins de la base, offrant au-deyant de celle-ci une 

pelite dilatation, paraissant formée par un point noir lié à cette 

partie noire. Æcusson d'un jaune rouge. Elytres largement en ogive , 

postérieurement ; noires, à rebord marginal d’un rouge jaune; parées 

de deux bandes transversales , larges, d’un blanc flavescent et den- 

tées : l'antérieure , tridentée en devant et en arrière , presque égale- 

ment liée ou à peu près à la base par ses dents antérieures, prolongée 

jusqu'aux deux septièmes de la longueur : la deuxième , antérieu- 

rement tridentée, et sinueuse dans le milieu, et plus fortement 

dentée dans le milieu de sa partie postérieure, couvrant le côté 

externe , de la moilié ou un peu plus, aux trois quarts, Dessous du 

corps el Pieds , d'un jaune testacé , avec les médi et postpectus et la 
base des cuisses, noirs. 

Paru : le Brésil (collect. Dejean , type ). 

Obs. Elle a beaucoup d’analogie avec la S, albofasciata ; elle s'en 

distingue par sa poitrine et l'extrémité de ses élytres , noires; par 

ses antennes moins grêles, noires seulement sur les trois derniers 

articles, et surlout par son prothorax noir dans sa partie médiaire , 

et n’offrant pas de traces des deux points existants dans l'espèce sui- 
vante. 

5. S. albofaseiata. Ovalaire. Prothorax d'un rouge jaune, mar- 

qué sur son disque de deux points noirs. Elytres noires , avec le dernier 

cinquième d'un rouge jaune , marqué d'un point noir subapical ; ornées 

antérieurement de deux larges bandes transversales d'un blanc flave et 

dentées : l'antérieure liée par deux de ses dents à la base : la suivante , 

placée de la moitié aux trois quarts de la longueur. Dessous du corps 

d'un jaune rouge. 

Coscinella albofasciata, Buroxx , in collect. 
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Long. 0®,0067 (31).— Larg. 0M,0045 (2,). 

Corps ovalaire; pointillé; luisant, en dessus, Zéte d'un rouge jaune. 

Antennes et Palpes mazxillaires d'un rouge jaune : les premières avec 

les cinq derniers articles , noirs. Prothorax d'un rouge jaune, paré , 

de chaque côté, sur son disque, d’un point noir, un peu plus rap- 

proché du bord externe que de la ligne médiane. £cusson d'un rouge 

jaune. Ælytres en ogive , postérieurement; noires , à rebord marginal 

d'un rouge jaune ; parées de deux bandes transversales larges, d'un 

blanc flave , dentées : l’antérieure , tridentée en devant et en arrière, 

liée à la base par la dent intermédiaire et surtout par l’extérieure ou 

humérale; prolongée jusqu'au quart ou aux deux septièmes de la lon- 

gueur : la suivante , tridentée en devant, sinueuse dans le milieu et 

faiblement dentée aux extrémités de sa partie postérieure : la partie 

noire qui la suit tronquée et terminée aux quatre cinquièmes : le der- 

nier cinquième d’un rouge jaune, marqué d'un point noir près de 

l'angle apical. Dessous du corps et Pieds d'un jaune rouge : 

base des cuisses, genoux et moilié antérieure de l’arête des jambes , 

noirs. 

Parme : la Colombie ? (collect, Dupont). 

Genre Macaria , Macatie (1). 

(Macaria , nom mythologique.) 

Caracrènes. Antennes profondément dentées à partir du quatrième 

ou du sixième article ; n'en offrant souvent que huit ou neuf appa- 

rents (les troisième et cinquième étant ordinairement très-pelits ). 
Ongles munis d'une dent basilaire. 

A. Plaques abdominales détachées du bord postérieur de Parceau et en are plus 

ou moins régulier, 

1. ME. erotyloides: Guérin. Ovalaire. Prothorax et élytres d'un 

rouge carmin : le premier , plus pâle vers les angles de devant : les 

scondes, ornées de neuf gouttes d'un blanc flave, entourées chacune 

d'un cercle noir : trois à la base : trois en rangée Subtransversale 

1) Coupe indiquée dans le Catalogue Dejean , p. 458. I I ê | [ 
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vers les trois seplièmes de la longueur : trois, unies presque en 

triangle renversé : la dernière de celles-ci, liée au bord postérieur. 

Coccinella erotyloides , Guëmx , Icon. p. 324, 

Érar nonar. Élytres d'un rouge carmin , ornées chacune de neuf 

goulles ou taches subarrondies blanches et assez grosses , entourées 

chacune d'un cerele noir : les trois premières liées entre elles et à la 

base , dont elles occupent toute la largeur : la juxta-seutellaire et 

l'humérale, entaillées postérieurement : la deuxième ou intermé- 

diaire, moins postérieurement prolongée : les quatrième , cinquième 

et sixième, arrondies, également liées entre elles et formant une 

rangée transversale, des deux cinquièmes externes aux Lrois septiè- 

mes internes : les septième et huitième , liées entre elles et formant 

vers les deux tiers de la longueur une rangée étendue du bord ex- 

terne aux cinq sixièmes ou un peu plus de la largeur : la neuvième, 
subapicale , liée aux deux précédentes. 

Variations des Elytres (par défaut ). 

Var. A. Couleur rouge des élytres et cercles des taches en partie 

effacés et remplacés pas une couleur uniforme d'un blanc flavescent. 

Obs. Ordinairement c’est à la partie antérieure des élytres que se montre cette 

altération de la couleur ; souvent il ne reste comme vestiges de l'état normal, 

que la tache apicale et la partie postérieure des cercles noirs des septième et 
huilième taches. 

Long. 0",0059 (22/31). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps ovalaire ; pointillé; lisse et comme vernissé, en dessus, 
Téte d'un rouge carmin. Antennes et Palpes d'un blane rosé : les 
premières , avec leurs cinq derniers articles : les seconds , avec le 
dernier, noirs. Prothorax d'un rouge carmin , graduellement plus 

pâle ou blanchâtre , vers les angles antérieurs. £cusson triangulaire; 
noir. Ælytres obtusément arrondies , postérieurement ; colorées ct 
peintes comme il a été dit : repli d’un blanc flayescent ou rosé. 
Dessous du corps et Pieds d'un rouge pâle ou rosé : tarses noirs ou 
obseurs. 

Parnie : la Colombie (Dejean , Guérin (&rpe) Reïche , ete. ). 

2. M. rosena, Ooalaire. Prothorax d'un rouge ou rose livide , mar- 
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qué de deux taches subarrondies , noires. Elytres d'un rose päle, or- 

nées chacune de sept taches noires : deux basilaires (l'externe sur le 

calus , l'interne liée presque au milieu de la base) : une suturale au 

quart : une subdiscale au tiers : une subfasciale liée au bord externe 

aux trois huitièmes : une discale, grosse, aux deux tiers : une en 

forme de trait court longeant le bord externe aux quatre cinquièmes 

de la longueur. 

Long. 0",0067 (3,).— Larg. 0m,0045 (21). 
Corps ovalaire , pointillé; lisse et comme vernissé, en dessus. Zéte 

d'un rose livide, ornée de deux points noirs , vers sa partie poslé- 

rieure. Antennes et Palpes maxillaires d'un livide jaunâtre ou d'un 

testacé livide : les premières , avec les dents des cinquième à neu- 

vième articles et le dernier , noirs : les seconds , noirs ou obscurs à 
l'extrémité. Prothorax d'un rouge ou d’un rose livide , orné de deux 

taches noires subarrondies, du quart aux cinq sixièmes de la lon- 

gueur , situées, une de chaque côté de la ligne médiane , faible- 

ment plus distantes entre elles que du bord extérieur. Æcusson 

d'un rose pâle. Æ/ytres en ogive émoussée , postérieurement ; d'un 

rose pâle, parées chacune de sept taches noires : deux, basilaires : 

la deuxième , punctiforme , sur le calus : la première , entre celle- 

ei et l'écusson, mais presque de moitié plus rapprochée du calus , 

allongée , liée à la base , vers les trois septièmes ou les deux cinquiè- 

mes internes de celle-ci : la troisième, au quart de la longueur, unie à 

la suture et formant avec sa pareille une tache ovalaire, commune : la 

quatrième , subarrondie , sur le disque vers le tiers de la longueur, 

de moitié plus rapprochée de la suture que du bord externe : la cin- 

quième, aux trois huitièmes , liée au bord externe et prolongée en 

forme de bande transversale raccourcie , jusques un peu au-delà du 

tiers externe de la largeur : la sixième , la plus grosse, subarrondie , 

située sur le disque vers les deux tiers, d’un diamètre plus large 

que l’espace qui la sépare de la suture ou du bord externe : la sep- 

tième , petite, en forme de trait longitudinal joignant le bord exté- 

rieur aux quatre cinquièmes de la longueur. Dessous du corps et 

Pieds d'un jaune rouge , avee le postpectus et la partie antéro-mé- 

diaire du premier arceau ventral , noirs : épimères du médipeclus et 

surtout postépisternums , obscurs. 

Parrie : la Colombie (collect. Buquet). 
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Obs. Je n'ai vu qu'un exemplaire de cette espèce ; peut-être la 

couleur est-elle moins pâle, pendant la vie de l'insecte. 

3. NME. serraticormnis, Priévement ovale. Prothorax et élytres 

d'un rouge rosé ou testacé : le premier marqué de deux taches punc- 

tiformes noires , une de chaque côté de la ligne médiane : les secondes 

ornées chacune de neuf points de la même couleur : deux à la base 

(l'externe huméral , l'interne vers le milieu) : quatre en rangée un peu 

obliquement transversale (souvent les intermédiaires unis , et l'interne 

commun) : deux transversalement aux trois cinquièmes; un aux 

quatre cinquièmes. 

Macaria serraticornis, Des. Catal. p. 458. 

Érar nonxar. Ælytres d'un rouge carmin, ou d'un rouge rosé 

ou un peu pâle, surtout près des bords; parées chacune de neuf 

points noirs : deux à la base : quatre en rangée un peu obliquement 
transversale : deux en rangée transversale vers les trois cinquièmes : 

un aux quatre cinquièmes : les deux basilaires , situés : le premier , 

entre l'écusson et l'épaule, un peu plus rapproché de celui-là, non 

lié à la base : le deuxième, uni au bord huméral après l'angle 
postérieur du prothorax : les troisième, quatrième, cinquième et 

sixième ,; composant une rangée un peu obliquement transversale et 

très-légèrement en arc dirigé en arrière : le troisième, très-voisin de 
la suture ou lié à elle et formant alors une tache commune au cin- 

quième de la longueur : les quatrième et cinquième, très-rappro- 

chés l’un de l’autre , dans le milieu de la distance existante entre le 

troisième et le sixième : celui-ci uni au bord externe au tiers de la 

longueur : les seplième et huitième disposés en rangée transversale 

vers les trois cinquièmes : le septième aussi rapproché de la suture 

que le huitième l’est du bord externe, près d’une fois aussi distant 

l'un de l’autre : le neuvième sur le milieu de chaque étui aux 

quatre cinquièmes de la longueur, 

Variations des Elytres. 

Var. A. Troisième point ou l'interne de la seconde rangée , confondu 

avec son semblable en un point ou tache Ssuturale, commun aux deux 

éluis. 
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Var. B. Quatrième ct cinquième points , liés ou confondus en un 

seul. 

Obs. Cette variation se rencontre ordinairement avec la précédente. 

Long. 0,0067 (31). — Larg. 0",0048 (2 1/81). 

Corps brièvement ovale ou subhémisphérique ; pointillé ; luisant . 

en dessus. Zéte d’un rouge pâle , blanchâtre sur le bord antérieur du 

labre et de l'épistome. Æntennes noires, avec les premiers arlicles 

couleur de chair, au moins au côté externe. Palpes maxillaires ear- 

nés , à dernier article noir. Prothorax d'un rouge graduellement 
plus pâle sur les côtés; paré de deux taches puncliformes ou de deux 

points, noirs, silués, un de chaque côté de la ligne médiane , des 

deux cinquièmes aux quatre cinquièmes de la longueur. Ecusson 

noir. Ælytres en ogive émoussée , postérieurement; convexes ou 

médiocrement convexes; colorées et peintes comme il a été dil : repli 

offrant la marque du point marginal de la seconde rangée. Dessous 

du corps d'un rouge pâle et mat. Pieds noirs (® ) , avec une partie 

de la première moilié des cuisses de devant, d’un rouge pâle (®) : 

tarses d’un brun rougeâtre. 

Parnre : le Brésil (collect. Dejean (type), Germar et Schaum , 

Reiche , ete.). 

Elle a été découverte par M. Lacordaire. 

4. ME. Selanwmii. Driévement ovale. Prothorax noir dans son 

tiers médiaire, d'un rose pâle passant au blanc rose sur les côtés. 

Elytres d'un rouge rosé, parées chacune de cinq taches noires : les 

première el deuxième, punctiformes, subhasilaires : la troisième sutu- 

rale formant avec sa pareille une tache obcordiforme , vers le tiers : 

la quatrième à peine plus postérieure , subarrondie, voisine du bord : 

la cinquième brièvement transversale presque sur le milieu, aux trois 

quarts de la longueur. 

Long. 0,0056 (21/21). — Larg. 0",0045 (2:). 

Corps assez brièvement ovale; pointillé; luisant, en dessus. Zëre 
à A ; ’ ; 

d'un rouge pâle. Antennes d'un rose carné : la plupart des premiers ar- 

ticles noirs au côlé interne , et les derniers entièrement de celte cou- 

leur. Palpes maxillaires noirs , à premiers articles en partie couleur 
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de chair. Prothorax noir dans son tiers médiaire , avee les côtés d'un 

rouge très-pâle , passant successivement au blanc livide ou rosé, en 

se rapprochant des bords latéraux. Æcusson noir. Elytres subarron- 

dies postérieurement; d’un rouge rosé , parées chacune de cinq taches 

noires : les première et deuxième , subbasilaires , petites, punctifor- 

mes : la deuxième , sur le calus : la première ou interne , entre celle- 

ci et la suture dont elle est un peu plus rapprochée : la troisième , 

unie ou à peu près à la suture, formant avec sa pareille une grosse 

tache obcordiforme , commune , du cinquième aux trois huitièmes de 

la longueur : la quatrième , faiblement plus postérieure, subarron- 

die, unie par son côté externe au pli marginal : la cinquième , un 

peu obliquement et subareuément transversale, sur le disque , vers 

les trois quarts de la longueur, moins voisine de la suture que du 

bord externe, au moins une fois aussi large que l'espace qui la 

sépare de ce dernier. Dessous du corps d'un rouge rose. Pieds 

noirs. 

Parnie : Le Brésil (collect. Germar). 

J'ai dédié cette belle espèce à mon jeune ami, M. Schaum, qui 

vient de parcourir la plupart des parties de l'Europe et de l'Amérique 

septentrionale , et que ses travaux critiques ont placé au rang des 

plus habiles entomologistes de l'Europe. 

5. ME. diluta. Subhcmisphérique. Prothorax noir dans sa moitié 

longitudinalement médiaire, d'un blanc [lave sur les côtés. Elytres 

rouges , ornées chacune de huit gouttes arrondies, roses : deux à 

la base : trois en rangée un peu obliquement et subarcuément trans- 

versale du tiers externe à la moitié interne : deux en rangée trans- 

versale aux deux tiers : une à l'angle apical. 

Macaria diluta, Laconvae, inéd. Des Catal. p. 458. 

Long. 0®,0056 (2 1/21). — Larg. 0m,0045 (2!). 

Corps subhémisphérique; pointillé; luisant, en dessus. Zéte d'un 

fauve livide. Antennes et Palpes , noirs; en partie au moins , d'un 

fauve livide à leurs premiers articles. Prothorax noir dans sa moitié 

longiludinalement médiaire , avec les côtés d’un blanc flave. Ecusson 

obseurément rougeâtre ou noir. Æ/ytres subarrondies postérieure- 

ment; marquées de points peu rapprochés; d'un rouge de groseille , 

T. 11. 2€ série. 29 
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ornées chacune de huit taches roses ou d'un rose pâle , arrondies : 

les première et deuxième , à la base : la première , juxta-scutellaire : 

la deuxième, sur le calus : les troisième, quatrième et cinquième , 

disposées en rangée transversale un peu obliquement et faiblement 

arquée : la troisième, liée au bord externe : la quatrième, à peu 

près sur la même ligne transversale au milieu de la largeur : la cin- 

quième, plus postérieure , très-voisine de la sulure, vers la moitié de 

la longueur : les sixième et septième , en rangée transversale aux 

deux tiers : la sixième, aussi rapprochée de la suture que la cin- 

quième : la septième, liée ou à peu près au bord externe : la hui- 

tième , dans l'angle sulural qu’elle ne touche pas. Dessous du corps 

d'un rouge plus pâle. Pieds aniérieurs tirant davantage sur le rose. 

Plaques abdominales en arc irrégulier. 

Paraie : Cayenne (collect. Dejean , type). 

Elle a été découverte par M. Lacordaire. 

AA. Plaques abdominales liées ou à peu près au bord postérieur de l’arceau , coë- 

pées en arc rentrant à leur côté externe. 

6. ME. sigillata. Subhémisphérique. Prothorax noir, paré sur les 

côtés d'une assez large bordure blanche. Elytres rouges , avec le tiers 

postérieur noir. Dessous du corps d'un rouge pâle. Pieds noirs. 

Coccinella sigillata, Lacorvame, inéd. Des. Catal. p. 458. 

Long. 0",0059 (2 2/31). 

Corps suborbiculaire; pointillé; brillant. Téte noire : bord du 

labre et de l'épistome d'un blanc livide. Antennes et Palpes maxil- 

laires d'un blanc livide : les premières avec la moitié postérieure : 

les seconds avec le dernier article, noirs. Prothoraæ noir , paré sur 

les côtés et sur toute la longueur de ceux-ci d’une bordure blanche 

ou d’un blanc sale ou livide, un peu plus large postérieurement ct 

égalant dans son milieu le sixième de la largeur du segment thora- 

cique : cette bordure laissant le rebord externe noir. Ecusson noir. 

Elytres assez grossièrement et peu densement ponctuées; rouges , 

avee le tiers postérieur noir. Dessous du corps d'un rouge pâle : médi 

et postpectus un peu obseurs : pro et mésosternums et Pieds noirs. 

Parure : Cayenne (colleet. Dejean , type). 
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DEUXIÈME DIVISION. 

Caracrères. Elytres à base jamais anguleusement saillanteau-devant 

du calus, toujours relevée dans. son tiers externe , qui souvent est 

ayancé de manière à former le côté d'un angle rentrant très-ouvert, 

au-devant du calus; à repli toujours fortement incliné, dépassant 

l'extrémilé des cuisses. 

Les caractères que je viens d'indiquer suffisent pour faire généra- 

lement distinguer au premier aspect les Coccinelliens de cette divi- 

sion de ceux de la première. Le bord antérieur de leur épistome 

esl le plus souvent avancé à ses extrémités en forme de dent plus 

ou moins saillante et parfois, par suite du développement plus con- 

sidérable de ces dents , ce bord antérieur se montre échanceré en are 

ou presque en demi-cercle. La massue des antennes, chez plusieurs 

de ces insectes, surtout chez ceux des dernières branches, s'éloigne 

de la forme obtriangulaire pour se rapprocher de celle d'un fuseau 

ou d’un ovale plus ou moins allongé; quelquefois même alors, ces or- 

ganes rappellent par leur brièveté ceux des Chilocoriens et des Hy- 

péraspiens. Le prothorax est toujours fortement ou assez fortement 

échancré en devant, avec la partie médiaire, c'est-à-dire le bord 

postérieur de cette échancrure sensiblement ou assez notablement 

courbé; ordinairement en are assez prononcé à son bord postérieur; 

creusé, sur son repli, chez un grand nombre , d'une fossette le plus 

souvent suborbiculaire el siluée vers l’angle antéro-inlerne. Les 

élytres au lieu d’être inclinées aux épaules, s’éloignent sous ce rap- 

port des Coccinelliens de la première division; habituellement elles 

sont relevées exlérieurement, de manière à constituer soit brusque- 

ment une tranche subhorizontale, soit une tranche moins déclive 

que les côtés de leur surface, concave ou en gouttière; leur repli 

toujours incliné et cachant l'extrémité des cuisses, généralement 

assez large et quelquefois au point d'égaler le tiers de la largeur 

de l'arrière poitrine, est parfois creusé de fosselles, maïs jamais ou 

très-rarement aussi prononcées ou aussi profondes que chez les Hy- 

péraspiens. Le mésoslernum presque entier dans un pelit nombre , 

est ordinairement profondément échaneré. Leur corps souvent pres- 

que orbiculaire ou hémisphérique, s'éloigne d'autrefois de cette forme 

pour se rapprocher de l’ovale. 
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Les premier et deuxième articles des tarses antérieurs sont encore 

garnis en dessous chez les & d'espèces de ventouses qui manquent 

aux 9. 

Ces insectes tous étrangers à l'Europe, se partagent de la manière 

suivante : 

Branches. 

Prothorax non creusé , / 

vers l'angle antéro-in- 

terne de son repli Ë Pl Écusson notablement plus 
d'une fossette subar- CEE 

& 2 large que le dixième 
rondie, excepté chez , , : : de la base d’une élytre. CANIAIRES. 
un très-pelit nombre 

] d'espèces ayaut la tran-\ 
en = = £ 1S à eine ssi 

très-sensible che des élytres large et LEON TEEN 
” je . arg æ 1710 

2 ment plus déclive, le repli de lrgcquelle (douzième à Ë 
ë longues que celles-ci égal au moins de la base d’une élytre. ALESIAIRES. 

EN - à 
E la largeur du au liers de la largeur 

front. de Parrière-poitrine. 

Prothorax creusé, vers l'angle antéro-interne 

de son repli, d’une fossette arrondie. . . . COLOPHORAIRES. 
L 

Antennes à peine aussi longues que la largeur du front, à massue 

Tnsilormes. M 028 uen .  CY0ONIAIRES: 

SIXIÈME BRANCHE. 

LES CARIAIRES. 

Caracrères. Antennes très-sensiblement plus longues que la lar- 

geur du front. Prothorax non creusé, vers l'angle antéro-interne de 

son repli, d'une fossetle subarrondie , excepté chez un très-petit 

nombre d'espèces ayant la tranche des élytres large et déclive, le 

repli de celles-ci égal au moins au tiers de la largeur de l’arrière 

poitrine. Æcusson notablement plus large que la dixième partie de 

la base d’une élytre. 

Ces insectes se répartissent dans les genres suivants : 



Jaques abdominales 

COCCINELLIENS. — synonycha. 

| Ongles bifides. Corps suborbiculaire. Elytres à large tranche . . . 

| | 

Prothorax creusé d'une fossette sur son repli; arqué sur les côtés et 

souvent d'une manière sinueuse, près des augles de devant. Elytres 

à repli large ; à tranche déclive, à limites non brusquement déter- 

Solo ao ro dodédf witsinnetontsi ais ont 

nant ou à peu près le bord de l'arceau 

= /Prothorax arqué sur les côtés el souvent d'une manière sinueuse, 

® offrant vers le Liers ou au plus vers la moilié de la longueur de 

A ceux-ci, le commencement du rétrécissement. Elytres arrondies 

Ci |E postérieurement, à tranche déclive et peu développée ou pres- 

RE Queanble CE. 

E BUT TES Prosternum uniformément relevé en carène 
=} LE = A 3 ra 

2] NI NE E jusqu'à son bord antérieur. . . 
SR) SE = 2 
S1S(S a EeTe 
Ts |=s a ol re 

Z DE © É num € à 
= 2122 En CA Elytres à tranche large et 

1 carene F 
s S 5 = Le = subhorizontale. . 
2 1 © alfaiblie 

À El = & vers son 

E AE £ bord & = bor : AE 
S EL & » D k Elytres à tranche étroite . 
£ SARA: £ anté- 
= E|= Es e : 
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| en forme d'arc régulier , dépassant à peine les trois cinquièmes de l'arceau. 

Genre Synonycha , Sÿxonyens ; Chevrolat (1). 

Cody , ensemble ; dyvË , vngle ), 
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GENRES, 

. Synonycha. 

Carta. 

Lois. 

Pelina. 

Neda. 

Daulis. 

Isora. 

Canacrères. Plaques abdominales ne formant pas un are régulier, 

el alleignant ou à peu près le bord de l'arceau. Ongles bifides. 4n- 

tennes à massue subdenticulée au côté interne. Epistome bidenté. 

Prothorax sinueusement arqué et assez largement relevé en rebord , 

sur les côtés. Ælytres près de moitié plus larges en devant que le 

prothorax; convexes, dilatées dans leur périphérie en une tranche 

sans rebord, peu déeclive, légèrement en gouttière , égale au cin- 

quième de la largeur d’un étui, vers les deux cinquièmes de la lon- 

gueur : repli très-large, celui de chaque élytre égal , sur les côtés 

Le 

(4) Der. Catal. p. 460. — Diet. univ. d'hist. nat. de d’Orbigny , t. 4. 

42 n-.132: 

P- 45, el 
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da postpectus, environ aux deux cinquièmes de la largeur de celuï- 

ci; creusé de fossettes peu prononcées. Mésosternum échaneré pres- 

que jusqu'à la moitié. Corps suborbiculaire. 

1. S. grandis; Cassrroem. Suhorbiculaire ; médiocrement con- 

vexe. Prothorax @ élytres d'un jaune testacé ou rougeûtre : le pre- 

mier, marqué sur son tiers médiaire d'une tache noirâtre presque 

carrée, natteignant pas le bord antérieur : les secondes; ornées de 

£rois taches suturales et ordinairement communes (la première , obcor- 

diforme, la plus grosse, au tiers : la deuxième, aux deux tiers : la 

troisième , apicale ) , et chacune &e cinq autres , punctiformes, noires : 

deux, au tiers et aux deux tiers, liées au bord externe : trois, en 

rangée longitudinalement médiaire, sur le calus, aux deux cinquiè- 

anes , aux deux tiers. 

Évar vorwar. Prothorax et élytres d'un jaune rougeâtre , d'un 

jaune rouge ou d'un jaune testacé : le premier, paré dans son 

tiers médiaire d'une tache noire , attenante à la base, presque carrée, 

prolongée en devant jusqu'au tiers antérieur : les secondes , ornées 

chacune de huit taches, la plupart en forme de gros points, noires : 

la première, sur le calus : les deuxième, troisième et quatrième, 

formant, vers le tiers de la longueur, une rangée transversalement 

en arc dirigé, en arrière : la deuxième, la plus grosse de toutes, 

sur la suture, formant avec sa pareille une tache souvent obcor- 

diforme, commune aux deux étuis : la quatrième, située au côté 

interne du sillon de la tranche et prolongée ou à peu près jus- 

qu'au bord externe : la troisième , un peu plus postérieure, siluée sur 

le disque, aux deux cinquièmes, entre les deux précédentes : les 

cinquième, sixième et septième, disposées en rangée transversale , 

vers les deux tiers : la cinquième , punctiforme , commune aux deux 

étuis : la septième , analogue à la quatrième, et liée comme elle au 

bord externe : la sixième , intermédiaire entre les deux précédentes : 

la huitième, petite , à l'angle apical. 

Coccinella grandis, Cassrroëm, 12 Tauxs. Dissert, Acad. 4. p. 12. pl. 13. — Jd. 

Ed. gout. p. 453. pl. 7. fig. 16. — Guec. C. Lixx. Syst. nat. À. p. 4656. 101. — 

Ou. Encyc. méth. t. 6. p. 56. 38. 

Coccinella ursicolor, Fas. Mant. 4. p. 58. 55. — Guer. G. Lixx. Syst. nat. 1. 

p. 1633. 92. — Ouiv. Encye. méth. L. 6. p. 65. 76. pl. 244. lis. 17. 
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€occinellæ versicolor, Fan. Ent. syst. #. p. 279. 62. — Jd. Syst. Eleuth. 4. p. 369. 

T8. — Henssr. Nat. 1. 5. ps 298 50. — Scnonu. Syn. ins. L. 2. p. 482. 86. — 

Ouv. Entom. t. 6. p. 8049: 47. pl 3. fig. 28.— Perry, Obs. p. 27. — Guëmn et 
PescHenoN, Genera, 4€ livr. 

Cocrinella émpertalis, Herssr, Nat. t. 5. p. 264. 4. pl. 55. fig. 4. 

Fariations du Prothoraz: 

Obs. Quand la matière noire a été peu abondante où à fait en partie défaut , la 

tache discale présente de chaque côté une entaille obliquement dirigée d'avant 

en arrière ; d’autres fois, cette entaille est plus considérable: et la tache se trouve 

partagée transversalement en deux parties, dont antérieure: est elle-même di- 

visée longitudinalement. Dans ces variations, la dégradation: de la couleur suit 

en général les modifications de la forme et les divisions. de la tache, au lieu 

d'être d’un noir prononcé , se montrent brunes où d’une teinte moins sombre. 

Variations des Élytres (par défaut ). 

Var. A. Point noir apical nul ow peu apparent. 

Long. 0®,0136 (5 1/21). 

Corps suborbiculaire; pointillé; convexe; d'un jaune testacé où 

d'un jaune rouge. Zéte concolore. Antennes et Palpes maxillaires 

d'un jaune testacé, à extrémité souvent obscure. rothorax coloré 

et peint comme il a été dit. £cusson ordinairement concolore ou bordé 

de noir, quelquefois entièrement noir. Ælytres colorées et peintes 

comme il a été dit : repli offrant des traces très-marquées de la tache 
marginale antérieure, et peu apparentes de la postérieure. Dessous 
du corps et Pieds d'un jaune testacé. 

Parnie : la Chine , (Muséum de Copenhague, type de Fabricius 
ete.), Manille (Perroud) , Java (Dejean, elc.). 

Genre Caria , Cane. 

(Caria, nom mythologique ) 

Caracrères. Plaques abdominales ne formant pas un arc régulier , 

el alleignant ou à peu près le bord de l'arceau. Ongles munis d'une 

dent basilaire. Antennes à massue plus ou moins distinetement sub- 

denticulée au eôlé interne. Prothorax areuément élargi, et souvent 
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d'une manière sinueuse vers les angles de devant; en are dirigé en 

arrière, à la base; médiocrement convexe ; creusé de chaque côté , 

sur son repli, d'une fosselte de forme variable. Æ/ytres au moins 

d’un quart ou d’un tiers plus larges en devant que le prothorax ; con- 

vexes , dilatées dans leur périphérie en une tranche peu ou médiocre- 

ment déelive, offrant souvent dans sa plus grande largeur , le ein- 

quième ou presque le cinquième de celle de chaque étui : repli 

ordinairement très-large : celui de chaque élytre, le plus souvent 

égal, sur les côtés du postpectus , au tiers ou aux deux cinquièmes 

de la largeur de celui-ci. Corps suborbiculaire , convexe. 

Les espèces de ce genre semblent jusqu’à ce jour exclusivement 

propres aux chaudes contrées de l'Asie et de l'Afrique. 

À. Fosselte prothoracique allongée, occupant la majeure partie de la largeur du 

repli, prolongée jusqu’au niveau des hanches de devant ( G. Caria). 

æ. Base du prothorax tronquée ou émoussée au-devant de l’écusson. 

B: Côtés du prothorax sinueux. 

4. €. dilatata ; Fagricrus. Orbiculaire ; convexe. Prothoraæx et 

élytres d'un jaune testacé, ou d'un rouge jaune : le premier ; orné de 

deux taches subpunctiformes noires , liées à la base chacune vers le 

quart externe de celle-ci : les secondes , à large tranche , marquées 

chacune de cinq gros points noirs : un sur le calus : les autres , dis- 

posés par paires sur deux rangées transversales ; au tiers et aux deux 

tiers. 

Coccinella dilatata, Fasr. Syst. ent. p. 82. 48. — Jd. Spec. ins. t. 4. p. 98. 30. — 

Id. Mant. t. 4. p. 57. 45. — Id, Ent. syst. 1. 4. 1. p. 277. 52.— Id. Syst. EL. t. 4. 

p- 567. 65. — Guer. C. Linx. Syst. nat. t. 4. p. 1651. 8%. — Oriv. Encyc. méth. 

t. 6. p. 64.61. pl. 244. fig. 12. — Jd. Entom. t. 6. p. 40145. 58. pl. 2. fig. 45. — 

Henssr, Nal.t. 5. p. 296. 47. — Scnoexx. Syn. ins. t. 2. p. 178. 71. — Perry, 

Observ. p. 27. 

Coccinella aucta, Yuuic. Mag. t. 4. p. 479. 44. — Scnoexu. Syn. ins. t. 2. p. 178. 

172. — Perry , Observ. p. 27? 

Coccinella 12-maculata, Des. Catal. p. 457 (T). 

Long. 0",0112 (5!). 

Corps suborbiculaire ; convexe; pointillé; luisant; d'un rouge 

jaune ou jaune rouge, en dessus. 7éte ordinairement marquée sur le 
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milieu du front d'une ligne transversale ou de deux points, obseurs 

(2) : épistome bidenté. Antennes el Palpes maxillaires , d'un jaune 

rouge. Prothorax muni d'un rebord étroit et obseur, paré de deux 

taches noires, subpunctiformes on presque en losange, liées à la 

base, chacune vers le quart externe de celle-ci. Ecusson à côtés cur- 

vilignes ; noir. E/ytres peu ou point émoussées à l'angle huméral ; à 

tranche sans rebord, médiocrement déclive , égale au cinquième de 

la largeur, très-étroitement et peu sensiblement obscures à leur bord 

extérieur; ornées chacune de cinq points noirs assez gros : le pre- 

mier , sur le calus : les deuxième et troisième, formant avec leurs 

pareils de l'autre élytre, une rangée en are : le deuxième, à peine 

aussi distant de la suture que la largeur de son diamètre, aux deux 

seplièmes : le troisième , un peu plus postérieur , placé au tiers, voi- 

sin du sillon de la tranche marginale : les quatrième et cinquième, 

disposés sur une rangée analogue à celle des précédents : le quatriè- 

me, un peu plus rapproché de la suture que le deuxième, situé aux 

deux Liers : le cinquième , à peine plus postérieur , un peu moins voi- 

sin du sillon de la tranche , mais plus rapproché du bord externe que 

le troisième : repli large; creusé de fosseltes; marqué d’un point noir, 

correspondant au troisième ou submarginal antérieur. Dessous du 

corps el Pieds d'un rouge jaune ou d’un jaune rouge. 

Parnie : Java (colleet. Dejean, Germar et Schaum , etc.); le 

Bengale (Westermann , etc.) ; la Chine (Muséum de Paris). 

Obs. Le prothorax et même les élytres sonL parfois enfumés ou 

noirâtres dans leur périphérie ou près de celle-ci. Il faut rapporter à 

celte variation accidentelle la première descriplion de Fabricius , 

publiée dans son Systema Entomologiæ. Dans son Entomologia 

systemalica , il commença à donner l'exemplaire décrit dans ses pre- 

miers ouvrages, comme une variété dépourvue de la bordure noire 

du prothorax et des élytres ; il n’a plus parlé de ces signes dans son 
Syslema Eleutheratorum. 

Fabricius avait donné à cette espèce l'Amérique méridionale pour 
patrie : M. Perty a relevé cette erreur. 

2. ©. Duvaueelii. Suhémisphérique ; convexe. Prothorax d'un 

rouge testace, paré de deux taches noïres , liées à la base, chacune sur 

le côté de la troncature basilaire. E lytres à tranche médiocre ; d'un 

T. ll. 2 série, 30 
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rouge plus vif sur la majeure partie de leur surface ; graduellement 

d'un rouge jaune vers l'angle apical ; ornées chacune de cinq taches 

punctiformes noires : une sur le calus : une juxtla-suturale, au cin- 

quième : une juxla-marginale, aux trois seplièmes : une assez près 

de la suture , aux quatre seplièmes : une sur le disque, aux quatre 

cinquièmes. 

Long. 0m,0085 (3 3/41). — Larg. 0",0078 (31,2). 

Corps suborbiculaire; convexe ou peu fortement convexe; poinlillé . 

luisant ou brillant, en dessus. Zéte d’un rouge testacé; parée d'une 

bordure brunâtre à la partie antérieure du labre et d'un bandeau de 

même couleur sur le verlex, ou de deux taches brunes, placées cha- 

cune au côlé postéro-interne des yeux. Æntennes et Palpes d'un rouge 

testacée. Prothorax d'un rouge testacé , paré de deux taches noires, 

liées à la base, chacune sur le côté de la troncature antéseutellaire , 

obliquement prolongées dans la direction de l'angle antérieur, égales 

au tiers ou un peu plus de la longueur, presque uniformément de 

moilié moins larges. Ecusson d'un rouge iestacé. Ælytres émoussées 

ou subarrondies aux épaules; à tranche médiocrement déclive , fai- 

blement en gouttière , égale à peine au septième de la largeur vers le 

tiers de la longueur; d'un rouge testacé sensiblement plus vifque celui 

du prothorax sur la majeure partie de leur surface, passant graduel- 

lement au rouge jaune, vers l'extrémité; ornées chacune de cinq 

taches punctiformes , noires : la première , la plus grosse, sur le ca- 

lus : la deuxième, la moins grosse, ovale, liée ou à peu près à la 

sulure vers le cinquième de la longueur : les troisième et quatrième, 

sur une ligne un peu obliquement transversale : la troisième , pres- 

que en ovale transversal, presque aussi grosse que celle du calus, 

située aux quatre seplièmes de la longueur , séparée de la suture par 

un espace égal à la moitié de son diamètre, étendue jusqu'aux deux 

cinquièmes internes de la largeur : la quatrième , suborbiculaire , un 

peu plus antérieure , aux trois seplièmes de la longueur , liée ausillon 

de la faible gouttière : la cinquième , suborbiculaire , sur le disque , 

aux quatre cinquièmes environ de la longueur : repli plus obseur; 

creusé de fossettes : celui de chaque élytre à peine plus large quele 

quart de la largeur du postpectus. Dessous du corps d'un testacé plus 

obscur ou brunâtre sur le milieu des parties pectorales et ventrales , 

jaunâtre sur les parties latérales. Pieds d'un testacé obscur ou bru- 

nâtre. 
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Paris : l'Asie (Muséum de Paris). 

Rapportée par M. Duvaucel à qui je l'ai dédiée. 

3. ©. sex-spilota ; Hore. Suborbiculaire ; médiocrement convexe. 

lrothorax noir, paré sur toute la longueur des. côtés d'une large bor- 

dure flave. Elytres à large tranche ; rouges, ornées d'une bordure 

suturale prolongée jusqu'aux deux cinquièmes , et chacune de trois 

points assez gros , noirs : un sur le calus, étendu jusqu'à la base : 

deux en rangée transversale , vers la moitié de la longueur, l'interne , 

sur le disque, l'autre, un peu plus extérieur, prolongé jusqu'au bord 

externe. 

Coccinella sex-spilota , More , ia Grav’s, Zoolog. Miscell. p. 30, (7). 

Long. Om,00112 (5). 

Corps suborbiculaire ; médiocrement convexe ; pointillé; brillant. 

Tête d'un flave teslacé; Antennes à extrémité obseure. Palpes 
maxillaires , noirs. Prothorax noir ; paré sur les côtés et sur toute 
la longueur de ceux-ci d'une bordure flave , formant une tache ovale , 

étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire, avec le bord 

extérieur très-élroilement noir, au moins depuis les angles posté- 

rieurs jusqu'à sa sinuosilé : la partie noire, égale en devant au bord 

postérieur de l’échancrure , élargie en are rentrant, d'avant en ar- 

rière , étendue à la base sur les trois cinquièmes médiaires de celle- 

ci, en se prolongeant parfois très-étroitement jusqu'aux angles pos- 

tirieurs. ÆEcusson noir. Ælytres à tranche peu déclive, égale à 

environ au quart de chaque élytre , vers le milieu de la longueur où 

elle offre sa plus grande largeur; d'un rouge de cerise ou d'un 

rouge Lirant faiblement sur le jaune, parées d'une bordure suluralte 

noire, commune, prolongée jusqu'aux deux einquièmes, el ornées 

chacune de trois taches punctiformes , également noires : la pre- 

mière , sur le calus, prolongée jusqu'à la base : les deuxième et 
troisième, en rangée transversale, à la moilié de la longueur : la 
deuxième, puuctiforme, sur le disque : la troisième + naissant au 

liers externe ou un peu avant, el élendue en s'élargissant , jusqu'au 

bord externe , en forme de bande raccourcie : repli large ; à fossettes 

peu marquées ; rouge , avec sa moitié interne lirant day anlage sur le 

jaune. Dessous du corps noir, avee les côtés du ventre d'un flave 
roux, Pieds noirs. 
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Pare : le Népaul (collect. Hope (type), Muséum britannique). 

Obs. Je n'ai vu que la © ; le mâle offre peut-être sur la tête , au 

moins , des variations de couleur. 

BB. Côtés du prothorax non sinueux. 

4. ©. Commingii. Orbiculaire ; convexe. Prothorax et élytres 

d'un rouge jaune : celles-ci à large tranche, parées chacune de trois 

gros points, noirs : les deux antérieurs au tiers de la longueur, l'un, 

voisin de la suture, l'autre, presque lié au bord externe : le dernier , 

un peu moins rapproché du bord externe , au trois quarts de la lon- 

gueur. Dessous du corps et pieds d'un rouge jaune. 

Coccinella Commingii, More , ta collect. 

Long. 0,0090(4!). 

Corps subhémisphérique ou orbieculaire; convexe; pointillé et d'un 

rouge jaune , en dessus. Zéte, Antennes , Palpes , Prothorax et 

Ecusson, concolores. Elytres émoussées aux épaules ; à tranche sans 

rebord, peu incliné, légèrement en gouttière, plus large vers les 

deux cinquièmes de la longueur, où elle égale au moins le cinquième 

de la largeur; parées chacune de trois taches punetiformes , noires : 

les première et deuxième, sur la mème ligne transversale , au tiers 

de la longueur : la première, à peine distante de la suture de la moi- 

tié de son diamètre : la seconde , moins arrondie , siluée au côté in- 

terne du sillon de la tranche et dilatée presque jusqu’au bord externe : 

la troisième, arrondie, siluée presque toute entière au côté interne 

du sillon de la tranche, aux trois quarts de la longueur : repli mar- 

qué de la tache antéro-exlerne, couvrant toute sa largeur. Dessous 

du corps et Pieds d'un rouge jaune ou d’un roux jaune. 

Parrie : Manille (collect. Hope). 

Obs. Je n'ai vu que le œ. 

ax. Base du prothorax non tronquée au-devant de l’écusson. 

5. €. duodecim-spilota; Hors. Orbiculaire : médiocrement con- 

vexe. Prothorax et Elytres d'un jaune pâle : le premier orné de cha- 

que côté de la ligne médiane d'une grosse tache noire attenante à la 

base , presque en quart de cercle , prolongée jusqu'au cinquième ante- 
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rieur : les secondes , à large tranche, parées , prises ensemble de dix 

grosses taches noires, rondes , quatre disposées en croix sur chaque 

clytre et deux communes , l'antérieure subscutellaire, la postérieure 

subapicale. 

Coccinella 12-spilota, Hore, in Grav’'s, Zoolog. Miscell. p. 51. (T'). 

Long. 0",0067 (3!). 

Corps orbiculaire; pointillé; luisant; médiocrement convexe. 

Tête d'un flave testacé , avec le bord du labre et de l'épistome moins 

clairs. Antennes et Palpes maæillaires d'un flave roussâtre. Pro- 

thorax sinueux sur les côtés des angles de devant, marqué 

d'une fossette allongée sur le milieu de ses rebords latéraux; 

d'un jaune pâle, flave ou d’un flave teslacé, paré de deux taches 

noires , situées , une de chaque côté et très-près de la ligne médiane : 

ces taches, presque en quart de cercle, liées à la base, prolongées 

en devant jusqu'au cinquième ou presque au sixième antérieur, et la- 

téralement jusqu'au sixième externe de la largeur. Æcusson flave. 
Elytres subarrondies aux épaules ; à tranche sans rebord , sensible- 

ment en goultière aux épaules et un peu après, faiblement inclinée 

ensuite , plus large vers la moitié de la longueur , où elle égale pres- 

que le quart de la largeur; moins finement pointillées sur celle-ci 

que sur le reste de leur surface ; flaves, d’un jaune pâle ou d'un flave 

teslacé ; ornées sur la suture de deux taches communes , arrondies , 

grosses, noires , et chacune de quatre taches semblables ceruciale- 

ment disposées : les taches suturales siluées : l'antérieure, au- 

dessous de l’écusson et prolongée jusques après le tiers : la poslé- 

rieure , depuis les trois quarts ou un peu avant jusque près de 

l'angle sutural : la première de celles particulières à chaque élytre , 

couvrant le calus, prolongée en s’élargissant, au côlé postéro- 

interne : la seconde, presque liée au bord externe , aux deux cin- 

quièmes de la longueur : la troisième, un peu plus postérieure, la 

plus grosse, voisine de la suture, vers la moitié de la longueur , 

étendue jusqu'au milieu de la largeur : la quatrième , la moins 

grosse , liée au sillon de la tranche, vers les deux tiers : repli à fos- 

settes nulles ou peu marquées; flave , offrant des traces plus ou 

moins faibles de la tache marginale antérieure. Dessous du corps 

noir : antépectus, épimères des médi el postpectus et côtés du 

ventre, d'un flave roussâtre. Pieds d'un roux flave. 
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Parnie : Népaul (collec, Hope, type). 

Obs. Je n'ai vu que le &. 

AA. Fosselte prothoracique plus ou moins petite, ordinairement ovalaire, située 

vers l’angle antéro-interne du repli (G. Harma). 

A Côtés du prothorax sinueux. Elytres gibbeuses, 

6. ©, regalis: Orivien. Suborbiculaire; obtusément conique. 

Prothorax et élytres d'un rouge roux foncé ou d'un rouge testacé : 

le premier, paré dans sa moitié longitudinalement médiaire d'une 

tache noire entaillée en depant et n'alteignant pas le bord antérieur : les 

secondes , à large tranche , ornées de deux taches suturales subarron- 

dies (au quart et aux trois quarts) , et chacune de cinq points , dispo- 

sés en croix, noirs : un, Sur le calus : trois, dont l'intermédiaire 

très-petit, situés transversalement vers la moitié : le dernier, aux 

quatre cinquièmes , lié au bord extérieur, ainsi que l'externe de la 

rangée précédente. 

Coccinella regalis, Ouv. Entom. t. 6. p. 4020. 48. pl. 6. fig. 77, ge 

Long. 0®,9101 (41/2). 

Corps suborbiculaire, en cône obtus; pointillé; luisant; d'u 

rouge plus ou moins foncé tirant sur le roux, sur le testacé où sur 

le jaune. Antennes et Palpes maæillaires un peu plus pâles. Protho- 

rax subsinueux sur les côtés des angles de devant; rouge ou d'un 

rouge tirant sur le jaune, orné sur la moitié médiaire ou un peu 

moins de la base d'une large bande noire, prolongée , en se rétré- 

cissant un peu, presque jusqu'au bord antérieur , entaillée peu pro- 

fondément ( ® ) ou presque jusqu'à la moitié de la longueur(), dans 
le milieu de son bord antérieur. Æcusson noir. Elytres offrant dans 

leur périphérie une tranche large, moins déclive, d'une largeur 

presque uniforme jusqu'aux deux tiers, égalant dans le milieu au 

moins le cinquième de la largeur; rouges ou d'un rouge tirant sur le 

jaune; parées de deux taches sulurales, communes , et chacune de 

cinq taches, noires : les taches sulurales, subarrondies, plus 

grosses , placées l’une vers le quart, l’autre vers les trois quarts de 

la longueur : les taches particulières à chaque élytre, disposées en 

croix : la première, punctiforme, assez grosse , sur le calus : les 

deuxième, troisième et quatrième, sur une ligne à peu près lrans- 
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versale : la deuxième, plus pelite que la première, placée au tiers 

voisin de la suture, un peu avant la moitié de la longueur : la 

troisième, petite, souvent peu apparente, un peu plus postérieure, 

entre la précédente et la quatrième : celle-ci, triangulaire, liée par 

sa base au bord externe, vers les trois seplièmes de la longueur, trans- 

versalement étendue jusqu'aux limites internes de la tranche : la cin- 

quième , située au côté interne du sillon de la tranche , arrondie , et 

prolongée ensuite jusqu'au bord externe, vers les quatre cinquièmes 

de celui-ci, obliquement avancée de dehors en dedans et d’arrière en 

avant : repli à fossettes peu prononcées; marqué d’une tache noire, 

correspondant à la marginale antérieure. Dessous du corps et Pieds 

d'un jaune rouge ou d'un jaune testacé : épimères des médi et post- 

pectus et postépisternums ordinairement plus pâles. 

Pari : les Indes orientales (Olivier); Madagascar (collect. Buquet, 

Chevrolat, Guérin ; Muséum de Paris). 

37. Côtés du prothorax non sinueux. 

ô. Fossette du repli très-apparente. Base du prothorax non émous- 

sée au-devant de l’écusson. 

7. €. dorsalis: Ozuiviern. Prothorax noir, paré en devant d'une 

bordure étroite d'un flave livide, dilatée de chaque côté en une tache 

couvrant les trois cinquièmes antérieurs des bords latéraux. Elytres 

à tranche assez large; d'un rouge de sanguine , ornées d'une bordure 

noire sur la tranche marginale et d'une autre une fois plus large sur 

la suture. 

Coccinella dorsalis, Ouw. Entom. t. 6. p. 1059. 78 pl. G. fig. 94. (suivant l’exem- 

plaire typique , rapporté par Palisot de Beauvois, faisant partie de la collection de 

M. Chevrolat). 

Coccinella pallipes, Pausor pe Beavvots, inéd. Des, Catal. p. 458, 

Long. 0",0056 à 0,0067 (2 1/2 à 3). 

Corps subhémisphérique ; pointillé ; luisant. Zéte d'un roux livide ; 

labre noir: épislome ordinairement marqué (®) d'une tache égale- 

ment noire; bidenté ou plutôt échancré en are rentrant. Æntennes 

et Palpes maxillaires d'un flave testacé. Prothorax arqué, peu ou 

point sensiblement subsinueux el sans rebord marqué , sur les côtés ; 

noir; paré à sa parlie antérieure d'une bordure flave ou d'un blanc 
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livide ou flavescent, étroite, extérieurement dilatée , et formant aux 

angles de devant une tache prolongée jusqu'aux trois cinquièmes 

des bords latéraux. Æcusson noir. Elytres peu ou point émoussées 

aux épaules; à tranche sans rebord, assez inclinée, d'une largeur 

presque uniforme au moins jusqu’au milieu, égale dans ce point en- 

viron au cinquième de la largeur de chaque élui, rétrécie postérieu- 

rement; presque d’un rouge de sanguine ou plutôt d’un rouge testacé 

brunâtre, ornées d'une bordure de largeur couvrant la tranche margi- 

nale et d'une bordure suturale une fois environ plus large, noires. 

Dessous du corps et Pieds d'un roux livide ou d’un livide roussâtre. 

Parnie : le royaume de Bénin (collect. Chevrolat , type d'Olivier), 

la côle de Guinée (Dejean ; Muséum de Paris). 

do. Fosselte du repli prothoracique faiblement marquée. Base du pro- 

thorax émoussée, au-devant de l’écussen. 

8. €. abhreviatn. Subhémisphérique. Dessus du corps d'un rouge 

de cerise. Prothorax peu distinctement pare d'une bordure noire, 

sur les deux tiers médiaires de sa base. Elytres à tranche assez 

large ; ornces d'une bordure suturale sensiblement dilatée au tiers et 

aux deux tiers , d'une bordure périphérique étroite, d'une tache liée 

au milieu de la base et chacune de deux bandes , noires : la bande 

antérieure , transversale, au tiers : l'autre aux deux tiers , non pro- 

longée jusqu'à la suture. 

Long. 0",0101 (4 1/2 1). 

Corps subhémisphérique ou presque orbiculaire ; convexe; poin- 

tillé ; luisant, en dessus. 7éte, Antennes et Palpes d'un rouge jaune, 

variable. Prothorax sans sinuosité sur les côtés des angles; d’un 

rouge de cerise graduellement un peu moins vif ou plus pâle 

près des bords antérieur et laléraux ; paré sur les deux tiers mé- 

diaires de la base d’une bordure noire ou obseure, peu apparente. 

Ecusson noir. Ælytres peu émoussées aux épaules ; à tranche assez 

déelive et très-légèrement relevée en gouttière , égale vers les deux 

cinquièmes, où elle offre sa plus grande largeur, environ au cinquième 

ou au sixième de la largeur de chaque élytre ; d’un rouge de cerise 

plus vif que le prothorax; parées d'une bordure suturale, moins étroile 

ou dilatée vers les tiers et deux tiers, d’une bordure extérieure ne 
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couvrant aux épaules que le bord externe et moins étroite vers 

l'angle apical où elle se lie à la bordure suturale, et chacune d'une 

tache basilaire et de deux bandes , dont la postérieure raccourcie au 

côté interne, noires : la tache basilaire, en forme de gros point, 

situé au côté interne du calus dont son bord antéro-exlerne couvre 

le sommet, et prolongée jusqu'à la base : la bande antérieure , trans- 

versalement et un peu irrégulièrement prolongée du bord externe à 

la suture , vers les deux tiers de la longueur, un peu plus renflée au 

quart interne de son bord postérieur, rétrécie de ce point aux deux 

tiers externes , où elle est un peu sinueusement ou un peu anguleuse- 

ment dirigée en arrière, sensiblement plus large ou moins étroite de ce 

point au bord externe : la bande postérieure, prolongée des deux 

tiers du bord externe, jusqu'au tiers interne de la largeur, un peu 

plus avancée dans ce point , où elle se termine par un renflement 

subpuncetiforme : repli offrant des traces de la bordure externe et des 

deux bandes. Dessous du corps et Pieds d'un rouge testacé : post- 

pectus , noirs, fossette du repli prothoracique petite, subarrondie , 

peu marquée, située vers l'angle antéro-interne. 

Parnie : l'Afrique (Muséum de Paris). 

Obs. L'inégalité de la largeur des bandes, semblerait indiquer 

que chez quelques autres individus elles pourraient se trouver rem- 

placées : l’antérieure, par une tache en carré large, liée au bord 

exlerne el par une tache liée à la bordure suturale : la postérieure , 

par un point assez gros, situé vers les deux Liers ou un peu avant 

de la longueur et plus rapproché de la suture que du bord extérieur. 

Genre Leis, Léis. 

( Leis, nom mythologique. ) 

Caractères. P/aques abdominales ne formant pas un are régulier, 

el atteignant ou à peu près le bord de l’arceau. Ongles munis 

d'une dent basilaire. Antennes à massue obtriangulaire, peu dis- 

linctement denticulée. Æpistome en général faiblement ou parfois 

à peine bidenté. Prothorax arqué sur les côtés et souvent d'une 

manière sinueuse près des angles de devant, offrant vers le tiers 

ou au plus vers la moitié de ceux-ci le commencement du rétré- 
) 

T. 1. 2 série. 31 
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cissement; étroitement rebordé latéralement; en are dirigé en ar- 

rière, à la base ; non creusé d’une fosselle sur son repli. Ælytres 

ordinairement d'un tiers ou d’un quart plus larges en devant que 

le prothorax; tronquées en devant en are rentrant; arrondies ou 

subarrondies postérieurement; convexes ; à tranche déclive , peu dé- 

veloppée ou presque nulle; à repli d’une largeur assez grande, 

mais variable. Corps quelquefois subhémisphérique, plus ordinai- 

rement en ovale plus ou moins court; convexe. 

Les espèces de ce genre semblent jusqu'à ce jour, particulières 

à l'Asie et à l'Afrique. 

A, Corps presque orbiculaire. Ecusson moins long que large, subsinueux près de 

son angle postérieur qui est en pointe. 

1. IL. &imidiata ; Fazrrarus. Suborbiculaire ; convexe. Prothorax 

d'un rouge jaune. Elytres à tranche assez large et déclive ; d'un rouge 

de sang en devant , noires le long de la suture et dans leurs deux 

cinquièmes postérieurs : celle partie noire coupée antérieurement en 

arc rentrant environ de la moitié ou des trois cinquièmes de la su- 

ture à la moitié du bord externe. 

Coccinlla dimidiata ; Var. Spec. ins. 1. 4. p. 94. 5. — Jd. Mant, ins. t. 4. p. 55. 

T. — Id. Ent. syst. t. 4. p. 268. 10. — Id. Syst, El. 1. 4. p. 558. 18. — Ge. 

C. Lan. t 4. p. 1645. 55. — Oviv. Encyc. méth, 1. 6.:p. 50. 9. pl. 245. fig. 2.— 

Id. Entom.t. 6. p. 993. T. pl. 3. fig. 54. Herpsr, Nat. t. 5. p. 288. 54. — 

Scuoexn. Syn, ins. 1, 2. p. 155, 15. 

Long. 0",0067 (31). 

Corps orbiculaire ; convexe; superficiellement pointillé et luisant, 

en dessus. Zête, Antennes et Palpes d’un rouge jaune. Prothorax peu 

ou point sinueux et étroitement rebordé sur les côtés d'un rouge 

jaune, sans taches. Æcusson d'un rouge jaune. Ælytres convexes, 

à tranche moins déclive, peu nettement limitée, égale environ au 

sixième de la largeur d’une élytre, vers le tiers de la longueur ; d'un 

rouge de sang, en devant; d'un noir luisant le long de la suture et 

dans leur moitié ou leurs deux cinquièmes postérieurs : cette partie 

noire , coupée en arc rentrant environ de la moitié de la suture aux 

trois seplièmes du bord externe. Dessous du corps et Pieds d'un rouge 

jaune. 

Paris : les Indes (colleet. de Banks à Londres , type). 
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2. KL. basalis: Renrensacner. Suborbiculairez convexe. Prothorax 

d'un jaune roux, orné de deux traits noirs liés à la base. Elytres à 

tranche assez large et déclive ; d'un jaune ou d'un rouge testacé, en de- 

vant, noires le long de la suture et postérieurement : cette partie noire 

coupée antérieurement en arc rentrant du quart interne au tiers externe. 

Coccinella basalis, Revrexn. te Hucer’s, Caschmir Reise t. 4. p. 565. 4. 

Coccinella dimidia, Move , ën Grav’s, Zoolog. Miscell. p. 51 (T). 

Long. 0,0078 (31/21). — Larg. 0",0072 (31/41). 

Corps suborbieculaire , plus large vers les quatre septièmes ou trois 

cinquièmes des élytres; convexe; pointillé; luisant, en dessus. 7éte, 

Antennes et Palpes, d'un jaune roux. Prothorax peu ou point si- 

nueux et étroitement rebordé, sur les côtés; d’un roux jaune lui- 

sant; paré de deux taches ou traits noirs, naissant chacun au 

tiers de l’espace intermédiaire entre le milieu et l'angle postérieur, 

et obliquement prolongé d'arrière en avant, de dedans en dehors 

jusqu'au tiers postérieur ou un peu moins de la longueur. Ecusson 

noir. Ælytres obtusément arrondies postérieurement et paraissant 

ainsi plus larges vers les trois cinquièmes de la longueur; con- 

vexes ; munies d’une tranche moins déelive , légèrement en gouttière, 

peu nettement limitée, égale environ au sixième de la largeur ou au tiers 

de la longueur, rétrécie graduellement à partir de la moitié , très- 

élroite à l'angle sutural; d'un jaune testacé ou d'un rouge testacé , 

en devant, avec le rebord marginal obseur ou noirâtre, d'un noir 

luisant le long de la suture et dans les deux tiers postérieurs environ : 

la partie noire formant de la base au quart de la longueur , une bor- 

dure suturale égale d’abord à la largeur de l’écusson , graduellement 

élargie à partir du cinquième , coupée en are rentrant du quart interne 

au tiers externe environ, en offrant ordinairement vers le liers 

externe, une entaille légère et une autre moins prononcée vers le tiers 

interne : repli d’un jaune roux ou d’un jaune testacé , à rebord noir ; 

souvent un peu obscur dans la partie correspondante à la région noire 

du dessus. Dessous du corps et Pieds d'un jaune roux, plus rougeâtre 

sur le postpectus et sur la partie médiaire du ventre : épimères du 

médipectus flaves. 

Parme : le Népaul (collect. Hope (type); Muséum britannique). 
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Obs. Peut-être, malgré sa taille un peu plus grande, les deux 

taches punctiformes qui parent son prothorax, et le développe- 

ment plus grand sur les élytres de la matière colorante noire, la Z. 

basalis se raltache-t-elle à la Z. dimidiata ; mais n'ayant pas les 

deux espèces sous les yeux, je ne puis émettre à ce sujel que des 
doutes. 

3. L. inflata. Jémisphérique ; très-bombée ; d'un rouge roux, 
en dessus. Elytres à tranche peu large, inclinée et très-faiblement 
en goultière, ornées chacune de quatre taches punctiformes , noires : la 
première, sur le calus : les deuxième et troisième en rangée trans- 

versale vers le tiers : la deuxième voisine de la suture : les troisième 

et quatrième , liées obliquement au bord externe et dans une direction 

convergeante : la troisième, au tiers : la quatrième, aux trois quarts 

de la longueur. Postpectus marqué de deux taches noires. 

Long. 0®,0078 à 0m,0101 (3 1/2à4 1/21). 
Corps orbiculaire ; très-bombé; pointillé; luisant; d'un rouge 

roux, en dessus. 7ête, Antennes et Palpes de la même couleur ou un 

peu plus pâles. Prothorax sans sinuosité, et étroitement rebordé , 
sur les côtés ; peu distinctement émoussé au-devant de l'écusson, à 

la base; offrant parfois d'une manière nébuleuse et peu distincte, 

les traces d’une pelite tache antéseutellaire, et de quatre autres, 

disposées en rangée semi-cireulaire ou figurant une sorte d'M, au- 

devant de la moitié médiaire de la base. Æcusson noir. Etytres 

obtusément arrondies, postérieurement; très-bombées ou largement 

convexes en dessus et subperpendiculaires, sur les côtés; à tran- 

che moins déclive, assez faiblement relevée en gouttière, peu net- 

tement limitée , offrant vers le tiers de la longueur, environ le si- 

xième de la largeur; d'un rouge roux; ornées chacune de quatre 

taches punctiformes ou gros points, noirs: le premier, lié au calus 

par son côté exlerne, un peu avancé en angle en devant , et rappro- 

ché de la base dans ce point : les deuxième et troisième, sur la 

même ligne transversale, vers le Liers : le deuxième , Subarrondi, 

séparé de la suture par un espace à peine plus large que la moitié 

de son diamètre : le troisième, en carré large, obliquement lié au bord 

externe, de dedans en dehors, d’arrière en avant : le quatrième, en 

carré large lié au bord externe , obliquement en sens contraire, c’est- 
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à-dire d’arrière en avant, de dehors en dedans, vers les trois quarts de 

la longueur à son côté interne, aux cinq sixièmes de la longueur au 

côté externe : repli noté de taches noires ou obscures , correspondant 

aux points exlernes des élytres. Dessous du corps roux testacé : 

postpectus marqué de chaque côté d'une lache noire au-devant des 

hanches postérieures ; épimères des médi et postpectus , partie des 

postépisternums , et côtés du ventre, graduellement d'un roux jau- 

nâtre ou d'un jaune testacé. Pieds d'un roux testacé. 

Parrie : Madagascar (Muséum de Paris). 

4. I. javana, Subliémisphérique ; d'un flave rougeûtre en dessus. 

Prothorax sinueux sur les côtés ; paré près de la base au-devant de 

l'écusson de deux gros points noirs, peu obliques. Elytres à gout- 

tière, ornces chacune de cinq gros points noirs : Le premier sur le 

calus : le deuxième au quart, formant souvent avec son semblable 

une tache suturale commune : les troisième et quatrième en rangée 

transversale vers la moitié: le troisième près de la suture: le 

quatrième un peu plus antérieur, lié au bord externe : le cinquième , 

vers les qualre cinquièmes , au milieu de l'élytre. 

Coccinella javuna, Des. Catal. p. 457. 

Long. 0",0082 (3 2, 3').— Larg. 0%,0078 (3 1,2). 

Corps subhémisphérique; d'un jaune testacé, rougeâtre, d'un 

flave rougeâtre, ou presque couleur de chair, en dessus. Zéte ct 

Antennes de la même couleur. Palpes maxillaires à dernier artiele 

obseur. Prothorax sinueux sur les côtés ; creusé latéralement d'une 

fosselte allongée qui le fail paraître incomplètement relevé en re- 

bord; paré près de la base, au-devant de l'écusson, de deux 

taches ovales ou espèces de gros points noirs, un peu obliquement 

dirigée de dehors en dedans, d'arrière en avant. Æcusson d'un 

carné rougeâtre. Æ/ytres émoussées aux épaules, subarrondies 

postérieurement ; convexes , à goutlière inclinée , égale vers le Liers, 

au seplième de la largeur, presque nulle à l'angle sutural; parées 

chacune de cinq taches ou sortes de gros points, noirs : le premier , 

en ovale transversal, sur le calus : le deuxième , ovalaire, au quart 

de la longueur, joignant la suture et formant avec son pareil tantôt 

une tache suturale commune, tantôt deux taches distinetes séparées 
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seulement par le rebord sutural qui reste de la couleur du fond: 

les troisième et quatrième, formant une rangée un peu obliquement 

transversale, ou, avec leurs semblables , un arc faiblement en are 

dirigé en arrière; le troisième, le plus gros, en ovale transversal , 

rapproché de la suture , yers la moitié de la longueur : le quatrième, 

un peu plus antérieur , également en ovale transversal, lié à la gout- 

tière et même d’une manière plus ou moins complète au bord ex- 

terne : le cinquième subarrondi , vers les quatre einquièmes de la 

longueur, à peine aussi voisin de la sulure que du bord externe, 

mais de moitié au moins plus distant du bord apical: repli or- 

dinairement marqué d'une tache obscure, correspondant au qua- 

trième point noir. Dessous du corps et Pieds d'un roux testacé : épi- 

mères du medipectus plus pâles. 

Parnig : Java (collect. Dejean , type); île du prince de Galles 

(Hope). 

5. IL. quindecim-maeculata; Hore. Subhemisphérique ; d'un 

fauve jaune. Prothorax marqué de chaque côté de la ligne médiane 

de deux taches noires triangulaires liées à la base et antérieurement 

raccourcies. Elytres à hanche extérieure inclinée, ornées chacune de 

sept taches subarrondies, noires : la première, sur le calus : les deuxie- 

me, troisième el quatrième , en rangée transversale vers le tiers (læ 

deuxième liée au rebord sutural : la troisième, la plus petite : la 

quatrième, unie au bord externe) : les cinquième et sixième, en rangée 

transversale occupant presque toute la largeur , vers les deux tiers : 

la septième , à l'angle sutural. 

Coccinella 45-maculata, Hovre, in Gray ’s, Zoolog. Miscell. p- 50. (T.) 

Érar Nora. Elytres d'un fauve jaune, d’un rouge roux ou d’un 

roux rouge, ornées chacune de sept taches inégales , noires: la pre- 

mière, sur le calus , suborbiculaire : les deuxième, troisième et 

quatrième en rangée transversale des deux cinquièmes internes aux 

tiers externes : la deuxième, la plus grosse , irrégulièrement suborbi- 

culaire, joignant à peu près le rebord sutural, étendue jusqu’au tiers 

de la largeur : la quatrième , naissant aux deux tiers de la largeur , 

presque en forme d’'ovale , dilatée du côté du bord externe qu'elle 

atteint : la troisième , la plus petite, en forme de point ovale , moins 

étendue en devant que les deux autres, plus voisine de la quatrième 
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que de la troisième : les cinquième et sixième, en rangée transver- 

sale vers les deux tiers : la cinquième , suborbiculaire , liée ou à peu 

près au rebord sutural, d'un diamètre égal aux deux cinquièmes de 

la largeur, émettant souvent du milieu de son côté externe un ap- 

pendice court qui l’unit à la sixième : celle-ci, égale à la moitié de la 

largeur, irrégulièrement en ovale transversal, prolongée jusqu'au 

rebord extérieur qu’elle ne couvre pas: la sixième , subarrondie , 

à l'angle sutural, formant avec sa pareille une tache apicale com- 

mune , presque en demi-cerele. 

Variations des Élytres (par défaut). 

Var. A. Taches des élytres en partie liées ensemble. 

Oùs. J'ai eu sous les yeux un exemplaire se rapportant à celte variation, chez 

lequel la matière colorante noire moins nettement limitée avait coulé ou s'était 

étendue de telle sorte, que, sur une élytre, se trouvaient liées : la tache du calus 

à la troisième , celle-ci à la cinquième , et la deuxième à la quatrième ; tandis que 

sur l’autre élytre , la quatrième seule se prolongeait jusqu'à la sixième. La 

couleur du fond des étuis était d’un fauve jaune plus foncé. Les taches du 

prothorax en s’étendant également, avaient obscurci la surface de ce segment. 

Long. 0",0090 (41). — Larg. 0",0085 (3 3/4!). 

Corps hémisphérique ; luisant; pointillé; d'un roux jaune, 

d'un rouge roux ou d'un roux rouge , en dessus. 7ête concolore ; 

labre et bord antérieur de l'épistome , noirâtres. Antennes et Palpes 

mazxillaires d'un roux fauve. Prothorax sans sinuosité, sur les 

côlés ; arrondi ou à peu près aux angles postérieurs ; peu distine- 

tement émoussé au-devant de l'écusson ; paré de deux taches oblon- 

gues ou allongées, liées à la base chacune vers le point de celle-ci 

correspondant au côlé externe de la base de l’écusson, et prolongées 

environ jusqu'au tiers antérieur, en se rétrécissant oblusément. 

ÆEcusson noir. Elytres à peine émoussées aux épaules , subarrondies 

postérieurement ; relevées au moins à partir du tiers externe de la 

base , et latéralement en une gouttière faible et inclinée, plus large 

vers les deux cinquièmes , où elle égale environ le huitième de la 

largeur , indistinele vers l'angle sulural; convexes; colorées et 

peintes comme il a été dit : repli marqué d'une tache noirâtre 

correspondant à l'externe de la rangée antérieure, Dessous du corps 

et Pieds roux ou d’un roux testacé : épimères du médipectus, jaunes : 
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arceaux du ventre plus elairs sur les côtés ou paraissant ornés 

d'une tache d’un jaune roux en ovale transversal. 

Pari : le Népaul (collect. Hope, type). 

AA. Corps ovalaire. Ecusson presque équilatéral, non subsinueux sur les côtés près 

de son angle postérieur qui n’est pas rélréci en pointe. 

6. L. quindecim-spilota ; Hore. Presque hémisphérique ; d'un 

Jaune rouge ou d'un rouge jaune , en dessus. Elytres à tranche ex- 

térieure inclinée ; parce chacune de sept points , noirs : un sur le ca- 

lus : trois vers le liers, en rangée transversale faiblement arquée en 

arrière : deux vers les deux tiers , formant avec leurs semblables une 

rangée arquée en avant : un & l'angle apical : celui du calus ou 

l'apical , parfois nuls. Ecusson noir. 

Coccinella 45-spilota, Hore, in Grav’s, Zoolog. Miscell. p. 50. (T.) 

Érar Norma. Prothorax d'un jaune rouge ou d’un rouge jaune, 

marqué de deux taches noires , liées à la base , naissant chacune , 

sur la partie de celle-ci correspondante au côté externe de l’écusson, 

prolongées jusqu'à la moitié antérieure, triangulaires, en ligne droite 

au côté interne, arquées au côté externe. Æ/ytres d'un jaune rouge 

ou d'un rouge jaune; ornées d'un point noir souvent commun aux 

deux étuis, situé sur la suture au-devant de l'angle sutural qu'il 

atteint à peine ; parées en outre chacune de six points également 

noirs : le premier, sur le calus : les deuxième, troisième et qua- 

trième , formant une rangée transversale en arc dirigé en arrière : le 

deuxième rapproché de la suture d'environ la moilié de son dia- 

mètre, presque vers le tiers de la longueur : le quatrième, situé un 

peu après le liers de la longueur, naissant un peu plus en dedans 

que les limites internes de la tranche , et prolongé jusqu'au bord 

externe : le troisième, un peu plus pelit , plus postérieur, plus voi- 

sin du quatrième que du deuxième : les cinquième et sixième, 

formant avec leurs semblables de l’autre élytre une rangée fai- 

blement arquée en avant : le cinquième, moins rapproché de la 

suture que le deuxième, placé presqu'aux deux tiers, sur la ligne 

oblique parlant du calus pour aboutir au point sulural voisin de 

l'angle apical : le sixième, un peu plus postérieur, dépassant à 

peine à son côté externe les limiles internes de la tranche extérieure. 



COCCINELLIENS. — lets. 249 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Le prothorax est parfois dépourvu des deux taches noires indiquées dans 

l'état normal ou n’en offre que des marques peu apparentes; d’autres fois au 

lieu des deux taches normales il offre les traces nébuleuses de cinq taches : une 

antéscutellaire et quatre disposées en demi-cercle au-devant de la moitié mé- 

diaire de la base. Quelquefois ces taches semblent se lier et figurer une M. 

Quand les deux taches normales , qui correspondent aux basilaires de la rangée 

semi-circulaire , sont bien marquées, les traces nébuleuses des autres taches ont 

disparu , comme si ces taches basilaires avaient absorbé toute la matière colo- 

rante des autres. 

Variations des Elytres (par défaut ). 

Var. A. Elytres manquant de l'un des points noirs indiqués dans 

l'état normal. 

£. L’apical. 

Coccinella A0-notata, Des. Calal. p. 457 (type). 

y. Celui du calus. 

Var. B. Elytres manquant du point du calus et de l'apical. 

Coccinella Kirbyi, More, tu collect. 

Long. 0m,0078 (3 1/21). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale , en ogive pos- 

térieurement; superficiellement pointillé; d’un rouge jaune ou d'un 

jaune rouge , brillant, en dessus. Tête, Antennes et Palpes de même 

couleur. Prothorax subsinueux et très-étroilement rebordé, sur les 

côtés; coloré et peint comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres émous- 

sées aux épaules ; largement en ogive dans leur seconde moilié ; con- 

vexes, à tranche sans rebord apparent, moins inclinée et légèrement en 

goultière , plus large vers le tiers, égale dans ce point au septième 

environ de la largeur, rétrécie après la moitié, nulle à l'angle sulural; 

colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps et Pieds 

d'un rouge jaune plus pâle : épimères du médipectus, flaves. Mésos- 

lernum échaneré à peine jusqu'au quart de la longueur. 

Parure : le Népaul (colleet. Hope, type); le Bengale (Westermann, 

elc.); Java (Dejean (7°), ete.). 

1. LL. coryphæa: Guérin. Briévement ovale ; trèés-convexe ; d'un 

T. 11. 2° série. H32) 
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rouge de nuance variable ou d'un jaune d'ocre. Prothorax paré de 

quatre taches noires subpunctiformes, disposées en demi-cercle. Elytres 

ornées chacune de onze taches noires , de grosseur différente et dis- 

posées sur quatre rangées transversales : trois, punctiformes subba- 

silaires : trois , grosses , au tiers : trois, grosses , vers les deux tiers : 

deux ,inégales, aux cinq sixièmes : les intermédiaires des deuxième 

et troisième rangées ordinairement moins grosses que leurs voisines : les 

externes des mêmes rangées étendues jusqu'au bord marginal. 

Érar normar. Prothorax et Elytres d'un rouge de nuance variable , 

tantôt rapproché du rouge de cerise, tantôt d’un rouge testacé , quel- 

quefois d'un jaune d'ocre : le prothorax marqué de quatre taches 

subpunctiformes noires disposées en demi-cerele : les postérieures ou 

externes, moins pelites, plus allongées, rapprochées de la base cha- 

cune vers le quart externe : chacune des deux autres, près de la ligne 

médiane , vers les deux cinquièmes de la longueur : les élytres parées 

chacune de onze taches, également noires, disposées sur quatre 

rangées transversales : les première, deuxième et lroisième taches , 

punctiformes , formant une rangée subbasilaire en ligne droite : la 

deuxième, ovalaire, moins petile, sur le calus : la première, de 

moilié environ plus rapprochée de la suture que de la deuxième : la 

troisième, la plus petite, située entre la deuxième et la gouttière : 

les quatrième, cinquième et sixième, composant une rangée en ligne 

droite ou très-faiblement arquée en arrière, vers le tiers de la lon- 

gueur : la quatrième, la plus grosse de toutes , suborbiculaire, plus 

rapprochée de la suture que la première , étendue jusqu'aux deux cin- 

quièmes de la largeur : la cinquième, moins grosse , suborbiculaire 
ou brièvement ovale, très-voisine de la précédente, séparée de ses 

voisine par un espace moindre que son diamètre : la sixième , com- 

mençant un peu avant les trois quarts de la largeur, et prolongée en 

s'élargissant légèrement, jusqu’au bord marginal : les septième , hui- 

tième et neuvième, formant une rangée sensiblement arquée, vers 

les trois cinquièmes ou deux tiers de la longueur : la septième, ordi- 

nairement d'une grosseur analogue à la cinquième, plus voisine de la 

suture que la quatrième, généralement rétrécie d'avant en arrière : 

la huitième, suborbiculaire ordinairement d'une grosseur à peu près 

égale à la précédente, plus antérieure, à peine plus voisine de la 

septième que de la neuvième : celle-ci prolongée jusqu’au bord mar- 
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ginal, maïs entaillée et rétrécie en devant dans la partie de son bord 

antérieur correspondant à la gouttière : les dixième et onzième , aux 
ciaq sixièmes de la longueur : la dixième , en ovale oblique , à peu 

près de la grosseur de la cinquième, à peine aussi voisine de la su- 

ture ou un peu moins rapprochée d'elle que la première : la onzième , 

punctiforme, ordinairement la plus pelite, placée à une distance 

intermédiaire entre la précédente et la gouttière : les dixième, hui- 
tième, cinquième et deuxième, disposées en rangée longitudinale 

presque droite, ou plutôt les dixième, huitième et cinquième for- 

mant une ligne droile aboutissant à l'espace intermédiaire entre les 

deuxième et troisième. 

Oùs. Les cinquième et huitième ont parfois de la propension à se montrer plus 

petites que dans l’état normal : les quatrième, sixième et dixième à paraître 

plus grosses, 

Coccinella coryphæa , Guérin , Iconog. p. 320. 

Coccinella 22-maculata, Dean, Catal. p. 457 (en partie). 

Variations du Prothoraz. 

x. Taches intermédiaires ou antérieures du prothorax parfois peu apparentes ; 

d'autrefois unies de manière à figurer une sorte d'M 

Variations des Elytres (par excès ). 

Var. A. Quelques-unes des taches des élytres dilatées et lices à 
leurs voisines. 

Obs. Ce sont ordinairement les quatrième et cinquième qui ont le plus de tendance 

a s'unir, ainsi que les dixième et onzième. Quelquefois les quatrième, cinquième 

et sixième , ainsi que les dixième et onzième sont liées ensemble ; d’autres fois 

les sixième et neuvième se joignent également sur le bord externe; mais ces 

unions ne sont jamais assez complètes pour dénaturer le dessin normal. 

Long. 0",0090 à 0M,0101 (4 à 4 1/21). — Larg. 0",0072 

à Om,0078 (3 1/4 à 3 1/21). 
Corps brièvement ovale, très-convexe; lisse, luisant; variant 

d'un rouge presque de cerise , au rouge roux, au jaune fauve ou 

même au jaune d'ocre, en dessus. Tête, Antennes et Palpes maxil- 

laires d'un fauve jaune, épistome à peine bidenté. Prothorax ordi: 

nairement très-légèrement subsinueux et étroitement rebordé sur les 

côtés; plus ou moins distinctement émoussé ou tronqué au-devan 
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de l'écusson, à la base; coloré et peint comme il a élé dit. Ecusson d'un 

rouge roux. £lytres émoussées aux épaules ; subarrondies postérieure- 

ment; très-convexes ; à tranche à peine rebordée , assez inclinée et 

légèrement en goullière, égale vers les deux cinquièmes, à environ un di- 

xième de la largeur, rétrécie et plus déclive ensuite jusqu'à l'angle su- 

tural; colorées et peintes comme il a été dit; repli offrant souvent d'une 

manière plus ou moins nébuleuse ou obscure les traces des sixième 

et neuvième taches. Dessous du corps et Pieds d'un roux rougeätre : 

épimères des médi et postpectus et une tache en ovale transversal sur 

les côtés de chacun des arceaux du ventre , flayes ou flavescentes. 

Mésosternum échaneré environ jusqu’au quart. 

Patrie : Madagascar (collect. Buquet ; Guérin (type), etc). 

8. KL. viginti duo-maeulata; FaBriorus. Brièvement ovale ; 

très-convexe. Prothorax d'un rouge flave. Elytres d'un jaune tes- 

tacé ou d'un jaune d'ocre , ornées chacune de onze taches noires, de 

grosseur différente, disposées sur quatre rangées transversales : 

trois , Subpunctiformes et subbasilaires : trois, grosses , au tiers : 

trois, grosses, vers les deux tiers : deux, inégales aux cinq sitièmes : 

les intermédiaires des deuxième et troisième rangées plus grosses que 

leurs voisines : les externes des mémes rangées non prolongées jusqu'au 

bord marginal. 

Coccinella 22-maculata, Fagn. Ent. syst. t. 4. p. 281. 70. — Id. Syst. El. t. 1. 

p. 374. 88 (suivant le type existant au Muséum de Copenhague). — Henssr, Naturs. 

t. 5. p. 299, 541. — Scuorxu. Syn. ins. t. 2. p. 186. 99. 

Long. 0",0093 (4 1/81). — Larg. 0",0078 (3 1/21). 

Parne : la Guinée (Muséum de Copenhague, Westermann, etc.). 

Obs. Elle a tant d'analogie avec la L. coryphæa, sous le rapport 

de la forme du corps, de la convexilé , du nombre et même de la dis- 

position des taches des élytres, qu'elle semble ne consliluer , avec 

celle-ci qu'une même espèce. La L. 22-maculata, à en juger par les 

individus que j'ai eus sous les, yeux, se distingue ordinairement par 

un prothorax offrant sur les côtés , parallèlement à son rebord, une 

très-légère raie, en dehors de laquelle il est moins déclive et légè- 

rement relevé en rebord médiocrement large ; par la teinte d'un rouge 

flave presque uniforme de ce segment, ou ne montrant que d'une 
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manière nébuleuse les traces des quatre taches disposées en demi- 

cercle ; par ses élytres d’un jaune d’ocre ou d'un jaune cendré ; 

par les sixième et neuvième taches, arrondies , dépassant à peine 

les limites internes de la gouttière ou non liées au bord marginal ; 

par les cinquième et huilième ou intermédiaires des deuxième el 

troisième rangées un peu plus grosses que leurs voisines ; mais 

toutes ces différences n'ont ni assez d'importance, ni la plupart 

assez de constance, pour ne pas laisser des doutes sur la validité 

de cette espèce, doutes que fortifie la forme de la septième tache 

des élytres, qui, dans les coryphæa et 22-maculata est rélrécie 

d'avant en arrière. 

9. L. elathrata. Priévement ovale ; convexe ; d'une jaune tes- 

tacé, en dessus. Prothorax à six taches punctiformes noires : deux 

basilaires : quatre plus antérieures en rangée transversale. Elytres 

ornées chacune de onze taches subpunctiformes noires disposées sur 

quatre rangées transversales : les trois premiéres, de trois taches cha- 

cune : les externes des deux rangées intermédiaires au moins , lices 

au bord externe : ces taches ordinairement en partie unies et par- 

fois de telle sorte que Les élytres semblent noires , parées chacune de 

neuf taches d'un jaune orangé ou testacé, n'alteignant ni la suture 

ni le bord externe : un, deux, trois, deux, un. 

Érar vorwar. Prothorax roux, d'un jaune rouge ou d'un jaune 

teslacé , orné de six taches subpunctiformes noires : deux rappro- 

chées de la base , chacune vers le quart externe de celle-ci : quatre, 

plus antérieures , disposées en rangée transversale, Ælytres d'une 

couleur analogue à celle du prothorax; ornées chacune de onze 

taches punctiformes noires, disposées sur quatre rangées transver- 

sales : les première, deuxième et troisième taches forment une 

rangée subbasilaire , en ligne droite : la deuxième tache sur le calus, 

mais plus étendue au côté interne : la première à égale distance 

de la suture et des côtés de l'écusson : la troisième située au côté 

externe de la deuxième, très-voisine de celle-ci, souvent liée à 

elle et prolongée un peu au-delà de la limite interne de la gouttière , 

ou atteignant le bord externe : les quatrième, cinquième el sixième ; 

formant une rangée transversale en ligne droile, à peu près aux 

deux cinquièmes de la longueur, la quatrième , suborbiculaire, à 

peine aussi voisine de la suture que la première : la cinquième dé- 
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formée , un peu plus grosse vers le milieu de la largeur : la sixième, 

plus petite, commencant un peu après les trois quarts de la largeur 

et prolongée jusqu'au bord externe , en s’élargissant de dedans en 

dehors : les septième, huitième et neuvième, un peu avant les deux 

tiers de la longueur; la septième , presque liée au rebord sulural : 

la neuvième, analogue à la sixième , commençant vers les trois quarts 

ou un peu après de la largeur et prolongée jusqu’au bord externe en 

s'élargissant de dedans en dehors : la huitième , plus voisine de la 

septième que de la neuvième : les dixième et onzième, formant 

presque avec leurs semblables une sorte de parallélipipède transver- 

sal : la dixième, au cinq sixièmes de la longueur, formant avec les 

huitième , cinquième et troisième une rangée en ligne droile, une 

fois au plus moins voisine de la suture , que celle des juxta-suturales 

qui en est la plus voisine, liée ou à peu près à la dilatation de la 

bordure suturale qui dans ce point est plus foncée qu'ailleurs : la 

onzième, en carré allongé et longitudinalement un peu oblique, 

liée au bord postérieur dans la direction d’une ligne qui partirait de 

la première en passant sur la huitième : la plupart de ces taches 

unies entre elles, savoir : la deuxième liée ou confondue avec la 

troisième : les quatrième, cinquième et sixième : les septième , 

huilième et neuvième ou seulement les deux externes et les dixième 

et onzième ; offrant de plus la deuxième longitudinalement unie 

à la cinquième ou intermédiaire de la deuxième rangée ; présentant , 

en outre, une ligne ou sorte de bande parallèle au bord externe, 

naissant de l’espace intermédiaire entre les cinquième et sixième, et 

prolongée, parallèlement au bord extérieur , jusqu'à la suture, en 

croisant le lien qui unit les huitième et neuvième et en passant sur la 

dixième lache; notée sur la suture, vers le point où aboutit la 

ligne précitée , d’une tache noirâtre , presque en losange, seule par- 

tie foncée d’une bordure sulurale qui commence à se montrer, et 

qu'on voit parfois très-développée chez des individus offrant à peine 

des modifications plus avancées; noires à l'extrémité de l'angle 
apical. 

Obs. Tel est l'état le plus simple de la composition des élytres 

que j'ai eu sous les yeux. Il est fort possible et même probable 

qu'on peut trouver des individus, chez lesquels les taches punc- 

tilormes noires des élytres soient moins généralement unies ou 
peut-être même chez lesquels elles ne le seraient pas. 



COCCINELLIENS. —= leis. 255 

Variations des Élytres (par excès). 

Obs. Réseau quelquefois dilaté de telle sorte que les étuis sont noirs, parés 

chacun ‘de neuf taches d’un jaune orangé : la première à la base, à côté de l’é- 

cusson , limitée postérieurement par les taches du calus et juxta-suturale qui 

se sont unies ; les deuxième et troisième, en rangée transversale vers le quart 

de la longueur : la deuxième ou interne, en espèce d’ovale offrant un prolon- 

gement du côté de la suture qui reste noire dans toute sa longueur : la troisième, 

en ovale offrant également un prolongement du côté du bord externe qui reste 

noir dans toute sa longueur : les quatrième , cinquième et sixième , en rangée 

transversale vers le milieu de la longueur : la quatrième, plus grosse, suborbi- 

culaire ou un peu en ovale transversal, voisine de la suture : la cinquième , 

ovalaire, moins rapprochée de la quatrième que de la sixième : celle-ci, presque 

carrée : les septième et huitième , en rangée transversale vers les trois quarts : 

la septième, presque en carré oblique, un peu plus rapprochée de la suture que la 

quatrième : la huitième presque liée au bord externe : la neuvième suborbiculaire, 

à peu pres de la grosseur des cinquième , sixième , septième et huitième, vers 

l'angle sutural , qui reste postérieurement bordé de noir. 

Long. 0®,0090 (4 1/2!). — Larg. 0",0072 (3 1/41). 

Corps analogue à celui de la 22-maculata, mais un peu moins 

convexe. Dessous du corps et Pieds d’un jaune testacé. 

Parrie : la Guinée (collect. Buquet , Westermann). 

Obs. Elle se distingue facilement des ZL. coryphæa et 22-macu- 

latæ par le nombre des Laches punctiformes du prothorax et par son 

écusson noir. Elle a au contraire, sous ce rapport, beaucoup d'ana- 

logie avec la Z. 22-signata , dont elle pourrait paraître n'être qu'une 

variété; elle semble néanmoins s’en éloigner par son corps moins 

rapproché de la forme hémisphérique , par son prothorax offrant cha- 

cune des taches juxta-basilaires plus rapprochée de l'intermédiaire 

que de l’externe ; par la onzième lache des élytres plus rapprochée 

de l'angle apical; d'ailleurs , outre les liaisons et les lignes que nous 

avons signalées , outre l'extension des sixième et neuvième taches 

jusqu'au bord externe, elle présente une bordure suturale plus 

ou moins apparente, où au moins, pour représenter celle-ci, une 

tache suturaie noire, siluée entre le dixième point de chaque élytre 

et l'angle apical , qui sont également noirs. 

10. %. vinginti duo-sigmata. Subhémisphérique , d'un jaune 
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testacé, en dessus. Prothorax paré de six taches punctiformes noires : 

quatre en rangée semi-circulaire au-devant de la moitié médiaire de 

la base : deux près du milieu du bord externe. Ecusson noir. Elytres 

ornées chacune de onze points , ou taches punctiformes presque égales , 

disposées sur quatre rangées transversales : trois, subbasilaires : 

trois , au tiers : trois, vers les deux tiers : deux, aux cinq sixièmes. 

Cocetinella 22-maculata, Dean (en partie), Catal. p. 457. P P 

Long. 0",0078 (31/21). — Larg. 0",0067 (31). 

Corps subhémisphérique; luisant, vernissé; d'un jaune rouge , d'un 

jaune testacé ou d’un flaye rouge, en dessus. Zéte parfois un peu 

obseure sur le labre et l’épistome (® ). Antennes et Palpes maxillaires 

d'un jaune lestacé. Prothorax à peine subsinueux et étroitement re- 
bordé sur les côtés; émoussé au-devant de l’écusson, à la base; 

d'un jaune testacé ou d'un flave rouge ; paré de six taches punetifor- 

mes, noires : deux , presque liées à la base, chacune vers le quart 

externe de celle-ci : quatre, plus antérieures, disposées en rangée 

transversale. Ecusson noir. Elytres émoussées aux épaules; subarron- 

dies postérieurement; très-convexes; offrant une tranche assez inelinée 

et faiblement en goutlière , à peine rebordée, égale vers les deux cin- 

quièmes à environ un dixième de la largeur; d'un jaune testacé ou 

d'un flave rouge ; ornées chacune de onze taches punctiformes , no:- 

res , disposées sur quatre rangées transversales : les première, deuxie- 

me et troisième taches , ordinairement presque égales et un peu plus 

petites, formant une rangée subbasilaire en ligne droite : la deuxième, 

sur le calus, mais plus développée au côté interne : la première, plus 

voisine de la suture que de la deuxième : la troisième, liée ou à peu 

près aux limites internes de la gouttière, un peu plus rapprochée de la 

deuxième que du bord externe : les quatrième, cinquième et sixième , 

souvent à peu près égales en grosseur aux précédentes, ou parfois moins 

petiles, composant vers le tiers de la longueur, une rangée presque en 

ligne droile ou un peu plus postérieure vers le bord externe : la qua- 

trième , souvent moins petite, un peu plus rapprochée de la suture 

que la première, non étendue jusqu’au tiers interne : la sixième, 

commençant environ aux trois quarts de la largeur et prolongée exté- 

rieurement jusqu’à la moitié de la goutlière : la cinquième , intermé- 

diaire entre les deux précédentes ou un peu plus rapprochée de la 
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sixième , séparée de ses voisines par un espace à peu près égal à 

son diamètre : les septième, huitième et neuvième , à peu près de 

la grosseur des précédentes , formant une rangée presque droile vers 

les deux tiers de la longueur : la septième, presque liée au rebord 

sutural , plus rapprochée de celui-ci que les première et quatrième : 

la neuvième, non moins voisine du bord externe que la septième 

l'est de la suture, un peu plus postérieure que les deux autres : la 

huitième , deux fois au moins plus rapprochée de la septième que de 

la neuvième , et quelquefois même liée à celle-ci : les dixième et 

onzième , formant avec leurs pareilles de l’autre élytre une rangée en 

demi-cerele : la dixième, aux cinq sixièmes de la longueur, moins 

voisine de la suture que la première , quelquefois liée à la onzième : 

celle-ci, plus postérieure et plus externe , voisine du bord postéro- 

externe. Dessous du corps et Pieds d'un flave rouge : épimères des 
médi et postpeclus et postépisternums , flaves. 

Parnie : Sierra-Leone (collect. Dejean (type) , Hope). 

Obs. Un exemplaire de cette espèce porte dans la collection De- 

jean le nom de Cocc. 22-maculata , conjointement avee un exem- 

plaire de la L. coryphæa. 

Elle diffère de ces deux dernières espèces par sa taille un peu 

moins grande, sa forme plus arrondie ou plus brièvement ovale; 

par son prothorax paré de sept taches punctiformes , noires; par son 

écusson noir; par ses élytres plus arrondies postérieurement , sur- 

tout moins fortement convexes; parées de taches punetiformes 

noires, plus petites , de grosseurs moins inégales , à troisième rangte 

peu ou point arquée, et dont la tache intermédiaire ou la huitième est 

notablement plus rapprochée de la septième que de la neuvième. 

11. I. Fhonningii. Prièvement ovale; convexe; d'un rouge 

roux, en dessus. Prothorax marqué de deux taches ovalaires , sub- 

punctiformes , presque liées à la base, chacune vers le quart externe 

de celle-ci. Elytres ornées chacune de douze points noirs : trois, sub- 

basilaires : quatre , vers le tiers , en rangée transversale, irréquliére- 

ment arquée en arrière près du bord externe : quatre en rangée faible- 

ment arquée vers les trois cinquièmes : une voisine du bord externe , 

aux sept huitièmes. 

Érar nonmaz, Prothorax et Elytres d'un rouge roux : le Prothorax 

T. ll. 2€ série. 33 
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paré de deux taches noires, subpunctiformes , ovales , presque liées 

à la base, chacune sur le quart externe de celle-ci : les Ælytres, 

parées chacune de douze taches punctiformes ou points noirs : les 

premiers , deuxième et troisième à peu près égaux, conslituant une 

rangée subbasilaire :le premier, séparé de la suture et de la base par 

un espace à peine plus grand que son diamètre , à peu près une fois 

plus éloigné du deuxième : celui-ci situé sur le calus , ou plutôt en 

majeure parlie sur le côté interne de ce dernier : le troisième , entre le 

deuxième et la goutlière : les quatrième , cinquième , sixième et sep- 

tième légèrement plus gros que les précédents, disposés en rangée 
transversale irrégulièrement en arc dirigé en arrière : le quatrième, 

aux deux seplièmes de la longueur , un peu moins voisin de la suture 

que le premier : le cinquième , un peu plus postérieur , placé sur le 

disque : le septième , le plus gros, du sixième externe presque au 

bord extérieur , vers le tiers de la longueur : le sixième, presque 

obtriangulaire , placé entre les cinquième et septième , mais un pea 

plus voisin de ce dernier et plus postérieur de la moilié au moins de 

sa longueur : les huilième , neuvième dixième et onzième , à peu 

près égaux , mais sensiblement plus petits que les précédents , dis- 

posés en rangée transversale légèrement et irrégulièrement arquée : 

le huitième aussi voisin de la suture que le cinquième , aux trois ein 

quièmes de la longueur : le neuvième , plus antérieur de la majeure 

parlie de son diamètre aux deux cinquièmes internes de la largeur : 

le dixième , sur la même ligne transversale que le huilième, aux 

deux tiers ou un peu plus de la largeur : le onzième , sur la même 

ligne , aussi rapproché du bord externe que le septième : le dou- 

zième , sur les limites internes de la gouttière à peu près aussi 

voisin du bord marginal que le onzième , aux sept huitièmes ou un 

peu plus de la longueur, 

Long. 0”,0090 (41). — Larg. 0",0067 (31). 

Corps brièvement ovale ; convexe ; très-superficiellement poin- 

tillé ; luisant et d’un rouge roux, en dessus. Zéte, Antennes et Palpes 

concolores. Prothorax étroitementrebordé et non sinueux sur les côtés. 

émoussé ou tronqué au-devant de l’écusson , à la base; coloré et 

peint comme il a été dit. Æcusson de la couleur des élytres ou un 

plus foncé. ÆElytres émoussées aux épaules ; subarrondies postérieu- 

rement ; convexes , à tranche un peu moins inelinée el très-légère- 
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ment en goullière , offrant vers le tiers de la longueur le douzième 

environ de la largeur , graduellement rétrécie postérieurement ; co- 

lorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps et Pieds d'un 

rouge roux : épimères du médipectus à peine plus pâles. Mésosternum 
peu profondement échanceré, 

Parme : la Guinée (Muséum de Copenhague). Elle a été rap- 
portée par M. Thonning , à qui je l’ai dédiée. 

Obs. Les deuxième, cinquième et neuvième taches, sont à peu près 

placées sur une ligne dirigée du calus à l'angle sutural : les troi- 

sième ,sixième , dixième el douzième forment une rangée longitudi- 

nale à peu près droite. 

12. L. imstabilis. Subhémisphérique ; d'un jaune testacé en 

dessus. Prothorax & quatre taches punctiformes noires , disposées 

en rangée semi-circulaire. Ecusson noir. Elytres à dix points noirs : 

les neuf premiers sur trois rangées , de trois points chacune. La pre- 

mière, sur la ligne du calus : la deuxième, vers le tiers : la troisième, 

un peu avant les deux tiers, légèrement arquée : le dixième , près 

du bord externe ; aux sept huitièmes. 

Cocinella, 25-punctata , Reicue , in collect. 

Érar soruar. Prothorax d'un jaune testacé , légèrement et souvent 

indistinetement bordé de noir au-devant de l’écusson ; paré de quatre 

taches punctiformes également noires , disposées en demi-cerele au- 

devant de la moitié médiaire de la base. Ælytres d'un jaune testacé 

ornées chacune de dix points noirs : les premier, deuxième et troi- 

sième ; formant une rangée transversale subbasilaire : le premier , 

séparé de la suture par un espace à peine égal à son diamètre , et 

presque également rapproché des côlés de l’écusson et de la base : 

le deuxième , sur le calus:: le troisième , entre ce dernier et le bord 

externe : les quatrième , cinquième et sixième , en rangée transyer- 

sale vers le Liers de la longueur , ou un peu après du côté externe : 

le quatrième, ordinairement le moins petit , au moins aussi voisin ou 

un peu plus rapproché de la suture que le premier : le sixième, un 

peu plus voisin que le troisième du bord externe , dont il reste dis- 

tant d'un espace à peu près égal à son diamètre: le cinquième , peu 

sensiblement plus postérieur, intermédiaire entre les quatrième et 

sixième ou un peu plus voisin du dernier : les septième , huitième et 
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neuvième, en rangée transversale et très-légèrement arquée , un peu 

avant les deux tiers de la longueur : le septième, plus rapproché de 

la suture que le quatrième : le neuvième , plus petit que le sixième, 

un peu plus voisin que lui du bord externe : le huitième , plus anté- 

rieur , un peu moins rapproché du neuvième que du septième : le 

dixième , Le plus petit , parfois à peine marqué , aussi voisin du bord 

externe que le sixième, vers les sept huitièmes de la longueur : les 

neuvième , cinquième et premier , formant une rangée oblique sensi- 

blement plus droite que dans les espèces précédentes : les huitième , 
cinquième et deuxième, presque en rangée longitudinale droite , 

dirigée vers l'angle sutural, mais le cinquième un peu situé en dehors. 

Variations du Prothoraz. 

æ. Disque parfois obscur et rendant peu distinct les points intermédiaires. 

Variations des Elytres ( par défaut ). 

Var. À. Elytres manquant de quelques-uns des points noirs indiqués 
dans l'état normal. 

Obs. Ce sont ordinairement les dixième, troisième et quelquefois le cinquième, qui 

sont les plus sujets à faire défaut. 

Long. 0®,0081 (3 2/31). — Larg. 0m,0074 (3 1/31). 

Corps subhémisphérique ; luisant; pointillé ; d'un jaune testacé , 

en dessus. Zéte, Antennes et Palpes , de la même couleur. Protho- 

rax légèrement subsinueux , étroitement rebordé et sensiblement 

relevé en rebord , sur les côtés ; au-devant de l'écusson , à la base ; 

coloré et peint comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres briève- 

ment émoussées ou subarrondies aux épaules, largement en ogive pos- 

térieurement , ou d’autres fois plus arrondies , ce qui leur donne une 

forme plus large ; convexes, à tranche moins déelive et presque sans 

rebord , légèrement en gouttière inclinée, égalant vers le tiers de la 

longueur environ le huitième de la largeur, graduellement affaiblie 

après la moitié et nulle vers l'angle sutural; à calus huméral assez 

prononcé; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

et Pieds d'un flave rouge : épimères du médipectus flaves : arceaux du 

ventre marqués de chaque côté d'une tache plus pâle, souvent peu appa- 

rente. Mésosternum échaneré à peine jusqu'au quart. 
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Parnie : le Cap de Bonne-Espérance ( collect. Hope , Perroud , 

Reiche ). 

Obs. Les premier ; quatrième et septième points des élytres , for- 

ment une rangée longitudinale à peu près parallèle à celle que com- 

posent les deuxième ; cinquième et huitième, ou plutôt légèrement 

convergeante postérieurement : celle des troisième , sixième et neu- 

vième est un peu arquée en dehors et plus rapprochée en devant 

qu'en arrière de la précédente. 

13. L. conformis; Dessan, inéd. Borspuraz. Ovale , jaune ou 

d'un jaune roux, en dessus. Prothorax orné d'un point antéscutet- 

laïre , d'une tache punctiforme près de chaque bord externe , souvent 

unie postérieurement à une tache juxta-médiaire | obliquement pro- 

longe du quart de la base presque jusqu'au bord antérieur , noirs. 

Elytres parées de deux taches suturales : l'une scutellaire : l'autre, 

vers les deux tiers , et chacune de huit taches , noires : une , obliquant 

en dedans ; sur le calus : une, basilaire plus extérieure : trois, 

subarrondies , en rangée transversale vers les deux cinquièmes : deux , 

formant avec la suturale postérieure une rangée un peu arquée , avant 

les deux tiers : une, subtransversalement arquée vers les cinq 

sixièmes. 

Érar vonwaz. Prothorax jaune, d'un jaune roux, d'un jaune 

rouge ou d'un rouge jaune , orné d'une tache petite , subpunetiforme 

ou ovalaire , au-devant de l’écusson et de quatre autres taches assez 

grosses, noires : deux, punctiformes ou ovalaires, situées, une, 

de chaque côté , près du bord extérieur, vers les trois cinquièmes 

ou les deux Liers de la longueur : deux, plus internes , liées chacune 

au point de la base intermédiaire entre le milieu et l’angle externe , 

obliquement prolongées d'arrière en avant et en dedans jusqu'au quart 

antérieur , où leur côté antéro-interne se trouve très-rapproché de 

la ligne médiane. Æl/ytres de la couleur du prothorax, ornées de 

deux taches suturales communes, et chacune de huit autres grosses 

ou assez grosses, noires : la suturale antérieure subarrondie ou 

oyalaire , naissant vers le milieu des côtés de l'écusson, prolongée jus- 

qu'au sixième ou un peu plus : la suturale postérieure, suborbiculaire, 

vers les deux tiers ou un peu avant de la longueur : la première, par- 

ticulière à chaque élytre , en ovale oblique (ou parfois comme com- 
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posée de deux taches unies), dont la partie antéro-exlerne repose 

sur le calus, dont la partie opposée est plus interne et plus posté- 

rieure : la deuxième, subarrondie, subovyalaire ou subtriangulaire, en- 

tre celle du calus et le bord externe , à peine séparée de l’une et de 

l'autre par un espace égal à la moitié de son diamètre : les troisième, 

quatrième et cinquième , formant une rangée transversale en ligne 

droite, du liers interne ou un peu plus aux deux cinquièmes ex- 

ternes : la troisième, subarrondie, plus ou moins rapprochée de 

la suture suivant son développement, extérieurement prolongée jus- 
qu'au tiers enviren de la largeur : la cinquième ,subarrondie, un peu 

moins grosse, liée ou à peu près au bord externe : la quatrième, 

irrégulière, parfois presque en triangle dont la base regarderait le côlé 

externe , presque intermédiaire entre les deux précédentes, un peu 

plus voisine de la cinquième, dont elle n’est guère séparée que par le 

quart de son diamètre : les sixième et septième, formant, avec la 

sulurale postérieure , une rangée transversale sensiblement arquée , 

un peu avant les deux tiers de la longueur : la sixième , suborbicu- 

laire, plus antérieure que les suturale ou septième ,; en quinconce 

avec les troisième et quatrième : la seplième , ovalaire , liée au bord 
externe par un appendice plus ou moins court : la huitième , vers les 

cinq sixièmes de la longueur , subtransversale, arquée et comme com- 

posée de deux taches unies, à peu près aussi voisine de la suture 

par son bord interne que la troisième, et aussi rapprochée du bord 

postéro-externe , par son autre extrémité : les première, troisième et 

suturale postérieure : les deuxième, quatrième et sixième : les pre- 

mière , quatrième et septième se correspondant en ligne droite. 

Variations du Prothoraz. 

x. Tache antéscutellaire nulle ou peu apparente. 

B. Taches juxta-médianes respectivement unies chacune par leur partie postéro- 

externe avec la tache punctiforme voisine du bord externe, de manière à 

constituer une grosse tache profondément entaillée en devant , ou presque 

en forme de V. 

Variations des Élytres (par défaut). 

Var. À. Tache scutellaire plus ou moins étroite ou elliptique. 

Ous. Les autres taches varient aussi de grosseur et rendent par conséquent plus 

ou moins étroit l’espace qui les sépare. 
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Variations des Elytres ( par excès ). 

Var. B. Elytres parées d'une bordure suturale noire, plus ou 

moins ctroile , prolongée tantôt seulement de la première à la seconde 

tache commune , tantôt sur toute la longueur , mais alors généralement 

plus étroite après la tache suturale postérieure , ornces à l'angle api- 

cal d'une bordure moins étroite et quelquefois seulement de cette der- 

nière. 

Coccinella conformis, Des. inéd. Boisouvar , Voy. de l’Astrol. 2e partie, p. 604. 94. 

— Enicusos, Beytrag zur Insecten-Fauna v, Vandiemensland, in Wiegemann’s Arch. 

1. 8. p. 424. 

Var. C. Taches noires des élytres plus ou moins grossies, en 

partie lices entre elles. 

Oùs. Ce sont ordinairement les troisième ; quatrième et cinquième , ou les trois 

de la seconde rangée, les suturale ou postérieure et sixième , qui ont le plus de 

tendance à s'unir. 

Avec celle variation se présente généralement la précédente. 

Long. 0",0067 à 0",0072 (3 à 3 1/41). — Larg. 0",0056 (2 1,2! ). 

Corps assez brièvement ovale ; convexe ; luisant ; pointillé ; jaune, 

d'un jaune rouge , d'un jaune roux, d’un rouge jaune ou d’un roux 

jaune , en dessus. Z6te, Antennes et Palpes de même couleur : la 

première , notée de deux pelits points sur le front, avec le bord anté- 

rieur du labre et de l’épistome, noirâtres (®). Prothorax, sans si_ 

nuosité et étroilement rebordé sur les côlés ; émoussé au-devant de 

l'écusson , à la base ; convexe ; coloré et peint comme il a été dit. 

Ecusson noir, ou parfois avec la base de la couleur du prothorax. 

Elytres émoussées aux épaules ; convexes , faiblement moins déelives 

extérieurement, ou offrant une tranche assez étroite, légèrement 

en goullière , égale vers les deux cinquièmes de la longueur au 

dixième ou au douzième de la largeur , plus étroite à partir du 

milieu de la longueur et presque nulle à l'angle sutural ; colorées 

et peintes comme il a été dit : repli marqué d’une ou de deux taches 

noires ou noirätres correspondant aux externes des deuxième el 

troisième rangées. Dessous du corps noir sur les côtés du médipec- 
lus, sur le postpeclus et le milieu du ventre , d'un jaune testacé sur 
les côtés du ventre, le bord postérieur des arceaux et sur le milieu 
du postpeclus, dans l’état normal; parfois entièrement noir, sauf les 
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côtés du ventre, ou la partie antérieure de ces derniers , d'un jaune 

fauve , dans les variétés par excès : épimères des médi el postpeelus , 

flaves. Mésosternum peu profondément échaneré. Pieds d'un jaune 

testacé ou d'un jaune fauve, avec la moitié postérieure ou externe 

des cuisses, noire. 

Parrte : la nouvelle Hollande (collect. Dejean (type), Germar) , la 

nouvelle Wallis (Erichson); van Diémen (Chevrolat; Muséum de 

Paris , etc.). 

14. L. novemdecim-signata : Faznenmanx. Ovale; convexe. 

Prothorax noir paré au moins d'une large bordure , sur les côtés, 

parfois d'une antérieure étroite, et d'une tache antéscutellaire , flaves. 

Elytres d'un jaune rouge ou testacé , ornées d'une tache scutellaire et 

chacune de neuf autres, punctiformes , noires : deux subbasilaires : 

trois en rangée arquée en arrière, aux tiers : trois en rangée transver- 

sale, aux deux tiers : une subapicale : ces taches parfois lices soit entre 

elles , soit à peu prés à la suture ou au bord externe. 

Coccinella 19-signata, FALDERMANN, Coléopt. ab ill. Bungio, etc., tn Mem. de l’Acad. 

de St-Pétersb. (Savants étrangers), t. 2. p. 456. 99. 

Coccinella 19-maculata, Maxxern. inéd. Des. Catal. p. 457. 

Érar nonmaz. Prothorax noir, paré en devant et plus largement 

sur les côtés, d'une bordure d’un jaune testacé : la partie noire, 

couvrant au moins les deux tiers médiaires de la base, et même 

prolongée en bordure étroite jusqu'aux angles postérieurs , rétrécie 

d'arrière en avant et d'une manière bissubsinueuse , jusqu'au sixième 

ou un peu moins de la longueur , égale en largeur dans ce point à la 

partie postérieure de l'échanerure : cette partie noire ordinairement 

divisée longitudinalement dans sa moitié antérieure par une ligne 

flave, et marquée au-devant de l'écusson d'une tache de même 

couleur, bifide en devant, ou en demi-cerele dirigé en arrière; 

offrant alors l'apparence d'une sorte d'M à grosses branches. Ely- 

tres ornées d’une tache scutellaire ou juxta-scutellaire, et chacune 

de neuf autres punetiformes ou subpunctiformes , noires : les pre- 

mière et deuxième , en rangée transversale , près de la base : la deu- 

xième, sur le calus : la première, entre celle-ci et la suture , mais 

de moitié plus éloignée de la suture : les troisième , quatrième et cin— 

quième formant une rangée en arc irrégulier dirigé en arrière : la 

troisième , à peine plus distante de la suture que le tiers de son 
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diamètre, au tiers de la longuear : la cinquième, légèrement plus 

postérieure, couvrant de son milieu la limite interne de la gouttière et 
ordinairement non prolongée jusqu'au rebord externe : la quatrième, 

très-sensiblement plus postérieure que la cinquième, dont elle est 

de moitié plus voisine que de la troisième : les sixième, septième et 

huitième, en rangée transversale un peu avant les deux tiers, formant 

avec leurs pareilles une rangée légèrement arquée : la sixième , au 

moins aussi voisine de la suture que la troisième, habituellement la 

plus grosse de la rangée : la huilième, dépassant à peine du côté 

externe la limite interne de la gouttière : la seplième , entre celle-ei 

el la précédente : la neuvième, ordinairement la plus grosse, près de 

l'angle sulural , dont elle est ordinairement isolée. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Suivant le développement que prend la matière noire, la ligne raccourcie qui 

la divisait disparaît, la tache flave antéscutellaire s’eflace , la bordure de cou- 

leur foncière qui restait en devant est envahie ainsi qu'une partie des côtés, de 

telle sorte que le prothorax est parfois noir, paré sur les côtés d’une bordure 

flave étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire, rétrécie d'avant en 

arrière jusqu’au milieu de la longueur des côtés et presque uniformément étroite 

ensuite jusqu'aux angles postérieurs. 

Variations des Élytres ( par excès ). 

Var. À. Quelques-unes des taches liées ensemble. 

Obs. Ce sont ordinairement les deux basilaires , les sixième et septième, ou sep- 

ième et huitième, qui ont le plus de tendance à s’unir. Souvent alors, les 

deux premières , après s'être liées , s’avancent jusqu’à couvrir le tiers externe de 

la base, et les voisines de la suture et du bord extérieur envahissent ces parties, 

qui parfois semblent alors légèrement obscures dans les espaces intermédiaires. 

D’autres fois la tache scutellaire s’allonge en forme de bordure suturale jusqu’à la 

troisième, avec laquelle elle se lie et semble constituer une tache obcordiforme. 

Quelquefois enfin , les taches des rangées sont liées de manière à représenter 

des bandes plus ou moins étranglées. 

Long. 0°,0067 à 0m,0072 (3 à 3 1/4). — Larg. 0w,0050 

à 0m,0056 (2 1/4 à 2 1/2 ). 

Corps ovale ; convexe ; poinlillé et luisant, en dessus. 7ôte noire, 

avec le bord du labre, de l'épistome , le côté externe des mandibules 

et une lache lunulée ou en are dirigé en arrière et placée sur le 

T. 11. 2 série, 34 
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front, flaves : cette tache frontale parfois très-réduite dans les va- 

riétés par excès. Antennes el Palpes mazxillaires d'un jaune testacé. 

Prothorax arqué, sans sinuosité et étroilement rebordé, sur les 

côtés ; émoussé au-devant de l'écusson, à la base ; coloré et peint 

comme il a été dit. Ecusson ordinairement d'un jaune testacé, géné- 

ralement obseur ou noir dans les variétés extrêmes. Ælytres colorées 

el peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir : épimères du 

médipectus, flaves : ventre largement bordé de roux testacé chez les 

individus à l’état normal, d'une manière très-étroite ou même peu 

distincte, chez les dernières variétés. Pieds d’un roux testacé ou 

d'un roux fauve, parfois bruns ou même d’un brun noir , avec les 

tarses d'un roux testacé plus ou moins foncé, suivant les variétés. 

Mésosternum très-faiblement et souvent peu dislinetement échaneré. 

Parme : les environs d'Irkutsk et de Kiachta (Muséum de St- 

Pétersbourg ; Dejean, etc.). 

15. I. axyridis; Pazras. Ovale ; convexe. Prothorax noir, pare 

de chaque côté d'une large bordure d'un blanc flave. Elytres ornées 

d'une bordure suturale et ordinairement d'unréseau, noirs, divisant la 

surface de chacune en six taches d'un jaune orangé : une juxta- 

suturale, une lunérale, une discale après le calus, deux (l'une 

juxta-suturale, l'autre subexterne) un peu après la moîitié, une sub- 

apicale : ces taches parfois dilatées et confondues de telle sorte que 

les élytres sont d'un jaune orangé, parées d'une bordure suturale et 

chacune d'une tache basilaire couvrant le calus, de trois taches en 

arc dirigé en arrière vers les deux cinquièmes, d'une bande en arc in- 

terrompu vers les deux tiers , et d'une bordure postéro-externe, noires, 

Érar normaz. Prothorax noir, à côtés d'un jaune pâle : la partie 

noire couvrant les deux Liers médiaires de la base ; rétrécie d’arrière 

en avant dans sa moilié ou ses trois cinquièmes postérieurs, sub- 

parallèle dans ses deux cinquièmes antérieurs, de manière à offrir 

latéralement un angle rentrant très-ouvert ou un arc courbé en de- 

dans; égale en largeur, en devant, au bord postérieur de l'échan- 

crure; atteignant ce bord ( ® ), ou laissant ordinairement une bordure 

Have plus ou moins étroite et parfois interrompue dans son milieu (), 

quelquefois divisée en outre par une ligne médiaire, longitudinale, 

flave, plus ou moins raccourcie (S). Elytres noires, ornées cha- 

cune de six taches d'un jaune teslacé ou jaune orangé, ordinaire- 
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ment moins développées et conséquemment séparées par un réseau 

noir plus large (® ) : la première, presque en parallélogramme al- 

longé, un peu rétrécie d'avant en arrière, ou parfois réduite à une 

forme presque linéaire, liée ou à peu près à la base, à côté de l'écus- 

son, graduellement plus voisine de la suture, d'avant en arrière , 

prolongée jusqu’au cinquième ou un peu plus de la longueur : la 

deuxième, parfois en parallélogramme allongé, rétrécie d'arrière en 

avant, parfois subtriangulaire, naissant peu après le niveau du ca- 

lus, située entre celui-ei et le bord externe , liée à ce bord ou à la 

bordure noire marginale, prolongée jusqu'au cinquième ou un peu 

plus de la longueur : la troisième , irrégulièrement orbiculaire, moins 

arrondie postérieurement, placée sur le disque au-dessous du calus , 

vers les deux septièmes de la longueur , ordinairement à une distance 

à peu près égale des première et deuxième , quatrième et cinquième, 

généralement un peu plus grosse que chacune de celles-ci, un peu 

plus voisine du bord marginal à son côté externe que de la suture à 

l'interne : les quatrième et cinquième , transversalement en rangée 

aux quatre seplièmes de la longueur : la quatrième , à peu prés aussi 

rapprochée de la suture que la première, suborbiculaire ou souvent 

irrégulière, séparée de la cinquième par un espace à peine aussi 

grand ou moins grand que son diamètre , et de la sixième, par un 

espace à peine plus grand : la cinquième, suborbiculaire ou irrégu- 

lière , ordinairement de grosseur analogue à la quatrième, au moins 

aussi rapprochée du bord externe que celle-ci l'est de la suture : la 

sixième, la plus grosse, suborbiculaire ou en ovale transversal, sub- 

apicale, presque aussi voisine de la suture que les première et qua- 

trième, ordinairement un peu moins rapprochée à son côté externe 

du bord marginal, et encore moins , à sa partie postérieure , du bord 

apical. 

Coocinella azyridis, Pauuas, Voy. (édit. 1788-95), t. 3. p. 477. 44. — Jd. édit. 

in-8 (1794). t. 8. p. 126. 136. 

Coccinella russica, Mennsr, Arch. ° cah. p. 49. 34. pl. 29. fig. 26. — Jd. Trad. 

fr. p. 402. 55 pl. 22. fig. 26.— 7d. Kurz. Einleit, p. 87. 6. (9). pl. 40. fig. 7.— 

Guez. C. Linx. Syst. nat. t. 4, p. 166%. 440. — Ouiv. Encyc. méth. t. 6. p. 85. 

48. — Scuoexu. Syn. ins. L. 2. p. 200. 4159. 

Coccinella Lis-sex-pustulata , Henssr, Naturs. 1. 5. p. 303. 59. pl. SG. fig. 44. 

Variations des taches des Elytres. 

Var. À. Taches des élytres plus ou moins déformées. 
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Obs. C’est, en général, la sixième tache ou la subapicale qui a le plus de ten- 

dance à se modifier dans sa forme ; parfois elle est réduite à un arc étroit, 

qui semble suivi d’une lache apicale noire subarrondie. Les autres taches mon- 

trent aussi des changements plus ou moius remarquables ; ainsi, la juxta- 

suturale se rétrécit; la deuxième ou humérale , se réduit parfois à une sorte de 

point ; la troisième quitte sa forme orbiculaire pour prendre celle d’un arc; 

la quatrième devient quadrangulaire ; la cinquième affecte des figures variables. 

Le réseau noir se dilate ou se rétrécit suivant que les taches se rapelissent ou 

s’agrandissent, 

Var. B. Quelques-unes des taches plus ou moins complètement liées 

ensemble, sans cesser d'être reconnaissables. 

, Coccinella vinculata, Manxeruein, teste D. Ménétriés. 

Os. C’est ordinairement la troisième qui a le plus de tendance à s'unir, soit à la 

cinquième, soit à la quatrième, soit à la deuxième, quelquefois à toutes les 

trois. Les quatrième et cinquième montrent déjà de la tendance à s'uuir , on 

même commencent à se lier entre elles. 

Var. C. Taches des élytres liées de manière à ce qu'il n'est plus 

possible de reconnaitre la forme et les limites de plusieurs. 

Obs. Les liaisons indiquées dans la variété précédente se montrent plus complètes ; 

les quatrième et cinquième s’unissent souvent alors en forme de large bande 

transversale. Souvent les élytres se montrent alors dans les trois cinquièmes an- 

térieurs, d’un jaune lestacé, parées d’une bordure suturale , d’une tache com- 

mune vers le tiers , et chacune d’une tache sur le calus liée à la tache commune, 

et de deux petites taches en carré élargi, noires : l'externe de celles-ci, liée 

au bord extérieur vers le tiers : autre, un peu plus postérieure, sur le disque. 

Quelquefois la cinquième tache se trouve en outre liée ou presque liée à l’a- 

picale. 

Var. D. Taches des élytres dilatées et confondues ensemble de telle 

sorte qu'il n'est plus possible d'en connaître le nombre normal. 

Obs. Les élytres sont alors d’un jaune testacé sur la majeure partie de leur surface, 

ornées : d’une bordure suturale, d’une bordure extérieure parfois nulle ou 

très-étroite dans les deux cinquièmes antérieurs ; d’une tache basilaire couvrant 

le calus , d’une rangée de trois points en arc transversal dirigé en arrière, d’une 

bande arquée et interrompue, noires : la tache basilaire étendue sur les trois cin- 

quièmes externes de la base , couvrant le calus , anguleusement rétrécie dans le 

milieu dé son côté interne, échancrée en arc postérieurement, presque en ligne 

droite à son bord externe : la rangée antérieure ou en arc dirigée en arrière , 

composée de trois taches : Pinterne , liée à la bordure suturale vers le tiers ou 

ua peu après , formant souvent avec sa pareille une tache obcordiforme com- 

mune : l’externe , à peu près sur la même ligne , petite, en carré élargi, liée à 

la bordure où au rebord marginal : l'intermédiaire, plus postérieure; à peine 

moins petite, également en carré large : la seconde bande, formée d’un arc lié à 
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la suture et prolongé jusqu'à la moitié de la largeur, paraissant parfois composé 

de deux taches punctiformes unies, et d'une tache punctiforme liée à la bordure 

marginale : cette bande interrompue enclosant incomplètement en devant la tache 

postérieure : celle-ci limitée sur les côtés et postérieurement par les bordures 

suturale et marginale, et offrant soit sa forme suborbiculaire , soit plus ordinai- 

rement cetle forme plus où moins échancrée en arc, postérieurement. Quelques- 

unes de ces variélés ont tant d’analogie avec certaines de la L. 49-signata, 

qu'on serail tenté de les rapporter à cette espèce ; mais elles s’en distinguent 

facilement par leurs bordures suturale et externe, noires : l’externe trés-marquée 

au moins depuis la deuxième rangée, jusqu’à l’extrémité ; par la tache basilaire 

couvrant plus de la moitié externe de la Ease; par la forme, en carré large de 

la tache intermédiaire de la première rangée, et par la position de cette tache 

aussi distante de l'externe que de l’interne ; par la deuxième bande interrompue, 

arquée au lieu d’être en ligne droite, 

Long. 0",0061 à 0m,0078 (2 3,4 à 3 1,2). — Larg. 0,0045 
à 0",0059 (2 à 2 2/31). 

Corps ovale; convexe; pointillé et luisant, en dessus. Zéte Have 

ou d'un flave roux (5°) , ou noire, ornée sur la partie postérieure 

du front d’une lache lanulée et d'une bordure à la partie antérieure 

du labre et de l'épistome , flaves (9 ) : le dernier peu ou point bi- 

denté. Antennes et Palpes d'un flave roux. Prothorax à peine sub- 

sinueux sur les côtés et émoussé au-devant de l’écusson : coloré et 

peint comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres colorées et peintes 

comme il a été dit. Dessous du corps noir sur les médi et postpectus 

avec les épimères de ces parlies, flaves : poslépisternums parfois 

roussâtres (9°): ventre noir sur son disque , orné de chaque côté de 

taches ou d'une bordure d'un roux flave (©), plus largement bordé 

(o°) où quelquefois noir seulement sur le disque des trois premiers ar- 

ceaux , où même marqué assez rarement sur la partie antéro-médiaire 

da premier d'une lache d’un roux flave. Pieds parfois entièrement 

d'un roux flaye, ou plus ordinairement avec une partie des cuisses 

et l’arête des jambes intermédiaires et postérieures , obseures (o°) , 

ou avec les cuisses noires ou obscures (Q ). 

Parrie : la Sibérie (collect. Dejean, Dohrn, ete.); la Daourie, 

Irkutsek (Muséum de St-Pétersbourg). 

Elle est, suivant Pallas, commune près de Jénissey sur l'Æxyris 

amarantoides ; Lanx. 

16. L. bis-sex-motuta. Ovale : convexe. Prothorax et élytres 
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d'un noir luisant : le premier , orné aux angles de deoant d'une 

tache irréqulièrement quadrangulaire étendue jusqu'aux deux tiers des 

côtes et d'un trait raccourci sur la ligne médiane, d'un blanc flavescent : 

les secondes , parées chacune de six taches de même couleur, dispa- 

sées sur deux rangées longitudinales : celles de l'externe liées à la 

gouttière : celles de l'interne alternativement moins rapprochées de la 

suture : deux, basilaires : les autres en quinconce. 

Coccinella bis-6-notata, Maxxern. ; inéd. Des. Catal, p. 457. 

Long. 0",0051 (2 1/4 !).—Larg. 0",0036 (1 2/31). 

Corps ovale ; convexe ou médiocrement convexe; pointillé; lui- 

sant, en-dessus. Zête blanche : bord postérieur du labre, bord an- 

térieuc de l’épistome , parlie postérieure du front parée d’un bandeau 

bidenté en devant, noirs: Æntennes et Palpes d'un blanc flavescent 

ou roussâtre. Prothorax arqué et très-étroitement rebordé sur les 

côtés ; peu ou point émoussé au-devant de l’écusson , à la base; 

noir, paré d'une tache irrégulièrement quadrangulaire aux angles de 

devant et d'une ligne raccourcie sur la ligne médiane , d'un blanc 

flavescent : la tache étendue en devant jusqu'à la sinuosité post- 

oculaire ou jusqu'au côté interne des yeux, à bord interne un peu 

obliquement dirigé au quart de la largeur vers la moitié environ de 

la longueur , à angle postéro-inlerne ouvert, à bord postérieur très- 

légèrement arqué , aboutissant aux deux tiers des côlés : la ligne ou 

espèce de trait prolongé en se rétrécissant , du bord antérieur à la 

moilié environ de la longueur. Ecusson noir. Elytres d'un sixième ou 

d’un seplième plus large en devant que le prothorax; subarrondies pos- 

térieurement; convexes ou médiocrement convexes ; relevées extérieu- 

rement en une goultière assez étroile et presque égale jusqu'à l'angle 

sutural; d'un noir luisant, parées chacune desix gouttes blanches ou d'un 

blanc flavescent : les première et deuxième , basilaires : la première, 

subarrondie , éloignée de la suture d'un espace égal à peine à la moitié 

de son diamètre, étendue jusqu’à la moitié de la largeur : la deuxième, 

oblongue, occupant à l'épaule tout l'espace compris entre le calus et 

le rebord qui reste noir, prolongée longitudinalement jusqu'au cin- 

quième environ : la troisième , en ovale transversal , au liers environ 

de la longueur, très-sensiblement moins rapprochée de la suture que 

la première, étendue un peu au-delà de la moitié de la largeur : la 

quatrième, la moins pelite, subarrondie, siluée de la moilié aux 
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quatre seplièmes , liée à la gouttière , couvrant du côté interne un 
tiers de la largeur : la cinquième , subarrondie, un peu plus petite 
que la première, placée à peu près à la même distance que celle-ci 
de la suture , vers les deux tiers de la longueur : la sixième , lice 
à la gouttière , aux six septièmes de la longueur , aussi distante de la 
sulure que la troisième : ces taches formant deux rangées longitudi- 
nales : l'externe liée à la gouttière : les gouttes de l'interne alter- 
nativement un peu moins rapprochées de la suture : repli d'un blanc 
flavescent, paré extérieurement d'une bordure noire plus dilatée , 

dans les parlies qui ne correspondent pas aux taches. Dessous du 
corps enlièrement noir. Pieds noirs : genoux, majeure partie des 
jambes antérieures, extrémité des autres et tarses ; d'un blanc rous- 
sâtre , au moins dans l’un des sexes. 

Pare : Daourie (collect. Dejean , type). 

Genre Pelina, Perina. ; 

(Pelin1, nom mythologique. ) 

Caracrènes. Plaques abdominales ne formant pas un arc régulier, 
el alteignant ou à peu près le bord de l’arceau. Ongles munis d’une 
dent basilaire. Epistome bidenté. Prothorax assez fortement échancré 
en devant; élargi en ligne peu courbe, peu ou point subsinueuse sur 
plus de la moilié antérieure de ses bords latéraux ; peu émoussé aux 
angles postérieurs ; bissubsinueusement en are dirigé en arrière , à la 
base ; convexe ; non creusé d'une fossette sur son repli. Elytres d'un 
quart ou d'un tiers plus larges en devant que le prothorax; arrondies 
ou subarrondies aux épaules ; en ovale tronqué en are rentrant , en 
devant; à large tranche ; à repli médiocrement incliné. Prostermum 
uniformément relevé en carène jusqu'à son bord antérieur. Mésos- 
ternum assez profondément échancré. 

A. Massues des antennes dentelées au côté interne. Elytres en gouttiére. (G. 
Pelina ). 

1. N. Lehnasii. Ovale, Prothorax noir , paré aux angles de 

degant d'une tache d'un jaune pâle , obluse postérieurement , prolongée 

Jusqu'aux bois cinquièmes de la longueur. Elytres à tranche large et 



272 SÉCURIPALPES. 

sensiblement en gouttière ; d'un jaune pâle , ornces d'une bordure su- 

tirale étroilé ; d'une moins apparente dans leur périphérie , et cha- 

cune de huit taches punctiformes , noires : une sur le calus , trois en 

rangée transversale aù tiers ; trois en rangée semblable aux deux 

tiers , une apicale : l'interne de chaque rangée , commune aux deux 

étuis. 

Coccinellu Lebasii, Reicne , in collect. 

Érar vonmas. Ælytres d'un jaune pâle, parées d’une bordure su- 

turale, d'une autre plus étroite sur le bord de leur périphérie , et 

chacune de huit taches punctiformes , noires , dont deux communes 

aux deux éluis : la bordure suturale , étroite, mais un peu renflée à 

l'écusson : la première tache, sur le calus, liée à la base : les 

deuxième , troisième et quatrième, formant une rangée subtrans- 

versale au tiers de la longueur : la deuxième, plus grosse , placée 

sur la suture, commune aux deux étuis : la quatrième presque carrée, 

liée au bord externe : la troisième, un peu plus postérieure , subar- 

rondie , placée entre les précédentes auxquelles elle est presque unie : 

les cinquième , sixième et seplième , composant une rangée trans- 

versale , aux deux tiers : la cinquième arrondie , plus grosse, com- 

mune aux deux étuis : la septième, presque carrée, liée au bord 

externe : la sixième , subarrondie , plus petite, entre les deux pré- 

cédentes auxquelles elle est presque unie : la huitième , apicale. 

Long. 0%,0101 (4 1/2! ). — Larg. 0",0080 (3 2/3!). 

Corps ovale; convexe , mais le paraissant moins , en raison de 

la largeur de la tranche ; pointillé, en dessus. 'Zéte noire (Q). An- 

tennes d'un jaune testacé , à extrémilé noirâtre. Palpes maxillaires 

noirs. Prothorax très-étroiltement rebordé , sensiblement en gout- 

tière et par là assez largement relevé en rebord , sur les côlés ; noir » 

paré de chaque côté d’une tache flave , étendue en devant jusqu'à 

la sinuosité posloculaire, ovalaire ou obtusémenttronquée postérieu- 

rement , prolongée jusqu'aux lrois cinquièmes des bords latéraux , 

en laissant le bord extérieur noir, et d'une manière graduellement 

plus étroite d’arrière en avant. Æcusson noir. Elytres en ogive obtuse 

dans leur seconde moitié ; sans rebord apparent ; convexes , relevées 

dans leur périphérie en une tranche sensiblement en goutlière, égale 

environ au cinquième de la largeur , vers les deux cinquièmes de 
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la longueur, graduellement rétrécie ensuite jusqu'à l'angle sutural ; 

colorées et peintes comme il a été dit : repli flave, avec une large 

tache noire , correspondant à la marginale antérieure. Dessous du 

corps et Pieds noirs. 

Paruie : la Colombie ( collect. Buquet}, Reiche). 

Obs. Je n'ai vu que l’un des sexes. 

AA. Massue des antennes peu sensiblement dentelée, Elytres à tranche plane. (G. 

Pulla ). 

2. P. hydropien. Ovale. Prothorax noir, paré aux angles de 

devant d'une tache flave, ovalaire ou irrégulière, prolongée jus- 

qu'aux deux tiers de la longueur. Elytres d'un jaune d'ocre & tran- 

che marginale noire , large et subhorizontale , sensiblement dilatée 

vers les deux cinquièmes. 

Coccinella hydropica , Duroxr , ia collect. 

Coccinella dilatata, Reicne , tn collect. 

Long. 0",0104 à 0",0112 (4 1/2 à 5l). — Larg. 0",0090 
à 0m,0101 (4 à 4 1/21). 

Corps ovale ; convexe ,; mais le paraïssant moins , en raison de la 

largeur de la tranche ; pointillé ; vernissé ; luisant, en dessus. Zéte 

noire, avec les joues flaves ; parée (@°) à la partie antérieure du labre 

et de l’épistome d'une bordure de même couleur. Æntennes et Palpes 
maæillaires d'un fauve livide ou d’un jaune testacé , obscurs à 

l'extrémité. Prothorax très-étroitement rebordé , sensiblement en 

gouttière et par là assez largement relevé en rebord, sur les côtés ; 

noir; paré de chaque côté , aux angles de devant, d’une tache flave , 

ovalaire ou irrégulière , étendue en devant jusqu'à la sinuosité post- 

oculaire , prolongée postérieurement jusqu'aux deux tiers de la lon- 

gueur , en laissant ordinairement (surtout chez les Q ), et d'une ma- 

nière graduellement plus étroite d’arrière en avant, une partie du 

rebord latéral , noir ; orné en outre d'une bordure flave étroite à sa 

partie antérieure (œ). Æcusson noir. Elytres en ogive postérieu- 

rement, conyexes ; mais relevées en une tranche subhorizontale ou 

peu inclinée, nettement limitée , plus large vers les deux cinquièmes 

de la longueur , égale dans ce point au sixième ou au cinquième de la 

largeur ; d'un jaune d'ocre, quelquefois d'un roux testacé avec les 

T. I. 2€ série. 31 
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parlies voisines de la tranche plus jaunes ou plus claires, parées 

d’une bordure très-élroite autour de l'écusson ( ® ), et d'une bor- 

dure extérieure couvrant la tranche marginale , noires (o 9) : repli 

d'un jaune fauve , bordé de noir. Dessous du corps et Pieds , noirs. 

Parmi : le Mexique ( collect. Dupont , Reïche ). 

Genre Neda , Népa. 

(ÆWeda, nom mythologique. ) 

Canracrènes. Plaques abdominales ne formant pas un are régulier, 
et atteignant ou à peu près le bord de l'arceau. Ongles munis d’une 

dent basilaire. Antennes à massue obtriangulaire. Epistome bidenté. 

Prothorax échancré en devant; assez fortement élargi d'avant en ar- 

rière , en ligne presque droite bu peu courbe et parfois légèrement 

subsinueuse, jusqu'aux trois cinquièmes ou deux tiers de la longueur 

des côtés, arrondi ensuite aux angles postérieurs, en arc dirigé en 

arrière et peu sensiblement bissubsinueux, à la base ; convexe. 

Elytres plus larges en devant que le prothorax; du tiers au moins de 

leur largeur; ordinairement peu émoussées aux épaules ; tronquées 

ou très-légèrement en arc rentrant, en devant; convexes , mais rele- 

vées latéralement à partir des deux cinquièmes externes de leur base, 

en une tranche plus ou moins large , subhorizontale ou peu inclinée : 

repli large : celui de chaque élytre égal au quart et plus souvent au 

tiers au moins de la largeur du postpectus. Mésosternum échancré 

largement, etordinairement, au moins jusqu’au quart de sa longueur. 

Corps hémisphérique ou suborbiculaire et assez convexe. 

La couleur du dessus du corps passe assez facilement, chez diverses 

espèces de ce genre, du jaune d’ocre au roux plus ou moins teslacé et 

même au roux rouge assez foncé. 

A. Tranche des élytres plane, subhorizontale ou peu inclinée et nettement limitée. 

B. Élytres régulièrement convexes, subarrondies postérieurement, Epistome 

bidenté. 

1. N. marginata;: Linxé. Hémisphérique. Prothorax noir sur sa 

partie médiaire : cette partie égale en devant au bord postérieur de 

l'échancrure , élargie, à partir du milieu , en arc rentrant , jusqu'aux 
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angles postérieurs , laissant sur les côtés une large bordure ou tache 

ovale jaune ou flave ; à rebord externe très-étroitement noir en partie. 

Elytres variant du roux foncé au jaune d'ocre , parées , à partir des 

deux cinquièmes externes de la base, d'une bordure noire prolongée 

Jusqu'à l'angle apical sur la largeur de la tranche. 

go’. Tête jaune ou flave, ordinairement marquée sur le front de 

deux rangées longitudinales de points noirs ou obseurs : bord anté- 

rieur de l’épistome et labre souvent obseurs. Prothorax orné en de- 

vant d'une bordure flave étroite, et paré d’une ligne médiaire de 

même couleur, prolongée du bord antérieur jusqu'à la moitié environ 

de la largeur. Epimères des anté et médipectus , tache subhumérale 

du repli des élytres , hanches de devant , côté antérieur des quatre 

premières cuisses, et des mêmes jambes, flaves. 

Coccinella pectoralis, Cnevror. Des. Catal. p. 458. 

Coccinella Chevrolatii, Des. Catal. p. 458. 

? - Tête noire; bord antérieur du labre et de l'épistome , joues et 

bordure au côté interne de chaque œil, flaves. Partie médiaire du 

prothorax , dessous du corps et pieds, entièrement noir. 

æ. Prothorax paré d’une bordure flave, étroite, à son bord antérieur. 

B. Prothorax offrant en outre sur la ligne médiane, le commencement d’une 

ligne flave. 

7- Epimères du médipectus , flaves. 

Coccinella marginata, Lin. Syst. nat. 4. p.579. 4. — Fabn. Syst. ent. p. 79. 1. — 

Id. Spec. ins. t. 4. p. 93. 4. — 74. Mant. 1. 4, p. 53. 4. — Jd. Ent. syst. t. 1. 1. 

p. 266. 4.— Jd. Syst. El. t. 4. p. 556. 4. — Gorze, Ent. Beytr. t. 4. p.215. — 

Guer. C, Linx. Syst. nat. t. 4. p. 4644. 4. — Ourv. Encyc. méth. t. 6. p. 49. 1. — 

Id. Entom. t. 6. p. 990. 4. pl. 4. fig. 45. — Hennsr, Nat. 1, 5. p. 286. 29. — 

Scnoenu. Syn. ins. t. 2. p. 454. 1. — Lamarcx, Anim. s. vert, t. 4. p. 282. 1. — 
Hore , Coléopt. man. t. 5. p. 157. 

Long. 0",0101 (4 1/21). 

Corps hémisphérique ; pointillé; luisant. Zéte colorée comme il a 

été dit. Antennes et Palpes maxillaires d'un jaune testacé : avec l'ex- 

trémité souvent obscure. Prothorax à peine rebordé latéralement, 

mais sensiblement relevé en rebord médiocrement large ; jaune ou 

flave sur les côtés, noir dans sa région médiaire : celle-ci, aussi 

large en devant que la partie postérieure de l'échanerure , de largeur 
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presque égale jusqu'à la moitié de la longueur, élargie ensuite en are 

rentrant de ce point aux angles postérieurs , où elle forme, près de 

ceux-ci, une bordure basilaire graduellement plus étroite; cette par- 

tie noire laissant sur les côtés une bordure jaune ou flave, en forme 

de tache ovale, prolongée des angles antérieurs presque à la base : 

rebord externe noir, depuis les angles postérieurs , presque jusqu'à 

ceux de devant. Æcusson noir ( ® ), ordinairement d'un jaune tes- 

tacè ou roux, bordé de noir (o*). Elytres convexes, mais relevées 

extérieurement en une tranche plane, subhorizontale ou peu ineli- 

née, d’une largeur presque uniforme , égale environ au dixième de 

la largeur , vers les deux cinquièmes de la longueur ; ordinairement 

d'un roux foncé ou tirant sur le rouge, quelquefois d’un roux ou même 

d'un jaune testacé ; dans le premier cas surtout, généralement jaunes 

sur les parties de la base voisines de l’écusson, et catour de celui-ci 

(oc); parées, à partir du tiers externe de la base, d’une bordure noire 

couvrant la tranche marginale et prolongée jusqu’à l'angle apical : 

repli noir. Dessous du corps et Pieds noirs, avec les variations 
sexuelles indiquées. 

Parnie : le Brésil (collect. Linné , aujourd'hui propriété de la so- 

ciété linnéenne de Londres (type), Dejean , etc.). 

Obs. Quelquefois la matière colorante a fait défaut, les parties 

claires du corps sont d’un flave livide, et les parties noires plus ou 

moins obscures. 

2. N. miniata; Hope. Hémisphérique. Prothorax jaune , avec le 
tiers médiaire noir. Elytres d'un rouge jaune, parées d'une bordure 

suturale, d'une basilaire et d'une externe très-étroite , noires. 

Coccinella miniata, Hore, #r Grav's, Zoolog. Miscell, p. 50. (7). 

Long 0",0193 (5 1/21). — Larg. 0",0112 (51). 

Corps hémisphérique; pointillé ; luisant. Zéte noire : bord anté- 

rieur de l’épistome et deux points sur le front, jaunes. Prothorax 

d'un rouge jaune ou d'un jaune rouge , avec son tiers longitudina- 

lement médiaire, noir. É/ytres d'un rouge jaune, parées d'une 

bordure suturale, d'une bordure basilaire et d'une bordure margi- 

nale très-étroile, noires. Dessous du corps et Pieds noirs. Mésos- 

ternum faiblement échaneré. 
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Parme : le Népaul (Muséum britannique). 
Obs. Je n'ai vu que l’un des sexes. 

3. N. marginalis. Æémisphérique. Prothorax et E lytres d'un 

Jaune d'ocre , d'un jaune roux ow d'un roux rouge. Le premier, avec 

la majeure partie du rebord externe et une bordure basilaire égale ou 

2n0ÏnS étroite au-devant de l'écusson, noires : les secondes avec le rebord 

sutural et unc bordure externe couvrant la tranche marginale , noires. 

(ao) et (Q) distingués relativement à la couleur des parties 

pectorales et des pieds , par des caractères analogues à ceux de l’es- 
pèce précédente. 

Coceinella marginalis, Hozprer , Des. Catal. p. 458. 

Coccinella circumvaya, CnevroL. in collect. 

Coccinella circumduta, Recue, in collect. 

Long. 0",0101 (41/21). 

Corps hémisphérique. Tête, Antennes et Palpes maxillaires d'un 
jaune d’ocre : les palpes et le plus souvent les antennes , obeurs à 

l'extrémité. Prothorax à peine rebordé , mais non relevé en rebord, 
sur les côtés; d’un jaune d'oure ou parfois d'un roux rouge de 

nuance variable , en dessus ; paré d'une bordure basilaire sensible- 

ment moins large que la tranche des élytres , ordinairement égale, ou 

moins étroite dans sa partie médiaire que sur les côtés; à rebord 

sutural noir jusque près des angles de devant. Æcusson de la couleur 

du prothorax, très-étroitement bordé de noir. E/ytres à tranche égaleau 

dixième environ de la largeur, vers les deux cinquièmes de la longueur, 

un peu moins étroite vers les deux tiers et rétrécie de ce point , à 

l'angle apical; ordinairement d'un jaune d'ocre, parfois d’un roux 

foncé ou tirant sur le rouge; parées d'une bordure suturale noire, 

très-étroite, ne couvrant que le rebord; ornées, à partir du tiers 

externe de la base, d'une bordure noire couvrant la tranche marginale 

et prolongée jusqu'à l'angle apical : repli d'un rouge jaune , bordé 

de noir. Dessous du corps et Pieds noirs, avec les variations se- 

xuelles indiquées. 

Pare : le Mexique (collect. Chevrolat, Dejean (type), Reiche, ete.). 

Obs. Quelquefois le prothorax est d'un jaune d'ocre, tandis que 

les élytres passent au roux rouge ou au rouge roux, surtout en s'6- 
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loignant de la base. 11 semble alors que la couleur plus foncée des 

élytres absorbe le noir de la bordure, car celle-ci passe au brun. 

J'ai vu dans la collection de M. Dupont, sous le nom de Cocci- 

nella nudicollis, un individu offrant la bande basilaire du protho- 

rax graduellement plus étroite du quart externe au milieu du bord 

postérieur , au lieu d’être égale ou un peu moins développée sur les 

côlés. Cet exemplaire ne me semble qu’une variété de cetle espèce , 

don il a d’ailleurs tous les autres caractères. 

4. N. prineeps. Âémisphérique. Prothorax d'un flave rouge, 

avec le disque graduellement d'un rouge roux livide ; paré à la base 

et latéralement presque jusqu'aux angles de devant , d'une bordure 

noire de largeur à peu près éyale. Elytres d'un rouge roux , ornées 

d'une bordure suturale et basilaire étroite et d'une bordure externe 

couvrant la tranche marginale , noires. 

Coccinella princeps, Hore , in collect. 

Long. 0m,0101 (41/21). 

Corps hémisphérique ; pointillé. Tête, Antennes et Palpes , d'un 

roux testacé. Prothorax , à peine rebordé, mais relevé en rebord 

sur les côtés ; bissubsinueux à la base ; paré à celle-ci d'une bor- 

dure noire renflée aux deux légères sinuosilés; orné sur les côlés 

d'une bordure noire, au moins aussi large que la basilaire, cou- 

yran! toute la largeur de la partie relevée en rebord et prolongée jus- 

qu'au sixième antérieur ; d'un flave rougeâtre ou d'un jaune rougeâtre 

sur les côlés , en dedans des bordures noires et plus étroitement à 

la base , au-devant de la basilaire , graduellement ou subgraduelle- 

ment d'un rouge flave ou d'un rouge pâle sur le disque. Æcusson 

triangulaire ; noir. Ælytres à tranche égale , près de sa moitié , au 

dixième ou au neuvième de la largeur, rétrécie ensuite jusqu'à l'angle 

sutural ; d’un rouge roux; ornées d’une bordure suturale et d'une 

basilaire , étroiles , et parées à partir du tiers externe de la base 

d'une bordure plus large couvrant la tranche marginale, noires ; mar- 

quées , au moins chez le & , en dedans de la bordure noire , d'une 

bordure (peut-être nulle chez d’autres exemplaires ) d’un flave rou- 

geâtre , plus étroile et d'une largeur plus uniforme près de la suture 

que près de la tranche : repli d’un jaune rouge, bordé de noir. 

Dessous du corps , noir sur le postpectus , obseur sur le milieu du 
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premier arceau ventral , d'un jaune rouge ou testacé sur le reste : 

épimères des médi et postpectus, flaves. Pieds d'un rouge jaune (co ): 

cuisses ét jambes postérieures , noires. 

Parme : port Esington , nouvelle Hollande ( collect. Hope ). 

Obs. La bordure flave qui joint la bordure marginale noire , n'est 

peut-être qu'un reste de la couleur flave ou d'un jaune d'ocre qui 

pare le fond des élytres de quelques autres individus. 

5. N. ochracen. 77rés-briéoement ovale ; convexe. Prothorax 

paré d'une bordure basilaire noire ; d'un flave roussätre sur sa partie 

médiaire , flave , sur les côtés : la partie roussâtre , égale au bord 

postérieur de l'échancrure ; séparée de la partie flave par une ligne 

noire non prolongée jusqu'à la bordure basilaire. Elytres d'un jaune 

roussätre ; ornées d'une bordure suturale faiblement plus large vers les 

deux cinquièmes et d'une bordure externe couvrant la tranche , noires. 

Long. 0",0072 (3 1/41). — Larg. 0",0061 (2 3/4!). 

Corps brièvement ovale; convexe; superficiellement pointillé , 

vernissé , luisant. 76te flave ou d'un blanc flavescent. Antennes et 

Palpes d'un flave testacé. Prothorax très-étroitement rebordé sur 

les côtés ; émoussé ou obtusément tronqué au-devant de l’écusson , à 

la base ; d'un jaune roussâtre sur son tiers longitudinalement mé- 

diaire , flave sur les côtés : la région roussâtre égale en devant à la 

partie postérieure de l’échanerure , sensiblement élargie et faible- 

ment en arc rentrant d'avant en arrière , couvrant les deux cinquiè- 

mes médiaires ou un peu plus de la base , séparée de la partie flave 

par une raie noire, naissant du bord antérieur, vers la sinuosité 

postoculaire , prolongée en se rétrécissant graduellement jusqu'aux 

deux tiers de la longueur ; orné d’une bordure basilaire noire , à peu 
près égale à la tranche des élytres, graduellement et faiblement ré- 

trécie en se rapprochant des angles postérieurs. Æcusson noir. Ely- 

tres convexes , à tranche égale environ au dixième de la largeur , 

vers les deux cinquièmes de la longueur ; d'un jaune roussâtre ou 

d'an jaune d'ocre , parées d'une bordure suturale et d’une bordure 

externe , noires : la bordure suturale à peu près égale en devant à la 

base de l'éeusson , légèrement et graduellement renflée vers les deux 

einquièmes , rétrécie ensuite de ce point à l'angle sutural : la bor- 
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dure marginale , couvrant la tranche : repli jaune ou d'un jaune pâle 

ou testacé, bordé de noir. Dessous du corps noir : épimères des médi 
et postpeelus , d’un blanc flave ou livide. Pieds noirs : genoux an- 

térieurs , parlie inférieure des jambes de devant et du milieu ct 

tarses , d’un blanc roussâtre. 

Pare : la Colombie ( Muséum de Paris ). 

Obs. Je n'ai vu que l’un des sexes. 

6. N. Orhignyi. Z7és-briéoement ovale ; convexe. Prothorax noir 

sur sa partie médiaire : celte partie égale en devant au bord postérieur 

de l'échancrure , élargie en arc rentrant des deux tiers de la longueur 

aux angles postérieurs qui sont bordés de noir , laissant sur les côtés 

une large bordure ou tache ovalaire jaune ou d'un jaune flave. Ely- 

tres d'un rouge carmin, ornées d'une bordure suturale dilatée en devant 

du tiers antérieur aux épaules et d'une bordure marginale couvrant 

la tranche , noires. 

Long. 0",0078 (3 1/21).— Larg. 0",0072 (3 1/41). 

Corps suborbiculaire ou très-brièvement ovale; convexe ; super- 

ficiellement pointillé; luisant, en dessus. Téte noire , parée d'une 

bordure blanchâtre, étroite au côté interne des yeux. #ntennes et 

Palpes d'un jaune teslacé, à extrémité noire ou obseure. Prothorax 

très-étroilement rebordé sur les côtés; obtusément tronqué au-de- 

vant de l'écusson, à la base; noir sur sa région médiaire : celte 

région égale en devant à la partie postérieure de l’échancrure , gra- 

duellement et assez faiblement élargie et presque en ligne droite 

jusqu'aux deux tiers de la longueur ;, élargie ensuite en are rentrant 

de là aux angles postérieurs ; aussi largement bordé de noir sur le 
tiers postérieur des côtés, dont le reste du rebord est obscur : cette 

région noire laissant latéralement une bordure ou lache ovalaire 
jaune ou d’un jaune flavescent. Ecusson noir. Elytres convexes, à 

tranche égale environ au septième de la largeur vers les deux cin- 

quièmes de la longueur; d'un rouge carmin; ornées d'une bordure 

suturale noire, couvrant toute la base, RASE rétrécie 

des épaules au tiers de la longueur, où elle est à peu près égale à la 

tranche et faiblement rétrécie ensuite de ce point à l'angle apical; 

parées d'une bordure extérieure également noire , couvrant la tranche : 



COCCINELLIENS. — neda. 281 

repli bordé de noir , d'un rouge jaune jusqu'aux deux tiers de sa moi- 

tié interne. Dessous du corps et Pieds noirs. 

Parnie : la Colombie (Muséum de Paris). 

Elle a été découverte par M. d'Orbigny, à qui je l'ai dédiée. 

7. N. peruviama. 77ès-briévement ovale ; convexe. Prothorax 
noir sur sa partie médiaire : cette région égale en devant au bord pos- 

térieur de l'échancrure, élargie, à partir du milieu, en arc rentrant , 

jusqu'aux angles postérieurs , laissant sur les côtés une large bordure 

ou tache ovale d'un jaune pâle ; à rebord externe noir postérieurement. 

Elytres rousses où d'un roux testacé, parées d'une bordure suturale 

presque égale au sixième de la largeur un peu après l'écusson et gra- 

duellement rétrécie ensuite , et d'une bordure externe couvrant la tran- 

che, noires. 

Obs. Je n'ai vu que la 9 . Les différences extérieurement caracté- 

ristiques du 9 doivent être analogues à celles des espèces précé- 
dentes. 

Coccinella peruviana, MaxNennemt, ind. Reicne, #2 collect. 

Long. 0M,9090 (4 !). 

Corps suborbiculaire ou très-brièvement ovale ; convexe ; très- 
superficiellement pointillé ; vernissé ; brillant, en dessus, 7éte noire, 

parée (© ) d’une bordure au côté interne des yeux, d'une tache oblon- 

gue sur le milieu du front, d'un blanc flavescent. Æntennes et Palpes 

d'un jaune testacé , à extrémité obseure. Prothorax très-étroitement 

rebordé sur les côtés ; émoussé au-devant de l’écusson , à la base ; 

noir sur sa partie médiaire : celte parlie égale en devant à la partie 

postérieure de l'échanerure, élargie ensuite en are rentrant, n'offrant 

à partir des deux tiers médiaires de la base jusqu'à l'angle postérieur 

qu'une bordure basilaire graduellement rétrécie, prolongée sur la 

partie postérieure du rebord externe : celle parlie noire, laissant de 

chaque côté une bordure ou tache ovale d'un blanc flave ou d’un 

jaune pâle. Ecusson noir. Elytres convexes , à tranche égale environ 

au huitième de la largeur , vers les deux cinquièmes de la longueur ; 

rousses ou d'un roux teslacé ; ornées d’une bordure sulurale noire , 

graduellement élargie de l’écusson au huitième de la longueur , égale 

dans ce point au sixième environ de la largeur , rétrécie ensuite jus- 

T. Il. 2€ sCric. 36 
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qu’à l'angle sutural; parées d'une bordure extérieure également noire, 

couvrant la tranche : repli d'un roux testacé , bordé de noir. Dessous 

du corps et Pieds noirs : épimères du médipectus, flaves. 

Parnie : le Pérou (collect. Reiche). 

8. N. tricolor : Faenierus. Priévement ovale : convexe ; jaune ou 

d'un jaune orangé, en dessus : Prothorax orné de deux lignes longitudi- 

nales, et de bordures latérales et basilaire inégalement étroites , noires. 

Elytres parées d'une bordure étroite et de deux taches suturales , vers 

le tiers et les deux tiers, noires, et chacune de cinq taches subarron- 

dies, rouges (trois rapprochées de la suture, deux sur la tranche, 

correspondant aux deux juxta-suturales antérieures) ; marquées d'une 

bordure basilaire extérieurement raccourcie, d'une ligne longitudinale 

prolongée jusqu'aux deux cinquièmes , et de deux taches marginales, 

vers le tiers et vers les deux tiers, noires. 

Coccinella tricolor, Fan. Mant. t. 4. p. 59. 69. — Zd. Ent. syst. 1. 4, 4. p. 283. 

18. — Id. Syst. El. t. 4. p. 573. 97. — Guez. C. Lixn. Syst. nat. t. 4. p. 1656. 

98. — Ouiv. Encyc. méth. t. 6. p. 69. 94. — 7d. Entom. t. 6. p. 1045. 41. pl. 2. 

fig. 48.— Heussr, Naturs. t. 5. p. 501. 55. — Scnosxu. Syn. ins. t. 2. p. 190. 108. 5. 

— Boisuv. Voy. de l’Astrol. p. 606. 51. 

Long. 0M,0078 (3 1/2'). — Larg. 0",0072 (3 1/41). 

Corps suborbiculaire ou brièvement ovale; convexe; pointillé; 

luisant, en dessus. Zéte, Antennes et Palpes, jaunes ou d'un jaune 

flave. Prothorax émoussé ou légèrement tronqué au-devant de l'écus- 

son, à la base; relevé en rebord latéralement; jaune ou d'un jaune 

orangé; bordé de noir sur les côtés et à la base , peu dislinetement 

ou très-étroilement dans la moilié antérieure des premiers et sur le 

quart exlerne au moins de la seconde ; paré de deux lignes éga- 

lement noires, naissant de la bordure basilaire, chacune à un 

sixième ou un cinquième de distance du milieu, graduellement et peu 

sensiblement rétrécies d'arrière en avant, un peu irrégulièrement 

longiludinales , n’atteignant pas tout-à-fait le bord antérieur , vers la 

sinuosité postoculaire. Ecusson triangulaire; noir. Elytres à tranche 

subhorizontale ou peu déclive, égale environ au quart de la lar- 

geur, vers les deux cinquièmes de la longueur, convexes sur le 

reste de leur surface; jaunes ou d'un jaune orangé ; ornces d'une 

bordure et de deux laches suturales, noires; la bordure , étroite, 
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mais sensiblement et graduellement moins étroite vers l'angle api- 

cal : les taches, communes, situées : l’une , au tiers, ovyalaire : l'autre 

vers les deux tiers, cordiforme ; marquées chacune d'une bordure 

basilaire extérieurement raccourcie, d’une ligne longitudinale courte 

el de deux taches, noires : la bordure , étendue, de l'écusson jus- 

qu'au-devant du calus : la ligne longitudinale, naissant de cette 

bordure et prolongée, en passant sur le calus, jusqu'aux deux cin- 

quièmes de la longueur : les taches, situées sur la tranche au tiers et 

vers les deux tiers : l'antérieure, en triangle transversalement allongé, 

dont le sommet se lie presque à l'extrémité de la ligne longitudinale 

el dépasse à peine la largeur de la tranche : la postérieure en triangle 

plus ouvert terminé au bord interne de la tranche , mais offrant un 

appendice subfiliforme ; parées enfin chacune de cinq taches subarron- 

dies rouges : trois rapprochées de la suture : l'intermédiaire plus 

voisine de l’antérieure que de la postérieure : deux sur la tranche, 

sur la ligne transversale correspondant à peu près aux deux juxta- 

suturales antérieures : repli flave , bordé de rouge orangé ; marqué 

d'une tache noire correspondant à l'antérieure des marginales. Anté- 

pectus flave, à partie médiaire , noire. Médi et postpectus, noirs - 

épimères du premier, flaves. Ventre d'un jaune rouge, à partie 

médiaire noire et bord des anneaux d'un flave rouge. Mésosternum 

fortement échancré. Pieds d'un flave jaune : cuisses postérieures 

noirâtres sur la tranche inférieure. 

Parrie : l'île d'Amsterdam, au nord ouest de Ceylan (collect. 
Banks type). 

9, N. Perrisii. Priévement ovale ; convexe. Prothorax noir dans 

sa moitié médiaire , d'un blanc flave , sur les côtés. Elytres d'un rouge 

roux, parées d'une large bordure externe d'un blanc flave , et ornces 

chacune de deux grosses taches noires , subarrondies , situées moitié 

sur la bordure, moitié sur la partie discale, l'une , au tiers, l'autre, 

un peu après les deux tiers. 

Long. 0",0073 (3 1/31). — Larg. 0",0066 (31). 

Corps suborbieulaire ou brièvement ovale; convexe; pointillé; lui- 

sant. Tête d'un blanc flave. Antennes et Palpes d'un roux flave. 

Prothorax émoussé ou obtusément tronqué au-deyant de l’écusson , 
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à la base; d'un blanc flave ou flavescent sur les côtés, noir sur sa 

région médiaire : celle-ci aussi large en devant que la partie posté- 

rieure de l’'échanerure , élargie, d'avant en arrière, et couvrant , à la 

base, la moitié médiaire de celle-ci. Æcusson triangulaire ; noir. 

Elytres subarrondies ou largement en ogive dans leur moilié ou 

leur quatre septièmes postérieurs ; convexes, à tranche légèrement en 

gouttière, égale environ au cinquième ou au sixième de la largeur ; 

vers le cinquième de la longueur , graduellement rétrécie ensuile et 

nulle ou à peu près à l'angle apical ; d'un rouge roux , parées d'une 

bordure d’un blanc flave ou flavescent, commençant à la moitié 

externe de la base, égale, vers la moitié de la longueur, aux deux 

septièmes de la largeur et faiblement rétrécie ensuite jusqu'à la su- 

ture dont elle couvre le huitième postérieur : celle bordure , roussätre 

sur le rebord ; ornées chacune de deux taches noires , placées moilié 

sur la couleur discale el moitié sur la bordure : l’antérieure , en ovale 

transversal , vers le Liers , couvrant du quart aux deux cinquièmes de 

la longueur et des deux cinquièmes internes à peu près, à un peu plus 

des quatre einquièmes du côlé externe : la postérieure , un peu moins 

grosse, irrégulièrement en ovale longitudinal, des trois cinquièmes ou 

un peu plus, aux quatre cinquièmes de la longueur , des deux cin- 

quièmes internes environ , aux quatre cinquièmes du côlé externe : 

repli d’un blane flave. Antépectus , épimères des médi et postpeclus, 

fiaves : mésosternum, ventre et pieds roux : postpectus el milieu 

des deux premiers arceaux du ventre , noirs. 

Parmi : la Colombie (Muséum de Paris). 

Obs. Je n'ai eu l’occasion de voir que le (æ); le prothorax offre 

en devant une bordure flave très-étroile et des traces d'une ligne de 

même couleur sur la partie longitudinalement médiane qui doivent 

manquer à la ® : celle-ci doit probablement offrir en outre, dans la 

coloration de la Lête , el dessous du corps , quelques différences. 

J'ai dédié cette belle espèce à M. Perris, de Mont-de-Marsan, l'un 

de nos entomologistes les plus habiles à étudier les mœurs et les habi- 

tudes des insectes. 

BB. Elytres convexes , mais sensiblement en toit; largement en ogive postérieu- 

rement. 

Obs. Leur tranche généralement large et subhorizontale fait paraître le corps un 

peu moins convexe qu'il l’est réellement. 
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10. N. Reichii. Suporbiculaire, un peu en toit. Prothorax noir, 

avec les côtés, moins le rebord , d'un roux orangé. Elytres d'un roux 

orangé , ornées d'une bordure suturale dilatée vers les deux cinquièmes 

et les deux tiers, d'une bordure externe élargie des épaules à l'angle 

apical, et d'un réseau , noirs : celui-ci, divisant la surface de cha- 

cune en cinq aréoles : deux basilaires , deux sur la région médiaire : 

une apicale , plus grande, obtriangulaire. 

Érar nonmar. Prothorax noir dans sa partie médiaire , d’un rouge 

orangé sur les côtés : la partie noire égalant en devant le bord pos- 

térieur de l'échancrure , couvrant les cinq sixièmes de la base et 

prolongée , sur la partie externe de celle-ci, en une bordure très- 

étroite , qui s’élargit aux angles postérieurs et de là remonte en se 

rétrécissant, presque jusqu'aux angles antérieurs ,enclosant ainsi entre 

la région médiaire et la bordure marginale une tache oblongue d'un 

roux orangé. Ælytres d'un roux orangé, parées d’une bordure suturale, 

d'une bordure externe et chacune d'un réseau, noirs : celui-ci, parta- 

geant la surface de chacune en cinq aréoles : la bordure suturale âi- 

latée aux deux cinquièmes et avant les deux tiers, dans les points 

où le réseau vient aboutir jusqu'à elle : la bordure extérieure , nais- 

sant à la moitié externe de la base , étroite à l'angle huméral, cou- 

vrant à peu près le quart de la tranche et graduellement élargie de ce 

point à l'angle sutural, où elle la couvre entièrement : le réseau formé 

de deux branches transversales et d'une longitudinale : celle-ci, naïs- 

sant à la moitié de la base , longitudinalement prolongée jusqu'à Ja 

première branche transversale où elle semble s'arrêter, recommen- 

gant un peu plus extérieurement de cette première branche à la 

deuxième , rétrécie dans son milieu entre celles-ci : la branche trans- 

versale antérieure , naissant presque au tiers du bord externe , trans- 

versalement prolongée jusqu’à la moitié de la largeur , continuée par 
un autre un peu plus antérieure dirigée transversalement vers les 

deux septièmes de la suture : la bande postérieure, située un peu 

avant les deux tiers de la longueur, dirigée en forme d’are du bord 

externe à la suture qu'elle atteint à peine : ce réseau enclosant 

cinq aréoles : deux basilaires * l’interne , subarrondie ; l'humérale 

presque carrée , prolongée un peu plus postérieurement : deux mé- 

diaires, suborbiculaires : une , postérieure plus grande, presque 

obtriangulaire. 
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Long. 0®,0135 (61). — Larg. 0",0120 (5 1/31). 

Corps suborbiculaire ; convexe ; pointillé ; luisant , en dessus. 

Tête noire : joues et bordure antérieure de l’épistome , flaves. An- 

tennes d'un roux teslacé. Palpes maxillaires noirs. Prothorax si- 

nueusement arqué ; à peine rebordé , mais assez largement relevé en 

rebord sur les côlés ; émoussé ou oblusément tronqué au-devant de 

l'écusson, à la base ; médiocrement convexe ; coloré et peint comme 

il a été dit. Æcusson noir ; en triangle moins long que large, à côtés 

subsinueux. Ælytres. convexes, un peu en toit; à tranche égale 

environ au quart de la largeur vers les deux cinquièmes de la lon- 

gueur , graduellement et assez faiblement rétrécie ensuite jusqu'à 

l'angle apical ; colorées et peintes comme il a été dit : repli d’un 

roux jaune , bordé de noir , orné d'une bande transversale de même 

couleur correspondant à la bande antérieure, Dessous du corps. et 

Pieds, noirs : côtés du ventre parés de taches d'un roux jaune. 

Patrie : Java (collect. Reiche ). 

J'ai dédié cette belle espèce à M. Reiïche , auteur de travaux nom- 

breux , et l’un des entomologistes les plus éclairés de la capitale. 

Obs. Les côtés du prothorax rappellent par leur sinuosité et leur 

arcuité , la disposition qu'on observe chez les Cariens ; mais sa forme 

générale , celle de la tranche , celle des élytres qui sont en ogive pos- 

térieurement et un peu en toit , lui assignent ici sa place. 

Je n'ai vu que l’un des sexes. 

11. Amands, Suborbiculaire , un peu en ‘toit. Prothorax noir , 

paré sur les côtés d'une tache jaune irrégulière. Elytres jaunes , ornées 

chacune de sept taches noires : une , sur le calus : trois, en rangée 

transversale vers le tiers : trois, en rangée arcuément transversale vers 

les deux tiers : les internes de chaque rangée communes aux deux 

étuis : celle du calus et l'intermédiaire des deux autres rangées , 

punctiformes , plus petites ,; formant une rangée longitudinale. 

o* Prothorax orné derrière la partie postérieure de l'échanerure 

d'une bordure jaune , assez étroite; offrant la région noire enlaillée 

dans le milieu de son bord antérieur. 

? Prothorax sans bordure jaune en devant. 

Coccinella Amandi , Reicne , tn collect. 



COCCINELLIENS. — neda. 287 

Érar vonwar. Prothorax noir, paré de chaque côté , d’une tache 

jaune ou d'un jaune rougeätre , irrégulière , étendue en devant du 

bord externe à la sinuosité postoeulaire , longitudinalement prolongée 

de ce point jusqu'à la moitié environ de la longueur , où elle forme 

un angle ouvert , obliquement dirigée de là vers le sixième externe 

et les trois quarts de la longueur, où elle offre un autre angle ou- 

vert , dont le côté exlérieur remonte de là vers les deux tiers du bord 

externe. £lytres jaunes ; parées de deux taches suturales communes , 

et chacune de einq autres noires : la première des sulurales , la plus 

grosse de toutes , obcordiforme , placée vers le Liers : la seconde , si- 

tuée vers les deux tiers , subpunctiforme , mais prolongée en se ré- 

trécissant jusqu’à l'angle sutural : la première de chacune des taches 

particulières à chaque élytre, punetiforme , sur le calus : les 

deuxième et troisième , formant avec la suturale antérieure une 

rangée transversale , vers le tiers de la longueur : la troisième, située 

au bord interne du sillon de la tranche , mais prolongée sur celle-ci 

jusqu’au bord externe , en s’élargissant graduellement : la deuxième, 

punctiforme , intermédiaire entre la troisième et la 'suturale : les 

quatrième et cinquième , formant avec la sulurale postérieure une 

rangée transversalement arquée , vers les deux tiers ou un peu plus 

de la longueur : la cinquième, analogue à la troisième : la quatrième, 

punctiforme , entre les cinquième et suturale postérieure ,; mais plus 

antérieure , formant avec la deuxième et celle du calus, une rangée 

longitudinale en ligne droite. 

Long. 0",0090 (4'). 

Corps suborbiculaire ; médioerement convexe ; pointillé ; luisant , 

en dessus. Zéte jaune ou d’un jaune rougeûtre , parée à sa partie pos- 

térieure de deux taches ou d'un bandeau assez peu apparent, noirs : 

labre en partie obseur (S°) , ou, noire, marquée d’une tache au eôlé 

interne de chaque œil et du labre , jaunes (® ). Antennes el Palpes 

jaunes , à extrémité obscure. Prothorax étroitement rebordé et re- 

levé , et plus sensiblement aux angles postérieurs , en rebord médio- 

erement large ; coloré el peint comme il été dit. Æcusson noir. Ely- 

tres convexes , un peu en toit ; à tranche presque égale au quart de 

la largeur vers les deux einquièmes de la longueur, graduellement 

rélrécie ensuite jusqu'à l'angle sulural; convexes sur le reste de 
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leur surface ; colorées et peintes comme il a été dit : repli jaune, 

offrant des traces noirâtres des deux taches marginales. Dessous du 

corps et Pieds noirs (® ) : antépectus , moins la ligne sternale , épi- 

mères du médipeclus , côté antérieur des cuisses de devant et partie 

de celui des intermédiaires , flaves (o). 

Parmi : la Colombie ( collect. Reiche ; Muséum de Paris). 

12. N. Norrisii:; Guérin. Suborbiculaire, un peu en toit. Pro- 

thorax noir, paré d'une tache jaune , aux angles de devant. Elytres 

Jaunes ou orangées, ornées chacune d'une bordure marginale et de deux 

bandes , au tiers, et vers les deux tiers, noires : la bande antérieure 

un peu en arc dirigé en arrière, plus avancée sur la suture et for- 

mant un angle avec sa pareille : la postérieure souvent raccourcie au 

côté interne et isolée d'une tache suturale : celle-ci prolongée en se rétré- 

cissant jusque vers l'angle apical : repli noir. 

o* Tête jaune, ordinairement marquée de deux points noirs sur le 

vertex et le plus souvent de deux autres à la partie antérieure du 

front; ces points parfois assez développés pour ne laisser qu'une croix 

jaune. Tache subhumérale du repli, épimères du médipectus, un 

point sur les hanches de devant, côté antérieur des euisses et d'une 

partie des jambes antérieures, partie du côté antérieur des cuisses 

intermédiaires , flaves. 

® Tête noire : labre et épistome, ordinairement bordés de jaune. 

Dessous du corps et pieds, noirs. 

x, Épimères du médipectus, flaves. 

Coccinella Norrisii, Guénn, Icon. du Règn. anim. p. 520 (type). 

Érar Normaz. Prothorax noir, paré de chaque côté , d'une tache 

jaune , de forme et de grandeur très-variables , tantôt réduite à une 

bordure plus ou moins étroile des angles de devant, tantôt irrégulière, 
subarrondie , et prolongée jusqu'aux trois cinquièmes des bords laté- 

raux. Ælytres de couleur variable, jaunes , d’un jaune testacé, d’un 

jaune rouge ou d’un rouge roux, à rebord sutural obscur et moins 

étroitement dans le quart antérieur; ornées vers les deux tiers d'une 

tache suturale commune , prolongée en se rétrécissant graduellement 

jusque vers l'angle apical; parées chacune d’une bordure marginale 

et chacune de deux bandes noires : la bordure naissant au liers ex- 

terne de la base et couvrant la tranche marginale : la bande anté- 
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rieure, liée à la bordure marginale vers le Liers, transversalement 

en are dirigé en arrière, plus antérieure sur la suture, où elle 

forme avec sa pareille un angle obtus dirigé en avant : la posté- 

rieure, également liée à la bordure marginale presque aux trois 

quarts, obliquement dirigée de dehors en dedans et d'arrière en 

avant jusqu'au liers ou presque au quart interne , ou elle semble se 

terminer par une lache puncetiforme, isolée de la tache suturale 

placée près d'elle. 

Variations des Élytres (par excès ). 

Var. À. Bande postérieure prolongée jusqu'à la tache suturale. 

Long. 0",0090(4!). 

Corps ayant la forme de la précédente. Æcusson, Dessous du corps 

et Pieds , noirs , avec les variations sexuelles indiquées. 

Parure : la Colombie (collect. Guérin (type) , etc.). 

Obs. Flle a tant d'analogie avec la N. Æmandi, qu'elle semblerait 

n'en être qu'une variation par excès, si elle n'en différait par l'ab- 

sence d'un point noir , sur le calus et par son repli noir. 

13. N. Bremei. Suborbiculaire, un peu en toit. Prothorax noir, 

paré d'une tache jaune aux angles de devant. Elytres d'un rouge roux, 

ornées d'une tache obtrianqulaire commune ; couvrant la base et pro- 

longée jusqu'aux deux cinquièmes de la suture , et chacune d'une bor- 

dure marginale de deux bandes , au tiers el aux deux tiers, noires : 

la bande antérieure un peu en arc dirigé en arrière, plus avancée sur 

la suture et formant un angle avec sa pareille : la postérieure liée ou 

À peu près à une tache suturale prolongée en se rétrécissant jusqu'à 

l'angle sutural : repli noir sur sa moitié externe , d'un rouge jaune sur 

l'interne. 

Pare : la Colombie (collect. Reiche). 

Elytres ornées comme chez la précédente d'une bordure suturale 

noire, élroile , prolongée de l’écusson à la bande antérieure. 

Obs. Elle semble n'être qu'une variété de la N, Norrisi : elle 

n'en diffère essentiellement que par la couleur du repli. 

Elle a été dédiée à M. le marquis de Brème, de Turin, auteur de 

TA SSCNIC. 31 
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plusieurs bons travaux descriptifs sur les Coléoptères, et possesseur de 

l'une des plus riches collections d'insectes. 

14. N. fimitima. Suborbiculaire, un peu en toit. Prothorax noir , 

paré d'une tache jaune aux angles de devant. Elytres d'un rouge roux, 

ornces d'une tache basilaire commune et chacune d'une bordure mar- 

ginale et d'une bande transversale, noires : la lache , obtriangulaire , 

étendue d'un calus à l'autre et liée aux épaules à la bordure marginale 

et sur la suture à la bande : celle-ci, au tiers de la longueur , faible- 

ment en arc dirige en arrière : repli noir. 

Paris : la Colombie (collect. Chevyrolat). 

Obs. Elle n'est vraisemblablement qu'une variété de la Fasciolata. 

15, N. fasciolata. Suporbiculaire, un peu en toit. Prothorax noir, 

paré d'une tache aux angles de devant. Elytres rousses ou d'un jaune 

testacé , parées chacune d'une bordure marginale et d'une bande trans- 

versale, noires : celle-ci, au tiers de la longueur, formant, avec sa 

pareille, un angle sur la suturc : repli noir. 

Paris : la Colombie. 

Obs. Elle semble n'être qu'une variété de la V. Norrisii, manquant 

de la bande postérieure et de la tache suturale. 

16. N. subdola. Suborbiculaire, un peu en toit. Prothorax 

noir, paré d'une bordure jaune aux angles de devant. Elytres parces 

d'une tache basilaire, obtriangulaire , étendue d'une épaule à l'autre et 

prolongée sur la suture jusqu'aux deux cinquièmes , et chacune 

d'une bordure marginale et de deux taches subpunctiformes : la 

première, au tiers, liée à la bordure : la deuxième, isolée de celle-ci, 

vers les deux tiers, noires : repli noir, avec son bord interne graduel- 

lement d'un rouge roux. 

Parnie : la Colombie (collect. Buquet). 

Obs. On croirait reconnaître encore ici les éléments du dessin de 

la V. Norrisi ; seulement les deux bandes sont réduites chacune 

à une tache punctiforme; la tache sulurale postérieure a disparu, 

et par contre les élytres se sont parées à la base d'une tache ob- 

triangulaire commune , couvrant la base , liée à la bordure marginale 

et graduellement rétrécie des épaules ou du calus aux deux cinquièmes 

de la suture. 
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17. N. Chevrolatii. Suporbiculaire, un peu en toit. Prothorax 

noir, paré aux angles de devant d'une tache jaune. Elytres d'un rouge 

roux ou d'un jaune d'ocre , ornées chacune d'une bordure suturale et 

de deux taches subpunctiformes ; noires : l'une, vers le tiers , liée à la 

bordure : l'autre, un peu plus antérieure , très-voisine de la suture : 

repli de la couleur des élytres , bordé de noir. 

Coccinella Chrorolatii, Guëmx, Icon. du Règn, anim. p. 321. 

Parnie : la Colombie (colleet, Buquet, Guérin (type), ete.). 

Obs. On dirait voir en elle une W. fasciolata, dont la bande est 

réduite à deux taches punctiformes ; maïs la couleur du repli est dif- 

férente. 

Elle a été dédiée à M. Chevrolat, l'un des entomologistes de 
Paris les plus éclairés , auteur de nombreux travaux, et possesseur de 

l'une des plus riches collections de l'Europe. 

18. N. perfida. Suporbiculaire, un peu en toit. Prothoraæ noir , 

paré aux angles de devant d'une tache jaune. Elytres variant du 

rouge roux au jaune d'ocre ; parées d'une tache obtriangulaire com- 

mune , couvrant la base et prolongée en se rélrécissant jusqu'aux deux 

cinquièmes de la suture ; et chacune d'une bordure marginale, noires : 

repli noir. 

Paruie : la Colombie (collect. Reiche; Muséum de Paris). 

Obs. L'un des exemplaires que j'ai eu l'occasion d'observer, porte 

de la tache juxta-marginale antérieure que présente la V. Chevrolatii, 

des traces qui semblent faire soupconner qu'elle pourrait n'être 

qu'une variété de celle-ci; maïs le repli est noir. 

Toutes ces Neda, depuis la Vorrisit, ont une taille variant entre 

0",0078 et 0®,0090 où un peu plus, la même patrie , des élytres 

d'une couleur passant du jaune de nuances diverses au roux rouge 

ou au rouge roux, et lan d'analogie entre elles, par leur forme , la 

convexité un peu en forme de toit de leurs élytres, ete., que peut- 

être se rattachent-elles toutes à la même espèce. Des observations 

locales pourront seules résoudre ce problème. 

19. N. andicola. Suborbiculaire, un peu en toit. Prothorax noir 

sur sa partie médiaire : cette partie égale en devant au bord postérieur 
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de l'échancrure , élargie à partir, du milieu , en arc rentrant jusqu'aux 

angles postérieurs, laissant sur les côtés une large bordure ou tache 

ovale , flave. Elytres à tranche large et légèrement en qouttière, d'un 

rouge de laque carmince, ornées chacune de six points noirs : un, 

sur le calus : trois, en rangée transversale en arc dirigé en arriére , au 

tiers : deux, vers les deux tiers. 

©’. Tête flave. Prothorax paré en devant d'une bordure flave très- 

étroile et offrant sur la ligne médiane des traces d'une ligne de même 

couleur. Epimères des anté et médipectus, tache humérale du repli, 

hanches, côté antérieur des cuisses el d'une partie des jambes de 

devant, une tache sur les cuisses intermédiaires , flaves, 

®. Tête flave, ornée longiludinalement sur le milieu du front et 

du labre, d’une ligne noire , graduellement élargie sur le premier , 

d'arrière en avant. Prothorax et pieds, noirs : épimères du médipec- 
tus, au plus, flaves. 

Coce'nella andicola, Reicue, ta collect. 

Érar sonwaz. Elytres d'un rouge de laque carminée , ornées chacune 

de six points noirs : le premier, sur le calus : les deuxième, troisième 

et quatrième, en rangée transversale en arc dirigé en arrière : le 

deuxième, rapproché de la suture aux deux septièmes de la longueur : 

le troisième, sur le disque, au tiers ou un peu après : le quatrième, 

un peu moins postérieur que le précédent , sur le bord interne de la 

tranche marginale : le cinquième, aux deux tiers, sur le disque, un 

peu plus rapproché de la suture que du bord interne de la tranche : 

le sixième, petit, un peu plus postérieur, entre le précédent et le 

pli de la tranche marginale. 

Var. À. Points noirs des élytres au-dessous du chiffre normal. 

Obs. C'est ordinairement le sixième habituellement le plus petit, 

qui est le plus sujet à faire défaut. 

Long. 0",0090 (41). 

Corps suborbiculaire ou plutôt brièvement ovale ; médiocrement 

convexe; pointillé. Zéte colorée comme il a été dit. Antennes et Pal- 

pes d'un flave testacé , à extrémité obseure. Prothorazx à peine rebordé , 

mais sensiblement relevé en rebord médiocrement large, creusé d'une 

ligne longitudinale aux angles postérieurs; coloré et peint comme il 

a été dit. £cusson triangulaire; noir. Æ/ytres à tranche peu inelinée 
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et légèrement en goutlière, égale au cinquième environ de la lar- 

gceur, vers les deux cinquièmes de la longueur , graduellement et fai- 

blement rétrécie ensuile jusque près de l'angle sulural qu'elle n’at- 

lcint pas; colorées et peintes comme il a été dit : repli concolore. 

Dessous du corps et Pieds, noirs , avec les variations indiquées. 

Parme : le Chili (collect. Chevrolat, Reïche). 

20. N. Jourdani. Suborbiculaire, en toit. Prothorax noir sur 

sa partie médiaire : cette partie égale en devant au bord postérieur de 

l'échancrure, élargie, à partir des deux cinquièmes de la longueur . 

presque jusqu'aux angles postérieurs ; laissant sur les côtés une large 

bordure ou tache ovalaire, jaune. Elytres jaunes , parées d'une tache 

suturale orbiculaire , au tiers, d'une petite tache apicale et chacune 

de deux autres, noires : l'antérieure , en forme de bordure basilaire 

externe : l'autre, vers les deux cinquièmes , liée au bord externe. 

o* Prothorax paré en devant d'une bordure flave étroite , et offrant 

sur la partie antéro-médiane des traces d'une ligne de même couleur. 

Épimères des anté et médipectus , hanches de devant, côté antérieur 

des cuisses de devant, partie des intermédiaires et ordinairement 

des jambes de devant et moins distinetement des intermédiaires , 

flaves. 

® Dessous du corps et pieds noirs : épimères du médipeclus, 

faves. 

Chilocorus nobilis, Des. , co'lect. 

Long. 0»,0067 (3). 

Corps suborbiculaire; médiocrement convexe; pointillé; luisan£. 

Tête flaye ou d’un flave jaune : épistome presque échaneré en are. 

Antennes et Palpes d'un flave roussâtre , à extrémité obseure. Pro- 

thorax très-étroitement rebordé et à peine relevé en rebord ; noir, 

avec les côtés jaunes ; la région noire, égale en devant à la partie 

postérieure de l'échancrure , subparallèle jusqu'aux deux cinquièmes 

de la longueur, élargie ensuite ou un peu en are rentrant , couvrant 

les quatre cinquièmes médiaires de la base, ou même étendue en 

bordure très-étroile jusqu'aux angles postérieurs. £cusson triangu- 

laire ; noir. Æ/ytres convexes , un peu en toil; à tranche subhorizon- 

tale , égale vers les quatre cinquièmes de la longueur au cinquième , 
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ou presque au quart de la largeur, rétrécie ensuite graduellement 

jusqu'à l'angle apical qu'elle atteint à peine; colorées et peintes 

comme il a élé dit : repli d'un jaune flave, offrant les traces des 

taches noires. Dessous du corps et Pieds , noirs , avec les variations 

indiquées. 

Paris : la Colombie (collect. Buquet ; Dejean). 

J'ai dédié cette belle espèce à M. le docteur Jourdan, professeur 

à la Faculté des sciences de Lyon, conservateur du Muséum d'histoire 

naturelle de cette ville, eréé par ses soins, el disposé d'après une 

classification nouvelle, ayant pour base principale le système ner- 

veux. 

AA. Elytres assez régulièrement convexes, en ogive postérieurement, à tranche 

faiblement en goultière et sensiblement inclinée. 

21. N. ealispilotn; Guérin. Suborbiculaire ; convexe. Prothorax 

jaune , bordé de noïr à la base et paré dans sa partie longitudinalement 

méliaire , d'un réseau de même couleur, en forme d M, enclosant 

trois aréoles. Etytres d'un jaune flave ou d'un jaune rouge ; marquées 

chacune de huit points noirs : un, sur le calus : trois, en rangée trans- 

versale faiblement arquée en arrière , au tiers : trois, en rangée trans- 

versale aux deux tiers : un , subapical : l'interne de la seconde rangce 

ordinairement commun aux deux étuis : l'externe des rangées et le 

postérieur, liés au bord externe. 

o" Tête flave. Sternums des anté, médi et poslpectus, épimères des 

anté et médipectus , souvent épimères du postpectus , hanches anté- 

ricures, pieds (excepté la seconde moitié des cuisses postérieures , 

el ordinairement l’arête des jambes), flaves. 

? Tête flave, marquée d'une tache ou de deux rangées de points 

sur le front , ét ordinairement d’une tache sur le labre , flaves. Des- 

sous du corps noir : épimèrés du médipectus , flaves. Pieds noirs. 

2. Pieds en partie d’un roux flave , obseur, sur les hanches antérieures et in- 

termédiaires et une partie des jambes des mêmes pieds. 

Corcinella calispilota, Guémx , Icon. du Règn. anim. p. 320. (T). 

Coccinella aulica, Des. Catal. p. 457. (1). 

Long. 0m,0072 à 0®,0078 (3 1/4 à 3 1/2!). 

Corps suborbiculaire ; médiocrement convexe ; pointillé et luisant, 
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en dessus. Zéte colorée comme il a été dit : épistome fortement bi- 

denté ou presque échaneré en arc. Antennes et Palpes d'un flave 

roux , à extrémilé obseure. lrothorax étroitement rebordé , relevé 

en rebord, plus étroitement el moins sensiblement près des angles 

postérieurs ; jaune ou d'un jaune flave; orné d’une bordure basilaire, 

noire, élroile; paré , sur sa partie longiludinalement médiaire, d'un 

réseau de même couleur figurant un M, ayant chacune des branches 

externes longitudinalement prolongées en are rentrant , de la sinuo- 

silé posloculaire au point de la base intermédiaire entre le milieu et 

l'angle postérieur , et les branches intermédiaires pourvues après leur 

réunion aux deux tiers de la longueur, d’un prolongement linéaire jus- 

qu'au-devant de l’écusson : ce réseau noir enclosant trois aréoles : 

une antérieure, obtriangulaire : deux subbasilaires , un peu oblique- 

ment ovales. Ecusson triangulaire ; noir. Elytres assez régulièrement 

convexes , à tranche faiblement en gouttière , peu nettement limitée, 

égale environ au cinquième de la largeur, vers les deux cinquièmes 

de la longueur, graduellement rétrécie ensuite, nulle à l'angle sutu- 

ral; variant du flave jaune au rouge jaune ; parées chacune de huit 

points noirs : le premier , sur le calus : les deuxième , troisième et 

quatrième , formant vers le tiers de la longueur une rangée transver- 

sale un peu en arc dirigé en arrière : le deuxième rapproché de la 

suture d’un espace moindre que son diamètre : le troisième, un peu 

plus postérieur ; entre le deuxième el le quatrième : celui-ci, placé 

sur les limites internes de la tranche, mais prolongé jusqu'au bord 

externe : les cinquième , sixième el septième, en rangée transver- 

sale vers les deux Liers : le cinquième , ordinairement lié ou presque 

lié à la suture et constituant dans le premier cas, avec son semblable, 

une tache sulurale commune : le sixième, intermédiaire entre le 

cinquième el le seplième : celui-ci, vers le cinquième ou presque le 

quart externe, mais prolongé jusqu'au bord extérieur comme le qua- 

trième : le huitième , sur le disque , vers les cinq sixièmes de la lon- 

gueur, prolongé en se rélrécissant à peu près jusqu’au bord apieal. 

Dessous du corps et Pieds, noirs, avec les variations indiquées : 4 

bord postérieur des arceaux du ventre en parlie d'un jaune lauve , 

surtout chez les &'. 

Pare : le Brésil (colleet. Chevrolat , Dejean , Germar et Schaum), 

le Mexique (Buquet, Guérin (type) , Hope). 
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Genre Daulis, Davis. 

( Daulis , nom mythologique. } 

Caracrères. Plaques abdominales ne formant pas un are régulier, 

el atteignant ou à peu près le bord de l'arceau. Ongles munis d'une 

dent basilaire. Æntennes à massue obtriangulaire. £pistome bidenté , 

mais quelquefois très-faiblement. Prothorax échaneré en devant ; 

assez fortement élargi en arrière en ligne presque droile ou peu 

courbe (mais peu ou point sinueuse) , jusqu'aux deux Liers de la lon- 

gueur des côtés, arrondi ensuite ou subarrondi aux angles postérieurs ; 

en arc dirigé en arrière et peu sensiblement bissubsinueux, à la 

base; convexe. Ælytres ordinairement d’un tiers ou d’un quart plus 

larges en devant que le prothorax; en ovale court ou parfois à peu 

près en hémisphère tronqué en are rentrant, en devant; convexes , 

latéralement rebordées ou relevées en un rebord étroit et générale- 

ment en goullière réduite au rebord, vers l'angle apical : repli assez 

large, mais offrant rarement ou n'offrant pas le tiers de la largeur du 

postpectus , sur les côtés de ce segment. Mésosternum généralement 

échaneré, mais parfois très-légèrement ou même à peu près entier. 
Corps brièvement ovale ou hémisphérique. 

1. D. sedecim-notata ; Fasricrus. Subhémisphérique: d'un jaune 

rouge , en dessus. Prothorax souvent marqué sur le disque de deux 

taches punctiformes , noires. Elytres ornées chacune de huit points 

noirs : deux , subhasilaires (un, de chaque côté du calus : trois , en 

rangée transversale vers le tiers : deux, avant les deux tiers : un, aux 

cinq sixièmes) : les huitième , sixième et premier éloignés de la suture, 

disposés en ligne droite , et formant une croix avec les troisième et 

quatrième. 

Érar vonwaz. Prothorax d'un jaune rouge, d'un jaune testacé ou 

® parfois d'un flave roux en dessus , ordinairement un peu plus jaune 

près des bords antérieur et latéraux; paré de deux taches subpuneti- 

formes ou presque en forme de parenthèses, noires, placées sur le 

disque , presque de la moilié aux trois quarts de la longueur, sensi- 

blement plus rapprochées de la ligne médiane que du bord externe. 

Llytres de la couleur du prothorax , ornées chacune de huit points 



COCCINELLIENS — daulis. 29 f] 

noirs : le premier, au côlé interne, le deuxième, au côté externe 

du calus : les troisième, quatrième et cinquième, formant , vers le 

tiers de la longueur, une rangée transversale, ou un peu plus pos- 

térieure au côlé externe : le troisième , séparé de la suture par un 

espace à peu près égal à son diamètre : le cinquième , sur le sillon 
de la goullière , quelquefois un peu étendu vers le bord externe : le 
qualrième , à peu près intermédiaire entre les deux autres ou un peu 
plus rapproché du cinquième : les sixième et seplième , formant avec 
leurs semblables, un peu avant les deux tiers, une rangée faiblement 

arquée : le septième , à peu près aussi voisin du bord externe que le 

cinquième : le sixième, à peu près intermédiaire entre le seplième el la 

suture, où un peu moins rapproché de celle-ei : le huitième , aux 

sept huitièmes au moins de la longueur , plus rapproché de la suture 

que du bord externe et autant que du bord apical. Les premier , 

sixième et huitième, disposés en ligne droite, formant une croix 

avec les troisième et quatrième : les septième , quatrième et premier, 

formant avec les sixième, quatrième et deuxième, une croix de 
Saint-André. 

C'occtnalla 1G-notata , Ouiv. Entom. pl. 6. fig. 85. (non le texte). 

Variations du Prothoraz. 

æ. Taches punctiformes indistinctes ou peu apparentes. 

Coccinella A6-notata, Favn. Syst. El. t. 4. p. 370. 83. — Scnoenu. Syn. ins. 1. 2. 
P. 184. 92, — Ouv. Entom. 1. 6. p. 4029. G2. (la planche représente l'état 
normal). 

Coccinella multipunctata, Des. Catal. p. 458. (type). 

Long. 0",0060 (2 2/31), — Larg. 0,0056 (21/21). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale; luisant; poin- 
üllé ; d’un jaune rouge, d'un flaye roux ou d’un rouge jaune, en 
dessus. Tête, Antennes et Palpes, de même couleur. 2rothorax 
assez étroitement relevé en rebord sur les côtés ; émoussé au-devant 
de l'écusson, à la base; coloré et peint comme il a été dit. Zcusson 
noir. Ælytres émoussées aux épaules , subarrondies ou largement en 
ogive, parfois subsinueuses, dans leur seconde moitié; à peine 

rebordées ; convexes ; à tranche légèrement en gouttière , égalant 

environ le septième ou huilième de la largeur vers le tiers de la lon- 

gueur , graduellement rétrécie dans la moitié postérieure; colorées 

T I. 2e série. 36 
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et peintes comme il a été dit : repli parfois marqué d'une tache 

obscure correspondant au point externe de la deuxième rangée. 
Dessous du corps et Pieds d'un flave roux, plus clair que le dessus : 

épimères des médi et poslpectus , flaves ou flavescentes : arceaux du 

ventre ornés de chaque côté d'ane tache plus jaune que le reste de 

la surface. Mésosternum échancré jusqu'au quart. 

Parme : Amboine (Fabricius), Java (collect. Chevrolat, Dejean, 

Germar, Schaum et Westermann, etc.). 

2, 1. separata. Subhémisphérique ; d'un jaune rouge ou testacé , 

en dessus. Prothorax orné de six points noirs. Elytres parces chacune 

de sept points noirs assez petits : un, sur le calus : un, plus interne et 

plus postérieur : trois, en rangée transoersale ou à peine en arc 

dirigé en arrière, vers les deux cinquièmes : deux, vers les trois 

quarts : les internes de chaque rangée ; assez distants de la suture , en 

rangée faiblement arquée en dedans : les septième et quatrième ; for- 

nant avec celui du calus une rangce longitudinale à peu près droite. 

C'occinella separata , Reicue, èn collect. 

Cocinella, 18-punctata, More, in collec. 

Érar onwar. Prothorax d'un jaune rouge ou testacé , parfois d'un 

flave roussâtre ; orné de six points , assez petits, noirs : quatre dis- 

posés en rangée transversale : les deux intermédiaires un peu avant 

la moilié de la longueur , situés, un de chaque côté de la ligne mé- 

diaire : les externes , moins petits, rapprochés du bord externe, vers 

les deux tiers de la longueur : deux, subbasilaires , vers le quart ex- 

terne. Ælytres de la couleur du prothorax , parées chacune de sept 

points noirs , assez petits : le deuxième , sur le calus : le premier, 

un peu plus postérieur , moins rapproché de la sulure que du ealus : 

les troisième , quatrième et cinquième , formant une rangée trans- 

versale assez faiblement en are dirigé en arrière des deux cinquièmes 

aux trois seplièmes de la longueur : le troisième , presque au Liers 

interne , aussi distant de la suture que le premier l'est du calus : 

le cinquième, séparé de la goutière par un espace à peine moins pelit 

que son diamètre : le quatrième , plus postérieur, presque de moilié 

plus voisin du cinquième que du troisième ; les sixième el septième, 

en rangée transversale, vers les trois quaris de la longueur : Île 

sixième , à peine aussi rapproché de la suture que le troisième : le 
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seplième, assez sensiblement moins près du bord externe que le cin- 

quième , formant, avec le quatrième et celui du calus , une rangée 

longitudinale à peu près droite : les premier , troisième et sixième , 

formant une rangée longitudinale un peu arquée en dedans. 

Variations du Prothoraz. 

æ. Points noirs, en parlie peu marqués. 

Long. 0®,0056 (2 1/2). — Larg. 0",0045 (2 ). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale ; convexe; pointillé ; 

luisant, d’un jaune rouge , d’un jaune testacé ou d’un flave rous- 

sâtre , en dessus. Zéte, Antennes et Palpes, de même couleur. Pro- 

thorax étroitement rebordé ou relevé en rebord, sur les côtés, bissub- 

sinueux à la base; convexe ; coloré et peint comme il a été dit. 

Ecusson ordinairement un peu obseur. Ælytres peu émoussées aux 

épaules , subarrondies ou largement en ogive postérieurement ; con- 

vexes ; extérieurement relevées en une goutlière étroile, égalant, vers 

le tiers de la longueur, le douzième à peine de la largeur , postérieu- 

rement affaiblie , nulle ou à peu près à l'angle sutural ; colorées et 

peintes comme il a élé dil. Dessous du corps et Pieds d'un flave 

roux ou d'un flave rougeâtre , épimères du médipectus , jaunes: 

arceaux du ventre ornés de chaque côté d'une tache jaune, souvent 

peu distinete. Mésosternum à peine échancré jusqu’au quart. 

Parme : la Colombie (colleet. Guérin , Hope, Reiche , ete. ). 

Obs. Ces deux espèces ont quelque analogie avee la Les instabilis 

el quelques autres, par la couleur et le dessin de leur robe; les 

côtés de leur prothorax présentent même dans l’arcuité de leurs côtés 

des caractères équivoques ; mais leurs élytres postérieurement en 

ogive semblent indiquer ici leur place. 

3. D. devestita. Sublémisphérique ; d'un flave testacé en dessus. 

Prothorax marqué de quatre petits points noirs, disposés en rangée 

semi-circulaire au-devant de la partie médiaire de la base. Elytres 

sans taches. 

Long. 0",0050 (2 1/51). — Larg. 0",0042 (1 7/81). 

Corps subhémisphérique; pointillé; luisant; blond ou d'un flave 
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testacé , en dessus. 7éte, Antennes et Palpes de même couleur. 

Prothorax légèrement subsinueux , très-étroitement rebordé et sen- 

siblement relevé en rebord sur les côtés; marqué de quatre points dis- 

posés en rangée semi-circulaire au-devant de la moitié médiaire de 

la base : les antérieurs ou intermédiaires , placés aux trois septièmes 

de la longueur , un , de chaque côté de la ligne médiane , à peu près 

aussi distants l’un de l’autre qu'ils le sont chacun du postérieur. 

Elytres sans taches : repli un peu plus pâle. Dessous du corps et Pieds 

à peu près de même couleur que le dessus. 

Parme : la Colombie (collect. Dupont). 

4. HD. testudimaria. Priévement ovale. Prothorax et Elytres fla- 

ves : le premier , orné de deux lignes noires prolongées de la sinuosité 

postoculaire au quart externe de la base, en formant dans leur milieu un 

angle rentrant : les secondes , parées sur la suture et dans leur péri- 

phérie d'une bordure noire , et d'un réseau de même couleur , formé de 

deux lignes transversales : l'antérieure, au tiers : la postérieure , un 

peu avant les deux tiers ; ordinairement incomplète ou effacée dans la 

moilié interne ; et d'une ligne longitudinale naissant de la moitié de la 

base , passant sur le calus et longitudinalement prolongée sur le milieu 

de l'élytre jusqu'à la ligne transversale postérieure. 

Long. 0,0067 (31). — Larg. 0m,0056 (21/2!) 

Corps ovale ou brièvement ovale ; convexe ; pointillé ; luisant, en 

dessus. Zéte flave : épistome et labre ordinairement d’un flave rous- 

sâtre. Antennes et Palpes d'un jaune pâle. Prothorax étroitement 

relevé en rebord , sur les côtés; médiocrement convexe : jaune ou 

d'un jaune pâle, paré à la base d'une bordure noire , plus étroite à 

ses extrémités et prolongée sur la moitié postérieure du rebord la- 

téral; orné de deux lignes longitudinales sinueuses, également 

noires , naissant chacune de la sinuosilé postoculaire ou un peu au 

côté interne de celle-ci, prolongées jusqu'au milieu de la longueur 

un peu obliquement de dehors en dedans , graduellement un peu 

dilatée et subarrondie au côté interne dans celle moitié de la lon- 

gueur , obliquement dirigée ensuite de dedans en dehors et liée à ja 

bordure basilaire, vers le quart externe. Æcusson noir. Æ/ytres en 

ogive dans leur quatre seplièmes postérieurs ; convexes; relevées laté- 
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ralement en une goullière, très-étroile, égalant environ le douzième 

de la largeur au tiers de la longueur , rétrécie postérieurement et ré- 

duite au rebord à l'angle sutural; jaunes ou flaves ou d’un jaune 

où flave roussâtre souvent plus pâle sur les côtés et graduellement 

plus roux sur le dos, parées d’une bordure suturale, d’une bordure 

périphérique et d'un réseau ordinairement incomplet, noirs : la bor- 

dure suturale, ne dépassant pas en devant la largeur de l’écusson , 

graduellement et faiblement rétrécie postérieurement : la bordure 

périphérique, plus étroite à la base, moins étroite à partir des épaules 

où elle dépasse un peu la tranche marginale, couvrant le bord ex- 

terne jusqu'aux deux tiers, où elle se détache un peu de ce bord, 

jusqu'à l'angle sutural : le réseau , formé de deux lignes transversales 

el d'une ligne longitudinale étroites, se croisant à peu près à angles 

droits : la ligne longitudinale, naissant du milieu environ de la base , 

où elle se lie à l'extrémité de la ligne du prothorax qui lui corres- 

pond , obliquement dirigée de dedans en dehors sur le calus, et de 

là longitudinalement prolongée sur le milieu de l'élytre , jusqu'à la 

deuxième ligne transversale : celle-ci, naissant du bord externe un 

peu avant les deux tiers , souvent un peu interrompue de ce point au 
milieu de la largeur, où elle rencontre la ligne longitudinale, ordi- 
nairement effacée de ce point à la suture : la ligne transyersale an- 
térieure , naissant au tiers de la longueur, généralement un peu in- 

terrompue de la moilié de la largeur à la suture : ce réseau s’il était 

complet diviserait ainsi la surface de chaque élvtre en cinq aires , 

dont la dernière oblriangulaire : repli d'un jaune pâle, extérieu- 

rement bordé de noir , et d’obseur au côté interne, Dessous du corps 

noir ou obscur sur les médi et postpectus , avec les épimères flaves ; 

d'un jaune rouge sur le ventre, avee le premier arceau noir ou 

obseur. Pieds d'un brun livide ou d'un jaune teslacé brunâtre. 

Paruie : la nouvelle Hollande (colleet. Melly ; Muséum de Paris). 

5. D. reticulata: Fagricrus, Prièéoement ovale; convexe: d'un beau 

Jaune en dessus. Prothorax orné dans son milieu d'une bande longitu- 
dinale étroite et d'une bordure bidentée sur la moitié médiaire de ta 

base , noires. Elytres à rebord externe noir , parées d'une bordure su- 

turale , d'une basilaire et chacune d'un réseau , noirs : celui-ci par- 

tageant la surface de chacune en cinq aires. 

Coccinella reticulata , Kann. Syst. Eleuth. t. 4. p. 362. 56. — Scnoexi. Svn. ins. L 2. 

P: 170, 47. — Loisvcvas, Vuy, de PAstrolabe , p-605..07. 
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Long. 0m,0056 (2 1/2'). — Larg. 0m,0045 (2'}. 

Corps brièvement ovale ; convexe ; pointillé et d’un beau jaune 

juisant, en dessus. Zête d'un jaune carné sur le labre et l’épistome. 

Antennes et Palpes d'un jaune rougeâtre. Prothorax étroitement 

relevé en rebord , sur les côtés; tronqué au-devant de l'écusson , à 

Ja base ; longitudinalement paré sur son milieu d'une bande noire, 

couvrant à peine en devant la moitié médiaire de l'échanerure, sen- 

siblement rétrécie d’ayant en arrière dans son tiers antérieur , Ova- 

lairement et faiblement dilalée dans le milieu; postérieurement 

liée à une bordure bidentée couvrant au moins la moilié médiaire de 

la base, formée de deux taches triangulaires ; siluées chacune vers 

le quart externe de la base, liées entre elles et à la bande longitudi- 

nale et figurant avec celle-ci une espèce d'anere. Æcusson noir. 

Elytres largement en ogive postérieurement ; eonvexes ; mais offrant 

extérieurement une tranche faiblement moins déelive et peu sensi- 

blement en goultière , rétrécie à parlir des épaules, nulle à l'angle 

sutural; d’un beau jaune ; à rebord externe noir ou obseur; parées 

d’une bordure suturale, d'une bordure basilaire et d'un réseau, noirs : 

la bordure suturale , à peine plus large en devant que la base de 

l'écusson , graduellement rétrécie jusqu'à l'angle sutural : la bordure 

basilaire , environ de moilié moindre, un peu renflée près du calus, 

rélrécie de là à l'épaule qu'elle atteint à peine : le réseau, formé d’une 

ligne longitudinale et de deux transversales, anguleuses : la longi- 

tudinale, naissant de la base, passantsur le calus, prolongée parallèle- 

went au bord externe jusqu’au Liers environ de la longueur, dirigée 

anguleusement, de ce point, en arrière et en dedans, aux trois 

septièmes de la longueur et à la moitié de la largeur ; et, de là lon- 

giludinalement jusqu'aux deux tiers environ du disque, où elle ren- 

contre la deuxième ligne transversale : la première de celle-ci, 

naissant du bord externe au Liers de la longueur ; prolongée transver- 

salement ou en se dirigeant un peu en avant, jusqu’à l'angle anté- 

rieur formé par la ligne longitudinale , parlant ensuite de l’angle pos- 

térieur de cette ligne, pour se prolonger au liers de la suture : la seconde 

ligue transversale, naissant des deux tiers ou un peu plus du bord ex- 

terne, prolongée jusqu’à la suture en formaat un are où plutôt un angle 

très-ouvert, vers le point où elle se lie à la bande longitudinale , 

vers le milieu de la largeur : ce réseau divisant ainsi la surface de 
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chacune en cinq aréoles : deux basilaïres , prolongées jusqu'au tiers : 

l'interne, de moitié environ plus large : deux, presque égales, du 

tiers au deux tiers : une postérieure : repli jaune , offrant des traces 

des deux lignes transversales. Dessous du corps roux sur le postpec- 

tus et sur le milieu du premier arceau ventral, jaune ou d'un jaune 

rougeâlre sur le reste : épimères des médi et postpectus , d'un jaune 

plus pâle. Mésosternum échaneré jusqu’au quart. 

Parnie : Java (collec. Westermann) ; les îles de la mer Pacifique 

(Fabricius). 

6. D. Sallei. Subhémisphérique, jaune en dessus. Prothorax à sept 

taches noires : trois, basilaires : quatre, plus antérieures. Elytres 

ornées de deux taches suturales (l'antérieure scutellaire, la posté- 

rieure cordiforme vers les deux tiers), et chacune de sept points assez 

gros , noirs : un, Sur le calus : trois, en rangée transversale en arc 

dirigé en arrière, vers le tiers : deux, en rangée transversale , vers les 

deux tiers : un, subapical. 

Érar Nonmaz. Prothorax jaune , avee les bords postérieur el laté- 

raux étroitement rougeûtres ; paré de sepl taches subpunetiformes, 

noires : trois, postérieures : l'intermédiaire de celles-ci, en forme 

de trait court , située au-devant de l'écusson : les deux externes, les 

moins peliles, un peu obliques, liées ou à peu près à la base , cha- 

cune vers le quart externe : quatre, antérieures, disposées en rangée 

transversale. Ælytres jaunes , avec leur périphérie étroitement 

rougeûtre ; ornées de deux taches suturales communes et chacune de 

sept laches subpuncetiformes , assez grosses, noires : la suturale anté- 

rieure , seutellaire , ovalaire : la suturale postérieure, cordiforme , 

vers les deux tiers : la première des taches particulières à chaque 

élytre, sur le calus, mais plus étendue au côté interne de celui-ci : 

les deuxième, troisième et quatrième, formant, vers le tiers de la 

longueur , une rangée en arc dirigé en arrière : la deuxième , ovale, 

voisine de la suture dont elle est séparée par un espace égal au quart 
ou au tiers de son diamètre : la quatrième , sur la même ligne trans- 

versale, plus étroite , distante du bord externe d'un espace égal aux 

deux tiers de son diamètre : la troisième, subarrondie, plus posté- 

rieure de la moitié de son diamètre, plus voisine de la quatrième 

que de la troisième : les cinquième el sixième, subarrondies , dis- 
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posées en rangée transversale, à peu près sur la même ligne que 

la suturale postérieure : la cinquième, un peu moins grosse ou 

plus petite, presque au milieu de l'élytre : la sixième, entre celle- 

ei et le bord extérieur : la septième, plus grosse, subarrondie , 

entre la rangée précédente et l’angle apical. 

Long. 0%,0050 (2 1/41). -— Larg. 0®,0045 (21). 

Corps subhémisphérique; poinlillé; jaune; luisant, en dessus. 

Téte d'un jaune un peu rougeâtre , surlout sur le labre; marquée sur 

le front de deux rangées de points rougeâtres. Antennes et Palpes , 

d'un jaune rouge. Prothorax en are dirigé en arrière et peu sensi- 

blement bissubsinueux; coloré et peint comme il a été dit. Ecusson 

noir. Ælytres largement en ogive dans leur moitié postérieure; con- 

vexes , mais latéralement relevées en une goutlière égalant le dixième 

environ de la largeur au tiers de la longueur , sensiblement rélrécie 

après le milieu ; colorées et peintes comme il a été dit : repli jaune 

bordé de rougeâtre. Dessous du corps et Pieds rougeâtres ou d'un 

rouge jaune ; épimères des médi et postpectus et postépisternums 

jaunes. Mésosternum échaneré. 

Parxe : la Colombie (colleet. Sallé), découverte par ce naturaliste 

dans les environs de Caracas, en terre froide et dans le mois de juillet. 

Obs. Les première, troisième , cinquième et septième taches 

forment une rangée longitudinale à peu près droite, du calus presque 

à l'angle sutural : les deuxième , troisième, cinquième et septième , 

composent à peu près une rangée circulaire avec leurs pareilles. 

J'ai dédié celte charmante espèce à M. Auguste Sallé, connu par 

ses voyages dans les deux Amériques , d'où il a rapporté une foule 

d'objets nouveaux pour les sciences naturelles. 

1. D. nmabilis. Subhémisphérique ; d'un jaune orangé en dessus. 

Prothorax à six taches subpunctiformes , noires : deux, basilaires : 

quatre , plus antérieures ; en rangée transversale. Elytres ornces cha- 

cune de sept taches punctiformes noires, Sur trois rangées transocr- 

sales : deux, un peu plus obliquement disposces près de la base : 

trois, vers le milieu : deux, aux quatre cinquièmes : l'externe des 

premières et dernières rangées et l'intermédiaire de la deuxième , en 

rangée longitudinalement droite. 
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Érar nonwaz. Prothorax d'un jaune orangé, avec le rebord latéral 

rougeâlre ou obscur, paré de six taches subpunctiformes , noires : 

deux , basilaires , petites , subtriangulaires , liées ou à peu près à la 

base, chacune vers le quart externe : quatre, antérieures , les deux 

intermédiaires , siluées , une de chaque côté et près de la ligne mé- 

diane , du quart, aux trois cinquièmes de la longueur : les deux autres, 

latérales. Ælytres de même couleur que le prothorax, avec la suture ct 

la périphérie très-étroitement rougeâlre ; parées chacune de sept 

taches puneliformes, noires : la deuxième , sur le calus; la pre- 

mière, un peu plus postérieure , entre la deuxième el la suture : les 

troisième , quatrième et cinquième , en rangée à peu près transver- 

sale , vers le milieu ou un peu moins de la longueur : la troisième, 

un peu moins distante de la suture que la première , à peu près à 

égale distance de la suture que de la quatrième : celle-ci, presque 

vers les deux tiers de la largeur : la cinquième, un peu plus petite el 

un peu plus antérieure , entre la quatrième et le bord externe : les 

sixième et septième, de la grosseur de la cinquième, en rangée trans- 

versale vers les quatre cinquièmes de la longueur : la cinquième , à 

peine aussi rapprochée de la suture que la première : la septième , 

entre la sixième et le bord externe , formant avec la quatrième et celle 

du calus une rangée longitudinale droite. 

Long. 0",0060 (2 2/31). — Larg. 0",0056 (2 1/21). 

Corps subhémisphérique ; pointillé ; luisant ; d'un jaune orangé. 

Tête marquée sur le front de deux rangées longitudinales de points 

rougeâtres. Antennes el Palpes d'un rouge jaune. Prothorax légè- 

rement bisubsinueux à la base; coloré et peint comme il a été dit. 

Ecusson noir. Elytres en ogive postérieurement ; latéralement re- 

levées en une goultière sensiblement rétrécie après le milieu ; colo- 

rces et peintes comme il a été dit : Dessous du corps et Pieds d'un 

rouge pâle ou d'un rouge testacé : épimères du médipectus , jaunes. 

Mésosternum échaneré. 

Parnig : la Colombie (collect. Sallé ); prise par ce naturaliste 

dans les environs de Caracas , en terre froide , et dans le mois de 

juillet. 

Obs. Les première, troisième et sixième taches forment une rangée 

longitudinale un peu arquée en dedans : les deuxième , quatrième 

el seplième , une rangée droite. 

T. il. 2 série. 39 
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Je n'ai vu que le g'; chez la © , les lignes frontales sont proba- 

blement plus marquées. 

8. MD. dilychmis. Subhémisphérique. Prothorax flave, paré de 

sept taches d'un brun roux : une , antéscutellaire : quatre, disposées en 

rangée semi-circulaire au-deoant de la moitié médiaire de la base : 

deux, latérales. Elytres à tranche assez étroite et faiblement inclinée ; 

d'un jaune roux , ornées chacune de six taches flaves : deux, vers le 

tiers (l'externe plus antérieure sur la gouttière , l'interne aux trois 

cinquièmes ) : trois , en rangée transversale vers les trois cinquièmes : 

la dernière couvrant l'angle apical. 

Long. 0",0056 (2 1/2,). 

Corps hémisphérique ou à peu près; très-superficiellement poin- 

tillé; luisant, en dessus. Zéte d'un blanc flayescent , marquée d’une 

lache sur le labre, et sur le front de deux rangées longitudinales de 

points, d'un jaune lestacé ('). Antennes et Palpes d'un jaune tes- 

tacé. Prothorax flayve ou d'un jaune pâle, marqué de sept taches 

subpunetiformes d’un brun roux ou d’un roux brunûâtre : trois, basi- 

Jaires : l'intermédiaire, petite, étroile, antéseutellaire : les latérales , 

subtriangulaires , liées au bord postérieur, chacune vers le quart ex- 

terne : quatre, antérieures : les intermédiaires, ordinairement obli- 

quement dirigées vers les trois cinquièmes de la ligne médiane , 

disposées en rangée semi-cireulaire avec les latérales postérieures : 

souvent liées avec celles-ci et avec l’antéscutellaire, de manière à 

figurer une sorte d'M : deux, punctiformes , près du bord externe. 

ÆEcusson d'un jaune roux. Æ/ytres en ogive dans leur seconde 

moitié; convexes , mais relevées extérieurement en une goullière 

égale environ au huitième de la largeur vers les deux cinquièmes 

de la longuear , graduellement rétrécie ensuite jusqu’à l'angle sutu- 

ral ; d'un jaune roux, parées chacune de six taches flaves, souvent 

peu nettement limilées et peu marquées : les première el deuxième, 

subpunctiformes, sur une ligne un peu obliquement transversale : la 

première, aux trois cinquièmes de la largeur, à partir de la suiure, 

et aux deux septièmes environ de la longueur : la deuxième , à peine 

au quart, sur la goutlière : les troisième , quatrième et cinquième, 

subpunctiformes, en rangée un peu obliquement transversale , des 

quatre seplièmes exlernes aux trois cinquièmes inlernes : la troisième, 
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à peine séparée de la suture par un espace égal à son diamètre : la 

cinquième , sur la gouttière : la quatrième, entre les deux autres : la 

sixième , plus grosse, couvrant l'angle apical sur un dixième ou un 

peu plus de la longueur. Dessous du corps et Pieds d'un jaune roux : 

épimères du médipeetus , à peine plus pâles. Mésosternum échancré 
jusqu'au tiers. 

Pare : Cayenne (collect. Buquet). 

9. D. vigintiduo-motata, Subhémisphérique, jaune en dessus. 

Prothorax à six taches noires : deux, basilaires: quatre, plus antérieures. 

Elytres ornées chacune de onze taches subarrondies , assez grosses , 

disposées sur quatre rangées : trois, subbasilaires : trois, vers les deux 

cinquièmes , en rangée faiblement en arc dirigé en arrière : trois, en 

rangée semblable presque aux deux tiers : deux, aux cinq sixièmes : 

quelques-unes , parfois unies. 

Cocctuella 2?-notata, Des. Catal. p. 487. 

ÉTAT Norwaz. Prothorax d'un jaune de nuance un peu variable, 

paré de six taches noires assez grosses : quatre, plus antérieures , 

disposées en rangée transversale : les intermédiaires, voisines chacune 

de la ligne médiaire , du quart aux deux tiers de la longueur : deux , 

subtriangulaires ou en parallélogramme ineliné , liées à la base par 

leur angle postéro-externe, chacune vers le quart interne, Elytres 

d'un jaune semblable à celui du prothorax, ornées d’une tache seutel- 

laire suborbiculaire ou obcordiforme et chacune de onze taches subar- 

rondies, noires, disposées sur quatre rangées transversales : les 

première , deuxième et troisième , formant une rangée subbasilaire 

arquée : la première, subarrondie , ou subovalaire , un peu oblique 

d'avant en arrière, de dedans en dehors , placée sur la même ligne 
que la troisième , aux deux cinquièmes internes : la deuxième ; Sur 

le calus, plus antérieurement prolongée que les deux autres et un 

peu moins postérieurement, presque en carré long : la troisième , 

oyalaire ou subarrondie, distante du bord externe des deux tiers de 

son diamètre : les quatrième , cinquième et sixième, en rangée trans- 

versale ou très-légèrement en arc dirigé en arrière, du tiers interne 

presque aux deux cinquièmes externes : la quatrième, ou juxla-su- 

turale , subarrondie, de moitié au moins plus voisine de la suture que 

la première : la sixième, irrégulière , extéricurement plus dilatée et 

presque liée au bord marginal : la cinquième, généralement un peu 
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plus grosse que les deux autres, intermédiaire entre celles-ci , sul- 

arrondie, faiblement plus postérieure : les septième, huitième et 

neuvième, en rangée parallèle à la précédente, entre les trois 

cinquièmes et les deux liers de la longueur : la septième , ovalaire. 

plus étroile dans sa seconde moitié, très-voisine de la suture : la 

neuvième , subarrondie, à peine moins voisine du bord externe que 

la sixième : la huitième, subarrondie , intermédiaire entre les deux 

aatres, un peu plus postérieure et ordinairement un peu plus grosse : 

les dixième et onzième, formant avec leurs semblables une rangée 

en demi-cerele , vers les cinq sixièmes : la dixième, subarrondie ou 

brièvement ovale, un peu oblique, à peu près aussi voisine de la 

suture que la quatrième : la onzième , un peu plus postérieure, entre 

celle-ci et le bord externe : les neuvième , cinquième et première , 

d'une part, et dixième , huitième et deuxième, d'autre part, se cor- 

respondant directement. 

Variations du Prothoraz. 

+. Taches intermédiaires et basilaires confondues, ne formant chacune, avec 

celle qui lui correspond, qu'une tache obliquement dirigée de dedans en 

dehors, d'avant en arrière. Base ordinairement bordée alors de noir au- 

devant de l’écusson où mème un peu plus largement que celui-ci. 

Variations des Elytres ( par excès). 

Var. À. Bord marginal et surtout suture, d'une teinte plus rouge : 

la suture parfois obscure ou noire, surtout après l'écusson et à l'angle 

sulural. 

Var. B. Quelques-unes des taches lices entre elles. 

Obs. C’est ordinairement celle du calus et la troisième, ou celle du calus et la 

première, qui ont le plus de tendance à s'unir ou même à se confondre, 

Quelquefois les deux postérieures ou les dixième et onzième , d’autrefois les 

septième el huitième se lient également; parfois quelques-unes se lient à la 

suture où au bord marginal : ainsi, les sixième el neuvième se prolongent 

assez souvent jusqu'à ce dernier: ainsi, la septième s’anit à la suture et forme 

avec sa semblable une tache commune. 

Long. 0®,0056 (2 1/21).— Larg. 0"",0045 (21). 

Corps brièvement ovale ou subhémisphérique; pointillé ; luisant ; 
: Des jaune où d'un jaune rougeälre ,; en dessus. Tête, Antennes et Palpes 
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d'an jaune rougeâtre ou testacé. Prothorax étroitement rebordé ou 

relevé en rebord sur les côtés; émoussé ou légèrement tronqué au- 

devant de l'écusson , à la base; coloré et peint comme il a été dit. 

Æcusson parfois jaune, quelquefois noir. Ælytres émoussées aux 

épaules, arrondies ou largement en ogive postérieurement; con- 

vexes; relevées exlérieurement en une goutlière étroile, égalant 

environ le septième de la largeur vers le tiers de la longueur , sensi- 

blement rétrécie à partir du milieu de la longueur, nulle ou à peu 

près à l'angle sutural ; colorées et peintes comme il a été dit : repli 

marqué d'une et parfois de deux taches noires, correspondant à la 

sixième et à la neuvième des élytres. Dessous du corps parlois 
roux, avec les côtés des médi et postpectus el le milieu du ventre , 

bruns ou noirätres; quelquefois brun ou noir, avec quelques taches sur 

les côtés et sur la surface , rousses : épimères des médi et postpectus , 

flaves. Pieds d'un flave roux ou d'un jaune testacé , offrant souvent 

et principalement chez les variélés par excès (et surtout chez les 

individus ® ), une tache noire aux cuisses où même la moitié poslé- 

rieure des cuisses, noires, et parfois une tache de même couleur vers 

la base des jambes postérieures. Mésosternum légèrement échaneré. 

Parure : Cayenne (Dejean); Chili, (Chevrolat) ; nouvelle Hollande 

(Chevrolat). 

10. D. graplhipteza. Subhémisphérique ; d'un jaune pâle, en des- 

sus. Prothorax orné de septtaches d'un roux fauve : trois, basilaires : 

quatre, plus antérieures. Elyures parces d'une bordure suturale étroite, 

un peu dilatée vers les deux tiers , d'une bordure marginale et chacune 

de huit taches , d'un roux fauve : deux basilaires (l'une, sur le calus, 

l'autre, plus interne), postérieurement unies en demi-cercle : trois, en 

rangée transversale ou en arc dirige en arrière , vers le tiers : deux , 

vers les deux tiers (l'interne liée à la dilatation suturale) : la dernière, 

aux cinq sixièmes. 

Cocciñella graphiptera , Reicue , ia collect. 

Érar Nonmaz. Prothorax d'un jaune pâle , paré de sept taches d'un 

roux fauve : quatre , plus antérieures , disposées en rangée transver- 

sale : les deux intermédiaires, oblongues ou pyriformes, presque 

convergeanles postérieurement, prolongées du quart aux deux liers 

environ : les externes, punctiformes , chacune près du milieu du 

bord latéral : trois, basilaires, formant une bordure tridentée 
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couvrant les deux tiers médiaires de la base : l'intermédiaire plus 

petite. Ælytres d'un jaune pâle ; ornées d'une bordure suturale, 

d'une bordure extérieure et chacune de huit taches , d’un roux 

fauve : la bordure suturale, à peine plus large en devant que 

la base de l'écusson, dilatée un peu avant les deux tiers et gra- 

duellement rétrécie de ce point à l'angle sutural : la bordure externe, 

ne dépassant pas où dépassant à peine les limites internes de la tran- 

che marginale : les première et deuxième taches, presque en forme 

d'accentou en triangle allongé dirigé en arrière, subbasilaires, obliques, 

postérieurement convergeantes, formant, réunies, une sorle de 

demi-cercle dirigé en arrière : la deuxième, naissant sur le ealus : 

la première entre celle-ci et la suture : les troisième , quatrième et 

cinquième, disposées en rangée transversalement en are dirigé en 

arrière : la troisième , subelliptique , une fois plus longue que large, 

séparée de la suture par un intervalle moindre que son diamètre, 

prolongée du cinquième ou parfois du quart, presque à la moilié de 

la longueur : la quatrième , suborbiculaire, de moitié moins avancée, 

de moilié plus postérieure : la cinquième, un peu moins postérieure 

et moins avancée que la troisième, longitudinalement droile à son 

bord interne , arquée extérieurement, séparée du bord marginal par 

un espace à peine plus grand que la moitié de son diamètre : les 

sixième et septième, transversalement en rangée vers les deux tiers 

ou un peu avant de la longueur : la sixième, en ovale transversal 

liée au renflement de la bor- 

dure suturale, étendue, jusqu'à la moitié de la longueur; la sep- 

ou plus étroile dans sa moilie interne , lié 

tième , irrégulière , tantôt presque carrée, plus ordinairement droite 

à son côté interne, en demi-cerele à l'externe , au moins aussi rap- 

prochée du bord externe que la cinquième : la huitième, petite , su- 

borbieulaire ou presque en losange , située sur le milieu de l'élytre , 

aux cinq sixièmes, derrière l’espace qui sépare les deux précédentes , 

à une distance à peu près égale de celles-ci et de l'angle apical. 

Variations des Elytres. 

Var. A. Quelques-unes des taches liées ensemble. 

Obs. Quelquefois les taches se trouvent plus où moins dilatées et déformées et 

plus où moins liées ensemble, mais jamais de manière à faire méconnailre le 

dessin normal. Ce sont ordinairement les première et deuxième, troisième el 

quatrième , quatrième et sixième , sixième et septième, qui ont le plus de dispo- 

sition à s'unir. 
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Long. 0%,0052 à 0",0056 (2 4/3 à 2 1/21). — Larg. 0",0045 
à 0",0048 (2 à 2 1/81). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale ; poinlillé ; luisant , 

en dessus. 7£te d'un jaune pâle. Antennes et Palpes d'un jaune tes- 

tacé. Prothorax assez étroitement relevé en rebord sur les côlés ; 

émoussé ou obtusément tronqué au-devant de l'écusson, à la base ; 

coloré et peint comme il a été dit. Ecusson d'un roux fauve. Elytres 

convexes; relevées latéralement en gouttière, égale environ au dixième 
de la largeur , au tiers de la longueur , presque nulle à l'angle su- 

tural; colorées et peintes comme il a été dit : repli flave , bordé de 

roux. Dessous du corps et Pieds d'un flave roux ou d'un jaune roux. 

Epimères des médi et postpectus, flaves. Mésosternum à peine 

échancré jusqu'au quart. 

Paru : la Colombie (collect. Buquet , Reiche ). 

11. D. tredecim-sigmata. Subhémisphérique. Prothorax jaune, 

paré de six taches d'un roux fauve. Elytres à gouttière très-étroite , 

jaunes , ornées d'une lache scutellaire , d'une bordure suturale dans 

leur seconde moitié, d'une bordure marginale souvent réduite à une 

tache juxta-humérale , et chacune de six taches , d'un roux fauve : une 

juxla-suturale suborbiculaire : trois, en rangée transversale : deux , 

en rangce plus postérieure : ces laches séparées par un réseau jaune 

étroit. 

Lai Coccinella 15-signata, Des. Catal. p. 45 

Long. 0®,0074 (3 1/31). — Larg. 0®,0060 (2 2/31). 

Corps subhémisphérique ; superficiellement pointillé ; Juisant , 

en dessus. Zéte jaune ou d'un roux flave ; marquée (®) de deux 

rangées longitudinales de points noirs sur le front. Antennes el Palpes 

d'un jaune roux. Prothorax subareuément élargi et étroitement re- 

bordé sur les côtés ; jaune, paré de six taches d'un roux fauve ou 

d'un rouge roux ; deux, triangulaires, liées à la base, chacune vers le 

quart externe : quatre, plus antérieures, disposées sur une rangée trans- 

versale : les deux intermédiaires , rétrécies d'avant en arrière, parfois 

unies : les externes , ovalaires , près du bord externe. Æcussond'un 

roux fauve. Ælytres en ogive postérieurement ; convexes ; relevées 
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extérieurement en une goutlière très-étroile vers les épaules, nulle 

vers l'angle apical; jaunes , parées d'une lache scutellaire, d'une 

bordure suturale dans la seconde moitié de leur longueur , et chacune 

d'une bordure externe de laquelle se détache une iache juxta-humé- 

rale et de six taches ou sortes de plaques d'un roux fauve ou d'un 

rouge roux : la tache sculellaire , ovalaire , commune , prolongée 

jusqu'au sixième : la bordure suturale , naissant vers la moilié de 

la longueur , où elle égale à peine le sixième de la largeur , prolongée 

jusqu'à l'angle sutural : la bordure externe , souvent nulle et réduite 

à une petite lache placée près de l'angle huméral : la première des 

taches particulières aux élytres, suborbiculaire ou un peu en ovale 

transversal , étendue du cinquième interne au côté externe du calus, 

el prolongée presque jusqu’au quart de la longueur : les deuxième, troi- 

sième et quatrième , en rangée transversale , formant en devant un 

arc rentrant, presque également terminées postérieurement vers les 

trois cinquièmes de la longueur : la deuxième , naissant au cinquième, 

très-voisine de la suture , allongée , rétrécie d'avant en arrière , obli- 

quement coupée en devant : la troisième , naïssant aux deux sep- 

tièmes , presque en carré long , à peine moins voisine de la 

deuxième que de la quatrième : celle-ci , naissant au sixième à peine 

de la longueur , étroile , trois fois aussi longue que large , un peu 

élargie d'avant en arrière : les cinquième et sixième, en rangée 

subtransversale : la quatrième, oblriangulaire, placée derrière la 

troisième , prolongée presque des trois cinquièmes un peu au-delà 

des quatre cinquièmes : la sixième , située derrière la quatrième , 

naissant sur la même ligne que la cinquième, plus postérieurement 

prolongée , sensiblement rétrécie d'avant en arrière : ces taches sé- 

parées par un réseau jaune inégalement étroit, offrant une bordure 

suturale depuis la tache scutellaire jusqu’à la moitié , et laissant en- 

suite entre elle el la suture la bordure d’un roux fauve; une bor- 

dure basilaire ou subbasilaire ; une bordure externe , débordant la 

gouttière au côlé interne ; un cercle irrégulier, entourant la pre- 

mière tache ; une ligne transversale , séparant les deuxième , lroi- 

sième et quatrième laches , des cinquième et sixième ; deux lignes 

un peu obliquement longitudinales : l'externe , prolongéé presque de 

l'angle huméral à la bordure juxta-sulurale , aux sept huilièmes de 

la longueur : l'interne , parallèle à la précédente , naissant de la 

parlie postéro-interne de la ligue cireulaire et liée à la bordure juxta- 
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sulurale , vers les quatre seplièmes de la longueur. Dessous du corps 

et Pieds d'un roux flave , plus foncé sur le postpectus. 

Paris : le Brésil (Buquet , Dejean (type) ; Muséum de Paris, ete.). 

12. D. comjugatn. Prièvement ovale. Prothorazx et Elytres flaves : 

le premier, orné de sept taches d'un rouœ brun ou brunätre : trois , basi- 

laires , quatre , plus antérieures : les secondes parées chacune de six 

taches d'un brun roussätre , irrégulières, inégalement grosses, séparées 

par un réseau étroit : deux, subbasilaires , deux , médiaires , deux , 

subapicales : l'externe de celle-ci , la plus petite. 

Coccinella conjugata , Desran, Catal. p. 457. (T°). 

Érar nonmaz. Prothorax d'un flave roussâtre , paré de sept taches 

d'un roux brun ou d'un brun roux livide : quatre, plus antérieures, 

disposées en rangée transversale : les deux intermédiaires , pyri- 

formes , placées , une de chaque côté et très-près de la ligne mé- 

diane, prolongées du sixième aux deux tiers de la longueur : les 

externes, subpunetiformes , chacune près du bord latéral : trois 

basilaires , formant une bordure tridentée couvrant les deux tiers 

médiaires de la base : l'intermédiaire, plus pelite , souvent lite 

ou presque liée avec la parlie postérieure des intermédiaires anté- 

rieures. £lytres d'un flave roussâtre , à rebords sulural et marginal 

très-étroitement et souvent peu distinctement d'un brun roux; ornées 

chacune de six taches d'un brun roussâtre : ces laches couvrant une 

beaucoup plus grande partie ‘de la surface que le réseau d'un flave 

roussâtre qui les sépare : les première et deuxième , subbasilaires , 

la deuxième , sur le calus , étendue presque depuis la moitié interne 

jusqu'aux cinq sixièmes de la largeur, prolongée au-delà du quart 

de la longueur , droite à son côté interne , presque en demi-cerele ou 

arqué extérieurement : la première , entre la deuxième et la suture , 

irrégulièrement el un peu obliquement ovalaire , un peu moins pro- 

longée postérieurement que la deuxième , plus rapprochée de celle-ci 

que de la suture ; à peu près aussi éloignée de la base que de la 

suture : les troisième et quatrième , en rangée irrégulièrement trans- 

versale : la troisième, à son angle antéro-interne de moitié plus 

voisine que la première de la suture , dont elle s'éloigne un peu pos- 

térieurement , prolongée le long de celle-ci du quart ou un peu moins 

aux trois cinquièmes , obliquement coupée en are rentrant en devant, 

presque droite à son bord externe et aussi étendue du côlé externe 

MNT 2 SCIE. 40 
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que la première, subarrondie postérieurement : la quatrième , presque 

obtriangulaire , subarrondie et échancrée en devant , presque droite 

ou légèrement arquée longiludinalement à son bord interne ; obli- 

quement coupée à son bord externe , moins antérieurement avancée à 

son angle antéro-externe que la troisième à son angle antéro-inlerne, 

d'un tiers plus prolongée en arrière que celle-ci , séparée de sa voi- 

sine par un espace égal à celui des première et deuxième , atteignant 

extérieurement les limiles de la gouttière : les cinquième et sixième , 

cn rangée transversale : la cinquième , un peu obliquement ovale , 

aussi voisine de la suture dans le milieu de son bord interne , que la 

troisième , séparée en devant de celle-ci par un espace égal , plus 

voisine encore de la quatrième par sa partie antéro-exlerne , pro- 

longée des trois cinquièmes aux cinq sixièmes : la sixième , petite , 

presque en forme de gros point irrégulier , entre la cinquième et le 

bord externe , vers les trois quarts de la longueur : le réseau forme 

le long de la suture, du bord externe et de la base une bordure iné- 

gale, et présente en dedans diverses lignes : une, longitudinale ou 

légèrement arquée extérieurement , naissant du milieu de la base , 

séparant les première et deuxième, troisième et quatrième , et pro- 

longée jusqu'à la partie médiaire antérieure de la cinquième : une 

ligne en arc dirigé en arrière, presque du tiers externe au quart ou au 

cinquième interne, séparant les première et deuxième des troisième 

el quatrième, et croisée par la ligne longitudinale précitée : une 

ligne longitudinalement oblique et arquée en dedans, dirigée des 

rois cinquièmes externes à l'angle sutural , séparant la sixième des 

quatrième et cinquième : une ligne circulaire entourant la cinquième, 

se confondant extérieurement avec la précédente, au côté interne 

avec la suturale , et séparant en devant la cinquième des troisième 

el quatrième. 

Variations des Élytres. 

Var. À. Quelques-unes des taches liées ou presque liées ensemble. 

Oùs. Je n'ai eu l’occasion de voir que la quatrième liée par sa partie postéro- 

interne à la partie antéro-externe de la cinquième. 

Long. 07,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0045 (21). 
Corps brièvement ovale; pointillé ; brillant, en dessus. Zéte, An- 

tennes et Palpes d'un flave roussâtre. Prothorazx étroitement relevé 
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en rebord , sur les côtés ; émoussé ou oblusément tronqué au-devant 

de l'écusson , à la base; coloré et peint comme il a été dit. £cusson 

d'un roux brun. Ælytres en ogive dans leur trois septièmes posté- 

rieurs; colorées el peintes comme il a été dit : repli, Dessous du 

corps et Pieds , roux , d'un roux pâle ou un peu livide : épimères des 

médi et postpectus, flaves. Mésosternum échancré jusqu'au tiers en- 

viron. 

Parme : le Brésil (collect. Dejean, type). 

13. D. Boulardi. Ovalaire ; d'un flave testacé, souvent par- 

tiellement d'un rouge testacc, en dessus. Prothorazx étroitement bordé 

de noir à la base et latéralement presque jusqu'aux angles de devant. 

Elytres subcordiformes , à tranche faible et inclinée ; marquées sur les 

limites internes de celle-ci et plus distinctement près de la suture, d'une 

rangée de petits points nombreux presque striément disposés ; parées 

à la suture et dans leur périphérie d'une bordure noire étroite, ne 

couvrant que le rebord. 

Long. 0,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps ovalaire ; assez médiocrement convexe; pointillé ; luisant; 

d'un flave teslacé , en dessus. Zéte, Antennes et Palpes , concolores. 

Prothorax sensiblement relevé en rebord , sur les côtés ; graduelle- 

ment plus rougeâtre sur le disque; parfois nébuleusement marqué 

d'une petite tache antéscutellaire et de quatre autres disposées en 

demi-cercle au-devant de la moitié médiaire de la base; paré à celle- 

ci d'une bordure noire très-étroite, prolongée sur le rebord des 

côlés jusque près de l'angle antérieur. Æcusson noir ou obseur. 

Elytres subcordiformes ; subarrondies aux épaules; rétrécies en 

ogive à partir du tiers de leur longueur; assez médiocrement con- 

vexes; marquées à parlir du quart externe de la base, de petits 

points plus nombreux, presque sérialement disposés , correspondant 

au bord interne du repli et servant à indiquer les limites d’une sorte 

de tranche faiblement moins déelive que le reste , à peine sensible 

el fortement rétrécie; notées près de la suture, d'une rangée de 

petits points très-serrés disposés presque sérialement, ou formant pres- 

que une strie parallèle à la suture ; d’un flave testacé, souvent graduel- 

lement rougeâtres sur le disque ou vers la suture; parées à celle-ci, 
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à la base et au côté externe, d'une bordure noire, étroite, réduile au 

rebord : bordure marginale commune au repli. Dessous du corps et 

Pieds roux ou d'un roux un peu pâle : épimères du médipectus, 

flaves. Mésosternum échanceré jusqu'au tiers. 

Parme : Guam, île des Mariannes (Muséum de Paris). 

J'ai dédié cette espèce à M. D. Boulard , membre de la société 

entomologique de France, attaché au Muséum d'histoire naturelle de 

Paris. 

14. BD. ahdomimalis: Sax. Prièvement ovale ; d'un blanc flaves- 

cent , en dessus. Prothorax orné de sept taches punctiformes noires : 

trois, basilaïres : quatre, plus antérieures : les intermédiaires de celles- 

ci parfois lices avec les basilaires. Elytres à rebord sutural et externe 

très-étroitement noir ouobscur ; ornces chacune de huit taches subpunc- 

tiformes, noires : quatre, en rangée subbasilaire : trois, en rangée 

transversale aux deux cinquièmes : une, vers les deux tiers du bord 

externe : quelques-unes de ces taches, où parfois toutes, nulles. 

Coccinella abdominalis, Sax, Descript. of Coleop. Ins. etc. ir Journ. ofthe Acad. of 

the nat. Scienc. of Philadelphia. 1. 4. p. 95. Z. — Jd. Edit. Gorx, p. 506.7. 

Érar nomma, Prothorax d'un blanc flavescent , paré de sept taches 
subpunctiformes noires : trois, basilaires : quatre, plus antérieures : 

l'antéseutellaire , ordinairement liée à la base qui souvent est bordée 

de noir au-devant de l’écusson et jusqu'aux basilaires latérales : 

celles-ci, lices ou à peu près à la base, chacune vers le quart ex- 

terne : les intermédiaires de la rangée, placées, une, de chaque 

côté et près de la ligne médiane, vers les deux cinquièmes de la lon- 

gueur : les externes, chacune près du bord latéral. Æ/ytres d’un blane 

flavescent , avec les rebords sutural et externe très-étroitement ou 

peu distinctement obseurs ou noirâlres; ornées chacune de neuf 

taches noires : quatre, punctiformes, formant une rangée subbasilaire : 

la première, près de la suture, au huitième de la longueur : la 

troisième , sur Le calus : la deuxième , un peu plus postérieure , entre 

les première et deuxième , et un peu plus voisine de la première : la 

quatrième, entre celle du calus et le bord externe : les cinquième, 

sixième et seplième , en rangée transversale, aux deux cinquièmes 

de la longueur : la cinquième, moins voisine de la suture que la 

première, ordinairement lunulée, parfois subpunetiforme : la sixième, 

le plus souvent puncetiforme , parfois plus ou moins dilatée , corres- 
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pondant longitudinalement à celle du calus : la septième , entre la 

sisième et le bord externe , de forme variable , souvent dilatée exté- 

rieurement, parfois échanerée en devant : la huitième , située vers 

les trois quarts de la longueur, formant avec la sixième et celle du 

calus une rangée longitudinale à peu près droite. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Parfois les trois taches postérieures sont détachées de la base : le plus 

souvent elles se lient à celle-ci ; d'autrefois les taches intermédiaires de la ran- 

gée s'unissent aux basilaires de manière à figurer un M. 

Variations des Elytres ( par défaut). 

Var. À. Elytres sans taches. 

Os. Les rebords sutural et extérieur sont alors ordinairement peu obscurs. Les 

taches du prothorax sont généralement plus punctiformes, et les trois postérieures 

détachées de la base. 

Var. B. Taches des clytres au-dessous du nombre normal. 

Obs. Ce sont ordinairement les sixièmes ou intermédiaires de la deuxième rangée 

et la huitième , qui sontles plus sujettes à faire défaut. 

Variations des Élytres (par excès ). 

Var. C. ÆElytres parées en outre d'un petit point plus interne que la 

huitième tache , et à peu près sur la même ligne paralèlle. 

Var. D. Quelques-unes des taches des élytres unies entre elles. 

Obs. Ce sont ordinairement les cinquième el sixième, qui ont le plus de tendance 

à s'unir ; tantôt en formant un signe d'interrogation ou une & transversalement 

placée, tantôt une demi-lune , un arc dirigé en arrière , ou lout autre signe : la 

huitième tache manque alors assez souvent. 

Long. 0,0051 (21/41). — Larg. 0",0042 (1 7/81!). 

Corps brièvement ovale ; convexe; superfciellement pointillé ; 

brillant et d'un blanc flavescent , 'en dessus. 7éte concolore; parée 

postérieurement d'un bandeau noir bidenté, souvent voilé par le 

prothorax. Antennes et Palpes d'un blanc roussâtre , rousses ou 

obseures à l'extrémité. Prothorax étroitement rebordé ou relevé en 

rebord , sur les côtés; émoussé ou tronqué au-devant de l'écusson, 

à la base; coloré et peint comme il a été dit. Æcusson concolore, 
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souvent bordé de noir ou noirâtre. Elytres en ogive dans leur moitié 

postérieure; rebordées ou plutôt relevées en rebord graduellement 

affaibli des épaules à l'angle sutural; convexes; colorées et peintes 

comme il a été dit. Dessous du corps et Pieds ordinairement d'un 

flave ou d'un jaune testacé : postpeclus et ventre parfois obscurs ou 

même noirs : épimères des médi et postpectus, poslépisternums et 

sternums, toujours flaves. 

Parmi: les États-Unis, le Mexique (collect. Guex, Westwood, etc.). 

15. D. viridula. Suhémisphérique. Prothorax et Elytres d'un 

beau vert de gris, pendant la vie, ou d'un flave testacé , après la 

mort : le premier, orné de cinq à sept taches noires, trois, basilaires., 

deux ou quatre, en rangée transversale : les secondes , sans taches, 

munies d'un rebord ne formant pas une goutliére. 

Érar nonmar. Prothorax et Elytres d'un beau vert de gris pendant 

la vie; d’un jaune testacé , d'un jaune flave ou d’un flave presque 

cendré ou grisätre , quelquefois maculé de taches verdâtres , après 

Ja mort: le Prothorax paré de sept taches noires : trois, postérieures : 

l'antéscutellaire, petite : les latérales assez grosses, triangulaires , 

liées au bord postérieur, chacune vers le quart externe : qua- 

tre, antérieures : les intermédiaires presque aussi grosses que les 

basilaires latérales , placées , une de chaque côté et près de la ligne 

médiane, du sixième presque aux trois cinquièmes de la longueur, 

presque en forme d'accent : les externes, pelites, punctiformes, 

placées chacune près du bord externe , vers les trois cinquièmes de 

la longueur. Elytres sans taches , pendant la vie; maculées parfois de 

taches verdâtres ou d'un vert grisâlre après la mort. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Quelquefois les taches latérales de la rangée ont disparu et les autres sont 

petites , presque égales , puncliformes. 

Coccinella puncticollis, Des. Catal. p. 458 (type). 

Long. 0,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps subhémisphérique ou plutôt très-brièvement ovale; super- 

ficiellement pointillé; luisant ; d'un beau vert de gris pendant la vie; 

d'un jaune testacé ou d'une teinte rapprochée après la mort. Zëte , 
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Antennes et Palpes concolores. Prothorax étroitement rebordé sur 

les côlés; peu ou point émoussé au-devant de l'éeusson , à la base; 

convexe ; coloré et peint comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres 

subarrondies ou largement en ogive postérieurement; convexes , 

munies extérieurement d'un rebord ne formant pas goultière el gra- 

duellement affaibli; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous 

du corps et Pieds d'un rouge ou d'un jaune testacé, au moins après 

la morl: épimères des médi et postpectus flaves (et probablement 

vertes pendant la vie). Mésosternum faiblement échancré. 

Parme : les environs de la Guayra (collect. Sallé); Carthagène 

(Dejean). 

Elle a été prise par M. Sallé, sur des arbustes, en terre chaude, 

dans le mois d'août. Vivante , elle est suivant ce naturaliste, d'un 

beau vert de gris, dont il ne reste souvent point de traces après la 

mort. 

16. D. erythroptera. Priévement ovale ; médiocrement convexe. 

Prothorax noir, paré en devant d'une bordure d'un blanc sale ,; un 

peu moins étroite aux angles antérieurs et prolongée en se rétrécis- 

sant jusqu'au milieu des bords latéraux. Elytres étroitement relevées 

en rebord; rousses ou d'un roux rouge, sans taches. 

Coccinella erythroptera, Des. Catal. p. 458. (T°). 

Long 0",0060 (2 3/41). — Larg. 0",0052 (2 1/31). 

Corps brièvement ovale; médiocrement convexe; pointillé; lui- 

sant, en dessus. Zéte noire : bord antérieur de l'épistome et parfois 

majeure partie de ce dernier, d’un blanc sale ou roussâtre. Antennes 

et Palpes d'un rouge brun , à extrémité noire. Prothorax médio- 

crement échancré en devant; relevé aux angles de devant en rebord 

graduellement affaibli jusqu’à la sinuosité postoculaire d’une part, et 

jusqu'à la moitié des bords latéraux d'autre part, étroitement rebordé 

ensuile jusqu'aux angles postérieurs; émoussé ou tronqué au-devant 

de l’écusson , à la base; médiocrement convexe ; noir; paré en de- 

vant d'une bordure d'un blanc sale ou livide, prolongée, en se mon- 

trant un peu moins étroite aux angles de devant, jusqu'à la moitié 

des bords latéraux, vers laquelle elle est graduellement rétrécie. 

Ecusson rougeâtre ou obscur. Æ/ytres émoussées aux épaules, lar- 
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gement en ogive dans leur seconde moilié ; médiocrement convexes , 

relevées extérieurement en un rebord formant aux épaules une gout- 

tière très-élroile et graduellement affaiblie jusqu'à l'angle sutural; 

rousses ou d'un roux rouge , sans laches : repli concolore. Dessous du 

corps parfois noir, avec la partie médiaire du premier arceau ventral 

et le bord des autres, d'un rouge testacé; d’autres fois d’un rouge 

testacé , avec les côtés du postpectus, ceux du premier arceau ventral 

et les arceaux suivants, moins le bord postérieur , noirs : épimères 

des médi et postpectus, d’un flave ou blane rougeâtre. Pieds noirs. 

Mésosternum assez faiblement échancré. 

Patrie : Buénos-Ayres (collect. Chevrolat, Dejean, type). 

Obs. Gelte espèce s'éloigne un peu des autres, par son corps 

moins convexe ; son prothorax moins profondément échancré en 

devant ; ses élytres moins fortement relevées sur les côlés, à repli 
moins incliné. 

17. D. puneticolis. Prièvement ovale ; assez médiocrément 

convexe. Prothorax d'un roux pâle sur sa moitié médiaire, flave 

sur les côtés ; orné de chaque côté de la ligne médiane de quatre taches 

noires , subpunctiformes , presque disposées en croix transversale , et 

dont l'extérieure repose presque au milieu de la partie flave. Elytres 

d'un roux pâle, avec les côtés subgraduellement plus flaves. 

Long. 0®,0060 (2 3/41). — Larg. 0",0052 (2 1/41). 

Corps brièvement ovale ; assez médiocrement convexe ; superficiel- 

lement pointillé ; brillant, en dessus. Zéte, Antennes et Palpes d'un 

flave roux ou d’un roux flave : épistome peu ou point bidenté. Pro- 

thorax assez étroilement et presque uniformément relevé en rebord , 

sur les côtés : à peine émoussé au-devant de l'écusson, à la base ; 

d’un roux flave sur sa moitié médiaire, flave latéralement sur le quart 

de sa largeur; marqué de chaque côté de la ligne médiane de quatre 

taches, noires, presque disposées en croix transversale : la plus rap- 

prochée de la ligne médiane , presque en forme d’accent, un peu 

obliquement prolongée du cinquième à la moitié ou un peu plus de 

la longueur : la deuxième, punctiforme, placée au cinquième de la lon- 

gueur, après la sinuosité posloculaire : la troisième, en forme de 

parallélogramme allongé, isolée de la base, au-devant du quart externe 
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paraissant presque former avec la deuxième une ligne longitudinale 

interrompue : la quatrième, subpunetiforme, sur la partie flave, moins 

rapprochée du bord externe que de la parlie rousse vers la moilié de la 

longueur. ÆEcusson d'un roux teslacé. Ælytres en ogive dans leur 

seconde moilié; peu fortement convexes , relevées extérieurement 

en un rebord formant aax épaules une goullière étroite et graduel- 

lement affaiblie jusqu'à l'angle sutural; d'un roux flave ou pâle, 

ayec les bords subgraduellement plus flaves. Dessous du corps et Pieds 

d'un roux pâle, ou testacés : épimères des médi et postpectus , d'un 

blanc flave. Mésosternum très-faiblement échaneré. 

Paruie : Cayenne (collect. Chevrolat). 

18. D. Henomii. Subhémisphcrique ou brièvement ovale. Pro- 

thorax noir, paré de chaque côté d'une bordure flave, large et ovalaire. 

Elytres noires ; ornées chacune d'une tache jaune orbiculaire , cou- 

vrant du cinquième interne au seplième externe de la largeur, et du 

cinquième aux quatre seplièmes de la longueur. 

Long. 0M,0056 (2 1/21). — Larg. 0m,0050 (2 1/41). 

Corps suborbieulaire ou très-brièvementoyale ; convexe ; pointillé ; 

luisant , en dessus. Zéte flave : labre obscur. Æntennes et Palpes 

flaves , à extrémité obseure. Prothorax à peine rebordé, peu sensi- 

blement relevé en rebord ; noir , à côtés flaves : la partie noire égale 

en devant au bord postérieur de l'échancerure , élargie en are rentrant 

à partir du tiers de la longueur, et couvrant les deux tiers médiaires 

au moins de la base , ou même étendue en bordure graduellement 

étroile jusqu'aux angles postérieurs, laissant de chaque côté une 

bordure flave en forme de tache ovalaire, prolongée du bord antérieur 

jusqu'à la base. Æcusson noir. Ælytres en ogive postérieurement ; 

convexes , relevées latéralement en tranche un peu moins déelive et 

laiblement en gouttière, égale environ au seplième ou presque au 

sixième de la largeur , vers les deux ecinquièmes de la longueur ; 

d'un noir luisant, souvent un peu violacé ; parées chacune d'une 

tache jaune , orbiculaire , étendue depuis le cinquième interne jus- 

qu'aux limites de la tranche , et du cinquième où un peu plus aux 

quatre septièmes de la longueur : repli d'un jaune roux , bordé de 

noir. Dessous du corps noir ou d'un brun noir sur les parties pec- 

T. 1. 2€ stric. 41 
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torales : épimères du médipeelus , flaves : ventre d'un jaune roux 

avec la partie médiaire des premier et deuxième segments, noirs. Pieds 

d'un testacé livide : cuisses el arêle supérieure des jambes , noires , 

au moins en parlie. Mésosternum à peine échaneré. 

PATRIE : ? (collect. Dupont ; Hope). 

J'ai dédié eette belle espèce à M. Hénon , l'un des naturalistes les 

plus distingués de la ville de Lyon. 

Obs. Quelquefois le dessous du corps et les pieds , par un défaut 

de la matière colorante , sont d'un testacé livide sur les parties qui 

sont d’un jaune roux dans l’état normal , et souvent à peine obscurs 

sur celles qui devraient êlre noires. 

19. D. binotata. Sax. Largement ovalaire ; assez convexe. Pro- 

thorax noir , étroitement bordée de flave en devant ct plus largement 

sur les côtés. Elytres noires ; ornées chacune d'une tache rouge ordi- 

naïrement subarrondie , siluce sur le disque aux deux cinquièmes de la 

longueur. Ventre d'un rouge jaune. Tarses d'un blanc flave. 

Cocrinella binotata , Mersn. Catal. Say, Descript. of new spec. of Coleopt. Ins. ia the 

Journ, of the Acad. of Philadelph, t. 5. p. 502. 2. 

Coccinella vulnerata , Des. Catal, p. 458. (27°). 

Érar Nonmaz. Prothoraæ noir, paré en devant et sur les côtés d’une 

bordure blanche ou d’un blanc flave , graduellement très-étroite vers 

le milieu du bord antérieur, ordinairement entaillée (ou émettant en 

arrière sur la ligne médiane, dans la partie correspondante au bord 

postérieur de l’échanerure , un trait plus ou moins court de même 

couleur), couvrant l'angle antérieur, depuis la sinuosité postoculaire, 

et les côtés jusqu'à la base, maïs rétrévie vers les trois cinquièmes des 

bords latéraux par une dilatation semblable à un point noir qui serait 

lié au reste de la région noire. Æ/ytres noires ; ornées chacune d'une 

tache rouge, située sur le milieu de leur largeur et vers les deux 

cinquièmes environ de la longueur. 

Variations du Prothorax. 

Obs. J'ai décrit l’état qui semble se présenter habituellement ; mais j'ai eu sous 

les yeux un individu, montrant que la région noire doit étre parfois réduite à 

sept taches noires, en parlie unies ensemble : une antéscutellaire confondue 

avec ses voisines ; quatre disposées en rangée semi-circulaire au-devant de la 

moitié médiaire de la base , et une punetiforme, de chaque cèté 
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Variations des Elytres. y 

Obs. La tache rouge est quelquefois réduite à une sorte de trait oblique ; d'autres 

fois elle se montre suborbiculaire , soit plus où moins régulièrement, soit dé- 

coupée ou entaillée : elle prend souvent alors plus de dévelopement et se pro- 

longe parfois du cinquième aux trois seplièmes de la longueur. 

Long. 0",0045 (21). — Larg. 0m,0036 (1 2/31). 

Corps brièvement ovale , plus large après la moitié de la longueur ; 

assez convexe ; superficiellement pointillé ; luisant ou brillant , en 

dessus. Zéte d'un blanc flave, parée à sa partie postérieure d'un 

bandeau noir bidenté ou bilobé en devant , mais souvent voilé par 

le bord antérieur du prothorax ; marquée d'une bordure ou de deux 

traits courts , prolongés de l'épistome jusqu'à la moilié du front, éga- 

lement noirs (S') , ou noire , ornée de deux taches d'un blanc flave 

(9). Antennes et Palpes flaves , à extrémité roussâtre : épistome lé- 

gèrement bidenté. Prothorax étroitement relevé en rebord , sur les 

côtés ; peu ou point émoussé au-devant de l'écusson, à la base ; con- 

vexe; coloré et peint comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres en 

ogive postérieurement; assez convexes , munies extérieurement d'un 

rebord peu ou point releyé en gouttière aux épaules et graduellement 

affaibli ; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps d'un 

rouge jaune sur le ventre; à poitrine noire : épimères des médi et 

postpectus , souvent l'extrémité des postépislernums , deux tiers an- 

térieurs du repli prothoracique , bord antérieur de l'antépectus , et 

souvent une ligne sur le prosternum , d’un blanc flave. Pieds noirs : 

extrémilé des jambes el larses d’un blanc flave. 

Parme : l'Amérique septentrionale (collect. Leconte, Dejean , 
Solier , etc. ). 

20. D. ferruginen ; Ouvier. Subhémisphérique. Dessus du corps 

d'un rouge testacé brun où brunätre , sans taches. 

Coccinella ferruginea, Ouivn , Entom. t. 6. p. 994. 5. pl. 5. fis. 56. 

Long. 0°,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0050 (2 1/41). 

Corps subhémisphérique ; superficiellement poinlillé ; luisant ; en- 
tièrement d'un rouge presque de sanguine, d'un rouge testacé brun 
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ou brunâtre ou d'un rouge vermillon obseur ou brunâtre , en dessus. 

Téte, Antennes et Palpes concolores. Prothorax étroilement re- 

bordé sur les côtés , jusques un peu après les angles postérieurs. 

Elyures arrondies postérieurement ; convexes ; rebordées ou relevées 

sur les côtés en un rebord formant à peine aux épaules une gouttière 

très- étroite , el graduellement réduite à un simple rebord. Dessous du 

corps et Pieds d'un rouge moins obscur ou d'un rouge lestacé plus où 

moins foncé. Mésosternum assez largement échaneré jusqu'au quart. 

Parne : St-Domingue (collect. Dejean , Melly , ete. ). 

21. HD mmaunmda 3 Sax. Briévement ovale. Prothorax noir, paré d'une 

bordure d'un blanc flave en devant et sur les côtes : l'antérieure, à trois 

prolongements postérieurement dirigés (les latéraux paraissant formés 

chacun d'un point blanc lié à la bordure antérieure). Elytres d'un 

roux jaune, ornées d'une tache flave sur les côtés de l'écusson. 

Genoux , jambes et tarses d'un roux testacc. 

©". Tête d'un blanc flavescent , offrant ordinairement deux rangées 

longitudinales de petits points obscurs ou noirâtres , prolongés de 

l'épistome sur une partie du front; parée à sa partie postérieure d’un 

bandeau noir , souvent voilé par le bord du prothorax. Parlie anté- 

rieure de l’antépectus, prosternum, épimères du médipeetus et un 

point sur les hanches antérieures , blancs. Pieds roux ou d’un roux 

teslacé : majeure partie des cuisses postérieures , noire. 

® . Tête d’un blanc flavescent , ornée d’une tache obtriangulaire 

noire, naissant très-près du bord antérieur de l'épistome et prolongée 

jusqu'au bandeau du vertex , en laissant une bordure flavescente au 

côlé interne de chaque œil. Dessous du corps entièrement noir. Cuisses 

noires : genoux (et moins brièvement les antérieurs), jambes et 

larses , roux ou d'un roux testacé. 

Coccinclla munada, Sax, Descript. of new North Amer. Coleopt. Insect, 2x Boston 

Journ. of nat. Hist. t. 4. p. 202. 4. (9 ). 

Long. 0",0045 à 0,0050 (2 à 2 1/41). — Larg. 0",0036 

à 0,0039 (1 2/3 à 1 3/4!). 

Corps brièvement ovale; assez médiocrement convexe ; superficiel- 

lement pointillé ; laisant, en dessus, 7éte colorée comme il a été 

dit. Antennes et Palpes d'un roux testacé. Prothorax étroitement 
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rebordé ou relevé en rebord sur les côlés; non émoussé au-devant 

de l’écusson, à la base; médiocrement convexe; noir, paré d'une 

bordure antérieure à trois prolongements et d’une bordure latérale , 

d'un blanc flavescent : région noire quadrilobée en devant : chacune 

des bordures latérales, continuée sur le septième externe de la base, 

aussi large à peu près que l’antérieure : celle-ci égale environ au cin- 

quième de la longueur, émellant en arrière trois prolongements : 

l'intermédiaire en forme de dent ou en forme de trait graduellement 

rélréci, dépassant à peine le tiers ou les deux cinquièmes (© ) ou 

souvent la moilié de la longueur (@°) : chacun des latéraux , prolongé 

jusqu'aux trois cinquièmes de la longueur, un peu courbé en dedans, 

faiblement renflé à son extrémité. Æcusson noir. Elytres émoussées 

aux épaules ; à peine relevées sur les côtés de leur base; en ogive 

dans leur moilié postérieure; assez médiocrement convexes ; exté- 

rieurementrelevées en un rebord, formant à peine vers les épaules une 

étroite goultière postérieurement indistincte; rousses ou d'un roux 

testacé , ornées chacune à la base , sur les côtés de l'écusson , d'une 

tache flave , ordinairement plus développée (æ'), se confondant gra- 

duellement avec la couleur foncière. Dessous du corps noir, avec 

les variations indiquées. Pieds colorés comme il a été dit, Mésoster- 
num enlier ou très-faiblement échancré. 

Parme : l'Amérique du nord (collect. Dejean, Leconte, Melly, 
Perroud , ete.). 

Obs. Cette espèce offre quelque ambiguité relativement à la place 

qu'elle doit occuper. Par son faciès et par ses élytres peu sensi- 

blement relevées sur les côtés de leur base, elle se rapproche des 

Coccinelliens , particulièrement de la Cocc. fuloipennis: mais par son 

repli ineliné et en raison de ses rapports avec la Daulis sanguinea, j'ai 

pensé qu'elle serait ici plus naturellement placée. Elle a, en effet, 

tant d'analogie avec la dernière , par le dessin de sa robe , que les 

eutomologistes l'ont généralement prise pour celle-ci; Olivier et 

Dejean l'ont confondue avec elle, et, même dans le pays qu'elle 

habite, ses caractères spécifiques semblent n'avoir pas été reconnus. 

Je l'ai recue de M. Leconte fils, sous le nom de Cocc. immaculata , 

Fabr., et Say lui-même a indiqué comme lui appartenant , des va- 

riétés qui vraisemblablement lui sont étrangères. Les variétés sui- 

vantes indiquées par cet auleur, x aux pieds entièrement noirs, et 

8, aux pieds antérieurs seulement d'un jaune roux, originaires du 
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Mexique , appartiennent probablement à la D. sanguinea. À en juger 

cependant par un assez grand nombre d'individus que j'ai eu sous 

les yeux, elle paraît se distinger facilement de celle dernière, par 

ses genoux, ses jambes et ses tarses entièrement d'un roux jaune 

ou lestacé , dans les deux sexes. Les © ont d'ailleurs, comme les &', 

la bordure d'un blane flavescent à la partie antérieure du prothorax , 

bordure qui manque ou qui n'existe que d'une manière incomplète 

chez les ® de l'espèce précitée, et elles offrent, de plus, le pro- 

longement sur la ligne médiane qui manque toujours aux ® de la 

D. sanguinea. 

22, HD. samguimen ; Livvé. Subhémisphérique. Prothorax noir , 

paré sur les côtés d'une bordure et marqué en dessus de deux points, 

d'un blanc flavescent : ceux-ci parfois prolongés jusqu'aux bord anté- 

rieur, rarement jusqu'à la base ; orné de plus, chez le œ', d'une 

bordure antérieure et d'un prolongement sur la ligne médiane , éga- 

lement blanc. Elytres d'un rouge de nuance variable , le plus souvent 

marquées d'une petite tache flave à l'angle interne de leur base. 

o Tête d'un blanc flavescent , offrant ordinairement deux rangées 

longitudinales de points obseurs ou noirâtres, prolongées de l’épis- 

tome sur une partie du front; parée à sa partie postérieure d'un ban- 

deau noir, souvent voilé par le bord du prothorax. Celui-ci, orné 

en devant d'une bordure d'un blane flavescent , émettant sur la ligne 

médiane, jusqu'à la moitié environ de la longueur, un appendice 

presque linéaire. Moilié antérieure au moins de l’antépectus , pros 

ternum , épimères du médipeetus et un point sur les hanches anté- 

rieures , blanes. 

? Tête noire, ornée d'une bordure au côté interne de chaque œil 

el d'ane bordure très-étroite à la partie antérieure du labre et de 

lépistome, d'un blanc flavescent. Prothorax sans prolongement d'un 

blanc flavescent sur la ligne médiane el généralement sans bordure 

antérieure. Dessous du corps entièrement noir. 

Érar sonwaz. Corps subhémisphérique. Prothorax noir, paré, de 

chaque côté, d'une bordure , et marqué sur sa partie discale, de 

deux points blanes ou d'un blanc flavescent : chaque bordure latérale 

naissant vers la partie du bord antérieur correspondant au milieu des 

yeux, graduellement élargie jusqu'à l'angle antérieur, aussi large 
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vers le quart de la longueur des ecôtts que le cinquième de Ja lon- 

gueur de ceux-ci, graduellement rétrécie ensuite, prolongée un peu 

après l'angle postérieur sur le sixième ou le cinquième externe de 

la base, souvent lerminée par un léger renflement punetilorme : 

celte bordure laissant, surtout chez la © , le rebord externe noir, 

depuis les angles postérieurs jusque près des antérieurs : chacun 

des points blanes , occupant le liers médiaire ou un peu moins de la 

longueur, dans la direction de la sinuosilé postloculaire au quart 

externe ou à peu près de la base; orné de plus, chez le &' , de la 

bordure antérieure et du prolongement indiqué. Ælytres très-sensi- 

blement relevées sur les côlés de leur base ; extérieurement munies 

d'un rebord paraissant assez épais et formant à peine aux épaules 

une goutlière étroile , postérieurement réduite au rebord; ordinai- 

rement d’un rouge de carmin , mais parfois décolorées après la mort 

au point d'être d'un roux jaune; à peine marquées (9°) à l'angle 

interne de leur base , d'une pelite tache flave, ordinairement peu 

distincte (9 ) ; à rebord externe noir ou obscur. 

Obs. Tel est l’état normal ou plutôt l’état de coloration le plus avancé des indi- 

vidus généralement désignés dans les collections sous le nom de Cocc. sanguinea. 

Les Q ont les pieds entièrement noirs, où montrent au plus les tarses d’un 

rouge brun. Les pieds des Q' sont aussi parfois entièrement noirs, sauf de lé- 

gères traces rougeâtres ou d’un blanc rougeâtre sur les cuisses antérieures ; 

mais ordinairement celles-ci sont d’un blanc ou flave roussâtres , soit entièrement, 

soit à l’exception des arètes ou de l’une d’elles qui restent noires : les hanches 

des pieds intermédiaires et une partie des jambes de devant sont aussi souvent 

alors d’un flave roussâtre ; d'autrefois les pieds antérieurs et les cuisses inter- 

médiaires sont entièrement ou moins les arètes, d’un flave roussätre , et les jam- 

bes intermédiaires se montrent souvent aussi, au moins en partie, de la même 

couleur : les pieds postérieurs restent généralement noirs. 

Tous les individus que jai eu l’occasion de voir provenaient de Cuba, de 

St-Domingue , de la Guadeloupe et des autres iles de la chaine des Antilles. 

La collection Dejean en possède un exemplaire, envoyé par M. Klug comme 

étant la Cocc. marginata du professeur de Kiel. 

Les individus auxquels se rapportent la Coccinella immaculata de Fabricius et, 

sima mémoire est fidèle, la Coccinella sanquinea de Linné , ont généralement le 

corps moins hémisphérique ; les bordures latérales blanches du prothorax avan- 

cées jusqu'à la partie antérieure du bord de ce segment correspondante au côté 

interne des yeux, prolongées jusqu'aux tiers externe de la base; le rebord 

latéral coloré en noir sur une moins grande étendue ; les taches panctiformes 

blanches moins petites ; les élytres moins fortement relevées sur les côtés de la 

base, munies d’un rebord paraissant moins épais, offrant une gouttière moins 
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incertaine , dépourvues de bordure extérieure noire, moins vivement colorées 

en rouge , ordinairement d’une nuance intermédiaire entre le carmin et le ver- 

millou ou offrant les divers degrés entre cette nuance et le jaune roux, mon- 

trant d'une manière plus distincte la pelite tache flave ; mais ces différences 

n’ont rien de constant, sont d’ailleurs presque toutes les conséquences d'un 

développement moins considérable de la matière colorante , et les pieds subissent 

la mème influence. Chez les G'; les antérieurs au moins sont en parlie ou en 

totalité d'un rouge très-pèle; souvent les hanches ou même les cuisses, et 

jambes et les tarses intermédiaires sont en partie ou entièrement d’une couleur 

semblable ou rapprochée ; d’autres fois mème, les tarses et plus rarement la 

région longitudinalement médiaire des cuisses et des jambes des postérieurs , 

sont d’un rouge testacé, ou plus ou moins obscurs. Chez les Q, les pieds sont 

ordinairement noirs, mais souvent tous les tarses sont rougeûtres ; quelquefois 

même une partie des cuisses de devant, une partie ou la totalité des jambes de 

la même paire et l'extrémité des jambes intermédiaires offrent l'une des nuances 

du rouge ou du rouge teslacé. 
Les individus en très-grand nombre que j'ai eu l’occasion d’examiner étaient 

tous originaires de l'Amérique continentale, depuis le Chili jusqu'aux États-Unis 

et à la nouvelle Helvétie. 

Coccinella immaculata, Fagr. Entom. Syst. t. 4. 4. p. 267.5 (® D Id. Syst. El, 

t. 4. p. 357.7. (© ) (suivant l’exemplaire typique conservé au Muséum de Copenhague). 

Henusr, Naturs. L. 5. p.287. 54. — Scuoenu. Syn. ins. t. 2. p. 154. 4. 
Coccinella sanguinea, Jonaxssox, Centur. Insect. p. 40. 41. (8) — €. Lainx. Amaenit. 

Acad. t. 6. p. 595.11. (@ ). — Id. Syst. nat: 1. 4. p. 579. 3. ( Q ). —Fas. Syst. 

Entom. p. 79. 5.— 14. Spec. ins. t. 4. p. 95. 5. — Jd. Mant.t. 4. p. 53.5. — 
Id. Ent. Syst. t. À. 1.p 267. 8. — Id. Syst. El. 1. 1. p. 358. 12. — Guez. C. Linx. 

Syst. nat. t. 4. p. 1645. 5. (@ ). — Herssr, Naturs. t. 5. p. 288. 335. (Q ) 

Senoëxm. Syn. ins. t. 2. p. 455. 44. — Ouv. Entom. 1. 6. p. 994. 4. pl. 3. fig. 4. 

a, b. — Lamarcr, Anim.s. vert, t. 4. p. 282. 2. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Les individus qui se rattachent à cette catégorie présentent quelques variations 

dans le dessin du prothorax. Ainsi , quelquefois les © montrent, àla partie an- 

térieure de ce segment, une bordure blanche très-étroite , mais que je n'ai 

jamais vue envahir la ligne médiane, D’autres fois ces variations sont indépen- 

dantes de celles qui servent à caractériser les Ç* etles @ . Dans l’un et l'autre 

sexe, mais surtout chez le premier, la tache punctiforme d’un blanc flavescent. 

se prolonge parfois jusqu’au bord antérieur et reproduit à peu près le dessin de la 

D. munda; plus rarement, celle tache s’étend aussi jusqu’à la base, en sorte 

que la partie noire placée en dehors de cette sorte de bande blanche , se trouve 

isolée et réduite à une tache noire. Le segment prothoracique semble alors paré 

de chaque côté d’une large bordure d’un blanc flavescent, sur le milieu de laquelle 

se dessine une tache noire , subpuncetiforme ou en losange. 
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A celle derniére variété se rapporte la Coccinellu cicura , Kuuc, inéd. 

Des, Catal, p. 458. 

Long. 0",0050 à 0m,0061 (2 1/4 à 2 3/41). — Larg. 0",0042 
à 0",0053 (1 7/8 à 1 2/51). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale; superficiel- 

lement pointillé ; luisant, en dessus. 7£te colorée comme il a été 

dit. Antennes et Palpes d'un rouge testacé ou d’un flave rougeûtre. 

Prothorax étroitement rebordé ou relevé en rebord sur les côtés; 

convexe; coloré et peint comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres 

en ogive dans leurs trois seplièmes postérieurs; convexes; colorces 

et peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir, avec les va- 

rialions sexuelles indiquées. Pieds colorés comme il a été dit. 

Pare : la plus grande partie des deux Amériques. 

Obs. Avec cette espèce , se trouvent confondues dans la collection 
Dejean, les D. munda et les Cocc. emarginata et fulvipennis. 

La Cocc. pulchella serait peut-être plus naturellement placée ici. 

23. D. pailidula. SuZhémisphérique. Prothorax ordinairement 
roux , parc de chaque côté d'une tache flavescente, subarrondie, éten- 

due en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , prolongée à peu près 

Jusqu'à l'angle postérieur. Elytres à rebord relevé en qouttière étroite et 

postérieurement nulle ; d'un flave roussâtre, d'un flave cendré ou 

d'un blanc sale, sans taches. 

Coccinella pallidula, Reicue , za collect. 

Long. 0m,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0054 (2 2/51). 

Corps subhémisphérique ; superficiellement pointillé ; luisant, en 

dessus. Zéte flave ou d’un flave roussâtre. Antennes et Palpes testacés. 

Prothorax étroitement rebordé ou relevé en rebord , sur les côtés ; 

ordinairement roux, dans sa partie longitudinalement médiaire : 

celte partie égale en devant au bord postérieur de l'échancrure , sub- 

parallèle ou légèrement rétrécie jusqu'aux deux einquièmes de la 

longueur , élargie ensuile en are rentrant, couvrant aux cinq 

sixièmes de la longueur les deux tiers médiaires de la base, puis 

étendue en bordure graduellement rétrécie jusqu'aux angles posté- 

rieurs ; laissant, de chaque côté, une tache subarrondie ou briève- 

Te 11. 2 IsCrIC. 42 
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ment ovale, flave , d'un flave blanchâtre ou d'un blanc sale. Ecusson 

roussâtre. Ælytres largement en ogive postérieurement; convexes ; 

latéralement relevées à partir des épaules en une goutlière étroile , 

graduellement affaiblie, nulle à l'angle sulural ; testacées , d’un flave 

roux ou d'un flave presque cendré , sans taches. Dessous du corps et 

Pieds d'un jaune rouge, parfois plus ou moins livide : épimères des 

médi et postpectus et souvent poslépisternums , flaves. Mésosternum 

échancré jusqu'au tiers. 
Parme : Cayenne (collect. Buquet); le Brésil (Chevrolat; Muséum 

de Paris). 

Obs. Elle diffère de la D. gutticollis par une taille un peu plus 

srande ; par l'absence de bordure noire enelosant au moins au côté 

interne la tache flave , etc. 

IL est assez difficile de dire , d'après les individus morts et dessé- 

chés, quelle doit être, dans l'état de vie, la couleur des élytres ; 

il ne serait pas impossible qu'elles fussent vertes. 

Souvent la couleur de la partie médiaire du prothorax pâlit et 

celle des latérales devient livide, au point de rendre peu distinctes 

les taches des côtés. Les élylres passent aussi, dans ce cas, au 

blanc sale ou flavescent. 

24. D. deflorata. Subhémisphérique. Prothorax roux ou d'un 

roux rougeûtre, paré de chaque côté d'une tache flavescente, subarondie, 

étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , prolongée à peu 

près jusqu'à l'angle postérieur. Elytres à rebord relevé en qouttière 

étroite et postérieurement nulle; d'un testacé rougeñtre, sans taches. 

Long. 0m,0078 (3 1/21). — Larg. 0",0075 (3 2/51). 

Elle a la plus grande analogie avec le D. pallidula, dont elle 

paraît cependant se distinguer par une taille d'un tiers plus grande, 

par ses élytres moins pâles , plus rougeâtres ; par ses médi et post- 

pectus d’un rouge très-pâle ; par ses cuisses plus rougeâtres ; par son 

mésosternum plus fortement entaillé. Elle a les épimères des médi 

et postpectus , flavescentes ; le ventre d’un jaune rouge. 

Paris : la Colombie ( collect. Dupont). 

25, ID. bis-trisignata. Sughémisphérique. Prothorax flave sur 
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les côtés , d'un roux fauve dans sa partie longitudinalement médiaïre : 

celle-ci couvrant les deux tiers médiaires de la base ; rétrécie en arc 

rentrant d'arrière en avant et bordée de noir latéralement. Elytres d'un 

jaune pâle , étroitement bordées de noir à la suture et au bord externe, 

parées chacune de trois taches noires où d'un brun noir +: la première 

subpunctiforme sur le calus : la deuxième ; suborbiculaire , plus 

grosse, juxta-suturale, vers le tiers : la troisième , allongée , étroite, 

de la moitié aux trois quarts , dans la direction du calus à l'angle 

sutural. 

Long. 0M,0059 (à 2/31). — Larg. 0",0052 (2 1/31). 

Corps subhémisphérique , en ogive postérieurement ; pointillé ; 

luisant, en dessus. Zéte , Antennes et Palpes d'un flave testacé. 

Prothorax élroitement rebordé ou relevé en rebord , latéralement ; 

convexe ; flave sur les côtés , roux ou d’un roux leslacé dans sa partie 

longitudinalement médiaire : celle parlie à peine aussi large en devant 

que le bord postérieur de l'échanerure , élargie en are rentrant, cou- 

vrant au moins les. deux tiers médiaires de la base, ou même étendue 

ensuite en forme de bordure basilaire étroite et graduellement affai- 

blie, jusqu'aux angles postérieurs ; orné d’une bordure noire, servant 

à séparer de chaque côté la partie rousse de la flave, couvrant les 

côtés de la base et s’avancant, sur le rebord seulement, presque jusqu'à 

l'angle antérieur , enclosant ainsi la partie flave, qui a la forme d'une 

tache ovale, prolongée de l'angle de devant presque jusqu’à la base. 

Ecusson roux ou d'un roux obscur. Elytres en ogive dans leurs deux 

cinquièmes ou presque trois septièmes postérieurs ; convexes ; munies 

extérieurement d'un rebord graduellement affaibli ; d’un jaune pâle 

ou d’un flave testacé ; parées à la suture et exlérieurement d’une bor- 

dure noire ou noirâtre, étroite, ne couvrant que le rebord; ornées 

chacune de trois Laches brunes on d’un brun roux : la première , 

puucliforme , sur le calus : la deuxième , subarrondie , près d'une 

fois plus grosse , à peine isolée du rebord sutural , couvrant plus du 

quart de la largeur , vers le tiers ou un peu plus de la longueur : la 

troisième , en forme de trait ou de bande courte et étroite , quatre fois 

environ aussi longue que large , prolongée de la moilié ou des quatre 

septièmes à un peu plus des trois quarts de la longueur, sur la moilié 

de la largeur ; repli flave , à bordure marginale commune. Dessous 
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du corps et Pieds d'un testacé pâle ou d’un lestacé flave. Mésoster- 

num échancré jusqu’au quart. 

Pare : le Brésil (collect. Chevrolat). 

26. 5. gutticollis. Subhcmisphérique. Prothorax roux , paré de 

chaque côté d'une tache flave , ovale , étendue en devant jusqu'à la 

sinuosité postoculaire , prolongée à peu près jusqu à l'angle postérieur, 

bordée de noir au côté interne et sur la seconde moitié du rebord ex- 

terne. Elytres à gouttière étroite et postérieurement nulle ; rousses , 

à rebord sutural noir ou obscur , parées d'une petite tache de chaque 

côté de l'écusson et d'une bordure étroile bordant la gouttière , flaves. 

Coccinella gutticollis, Des. Catal. p. 458. (7°). 

Érar Norma. Prothorax roux ou d'un roux testacé sur sa partie 

longitudinalement médiaire : cette parlie égale en devant au bord 

postérieur de l’échancrure , élargie d’avant en arrière, en are ren- 

trant, couvrant aux quatre cinquièmes de la longueur les deux liers 

médiaires environ de la largeur, étendue ensuite en bordure graduel- 

lement rétrétie jusqu'aux angles postérieurs; laissant, de chaque 

côté, une sorle de tache ovale, flave ou d’un blanc flavescent, 

prolongée de l'angle antérieur jusqu’à la base ou à peu près, séparée 

> la partie rousse par une ligne noire, linéaire, naissant de la 

sinuosilé postoculaire, courbée postérieurement au-devant de la 

base et s'avancant des angles postérieurs jusqu’à la moitié ou au tiers 

antérieur, en se rétrécissant graduellement. Ælytres rousses; à 

rebord sutural noirâtre ou obseur ; parées d'une tache flayescente de 

chaque côté de l'écusson et d'une bordure de même couleur, étroite , 

égalant à peine, vers la moitié de la longueur le dixième de la lar- 

geur d'une élytre, naissant aux épaules ou sur le côté externe de la 

base , suivant le bord interne de la gouttière et prolongée jusqu'à 

l'angle sutural , où elle s’élargit un peu. 

Long. 0®,0056 (2 1/21). -— Larg. 0m,0051 (2 1/4!). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale; superfcielle- 

ment pointillé; luisant, en dessus. 7éte rousse , parée d'une ligne 

blanche au côté interne de chaque œil. Antennes et Palpes roux ou 

d'un jaune testacé. Prothorax étroitement rebordé ou relevé en 

rebord , sur les côlés ; non émoussé au-devant de l’écusson ; convexe: 
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coloré et peinl comme il a été dit. Æcusson concolore. Ælytres lar- 

gement en ogive, postérieurement ; conyexes ; latéralement relevées 

en un rebord formant à partir des épaules une sorte de gouttière 

étroite, graduellement affaiblie , nulle à l'angle sutural. Dessous du 

corps et Pieds d'un roux jaune, moins clair sur le postpectus. 

Mésosternum peu profondément échancré. 

Parnie : l'Amérique méridionale (collect. Dejean , type). 

27. D. melanocera. Subhémisphérique. Prothorax roux, paré 

sur les côtés d'une tache flave, ovale, prolongée presque jusqu'à 

l'angle postérieur , non bordée de noir au côté interne. Elytres à gout- 

tière étroite et postérieurement nulle ; rousses, parées extérieurement 

d'une bordure d'un flave testacé, égale à la largeur du repli. Massue des 

antennes , noire. 

Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0",0051 (2 1/4!). 

Elle a la plus grande analogie avec le D, quticollis ; elle semble 

cependant s'en distinguer par son prothorax à peine moins court 

dans le milieu que sur les côtés, paré latéralement d’une tache d'un 

jaune blanc ou d'un blane jaunâtre, à limites indécises au côté 

externe , c'est-à-dire non entourée de noir; par ses élylres plus visi- 

blement ponctuées sur les côlés, parées d'une bordure d'un jaune 

ou flave teslacé correspondant à la largeur du repli; par le dessous 

de son corps marqué sur les côtés du ventre de taches plus jaunes 

que le reste de chaque arceau. 

Parrie : la Colombie (collect. Dupont). 

28. D. conspicillata. SuPhémisphérique, obtusément arrondie, 

postérieurement. Prothorax et Élytres variant du roux brunätre au 

roux ou jaune testacé : le premier, paré latéralement d'une bordure 

lave, marquée d'un point noir : les secondes , ornées chacune de cinq 

gouttes ou points, flaves : le premier, voisin de l'écusson : les deuxième 

et troisième , vers le tiers (l'interne un peu plus antérieur au milieu de 

la largeur, l'externe entre celui-ci et le bord externe) : le quatrième, 

vers Les deux tiers : le cinquième, près du bord postérieur, plus rap- 

proché de la suture que les quatrième et deuxième, formant avec ceux- 

ci une rangée un peu obliquement longitudinale. 
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Corcinella conspécillatu , Reicue, in collect. 

Érar vonwar. Prothorax d'un roux variant du jaune ou roux tes- 

tacé au roux brunâtre , dans sa partie longitudinalement médiaire : 

cette partie au moins égale en devant au bord postérieur de l’échan- 

crure , élargie d’avant en arrière et un peu en arc rentrant, couvrant 

environ les deux tiers médiaires de la base, ou même étendue , en 

bordure graduellement rétrécie jusqu'à l'angle postérieur; laissant de 

chaque côté une sorte de tache ovalaire, d'un blanc flavescent, 

prolongée depuis l'angle antérieur jusqu'à la base : cetle tache, 

séparée de la partie rousse par une ligne noire , ordinairement d'une 

teinte plus affaiblie postérieurement , et qui au lieu de se prolonger 

d'arrière en avant jusqu'au bord antérieur, se courbe en dehors, 

derrière la sinuosité postoculaire, et forme une sorte de dent prolon- 

gée jusqu'à la moitié de la largeur de la bordure d’un blanc flavescent. 

Elytres d'une couleur analogue au milieu du prothorax, parées chacune 

de einq petits points flaves : le premier , lié ou à peu près à la base 

et aux côtés de l'écusson : les deuxième et troisième , formant avec 

leurs semblables une rangée transversale ou légèrement arquée : le 

deuxième, sur le milieu de la largeur, un peu avant ke tiers de la 

longueur : le troisième , à peine plus postérieur, entre le précédent 

et le bord externe : te quatrième , aux deux cinquièmes ou trois sep- 

tièmes internes , vers les deux tiers de la longueur : le cinquième, 

très-près du bord postérieur , un peu plus rapproché de la suture 

que le quatrième : les deuxième et quatrième , placés sur la ligne 

qui du calus aboutirait à l'angle apical : les cinquième, quatrième et 

deuxième formant avec le calus une rangée légèrement arquée en 

dedans. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Vai vu. sur un exemplaire, des taches obscures ou nébuleuses, qui pourraient 

paraître des traces de ces taches punctiformes que présentent souvent d’autres 

espèces , disposées au nombre de quatre , en rangée semi-circulaire autour d’une 

autéscutellaire; mais l’une des postérieures manquait, ce qui ferait supposer que 

les autres qui d’ailleurs n'avaient rien de régulier , n'étaient qu'accidentelles. 

Variations des Elytres. 

Os. Quand la couleur des élytres est d’un roux testacé, quelques-unes des taches 

flaves pälissent parfois et deviennent moins visibles. Ce sont surtout la juxta- 

seutellaire et la postérieure, dont la teinte se montrent le plus souvent affaiblie. 
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Long. 0",0059 (2 2/31). — Larg. 0m,0059 (2 2/31). 

Corps subhémisphérique, presque plus large sur les trois cin- 

quièmes des élytres et obtusément arrondi postérieurement; pointillé; 

brillant, et d'une couleur variant du jaune testacé ou du roux testacé 

au roux brunâtre. Tête, Antennes et Palpes concolores. Prothorax 

élroilement relevé en rebord, sur les côtés; émoussé ou tronqué au- 

devant de l’écusson, à la base : coloré el peint comme il a été dil. 

Ecusson concolore. Elytres offrant leur plus grande largeur vers les 

quatre seplièmes ou presque trois cinquièmes , obtusément arrondies 

poslérieurement; convexes ; relevées laléralement à partir des côtés 

de la base, en une goutlière très-élroile aux épaules , graduellement 

affaiblie et à peu près nulle après le milieu; colorées et peintes 

comme il a été dit. Dessous du corps et Pieds d'une couleur ana- 

logue à celle du dessus : épimères à peine plus pâles. Mésosternum 

faiblement échancré. 

Pare : Cayenne (collect. Buquet, Reiche). 

29. D. mæander. Âémisphérique. Prothorax et Étytres d'un 

blanc flavescent : le premier, paré de sept taches brunes : une, an- 

téscutellaire ; quatre, en rangée semi-circulaire au-devant de la 

moitié médiaire de la base, souvent liées ou presque confondues en- 

semble : une punctiforme , de chaque côté : les secondes, ornées d'une 

bordure suturale , d'une externe plus pale et chacune de cinq grosses 

taches, brunes : la première, paraissant composée de deux, du calus 

presque jusqu'à la suture : les deuxième , troisième et quatrième , en 

rangée transversale un peu arquée en arrière : la cinquième , obtrian- 

qulaire : celles de la rangée, parfois unies et confondues jusqu'à la 

suture avec la première. 

Coccinella mæander, Laconvaire, inéd, DEJEAN , Catal. p. 458. 

Érar vormaz. Prothorax d'un blanc flavescent , paré de sept taches 

brunes où d’un brun roux : trois, basilaires : l'intermédiaire, petile : 

les latérales, subtriangulaires, assez grosses, liées chacune à la base, 

presque depuis le milieu de celle-ci, jusqu'aux deux cinquièmes 

voisins de l'angle extérieur : quatre, antérieures : les deux intermé- 

diaires , assez grosses, obtriangulaires, rétrécies d'avant en arrière, 

situées, une, de chaque côté et très-près de la ligne médiane, du 
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sixième aux quatre seplièmes de la longueur , disposées en rangée 

semi-cireulaire avec les postérieures externes , presque liées à celles- 

ci ou séparées par un intervalle très-faible : les latérales, petites. 

punetiformes, souvent moins obscures, siluées chacune vers les trois 

cinquièmes , près du bord externe. Ælytres d'un blanc flavescenl; 

parées d'une bordure suturale, et chacune de cinq grosses taches 

brunes, et d'une bordure extérieure brune ou brunâtre : la bordure 

suturale, dépassant faiblement la largeur de la base de l’écusson , 

prolongée d'une manière presque uniforme ou faiblement rélrécie 

jusque près de l'angle sutural qu'elle atteint à peine : la première 

tache , en espèce d'ovale transversal, entaillée en devant, étendue 

du cinquième interne aux trois quarts externes ou un peu plus de la 

largeur, presque depuis la base jusqu'au tiers ou aux deux cin- 

quièmes de la longueur , paraissant composée de deux taches confon- 

dues ensemble et dont l’extérieure couvrirait le calus : les deuxième, 

troisième et quatrième, presque en forme de carré plus ou moins 

allongé, disposées en rangée subtransversale : la deuxième, deux 

fois el demie au moins aussi longue que large, liée à la bordure 

suturale par sa partie antéro-interne, étendue , du quart aux trois 

cinquièmes de la longueur : la troisième, de deux tiers plus large, 

un peu moins antérieurement mais un peu plus postérieurement 

prolongée, séparée de la deuxième et de la quatrième par un intervalle 

étroit : la quatrième , un peu plus antérieurement et moins posté- 

ricurement prolongée que la troisième , étendue du tiers aux trois 

cinquièmes de la longueur, égale à peu près en largeur à la deuxième, 

presque une fois moins voisine de la gouttière à son côté externe 

que de la troisième à son côté interne : la cinquième, en triangle 

subéquilatéral dirigé en arrière , à peine plus distante de la gouttière 
que la quatrième tache, séparée de la troisième et de la bordure 

suturale par un espace un peu plus étroit : la bordure externe, d'un 

testacé brunâtre , couvrant la tranche. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Le plus souvent les taches basilaires s’umissent entre elles de maniere à 

former sur les trois cinquièmes médiaires de la base une bordure graduellement 

rétrécie dans son milieu. D’autres fois les cinq taches sont liées de telle sorte, 

qu’elles semblent constituer une seule tache brune ; couvrant les trois cinquièmes 

ou presque les deux tiers médiaires de la base , graduellement rétrécie de la 
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base au sixième antérieur, marquée sur la ligne médiane d’un signe presque en 

forme de £, prolongé jusqu'aux deux tiers de la longueur; quand la matière 

culorante s’est étendue d'avantage, ce signe lui-même disparaît ou ne laisse sur 

la ligne médiane qu’une ligne flavescente À peine marquée. 

Variations des Élytres. 

Var. À. Une ou plusieurs des taches liées entre elles. 

Obs. Suivantle développement plus où moins grand de la matière colorante brune, 

la tache antérieure se montre prolongée jusqu'a la suture, les trois taches for- 

mant une rangée , sont également liées entre elles et à la suture : la postérieure 

parait avoir moins de tendance à se dilater ; mais quelquefois les taches sont 

unies de telle sorte, que la première, l’interne et la majeure partie de l’inter- 

médiaire de la rangée, se confondent ensemble jusqu’à la suture : la postérieure 

se lie alors aussi à celle-ci. 

Dans ces variations par excès la bordure marginale est ordinairement moins pâle. 

Long. 0M,0045 à 0,0056 (2 à 2 1/21). — Larg. 0",0045 
à 0",0056 (2 à 2 1/21). 

Corps hémisphérique; luisant; pointillé. Zéte d'un blane flaves- 

cent ; ordinairement marquée ( ® ) sur le front, de deux taches pune- 

tiformes , teslacées, et d'une autre de même couleur, sur le labre. 

Antennes et Palpes maxillaires d'un flave testacé. Prothorax étroite- 

ment rebordé ou relevé en rebord sur les côlés; convexe; coloré et 

peint comme il a été dit. Æcusson brun; en triangle un peu moins 

long que large à la base, et subsinueusement rétréei en pointe à son 

extrémité. Elytres subarrondies dans Leur seconde moilié ; convexes, 

mais relevées exlérieurement à partir des épaules, en une tranche 

subhorizonlale , égale environ au huitième de la largeur, vers le tiers 

de la longueur; colorées et peintes comme il a été dit : repli d’un 

blanc flavescent, bordé de roux livide; parfois marqué dans son milieu 

d'une tache correspondant à la quatrième. Dessous du corps et Pieds 

d'un roux livide ou d'un testacé pâle : épimères des médi et postpec- 

tus et postépisternums, plus pâles ou d'un blanc flavescent. 

Patrie : Cayenne (collect. Buquet, Dejean , type); le Mexique 

(Hope). 

Obs. 1] serait peut-être possible de trouver quelques individus 

ayant la première tache des élytres divisée en deux taches très- 

rapprochées , mais distinctes. 

T. 11. 2° série. 43 
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30. B.lerata. Zrès-brièvement ovale. Prothorax et Elytres d'un 

blanc flavescent : le premier , paré de sept taches brunes (trois , for- 

mant ordinairement une bordure tridentée , sur les trois cinquièmes 

médiaires de la base : deux, antérieures, juxta-médiaires : deux, laté- 

rales : les secondes , ornées chacune de quatre sortes de bandes brunes, 

longitudinales ou un peu obliques , séparées par des lignes étroites : 

(la première , prolongée jusqu'aux trois cinquièmes , contribuant à 

enclore presque la deuxième , conjointement avec la troisième : celle-ci 

prolongée jusqu'aux neuf dixièmes , mais fortement entaillée vers son 

extrémité : la quatrième trilobée extérieurement , aussi longuement 

prolongée. ) 

Coccinella lorata , Genman et Seau ,'àx collect. 

Érar xonwar. Prothorax d'un blanc flavescent , paré de sept taches 

brunes : trois, dont l'antéscutellaire plus pelite , formant sur les trois 

cinquièmes médiaires de la base une bordure lridentée en devant : 

quatre, antérieures : les intermédiaires, oblriangulaires, placées, une, 

de chaque côté et très-près de la ligne médiane , presque du bord an- 

térieur aux trois cinquièmes de la longueur : les deux autres, punc- 

Liformes , ordinairement moins obseures , placées , une, de chaque 

côté , près du bord externe, vers les trois cinquièmes. Æ/ytres d'un 

blanc flavescent , ornées chacune de quatre sortes de bandes longi- 

tudinales brunes , séparées entre elles par des lignes étroites de cou- 

leur foncière : la première, naissant presque de la base , égale en 

devant à un sixième ou un peu plus de la largeur, graduellement 

élargie d'avant en arrière à son côté externe, prolongée jusqu'aux 

trois cinquièmes environ de la longueur , en ne laissant entre elle et 

la suture qu'une bordure uniformément étroite , un peu courbée en 

dehors et détachée de la suture , à son extrémité : la deuxième , naïs- 

sant aussi très-près de la base , plus large que la précédente , étendue 

extérieurement jusqu'aux deux cinquièmes internes de la largeur , 

longitudinalement prolongée jusqu'à la moitié de la longueur , presque 

en ligne droite à son côté interne, sensiblement arquée à son côté 

externe, et conséquemment renflée dans son milieu et rétrécie à 

son extrémité : la troisième, à peu près égale en devant à la pre- 

mière, un peu plus antérieure ou presque liée à la base, extérieu- 

rement limitée par le côté interne du calus, longitudinalement et un 

peu arcuément prolongée à son bord externe jusqu'aux neuf dixièmes 
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de la suture , subparallèle dans son tiers antérieur , graduellement 

clargie ensuite en courbe rentrante à son côté interne, jusqu'aux deux 

tiers de la longueur , contribuant avec la première à enclore presque 

entièrement, vers les trois einquièmes ou deux tiers, la deuxième 

bande, entaillée ensuile et ne tenant que par un lien étroit à sa parlie 

postérieure ou paraissant liée dans celle partie à une tache obtrian- 

gulaire : la quatrième , sensiblement moins rapprochée de la base, à sa 

partie antérieure , séparée de la troisième par une ligne flavescente 

uniformément plus étroite, tri-festonnée à son côlé externe, à 

peine moins longuement prolongée que la troisième, à festons un 

peu inégaux (l'antérieur le plus court , l'intermédiaire le plus grand), 

laissant entre elle et la gouttière au moins le sixième de la largeur 

de couleur foncière : ces bandes , séparées par un réseau formé de 

lignes étroites d'un blanc flaveseent , offrant 1° une bordure suturale 

étroile , émettant d'avant en arrière , vers les trois cinquièmes un 

rameau prolongé dans l'entaille de la troisième bande ; 2° deux lignes 

figurant une ellipse , enclosant la deuxième bande , lesquelles après 

s'être réunies postérieurement , se prolongent linéairement jusqu'au 

milieu du rameau sutural, en séparant la première de la troisième 

bande ; 3° une ligne plus étroile séparant la troisième de la quatrième 

bande, longitudinalement et un peu areuément dirigée du calus à 

l'angle sutural. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

Obs. Quelquefois la couleur des taches du prothorax et des bandes des élytres est 

moins foncée , d'un roux brunâtre ou d’une teinte rapprochée. Les taches punc- 

tiformes des côtés du prothorax sont alors parfois peu apparentes. 

Long. 0®,0045 (21). — Larg. 0",0036 (1 2/3!). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale ; pointillé ; lui- 

sant et d'un blanc flavescent, en dessus. 7ête marquée ordinairement 

sur le labre d'une lache roussâtre et de deux rangées longitudinales 

de points de même couleur , sur le front. Æntennes et Palpes d'un 

testacé pâle. Prothorax subareuément élargi et étroitement relevé 

en rebord , sur les côtés ; coloré et peint comme il a été dit. Æcusson 

parfois d'un blanc flavescent bordé de brun, plus ordinairement de 

cette dernière couleur. Ælytres assez largement en ogive dans leur 

seconde moitié ; convexes; offrant latéralement une tranche subhori- 
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zonlale ou peu déelive, égale environ au douzième de la largeur vers 

le tiers de la longueur, graduellement rétrécie ensuite jusqu'à l'angle 

sutural'; colorées et peintes comme il a été dit : repli d’un blanc flaves- 

cen! bordé de roussâtre. Dessous du corps d'un roux brunâtre sur les 

parlies pectorales , roux sur le ventre : épimères du médipectus et 

-proslernum , flaves. Pieds d'un roux testacé. 

Paru : le Brésil (collect. Germar et Schaum ; Muséum de Paris ). 

31. D. rubidn. /eémisphérique. Prothorax et Elytres d'un rouge 

carmin : le premier , largement flave sur les côtés : les secondes , Sans 

taches. 

Coccinella rubida, Reiche , tu collect. 

Long. 0",0045 (21). 

Corps hémisphérique ou à peu près ; superficiellement pointillé ; 

luisant, en dessus. Tête flave. Antennes et Palpes d'un flave rous- 

sâtre : les premières, ordinairement obseures à l'extrémité. Prothorax 

très-étroitement rebordé ou relevé en rebord sur les côlés; émoussé 

au-devant de l’écusson , à la base; d’un rouge carmin, mais souvent 

pâle ou un peu obscur dans sa partie longitudinalement médiaire , 

fave sur les côtés : la région rouge , égale en devant au bord posté- 

rieur de l'échancrure , longitudinalement en are rentrant et à peine 

aussi large au milieu qu'en devant, couvrant postérieurement la 

moilié médiaire de la base. Ecusson rouge. Elytres largement en ogive 

dans leurs trois derniers seplièmes ; convexes , relevées aux épaules 

en une gouttière inelinée , étroite , graduellement affaiblie ensuite et 

nulle à l'angle sutural ; d'un rouge carmin , sans taches : repli plus 

pâle : celui de chaque élytre, égal, sur les côtés du postpectus , au 

quart de la largeur. Dessous du corps et Pieds d'un rouge testacé ou 
d'un rouge jaune , moins pâle sur le postpectus , plus jaune sur les 

épimères et les côtés du ventre. Mésosternum à peine échaneré. 

Pare : Cayenne ( collect. Reïche ). 

32. HP. vigilans. Zémisphérique. Prothorax et Elytres d'un 

rouge presque carmin : le premier, largement flave et marqué d'une 

pupille rougeätre, sur les côtés : les secondes , sans taches. 

Long. 0",0045 (2!). 

Corps hémisphérique ou à peu près; superliciellement pointillé ; 
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luisant, en dessus. Zéte d'un roux testacé, ornée d'une tache flave 

au côté postéro-interne de chaque œil. Antennes et Palpes d'un 

flave roussâtre. Prothorax très-étroitement rebordé ou relevé en re- 

bord sur les côtés; émoussé ou obtusément tronqué au-devant de 

l'écusson , à la base : d’un rouge presque carmin et parfois un peu 

obseur, sur sa partie médiaire : flave et ocellé de chaque côté : la ré- 

gion rouge ou rougeâtre égale en devant à la partie postérieure de l'é- 

chancrure , élargie en arc rentrant d'avant en arrière, couvrant la 

moitié médiaire au moins de la base, et prolongée en bordure graduel- 

lement rétrécie jusqu'aux angles postérieurs , laissant ainsi de chaque 

côté une large bordure flave , formant un cercle autour d’une pupille 

d'un rouge obseur , occupant les deux cinquièmes médiaires ou un 

peu plus de la longueur. Ecusson rouge. Ælytres largement en ogive 

dans leur seconde moitié; convexes; relevées aux épaules en une 

goullière inclinée , étroite, graduellement affaiblie ensuite , el nulle 

à l'angle sutural ; d'un rouge presque carmin , sans taches; repli con- 

colore : celui de chaque élytre , égal, sur les côtés du postpectus , au 

quart de la largeur de ce segment. Dessous du corps d'un rouge jaune : 

épimères des médi et postpectus, poslépislernums et Pieds, d'un 

jaune rouge. Mésoslernum peu ou point échaneré. 

Parme : la Colombie (collect. Buquet , Melly). 

Genre sora, Isora. 

(/sora, nom mythologique. ) 

Caracrères. Plaques abdominales en forme d'arc régulier, dépas- 

sant à peine les trois cinquièmes de l'arceau. Ongles munis d'une 

dent basilaire. Prothorax non creusé de fossettes sous son repli. 

Le caractère que présentent les plaques abdominales suffit pour 

permettre de reconnaître entre lous ceux de cette branche, les in- 

secles de cette coupe générique. 

1. KI. anceps. Subhémisphérique; d'un jaune pâle en dessus. 

Prothorax orné de six gros points noirs : deux, basilaires : quatre, . , 

en rangée transversale. Elytres parées d'une bordure suturale assez 

étroite et chacune de neuf taches suborbiculaires , noires : trois, près 
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le la base en rangée arquée (l'intermédiaire sur le calus) : trois, en 

rangée transversale vers la moitié : deux, vers les deux tiers : une, 

aux six seplièmes. 

Coccinella anceps, Deseax, Catal. p. 457. (T°). 

Érar xonmar. Prothorax jaune, paré de six taches ou sorles de 

points noirs , assez gros : deux, presque carrés , liés à la base, cha- 

eun vers le quart exlerne : quatre, plus antérieurs , en rangée trans- 

versale. Ælytres jaunes ou d'un jaune pâle, parées d'une bordure 

suturale et chacune de neuf taches suborbiculaires ou sortes de gros 

points noirs : la bordure sulurale, faiblement et ovalairement renflée 

à l'écusson , graduellement rétrécie ensuite : les première, deuxième 

et troisième taches, formant, au-dessous de la base, une rangée ar- 

quée : la deuxième , ovalaire , sur le calus : la première, plus posté- 

rieure du liers de sa longueur , plus voisine de la deuxième que de la 

bordure suturale : la troisième, plus postérieure que la deuxième de 

la moitié de la longueur de celle-ci, au moins aussi rapprochée 

d'elle que la première, extérieurement ‘bornée par la limite interne 

de la gouttière : les quatrième , cinquième et sixième, formant une 

rangée transversale ou peu sensiblement arquée vers la moitié de la 

longueur , à peine séparées les unes des autres : la quatrième ou in- 

terne, liée ou à peu près à la bordure suturale : la cinquième ou in- 

termédiaire, plus grosse, plus antérieure : la sixième, extérieu- 

rement limitée par le bord interne de la gouttière : les septième et 

huilième, en rangée transversale vers les deux Liers : la septième, 

aussi rapprochée au moins de la bordure suturale que la première : 

la huilième, un peu plus grosse que la seplième , presque liée à 

celle-ci : la neuvième, en ovale transversal, vers les six seplièmes 

de la longueur. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Quelquefois les taches basilaires sont unies par une bordure basilaire très- 

étroite : d’autres fois ces taches basilaires s’unissent aux intermédiaires et plus 

rarement aussi aux externes de la rangée antérieure. 

Variations des Élytres. 

Obs. Ordinairement le rebord externe est obscur; parfois les laches sont à peu près 

libres, souvent qnelques-unes sont plus ou moins distinctemeut liées à leurs 
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voisines : les cinquième et sixième, deuxième et troisième, semblent avoir le 

plus de tendance à ces liaisons : la quatrième s’unit souvent aussi à la bordure su- 

turale, 

Long. 0",0033 (1 1/2').— Larg. 0",0025 (1 1,8!). 

Corps subhémisphérique; pointillé; luisant, en dessus. Zéte flayve 

(o'); ornée d’un dessin noir presque en fer à cheval ou en carré long 

(®). Antennes et Palpes d'un jaune testacé. Prothorax peint comme 

ilaélé dit. £cusson noir. Elytres en ogive postérieurement; convexes, 

extérieurement relevées en une goullière déclive el assez étroile; 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir : épimères des 

médi et postpectus, flaves. Pieds d'un jaune testacé (o°) : cuisses , 

et surtont les postérieures, nébuleuses ou obseures , au moins dans 

leur partie médiaire (Q). 

Parnie : le Cap (collect. Dejean , type); la Cafrerie (Muséum de 

Stockholm). 

LES ALESIAIRES. 

Caractères. Antennes très-sensiblement plus longues que la lar- 

geur du front ; à massue oblriagulaire. Æpistome faiblement bidenté , 

Ecusson petit, parfois à peine distinct , à peine aussi large que le 

douzième de la base d'une élytre. Prothorax élargi en ligne peu 

courbe sur plus de la moitié antérieure de ses bords latéraux , arrondi 

ou subarrondi aux angles postérieurs, en arc dirigé en arrière , à la 

base. Elytres d'un cinquième au moins plus larges en devant que le 

prothorax. Ongles munis d'une dent basilaire. 

Cette branche se partage en deux genres. 

Genres. 

subhémisphérique, Elytres extérieurement relevées en une tranche 

plane , subhorizontale ou peu inclinée. . . . . . . . ÆAlesia. 

Corps PAS : 
ovale. Elytres extérieurement relevées en une tranche formant une 

goutlière assez étroite aux épaules, postérieurement affaiblie , 

et réduite au rebord vers l'angle apical. . . . . . . . Werania. 

Genre Alesia , ALESIE. 

( Alesia, nom mythologique. }) 

Caracrènes, Corps subhémisphérique. Æ/ytres extérieurement rele- 
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xées en une tranche nettement limitée , plane , subhorizontale ou peu 

inclinée. 

Les insectes de cette coupe semblent jusqu'ici parliculiers à l'A- 

frique. 

1. D. torquata. Subhémisphérique ; d'un blanc roussätre ou sale, 

en dessus. Prothorax paré ordinairement d'une bordure basilaire sub- 

graduellement renflée vers le quart externe , et de deux taches discales 

punctiformes , noires. Elytres ornées d'une bordure suturale et d'une 

bordure externe, noires. 

Micraspis torquata, CuevroLaT , in collect. 

Érar vonwaz. Prothorax d'un blane roussâtre ou d'un blanc sale , 

ou flavescent , en dessus; paré d'une bordure basilaire noire, à 

peine égale au sixième de la longueur au-devant de l’écusson , sub- 

graduellement et sensiblement plus développée vers le point intermé- 

diaire entre le milieu de la base et l'angle postérieur , faiblement 

dentée en devant vers ce point intermédiaire, progressivement rétrécie 

ensuile jusqu’à l'angle postérieur ; noté de deux taches subpuneti- 

formes également noires, placées, une de chaque côté et assez près de 

la ligne médiane , des deux septièmes aux trois cinquièmes de la 

longueur. Ælytres de même couleur que le prothorax , paraissant 

ordinairement un peu veinées , par l’inégale répartition de la matière 

blanchâtre ; parées d'une bordure suturale réduite au rebord, et 

d'une bordure externe couvrant la tranche , noires. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Le prothorax offre quelquefois la bordure basilaire atteignant à peine l'angle 

postérieur ; d'autrefois cette bordure et les taches punctiformes font défaut ; 

mais ordinairement il en reste des traces nébuleuses plus ou moins distinctes. 

Variations des Elytres. 

Obs. La bordure externe est parfois réduite au rebord au lieu de couvrir toute [a 

tranche. Souvent cette modification se présente alors même que la bordure basi- 

laire du prothorax est très-marquée. 

Long. 0",0051 à 0",0056 (2 1/4 à 2 1/21). — Larg. 0",0045 
(21). 

Corps subhémisphérique ; peu distinetement pointillé ; luisant et 
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d'un blanc roussâtre ou d'un blane sale ou flavescent, en dessus. 

Prothorax et Elytres peints comme il a été dit : tranche de ces der- 

nières d’une largeur presque uniforme jusqu'aux trois quarts, égale 

environ au douzième de la largeur vers les deux cinquièmes de la 

longueur. Dessous du corps noirâtre ou obscur, avec les épimères 

des médi et postpectus, d'un blanc sale. Pieds d'un blanc sale ou 

roussâlre. 

Parme : le Cap (colleet. Chevrolat, Muséum de Paris); la Ca- 

frerie (Muséum de Stockholm ). 

Obs. Le ventre est parfois d'un blanc roussâtre livide , avee les 

côlés et l'arrière poitrine obscurs ou un peu grisâtres. Cette varia- 

tion produite par un défaut de la matière colorante, se montre ordi- 

nairement chez les individus offrant les élytres plus pâles et la bor- 
dure marginale réduite au rebord. 

2. A. Guerini. Priévement ovale : d'un jaune roux , en dessus. 

Prothorazx orné sur les trois cinquièmes médiaires de sa base d'une bor-" 

dure à trois dents, dont la médiaire courte ; marqué d'un trait oblique 

aux angles postérieurs, et noté sur le disque de deux taches obtrian- 

gulaires, noirs. Elytres parées d'une bordure suturale, d'une bordure 

marginale et d'un point sur le disque de chacune , également noirs. 

Érar xonmaz. Prothorax et Elytres d'un jaune roux: le Prothorax, 

paré d'une bordure tridentée suc les trois cinquièmes médiaires de 

sa base, d'une tache sublinéaire liée aux angles postérieurs, d'une 

bordure sur la moitié postérieure du rebord latéral et de deux taches 

obtriangulaires placées sur le disque près de la ligne médiane, noires : 

la bordure, très-étroitement et peu distinctement prolongée jusqu'à 

la tache des angles postérieurs : celle-ci, en forme de trait court et 

oblique, paraissant formée d’un point noir lié à l'angle : les taches ob- 

triangulaires , prolongées chacune du quart aux trois cinquièmes, 

voisines de la ligne médiane, presque aussi largement étendues à leur 

côté externe que le bord postérieur de l'échanerure : les £/ytres , or- 

nées d’une bordure suturale à peine plus large que l'écusson et gra- 

duellement rétrécie, d'une bordure marginale erouvrant la tranche et 

d'une tache punctiforme, sur le milieu de chacune, noires. 

Obs, V'ai décrit, tel qu'il se trouve, l’exemplaire unique que j'ai eu sous les yeux ; 

le dessin du prothorax n'offre peut-être chez cet individu que l'état incomplet 

d'une bordure basilaire à cinq dents. 

,, MURAIBETIE. 44 
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Long. 0m,0042 (1 7/81). — Larg. 0m,0033 (1 1/21). 

Corps brièvement ovale; médiocrement convexe ; très-superficiel- 

lement pointillé ; brillant, et d'un jaune roux, en dessus. Zéte parte 

à sa partie postérieure d'un bandeau noir enlaillé dans son milieu et 

en parlie voilé par le bord du prothorax. Æntennes et Palpes d'un 

flave testacé. Prothorax coloré et peint comme il a été dit. Ecusson 

noir. Ælytres à tranche d'une largeur presque uniforme jusqu'aux 

trois quarts , égale environ au douzième de la largeur d’une élÿtre , 

vers les deux cinquièmes de la longueur; colorées et peintes comme 

il a été dit : repli bordé de noir. Dessous du corps noir : épimères 

du médipectus flaves : côtés du prothorax, sur les deux tiers anté- 

rieurs , d’un flave roux. Pieds noirs : un point sur les hanches anté- 

ricures , genoux , extrémités des jambes el larses , d’un jaune roux. 

Parrie : ? (collect. Guérin). 

Obs. Je n'ai vu que l’un des sexes. 

J'ai dédié celte espèce à M. Guérin-Méneville, l’un de nos ento- 

mologistes les plus zélés et les plus instruils, auteur de nombreux 

travaux, el qui depuis quelques années se livre plus spécialement à 

l'application de la science à l'art agricole et à la sériciculture. 

3. A. EBohemami. Su2hcmisphérique ; flave en dessus. Prothorax 

paré d'une bordure basilaire à cinq dents et de deux taches discales 

subpunctiformes , noires + celles-ci parfois liées entre elles et aux dents 

médiaires. Elytres ornées d'une bordure suturale, d'une marginale et 

d'un réseau, noirs : celui de chacune offrant un anneau naissant sur le 

calus et largement ouvert à son côté antéro-externe , lié posterieu- 

rement à une bande courbce vers les quatre cinquièmes de la suture, et 

deux rameaux, l'un, parfois nul, prolonge du côté postéro-interne de 

l'anneau à la suture, l'autre, de la bande, vers les trois quarts, aux 

cinq sixièmes du bord externe. 

Érar nonwar. Prothorax flave, paré d'une bordure noire à cinq 

dents, couvrant toute la base, graduellement plus développée de la 

dent médiaire aux externes, et de deux taches subpunctiformes , éga- 

lement noires , placées sur le disque, une, de chaque côté et près de 

la ligne médiane. Ælytres flaves , parées d'une bordure suturale un 

peu plus large en devant que la base de l'écusson , graduellement et 
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assez faiblement rétrécie jusqu’à l'angle apical, d'une bordure mar- 

ginale couvrant la tranche et chacune d'un réseau, noirs : celui-ci, 

assez large, formé 1° d'un cercle naissant sur le calus ; étendu jus- 

qu'au tiers interne de la largeur , jusqu’à la moitié environ de la lon- 

gueur , presque lié à la bordure marginale, el largement ouvert ou 

incomplèlement fermé vers sa partie antéro-externe : ce cerele inli- 

mement lié ou confondu à son côté interne à une ligne longitudinale 

un peu plus courte ; 2° d’une bande transversale unie à angle droit 

à l'extrémité de la ligne précitée et prolongée jusqu’à la bordure su- 

turale, aux trois seplièmes de celle-ci; 3° d'une bande naissant du 

milieu postérieur de l'anneau , courbée vers la bordure suturale à la- 

quelle elle se lie des quatre à cinq sixièmes : cette bande souvent angu- 

leuse, principalement à son eôlé externe, aux quatre cinquièmes de 

la longueur , et aux trois cinquièmes internes de la largeur; 4° d'une 

autre bande naïssant de l'angle précité , obliquement prolongée jus- 

qu'au bord marginal, aux cinq sixièmes de la longueur : ce réseau 

divisant la surface de chaque élytre en quatre aréoles flaves : une, 

presque en forme de fer à cheval sur la moitié antérieure , trois , sur 

la moilié postérieure, 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Les taches punctiformes s'unissent parfois soit entre elles, soit aux deux 

dents juxta-médiaires, et probablement aussi quelquefois à l'intermédiaire. 

Variations des Elytres. 

Obs. Le réseau est parfois un peu moins large, ou incomplet. Jai vu un exemplaire 

chez lequel faisait défaut la petite bande transversale liée aux trois septièmes de 

la bordure suturale , et chez lequel le côté postéro-externe de l'anneau restait 

assez notablement éloigné de la bordure marginale. 

Long. 0",0045 (21). — Larg. 0",0036 (1 2/31). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale ; assez médio- 

crement convexe; superficiellement pointillé ; d'un flave luisant ou 

brillant, en dessus. Zête, Antennes el Palpes de même couleur. 

Prothorax coloré et peint comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres 

à tranche d'une largeur presque uniforme jusqu'aux trois quarts, 

nulle à l'angle sutural , égale environ au dixième de la largeur vers les 

deux cinquièmes de la longueur; colorées el peintes comme il a été 



A , J4S SÉCURIPALPES. 

dit : repli bordé de noir. Dessous du corps noir : épimères des médi 

el postpectus, d’un blane flave. Pieds d'un roux flave ou d'un rouge 

jaune : cuisses postérieures noires ou marquées d'une tache noire 

dans leur seconde moitié (o). ; 

Parrie : la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

Obs. Je n'ai vu que le œ': la @ doit avoir une tache noire sur le 

front , et les cuisses intermédiaires et antérieures tachées de noir. 

J'ai dédié cette espèce au savant M. Charles Boheman , l'un des 

collaborateurs de Schoenherr, professeur, et directeur du Muséum eu- 

tomologique à Stockholm. 

4. À. anmulata: Rercne. Subhémisphérique ; flave, en dessus. 

Prothorax paré d'ne bordure basilaire à cinq dents et de deux taches 

discales subpunctiformes , noires : celles-ci souvent liées entre elles et 

aux dents meédiaires. Elytres ornées d'une bordure suturale, d'une 

marginale et d'un réseau, noirs : celui de chacune formé d'une bande 

naissant du milieu de la base, divisée bientôt pour former un anneau 

sur la moitié antérieure, et réunie de nouveau pour se partager en deux 

branches aboutissant, l'une à la suture, l'autre au bord externe , vers 

les cinq septièmes. 

Micraspis annulata, Reicue, Voy. en Abyssin, par MM. Ferret et Galinier. Mss. 

Érar nonwaz. Prothorax flave, paré d'une bordure basilaire noire à 

cinq dents , progressivement plus développée de la dent antéscutel- 

laire aux externes, prolongée sur une partie du bord latéral en bor- 

dure graduellement moins dislinete; orné sur le disque, de deux 

taches subpuncliformes également noires , placées , une , de chaque 

côté et assez près de la ligne médiane. Ælytres flaves, ornées d'une 

bordure suturale, d’une bordure externe et chacune d’un réseau, 

noirs : la bordure suturale, une fois au moins plus large que la base 

de l’écusson , d’une largeur presque uniforme jusqu'aux quatre cin- 

quièmes , rétrécie en se rapprochant de l'angle apical : la bordure ex- 

térieure , couvrant la tranche : le réseau formé d'une ligne ou bande 

naissant du milieu de la base, divisée ensuite en deux pour constituer 

un cercle dont la partie orbiculaire flave ou interne occupe du quart 

à la moitié de la longueur, sur un peu plus de la moilié presque mé- 

diaire (plus portée du côté externe) de la largeur, réunie, puis divisée 

de nouveau en deux branches, aboutissant, l'une aux cinq sep- 
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tièmes de la bordure marginale , l'autre aux quatre cinquièmes de la 

suturale : ce réseau laissant de la couleur flave, 1° deux bandes lon- 

giludinales , prolongées de la base aux trois quarts de la longueur, 

curvilinéairement rétrécie chacune dans leur côté voisin du cercle 

noir , enclosant celui-ci; 2° une maille orbiculaire discale ; 3° une 

aréole subapicale ; transversalement oblongue. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Taches subpunctiformes unies entre elles et aux trois dents médiaires de la 

bordure basilaire, constituant avec celles-ci un réseau presque en forme d'M, sur 

le disque : ce réseau, présentant, à la place des deux taches , une bande égale en 

largeur à l’échancrure, un peu échancrée elle-mème en arc rentrant, en devant, 

et laissant entre elle et le bord antérieur une bordure flave et formant postérieu- 

rement six espèces d’aréoles ovalaires graduellement plus grandes des médiaires, 

seules complètement closes, aux externes. 

L'exemplaire unique que j'ai eu sous les yeux présentait cette disposition, qui 

n’est, à n’en pas douter, qu'une modification de l’état normal que j'ai indiqué. 

Long. 0,0059 (2 9/31). — Larg. 0",0052 (2 1/3!). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; médiocrement 

convexe; superficiellement pointillé; luisant, en dessus. Zéte flave , 

marquée d'une tache noire couvrant presque entièrement le labre et 

d'une autre tache obtriangulaire de même couleur, prolongée du bord 

antérieur de l'épistome au verlex (Q). Antennes et Palpes d'un 

lave roussâtre. Prothorazx coloré et peint comme il a été dit. Ecusson 

noir. Elytres à tranche presque uniforme jusqu'aux trois quarts, 

égale environ au douzième de la largeur, vers les deux cinquièmes 

de la longueur: colorées et peintes comme ila été dit : repli bordé de 

noir et étroitement dans la seconde moilié de son bord interne. 

Dessous du corps noir : épimères des médi et postpectus, flavescentes. 

Pieds noirs : jambes et tarses d’un roux flave ou livide. 

Paie : l'Abyssinie (collect. Reiche, type). 

Obs. Le ©’, que je n'ai pas vu, doit offrir dans la coloration de la 

tête et des pieds les différences que présentent chez le même sexe, 

les espèces voisines. 

5. A. inelusa Subhémispherique. Prothorax flave, paré d'une 

bordure basilaire à cing dents et de deux taches discales subpunc- 
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tiformes , noires : ces taches souvent liées entre elles et aux dents nre- 

diaires. Elytres ornées d'une bordure sulurale, d'une marginale et 

chacune d'une bande longitudinale , noires : celle-ci naissant du milieu 

de la base prolongée jusqu'aux six seplièmes de la suture , divisée pour 

former sur la moitié antérieure un anneau incomplet au milieu de son 

côté externe ; à fond flave, paré de deux bandes d'un rouge testacé , 

ou parfois à fonds de cette couleur. 

Micraspis iaclusa, Reicus , tn collect. 

Micraspis conspicillata , CuevroLat, in collect. 

Érar Norma. Prothorax flave ou d’un flave rougeâtre , paré d'une 

bordure basilaire à cinq dents et de deux laches punctiformes, noires : 

la bordure, égale , couvrant au-devant de l'écusson le quart environ 

de la longueur, offrant sa dent externe avancée presque jusqu'à la 

moitié : les taches punctiformes , situées une de chaque côté et près 

de la ligne médiane du quart aux quatre seplièmes de la longueur. 

Elytres parées d'une bordure suturale, d’une bordure externe et 

d'une bande longitudinale mi-bouelée, noires; à fond flave , ordi- 

nairement orné de deux bandes longitudinales d’un rouge testacé ou 

d'un rouge rosé, peu nellement limitées : la bordure sulurale com- 

mune, dépassant faiblement la largeur de la base de l’écusson , 

presque égale ou graduellement et légèrement rétlrécie d'avant en 

arrière : la bordure marginale, couvrant la tranche : la bande noire, 

paraissant naître sur le calus, mais lite au milieu de la base par un 

appendice ou rétrécissement graduel, formant du calus presque à Ja 

moilié de la longueur : une sorte de boucle ou d’ovale, assez largement 

interrompu dans le milieu de son côté externe et couvrant environ 

du tiers interne aux cinq sixièmes externes de l’espace compris entre 

les bordures : cette bande égale environ, après l'anneau, au quart de 

la largeur de l'étui, prolongée ensuite en se rétrécissant graduel- 

lement et subparallèlement au bord externe, jusqu'aux six septièmes 

environ de la bordure suturale sur laquelle elle s'unit à sa pareille. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Souvent les deux taches punctiformes s'unissent et se lient aux trois dents 

intermédiaires de la base, en figurant une sorte d'M, et laissant de la couleur 

du fond et sous la forme de petites taches plus ou moins rondes, les espaces 

compris entre les dents submédiaires et la médiaire. 
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Variations des Élytres. 

Oÿs. Souvent les sortes de bandes d’un rouge testacé sont indistinetee; celle 

teinte se confond avec la couleur flave, et le fond des élytres varie du flave rou- 

geètre au rouge lestacé où au rouge rosé, Quelquefois la bande noire n'arrive 

pas jusqu'à la base; d'autres fois l'anneau qu'elle forme est à peine incomplet ou 

presque entièrement fermé par un prolongement graduellement plus étroit des 

deux extrémités, qui dans l'état ordinaire sont plus éloignées l’un de l’autre. 

Long. 0",0059 (2 1/31). — Larg. 0",0045 (2!). 

Corps subhémisphérique ou plutôt brièvement ovale; médiocrement 

convexe ; peu distinctement pointillé; brillant, en dessus. Zéte flave 
(o”’) , marquée d'une tache sur le labre et d'une autre obtriangulaire 

sur le front (®). Antennes el Palpes d'un flave testacé. Prothorax 

coloré et peint comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres à tranche 

presque uniforme jusqu'aux trois quarts , égale environ au dixième de 

la largeur vers les deux cinquièmes de la longueur; colorées et 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir : épimères des 

médi el poslpectus , flaves. Pieds d'un roux flave souvent plus ou 

moins livide ; cuisses postérieures marquées d'une tache noire (So) 

ou noires sur un espace graduellement moins grand des postérieures 

aux antérieures (©). 

Parrie : la cap de Bonne Espérance (collect. Chevrolat, Hope, 

Reiche); la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

6. A. hamata: Scnornuenr, Subhémisphérique. Prothorax flave, 

paré d'une bordure basilaire à cinq dents, dont l'externe est aussi com- 

plètement liée à sa voisine que les autres, et de deux points sur le disque, 

noirs. Elytres ornées d'une bordure suturale, d'une marginale et 

chacune d'uue bande longitudinale, noires : celte dernière courbe ex- 

térieurement en croc à sa naissance, et prolongée jusqu'aux huit neu- 

vièmes ; parées de chaque côté de celle-ci, d'une bande d'un rouge 

testacé sur un fond flave, ou parfois presque uniformément d'un rouge 

testacé : côtés du ventre au moins et pieds , de cette dernière couleur. 

Coccinella hamata , Scuoenuerr (décrite par Thunberg). Syn, ins. 1. 2. p. 458. pl. 29. 

pl. 4. fig. 5 (suivant l'exemplaire typique qu'à eu la bonté de me communiquer 

M. Schoenherr). 

Coccinella striata , Ouiv. Entom. 1. 6, p. 993. 8 pl. 5, fig. 59. 
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Micraspis striata, Des. Catal. 459 (en partie, et indiquée d'une manière dubitative). 

Micraspis vittata, var. limbata , Des. Catal. p. 459. 

Érar nonmaz. Prothorazx flave ou d'un flave roussâtre ou rougeâtre , 

paré d'une bordure basilaire à cinq dents et de deux taches puneti- 

formes, noires : la bordure couvrant la base jusqu'aux angles 

postérieurs où elle se détache du bord latéral, graduellement un peu 

plus développée du milieu aux extrémités , à cinq dents dont l’anté- 

scutellaire ordinairement peu prononcée ou parfois à peu près nulle, 

dont les externes séparées des intermédiaires par une enlaille ou une 

échancrure régulière et peu profonde : les taches punctiformes , 

situées, une, de chaque côté et près de la ligne médiane, du quart 

aux trois cinquièmes environ de la longueur. Æ/ytres flaves , ornées 

d'une bordure suturale , d’une bordure marginale el chacune d'une 

bande longitudinale , noires, et de deux bandes longitudinales d'un 

rouge teslacé ou rosé : la bande suturale, à peine plus large que la 

base de l’écusson , de largeur presque uniforme ou faiblement rétrécie 

et plus sensiblement dans sa seconde moitié : la bordure marginale, 

couvrant la tranche : la bande noire , naïssant sur le calus où elle 

se courbe en dehors en forme de eroe ou de hamecon court, longi- 

tudinalement prolongée sur le milieu de l'élytre ou un peu plus en 

dehors en se courbant postérieurement vers la bande suturale, sur 

laquelle elle se lie à sa pareille, vers les huit neuvièmes environ de 

la longueur , ordinairement plus large sur le calus, faiblement ré- 

trécie ensuite, légèrement renflée dans son milieu el sensiblement 

plus large dans ce point que la bordure suturale commune, rétrécie 

cosuile graduellement jusqu’à son extrémité : les bandes rouges, 

peu nettement limilées, ordinairement plus larges au milieu et à 

peine plus longues que la noire : l'interne, naissant aussi près de la 

base , longitudinalement prolongée sur le milieu , ou à peu près, de 

l'espace existant entre cette dernière et la bordure suturale , rétrécie 
postérieurement : l’externe, liée au eroc de la bande noire, pro- 

longée parallèlement au bord externe et près de la bordure marginale, 

postérieurement liée à la rouge interne , en enclosant la noire. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Quelquefois les taches punctiformes, par un excès de Ja matière colorante, 

s'unissent soit par la partie postérieure de chacune à la dent médiaire devenue 

souvent plus distincte ou représentée par une lache punctiforme , ou , plus rare- 
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ment, soil entre elles sur la ligne médiane et postérieurement aux trois dents 

médiaires. D’autrefois, suivant que la matière noire a fait un défaut plus ou 

moins grand, Je dessin prothoracique s’altère ou devient mème peu ou point 

distinct. Ainsi, chez les uns, les dents externes seules se montrent décolorées ; 

chez les autres (et c’est là le cas dans lequel se trouve l’exemplaire décrit par 

Thunberg), toutes les dents de la bordure basilaire sont rougeàtres , peu mar- 

quées. Plus rarement , par une modification plus profonde , le prothorax présente 

deux ou trois taches basilaires et quatre points plus antérieurs, disposés en ran- 

gée transversale, c’est-à-dire qu’alors la bordure est représentée par une tache 

antéseulellaire, très-pelite ou nulle, deux taches triangulaires , liées à la base, 

figurant les dents juxta-médiaires ordinairement les plus tenaces, et deux points 

montrant chacun les vestiges de la dent externe : ces points sont souvent, non- 

seulement complètement détachés de la base, mais paraissent même un peu 

plus antérieurs que l’est communément l'extrémité des dents externes. Ces der- 

nières modifications se montrent généralement chez des individus dont les élytres 

présentent des variations par défaut. 

Variations des Élytres. 

Obs. Chez quelques individus , les bandes rouges ont à peu près disparu et le 

fond des élytres est flave ou même, mais rarement, d'un blanc flavescent ; chez 

d'autres , au contraire, la matière colorante rouge s’est élendue, et a donné aux 

étuis une teinte générale d’un rouge teslacé où d’un rouge rosé, laissant à peine 

ou ne laissant plus distinguer les espèces de bandes flaves, qui sembent con- 

sliluer la couleur foncière de l’état normal. D’autres fois, c’est la matière noire 

qui a fait en partie défaut, et la bande de chaque élytre au lieu de se prolonger 

jusqu’à la suture, en reste plus ou moins distante, Enfin, quelquefois, la matière 

noire au lieu de couvrir toute la tranche, ne couvre que le rébord. 

Long. 0",0042 à 0",0059 (1 7/8 à 2 2/3!). — Larg. 0",0036 
à 0",0056 (1 2/3 à 2 1/21). 

Corps suborbiculaire ou très-brièvement ovale ; assez médiocre- 

ment convexe; très-superficiellement pointillé; brillant, en dessus. 

Tête ave ; marquée d'une tache noire sur le milieu du front et d’une 

autre , sur le labre (©@ ); parée (et ® ) à sa parlie postérieure d'un 

bandeau noir, ordinairement voilé par le prothorax. Antennes et 

Palpes d'un flave testacé. Prothorax faiblement relevé en rebord 

sur les côtés et en général moins étroitement vers les angles de devant; 

peint comme il a été dit. Æcusson noir. Ælytres à tranche presque 

uniforme jusqu'aux trois quarts , égale au douzième ou au dixième de 

la largeur, vers les deux cinquièmes de la longueur; colorées et 

peintes comme il a été dit : repli bordé de noir. Dessous du corps et 

T. 11. 2 série. 49 
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Pieds généralement d'un rouge testacé pâle ou d’un rouge flaye : 

épimères des médi et postpectus , d'un blanc flavescent : postpeetus et 
trois cinquièmes médiaires du ventre, parfois d'un testacé brunâtre ou 

même noirâtre : cuisses souvent marquées alors, sur une partie de 

leur longueur , d'une raie moins obscure. 

Paru : le Sénégal (collect. Dejean , Germar et Schaum ete). 

Obs. L'insecte que Dejean dans son catalogue considérait comme 

élant la Coccinella limbata de Fabricius , insecte qu'il regardaitcomme 

une vyariélé de la €. vittata de cet auteur, n’est qu'un individu 

de notre 4. hamata, chez lequel la couleur rouge des bandes s’est 

fondue avec la couleur flave du fond. 

7. A. striatas Fagricros. Subhémisphérique. Prothorax flave , 
paré d'une bordure basilaire à cinq dents, dont l'externe en forme de 

trait oblique et presque complètement séparée de sa voisine , et de deux 

points sur le disque , noirs. Elytres ornées d'une bordure suturale , 

d'une marginale et chacune d'une bande longitudinale, noires : la bande 

sans courbure à sa naissance , prolongée jusqu'aux huit neuvièmes ; 

parces de chaque côté de celle-ci d'une bande d'un rouge testacé sur 

un fond flave, ou souvent uniformément d'un rouge testacé. Ventre et 

partie au moins des cuisses postérieures ; noirs. 

Micraspis striata , Des. Catal. p. 459 (en partie). 

Aicraspis nigro-vittata, Cuevrouar, ên collect. 

Elle a tant d’analogie avec l'4. kamata , qu’elle semble ne consti- 

tuer avec elle qu'une seule espèce. Voici les caractères qui m'ont 
paru les plus propres à la distinguer de celle-ci : la bande des ély- 

tres au lieu de former extérieurement une sorle de croc, est sans 

courbure à sa naissance , el ne se prolonge pas généralement jusqu'à 

la bordure suturale; la dent externe du prothorax au lieu de n'être 

séparée de sa voisine que par une échancrure ou une entaille peu 

profonde de la bordure basilaire, a la forme d’un trait court et obli- 

que , presque entièrement isolé de la dent juxta-médiaire; le dessous 

du corps , sauf les épimères , est noir, landis que dans V4. hamata il 

est habituellement d’un rouge teslacé et ne montre que très-rarement 

les parties pectorales et les trois cinquièmes médiaires du ventre obscurs 

ou noirâtres; les piedsont les cuisses postérieures marquées d’une 

tache noire (<'), ou toutes, au moins en parlie , noires (®). Mais 
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ces caractères sont-ils assez constants pour établir la séparation des 

espèces ? Quoique je n’aie pas eu sous les yeux toutes les transitions 

qui auraient pu servir à résoudre le problème , il me reste encore des 

doutes que des observations locales peuvent seules éclaircir. 

Le prothorax offre les mêmes variations de dessin que chez l'4. ha- 

amnata, et les élytres qui montrent parfois aussi comme chez celle-ciles 

deux bandes d'un rouge testacé sur un fond flave, sont le plus sou- 

vent d'une couleur foncière d'un rouge Lestacé de nuance variable. 

Parnie : la Guinée (collect. Germar et Schaum ) ; le cap de Bonne- 

Espérance (Chevrolat, Dejean , etc.) ; les côtes orientales de l'Afri- 

que, la Cafrerie, port Natal, (Dohrn ; Muséum de Paris, Muséum 

de Stockholm ). 

Obs. Les individus d'après lesquels j'ai tracé la diagnose de cette 

espèce, me semblent présenter l’état normal de la Coccinella striata 

de Fabricius; voici la description de l'exemplaire décrit par cet 

auteur : 

Long. 07,0048 (2 1/81). — Larg. 0",0042 (1 7/81). 

Corps subhémisphérique. Prothorax d'un flave rougeâtre , paré de 

cinq taches puneliformes ; une, antésculellaire, détachée de la 

base , très-pelite , obscure , peu apparente : les quatre autres, noires 

ou d'un brun noir : deux , ovalaires , liées à la base , chacune vers 

l'un des points de celle-ci intermédiaire entre l'angle postérieur et le 

milieu , ou plus rapprochée de ce dernier : deux, placées une de 

chaque côté et près de la ligne médiane, du quart à la moitié environ 

de la longueur. Ælytres ornées d'une bordure suturale , d'une bor- 

dure marginale couvrant la tranche , et chacune d'une bande longitu - 

dinale , noires : celle-ci, sans courbure et très-obliquement coupée 

à sa partie antérieure , prolongée jusqu'aux huit neuvièmes environ 

de la longueur, terminée sur le milieu de la largeur; ornées , en 

outre , sur un fond d'un flave rougeûtre , de deux bandes d’un rouge 

teslacé , l'interne naissant au tiers interne de la largeur , l'externe 

près de la bande noire vers laquelle elle se courbe à sa base, pro- 

longées sur la moitié environ de la largeur de chaque espace flave , 

réunies à l'extrémité de la bande noire qu'elles enclosent. Dessous du 

corps d'un brun de poix , avec les côtés du ventre presque graduelle- 

ment d'un roux livide ou d’un flaye rougeâtre , ou comme paré de 
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taches de cette couleur et sur le cinquième à peine de la largeur : partie 

du médipectus et antépectus d'un roux livide ou flave roussâtre : épi- 

mères des médi et postpeelus, partie des postépisternums , pieds an- 

térieurs et intermédiaires de même couleur : pieds postérieurs moins 
clairs. 

Coccinella striata, Fanr. Ent. Syst. t. 4. 1. p. 269. 47. — Jd. Syst. El. t. 4. 

p. 360. 25 (suivant exemplaire typique conservé au Muséum de Copenhague). — 

Scuoena. Syn. Ins. 1. 2. p. 157.96. 

Le dessin du prothorax est visiblement incomplet; mais il montre 

ostensiblement quatre laches punetiformes noirâlres , et non deux 

seulement, comme le dit Fabricius : la tache antéseutellaire est moins 

distincte , mais apparente ; et même , de l'un des côtés, on peut, à 

un examen attentif, voir des traces de la dent externe. Les élytres 

sont à l'état normal. Le dessous du corps , en raison du peu d’abon- 

dance de la matière noire, se rapproche de la couleur de la même 

partie chez l'Æ, hamata; et les pieds de cet exemplaire qui est un ©’, 

ont les cuisses postérieures sans taches , comme les autres. 

8. A. Iarvalis. Subhémisphcrique. Prothorax flave , paré d'une 

bordure basilaire à cinq dents , dont la médiaire forme le pied d'une 

tache presque en forme de coupe , noires. Elytres ornées d'une bordure 

suturale, d'une marginale et chacune d'une bande longitudinale, noires : 

cette dernière sans courbure & sa naissance , prolongée jusqu'aux trois 

quarts ; parées de chaque côté de celle-ci d'une bande d'un rouge testace 

sur un fond flave. Ventre noir. Cuisses en partie noires. 

L'exemplaire unique d'après lequel a été faite cette description a 

tant d'analogie avec les 4. hamata et striata , qu'il semble n'être 

qu'une nouvelle preuve des varialions nombreuses que peut subir le 

dessin de la robe chez les insectes de cetle tribu. 

La bordure basilaire a cinq dents, mais les externes sont moins 

fortement colorées , moins prononcées , par suite d'une moins grande 

abondance de la matière noire; elles se détachent davantage par là 

des juxta-médiaires que dans l'Æ. hamata , et semblent montrer une 

modification intermédiaire entre la forme qu’elles ont chez celle-ci et 

celle qu'elles affectent chez l'Æ. striata. La dent antéseutellaire s'est 

transformée en une bande plus large que la bordure suturale des élytres, 

servant de pied à une tache presque en forme de coupe , presque 

égale en largeur à l'échancrure , couvrant du quart aux trois cinquièmes 
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de la longueur , un peu anguleusement avancée à son bord antérieur , 

rétrécie de ses angles latéraux à la partie antérieure du pédicule. Cette 

tache dont on retrouve souvent la forme chez les Cydonies, est-elle ici 

à son état normal? n'est-elle que le produit de la transformation des 

deux taches punctiformes qui se montrent dans le dessin ordinaire des 

deux précédentes ? La parlie anguleusement avancée de son bord 

antérieur laisse à ce sujet des doutes, qu'affaiblissent cependant 

l'identité de patrie et les rapports frappants qui semblent la rattacher 

à l'Æ. striata. Les élytres ont le même dessin , seulement la bande 

noire très-obliquement coupée en devant , arrive jusqu’à la base et 

se prolonge un peu moins en arrière; le ventre est noir ; les pieds 

colorés comme chez la ® de cette même espèce. 

Parrie : la Cafrerie ( Muséum de Stockholm ). 

Vraisemblablement à ce genre se rapporte l'espèce suivante : 

Coceinella univittata; Hope. Subhémisphérique. Prothorax 

jaune , parc d'une bordure basilaire noire , unie à deux points dis- 

caux confondus avec elle, Elytres d'un rouge jaune , parées d'une bor- 

dure suturale, d'une bordure marginale et chacune d'une bande 

longitudinale , noires : celle-ci, passant sur le calus, et prolongée 

jusqu'aux quatre cinquièmes de la longueur. 

Cuccin, la unicittata, More, in Gray’s, Zoolos. Miscell, p. 54. 

Long. 0",0036 (1 2/31). — Larg. 0",0033 (1 1/2!). 

Corps subhémisphérique ; pointillé; luisant , en dessus. 7éte, An- 

tennes et Palpes jaune ou d'un jaune testacé. Prothorax jaune ou d'un 

jaune testacé , paré d'une bordure basilaire noire , couvrant sur les 

côtés les deux cinquièmes postérieurs de la longueur, liée , à deux 

points discaux confondus avec elle. Cette bordure presque quadri- 

lobée en devant : les lobes intermédiaires , représentant les points 

du disque , séparés par la ligne médiane el avancés jusqu'au quart 

aulérieur. Æcusson noir. Ælytres d'un rouge jaune , parées d'une 

bordure suturale , d'une bordure marginale couvrant la tranche ; 

el comme celle-ci rétrécie postérieurement, et chacune d'une ligne 

longitudinale, noires : cette ligne, naissant presque de la base , 
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passant sur le calus et prolongée sur le milieu de la largeur 

environ , jusqu'aux quatre cinquièmes de la longueur : repli bordé 

de noir. Dessous du corps noir : Epimères des médi et postpectus , 

d'un blanc flave. Pieds d'un roux flave : cuisses noires au moins 

en partie. Mésosternum faiblement échanceré. 

Patrie : le Népaul (Hope). 

Obs. L'insecte décrit ou signalé par M. Hope paraît être une 9. 

Probablement chez d’autres exemplaires , le prothorax doit montrer 

des varialions moins avancées que celles que j'ai décrites. 

Genre F’erania, VERANIE. 

( Feranir:, nom mythologique.) 

Canacrènes, Corps ovale. Elytres en ogive plus ou moins étroite 

postérieurement ; extérieurement relevées en une tranche formant 

une goutlière assez élroile aux épaules , postérieurement affaiblie ; et 

réduite au rebord vers l'angle apical. 

Les insectes de celle coupe ont principalement pour patrie l'Afri- 

que , la Nouvelle-Hollande et les Iles au sud ou sud-est de l'Asie. 

1. V. commu: Cassrnoem. Ooale ; médiocrement convexe , d'un 

jaune testacé, en dessus. Prothorax paré d'une bordure basilaire à 

cinq dents et de deux points sur le disque , noirs. Elytres ornées d'une 

bordure suturale renflée après l'écusson, d'une bordure maryinale 

dilatée des deux aux trois cinquièmes et chacune d'une bande longi- 

tudinale , noires : celle-ci extérieurement courbée en croc à sa nais- 

sance prolongée jusqu'aux sept huitièmes , égale au quart de la 

largeur. 

Coccinella comma , Cassrroem, Nov. Ins. Spec. in Tuuxs. Dissert. p. 20. pl. fig. 30. 

— 1d. Édit. Going. p. 441. pl. T. fig. 30. — Guez. C. Lin. Syst. nat. 1. 4. 

p.1657. — Ouiv. Encyc. méth. t. 6. p. 50. 11. — Henesr, Naturs. L. 5. p. 285. pl. 56. 

fig. 12.— Scuoexu. Syn. ins. L. 2. p. 157. 28. — Tuuxs. Coleopt. capeus. ir Mém. 

de l’Acad. de St-Pétersb. 1820. 1. 7. p. 367. 

Miscraspis sobrina ; Des. Catal. p. 459. 

Micraspis vittata , Des. Catal. p. 459. (en pare ). 

Érar vormaz,. Prothorax d'un flave ou d’un jaune testacé , orné 

d'une bordure basilaire à cinq dents et de deux taches plus anté- 
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rieures el subpuneliformes , noires : la bordure , à peine prolongée 

jusqu’à l'angle externe , vers lequel son côté extérieur se détache du 

bord latéral, graduellement plus développée de la dent médiaire 

à l’externe : celle-ci avancée au moins jusqu’à la moïtié de la lon- 

gueur : les laches subpunctiformes , un peu obliques , obtriangu- 

laires , situées , une, de chaque côté et près de la ligne médiane , du 

quart à la moilié de la longueur. Ælytres flaves, d'un flave roux ou 

d'un jaune testacé , parées d’une bordure suturale, d'une bordure 

marginale et chacune d'une bande longitudinale , noires : la bordure 

suturale , ovalairement renflée de l'écusson à la moitié de la lon- 

gueur , égalant dans la plus grande largeur de cet ovale le quart de 

la largeur ; à peine une fois plus large que l'écusson à partir de la 

moitié , faiblement et graduellement rétrécie ensuite jusqu'à l'angle 

apieal : la bordure marginale , couvrant la tranche et assez brusque- 

ment dilatée sur les élytres, vers les deux septièmes de la longueur , 

où elle égale souvent un cinquième, mais souvent moins de la largeur, 

souvent presque égale jusqu'aux trois cinquièmes , et graduellement 

rélrécie ensuite jusqu'aux quatre einquièmes ou cinq sixièmes de la 

longueur, où elle est réduite à la tranche : la bande , naissant sur le 

calus, où plutôt au côté interne du calus , sur lequel elle se courbe 

en dehors en forme de eroc , longitudinalement prolongée en se cour- 

bant très-légèrement en dehors , jusqu'aux sept huitièmes de la lon- 

gueur , vers le quart interne , d'une largeur presque uniforme, égale 

au moins au quart de la largeur , vers la moitié de la longueur. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Ordinairement les taches punctiformes sont isolées de la bordure ; mais parfois 

chacune d’elle se lie postérieurement à la dent médiaire, ou, par suile d’un 

développement plus grand de la matière colorante , elles s'unissent entre elles et 

aux trois dents médiaires ; quand au contraire la matière noire a été moins abon- 

dante, la bordure est plus ou moins incomplète et le dessin primitif est devenu plus 

où moins méconnaissable. Quelquefois le prothorax ne montre que deux petites 

taches triangulaires noires, liées à la base, et quatre points de même couleur, dis- 

posés sur une rangée transversale. Dans ce cas , la dent médiaire s’est effacée ou 

n’est représentée que par nn point très-pelil, peu apparent, isolé du bord posté- 

rieur ; les taches triangulaires représentent les dents juxta-médiaires et les points 

externes de la rangée sont l’extrémité ou les vestiges des dents externes de la base 

qui ont disparu. En général ces dernières modifications ne se montrent qu'avec 

les variations par défaut du dessin des élytres. 
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Variations des Élytres. 

Obs. Quelquefois la matière colorante a abondé, la bordure sulurale est peu ré- 

trécie après le renflement , et la bande s’est élargie au point de se lier ou à 

peu près à la dilatation marginale. D'autres fois , par un défaut dela matière 

noire , le renflement de la bordure suturale est moins développé ; plus rarement 

il est peu marqué et mème nul ; et dans ce cas, la dilatation de la bordure mar- 

ginale disparait assez souvent, et même celle-ci est réduite, chez quelqnes indi- 

vidus , à ne couvrir que le rebord. Ces dernières modifications se montrent géné- 

ralement avec l’état très-incomplet du dessin du prothorax, 

Long. 0m,0045 à 0"0051 (2 à 2 1/21). — Larg. 0",0033 (2 1/4!). 

Corps ovale; médiocrement convexe; superficiellement pointillé ; 

d’un jaune testacé, en dessus. 7éte unicolore (S'); marquée d’une 

tache noire, sur le front et sur l’épistome (®). Prothorax peint 

comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres peintes comme il a été dit: 

repli bordé de noir. Dessous du corps noir : épimères des médi et 

postpectus , flaves. Pieds d'un roux flave : cuisses postérieures mar- 

quées d'une tache noire (æ), ou, toutes les cuisses en partie 

noires , et sur une élendue graduellement moins grande, des poslé- 

rieures aux antérieures (9 ). 

Pare : le Cap, port Nalal, la Cafrerie (collect. Dejean, Dohrn, 

Hope; Muséum de Stockholm); Java (Chevrolat , Melly , Dejean). 

Obs. Dans ses variations, même les plus éloignées de l’élat nor- 

mal, elle se distingue facilement de l’Æ. striata, par son corps 

ovale, moins convexe, en ogive à l'extrémité ; par la teinte de ses 

élytres , et surlout par la largeur de la bande de celle-ci. 

9. VW. lineataz; Cassrnoem. Ovale; médiocrement convexe. Pro- 

thorax flave, paré d'une bordure basilaire et de deux points sur le 

disque, souvent liés à celle-ci, noirs. Elytres flaves ou d'un rouge 

testacé , ornées d'une bordure suturale dilatée vers le cinquième de la 

longueur, d'une bordure marginale étroite et chacune d'une bande 

longitudinale prolongée au-delà des trois quarts, ordinairement 

presque égale à la moitié de la largeur. 

Coccinella lineata, Cassrnoex, Nov. Ins. Spec. in Tuuxn. Dissert. p. 24. pl. 4. fig 54. 

(Q )- — Id. Édit. Gott. p- 141. pl. 7. fig. 51. (Q ). — Guec. G. Lin, Syst. nat. 

1. 4. p. 1657. — Ouiv. Encyc. méth.t. 6. p. 50. 42. — Scnoexx. Syn. ins. t. 2. 

p. 157. 25. — Tnoxr. Coleopt. capens. in Mém. de l’Acad. St-Pétersb. t. T. p. 367. 
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Coccinella limbata , Fan. Syst. El. t. 4. p. 559. 94 (o”) ; (suivant le type conservé 

au Muséum de Copenhague). 

Coccinella striata, Hennsr, Nature. t. 5. p. 273. 15. pl. 55. fig. 43. — Gozvruss, 
Enumer, Ins. p. 40. pl. fig. 2. 

Coccinella vittata , Ouiv. Entom. t. 6. p. 994. 9. pl. 5. fig. 60. 

Dicraspis vittata, Des. Catal. p- 459 (en partie). 

Érar normaz. Prothorax flave , d’un flave rougeâtre, ou d'un rouge 
testacé pâle ; paré d'une bordure basilaire et de deux points , noirs : 
la bordure, étendue jusqu'aux angles postérieurs , égale environ au 
tiers de la longueur au-devant de l’écusson , presque uniforme ou 

peu distinclement festonnée à son bord antérieur, graduellement et 
à peine plus développée du milieu au cinquième externe , curvili- 
néairement rétrécie à ses extrémités : les points, situés, un, de chaque 

côlé et près de la ligne médiane , du quart aux trois cinquièmes de 

la longueur. Ælytres parées d'une bordure suturale ; d'une bordure 

marginale et chacune d'une bande longitudinale, noires, sur un 

fonds d'un flave testacé, plus ordinairement d'un rouge teslacé de 

nuance variable près de la bande , passant graduellement au flaye ou 

au flave testacé près des bordures et surtout à la base, quelquefois en- 

liérement d'un rouge testacé ou presque d'un rouge de chair : la bor- 

dure suturale, assez brusquement dilatée de l'écusson au cinquième 

de la longueur , plus large dans ce point où elle égale environ le cin- 

quième de la largeur , graduellement rétrécie ensuile et plus sensi- 

blement près de l'angle sutural : la bordure marginale, ne couvrant 

zuère que le rebord de la tranche : la bande , naissant sur le calus , 

prolongée ordinairement jusqu'aux quatre cinquièmes de la longueur, 

faiblement arquée à son eôté externe, parallèlement au bord extérieur, 
une fois au moins plus rapprochée de celui-ci que de la bordure 

suturale, presque droite au côlé interne, souvent peu netlement 

limilée à celui-ci, offrant vers le tiers sa plus grande largeur , égale 

dans ce point aux deux cinquièmes ou à la moitié de la largeur , 

rraduellement et faiblement rétrécie ensuite, très-obtuse à son 

extrémité. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Les taches puncliformes sont parfois isolées de la bordure; mais souvent 

elles se lient à elle. Quand la matière noire s’est étendue elles s'unissent entre 

elles et à la bordure qui a pris plus de développement : celle-ci, présente 

alors, sur sa partie médiaire , un avancement formé de l'union des points dis- 

T. 1. 26 série. 46 
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caux aux trois dents intermédiaires de la base, prolongé jusqu'au sixième anté- 

rieur, Le plus souvent néanmoins ces diverses unions permettent de reconnaitre 

le dessin normal. 

Väriations des Élytres. 

Obs. Les parties noires des élytres subissent aussi des variations. Parfois la bordure 

suturale graduellement élargie jusqu'au cinquième de la longueur , égale à peine 

dans ce point le sephième de la largeur ; d’autres fois au contraire elle se dilate 

brusquement à partir de la base et couvre dans sa plus grande largeur, le quart 

environ de chaque élytre. La bordure marginale, souvent réduite au rebord de la 

goullière, empiète un peu d’autres fois sur celle-ci. La bande varie du quart aux 

trois cinquièmes de la largeur, et son extrémité ordinairement prolongée jus- 

qu'aux cinq sixièmes s'étend parfois un peu plus ou d’autres fois ne dépasse pas 

les trois quarts ; quand elle a un grand développement, parfois elle se lie par son 

angle antéro-interne à l'angle antéro-externe de la bordure suturale, vers le 

point de la dilatation la plus considérable de celle-ci (l’exemplaire typique de 

Fabricius présente un exemple de celte variation). 

Long. 0®,0045 (21). — Larg. 0",0036(1 2/31). 

Corps ovale ; médiocrement convexe ; densement pointillé; luisant 

on brillant, en dessus. Zéte d’un roux flave ou testacé (©); marquée 

de deux taches noires, l'une sur le front, l'autre, sur l'épistome (9 ). 

Antennes et Palpes d'un roux testacé. Prothorax coloré el peint 

comme il a été dit. £cusson noir. Elytres colorées et peintes comme 

il a été dit : repli souvent à peine bordé de noir. Dessous du corps 

noir, parfois brun sur le ventre, avec les côtés d’un testacé brunâtre : 

épimères des médi et poslpeclus d'un flave roussâtre. Pieds d'un 

roux lestacé , avec les euisses postérieures seulement marquées d'une 

tache noire (); ou avec toules les cuisses en parlie noires el sur 

une étendue graduellement moins considérable des postérieures aux 

antérieures (© ). 

Parme : le cap de Bonne Espérance (Muséum de Copenhague, 

type déerit par Fabricius); Java (collect. Dejean, Westermann, etc.); 

Australie (Doué). 

3. W. frenata; Enrousox. Ovale ; médiocrement convexe. Pro- 

thorax paré d'une bordure basilaire noire, quadrilobée , couvrant 

souvent plus de la moitié de la longueur ; d'un flave testacé en devant. 

Elytres d'un jaune testacé, parées d'une bordure suturale graduellement 

dilalée dans son milieu, d'une bordure marginale couvrant à peine la 
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gouttière et d'une bande longitudinale, noires : celle-ci égale au moins 

au quart de la largeur, prolongée jusqu'aux quatre cinquièmes, coudée 

à angle droit au côté interne à son extrémité antérieure, extérieurement 

courbée en croc à son extrémité postérieure. 

Coccinella frenata, Encns. Beytr. zur Insecten-Fauna v. Vandiemensland in Wircu. 

Arch. t. 8.p. 239, 495. 

Chailomenes liturata , Mac-Lcax, inéd. Des. Catal. p. 459. (T). 

Érar vormaz. Prothorax flave, d'un flave roussâtre , d'un flave ou 

jaune testacé ; paré d'une bordure basilaire noire et de deux taches 

puncliformes de mème couleur, liées à celle-ci par leur partie pos- 

térieure : la bordure, presque uniforme, prolongée jusqu'aux angles 

poslérieurs où elle se délache du bord latéral, égale environ au 

tiers de la longueur au-devant de l'écusson , et presque à la moitié au 

cinquième externe : les taches punetiformes, placées, une, de chaque 

côlé el assez près de la ligne médiane , postérieurement liées ou 

presque confondues avec la bordure basilaire. Æ/ytres flaves , d'un 

flave rougeätre, d'un flave ou jaune teslacé ou d'un rouge flave ou 

testacé , parées d'une bordure suturale, d'une bordure marginale et 

chacune d'une bande longitudinale courbée ou coudée en sens con- 

traire à ses extrémités , noires : la bordure suturale, graduellement 

dilatée de la base au milieu de la longueur, égale dans ce point au 

quart de la largeur et progressivement rélrécie ensuile jusqu'à l’an- 

gle apical : la bordure suturale, couvrant la gouttière et graduel- 

lement moins étroite en approchant de l'angle sutural : la bande , 

naissant sur le calus, longitudinalement prolongée jusqu'aux quatre 

cinquièmes environ de la longueur, d'une largeur à peu près uni- 

forme, égale au quart ou un peu plus de la largeur vers la moilié de 

la longueur , de moitié plus voisine du bord externe que de la suture, 

un peu avancée en forme de dent à son angle antéro-exlerne, coudée 

à angle droit à son extrémité antérieure jusqu'au quart interne de la 

largeur , extérieurement courbce en forme de eroc ou de hamecçon à 

son extrémité postérieure , figurant ainsi sur l'élytre droite une sorte 

de Z très-allongé. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Dans l'état normal , les taches punctiformes quoique liées à la bordure , per- 

mellent de concevoir leur isolement, et, dans tous les cas, laissent reconnaitre les 

deux points noirs qu'on observe chez la plupart des autres espèces de ce genre; 
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mais quand la matière noire a pris plus de développement, les liéns qui les 

unissent à la bordure deviennent plus intimes : celle-ci, paraît alors quadrilobée 

en devant el ses extrémités latérales s'étendent jusqu'aux bords latéraux dont 

elles étaient détachées; les lobes intermédiaires sont d’abord profondément divisés; 

mais quand la matière noire s’est montrée en excès plus considérable, la bor- 

dure s'avance jusque près du bord antérieur qui reste seul d’un {lave de nuance 

variable , et les lobes sont à peu près égaux et très-affaiblis. 

Variations des Élytres. 

Obs. Les parties noires des élytres subissent aussi des variations. Parfois la bordure 

sulurale égale à peine le septième de la largeur dans sa partie la moins étroite, 

d’autres fois elle en a un peu plus du quart; la bordure marginale dépasse quel- 

quefois les limites de la tranche ou souvent n’en couvre que le rebord; la 

bande se ressent aussi de ces variations, qui coïncident en général avec celles du 
prothorax. 

Long. 0®,0045 (21). — Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Corps ovale; médiocrement convexe; pointillé; d'un jaune ou 

flave testacé brillant, en dessus. 7éte unicolore (o'); presque en- 

tièrement noire sur le labre, et marquée d’une grosse tache également 

noire, sur l'épistome et le front (® ). Antennes et Palpes d'un flave 

testacé. Prothorax coloré comme il a été dit. Ecusson noir. Elytres 

colorées et peintes comme il a été dit : repli étroitement bordé de 

noir. Dessous du corps noir : épimères des médi et postpeclus, flaves. 

Pieds d'un roux flave : cuisses noires (© ); les antérieures en grande 

partie et parfois entièrement, les intermédiaires plus ou moins briè- 

vement, d’un roux flave («'). 

Parnie : nouvelle Hollande (collect. Dejean , Melly); van Dicmen 

(Erichson); Australie (Muséum de Paris , ete.). 

4. VW. trivittata : Rercne. Ovale ; médiocrement convexe ; d'un 

lave roussätre ou testacé, en dessus. Prothorax paré d'une bordure 

basilaire noire bidentée ,; couvrant la moitié médiaire au moins de la 

base et de quatre taches subpunctiformes en rangée transversale. Elytres 

ornces d'une bordure suturale ovalairement renflie sur les trois cin- 

quièmes antérieurs, étroite postérieurement , et chacune d'une bande 

naissant sur le calus , égale aux deux cinquièmes de la largeur, lon- 

gitudinalement prolongée jusqu'aux neuf dixièmes de la longueur , ter- 

minée extérieurement en forme de hamecon. 
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Wicraspis trivittata, Reicue, Voy. en Abyssin., par MM, Ferret et Galinier, Mss. 

Long. 0",0058 (2 3/51) — Larg. 0",0036 (1 2/3,). 

Corps ovale ; médiocrement convexe; pointillé ; luisant, en dessus. 

Tête d'un flave roussâtre ou testacé ; marquée à la partie antérieure 

de l’épistome d'une bordure noire , paraissant formée de deux taches 

punctiformes unies; notées d’une bordure de même couleur, à la 

base du labre. Antennes et Palpes d'un flave roussâtre. Prothorax 

d'un flave roussâtre ou lestacé ; paré d'une bordure basilaire noire , 

couvrant la moitié ou les trois cinquièmes médiaires de la base , bi- 

dentée vers ses extrémités , prolongée en forme de bordure très- 

étroite jusqu'aux angles postérieurs et sur le rebord d'une partie du 

bord latéral ; noté d'une très-pelile tache noire ou trait court au- 

devant de la partie antéseutellaire de la bordure ; orné de quatre 

taches subpuncetiformes également noires , disposées en rangée trans- 

versale : les intermédiaires , subarrondies , situées , une , de chaque 

côté et très-près de la ligne médiane, du sixième aux trois cinquièmes 

de la longueur, presque liées ou liées chacune à la dent de la bordure 

qui leur correspond : les latérales , allongées , occupant la moitié 

médiaire de la longueur , à peu près dans la direction de l'angle an- 

térieur, au sixième de la base. Æcusson noir. Elytres médiocrement 

convexes ; extérieurement relevées en rebord, ou en goullière étroite; 

d'un flave roussâlre ou testacé ; à rebord obseur ; parées d’une bor- 

dure suturale et chacune d’une bande longitudinale , noires : la bor- 

dure , naissant à l’écusson, renflée en ellipse ou en ovale très-allongé 

sur les trois premiers cinquièmes de la longueur , égale environ au 

quart de la largeur dans leur point le plus large , vers les deux cin- 

quièmes de la longueur , presque uniformément étroite des trois cin- 

quièmes à l'angle sutural : la bande, naissant sur le calus, mais 

avancée en se rétrécissant jusqu’à la base, couvrant en devant les 

troisième, quatrième et cinquièmes de la largeur , longitudinalement 

prolongée jusqu'aux neuf dixièmes de la longueur , dans la direction 

de l'angle sutural, c'est-à-dire en s'éloignant graduellement un peu 

du bord externe , graduellement et faiblement rétrécie d'avant en ar- 

rière jusqu'aux trois quarts de la longueur , extérieurement dilatée ou 

comme liée à un appendice , en forme de hamecon à son extrémité, 

Dessous du corps noir : antépeclus, épiméres des médi et postpeclus , 

Naves. Pieds : cuisses noires : jambes et tarses d’un flaye roussätre. 
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Parner : l'Abyssinie (collecl. Reïiche , type ).: 

Obs. J'ai décrit , tel qu'il est, l'exemplaire unique que j'ai eu sous 

les yeux ; mais il serait possible que le prothorax se montrât paré 

chez d'autres d'une bordure basilaire à cinq dents : la pelite lache 

isolée au-devant de la partie médiaire, doit parfois former une dent 

antéseutellaire , et les taches externes semblent composées chacune 

de l'union de deux taches subpunctiformes, dont la postérieure peut 

constiluer une dent basilaire externe , quand la bordure a acquis un 

développement plus grand. 

5, V. strigula ; Borspuvaz. Ovale; médiocrement convexe ; d'un 

roux testacé, en dessus. Prothorax paré de deux taches triangulaires 

noires, liées souvent entre elles et formant sur la moitié médiaire de læ 

base une bordure bidentée, et de quatre points noirs, disposés en rangée 

transversalement arquée, et parfois indistincts. Elytres ornées d'une 

bordure suturale égale à l'écusson, d'une bordure marginale étroite et 

chacune d'une bande longitudinale , noires : celle-ci prolongée du calus 

aux cinq sixièmes de la longueur, à peine égale au huitième de la 

largeur. 

Cuoccinella strigula, Boisvtvaz , Voy. de l’Astrol. p. 604. 49, pl. 8. fig. 27 (suivant le 

type conservé au Muséum de Paris). 

Micraspis oblita, Larreiue, inéd. Des. Catal. p. 459. (T). 

Érar xonwaz. Prothorax d'un roux flare ou Lestacé ; paré de deux 

taches triangulaires'!, liées à la base chacune vers l’un des points de 

celle-ci intermédiaire entre le milieu et l'angle postérieur, souvent 

unies entre elles et constituant une bordure basilaire bidentée , très- 

étroite au-devant de l'écusson et à ses extrémilés , couvrant les deux 

tiers médiaires de la base; marqué de quatre points noirs , disposés 

en rangée transyersalement arquée : les intermédiaires, placés, un, 

de chaque côté et près de la ligne médiane, vers les deux cinquièmes 

de la longueur : les externes, près du bord externe, vers les deux 

tiers de la longueur. Elytres d'un roux flave ou testacé , ornées d’une 

bordure sulurale égale, de la largeur de l’écusson , d'une bordure 

externe couvrant la tranche , et chacune d'une bande longitudinale, 

noires : celle-ci, naissant sur le calus ou parfois avancée presque 

jusqu'à la base , uniformément égale au huitième ou au dixième de la 
largeur de l’élytre, vers la moitié de la longueur, prolongée jus- 

qu'aux cinq sixièmes, dans la direction de l'angle sutural. 
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Variations du Prothoraz. 

Oës. Les taches basilaires du prothorax au lien de se lier ensemble, se montrent 

isolées l’une de l'autre. La bordure externe est réduite parfois au rebord et même 

peu apparente. Les points noirs, surtout les externes, sont parfois peu apparents, 

ces points externes semblent les représentants de la dent basilaire externe que 

montrent plusieurs autres espèces, mais qui parait ne se développer jamais 

complète chez celle-ci. 

Long. 0,0045 (21). — Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Corps ovale ; assez médiocrement convexe; pointillé ; d'un roux 

teslacé luisant ou brillant, en dessus. Zéte unicolore (œ'); noircie 

de deux taches, l’une sur le labre, l’autre sur le front (® ). Æntennes 

el Palpes d'un roux flave. Prothorax peint comme il a été dit. Æcus- 

son noir. Élytres peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir 

ou d'un brun noir : épimères des médi et postpeclus, flaves. Pieds 

d'un roux testacé livide : cuisses noires, en parlie (o*), ou presque en 

tolalilé (Q ). 

Parnie : nouvelle Hollande (collect. Chevrolat, Dupont; Muséum 

de Paris , type). 

6. V. strioln:; Scnornuenr. Ovale ; médiocrement convexe ; d'un 

roux testacé , en dessus. Prothorax paré sur les trois cinquièmes 

médiaires de la base d'une bordure bidentée et de deux points sur le 

disque, noirs. Elytres ornées d'une bordure suturale , d'une bordure 

marginale plus étroite, et chacune de deux lignes, noires el courtes, 

paraissant chacune les extrémités d'une bande dirigée du calus jusque 

près de l'angle sutural et interrompue dans ses trois cinquièmes 

meédiaires. 

Coccinella hineola , Fasn. Syst. Ent. p. 79, 5.— Jd, Spec. Ins. t. 4. p. 94. 6. — Jd. 

Mant. Ins. t. 4. p. 55. 9. — Jd. Ent. syst. t. 4. 4. p. 268. 42. — Jd. Syst. El. 

te L.p. 559. 47 (suivant l’exemplaire typique conservé dans la collection de Banks). 

— Guec. C. Lin, Syst. nat. t. 4. p. 4646. 57. — Oriv. Encyc. méth. t. 6. p. 54. 

15. pl. 245. fig. 6. — Id. Entom. t. 6. p. 995. 10. pl. 3. fig. 53. — Henusr, 

5. p. 287. 35. — Boisvuv. Voy. de l’Astrol. p. G03. 26. Nalurs. 1, 5. 

Coccinella striola, Scnoens. Syÿn. ins. t. 2, p. 156, 47. 

Erar nonmaz. Prothorax d'un roux testacé, marqué de quatre 

taches noires : deux, triangulaires, siluées chacune vers l'un des 

points intermédiaires entre l'angle postérieur et le milieu de la base, 
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liées entre elles et constituant sur les trois cinquièmes médiaires de la 

base une bordure bidentée vers ses extrémités : deux, punctiformes, 

situées, une, de chaque côté et près de la ligne médiane , du quart 

aux trois cinquièmes de la longueur. Ælytres d'un roux testacé ou 

d'un roux fauve, ornées d’une bordure suturale de la largeur de 

l'écusson, d'une bordure marginale étroile et chacune de deux lignes 

ou traits, noirs : l’antérieure de ces lignes , prolongée du calus jus- 

qu’au quart à peu près de la longueur; la postérieure, des trois quarls 

ou environ, jusque près de l'angle sutural : ces deux lignes repré- 

sentant les extrémités d’une bande étroite partant du calus, prolongée 

jusque près de l'angle apical parallèllement au bord externe , et inter- 

rompue dans sa moitié ou ses trois cinquièmes médiaires. 

Long 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0",0045 (2'). 

Corps ovale; assez médiocrement convexe; pointillé; luisant, en 

dessus. Prothorax peint comme il a été dit. Ecusson noir. Elytres 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir : épimères du 

médipectus , flaves. Pieds d'un roux testacé livide : cuisses en partie 

noires, et sur une étendue moins grande des postérieures aux anté- 

rieures. 

Parrie : la nouvelle Hollande (collecl. Banks, type décrit par 

Fabricius\. 

Obs. Elle a beaucoup d'analogie avec la précédente et semblerait 

presque n'en être qu'une variété , chez laquelle la bande des élytres 

serait interrompue dans son milieu; cependant dans la Ÿ”, striola 

celle bande paraît un peu plus longuement prolongée que chez 

la 7’, suiqula; n'ayant pas eu en même temps les individus sous les 

yeux pour les comparer, il me serait difficile d'émettre à cet égard 

une opinion posilive. 

7. VW. uniramosa; Hope. Ovale ; médiocrement convexe ; d'un 

flave testacé en dessus. Elytres parées d'une bordure suturale étroite , 

d'une bordure basilaire et chacune d'une ligne ou bande longitudinale . 

noires : celle-ci naissant du calus, prolongée jusqu'aux trois quarts, 

émettant au côté interne un rameau terminé aux trois seplièmes de la 

longueur et au milieu de la largeur. 

Coccinella uniramosa, More , tn Grav’s, Zoo!og. Miscell. p. 31. 
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Long. 0",0059 (22/31). — Larg. 0",0050 (2 1/41). 

Corps ovale; médiocrement convexe ; pointillé ; d'un jaune testacé 

où d'un roux flave, en dessus. 7éte, Antennes et Palpes concolores. 

Prothorax sans taches, ou n'offrant que des taches nébuleusement 

indiquées. Æcusson obseur. Ælytres parées d’une bordure suturale 

étroite, d'une bordure basilaire moins étroite au-devant du calus, et 

chacune d'une ligne ou bande longitudinale, noires : celle-ci, 

naissant du calus , prolongée jusqu'aux trois quarts de la longueur , 

en se rétrécissant graduellement et se rapprochant légèrement du 

bord externe, émettant , à parlir du cinquième de la longueur , un 

rameau obliquement dirigé en dedans jusqu'aux trois septièmes de la 

longueur , terminé au milieu de la largeur. Dessous du corps d'un 

fauve jaune , plus pâle sur les côtés : épimères du médipectus , d'un 
blanc flave. Pieds d'un flave roussâtre. 

Paru : le Népaul (Muséum britannique , type donné par M. Hope). 

8. VW. discolors Fagnicrus. Ovale; médiocrement convexe. Pro- 

thorax d'un roux flave, parfois marqué de sept taches punctiformes 

noires : trois, basilaires : quatre, en rangée transversale : les latérales 

de celles-ci, souvent nulles où peu apparentes : les basilaires , parfois 

confondues avec les discales, et formant une bordure noire avancée dans 

sa moilié médiane jusque près du bord antérieur. Elytres rousses , 

ornées d'une bordure suturale assez étroite et d'une bordure marginale 

ne couvrant que le rebord : les bordures parfois nulles. Ventre noir, 

à côtés d'un jaune roux. 

ÉTAT NonwaL. Prothorax d'un flave roussâtre ou d’un roux flave, 

paré de sept taches subpunetiformes noires ou nébuleuses : trois, 

basilaires : l'intermédiaire, antéseutellaire, petite, en général, 

simplement nébuleuse ou obseure : les latérales ,; triangulaires , les 

moins petites et habituellement les plus foncées , liées à la base, cha- 

eune vers le quart externe : qualre , formant une rangée transversale 

plus antérieure : les intermédiaires, punetiformes, situées, une. 

de chaque côté et près de la ligne médiane , du quart à la moitié de 
la longueur, généralement bien marquées : les latérales, puneti- 
lormes, le plus souvent nébuleuses où peu apparentes, placées 
chacune près du bord externe, vers les trois cinquièmes ou deux 

T. 11. 2° série. 47 
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tiers de la longueur. Ælytres d'uu roux foncé, rousses ou d'un roux 

testacé, plus rarement d'un jaune testacé ou d’un testacé livide, 

sans taches, parées d'une bordure suturale, et d’une bordure externe, 

noires : la bordure suturale , à peine plus large en devant que la base 

de l'éeusson , graduellement et très-faiblement moins étroite jusque 

vers les deux cinquièmes ou trois septièmes, et rétrécie, ensuite 
jusqu’à l'angle sutural : la bordure externe, très-étroite, ne couvrant 

que le rebord de la tranche , et celui de la base, jusqu'à l’écusson. 

Variations du Prothorax. 

x. Taches latérales indistinctes , ainsi que souvent l’antéscutellaire. 

B. Semblable à la précédente, mais taches basilaires Kées ensemble. 

Coccinella fimbriata, Gorvruss, Enum. p. 39. pl. fig. 4. 

Coccinella cincta, Boispuvau , Voy. de l’Astrol. p. 602, 24. 

Micraspis cincta, Des. Catal. p. 459. (T°). 

Obs. Les taches basilaires, en s’unissant, forment d’abord sur la moitié ou les trois 

cinquièmes médiaires de la base une bordure très-étroite au-devant de l’écusson, 

graduellement développée jusqu’à l'angle antérieur de ces taches ; mais quand la 

matière noire a abondé, celte bordure est moins étroite, moins profondément 

échancrée en arc rentrant au-devant de l’écusson. 

y: Quelquefois les deux taches antérieures intermédiaires sont liées ou presque 

liées soit entre elles, soit chacune à l’antéseutellaire, et les taches puncti- 

formes latérales sont encore distinctes ; à celte variété se rapportent, sui- 

vant Goldfuss , les descriptions suivantes : 

Coccinella fimbriata, Casrroem, Nov. Ins. Spec. p. 41. pl. fig. 14? et édit. Gott. 

p.432. pl. TZ. fig. 14? — Guer. C. Lin. Syst. nat. t. À. p. 1645. 53? — Ov. 

Encyc. méth. L. 6. p. 49. 6. ? — Henosr, Naturs. t. 5. p. 271. 10. pl. 55. fig. 10? 

— Tuuxs. Goleopt. capens. ia Mem. de l’Acad. de St-Pétersb. t. T. p. 564? 

Oùs. La description et la figure données par Castroem ou Thunberg sont si impar- 

faites, qu'il serait difiicile de dire si la citation est exacte; peut-être, suivant 

l'opinion de Dejean, la Coce. fimbriata est-elle la mème que l'ŒÆnopia cinctella. 

à, D’autres fois la matière colorante noire donne à la bordure basilaire plus de 

développement ; elle se lie aux deux taches antérieures intermédiaires , en 

laissant entre celles-ci une séparation plus on moins étroite. 

Loccinella discolor, Fañn. Suppl. p. 77. 1-8 (suivant le type existant au Muséum 

de Copenhague). — Jd. Syst. El. 1. 4. p. 358. 11. — Scuoena. Syn. ins. (. 2. 

p. 452. 8. — Perry, Observ. p. 27. 

e. Enfin, chez quelques individus , la séparation longitudinale existante entre 

les taches intermédiaires de la rangée antérieure disparait ; la bordure basi- 

laire qni élait restée jusque là plus ou moins isolée de l'angle externe, 
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envahit la base jusqu'à celui-ci, couvre la partie postérieure des bords 

latéraux, perd sa forme quadrilohée en devant , constitue une bordure basi- 

laire égale sur les côtés aux deux cinquièmes au moins de la longueur , avancée 

à aagle droit dans sa partie médiaire sur une largeur à peu près égale au 

bord postérieur de l’échancrure, ne laissant entre elle et le bord antérieur - 

qu'une bordure flave plus ou moins étroite , liée de chaque côté à une tache 

de même couleur, presque en carré large. 

Obs. Dans ces diverses transformations, le prothorax qui est ordinairement d’un 

roux flave dans les premières variétés, passe au flave dans les dernières, comme 

si la malière noire absorbait les parties plus foncées de la couleur qui faisait de 

prime abord la base de son fonds ; les taches latérales noires de la rangée dis- 

paraissant également, 

&: Quand la matière noire a fait défaut, le prothorax est unicolore ou ne mon- 

tre que d’une manière nébuleuse les taches basilaires et les intermédiaires 

antérieures. 

Variations des Elytres. 

Obs. Parfois les bordures suturales et externes sont nulles ou réduites au rebord ; 

quelquefois l’une ou l’autre seulement est plus ou moins apparente. L'exemplaire 

typique de Fabricius est dans ce dernier cas : la Eordure suturale est peu dis- 

tincte et l’externe assez apparente. La teinte des élytres tire ordinairement alors 

davantage sur le jaune, il faut rapporter à cette variété et peut-être aussi à 

quelques-unes des précédentes la Coccinellu bipartita, Perox, inéd. 

Dans les variations du dessus du corps, par défaut de matière colorante, la poi- 

trine et le ventre présentent aussi des différences qui augmentent les difficultés 

de Pétude de cette espèce. Ainsi, parfois une partie ou la totalité du médipec- 

tus et des postépisternums se montrent aussi d’un roux flave , et la région noire 

au lieu de couvrir la majeure partie médiaire des trois où quatre premiers ar- 

ceaux du ventre est réduite aux deux antérieurs ou même au premier; plus rare- 

ment le ventre se montre entièrement d’un roux jaune ou d’un jaune roussätre. 

Long. 0",0039 à 0®,0045 (1 3/4 à 21). — Larg. 0m,0027 
à 0",0033 (1 1/4 à 1/21). 

Corps ovale; convexe; superficiellement pointillé ; luisant, en 

dessus. Zéte flave, d'un flave testacé , ou rousse (o°); marquée d'une 

tache noire ou obscure, obtriangulaire , sur l'épistome et une partie 

du front (® ). Antennes et Palpes testacés. Prothorax assez étroitement 

et faiblement relevé en rebord sur les côtés ; convexe ; coloré et peint 

comme il a été dit. Ecusson noir. Elytres colorées et peintes comme 

il a été dit, Dessous du corps noir sur les médi et postpectus et au 
moins sur les trois cinquièmes longitudinalement médiaires du ventre, 

ou quelquefois seulement du premier et d'une partie du second arceau, 

roux ou d’un jaune roux sur l'antépectus, les côtés et la partie pos- 
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térieure du ventre : épimères des médi et postpectus , flaves. Pieds 

roux ou d'un jaune roux. 

Parme : les Indes ( Muséum de Copenhague , type décrit par Fa- 

bricius, ete.) ; Tanquebar (Westermann, ete. ); Java (Dejean .etc.): 

Coupang (Muséum de Paris) ; la Chine ( Westermann ) ; les îles Phi- 

lippines (Chevrolat) ; la Nouvelle-Hollande (Muséum de Paris ). 

Obs. Trompé sans doute par la description de Fabricius , qui avait 

sous les yeux un individu dont les élytres n'avait point de bordure 

suturale noire, Dejean regardait la C. discolor de cet auteur comme 

étant sa C. cincta ; l'entomologiste parisien avait cependant reçu de 

Schoenherr , et sous son vérilable nom, un exemplaire de celle 

+ espèce. 

‘ 9. w. afflieta. Prièvement ovale. Prothorax flave , paré sur les 

trois cinquièmes médiaires de sa base d'une bordure noire et de deux 

taches subpunctiformes placées sur son disque près de la ligne médiane : 

ces taches parfois liées et confondues avec la bordure. Elytres d'un 

noir brillant , sans taches. 

Coccinella nigrita, Des. Catal. p. 458. (T°). 

Érar Nonmaz. Prothorax jaune ou d'un jaune orangé ; paré sur les 

trois cinquièmes médiaires de sa base d’une bordure noire , d’un dé- 

veloppement uniforme, rectiligne à son bord latéral, égale dans ce 

point aux deux cinquièmes de la longueur; noté sur son disque de 

deux taches également noires , obtriangulaires ou subpunctiformes , 

presque contiguës chacune à la ligne médiane , du cinquième aux trois 

cinquièmes de la longueur. Ælytres entièrement d’un noir brillant. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Les taches punctiformes s’unissent parfois entre elles et à la bordure basilaire, 

de manière à constiluer avec celle-ci une tache noire, couvrant les trois cin- 

quièmes ou presque les deux tiers de la base, rétrécie à angle droit aux trois 

cinquièmes de la longueur, offrant dans cette partie les deux cinquièmes de la 

largeur , parallèlement avancée jusque près du bord antérieur, dont elle reste sé- 

parée par une bordure flave étroite. 

Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0®,0026 (1 1/81). 

Corps lrès-brièvement ovale ; assez médiocrement convexe ; super- 

ficiellement pointillé. Téte jaune ou d'un jaune flaye (4); marquée 
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sur le labre et sur le front d’une tache noire(®). Æntennes et Palpes 

d'un jaune testacé. Prothorax coloré et peint comme il a été dit. 
Ecusson noir. Elytres d'un noir brillant, sans taches. Dessous du 

corps noir : épimères du médipeclus , flaves. Pieds, jambes et tarses 

flaves ou d’un flave rougeâtre : toutes les cuisses noires dans leur 

majeure partie basilaire (®) : euisses antérieures entièrement jau- 

nes, les suivantes noires sur une étendue plus restreinte (Go). 

Parre : le cap de Bonne-Espérance (collect. Dejean, ete. ); 

Java ( Westermann) ; Samatra ( Muséum de Copenhague). 

Obs. Dejean la regardait à tort comme étant la C. nigrita , Fabr. 

Peut-être faut-il rapporter à celte coupe l'espèce suivante : 

Coccinella crux: Cassrroem. Ovale ; médiocrement convexe : 

jaune où d'un jaune testacé , en dessus. Prothorax parc d'une bordure 

couvrant les trois cinquièmes médiaires de sa base et d'une tache cor- 

diforme vers le tiers de la ligne médiane ,noires. Elytres ornées d'une 

bordure suturale croisée un peu avant le milieu par une bande courte 

formée de deux points unis, et chacune d'une bande longitudinale, noï- 

res : celle-ci prolongée du calus aux cinq sixièmes de la longueur. 

Coccinella crux, Cassrnoen, Nov. Ins. Spec, ia Thunb, Dissert, Acad. p.20. fig. 29. — 74. 

Ëdit. Gott. p. 440. pl. 7. fig. 29. — Guec. C. Lixx. Syst. nat. t. 4. p. 1657. 115. 

— Ouv. Eneye. Méth. t. 6. p. 54. 13. — Henvsr, Naturs. L 5. p. 284,27. pl. 56. 

fig. 11. — Scuoexu. Syn. Ins. t. 2. p. 457. 27, — Tuuxs. Colcopt. capens. rx Mém. 

de l’Acad. de St-Pétersb. (1829). 1. T. p. 567. 

Long. 0,0056 (2 1/21). — Larg. 0®,0045 (21). 

Corps ovale; médiocrement convexe; pointillé, jaune ou d’un 

jaune teslacé , en dessus. ?rothorax paré sur la moitié ou les trois 

cinquièmes médiaires de sa base d’une bordure noire graduellement 

plus développée à ses extrémités ; noté sur la ligne médiane et vers 

le Liers de la longueur de celle-ci d'une tache cordiforme, formée 

vraisemblablement par l'union de deux taches discales. Ælytres ornées 

d'une bordure suturale, brièvement croisée un peu avant son milicu, 

et chacune d’une bande longitudinale, noires : la bordure, paraissant 

égale à l’écusson , liée un peu avant le milieu de sa longueur à un 

point situé sur chaque élytre : ceux-ci, formant ainsi une eroix égale 
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au cinquième ou un peu plus de la largeur : la bande , naissant du 

calus , prolongée parallèlement au bord externe jusqu'aux quatre ein- 

quièmes ou cinq sixièmes de la longueur. Dessous du corps, noir. 

Pieds d’un flave roussâtre : cuisses en parlie noires. 

Parme : le cap de Bonne-Espérance (Castroem , Thunberg ). 

HUITIÈME BRANCHE. 

LES CŒLOPHORAIRES. 

Canacrènes. Antennes très-sensiblement plus longues que la lar- 

geur du front. Prothorax profondément échancré en devant; creusé 

vers l'angle antéro-interne de son repli, d'une fosselte généralement 

subarrondie, couvrant ordinairement plus de la moitié de la largeur 

de ce repli. Elytres au moins d'un sixième ou d'un cinquième plus 

larges en devant que le prothorax. Mésosternum en général assez 

profondément échaneré. Plaques abdominales irrégulières, arquées 

au côté interne et prolongées ou à peu près jusqu’au bord postérieur 

de l'arceau. Ongles munis d’une dent basilaire. 

Ces insectes se répartissent dans les genres suivants : 
GENRFS. 

| échancré presque en demi-cerele, aussi avancé sur les côlés que le labre 

| dont il voile les bords latéraux. Fosselle prothoracique n'atteignant pas le 

bord'extérieus) Quire ni EN CR TS Ce he D-DN-- Synia. 

{ Élytres sans fossettes ma quées sur leur repli; à tranche assez 

large el sensiblement concave. + . . +  - + + © + - Lena. 

£ Élytres creusées sur leur re- } Corps orbiculaire, Tranche assez 

2 pli de fosseltes plus ou \ IDR ee -- Artemis. 

£ moins prononcées. Pro- 

= thorax légèrement échan- 4 1 st 
Z A a ps Im s lar£ ong, à 'an- 
a cré au côté externe des GUrpsmons large que DE AEAR ton 
= Là Etre …_ « + + + . Cœlophore 

UE angles de devant. che assez étroite } 

E |= 

] Fossette prothoracique atteignant le bord extérieur du repli . . Procule. 

FA { 

Su ñ : 

= Repli des élytres creuse de fossettes profondes, , . . Dysis. 

£ 2 Z | Fossette prothoracique prolongée sur loute la lon- 

E S HUCUT AU FEI ne Bura. 

= Fosselle prothoracique subarrondie, non prolongée 

= sur la longueur du repli «+ « - + «+ «+ - OEnopin. 

| 
Antennes asse 
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Genre Synia, SYNIE. 

(Syaia, nom mythologique.) 

Caracrères. Epistome échancré presque en demi-cerele ; offrant ses 

dents ou ongles antérieurs aussi avancés à peu près que l'épistome , 

dont il voile les bords latéraux. Antennes à massue assez courte, 

obtriangulaire; à arlicles courts : le dernier, obliquement tronqué. 

Prothorax arqué et à peine rebordé latéralement; peu ou point sub- 

sinueux au côté externe des angles de devant; médioerement arquë 

en arrière , à la base; convexe; à fosselle ou repli n’atteignant pas 

le bord externe. Æcusson moins long que large , subsinueux sur les 

côtés, el lerminé en pointe. Ælytres arrondies postérieurement; à 

tranche déelive, légèrement en gouttière, peu prononcée, munie 

d'un rebord aplati; marquées de fossettes sur leur repli. Corps sub- 

hémisphérique ou très-brièvement ovale; très-convexe. 

1. S. melanaria. Suhémisphérique ; d'un noir luisant en 

dessus : labre, bord de l'épistome, des yeux et des angles de devant 

du prothorazx , d'un roux testacé. 

Long. 0",0062 (2 2/31). — Larg. 0",0056 (2 1/21.) 

Corps subhérmisphérique; pointillé ; luisant ou brillant, en dessus. 

Tête noire, parée d'une bordure d'un roux livide ou testacé, très- 

élroile au côlé interne des yeux, moins étroile au bord antérieur de 
l'épistome : celui-ci échancré en demi-cercle. Labre d’un roux 

testacé. Prothorax à peine rebordé sur les côtés ; tronqué au-devant 

de l’écusson; noir, paré à partir de la sinuosité postoculaire jusqu’à 

la moilié de la longueur des côtés , d’une bordure étroite d'un blanc 

roussâtre ou d'un roux livide. Æcusson noir. ÆElytres munies d'un 

rebord aplati; à tranche peu ou médiocrement développée, déelive 

et légèrement concave; d'un noir sans taches : repli noir. Dessous 

du corps et Pieds d'un roux testacé , souvent avec l’antépectus obseur 

ou noirâtre , parfois entièrement d’un roux jaune. 

Parnie : les Indes orientales (collect. Germar et Schaum, Mu- 

séum de Paris, Trobert). 
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Obs. Elle a le port des Cœlophores, dont elle s'éloigne par son 
épistome et surtoul par ses antennes. 

2. S. melanopepla. Suphémisphérique ou très-brièvement ova'e, 

Prothorax d'un jaune pâle sur les côtés, noir sur son tiers médiaire. 

Elytres d'un noir brillant, sans taches. 

Long. 0",0067 à 0®,0074 (3 à 31/31). — Larg. 0",0059 (2 2/31). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale; pointillé; lui- 

sant ou brillant, en dessus. 7éte, Antennes et Palpes d'an jaune 

pâle. Prothorax arqué et à peine rebordé sur les côtés; tronqué ou 

émoussé au-devant de l'écusson; d’un jaune pâle sur les côtés , noir 

environ sur le tiers longitudinalement médiaire : cette partie noire 

rétrécie, d’arrière en avant, environ jusque vers le tiers postérieur 

de la longueur, un peu moins large ensuite que le bord postérieur 

de l'échancrure, écointée ou obliquement coupée à ses angles anté- 

rieurs. Ecusson noir. Elyures munies d'un rebord aplali; à tranche 

médiocre ou peu prononcée, un peu moins déelive et légèrement 

concave; noires , sans taches. Dessous du corps el Pieds d'un jaune 

pâle ou d’un flave roussâtre. 

Parure : les Indes orientales (Muséum de Paris, Westermann). 

Genre Lemnia, LENNIE. 

(€ Lemnia , nom mythologique.) 

Canacrères. Æpistome bidenté. Antennes à massue allongée, à 

peine moins grêle que les articles précédents : les neuvième et 

onzième au moins plus longs que larges : celui-ci, émoussé ou sub- 

arrondi. Prothorax plus ou moins arqué et à peine rebordé latéra- 

lement; peu ou point sensiblement coupé où peu échancré au côté 

externe des angles de devant; médiocrement arqué en arrière et 

parfois émoussé au-devant de l’écusson , à la base. Æcusson moins 

long que large; subsinueux sur les côtés, et lerminé en pointe. 

Elytres arrondies postérieurement ; convexes , à tranche assez large 

et sensiblement en gouttière ; sans fosseltes marquées sur leur repli. 

Corps subhémisphérique ou assez brièvement ovale , et, dans ce cas, 

peu fortement convexe. 
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À. Corps ovale; médiocrement convexe. Prothorax à peu près aussi long sur les 

côtés qu’au milieu (G. Fola). 

1. L. dissecta. Priévement ovale. Prothorax noir, paré de chaque 
côté d'une bordure flave, rétrécie dans son milieu. Elytres d'un jaune 

roussûtre où testacé, parces d'une bordure suturale et de trois bandes, 

liées à la bordure suturale , extérieurement étendues jusqu'aux quatre 

cinquièmes , noires : l'antérieure, obliquement prolongée jusqu'au 

calus presque triangulairement élargie dans sa seconde moitié, enclo- 

sant près de l'écusson une tache ovale : la deuxième , aux deux tiers , 

orbiculairement renflee dans sa moitié externe : la troisième , apicale , 

sublinéaire. 

Cheilomenes dissecta, Reicue, in collect. 

Érar nonmaz. Prothorax noir, paré de chaque côté d'une bordure 

d'un jaune ou d'un flave roussâtre, étendue en devant jusqu'à la 

sinuosité postoculaire , rétrécie en demi-cerele des trois septièmes 

aux quatre cinquièmes de la longueur , ordinairement comme si un 

point noir se trouvait lié à la partie discale , égale vers les deux Liers 

de la longueur au douzième environ de la largeur et couvrant le 

huitième externe de la base. Æ/ytres d'un jaune testacé ou légèrement 

roussâtre , d’un roux flave ou d'un flave roussâtre , parées d’une bor- 

dure suturale et chacune de trois sortes de bandes , noires : la pre- 

mière de celles-ci, liée à la bordure suturale vers le tiers de la lon- 

gueur, prolongée à peu près dans la direction de l'angle huméral , 

dilatée à partir des deux cinquièmes de la largeur en une tache 

presque bilobée extérieurement , ou presque en triangle dont la base 

regarderail l'épaule, couvrant le calus de son angle basilaire anté- 

rieur , et parfois prolongée jusqu'à la base vers la moitié de celle-ci, 

prolongée à son angle basilaire externe ou si l’on veut à son lobe 

postérieur , jusqu'aux deux seplièmes de la longueur, vers les trois 

quarts où quatre cinquièmes de la largeur, enclosant ou à peu près , 

entre la bordure suturale et son côté antérieur, une tache basilaire en 

ovale tronqué en avant, de couleur foncière : la deuxième bande, 

liée à la bordure suturale, vers les deux tiers de la jongueur , pro- 

longée dans la direction des quatre septièmes de la longueur du bord 

externe , d’une largeur à peu près uniforme sur les deux cinquièmes 

ou trois seplièmes internes, puis renflée en une sorte de tache ar- 

T. 11. 2° série. 48 
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rondie ou de gros point, couvrant de la moitié environ, aux trois 

quarts de la longueur , et des troïs seplièmes aux cinq sixièmes de la 

largeur : la troisième, liée à la suture , sur le dixième postérieur de 

celle-ci, prolongée subtransversalement, en se délachant très-fai- 

blement du bord apical, et en se rétrécissant graduellement jusqu'aux 

limites de la tranche : la bordure suturale , à peine aussi large à la 

base que l'écusson, sensiblement élargie, jusqu'à la bande anté- 

rieure, plus étroite qu’en devant entre cette bande et la deuxième, 

presque nulle après celle-ci , ou à peine prolongée jusqu’à l’apicale. 

Variations du Prothoraz. 

Oùs. Quand la matière colorante a été incomplètement développée , la partie noire 

passe au brun ou même ne se montre que d’une manière nébuleuse dans sa 

moilié antérieure, et même sur celle-ci elle paraît s'arrêter au cinquième 

antérieur au lieu de s’avancer jusqu’au bord antérieur ; peut-être chez d’autres 

exemplaires présentant d’ailleurs l’état normal, cette partie noire laisse-t-elle 

en devant une bordure de couleur foncière. 

Variations des Élytres. 

Os. Quelquefois le dessin noir passe au brun plus on moins noirâtre , surtout sur 

les parties postérieures des élytres, La belle collection de M. Westermann, m'a 

offert une variété, dont les élytres , par un défaut de la matière colorante, sont 

d'un flave roussätre ou d’un roussätre livide, et seulement marquées d’une 

tache plus foncée, inégalement étendue sur chaque élytre , prolongée sur l’une 

du cinquième au trois quarts de la longueur sur‘la moitié de la largeur, plas 

antérieurement et moins postérieurement prolongée sur Pautre , laissant entre 

elle et la bordure suturale dont il reste des traces moins faibles sur le tiers 

antérieur, une bande ou bordure étroite d’un roussâtre livide, En examinaut 

l'individu avec soin , on observe un très-pelit point obscur occupant la place du 

renflement de la deuxième bande. Les pieds sont d’un roussàtre livide, avec les 

cuisses postérieures brunes dans le milieu. 

Long. 0",0042 (1 7/81).— Larg. 0",0033 (1 1/2). 

Corps ovale ou brièvement ovale ; pointillé; luisant, en dessus. 

Téte d'un jaune ou flave roussâtre, marquée au bord antérieur du 

labre de deux pelites taches brunes et postérieurement d'un bandeau 

de même couleur , souvent voilé par le prothorax : labre obscur (Go); 

ou , noire , bordée de flave roussâtre , au côté interne des yeux et au 

bord antérieur de l’épistome : labre brun (®). Antennes et Palpes 

d'an jaune roussâtre ou testacé. Prothorax à peine rebordé; non 
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émoussé au-devant de l'écusson ; coloré et peint comme il a été dit. 

Fcusson noir. Elytres à tranche peu inclinée, sans rebord apparent , 

sensiblement en gouttière; égale environ au neuvième de la largeur, 

vers le Liers de la longueur , colorées et peintes comme il a été dit. 

Dessous du corps noir sur les parties pectorales et les trois cinquièmes 

médiaires du ventre : épimères flaves : côlés du ventre d'un roux 

jaune. Pieds d'un roussâtre testacé ou d'un roux testacé livide : 

cuisses postérieures lachées de noir (9) : cuisses postérieures et 

intermédiaires et souvent milieu des antérieures , noirs (@ ). 

Parnie : les Indes orientales (collect. Reiche , Westermann). 

AA. Corps subhémisphérique. (G. Lemnia). 

2. L. fraudulenta. Subhémisphérique. Prothorax d'un jaune 

pâle, paré d'une tache noire couvrant la moilié médiaire de La base et 

prolongée jusqu'au sixième antérieur , parfois réduite à une bordure 

basilaire bidentée et à une tache antérieure obtriangulaire divisée sur 

la ligne médiane. Elytres d'un roux flave , ornées d'une bordure su- 

turale assez étroite, d'une bordure marginale à peu près égale, et cha- 

cune de deux petites taches , noires : celles-ci , peu nettement limitées : 

l'antérieure subpunctiforme , au côté externe du calus : la postérieure 

plus nébuleuse , liée aux cinq septièmes de la tranche. 

Long. 0®,0062 (2 3/41). — Larg. 0m,0054 (1 2/51). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale :; superfcielle- 

ment pointillé ; brillant, en dessus. Zéte noire , bordée de roux flave 

à la partie antérieure du labre et plus étroitement à celle de l'épistome. 

Antennes et Palpes d'un roux flave. Prothorax d'un jaune pâle, 

paré d'une bordure basilaire couvrant la moitié médiaire de la base , 

bidentée en devant à ses extrémités , et plus antérieurement d'une 

tache obtriangulaire divisée en deuxsur la ligne médiane, noires : ces 

signes offrant visiblement les resles d'une parlie noire couvrant la 

moitié ou les trois cinquièmes médiaires de la base , prolongée en se 

rélrécissant un peu en are rentrant jusqu'au sixième antérieur de la 

longueur , égale dans ce point au bord postérieur de l'échancerure. 

Elytres à tranche assez étroite, égale environ au dixième de la largeur, 

médiocrement inclinée, légèrement en goutltière, rebordée; marquée 

d'une rangée longitudinale de petits points correspondants aux limites 
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du repli, paraissant étendre les limites de la tranche et donner à 

celle-ci près du cinquième de la largeur, vers le tiers de la longueur ; 

d'un jaune fauve ou d’un roux flave ou légèrement rougeâtre , ornées 

d'une bordure suturale à peine aussi large que l'éeusson et peu appa- 

rente dans le sixième antérieur, d'une bordure marginale couvrant 

à peu près la tranche, c’est-à-dire à peu près égale au douzième de 

la largeur, et chacune de deux taches, noires : l'antérieure de 

celles-ci, subpunetiforme , au côlé externe du calus , presque liée 

à la partie humérale de la bordure marginale : la postérieure , plus 

nébuleuse , liée environ aux cinq seplièmes du bord externe ; à peine 

étendue jusqu'au tiers externe : repli bordé de noir. Dessous du corps 

noir : épimères flaves : côtés du ventre d'un roux flave ou testacé , 

presque sur un tiers de la largeur. Pieds noirs : extrémité des jambes 

et tarses, d’un roux leslacé. 

Parme : Java (collect. Westermann ). 

Obs. L’exemplaire unique d’après lequel a été faite cette deserip- 

tion , semble indiquer par les signes de son prothorax, par la forme 

peu précise et l'élat presque nébuleux des taches des élytres, une 

variété d’une espèce que probablement je n'ai pas eue sous les yeux. 

Par le dessin de son prothorax, elle s'éloigne de la L. biplagiata , 

avec laquelle elle aurait de l'analogie sous beaucoup d’autres rapports; 

ce même dessin la rapproche de la Z. melanota , dont elle s'écarte 

visiblement par sa tranche ; elle a moins de ressemblance avec les 

autres espèces. 

3. DL. saucia. Subhémisphérique. Prothorax noir sur sa partie 

médiaire , paré de chaque côté d'une bordure d'un jaune pâle , en forme 

de tache ovale , égale dans son milieu au tiers de la largeur. Elytres 

d'un noir luisant, parces chacune d'une tache ou bande raccourcie, d'un 

jaune rouge, un peu obliquement prolongée du septième externe au 

cinquième interne de la largeur ; couvrant au côté externe des deux 

septièmes à la moitié, et au côté interne des deux cinquièmes aux quatre 

septièmes de la longueur. 

Coccinella Besseri? Fazverm. Coleopt. ab ill. Bung. ën Mém. de l’Acad. de St-Pétersb. 

t. 2. (Savauts étr.) p. 4. n° 92. 

Long. 0",0062 à 0m,0067 (2 3/4 à 31). — Larg. 0",0056 

à 0",0059 (2 1/2 à 2 2/3!). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; pointillé ; luisant 
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ou brillant, en dessus. Zéte, Antennes et Palpes, d'un jaune pâle 

ou parfois légèrement rougeâtre. Prothorax subsinueux et à peine 

rebordé latéralement ; émoussé au-devant de l'éeusson ; noir sur sa 

partie médiaire , d'un jaune pâle où d'un flave légèrement rougeâtre 

sur les côtés : la partie noire, aussi large en devant que le bord 

postérieur de l'échanerure ( laissant entre elle et le bord une bor- 

dure flave graduellement plus étroite et souvent interrompue) , d'une 

largeur uniforme jusqu'à la moitié de la longueur , élargie ensuite en 

arc rentrant, couvrant les trois cinquièmes ou les deux tiers médiaires 

de la base , laissant de chaque côté une bordure ou une tache flave, 

ovale , presque égale chacune dans leur milieu au tiers de la largeur. 

Ecusson noir. Elytres munies d’un rebord aplati ; à tranche déclive , 

médiocrement développée , légèrement concave , noires ; parées cha- 

cune d'une tache ou bande raccourcie , d’un rouge jaune ou d’un 

jaune rouge, sublransversale, un peu oblique, étendue du septième ex- 

terne au cinquième interne ou quelquefois un peu moins de la largeur, 

couvrant au côté externe , des deux septièmes à la moitié ou un peu 

plus, et au côté interne des deux cinquièmes aux quatre septièmes de 

la longueur , ordinairement de largeur presque égale et subarrondie 

à ses extrémilés, parfois légèrement entaillée, surtout vers le Liers 
externe de son bord antérieur : repli d'un roux de nuance variable , 

largement bordé de noir. Dessous du corps noir sur les médi et post- 

peetus et la moitié longitudinalement médiaire du ventre , avec les 

épimères et les côtés du ventre d’un jaune roux (o") ; parfois presque 

culièrement noir ou obscur, moins les épimères (® ). Pieds noirs 

ou avec les tarses , et parfois l'extrémité des jambes , d'un roux tes- 

tacé (Q ), ou pieds antérieurs, partie des intermédiaires el tarses , au 

moins des postérieurs , d'un roux jaune ou testacé ('). 

Parare : le Népaul (collect. Guérin , Hope). 

4. I. melanota. Suhémisphérique. Prothorax d'un june pâle, 

orné d'une tache noire, presque carrée, couvrant les trois cinquièmes 

médiaires de la base, prolongée en se rélrécissant jusqu'au quart an- 

térieur. Elytres d'unrouge jaune, ornées chacune d'un dessin noir fiqu- 

rant sur la droite une sorte de gros C, répété en sens opposé sur la gau- 

che : ces signes, unis sur le tiers médiaire de la suture, offrant labranche 

antérieure ordinairement prolongée plus extérieurement que le calus et 

même liée à la base, la branche postérieure un peu moins grasse, 
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transversale, couvrant presque des deux tiers aux cinq sirièmces 

de la longueur. 

Coccinella melanota, LATReILLE , inéd. (cartons du Muséum). 

Coccinella decipiens, Des. Catal. p. 458. (T°). 

Coccinella Fabricii, More, ta collect. 

Érar xonmaz. Prothorax noir sur sa partie médiaire , d'un jaune 

pâle en devant et sur les côtés : la parlie noire ;, égale à peu près en 

devant au bord postérieur de l'échancrure (laissant entre elle et 

celle-ci une bordure flave égale au sixième de la longueur) ; ordi- 

nairement entaillée au milieu de son bord antérieur , élargie un peu 

en are rentrant d'avant en arrière , couvrant au moins les trois ein- 

quièmes médiaires de la base, ou même parfois prolongée en bor- 

dure graduellement plus étroite presque jusqu'aux angles postérieurs, 

laissant de chaque côté une bordure d'un jaune pâle, en forme de 

tâche ovalaire, à peu près égale chacune aux trois dixièmes de la 

largeur , vers le milieu de la longueur. Elytres rousses, d'un roux 

jaune ou d'un jaune fauve , parées chacune d'un dessin noir , repré- 

sentant sur l'élytre droite une sorte de gros G , et la même figure en 

sens opposé sur l'autre élytre : ces signes unis sur les trois cin- 

quièmes ou les deux tiers médiaires de la suture, où ils égalent à 

peine au milieu le cinquième de la largeur , offrant la branche anté- 

rieure grasse , liée à la partie médiaire de la base, exlérieurement 

terminée à la tranche ou près de celle-ci aux quatre einquièmes de la 

largeur , postérieurement limitée aux deux septièmes de la longueur , 

offrant la branche postérieure un peu moins et plus uniformément 

grasse , couvrant transversalement des trois cinquièmes ou presque 

des deux tiers aux cinq sixièmes de la longueur , transversale soit 

prolongée exlérieurement lrès-près du bord externe soit étendue 

jusqu’à lui. 

Variations du Prothorax. 

Os. La partie noire du prothorax est souvent d’une couleur moins sombre , brune, 

d’un brun rouge ou d’un rouge Lestacé plus ou moins clair; dans ce dernier cas, 

celle partie présente ordinairement trois signes plus foncés, une tache obtrian - 

gulaire en devant, prolongée jusqu'aux deux tiers de la longueur , et deux taches 

en triangle large , liées à la base de chaque côté de la ligne médiane. 

Variations des Elytres ( par défaut ). 

Var. À. Signe noir en forme de C moins développé. 
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Obs. Lorsque la matière noire a été produite avec moins d’abondance , la branche 

antérieure au lieu de se lier à la partie médiaire de la base, ne dépasse pas le 

calus , et laisse ainsi en devant le sixième de la longueur de couleur foncière ; 

d’autres fois l'extrémité de cette branche , on la partie silnée en dehors du calus 

se montre isolée sous la forme de tache oblongue ; quelquefois cette tache elle- 

mème s’eflace plus ou moins, et la branche s’étend à peine jusqu’à la moitié de 

la largeur, la branche interne se raccourcit aussi un peu à son extrémilé , mais 

elle parait généralement plus tenace. 

Les modifications qui réduisent à de moindres proportions le signe noir des 

élytres se montrent en général avec la décoloration plus ou moins prononcée 

de la partie noire du prothorax. 

Long. 0°,0067 (3). — Larg. 0m,0056 (2 1/21). 

Corps subhémisphérique ; pointillé ; brillant, en dessus. Zéte flave : 

labre, Antennes et Palpes d'un flave testacé. Prothorax subsinueux 

el à peine rebordé sur les côtés ; à peine émoussé au-devant de l'e- 

eusson ; coloré et peint comme il a été dit. Æcusson noir , ou ordi- 

nairement d'un rouge lestacé chez les variétés par défaut, Ælytres à 

tranche médiocrement inclinée, légèrement concave , à rebord à 

peine apparent , égale au sixième environ de la largeur, vers le tiers 

de la longueur ; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du 

corps et Pieds d'un rouge testacé ou d'un rouge testacé livide : 

épimères des médi el postpectus , flaves. 

Parme : les Indes orientales (collect. Dejean, Hope, Wester- 

mann ; Muséum de Paris ). 

Obs. Elle représenterait à peu près le dessin des élytres de la Z. 

biplagiata ; si le bord externe et l'extrémité de ses éluis étaient éga- 

lement noirs; mais elle se distingue facilement de celle-ci par sa 

tranche plus large , peu sensiblement rebordée et par le dessin du 

prothorax. 

$. IL. biplagiata; Scnoennerr. Subhémisphérique. Prothorax 

noir, paré de chaque côté d'une bordure d'un jaune pâle, en forme de 

tache brièvement ovale, égale dans son milieu au tiers de la largeur. 

Elytres noires, parées chacune d'une tache ou sorte de bande d'un 

jaune rouge, étendue de la tranche au sixième interne de la largeur, 

plus oblique & son bord antérieur, couvrant du cinquième aux quatre 

septièmes de la longueur au côté externe, réduite au quart médiaire, 

& son côté interne. 
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Coccinella Liplagiatæ; Scuoexnesn (décrite par Swartz), Sÿn: ins. 4.2: p! 49G. 499. 

(suivant exemplaire typique communiqué par M. Schoenherr). 

Long. 0m,0067( 31). — Larg. 0",0062 (2 2/31). 

Corpssubhémisphérique ou brièvement ovale; pointillé; brillant, en 

dessus. Zéte noire, parée d'une bordure d’un rouge jaune ou testacé , 

au côté interne de chaque œil et au bord antérieur de l’épistome. 

Antennes ‘et Palpes d'un rouge jaune ou testacé : les seconds parfois 

obseurs. Prothorax peu ou point sensiblement sinueux et à peine 

rebordé sur les côtés ; émoussé au-devant de l’écusson ; noir, paré 

en devant d'une bordure d’un jaune pâle, étroite et parfois inter- 

rompue dans son milieu, liée de chaque côté à une tache de 

même couleur ou d'un jaune rouge ou rougeâtre , presque quadran- 

gulaire, couvrant les angles de devant jusqu’à la sinuosité postocu- 

laire, longitudinalement prolongée jusqu'aux quatre septièmes de la 

longueur à son bord interne, couvrant au moins les deux tiers anté- 

rieurs des bords latéraux , légèrement en arc dirigé en arrière à son 

bord postérieur. Ecusson noir. Elytres à tranche médiocremnent ineli- 

née, sensiblement en gouttière, égale environ au dixième de la largeur. 

vers le tiers de la longueur; noires , parées chacune d’une tache ou 

espèce de bande d’un jaune rouge ou d'un rouge jaune, un peu oblique- 

ment étendue des limites internes de la tranche jusqu’au sixième ou 

huitième interne de la largeur, faiblement courbée à son côté externe, 

subarrondie à l’interne, irrégulièrement rétrécie de dehors en 

dedans, plus oblique à son bord antérieur, plus avancée à celui-ci 

derrière le calus, couvrant dans ce point du cinquième aux quatre 

seplièmes de la longueur , et le quart médiaire de la longueur vers 

le quart interne de la largeur, ordinairement entaillée au milieu de 

son bord postérieur et brusquement rétrécie au tiers externe de l'an- 

térieur : repli d'un rouge testacé , bordé de brun ou de noir, Dessous 

du corps noir : épimères flaves : côlés du ventre d’un jaune roux, 

chacun sur le tiers environ de largeur. Pieds noirs , jambes et tarses 

en partie d'un rouge leslacé ou tirant sur cette couleur : les pre- 

mières, principalement sur la tranche inférieure : pieds antérieurs 

entièrement d’un rouge testacé (o°). 

Parnie : la Chine (collect. Schoenherr , type, Dejean); les Indes 

orientales (Troberl). 
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6. L. oculata; Fasnicius. Subhémisphérique. Prothorax noir 

sur sa partie médiaire, paré de chaque côté d'une bordure d'un jaune 

pâle, en forme de tache ovale, égale dans son milieu au tiers de la 

largeur. Elytres d'un noir luisant , ornées chacune d'une tache subor- 

biculaire jaune, couvrant du sixième au quart médiaire de la longueur, 

étendue du sixième externe presque au tiers interne de la largeur. 

Coccinella oculata, Fann. Ent. Syst. 1. 4. 4. p. 287. 98. — Jd. Syst. El. 1. 4. p. 379. 

426. — Hrénnsr , Nat. t. 5. p. 507. 67. — Scuorxu. Syn. ins. 1.2. p. 196. 130. 

Long. 0",0060 à 0",0067 (2 2/3 à 31). — Larg. 0",0056 

à 0m,0062 (2 1/2 à 2 2/31). 

Corps subhémisphérique; pointillé; brillant, en dessus. Zéte noire, 

étroilement bordée de flave testacé à la partie antérieure du labre et 

de l’épistome. Antennes et Palpes d'un roux testacé. Prothorax peu ou 

point subsinueux et à peine rebordé , sur les côtés; émoussé au- 

devant de l’écusson; noir sur sa partie médiaire, d'un jaune pâle, 

sur les côtés : la partie noire, aussi large en devant que le bord 

postérieur de l’échancerure (laissant entre elle et ce bord une bordure 

lave, graduellement plus étroile el souvent interrompue dans son 

milieu) , d'une largeur uniforme jusqu'à la moilié de la longueur, 

élargie ensuite en are rentrant, couvrant les trois quarts médiaires 

euviron de la base et même prolongée en bordure très-étroite jus- 

qu'aux angles postérieurs , laissant de chaque côlé une bordure d’un 

jaune pâle, en forme de tache ovale ou suborbiculaire , égale chacune 

dans leur milieu, au tiers environ de la largeur. Æcusson noir. 

Elyvres à tranche médiocrement développée, déelive et légèrement 

concaye ; noires, parées chacune d’une tache jaune ou d'un jaune 

rougeâtre, suborbiculaire ou brièvement en ovale transversal , cou- 

vrant quelquefois le quart médiaire , d'autrefois seulement le sixième 

de la longueur , étendue souvent du sixième exlerne au tiers in- 

terne, d’autres fois plus restreinte : repli offrant des traces de la 

lache des élytres. Dessous du corps et Pieds, noirs : eôlés du 
ventre d'un jaune roux sur le quart au moins de la largeur : spon- 

gioles des larses roussâtres. 

Parnre : le Bengale (collect. Westermann) ; Manille (Trobert, ele.). 

Obs. Fabricius lui a donné , vraisemblablement à tort, l'Amérique 

septentrionale pour patrie. 

T. u. 2° série. 49 
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7. H, moœwsata Subhémispherique. Prothorax flave ou d'un flave 

rougeûtre , paré de deux sortes de bandes noires , liées à la base, pro- 

longées de chaque côte de la ligne médiane jusqu'au sixième antérieur, 

irrégulièérement rétrécies d'arrière en avant. Elytres noires, ornées 

chacune d'une tache flave, subréniforme ou postérieurement entaillée 

dans son milieu , couvrant environ le tiers médiaire de la longueur , 

obliquement étendue presque du milieu de la gouttière au cinquième 

voisin de la suture. 

Coccinella mœæsta, MELLy , in collect. 

Long. 0,0056 (2 1/2). — Larg. 0",0048 (2 1/81). 

Corps subhémisphérique; convexe ; pointillé ; luisant ou brillant, 

en dessus. Zëéte flave. Antennes d'un rouge livide. Palpes d'un rouge 
jaunâtre. Prothorax subsinueux et à peine rebordé , sur les côtés ; 

émoussé au-devant de l’écusson ; flave ou d'un flave légèrement rou- 
geâtre , paré de deux sortes de bandes longitudinales noires, liées à 

la base dont elles couvrent environ les trois cinquièmes médiaires , 

prolongées ensuite , une, de chaque côté de la ligne médiane (qui 

reste de couleur foncière) , jusqu'au sixième antérieur : ces bandes , 

irrégulièrement rétrécies d'arrière en avant, paraissant, formées 
chacune par la réunion de deux taches : l’une , basilaire , triangu- 

laire : l'autre , discale , subpunctiforme. Ecusson noir. Elytres con- 

vexes, mais relevées en une tranche en goutlière , graduellement ré- 

trécie des épaules à l’angle sutural , égale environ au septième de la 

largeur , vers le tiers de la longueur ; noires , parées chacune d'une 

tache flave ou jaune flave, presque en ovale un peu obliquement 

transversal, arrondie à son bord antérieur, entaillée au milieu du 

postérieur , élendue du cinquième interne de la largeur jusqu'au 

dixième voisin du bord marginal, el du tiers aux deux Liers environ 

de la longueur, mais plus antérieure près du bord externe , plus posté- 

rieure près de la suture : repli flave , bordé de noir. Dessous du corps 

noir sur les médi et postpectus, et sur les parties médiaires de l’anté- 

pectus et du ventre ; épimères des médi et postpectus, côtés de l'anté- 

peelus et du ventre , d'un flave testacé. Pieds d’un blane sale, faible- 

ment rougeûtre ou tirant plus sur le fauve, sur les cuisses que sur les 

jambes : les postérieures de celles-ei, moins elaires : cuisses poste- 

rieures brunes. 

Parnre : Java ( collect. Melly ). 
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8. &. desvlata. Subhémisphérique. Prothorax d'un flaveroux, paré 

de deux taches noires ; couvrant les trois cinquièmes médiaires de la 

base, étroitement séparées sur la ligne médiane , rétrécies presque à 

angle droit au milieu de leur côté externe, prolongées presque jusqu'au 

bord antérieur. Elytres noires , marquées vers les cinq sixièmes de la 

longueur de la tranche d'une tache roussätre peu apparente. 

Long. 0,0039 (1 341). — Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Corps subhémisphérique ; superficiellement pointillé ; luisant ou 

brillant, en dessus. Zéte, Antennes et Palpes , d'un flave roux. 

Prothorax subsinueux et à peine rebordé, sur les côtés; émoussé au- 

devant de l’écusson , à la base ; d'un flave roux ou d'un roux flave, 

paré de deux taches noires , couvrant les trois cinquièmes ou presque 

les deux Liers médiaires de la base , prolongées presque jusqu'au bord 

antérieur , séparées presque jusqu'à la base par la ligne médiane de 

couleur foncière , rétrécies d'arrière en avant et brusquement ou 

presque à angle droit dans le milieu de leur eôté externe, obluses 

ea devant , à peu près égales au bord postérieur de l'échancrure. 

Elytrés à tranche peu inclinée , légèrement en gouttière , égale en- 

viron au dixième de la largeur , vers le Liers de la longueur ; noires, 

offrant aux quatre cinquièmes de la longueur de la tranche une petite 

tache roussâtre : repli d'un flaye roussâtre, bordé de noir. Dessous du 

corps et Pieds d'un flave roussâtre ou testacé , ou d'un roux livide : 

arrière poitrine et milieu du premier arceau ventral , d'un rouge Les- 

tacé livide. 

Parnte : la Nouvelle Hollande ( collect. Hope). 

Obs. La petite tache indiquée sur les élytres , serait-elle acciden- 

telle ? indiquerait-elle que la couleur foncière n'est produite que par 

l'extension de la matière noire d'un dessin primitif qui se trouverait 

dénaturé ? Dans ce cas, le lype me serait inconnu : cet individu ne 

peut se rapporter à aucune autre espèce de ce genre. 

11 faut probablement rapporter à cette branche ; et peut-être à cette 

coupe ou aux suivantes la Coccinella cincta, Hore ( Grax's, Zoolog. 

Miscel. p. 31), dont je suis forcé de changer le nom spécifique, 

Fabrieius ayant donné la même dénomination à une autre espèce. 
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Lemnia?eireumyvelata. Suborbiculaire, convexe. Prothorax 

noir, paré en devant et moins étroitement sur les deux tiers antérieurs 

des côtés, d'une bordure d'un testacé livide. Elytres d'un roux jaune, 

parées d'une bordure marginale noire, égale environ au quart de la 

largeur vers le milieu de la longueur. 

Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps suborbiculaire ; convexe ou assez médiocrement convexe; 

pointillé ; luisant, en dessus. Zéte flave. Antennes et Palpes d'un 

jaune rouge. Prothorax subsinueux latéralement; noir, paré en 
devant et moins étroitement au côté externe des angles antérieurs el 
jusqu'aux deux tiers des bords latéraux d'une bordure d'un testacé 

livide. £cusson noir. Ælytres convexes, à tranche moins déelive , 

égale environ au sixième de la largeur, vers les deux tiers de la 

longueur; rousses ou d'un jaune roux, parées extérieurement d'une 

bordure noire , graduellement rétrécie des épaules à l'angle sutural. 
égale environ au quart de la largeur, vers le milieu de la longueur : 

repli bordé de noir. Dessous du corps et Pieds d'un jaune 

rouge : poitrine et partie médiane des deux premiers arceaux du 

ventre, noirs : épimères des médi et postpectus , flaves. 

Pare : le Népaul. 

Genre Artemis , ARTEMIS. 

( Artemis, nom mythologique. }) 

Canacrères. Æpistome à peine bidenté. Æntennes à massue allon- 

gée; grêles : les neuvième et onzième arlicles au moins plus longs 

que larges : celui-ci subarrondi à l'extrémité. Prothorax arqué et à 

peine rebordé latéralement; sinueux au subéchancré au côté externe 

des angles de devant; médiocrement arqué en arrière, peu ou point 

émoussé au-devant de l'écusson , à la base. Æcusson moins long que 

large ; subsinueux sur les côtés et terminé en pointe. Ælytres d'un 

tiers plus large en devant que le prothorax ; arrondies postérieure- 

ment ; conyexes , à tranche assez large et peu inclinée ; creusées de 

fossettes sur le repli. Corps orbiculaire , aussi large que long. 
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æ. Tranche plane, assez nettement limitée. 

1. A. cireumustn. Zémisphérique , entièrement rousse où d'un 

roux lestacé , avec la tranche des élytres , noire. 

Coccinella circumusta, MeLry , ta collect. 

Long. 0,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0056 (21/21). 

Corps hémisphérique ; pointillé ; luisant , entièrement roux ou d’un 

roux lestacé , en dessus , avec latranche des élytres ,noire. Prothorax 

subsinueux et à peine rebordé , sur les côtés ; émoussé au-devant de 

l'écusson , à la base, Ælytres convexes , mais exlérieurement dilatées 

en une tranche noire , peu déelive , assez nettement limitée , de lar- 

geur presque uniforme jusqu'aux quatre cinquièmes , égale au dixie- 

me environ de la largeur , vers les deux cinquièmes de la longueur , 

beaucoup plus fortement poneluée que le reste de leur surface : repli 

bordé de noir. Dessous du corps et Pieds d'une couleur analogue 

au-dessus. 

Parrie : Hong-kong , en Chine (collect. Melly ). 

æx. Tranche légèrement concave , peu nettement limitée, 

9, A. rufuln. /émisphérique. Entièrement rousse ou d'un roux 

testacé. 

Coccinella rufala, Meury, in collect. 

Long. 0",0060 (2 3/41). — Larg. 0",0060 (2 3/41). 

Corps hémisphérique ; pointillé ; entièrement roux ou d'un roux 

testacé, en dessus et en dessous. Prothorax subsinueux et à peine re- 

bordé , sur les côtés ; émoussé au-devant de l'écusson. Ælytres con- 

vexes, mais dilatées extérieurement en une tranche peu déclive , 

faiblement en goultière , peu nettement limitée, égale environ au 

dixième de la largeur , vers les deux cinquièmes de la longueur, beau- 

coup plus fortement ponctuée que le reste de leur surface. 

Parme : Hong-kong , en Chine (collect. Melly). 

3. A mandarinn. Z/émisphérique. Tête et Prothorax roux ou 

d'un roux testacé. Elytres noires , ornces chacune d'une grande tache 
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rousse où d'un roux testacé, en forme de virgule sur l'élytre gauche , 

couvrant presque les deux tiers médiaires de leur base , prolongée obli- 

quement et d'une manière sensiblement courbe ; jusque près de la 

tranche , aux trois cinquièmes de la longueur. 

Coccinella mandarina , Meuux , tn collect. 

Long. 0%,0060 (2 3,4!).— Larg. 0",0060 (2 3/41). 

Corps hémisphérique ; pointillé ; luisant, en dessus. Zéte, Anten- 

nes , Palpes et Prothorax , roux ou d’un roux testacé : le dernier , 

subsinueux el à peine rebordé , sur les côtés ; émoussé au-devant de 

l'écusson, Ce dernier , roux , bordé de noir. Æ/ytres convexes , mais 

extérieurement dilatées en une tranche peu déelive , faiblement en 

gouttière , peu nettement limitée , égale environ au dixième de la 

largeur , vers les deux cinquièmes de la longueur, beaucoup plus for- 

tement ponctuée que le reste de leur surface ; noires, parées chacune 

d'une grande tache rousse ou d'un roux testacé, c’est-à-dire de la 

couleur du prothorax, presque en forme de virgule sur l'élytre gauche, 

couvrant les deux tiers internes ou un peu moins de leur base , pro- 

longée d'une manière oblique et sensiblement courbe jusqu'aux trois 

septièmes de la longueur, aboutissant à son extrémilé au cin- 

quième de la largeur voisin du bord externe, rélrécie d'avant en ar- 

rière , passant sur le sommet du calus à son bord externe , s'éloignant 

de la suture à son côté interne , à partir de l'extrémité de l’écusson : 

repli bordé de noir. Dessous du corps et Pieds roux ou d'un roux 

leslacé. 

Paraie : Hong-kong , en Chine ( collect. Melly ). 

Obs. Ces trois espèces ont entre elles la plus grande analogie : les 

deux dernières ne diffèrent que par la couleur des élytres. 

Genre Cælophora, CoœLornore. 

(Koïhos, creux ; g#pé, je porte.) 

Canacrènes. Æpistome simplement bidenté. Æntennes à massue 

grêle et allongée , à neuvième et onzième articles généralement plus 
longs que larges : celui-ci émoussé ou subarrondi. Prothorax arqué 

el à peine rebordé latéralement; ordinairement obliquement coupé ; 
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subéchaneré ou subsinueux au eôlé externe des angles de devant; 

en are dirigé en arrière et souvent émoussé ou tronqué au-devant de 

l'écusson, à la base. Ecusson habituellement moins long que large, 

subsinueux sur les côtés et terminé en pointe à son extrémilé. Elytres 

le plus souvent arrondies postérieurement ; à tranche assez étroile ; 

ereusées sur leur repli de fossettes plus ou moins prononcées. Corps 

subhémisphérique. 

Les espèces assez nombreuses de ce genre très-naturel, semblent 

jusqu'à ce jour particulières aux chaudes régions de l'Afrique et de 

l'Asie, et à l'Australie. 

A. Elytres arrondies postérieurement. 

1. €. Westermanmi. Subheémisphérique. Prothorax rouge où 

d'un rouge tirant sur le jaune testacé. Elytres d'un noir luisant, 

parées chacune d'une tache rouge, en demi-cercle un peu allonge 

et dirigé en arrière, liée à la base, depuis les côtés de l'écusson , jus- 

qu'aux angles postérieurs du prothorax. 

Long. 0",0057 (2 1/2). — Larg. 0",0048 (21/81). 

Corps subhémisphérique ; pointillé; brillant, en dessus. Zéte, 

Antennes et Palpes d'un jaune testacé où d'un rouge testacé, Pro- 

thorax sinueux et très-élroitement rebordé sur les côtés; émoussé 

au-devant de l'éeusson ; d’un rouge tirant sur le jaune testacé , sans 

taches, £cusson noir. Elytres à tranche un peu moins déclive ; d'un 

noir brillant, parées d'une tache d'un rouge vermillon carminé, en 

demi-cerele un peu allongé, couvrant la base depuis l'écusson jus- 

qu'à la partie de celle-ci correspondante aux angles postérieurs, en 

passant sur le calus, prolongée dans son milieu jusques un peu au- 

delà du quart de la longueur : repli d'un jaune rouge , bordé de noir. 

Dessous du corps et Pieds d'un jaune rouge ou d'un jaune orangé : 

épimères el côlés du ventre un peu plus jaunes que le reste. 

Paris : le Bengale (collect. Westermann). 

J'ai dédié cette belle espèce à M. Westermann de Copenhague , 

entomologiste très-connu par ses voyages, par des observations 

locales publiées sur différents insectes exotiques, et par la magnifique 

tenue de sa collection. 
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2. C.reniplagiata. Subhémisphérique. Prothorax noir, à côtés 

d'un rouge jaune ou jaune rouge : la partie noire ; égale en devant 

au bord postérieur de l'échancrure , et couvrant les trois cinquièmes 

médiaires de la base. Elytres noires, ornées chacune d'une tache d'un 

rouge jaune, étendue de la moitié ou un peu plus de la largeur à la 

tranche, des deux cinquièmes ou un peu plus aux trois cinquièmes 

de la longueur : celte tache paraissant souvent formée par la réunion 

de deux. 

Coccinella reniplagiata , Des. Catal. p. 458. (T). 

Long. 0",0056 (2 1,21). — Larg. 0,0046 (21). 

Corps subhémisphérique; superficiellement pointillé; luisant ou 

brillant, en dessus. Zéte, Antennes et Prothorax d'un rouge fauve 

ou d'un rouge testacé obseur. Prothorax subsinueux et à peine 

rebordé sur les côtés ; peu ou point émoussé au-devant de l'éeusson ; 

noir , à côtés d'un rouge jaune ou d'un jaune rouge : la partie noire 

aussi large en devant que le bord postérieur de l’échanerure , élargie 

légèrement en are rentrant jusqu'à la base , couvrant les trois cin- 

quièmes ou les deux tiers de celle-ci, ou même prolongée en bor- 

dure très-étroite jusqu'aux angles postérieurs : la bordure latérale 

parfois étendue en devant en bordure très-étroile ou interrompue 

dans son milieu. Ælytres à tranche peu inclinée, légèrement en 

goutlière , égale vers le tiers de la longueur au dixième environ de 

la largeur; noires, ornées chacune d'une tache d'un rouge jaune, 

souvent didyme ou composée de deux taches unies, étendue de la 

tranche marginale à la moitié ou un peu moins de la largeur, des 

deux cinquièmes ou un peu plus aux trois cinquièmes environ de la 

longueur : celte tache, d'autres fois en forme de bande transversale 

raccourcie , arrondie à ses extrémités , n’offrant pas à ses bords 

antérieur ou postérieur l'apparence d'être formée de la réunion de 

deux : repli bordé de noir. Dessous du corps et Pieds d'un rouge 

teslacé : postpectus souvent obscur. 

Parnie : Java (collect. Dejean, type). 

3. ©. congener; Scroennerr. Subhémisphérique. Prothorax et 

Elytres, noirs : le premier, paré en devant et sur des côtés d'une bor- 
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dure pâle, étroite, à peine prolongée jusqu'aux angles postérieurs : 

les secondes, ornées chacune d'une tache suborbiculaire d'un rouge 

tirant Sur le jaune , occupant plus du tiers médiaire de la largeur, du 

cinquième à la moitié de la lonqueur. 

Corcinella congener , Scnorxuenn (décrite par Pillberg), Syn. ins. t. 2. p. 197. 134 

(suivant l’exemplaire typique communiqué par M. Schoenherr). 

Long. 0®,0033 à 0",0036 (1 1/2 à 1 2/31). — Larg. 0",0098 
à 0",0030 (1 1/4 à 1 2/51). 

Corps subhémisphérique ; finement ponctué ; luisant ou brillant , 

en dessus. Zéte noire, brune ou obscure : labre, Antennes et Palpes 

d'un jaune ou d'un flaye d'ocre. Prothorax peu ou point subsinueux 

et à peine rebordé sur les côtés ; peu émoussé au-devyant de l’écusson, 

noir, paré en devant d'une bordure étroite , pâle ou d’un flave d'ocre, 

à peine prolongée latéralement jusqu'aux angles postérieurs, £cusson 

noir. Élytres à tranche étroite, déclive, peu nettement limitée, moins 

finement ponctuée; noires , ornées chacune d’une tache d'un rouge 

vermillon carminé ou d'un rouge tirant sur le jaune, suborbieulaire 

occupant plus du tiers médiaire de la largeur, et du cinquième à la 

moitié ou un peu plus de la longueur : repli d'un jaune roux , Lerdé 

de noir. Dessous du corps et Pieds d'un jaune roux. 

Parrie : la Chine (collec. Dejean); les Indes orientales (Schoenherr, 

type). 

4. ©. vidun. Subhémisphérique. Prothorax et Elytres d'un noir 

luisant : le premier, orné de chaque côté d'une bordure d'un jaune rouge 

étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire et couvrant le cin- 

quième externe de la base ; les secondes , sans taches. 

Long. 0",0051 à 0%,0056 (2 1/4 à 2 1/2 1). — Larg. 0,0039 
à 0",0045 (1 3/4 à2!). 

Corps subhémisphérique; pointillé ; luisant ou brillant , en dessus. 

Tête , Antennes et Palpes carnés. Prothorax subsinueux et à peine 

rebordé sur les côtés ; peu ou point émoussé au-devant de l'écusson ; 
noir, paré de chaque côté d'une bordure couleur de chair ou d'un 
rouge lestacé pâle, couvrant en devant jusqu'à la sinuosilé postocu - 
laire (et quelquefois étendue en bordure graduellement plus étroite 

MNT AS SÉTIE. 50 
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presque jusqu'au milieu du bord antérieur), prolongée jusqu'à la base 

dont elle couvre le cinquième exlerne , parfois un peu ovalairement 

renflée à son côté interne. Ælytres à tranche de largeur médiocre ou 

assez faible , à limites indécises , déclive et légèrement en goutlière ; 

noires , sans taches : repli d’un roux jaune , bordé de noir. Dessous 

du corps et Pieds d'un roux jaune, luisant : postpeelus et partie 

médiaire du premier arceau ventral , souvent en partie au moins, 

obseurs ou noirâlres. 

Parrie : Java (collect. Buquet ). 

5. €. versipellis. Priéoement ovale ; convexe ; rousse ou d'un 

roux testacé sur le prothorax : celui-ci parc d’une bordure noire , peu 

développée , couvrant les trois cinquièmes médiaires de la base. Elytres 

ornées d'une bordure suturale ct d'une marginale noires, et parfois 

nulles. 

Érar Nora. Prothorax d'un roux ou d’un rouge teslacé , souvent 

plus ou moins obseur , paré d'une bordure noire , peu développée ou 

peu apparente , couvrant la moitié ou les trois cinquièmes médiaires 

de la base. Ælytres rousses ou d'un roux testacé ; ornées d'une bor- 

dure suturale , noire , naissant à l'extrémité de l'écusson ou parfois 

bordant étroitement les côtés de celui-ci, un peu plus étroite à sa 

naissance, à peine plus large ensuite que la moitié de l’écusson ; 

ornées d’une bordure marginale de même couleur, réduite au rebord 

externe sur le tiers antérieur et couvrant ensuite à peu près toule la 

tranche. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

Obs. Les bordures indiquées ci-dessus , sont sujettes à faire défaut. 

Long. 0",0036 à 0",0059 (2 1/2 à 2 2/31). — Larg, 0",0048 
(21/81). 

Corps brièvement ovale ; convexe ; pointillé; luisant ou brillant, 

en dessus. Zéte, Antennes et Palpes roux, parfois d’un roux testacé. 

Prothorax subsinueux et à peine rebordé sur les côtés ; légèreinent 

émoussé au-devant de l’écusson ; coloré comme ila été dit, Ecusson 

obseur. Ælytres à tranche étroite , à peine égale au douzième de la 

largeur, vers letiers dela longueur, médiocrement inclinée, légèrement 

en gouttière ; colorées comme il a été dit. Dessous du corps et Pieds à 
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peu près de la couleur des élytres : épimères du médipectus , flaves- 

centes, 

Parris : Java (colleet. Buquet , Weslermann). 

6. €. partita. Priévement ovale ; convexe ; rousse ou d'un jaune 

fauve , en dessus. Prothorax paré de deux taches noires , obtusément 

triangulaires , couvrant les deux tiers médiaires de la base, étroi- 

tement séparées par la ligne médiane , prolongées presque jusqu'au 

bord antérieur. Elytres ornées d'une bordure suturale , d'une margi- 

nale et d'un réseau , noirs : celui-ci divisant la surface de chacune en 

cinq aréoles : deux, subbasilaires : deux après les trois seplièmes : 

l'interne obtriangulaire , plus postérieurement prolongée : l'externe, en 

ovale transversal : la cinquième , longeant la bordure marginale, de 

l'angle apical aux trois quarts de la longueur. 

(Long. 0m,0059 (22/31). — Larg. 0m,0045 (21). 

Corps brièvement ovale ; convexe ; très-superficiellement pointillé ; 

brillant, en dessus. Zéte d'un rouge testacé obseur , mais probable- 

ment d'un fauve jaune chez d’autres individus. Æntennes d'un rouge 

teslacé ou fauve livide : Palpes obscurs. Prothorax subsinueux et à 

peine rebordé , sur les côtés; peu ou point émoussé au-devant de 

l'éeusson; roux ou d'un jaune fauve , paré de deux taches noires , 

oblusément triangulaires , couvrant les deux tiers médiaires de la base 

et prolongées en bordure graduellement rétrécie jusqu'aux angles 

postérieurs , étroitement séparées sur la ligne médiane par une raie 

de couleur foncière , rétrécies chacune d’arrière en avant à leur côté 

externe , prolongées presque jusqu'au bord antérieur, obtusément 

terminées en devant, égales , prises ensemble , au bord postérieur de 

l'échanerure , laissant de chaque côté une tache ovale de couleur fon- 

cière. Æcusson noir. Ælytres à tranche déclive, à peine égale au 

douzième de la largeur ; rousses où d'un jaune fauve , parées d'une 

bordure suturale , d'une périphérique et d'un réseau , noirs : celui-ci, 

divisant la surface de chacune en cinq aréoles : deux, subbasilaires, 

presque en carré un peu allongé : deux, vers la moitié de la longueur : 

l'interne, obtriangulaire, prolongée jusqu'aux trois quarts : l'externe , 

en ovale transversal, un peu plus antérieure et de moilié moins posté- 

ricure : la postérieure , en ovale transversal , joignant le quart posté- 
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ricur de la bordure marginale , prolongée jusqu'à l'angle sulural : le 

réseau , offrant, 1° une bande transversale , couvrant des deux aux 

trois septièmes de la tranche, d’un tiers plus large dans sa moilié in- 

terne , servant à séparer les première et deuxième mailles des troi- 

sième et quatrième ; 2° une bande longitudinale , naissant des trois 

cinquièmes de la base , prolongée jusqu'à la bande transversale , sé 

parani les première et deuxième aréoles ; 3° une bande couvrant des 

quatre septièmes aux trois quarts de la tranche, et des deux liers aux 

sept huitièmes de la suture , arquée à son bord postérieur pour en- 

clore la dernière maille, avancée vers le milieu de son bord antérieur 

en une dent ou rameau graduellement rétréci, lié au milieu du bord 

postérieur de la bande transversale , séparant ainsi les troisième et 

quatrième aréoles : la bande suturale , une fois aussi large que l'écus- 

son , de celui-ci à la bande transversale , égale à lui de cette bande 

à la seconde et plus étroit de cetle dernière à l'angle apical : la bor- 

dure basilaire, très-étroite : la bordure marginale, couvrant la tranche : 

repli bordé de noir. Dessous du corps d'un roux jaune, moins clair sur 

les parties pectorales que sur les côtés du ventre : disque de l'arrière 

poitrine , obseur : deux cinquièmes médiaires du ventre, noirssur le 

premier arceau , graduellement moins obseurs sur les autres. Pieds 

fauves ou d'un fauve testacé. 

Parrie : Java (collect. Westermann). 

1. ©. Newporti. Subheémisphérique; d'unroux rouge ou testacé, en 

dessus. Prothorax sinueux sur les côtés ; paré de deux taches punc- 

tiformes noires , liées chacune au quart externe de la base. Elytres à 

tranche inclinée ; ornées chacune de cinq taches punctiformes noires : 

une . basilaire , unie à celle du prothorax : trois en rangée un peu 

obliquement transversale du tiers interne aux deux cinquièmes externes : 

une, ŒUX Cinq SiXIÈMES ; disposée avec la basilaire et l'intermédiaire de 

la rangée sur une ligne longitudinale droite. 

Long. 0",0061 (2 3/4). — Larg. 0",0056 (2 1/21). 

Corps subhémisphérique ; pointillé; luisant et d'un roux rouge ou 

testacé , en dessus. Zéte , Antennes et Palpes concolores. Prothorax 

sinueux et étroilement rebordé , sur les côtés; paré de deux taches 

puneliformes, noires, liées à la base, vers le quart externe de celle-ci. 
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Ecusson concolore. Elytres d'un tiers plus larges en devant que le pro- 

thorax ; émoussées aux épaules ; convexes , offrant extérieurement une 

tranche moins déelive , égale environ au sixième de la largeur , vers 

les deux cinquièmes de la longueur ; ornées chacune de cinq taches 

punetiformes , noires : la première , aux deux cinquièmes internes 

de la base , se confondant avec celle de la base du prothorax : les 

deuxième, troisième et quatrième , en rangée un peu obliquement 

transversale du tiers interne ou un peu plus, aux deux cinquièmes ex- 

ternes : la deuxième, non loin de la suture : la troisième, sur le milieu 

de l'élytre ; la quatrième , sur la limite interne de la tranche : la cin- 

quième, vers les cinq sixièmes de la longueur , formant avec la troi- 

sième et la basilaire une rangée longitudinale droite. Dessous du 

corps et Pieds d'un fauve rouge ou testacé. Mésosternum fortement 

échaneré. 

Paru : les îles Philippines (Muséum britannique). 

J'ai dédié cette espèce à M. George Newport de Londres, l’un 

des plus savants entomologistes de l'Europe. 

8. €. pupillatas: Scnoexuerr. Subhémisphérique. D'un rouge tes- 

tacé , en dessus. Elytres parées chacune de cinq points noirs , ocelles : 

deux , subbasilaires , l'externe, sur le calus , l'interne , à peine plus 

antérieur , voisin de la suture : deux, vers la moitie, l'interne ; aux 

quatre septièmes , plus voisin de la suture que le premier , l'externe , 

un peu plus près du bord externe que celui du calus : le dernier ; aux 

qualre cinquièmes sur le milieu de l'étui, 

Coccinella pupillata, Scuosxuerer (décrite par Swartz), Svn. Ans. 1. 2 p. 484. 90 

{suivant l’exemplaire typique de la collection de M. Schoenherr ). 

Long. 0",0056 à 0",0063 (2 1/2 à2 7/8). 

Corps subhémisphérique ; pointillé; luisant ou brillant; d'un rouge 

vermillon testacé , en dessus. Zéte, Antennes et Palpes ordinairement 

un peu plus pâles. Prothorax sinueux et à peine rebordé sur les 

côtés ; peu ou point émoussé au-devant de l'écusson ; sans laches. 

Elytres convexes , à tranche moins déclive; parées chacune de cinq 

taches punetiformes noires , entourées chacune d’un cercle orangé ou 

plus jaune que la couleur foncière : deux, subbasilaires : la 

deuxième, sur le calus : la première ou interne, un peu plus anté- 
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rieure et plus voisine de la suture que de la deuxième : les troisième 

et quatrième en rangée transversale, vers la moilié externe et un peu 

plus postérieurement à l’interne : la troisième , à peine plus voisine 

de la suture que la première : la quatrième, un peu plus rapprochée 

du bord externe que la deuxième : la cinquième, vers les quatre 

cinquièmes de la longueur , à égale distance de la suture et du bord 

externe. Dessous du corps et Pieds d'un rouge jaune : épimères du 

médipectus un peu plus jaunes. 

Pare : la Chine (collect. Schoenherr , type); Java (Dejean); le 

Bengale (Westermann). 

9. ©. novem-mnculata ; Fasricrus. Subhémisphérique 3 d'un 

rouge testacé, en dessus. Prothorax paré de deux taches noires sou- 

vent peu distinctes. Elytres ornces vers les cinq sixièmes d'une tache 

suturale commune parfois divisée en deux juxta-suturales, et chacune 

de quatre autres punctiformes et disposées en croix, noires : la 

première, sur le calus : les deuxième el troisième vers les deux cin- 

quièmes : la quatrième, vers les deux tiers : ces taches souvent ocellées. 

Érar nonmar. Prothorax d'un rouge testacé, paré de chaque côté 
de la ligne médiane, des trois seplièmes aux trois quarts de la lon- 

gueur, d’une lache noire, parfois punctiforme , d'autres fois plus 

développée. Elytres d'un rouge testacé , de nuance un peu variable, 

ornées d'une tache , commune aux deux étuis , située sur la suture, 

vers les cinq sixièmes environ de la longueur et chacune de quatre 

autres, punctiformes, disposées en croix, noires : la première, sur 

le calus : les deuxième et troisième , vers les deux cinquièmes de la 

longueur : la deuxième , séparée de la suture par un espace ordi- 

nairement à peine égal à son diamètre et souvent notablement 

moindre : la troisième , à une distance semblable du bord externe : 

la quatrième, vers les deux tiers, plus voisine du bord externe que 

de la suture. 

Coccinella 9-punctata, Faur. Syst. Ent. p. 81. 15. 

Coccinella 9-maculata, Faur. Spec. ins. t. 4.p. 97. 26. — Zd. Mant. t. 4. p. 57. 41. 

— [d. Ent. Syst. t. 4. 4. p. 216. 47. — Id. Syst. El. 1. 4. p. 366. 59 (suivant 

l'exemplaire typique de la collection de Banks). — Gue. C. Lixx. Syst. nat. 1. 1. 

p. 1650. 82. — Oriv. Encyc. méth. t, 6. p. 60. 55. pl. 244. fig. 10. — Jd. Entom. 

1. 6. p. 1012. 57. pl. 5. fig. 42. — Scnoexu. Syn. ins. t. 2. p. 177. 65. — 

Boisouv. Voy. de PAstrol. p. 606. 29. 
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Variations du Prothoraz. 

Obs. Souvent les taches noires sont indislinctes ou ne sont indiquées que d'une 

manière nébuleuse et, dans ce cas, elles sont ordinairement plus développées , 

comme si la couleur gagnait en étendue ce qu’elle perd en intensité. Quand au 

contraire lt matière noire a surabondé , les taches perdent leur figure puncti- 

forme et se rapprochent de celle d’un triangle, en se prolongeant jusqu'à la 

base, En général le développement de ces taches coïncide avec celui des élytres. 

Variations des Elytres. 

Var. A. Taches ocellces ou entourées d'un cercle d'un jaune testace. 

Obs. C’est principalement quand les taches sont petites qu’elles sont ocellées , 

et souvent alors celles du prothorax sont peu distinctes. 

Coccinella iridea, Casrroem, Nov. ins. spec. p. 44. pl. fig. 17. — Jd. Edit. Gott. 

p. 155. pl. T. fig. 17. — Guec. C. Laxx. Syst nat. L 4. p. 4656. 405. — Ov. 

Eucyc. méth. t. 6. p. 65. 79. — Heunsr, Nat, t. 5. p. 277. 18. pl. 56. fig. 2. — 

Scnorxu. Syn. ins. t. 2. p. 184. 89. — Tuuxn. Coleopt. capens. ir Mem,. de l’Acad. 

de St-Pétersb. 1. 7. (1820), p. 366. 

Obs. Les taches, pour la grosseur, varient du sixième au quart de la largeur d’une 

élytre, prise dans son milieu. La tache commune, par un défaut de la matiere 

colorante, est réduite parfois à deux petites taches, à peine liées chacune à la 

suture, ou un peu isolées de celle-ci. 

Var. B. Quelques-unes des taches punctiformes liées ensemble. 

æ. Celle du calus liée à la troisième, ou juxta-marginale antérieure. 

B. La deuxième, ou juxta-suturale liée sur la suture à sa pareille. 

Obs. Quelquefois, par suite de cette union, la matière noire s’est étendue sur la 

suture de manière à former une bordure dilatée entre ces taches qu’elle unit, 

rétrécie en devant jusque près de l’écusson et postérieurement jusqu'aux quatre 

septièmes de la longueur, où elle s’unit à la tache commune, qui s’est allongée 

comme la tache ou dilatation antérieure, à ses deux extrémités. 

A celte varialion accidentelle se rapporte la 

Coccinella octonotata, Far. Syst. El. t. 4. p. 366.58. — Scnox. Syn. ins. t. 2. 

p. 111. 6%. — Ouv. Entom. 1. 6. p. 4040. 33. pl. 5. fig. 70. — Borspuv. Voÿ. de 

l'Astrol. p. 603. 23. 

Os. L'individu de la collection Dejean que j'ai eu sous les yeux, paraît être l’exem- 

plaire typique rapporté par La Billardière et décrit par Fabricius ; cet individu 

provenait du cabinet de Latreille, acquis par Dejean. Ila le prothorax peu sinueux , 

paré comme dans d’autres variélés de deux taches noires, obtusément triangu- 

laires, liées à la base, chacune près de la ligne médiane, et prolongées jusqu'aux 

deux cinquièmes antérieurs. 
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Long. 0%,0050 à 0m,0056 (21/4 à 2 1/21). — Larg. 0m,0045 
à 0®,0048 (2 à 2 1/8!). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; pointillé; luisant 

et d'un rouge testacé de nuance un peu variable, en dessus. Zéte, 

Antennes et Palpes d'un flave testacé. Prothorax subsinueux et à 

peine rebordé sur les côtés ; émoussé ou tronqué au-devant de l'écus- 

son ; peint comme il a été dit. Ecusson obscur. Elytres à tranche un 

peu moins déclive ; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous 

du corps et Pieds d'un roux flave : épimères des médi et postpectus , 

plus pâles. 

Pare : la Nouvelle Hollande (collect. Banks (1ype) ; Samboangan , 

dans les Philippines (Muséum de Paris) ; Penang ou île du prince de 

Galles (Hope) ; Java (Dejean, Westermann, elc.). 

10. €. hissellata. Suphemisphérique ; jaune ou d'un jaune rou- 

geätre, en dessus. Prothorax orné de quatre taches noires : deux oblu- 

sément triangulaires liées à la base : une punctiforme et parfois nulle, 

vers chaque angle postérieur : ces taches rarement unies et formant une 

bordure quadrilobée. Elytres parées de deux taches suturales arron- 

dies, au quart et aux cinq sixièmes, et chacune de quatre autres, noires, 

punctiformes , disposées en croix oblique : la première , sur le calus : 

les deuxième et quatrième, submarginales, au tiers et aux deux tiers : 

la troisième, près de la suture aux quatre septièmes : quelques-unes 

rarement unies. 

Érar nonmar. Prothorax et Elytres d'un beau jaune ou d'un 
jaune un peu rougeâtre , en dessus : ie Prothorax orné de quatre 

taches noires : les deux intermédiaires, oblusément triangulaires , 

à peine séparées par la ligne médiane, liées à la base, prolongées 

jusqu'au tiers antérieur : les deux autres, punctiformes, situées 

chacune à l'un des angles postérieurs. Ælytres d'un beau jaune ou 

d'un jaune légèrement rougeâtre, parfois d'un jaune un peu plus päle 

sur la tranche marginale dont le rebord est ordinairement obseur ; 

ornées chacune de deux taches noires, sulurales, communes aux 

deux étuis et chacune de quatre autres punctiformes , de même cou- 

leur, disposés en croix oblique : la suturale antérieure subarrondic , 

située des deux aux trois cinquièmes : la postérieure souvent plus 
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élargie ou comme formée de la réanion de deux taches ovalaires , aux 

quatre cinquièmes ou un peu après , de la longueur : la première des 

taches particulières à chaque: élytre , couvrant le calus, mais un peu 

plus développée au côté inféro-interne de celui-ci : la deuxième, 

ordinairement en carré large , liée ou presque liée au bord externe , 
vers les deux septièmes, prolongée au moins jusqu'au tiers externe de 
la largeur : la troisième , subarrondie , vers les quatre seplièmes 
où un peu plus de la longueur , peu éloignée de la suture : la qua- 
trième , vers les deux tiers , extéricurement bornée par la limite in- 
terne de la tranche : les quatrième , troisième el suturale antérieure ; 
disposées sur la même ligne , en rangée oblique. 

Variations du Prothorar. 

Obs. Les taches puncliformes ou externes sont parfois nulles, d'autres fois, au 
contraire, les quatre taches se sont unies de manière à constituer une bordure 
basilaire noire, couvrant la majeure partie du prothorax el en quelque sorte 
quadrilobée en devant. Parfois les taches médiaires se sont avancées jusque 
près du bord antérieur et sont peu profondément divisées entre elles sur la 
ligne médiane ; le prothorax semble alors noir, paré de chaque côté d’une 
tache d'un jaune rouge, presque carrée, couvrant les trois cinquièmes du bord 
latéral, liée à une bordure antérieure de même couleur, étroite, émettant un pro- 
longement en arrière sur la ligne médiane. Cette modification semble parti- 
culière aux variations par excès desélytres. 

Variations des Elytres. 

Var. A. Quelques-unes des taches liées entre elles. 

Obs. Ce sont ordinairement les première et suturale antérieure , troisième ct 
quatrième qui ont le plus de tendance à s'unir. Dans ce cas, la tranche est 
généralement noire, liée à la deuxième tache, et la teinte des élytres est plus 
rougeàtre où passe au jaune rouge. 

(Long. 0"",0053 (2 1/31). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps subhémisphérique; pointillé ; d'un beau jaune ou d'un jaune 
un peu rougeâtre , luisant , en dessus. Zéte, Antennes et Palpes, de 
même couleur. Prothorax subsinueux et à peine rebordé sur les côtés ; 
peu ou point émoussé au-devant de l'écusson ; coloré comme il a été 
dit. Ecusson jaune. Ælytres à tranche subhorizontale égale environ 
au dixième de la largeur vers les deux cinquièmes de la longueur , 
d'une largeur presque uniforme jusqu'aux trois quarts au moins , 

T. 11. 2° série, 51 
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égale environ au huilième de la largeur, vers le tiers de la longueur; 

colorées et peintes comme il a été dit : repli noté d’une tache noire, 

correspondant à la marginale ou deuxième. Dessous du corps noir : 

épimères des médi et postpectus, flaves : ventre jaune ou d'un jaune 

rougeâtre de chaque côté , sur le quart environ de la largeur. 

Parme : le Bengale ( collect. Dupont , Hope ) ; Java (Reïche). 

11. ©. psis: Cassrnogu. Subhémisphérique ; jaune, en dessus. 

Prothorax paré de deux taches noires, liées à la base. Elytres 

ornces d'une bordure suturale chargée aux cinq sixièmes d'une 

tache suborbiculaire, d'une bordure marginale , et chacune de quatre 

taches , disposées en croix , noires : la première, sur le calus : la 

deuxième, subarrondie et juxta-suturale, vers le tiers : la troisième, 

carrée, marginale, aux deux cinquièmes : la quatrième, submarginale. 

vers les deux tiers : ces taches parfois déformées et liées entre elles 

ou aux bordures. 

Érar vonxaz. Prothorax jaune , d'un jaune rougeâtre , parfois d'un 

jaune rouge, orné de deux taches noires, séparées par la ligne me- 

diane, couvrant chacune presque le quart interne de la base, obtu- 

sément triangulaires, prolongées jusqu’au tiers antérieur. Æl/ytres 

d'un beau jaune ; parfois d'un jaune rougeàlre , assez rarement d'un 

jaune rouge , ornées d'une bordure suturale , d'une bordure margi- 

nale, d'une tache suturale, et chacune de quatre autres taches, noires : 

la bordure suturale, ordinairement moins large en devant que la moitie 

de l'écusson, presque égale : la bordure marginale, couvrant la 

tranche , un peu plus dilatée vers la tache marginale antérieure : la 

tache suturale , saborbiculaire , commune aux deux étuis, vers les 

cinq sixièmes ou six septièmes de la longueur, d'un diamètre égal en- 

viron au cinquième de la longueur : la première tache de chaque 

élytre , suborbiculaire , couvrant le calus de sa moitié ou de ses deux 

tiers externes , c’est-à-dire plus développée au côté interne qu’à l’ex- 

terne du calus : la deuxième , orbiculaire ou suborbiculaire , d'un 

diamètre égal environ au lLiers de la largeur, voisine de la bordure su- 

turale, au tiers environ de la longueur : la troisième, un peu plus an- 

térieure, carrée ou en carré large, liée à la bordure marginale, 

tansversalement étendue jusqu'aux deux septièmes externes : la qua- 

trième, suborbiculaire ou orbiculaire , voisine de la bordure margi- 

pale, plus rapprochée de la tache sulurale que de la deuxième. 
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Variations du Prothorax. 

x. Taches plus où moins développées, parfois presque avancées jusqu'à la 

sinuosilé postoculaire. 

Variations des Elytres (par défaut ). 

Oës. La bordure suturale est parfois presque nulle, incomplète ou très-rétrécie 

sur une partie de sa longueur. La bordure marginale manque souvent de la 

dilatation indiquée , ou se trouve même presque réduite au bord externe. 

Erar NonmaL, 

Coccinella dorsosignata, Des. Catal. p. 457 (type). 

Variations des Éytres (par excès). 

Var. A. Quelques-unes des taches déformées. 

Obs. La troisième a souvent de la tendance à se dilater à son angle antéro-interne ; 

la quatrième, à s'étendre vers le bord marginal ; quelquefois celle-ci présente 

alors un carré obliquement élargi, ou un parallélipipède oblique. La tache sutu- 

rale prend quelquefois la figure d’un losange ; les deux autres ; quoique variables, 

le sont moins communément. 

Var. B. Quelques-unes des taches liées, soit aux bordures suturale 

ou marginale, soit entre elles. 

Obs. Les plus sujettes à former ces unions, sont la troisième ou marginale an- 

térieure, avec celle du calus; la quatrième , avec la bordure marginale, avec 

la tache suturale, et plus rarement avec la deuxième : celle-ci se lie souvent à la 

suture ; quelquefois elle se joint à la tache commune, par la bordure suturale, 

en formant la figure d’une courge à gourde. 

Coccinella psi, Cassrroem, Nov. Ins. Spec. èn Tauxn. Dissert. Acad. p. 45. pl. Gg. 16. 

— Id. Edit. Got. p. 455. pl, Z. fig. 16. — Guez. CG, Linx. Syst. Nat. t. 4. p. 1656. 

104. — Ouv. Encye. Méth. t. 6. p. 62, 63. — Hennsr, Nat. t, 5. p. 276. 47. pl, 56. 

lig. 4, — Scnoenu. Syn. Ins. t. 2. p.169. 45, — Tuuxs, Coleopt. cap. ir Mem. de 

l'Acad. de St-Pétersb, t. T (4820). p. 367. 

Long. 0%,0045 à 0",0056 (2 à 2 1/21) — Larg. 0",0024 à Om,0051 
(1 7/8 à 2 1/41). 

Corps subhémisphérique ; à peine pointillé, surtout sur les élytres; 

brillant; d'un beau jaune , d'un jaune rougeâtre ou parfois d'un 

jaune rouge , en dessus. Zéte, Antennes et Palpes concolores. Pro- 

thorax sinueux et à peine rebordé sur les côlés ; émoussé au-devant 
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de l'écusson ; peint comme il a été dit. Ecusson noir ou obscur. 

Elytres à tranche subhorizontale , égale au dixième de la largeur vers 

le Liers de la longueur ; colorées et peintes comme il a été dit : repli 

bordé de noir. Dessous du corps et Pieds d'un jaune rougeûtre : épi- 

mères du médipectus , flaves. 

Parrte : le cap de Bonne-Espérance ( Casstroem , Thunberg) ; 

Java (collect. Dejean , Guérin , Westermann, etc. ); le Japon 

(Muséum de Paris). 

12. C. inæqualis ; Fapnicrus. Subhémisphérique ; jaune ou d'un 

jaune rougeätre. Prothorax paré d'une bordure basilaire noire , qua- 

drilobée en deoant , à& lobes intermédiaires profondément séparés. 

Elytres ornées d'une bordure suturale sensiblement rétrécie vers les 

trois cinquièmes et dilatcée en forme de losange vers les quatre cin- 

quièmes, d'une bordure marginale, et chacune de quatre taches, noires : 

la première , liée au côté interne du calus , sinueuse ou entaillée à la 

moitié de son côte interne : la deuxième , punctiforme , juxta-suturale, 

aux deux cinquièmes : la troisième, à peine moins postérieure, liée à la 

tranche : la quatrième , comme composée de deux taches , dont l'ex- 

terne moins avancée , vers les deux tiers : ces taches parfois unies. 

Érar Norma. Prothorax d'un flave cendré, d'un flaye ou d'un 

jaune testacé , ou d'un jaune rougeâtre; noir, sur la moitié postérieure 

au moins du rebord latéral; paré d’une bordure basilaire , également 

noire , quadrilobée en devant, à lobes externes dépassant à peine 

ordinairement le tiers postérieur , à lobes intermédiaires avancés au 

moins jusqu'au tiers antérieur, tronqués ou obliquement coupés en 

devant , profondément séparés par une ligne médiane de couleur fon- 

cière. Elytres d'une couleur semblable ou analogue à celle du pro- 

thorax , ornées d’une bordure sulurale , d'une bordure marginale ct 

chacune de quatre taches , noires : la bordure suturale , naissant à 

l'extrémité de l'écusson ou parfois un peu après, ordinairement gra- 

duellement renflée jusqu'au tiers de la longueur et d’une manière plus 

ou moins sensible, progressivement rétrécie ensuite jusqu'aux trois 

cinquièmes ou deux tiers, puis assez brusquement dilatée en forme 

de losange ou presque de triangle renversé, vers les quatre cinquièmes 

de la longueur , égale dans ce point environ au quart de la largeur, 

el rétrécie de là à l'angle apical : la bordure marginale, couvrant au 

moins le rebord externe : la première des taches , paraissant souvent 
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composée de deux : l’une, en ovale transversal , étendue du calus au 

quart interne : l’autre , liée à la moitié postéro-exlerne de celle-ci, 
subparallèlement prolongée jusqu'au tiers de la longueur, figurant 

ainsi une sorte d'équerre, ou parfois seulement sinueuse vers le 

milieu de son côté interne : la deuxième , à peu près en forme de 

#ros point, siluée aux deux cinquièmes de la longueur environ, à 

peine aussi rapprochée de la bordure suturale que de l'angle postéro- 

interne du prolongement de la première : la troisième , souvent un 

peu plus antérieure et un peu plus grosse que la deuxième , de forme 

analogue à celle-ci , liée ou à peu près à la tranche : la quatrième , 

paraissant composée de deux taches : l'interne , ovale ou oblongue, 

étendue ordinairement des cinq aux sepl neuvièmes de la longueur , 

dans la direction du prolongement de la première lache à l'angle 

apical , plus où moins voisine par son angle posléro-interne de la 

tache suturale : l’externe , d’un quart ou d’un tiers moins aulérieure, 

tantôt brièvement ovale, tantôt dilalée en carré transversal, prolongée 

ou à peu près jusqu'à la tranche. 

Coccinella inæqualis , Fanr. Syst. Entom. p.80, 8. — 7d. Spec. Ins. 1. 1. p. 95. 45 

Id. Mant. Ins. t. 1. p. 85. 25. — Jd. Ent. Syst. 1. 4. 1. p. 272. 50. — Jd. Syst. 

El. t. 4. p. 3562. 40 ( suivant l’exemplaire typique de la collection de Banks), — 

Guez. C. Lixx. Syst. Nat. t. 1. p. 1640. T1. — Ouv. Encyc. Méth. t. 6. p. 55. 

55. pl. 244. fis. 6. — Id. Entom. t. 6. p. 1004. 25. pl. 5. fig. 52. — Henesr. Nat. 

U 5. p. 294. 43. — Scnoexu. Syn. Ins. L. 2, p. 170. 50. — Boisocv. Voy. de 

l'Astrol. p. 605. 28. 

Corcinella mendax, Des. Catal. p. 457. (T). 

Variations du Prothorux. 

Obs. Dans l'état normal , la bordure basilaire se détache ordinairement un peu sut 

les côtés, du bord latéral ; elle est souvent presque interrompue au-devant de l'é- 

cusson ; ses lobes intermédiaires sont plus largement séparés sur la ligne mé- 

diane de celle-ci ; elle laisse au moins la moitié de la couleur fonciére ; mais à 

mesure que la matière noire se montre plus développée , cette bordure envahit 

un espace plus considérable et couvre souvent au moins les deux tiers de la sur- 

face prothoracique. 

Variations des Élytres ( par défaut). 

Obs. Quelquefois la bordure marginale est entièrement nulle, et la tranche semble l 5 
moins prononcée ; d'autrefois cette bordure est seulement en partie incom 

plète sur le rebord; la bordure suturale se montre parfois peu sensiblement 

renflée après lécusson où généralement un peu moins développée. 
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Variations des Elytres (par excès ). 

Var. À. Quelques-unes des taches déformées ou liées , soit aux bor- 

dures , soit entre elles. 

Obs. La première tache, même avec les dispositions qui se rattachent à l’état 

normal , ne tarde pas à rendre moins sensible ou mème à faire disparaitre l'angle 

rentrant qu’elle offrait ; elle se montre alors subgraduellement rétrécie d'avant 

en arrière, el parait moins large en devant qu’elle n’était ; souvent elle se lie ou 

à peu près à la deuxième tache en figurant une bande longitudinale courte et 

courbée au-dedans, à son extrémité. Ordinairement la quatrième tache se lie soit 

à la tranche ou à la bordure marginale , soit à la dilatation en losange de la bor- 

dure suturale ; quelquefois , sa partie interne ou sa lache ovale se prolonge en 

devant jusqu'à la première tache, soit en laissant isolée la deuxième , soit en 

s’unissant également à elle; plus rarement, sa parlie ou sa lache externe, se 

joiut par son angle antéro-externe à la troisième tache ou marginale antérieure 

Dans toutes ces modifications , la bordure marginale couvre généralement li 

tranche. 

Long. 0",0045 (21): — Larg. 0m,0039 (1 2/31). 

Corps subhémisphérique ; superficiellement pointillé ; luisant ou 

brillant , en dessus. Zéte de la couleur du prothorax. Æntennes et 

Palpes d'un jaune testacé, à extrémité parfois obscure. Prothorax 

souvent peu sensiblement sinueux , à peine rebordé , sur les côtés ; 

peu émoussé au-devant de l’écusson ; coloré et peint comme il a été 

dit. Æcusson noir. ÆElytres à tranche assez étroite, médiocrement ou 

peu inclinée et plus faiblement vers le tiers de la longueur que vers les 

épaules , légèrement en gouttière ; colorées et peintes comme il a été 

dit : repli offrant des traces de la tache marginale , et bordé de noir 

dans les variétés par excès. Dessous du corps et Pieds, quelquefois 

d'un flave cendré ou testacé chez les variétés sans bordure marginale : 

le premier , ordinairement noir sur les médi et postpectus , avec les 

épimères flaves , noir sur le ventre, avec les anneaux bordés de jaune 

roux et plus largement sur les côtés , quelquefois presque entièrement 

noir sur le ventre : les seconds, ordinairement noirs , avec une partie 

au moins des jambes et les tarses d'un jaune roux. 

Patrie : la Nouvelle Hollande ( colleet. Banks (type) , Doué, (Mu- 

séum de Paris , etc.) ; Manille (Hope) ; Malabar (Reiche); les îles 

Philippines (Dejean) ; le Cap (Muséum de St-Pétersbourg). 

Obs. À la C. inæqualis se rattachent vraisemblablement des indi- 
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vidus , ayant la même patrie , qui sembleraient constituer une espèce 

particulière (C. mendica) ; maïs qui n'offrent à mes yeux qu'une mo- 

dification profonde du dessin de la robe, qu'une variation par défaut, 

de celle qui nous occupe; en voici la diagnose : 

Subhémisphérique ; jaune ou d'un jaune roussätre ou rougeätre en 

dessus. Prothorax paré de six taches noires , parfois unies et formant 

une bordure basilaire quadrilobée. Elytres ornées d'une bordure sutu- 

rale sensiblement rétrécie vers les trois cinquièmes, et dilatée en forme 

de losange vers les quatre cinquièmes , d'une bordure marginale dilatce 

vers le tiers, et d’une bande longitudinale, noires : celle-ci, naissant sur 

le côté interne du calus , prolongée jusqu'aux trois quarts ou un peu 

plus, et souvent interrompue dans son milieu. 

Os. Le prothorax , dans son état le plus incomplet, n’oflre que six taches noires : 

deux , liées à la base, formant une bordure basilaire couvrant les trois cinquièmes 

médiaires du bord postérieur , graduellement rétrécie vers la ligne médiane et in- 

terrompue dans son milieu : deux , subpunctiformes ou ovalaires ; situées chacune 

vers l'angle postérieur , okliquement dirigées de Pangle vers la sinuosité post- 

oculaire ; presque prolongées en devant jusqu’à la moitié de la longueur : deux, 

situées , une de chaque côté et près de la ligne médiane , du quart aux trois 

cinquièmes de la longueur, notablement plus larges en devant que longues au 

cèlé interne, presque en triangle iméquilatéral et dirigé en arrière. Chez d’au- 

tres individus , les taches basilaires et celles des angles s’unissent de manière à 

former une bordure basilaire quadrifestonnée ; puis cette bordure s’unit aux 

taches dorsales , de manière à conslituer une bordure quadribobée en devant , à 

lobes externes en forme de dent, à lobes intermédiaires presque obtriangulaires , 

laissant entre eux sur la ligne médiane une bande en forme de fer de flèche di- 

rigé en arrière, de la couleur foncière. Les élytres sont ornées comme dans la 

C'. inœqualis, d’une bordure suturale plus où moins légérement mais sen- 

siblement renflée jusqu’au tiers , rétrécie de là aux trois cinquièmes , puis dilatéc; 

d'une bordure marginale réduite au rebord, ou couvrant une partie de la tranche, 

et offrant, des deux cinquièmes à la moitié où un peu plus de la longueur, une 

dilatation égale au sixième au moins de la largeur , dilatation paraissant les ves- 

tiges de la troisième tache. La tache externe qui servait à composer la qua- 

trième s’est effacée ; la première, s’est transformée en une bande une fois plus 

longue que large , tantôt isolée sur un espace égal à la moitié de sa longueur , 

de la quatrième qui a pris sa forme et ses dimensions, tantôt presque liée 

ou liée à celle-ci, et quelquefois se courbant un peu au côté interne à son extré- 

mité , comme pour s'unir à la deuxième tache qui a disparu, ou qui rarement se 

montre à peine, d’une manière nébuleuse 

13. €. oetosignata. Subhémisphérique : jaune , en dessus. Pro- 

thorax paré d'une bordurenoire, couvrant les trois cinquièmes médiaires 
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de la base. Elytres ornées d'une bordure suturale presque insensible- 

ment moins étroite près de l'angle apical , et chacune des quatre taches, 

noires : deux, plus grosses, suborbiculaires, également distantes de la 

suture : l'antérieure , au côté interne du calus : la postérieure ; après 

la moitié : deux, plus extérieures , l'antérieure, au tiers : l'autre, plus 

petite , aux deux tiers. 

Long. 0",0042 (1 7/81).— Larg. 0m,0036 (1 2,3!). 

Corps subhémisphérique; superficiellement pointillé ; d'un jaune tes- 

lacé ou d’un jaune nankin , en dessus. Tête, Antennes et Palpes eon- 

colores. Prothorax peu ou point subsinueux et étroitement rebordé, sur 

les côlés ; à peine émoussé au-devant de l'écusson ; paré d'une bordure 

basilaire noire , couvrant les trois cinquièmes médiaires de la base , 

presque uniforme , égale environ au quart de la longueur à ses ex- 

trémités ; offrant, vers chacun des angles postérieurs, les traces nébu- 

leuses et d’un rouge testacé , d'une tache subpuneliforme , et sur le 

disque, une trace nébuleuse de même couleur, aussi large que le bord 

postérieur de l'échanerure , du quart environ aux Lrois cinquièmes de 

la longueur. Æcusson d'un rouge jaune obseur. Elytres à tranche 

subhorizontale , légèrement roussâtre , égale au dixième ou au dou- 

zième de la largeur, vers le tiers de la longueur; parées d’une bordure 

suturale , naissant à l'extrémité de l’écusson, ou bordant étroitement 

celui-ci sur les côtés, à peine plus large en devant que la moitié de 

ce dernier , graduellement un peu moins élroite un peu avant l'angle 

apieal, vers lequel elle se rétrécit, et chacune de quatre taches , 

noires : deux, sur la même ligne longitudinale , suborbiculaires ou 

brièvement ovales, égales chacune au quart ou un peu plus de la 

largeur , séparées de la suture par un espace à peu près égal à leur 

diamètre : l'antérieure, exlérieurement limilte par le calus, naissant 

près de la base , prolongée jusqu'au sixième ou presque au cinquième 

de la longueur : la deuxième , de la moitié environ aux trois cinquiè- 

mes où un peu plus : les deux autres , plus petites , siluées plus 

extérieurement que les précédentes : l'antérieure , à égale distance 

des deux internes , aux deux liers ou presque aux trois quarts de la 

largeur : la postérieure , plus petite, paraissant incomplète , vers les 

deux liers, plus postérieure de tout son diamètre que la deuxième 

interne. Dessous du corps, d'un roux jaune. Pieds un peu plus pâles. 
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Parnie : Java (colleet. Westermann ). 

Obs. L'exemplaire unique que j'ai eu l'occasion de voir, me paraît 

incomplètement développé. Le prothorax est probablement paré, 

chez d'autres individus, au moins d'un point, vers chaque angle pos- 

térieur, et de deux taches dorsales, noires. Les élytres doivent avoir 

la tranche noire , et les deux taches externes doivent être plus éten- 

dues ou du moins plus neltement limitées. 

14. €. Perrotteti. Sulliémisphérique; d'un beau jaune, en dessus. 
Prothorax paré d'une bordure basilaire bidentée au quart externe , 

presquenulle dans le milieu et surtout aux extrémités, et de quatre points 

en rangée transversale : les médiaires unis. Elytres ornées d'une bor- 

dure suturale, ct chacune de deux lignes ou bandes longitudinales à 

peine égales à la bordure , noires : l'externe , naissant sur le calus, 

prolongée jusqu'aux quatre cinquièmes , incoug'hée ou liée à un point 

plus interne : l'autre , plus voisine de celle-ci que de la suture , pro- 

longée jusqu'aux trois cinquièmes. 

Coccinella Perrotteti, CHEevroLar , tu collect, 

Long. 0",0045 (2'). — Larg. 0",0036 ( 1 2/31). 

Corps subhémisphérique; superficiellement pointillé, d'un beau 

jaune luisant ou brillant , en dessus. Zête, Antennes et Palpes, con- 

colores. Prothorax subsinueux et à peine rebordé , surles côtés ; peu 

ou point émoussé au-devant de l'écusson ; paré de six taches noires : 

deux , basilaires , formant chacune une dent vers le quart externe , 

graduellement rétrécies vers la ligne médiane et plus brusquement au 

côlé externe : quatre , punctiformes , en rangée transversale : les ex- 

ternes, vers les deux tiers : les intermédiaires , unies sur le tiers ou 

un peu plus de la ligne médiane. Æcusson noir. ÆElytres à tranche 

sensiblement déclive, égale au douzième environ de la largeur, moins 

jaune; ornées d’une bordure suturale , el chacune de deux lignes ou 

bandes longitudinales, noires : la bordure, naissant au huitième de la 

longueur , à peine avancée jusqu'à l’éeusson , prolongée jusque près 

de l'angle apical, sur une largeur à peu près égale à celle de l'écusson : 

la bande externe , à peine aussi large que la bordure , naissant sur le 

calus, prolongée subparallèlement au bord externe jusqu'aux trois 

quarts environ de la longueur , où elle se lie à un point un peu plus pos- 

T 11. 2° série. 52 



410 SÉCUIIPALTES. 

térieur, situé de la moitié au quart interne de la largeur : labandein- 
terne, naissant au niveau de l'autre, un peu plus rapprochée de celle-ci 

que de la bordure suturale, longitudinalement prolongée jusqu'aux 

trois cinquièmes , en déviant très-légèrement en dehors, ou en se ren- 

flant faiblement en dehors dans sa seconde moitié. Dessous du corps 

et Pieds d'un jaune rouge. 

Parme : Pondichéry ( collect. Chevrolat ). 

15. €. snnguinosa. Subhémispherique. Prothorazx , d'un rouge 

pâle , étroitement bordé de jaunätre en devant et sur les côtés. Elytres 

noires sur leur majeure partie médiaire ; d'un rouge pâle en devant et 

postérieurement : la partie antérieure , prolongée jusqu'au tiers de la 

longueur , graduellement plus détachée de la suture, de l'écusson à son 

extrémité : la partie postérieure , commencant aux deux tiers externes 

et aux trois quarts internes de la longueur , offrant sur la suture et 

plus sensiblement au tiers externe ; une saillie anquleuse. 

Long. 0M,0052 (2 1/31). — Larg. 0,0043 (1 9,10 !). 

Corps subhémisphérique; finement ponctué ; luisant, en dessus. 

Tête, Antennes et Palpes d'un rouge pâle ou testacé. Prothorax sub- 
sinueux et étroilement rebordé , en devant ; émoussé ou tronqué au- 

devant de l’écusson ; d’un rouge pâle ou d'un rouge lestacé , paré en 

devant et sur la majeure parlie au moins des côtés, d’une bordure 

jaunûtre , étroite et peu nettement limitée. Æcusson d'un rouge pâle. 

Elytres à tranche étroite , peu nettement limitée ; d'un noir luisant 

sur la majeure partie médiaire de leur surface , d’un rouge pâle ou 

tirant un peu sur le jaune testacé, antérieurement et poslérieu- 

rement : la partie antérieure, presque en quart de cercle , couvrant 

la base , obliquement dirigée en ligne à peu près droite du côté de 

l'écusson au tiers de la longueur el à la moitié de la largeur, et de là 

vers le bord externe au quart de la longueur, offrant ainsi vers la 

moilié de la largeur un angle très-ouvert : la parlie postérieure , com- 
mencçant environ aux deux tiers de la longueur du bord externe , an- 

guleusement avancée au liers externe de la largeur , en arc rentrant de 

ce point à la suture sur laquelle elle forme une saillie anguleuse un 

peu moins avancée , c'est-à-dire dépassant à peine les trois quarts de 

Ja longueur : repli obseur dans la partie médiaire de sa longueur , 
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correspondant à la région noire des élytres. Dessous du corps et 

l’icds d'un roux flave. 

Pare ? (collect. Dupont ). 

16. €. coronnatn- Subhémisphérique. Prothorax d'un rouge tes- 

tacé, orné en devant d'une bordure flave, étroite, à peine prolongée 

latéralement jusqu'aux angles postérieurs. Elytres noires, parées d'une 

bordure sutuwrale et d'une externe plus large, égale au repli, d'un 

rouge testacé ; ornées chacune de trois grosses taches jaunes : la pre- 

mière , couvrant la moitié interne de la base, en carré allongé : la 

deuxième , brièvement ovale , prolongée du calus & la moitié : la troi- 

sième , orbiculaire , près de la suture , de la moitié, jusqu'aux quatre 

cinquièmes de la longueur. 

Coccinella coronata, Des. Catal. p. 458. (T'). 

Long. 0,0052 (2 1/41). -— Larg. 0w,0039 (1 3/41). 

Corps subhémisphérique ; pointillé ; luisant, en dessus. Tête, 

Antennes et Palpes d'un rouge testacé. Prothorax subsinueux et à 

peine rebordé sur les côtés ; un peu émoussé au-devant de l'écusson ; 

d'un rouge testacé, orné en devant d'une bordure flave ou flayescente, 

souvent un peu moins étroite sur les côlés des angles de devant et à 

peine prolongée latéralement jusqu'aux angles postérieures. Ecusson 

d'un rouge testacé. Elytres à tranche assez élroile et sensiblement en 

goutlière ; noires , parées d'une bordure sulurale à peu près aussi 

large que l'écusson , peu nettement limitée , et d'une bordure margi- 

nale, d'un rouge testacé : celle-ci, de la largeur du repli sur la ma- 

jeure partie de sa longueur , égale, vers le tiers, au sixième de la 

largeur , notablement rélrécie après la moitié, et dilatée à l'angle 

apical où elle se lie à la suturale; ornées chacune de trois grosses 

taches jaunes ou d'un jaune pâle : la première , voisine de la bordure 

suturale, couvrant la moitié de la base, en carré allongé, un peu 

obliquement échanerée à sa parlie postérieure , prolongée jusqu'aux 

deux septièmes : la deuxième, brièvement ovale, naissant au-dessous 

du calus , au sixième de la longueur , limitée d'un côté par la bor- 

dure marginale, très-voisine au côté interne de l'angle postéro-ex- 

terne de la première , prolongée jusqu'aux trois septièmes ou presque 

à la moitié de la longueur : la troisième , orbiculaire ; presque limi- 
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tée au côté interne par la bordure suturale, étendue presque jusqu aux 

deux tiers de la largeur, de la moitié aux quatre cinquièmes environ 

de la largeur. Dessous du corps et Pieds roux : épimères et côtés 

du ventre en partie plus jaunes. 

Pare : le Sénégal (collect. Dejean (type) , Dupont ). 

Obs. 11 serait possible que quelquefois la bordure suturale d'un 

rouge leslacé fut envahie par la matière noire. 

17. €. decora. Subhemisphérique. Prothorax d'un rouge testacé , 

orné en devant d'une bordure flave , étroite , à peine prolongée latéra- 

lement jusqu'aux angles postérieurs. Elytres noires , parées d'une bor- 

dure marginale d'un rouge testacé, presque uniformément large; ornces 

chacune de deux taches jaunes : l'antérieure , ovalaire , prolongée du 

dixième à la moitié de la longueur sur les trois cinquièmes médiaires 

de la partie noire : la seconde, moins grosse , voisine de la suture , 

presque des deux tiers aux cinq sixièmes de la longueur. 

Long. 0m,0045 (21). — Larg. 0",0036 (1 2/3, ). 

Corps subhémisphérique ; pointillé ; luisant, en dessus. Zéte, 

Antennes et Palpes d'un rouge testacé. Prothoraæ subsinueux sur 

les côtés ; émoussé au-devant de l'écusson ; d’un rouge testacé , orné 

en devant d’une bordure flave , souvent un peu moins étroite sur les 

côtés des angles de devant , et à peine prolongée latéralement jus- 

qu'aux angles postérieurs. Æcusson d'un rouge testacé. Elytres à 

tranche assez élroite et légèrement concave ; noires, parées d’une 

bordure marginale d’un rouge testacé, un peu inégale , un peu moins 

large aux épaules que dans le reste de sa longueur, égale vers le 

milieu aux deux seplièmes de la largeur ; ornées chacune de deux 

grosses taches jaunes ou d'un jaune pâle : la première , ovalaire ou 

oblongue, prolongée du dixième ou un peu moins jusqu’à la moitié 

environ de la longueur, à égale distance de la suture et de la bordure 

marginale , couvrant environ les trois cinquièmes médiaires de la ré- 

gion noire : la seconde , moins grosse , un peu plus rapprochée de la 

suture , presque en ovale oblique, des deux tiers ou un peu avant, 

aux cinq sixièmes de la longueur, à peine étendue au-delà de la 

moitié de la largeur. Dessous du corps et Pieds d'un roux testacé : 

épimères flaves : côtés du ventre un peu plus pâles. 
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Paraie : le Sénégal (colleet. Buquet ). 

18. ©. Inetn. Subhémisphérique ; rousse en dessus. Elytres ornées 

chacune de trois points noirs : le premier, très-petit , placé près du 

tiers interne de la base, sur une tache jaune à& limites indécises : les 

deux autres plus gros, ocellés, formant avec leurs semblables une rangce 

en arc dirigé en arrière : l'externe, vers le cinquième externe , presque 

au tiers de la longueur ; l'autre , un peu plus postérieur , vers les trois 

seplièmes internes. 

Long. 0",0045 (21) — Larg. 0m,0036 (12/31). 

Corps subhémisphérique; finement ponetué ; roux où d'un roux 

jaune , luisant ou brillant, en dessus. 7éte, Antennes et Palpes , 

concolores. Prothorax subsinueux et à peine rebordé , sur les côtés ; 

un peu émoussé au-devant de l'écusson , sans taches. £/ytres à tran- 

che , étroite, déclive et peu sensiblement en gouttière ; parées cha- 

eune de trois points noirs : le premier , très-petit , souvent brunâtre 

et peu apparent , placé près de la base, vers le Liers interne de la 

largeur, sur une lache plus jaune , à limites indécises , étendue jus- 

qu'à la moitié où un peu plus de la largeur : les deuxième et troi- 

sième , subarrondis , presque égaux chacun au sixième de la largeur, 

conslituantavee leurs semblables une rangée en are dirigé en arrière : 

l'externe , silué vers le cinquième externe de la largeur el presque au 

tiers de la longueur : l’interne , un peu plus postérieur, vers les 

deux einquièmes où un peu plus de la longueur, et les trois seplièmes 

ou les deux cinquièmes internes de la largeur. Dessous du corps et 

Pieds, et surtout épimères , d'une teinte un peu plus jaune. 

Parnie : Java (collect. Westermann ). 

19. €. umicolor ? Fasnicrus. Subhémisphérique ; rousse ou d'un 

roux testacé , en dessus. Elytres extérieurement un peu plus päles®, 

parfois noires , parées extérieurement et à la base d'une bordure d'un 

roux lestacé, égale au huitième environ de la longueur. 

Coccinella unicolor ? Fanmews, Ent. Syst. t. 4. 4. p. 267. 5. — Jd. Syst. EL. t. LE 

p. 357. T. — Scuoexu. Syn. Ans. 1. 2. p. 451. 5. 

Érar Norma. Ælytres rousses ou d'un roux lestacé , un peu plus 

pales sur la partie correspondante du repli et surtout près du bord 

extérieur. 
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Variations des E'ytres. 

Var. A. Elytres noires , parces en devant et extérieurement ; d'une 

bordure d'un roux testacé. 

Obs. La bordure antérieure, ordinairement subdenticulée à son bord postérieur, égale 

environ le septième ou le sixième de la longueur : l’externe, est un peu plus large 

aux épaules , et graduellement presque aussi large que l'antérieure vers l'angle 

apical. 

Un exemplaire de cette variété, appartenant au Muséum de Paris, m'a offert 

le prothorax marqué de deux taches nébuleuses el vraisemblablement acciden- 

telles : l’une, assez grosse, sur le disque : l’autre , subpunctiforme , près de 

l’un des côtés. 

Long. 0m,0035 à 0",0045 (1 3/5 à 2). — Larg. 0",0033 
à 0",0036 (1 1/2 à1 2/31). 

Corps subhémisphérique; finement ponctué; luisant ou brillant, 

en dessus. Zête, Antennes , Palpes et Prothorax roux ou d'un roux 

teslacé : celui-ci, subsinueux et à peine rebordé sur les côtés ; peu 

ou point émoussé au-devant de l'écusson. Elytres à tranche médio- 

crement inclinée , égale au dixième environ de la largeur , vers le 

Liers de la longueur ; colorées comine il a été dit. Dessous du corps 

et Pieds roux ou d'un jaune roux. 

Parme : les Indes orientales ( collect. Reiche ; Muséum de Paris). 

20. ©. enliginosa. Subhémisphérique. Prothoraz et Elytres d'un 
noir brun ou d'un brun noir : le premier, paré en devant et sur les 

côtés d'une bordure presque uniformément peu large, d'un flave rous- 

sitre. Dessous du corps et pieds d'un jaune roux. 

Long. 0M,0039 (1 3/41). — Larg. 0",0033 (1 1,21). 

Corps subhémisphérique ; brillant, en dessus. Zéte brune ou d'un 

brun roussâtre : bord antérieur de l'épistome et labre d’un blanc ou 

d'un flave roussâtre. Prothorax subsinueux et à peine rebordé sur les 

côtés ; peu ou point émoussé au-devant de l'écusson ; pointillé : d'un 

noir brun ou d'un brun noir, substranslucide et paré en devant et 

sur les côtés, d’une bordure d’un blanc ou d'un flave roussâtre : celte 

bordure, peu nettement limitée , égale en devant au sixième de la 

longueur, à peine plus large mais plus distincte latéralement , pro- 
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longée en se rétrécissant un peu presque jusqu'aux angles postérieurs. 

Elytres eonvexes, mais sensiblement moins déelives extérieurement, 

ou faiblement relevées en une tranche peu nettement limitée , légè- 

remenl concave , égale environ au sixième de la largeur, vers les 

deux cinquièmes de la longueur , rétrécie postérieurement ; moins 

finement ponctuées que le prothorax ; d'un noir brun ou d'un brun 

noir , sans taches : repli d'un roux jaune, sur sa moilié interne , 

brun extérieurement. Dessous du corps et Pieds d'un roux jaune ou 

d'un jaune roux. 

Paris : Pondichéry (Muséum de Paris ). 

AA. Elytres en ogive postérieurement. 

21. €. patruelis ; Desrax, inéd. Borspuvar. Subhémisphérique 

ou brièvement ovalz. Prothorax noir sur ses trois cinquièmes médiaï- 

res, d'un roux jaune sur les côtés et très-ctroitement en devant. E lytres 

d'un roux jaune , ornées d'une sorte de bande transversale noire , 

étendue sur la suture, au moins du quart antérieur à l'angle apical , 

inégalement rétrécie jusque vers la moitié, où elle couvre le tiers médiaire 

de la longueur , avancée vers le calus , et limitée ordinairement par la 

tranche : cette bande, parfois incomplète sur le disque , ou réduite à 

deux ou trois taches plus ou moins unies. 

Coccinella patruelis, Des. Catal. p- #53 — Boisouvaz , Voy. de l’Astrol., p-. 600. 48. 

pl. 8. fig. 23, (T). 

Érar Norma. Prothorax d'un roux jaune sur les côlés , noir sur 

sa parlie médiaire : celte partie noire , couvrant environ les trois cin- 

quièmes médiaires de la base, égale en largeur en devant au bord 

postérieur de l’échancrure , qui reste paré d'une bordure étroite d'un 

roux jaune. Æ/ytres de cette dernière couleur, parées d'une bande 

transversale noire, couvrant sur la suture du cinquième ou du quart 

antérieur (parfois même très-étroitementavancée jusqu’à l'écusson) jus- 

qu'à l'angle sutural, un peu anguleusement rétrécie à son bord anté- 

rieur ; du cinquième de la longueur de la suture aux deux cinquièmes 

internes de la largeur, où elle dépasse à peine les deux cinquièmes 

de la longueur , avancée ensuite sur la ligne longitudinale du calus, 

jusqu'au quart antérieur , tronquée ou bidentée à celle partie sail- 

lante , puis prolongée en se rétrécissant jusqu'à la limite interne de la 

tranche (ou quelquefois étendue sur celle-ci d'une manière nébuleuse), 
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couvrant celle-ci du quart aux deux tiers environ de la longueur de 

son côté externe, subtransversalement et irrégulièrement coupée à 
son bord postérieur, presque jusqu'au tiers interne , et dirigée de 

ce point à l'angle sutural. 

Variations des Elytres (par défaut). 

Var. A. Bordure plus ou moins incomplète. 

Obs. Quand la matière noire a moins abondé, la forme de la bande se trouve plus 

ou moins dénaturée, Je l'ai vue quelquefois réduite à trois ou quatre taches : 

4° une suturale tridentée en devant vers le tiers ou un peu moins de la longueur, 

avec la dent médiaire ou suturale plus avancée , égale au tiers de la largeur et 

rétrécie de là a l’angle apical ; 2° une tache oblougue sur le disque , des trois sep- 

tièmes aux Lrois cinquièmes , liée à la tache suturale el à une autre plus extérieure, 

obtriangulaire : celle-ci, liée en devant à une autre plus antérieure , représentant 

la saillie bidentée avancée sur la ligne du calus jusqu'au tiers antérieur. Cette 

bande doit vraisemblablement offrir quelquefois des modifications plus incom- 

plètes. 

(Long. 0m,0045 (21). — Larg. 0",0036 (1 2/31). 

Corps subhémisphérique ou plutôt brièvement ovale ; superficielle- 

ment pointillé ; luisant ou brillant, en dessus. 76e, Antennes et 

Palpes , d'un jaune roux. Prothorax subsinueux et à peine rebordé, 

sur les côtés ; peu ou point émoussé au-devant de l’écusson ; coloré 

comme il a été dit. Ecusson noir. ÆElytres en ogive postérieurement; 

à tranche assez étroile et sensiblement en gouttière ; colorées et 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps et Pieds d'un roux jaune : 

médi et postpectus , moins les épimères , noirs. 

Patrie : la Nouvelle Hollande ( collect. Dupont); Vanikoro; 

Muséum de Paris , type); Nouvelle Hybernie (Dejean). 

Genre Procula , ProcurA. 

Procula, nom mythologique. 
L-] 

Caracrères. Epistome bidenté ou presque échancré en demi-cerele. 

Antennes à massue obtriangulaire. Prothorax élargi presque en ligne 

droite et étroitement rebordé, sur les côtés; oblus à ses angles : 

médioerement arqué en arrière ; convexe ; creusé sur son repli d'uue 
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fosselte atteignant le bord externe de celui-ci. Æcusson en triangle 

subéquilatéral. Ælytres en ogive postérieurement; étroitement rebor- 

dées ou relevées en rebord ; sans fosseltes sur leur repli. Corps très- 

brièvement ovale ; convexe. 

1. æ. BDouei. Suphémisphérique ou brièvement ovale. Prothorax 

noir , paré d'une bordure basilaire d'un rouge jaune égale au moins au 

tiers de la longueur , bordé de blanc flave au côté interne des angles de 

devant. Elytres d'un rouge jaune , ornées chacune de trois taches 

noires : une, en virgule renversée, prolongée des côtés de l'écusson au 

tiers de la longueur : une, suborbiculaire, à l'épaule : une, plus grosse, 

obtriangulaire , de la moitiépresque à l'angle apical , couvrant les deux 

tiers médiaires de la largeur. 

Long. 0°,0045 (21). — Larg. 0",0036 (1 2/31). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; assez finement 

ponetué ; luisant, en dessus. Tête noire; marquée de deux impres- 

sions. Antennes et Palpes d'un roux jaune. Prothorax noir en devant, 

d'un rouge vermillon tirant sur le jaune, postérieurement : la partie 

rouge , formant une bordure basilaire couvrant le tiers postérieur, 

parfois graduellement plus développée sur les côtés et couvrant les 

trois cinquièmes postérieurs de ceux-ci : angles antérieurs parés 

jusqu'à la sinuosité d'une bordure étroite d’un blanc flaye. Ecusson 

d'un rouge jaune. Ælytres très-étroitement rebordées ou relevées en 

rebord; d'un rouge jaune , parées chacune de trois taches noires : la 

première, en forme de virgule renversée , naissant au côté de l'écus- 

son, graduellement élargie jusqu'au sixième de la longueur posté- 

rieurement renflée en une sorte de gros point , détachée un peu de la 

suture, prolongée jusqu'au tiers environ de la longueur et couvrant 

les trois septièmes internes de la largeur : la deuxième, irrégulière , 

presque carrée ou subarrondie, prolongée de l'épaule au quart du bord 

externe, limitée au côté interne par le calus : la troisième, la plus 

grosse, obtriangulaire , à côté externe subeurviligne , naissant 

à peu près à la moitié de la longueur, couvrant environ les deux 

tiers médiaires de la largeur, prolongée presque jusqu'à l'angle 

apical, en laissant entre elle et la suture et un peu moins étroi- 

tement entre elle et le bord externe , un espace de couleur foncière , 

ma 2e serie. 5tà 
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graduellement rétréei postérieurement : repli bordé ordinairement de 

noir, dans la partie correspondante à la tache humérale. Dessous 

du corps d'un jaune rouge ou orangé. Pieds lrès-noirs : tarses ct 

parfois extrémité des jambes , d'un jaune roux. 

Parme : la Jamaïque (collect. Doué ; Muséum britannique). 

J'ai dédié celle belle espèce à M. Doué , l'un des membres distin- 

gués de la Société entomologique de France. 

Genre Dysis, Dysts. 

Dysis, nom mythologique.) ySts, À 514 

Caracrères. Epistome simplement bidenté à ses deux extrémités anlé- 

rieures. Antennes à massue courte et subfusiforme. Prothorax à 

peine courbé , à peine rebordé el non sinueux, sur les côtés ; forte- 

ment en are dirigé en arrière , à la base; convexe; à fossetle n'altei- 

gnant pas le bord externe du repli. Æcusson triangulaire ; à côlés non 

sinueux, Elytres légèrement en ogive postérieurement; faiblement 

rebordées , sans tranche. Corps subhémisphérique. 

4. D. bis-quatuor-guttata. Subhémisphérique. Prothorax ct 

Elytres d'un rouge testacé ou brunätre : le premier paré de chaque 

côté d'une bordure jaune, étendue en devant jusqu'à la sinuosité posto- 

culaire et couvrant le cinquième externe de la base : les secondes, 

ornées chacune de quatre taches jaunes , arrondies : la première, sur 

les côtés de l'écusson : les deuxième et troisième vers le tiers : la 

quatrième, rapprochée de la sulure, presque aux trois quarts de l« 

longueur. 

Coccinella bis-4-guttata , LATREILLE , inéd. — Des. Catal. p. 458. 

Long. 0",0033 à 0,0045 (1 1,2 à 21). — Larg. 0",0028 

à 0",0036 (1 1/4 à 1 2/31). 

Corps subhémisphérique; pointillé ; luisant, en dessus. Tête, 

Antennes et Palpes jaunes, ou d’un jaune flave : la première, ordinai- 

rement marquée d'une tache testacée sur le front et sur le labre (® ). 

Prothorax à peine rebordé et non sinueux , sur les côlés; émoussé 

au-devant de l'écusson; jaune sur les côtés , d’un rouge testacé plus 
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ou moins brunätre, sur la partie médfaire : celle-ci, aussi large que le 

bord postérieur de l'échanerure (qui parfois reste étroitement bordé 

de flave), élargie un peu en are rentrant d'avant en arrière , couvrant 

les trois cinquièmes médiaires de la base. Æcusson d’un rouge testacé 

obseur. Ælytres faiblement relevées et subarrondies aux épaules ; à 

peine rebordées et sans tranche ; d'un rouge brun ou brunätre ou d'un 

rouge testacé brunâtre, parées chacune de quatre taches jaunes, 

roudes ou subarrondies : la première , la plus petite, à l'angle antéro- 

interne, dépassant peu le quart de la largeur : les deuxième et troi- 

sième, sur la même ligne transversale , du quart aux trois seplièmes 

de la longueur; la deuxième , du sixième interne presque à la moitié 

de la largeur : la troisième, un peu plus grosse, moins régulièrement 

arrondie, liée au bord externe : la quatrième, presque semblable à 

la troisième , un peu plus voisine qu'elle de la suture , de deux tiers 

environ aux quatre cinquièmes de la longueur : repli à fosseites pro- 

fondes. Dessous du corps et Pieds d'un jaune orangé. 

Paraie : l'Australie (Muséum de Paris); l'Ile de France (Dejean). 

Genre Bura, Bura. 

( Bura, nom mythologique. ) 

Caracrères. Epistome à peine bidenté. Palpes maæillaires allongés, 

peu fortement sécuriformes. Antennes assez courtes, à massue assez 

allongée, subfusiforme, Zëte large. Prothorax un peu arqué sur les 

côtés; de moitié moins court au milieu qu'à ceux-ci ; fortement en 

are dirigé en arrière , à la base ; creusé sur son repli d’une fossette 

prolongée à peu près sur loute la longueur de ce dernier. Ælytres un 
peu en ogive postérieurement; étroitement rebordées ; très-convexes. 
Corps hémisphérique. 

1. B. ceuprea. Hémisphérique, d'un vert bronzé brillant, en 

dessus. Prothorax pointillé, élroitement rebordé. Elytres pointillces, 

et plus superficiellement sur le disque, parsemces , excepté près de la 

base et des bords latéraux, de points assez gros. Dessous du corps et 

pieds noirs. 

Chilocorus cupreus, Maxxerm. inéd. Reicue, éa collect. 
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Long. 0m,0028 (1 1/41). — Larg. 0",0023 (11). 

Corps subhémisphérique ; d'un vert bronzé ou parfois d'un noir 

bleutre, brillant, en dessus. Zéte superficiellement pointiilée; conco- 

lore. Antennes d'un testacé livide, dans la première moitié, obscures, 

dans la seconde. Palpes noirâtres. Prothorax rayé près de sa péri- 

phérie , légèrement à la base et près du bord antérieur , d'une ma- 

nière plus marquée sur les côtés qui, par là, sont rebordés; superti- 

ciellement pointillé. Elytres étroitement rebordées ou relevées en 

rebord; pointillées, moins finement près des bords latéraux que sur le 

disque ; parsemées sur leur surface, excepté près de la base et des 

côtés, de points plus gros et plus profonds. Dessous du corps et Pieds 

noirs ou d’un noir bronzé. 

Pare : Haïli (collect. Buqnet, Reiche). 

Obs. Cette espèce, par la forme de son prothorax et quelques 

autres caractères, semble lier celte branche aux Chilocoriens ; par son 

épistome formant latéralement avec les joues un angle droit, par ces 

dernières presque indislinelement étendues au-devant du bord anté- 

rieur ou inférieur des yeux, elle présente quelque analogie avec les 

Hypéraspiens surtout ayec les Pentiliaires. 

Genre OEnopia, OExoniE. 

(Œnopia , nom mythologique. ) 

Caracrères. Æpistome simplement bidenté ou parfois à peine 

échancré en are rentrant, mais alors n'offrant pas ses dents aussi 

avancées que le labre , et ne voilant latéralement celui-ci qu’en partie. 

Antennes à massue assez courte , obtriangulaire ou subfusiforme ; à 

articles généralement assez serrés, moins longs que larges. Prothorax 

creusé d’une fosselte subarrondie, non prolongée sur la longueur du 

repli de ce dernier. Aepli des élytres non creusé de fossettes. Corps 

oyale ou brièvement ovale, et dans le premier cas, médiocrement 

convexe. 

A. Prothorax d’un tiers moins court dans son milieu qué sur les côtés. Elytres en 

ogive postérieurement (G. Pania). 

7. Tranche assez large et en gouititre. 
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1. Œ. luteo-pustulata. Priévement ovale; convexe. Prothorax 

noir, paré aux angles de devant d'une tache orangée, presque carrée , 

couvrant les deux tiers antérieurs du bord latéral. Elytres ornées 

chacune de cinq taches orangées : deux, basilaires, presque en carré 

long, prolongées jusqu'au quart : deux, du tiers aux quatre septièmes 

(l'interne, obtriangulaire, l'externe, arrondie) : la cinquième, orbi- 

culaire, près de la suture, prolongée jusqu'au bord externe : ces taches 

séparées par un réseau noir, n'existant au côté externe qu'entre la 

première et la deuxième bande transversales. 

Érar norwaz. Prothorax noir, paré de chaque côté d'une tache 

d'un jaune orangé, quadrangulaire, étendue en devant jusqu'à la 

sinuosilé postoculaire , rectangulairement ouverte à son angle postéro- 

interne, couvrant les deux tiers du bord externe. Ælytres ornées 

chacune de cinq taches d'un jaune orangé , séparées par un réseau 

noir : deux, basilaires, presque en parallélogramme, liées à la base . 

zraduellement moins étroitement séparées l'une de l’autre d'avant en 

arrière, prolongées chacune jusqu'au quart environ de la longueur : 

la deuxième ou externe, limilée au côté interne par le sommet du 

calus, couvrant le bord externe : deux, du tiers ou un peu plus aux 

quatre seplièmes environ de la longueur : la troisième ou interne , 

obtusément obtriangulaire : la quatrième ou externe, orbiculaire , 

extérieurement bordée de noir : la cinquième, formant près de la su- 

ture une tache orbiculaire largement prolongée jusqu'au côté externe: 

le réseau noir , offrant 1° une bordure suturale de la largeur de l’écus- 

son, postérieurement dilatée au-devant du bord apical (qui reste d'un 

jaune orangé) en forme de bande courte, limitant postérieurement la 

cinquième tache dans sa partie orbiculaire; 2° deux bandes trans- 

versales, au liers el aux deux tiers; 3° une bande longitudinale 

prolongée du milieu de la base au milieu de la deuxième bande trans- 

versale; 4° une bordure externe étroite dans son milieu, existant 

seulement de la première à la deuxième bande transversale : ces 

bandes dilatées dans les points où elles se croisent ou s'unissent soit 

entre elles , soit à la suture. 

Long. 0M,0052 (2 1/31). — Larg. 0m,0039 (1 3/41). 

Corps brièvement ovale; convexe ; poinlillé ; luisant, en dessus. 

Téte d'un jaune orangé, parée d’une ligne transversale raccourcie . 
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oire, sur l'épistome el sur le labre. Palpes d'un rouge testacé. 
Prothorax à peine rebordé sur les côtés; peu ou point émoussé au- 

levant de l'écusson ; coloré et peint comme il a été dit. Ecusson noir. 

Elytres à tranche étroite , rebordée, déelive , sensiblement concave 

ou faiblement en goutlière , colorées et peintes comme il a été dit : 

epli bordé de noir dans la partie correspondante à l’espace du bord 

-xterne existant entre les deux bandes. Dessous du corps noir : épi- 

nères flaves. Pieds noirs : jambes en partie d’un roux testacé. 

Pare : le royaume d'Assam (collect. Hope). 

Obs. L'exemplaire unique que j'ai eu sous les yeux était privé du 

entre et des antennes ; mais ses autres caractères suffisent pour le 

aire rapporter avec certilude à celle coupe. 

yy. Tranche très-étroile, simulant un rebord. 

2.4. addieta. Priévement ovale ; convexe. Prothorax noir, paré 

«ux angles de devant d'une tache flave où orangée, couvrant les deux 

‘iers du bord latéral, rétrécie au côté interne. Elytres ornées cha- 

cune de six taches d'un jaune orangé, séparées pur un réseau noir : 

trois, unies à la bordure suturale ; deux, liées au bord externe ; la 

sivième liée à la bordure et au bord externe : les deux basilaires in- 

complètement séparées , les autres en quinconce. 

rar vonmas, Prothorax noir, paré de chaque côté’, aux angles 

de devant, d’une tache flave , jaune ou d'un jaune orangé, étendue 

en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , ou même prolongée (au 

moins chez le S')en bordure graduellement plus étroite jusques un 

peu après le côlé interne de l'œil, couvrant les deux tiers antérieurs 

du bord latéral, atteignant à peine le tiers de la longueur à son angle 

posléro-interne situé sur la ligne longitudinale correspondant au 

milieu de l'œil. Ælytres ornées chacune de six taches d’un jaune 

orangé, séparées par un réseau noir : ce réseau formé d’une bordure 

suturale un peu ou à peine plus large que l’écusson , et d’une ligne 

longitudinale en zigzag, naissant du calus, émeltant des rameaux 

alternativement prolongés jusqu'à la suture et vers le bord externe : 

trois , liés à la première, deux, au second : les taches, disposées 

en quinconce : trois le long de la bordure suturale , et trois le long 

du bord externe, mais la dernière, apicale, aboutissant également à la 

bordure suturale : les trois premières , les deux premières surtout , 
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incomplètement closes , parce que le réseau fait défaut du ealus à la 

base , el ne se prolonge ordinairement que d'une manière incomplète 

du calus à la bordure suturale : la première des taches juxta-suturales 

subarrondie , tronquée à la base, liée à l'humérale et ordinairement 

incomplètement séparée, dans le milieu de son bord postérieur, de 

la deuxième des taches internes : celle-ci, en ovale transversal , du 

quart aux trois seplièmes de la longueur, étendue au moins jus- 

qu'aux trois cinquièmes de la largeur : la troisième des internes, 

arrondie, notablement séparée de la deuxième, située des trois 

cinquièmes ou un peu moins, presque aux trois quarts de la lon- 

gueur : la sixième ou postérieure , apicale, couvrant ou à peu 

près le dernier cinquième de la bordure suturale (qui souvent s'étend 

en forme de bande très-courte, en dehors de l'angle apical) et le 

dernier quart du bord extérieur : la première des taches externes , 

prolongée de la base jusqu’au tiers environ de la longueur, presque 

en parallélipipède de moitié au moins plus long que large : la 

deuxième , presque orbiculaire , tronquée au côté externe , située au 

côlé externe du rameau séparant les deuxième et troisième internes , 

de moitié plus longue que lui. 

Obs. Les deux taches basilaires, en grande partie unies, couvrent toute la base 

jusqu’à la bordure suturale : les quatre autres, sont disposées en quinconce, mais 

les internes occupent en largeur un espace ordinairement un peu plus grand 

que la deuxième des externes. 

Variations du Prothorux. 
LI 

Obs. La tache est parfois presque triangulaire ou peu anguleusement dirigée 

de la sinuosité postoculaire aux deux tiers du bord externe. 

Variations des Étytres. 

Obs. J'ai vu, dans les cartons du Muséum, un individu chez lequel la matière noire, 

en se développant davantage avait fait disparaître la tache apicale, la deuxième 

interne, et réduit à un espace à peine semi-orbiculaire, l’interne antérieure : 

les taches existantes étaient d’un rouge roux ou plus obscur, au lieu d’être d’un 

jaune orangé. Celte variété porte le nom de Coccinella uncina, écrit de la main 

de Latreille; mais la véritable Cocc. uncina, suivant l’exemplaire typique faisant 

partie de la collection de M. Chevrolat, exemplaire conforme à la figure donnée 

par Olivier , n’est qu'une variété de la Coccinella variabilis. 

Long. 0m,0039 0%,0045 (1 3/4 à 21). — Larg. 0",9027 

à 0m,0033 (1 1/4 à 1 1/2 ). 

Corps brièvement ovale; convexe ; pointillé ; luisant, en dessus. 
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Téte noïre : labre d'un jaune fauve ou orangé. Antennes et Palpes 

d'un fauve jaune , souvent obseurs à l'extrémité. Prothorax à peine 

rebordé sur les côtés ; peu ou point émoussé au-devant de l’écusson ; 

coloré comme il a été dit. Æcusson noir. Ælytres rebordées ou 
relevées en un rebord formant à peine aux épaules une gouttière très- 

étroite; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

noir, y comprises les épimères. Pieds noirs : genoux, jambes ( moins 

la base des postérieures) et tarses , d'un jaune fauve. 

Parrie : l'Egypte (Muséum de Paris). 

AA Côtés du prothorax à peine moins courts que la ligne médiane. 

B. Elytres simplement rebordées ou relevées en rebord. Corps brièvement oval: 

ou subhémisphérique (G. Æza). 

3. Œ. dorso-notata. Subhémisphérique ou brièvement ovale. 

Prothorax d'un rouge livide ou testacé, noté de deux points noirs. 

Elytres d'un flave nébuleux, parées de trois taches suturales (à l'écus- 

son, aux deux tiers el une petite près de l'extrémité) et chacune de 

quatre taches, noïres et arrondies : celles-ci disposées en croix : une, 

sur le calus : deux, aux deux cinquièmes : une, près du bord 

externe, un peu après les deux tiers. 

Érar vonwar, Prothoraæ d'un rouge livide ou lestacé , paré de deux 

laches ou sortes de gros points, noirs , situés chacun des deux aux 

quatre cinquièmes de la longueur, au-devant du tiers interne de 

chaque étui. E/ytres d'un flaye nébuleux ou grisätre, ornées , prises 

ensemble de onze taches arrondies ou subarrondies , noires : trois , 

subbasilaires : quatre, en rangée transversale, vers les deux cin- 

quièmes : trois, en rangée un peu arquée vers les deux tiers ou un 

peu après : une, presque apicale ; on marquée de trois taches sulu- 

rales et chacune de quatre disposées en croix : la première, suturale, 

scutellaire , ovale : la deuxième, arrondie, aux deux tiers : la troi- 

sième , petite, subapicale : la première de celles particulière à 

chaque élytre , sur le calus : les deuxième et troisième, vers les deux 

cinquièmes : la deuxième, plus grosse, près de la suture : la troisième, 

liée ou à peu près au bord externe : la quatrième, un peu plus 

pelite que la troisième et surlout que la deuxième suturale , un peu 

plus postérieure que celle-ci, rapprochée du bord externe. 

Obs. La suturale subapicale est pelile et se montre quelquefois 

divisée en deux taches , à peine liées à la suture, 
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Long. 0%,0048 (2 1/81). — Larg. 0",0036 (1 2/3!). 

Corps subhémisphérique ou plutôt brièvement ovale et assez mé- 

diocrement convexe ; pointillé sur le prothorax , ponctué assez forte- 

ment sur les élytres. 7éte, Antennes et Palpes, d'un rouge livide 
ou teslacé. Prothorazx étroitement rebordé ou relevé en rebord , sur 

les côlés; peu sensiblement bissinueux et non émoussé au-devant 

de l’écusson , à la base ; coloré et peint comme il a été dit. Ecusson 

noir. Ælytres rebordées, mais sans tranche; colorées et peintes 

comme il a été dit, Dessous du corps noir, sur les médi et postpectns 

et sur la partie médiaire des trois premiers arceaux du ventre : anté- 

pectus , épimères et Pieds, d'un rouge livide ou teslacé, 

Paris : le Bengale (collect. Hope). 

4. Œ. Kirbyi. Subhémisphérique ou ovalaire. Prothorax noir, 

orné de chaque côté aux angles de devant d'une tache flave, presque 

carrée, couvrant les trois quarts du bord latéral. Elytres flaves, parées 

d'une bordure sensiblement renflée aux deux cinquièmes , d'une bordure 

suturale un peu inégale et chacune de deux grosses taches, noires : 

celles-ci, placces l'une après l'autre, couvrant la moitié médiaire de 

la largeur, séparées entre elles et des bordures par la couleur fon- 

cière, formant un réseau flave , plus étroit que ces dernières. 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0",0028 (1 1/41). 

Corps subhémisphérique; pointillé; luisant, en dessus. 7ôte 

noire. Antennes et Palpes flaves. Prothorax noir, paré de chaque 

côté d’une tache flave , presque carrée, étendue en devant jusqu'à la 

sinuosité posloculaire , et couvrant les trois quarts environ du côté. 

Elytres rebordées, mais sans tranche; flaves, parées d'une bordure 

suturale, d’une bordure périphérique très-étroite à la base , el cha- 

cune de deux grosses taches, noires : la bordure suturale, à peine 

plus large que le huitième ou le septième de la largeur à la base, 

sensiblement renflée vers les deux cinquièmes, el moins distinete- 

ment près de l'angle sutural : la bordure basilaire , très-étroile : la 

marginale , un peu inégale , sensiblement plus large du sixième à la 

moilié ou un peu plus de la longueur, où elle égale le sixième de la 

largeur : les taches, situées l’une après l’autre , couvrant chacune la 

moitié médiaire de la largeur : la première, presque carrée , cou- 

vrant le calus de son angle antéro-externe , prolongée du dixième 

T. 11. 2€ série. 54 



426 SÉCURIPALPES. 

au tiers de la longueur : la deuxième, tronquée en devant , de moitié 

plus longue , arrondie postérieurement, prolongée des lrois seplièmes 

presque aux trois quarts : le réseau flaye couvrant une moins grande 

surface que les parties noires, et offrant une bordure basilaire, deux 

bandes longitudinales , anguleusement réunies vers l'angle apical , et 

une bande transversale, séparant les taches. Dessous du corps noir : 

cuisses noires : genoux, jambes antérieures el intermédiaires, se- 

conde moilié des jambes , et larses postérieurs, flaves. 

Pare : les Indes orientales (collect. Hope). 

J'ai dédié cette espèce au savant Kirby, le Nestor des entomologistes. 

BB. Elytres à tranche assez large, Corps ovale, médiocrement convexe (G. Œnopia'. 

à. Tranche subhorizontale. 

5. Œ. einetella. Ovale ; médiocrement convexe. Prothorax flave, 

paré d'une bordure basilaire dentée vers le sixième externe, et de 

quatre taches lices à celle-ci, noires : les voisines de la ligne médiane , 

obtriangulaires , pédiculées : les externes, plus avancées , unies cha- 

cune à la dent de la bordure. Elytres d'un flave roussätre, ornées 

d'une bordure suturale et d'une bordure externe , noires. 

Micraspis cinctella , Desean, Catal. p. 459. 

Érar Norwaz. Prothorax flave ; paré d'une bordure basilaire noire 

et de quatre taches de même couleur, liées à celle-ci : les taches in- 

termédiaires , obtriangulaires, placées chacune très-près de la ligne 

médiane, prolongées du cinquième aux trois seplièmes de la lon- 

gueur, postérieurement liées par un pédicule grêle à la bordure ba- 

silaire : celle-ci couvrant la base jusqu'aux angles postérieurs , égale 

environ au quart de la longueur , près de la ligne médiane , graduel- 

lement plus développée et avancée en forme de dent, de chaque côté, 

vers le sixième externe de la largeur : ces dents couvrant les deux 

cinquièmes postérieurs de la longueur, liées chacune à une tache 

punetiforme ou ovalaire , plus avancée que les intermédiaires, corres- 

pondant à la dent des angles de devant. Æ/ytres d'un flave roussâtre 

ou d’un flave teslacé; parées d’une bordure suturale noire, à peine 

plus large en devant que la base de l’écusson, faiblement rétrécie 

jusqu'à l'angle apical, et d’une bordure externe de même couleur , 

couvrant la tranche. 

Long 0®,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps ovale ou assez brièvement ovale; médiocrement convexe; 
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très-superficiellement pointillé; luisant, en dessus. Zéte flave ou 

d'un flave roussâtre, avec le labre souvent moins clair (9), ou noire, 

parée d’une tache subpunetiforme au côté interne de chaque œil, et 

d'une bordure à la partie antérieure du labre, flaves (® ). Antennes et 

l'ulpes d'un flave roussâtre , à extrémité obscure. Prothorax coloré 

comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres subarrondies ou largement 

cu ogive postérieurement ; à tranche subhorizontale, de largeur uni- 

lorme jusqu'aux quatre cinquièmes , égale au dixième de la largeur , 

vers les deux cinquièmes de la longueur; colorées comme il a été 

dit : repli bordé de noir. Dessous du corps noir, avec les épimères 

du médipectus , d’un blanc flaveseent (@) , offrant de plus chez le 

So’ ; les hanches antérieures marquées d'un point flave. Pieds d'un 

roux flave , avec les cuisses postérieures noires ou noirâtres , au moins 

en partie ('), ou noirs, avec les jambes antérieures et parfois une 

partie des intermédiaires d’un roux flave (9 ). 

Paru : le cap de Bonne-Espérance (Dejean , Hope , Westermann); 

Timor (Muséum de Paris). 

à3. Tranche en gouttière. 

6. Œ. litterntan. Ovale. Elytres flaves, ornées d'une bordure sutu- 

rale, d'une marginale étroite, et chacune d'un réseau , noirs : celui-ci, 

formé d'une branche naissant du milieu de la base, courbée et lice 

aux six septièmes de la suture, d'une branche plus interne unie à la 

première près des extrémités de celle-ci, anguleusement avancée près de 

l'écusson : ces branches liées vers leur milieu par un rameau oblique : 

ce réseau laissant une bande juxta-suturale raccourcie , deux taches 

discales et une bande externe , flaves : celle-ci ensanglantée vers ses 

extrémités. 

Micraspis littarata, Reicue, voyage en Abyssinie. 

Érar vorwaz. Prothorax flave , paré d’un réseau noir divisant sa 

surface en sept aréoles, c’est-à-dire laissant de la couleur foncière 

1° une bordure antérieure égale à peu près en largeur au bord pos- 

térieur de l'échancrure, émettant postérieurement sur la ligne mé- 
diane un appendice linéaire prolongé jusqu'au milieu de celle-ci ; 

2* une tache de chaque côté, couvrant l'angle antérieur, courte et 

à peiné prolongée jusqu'au tiers de la longueur à son côté interne, 

couvrant les deux tiers environ de la longueur à son côté externe : 
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3° quatre taches formant une rangée transversale sensiblement arquée : 

les externes , punetiformes, liées à la base , chacune près de l'angle 

postérieur : les intermédiaires , oblongues, obliques, moins posté- 

rieures. EZlytres flaves ; ensanglantées de deux taches d’un rouge car- 

min ; ornées d'une bordure sulurale , d’une bordure externe el d'un 

réseau, noirs : la bordure suturale , à peine plus large en devant que 

l'éeusson , graduellement un peu élargie jusqu'aux six seplièmes en- 

viron de la longueur où elle se lie au réseau , et rétrécie ensuite de 

là à l'angle apical : la bordure externe, ne couvrant que le rebord 

sur la majeure partie de sa longueur , progressivement un peu 

moins étroite en se rapprochant de l'angle apical , d'une part, sen- 

siblement élargie de l’autre, de l'épaule à la moitié de la base , où 

elle se lie au réseau : celui-ci , formé , 1° d'une branche naissant du 

milieu de la base, longitudinalement prolongée jusqu'aux trois cin- 

quièmes de la longueur, en se rapprochant graduellement du bord 

externe , dont elle est alors à peine distante du cinquième de la lar- 

geur, courbée ensuite vers la bordure suturale , à laquelle elle se lie 

vers les cinq sixièmes ou six seplièmes de la longueur ; 2° d'une 

branche plus interne ayant une origine commune avec la première , 

dont elle se sépare bientôt pour se courber en arrière et s'avancer à 

son extrémité interne jusque près de l’écusson, vers lequel elle 

forme une saillie anguleuse, puis, longitudinalement prolongée 

jusqu'à la moitié environ de la longueur, parallèlement à la bordure 

suturale, dont elle s'écarte ensuile graduellement pour s'unir à la 

bande externe, vers les trois quarts de la longueur et un peu moins 

de la moitié interne de la largeur ; 3° d’un rameau, obliquement 

dirigé des deux cinquièmes environ de la branche externe, à la 

branche interne , vers les quatre seplièmes de la longueur : ce réseau 

laissant de la couleur foncière, 1° une tache semi-cireulaire, couvrant 

la moitié interne de la base, liée par l'angle antéro-interne à une 

bande longitudinale , joignant la bordure suturale; celle-ci , renflée 

à son extrémité , et prolongée à peine jusqu'aux quatre cinquièmes : 

2° une bande ou bordure juxta-marginale, prolongée de l'angle hu- 

méral à l’apical , subgraduellement rétrécie dans sa parlie médiaire , 

ensanglantée vers chacune de ses extrémités d'une tache d'un rouge 

carmin; 3° deux taches encloses entre les branches du réseau : 

l'antérieure obliquement ovale , en partie ensanglantée par la tache 

humérale : la postérieure , plus petite , subarrondie. 
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Long. 0",0056 (21/21) — Larg. 0",0045 (21). 

Corps ovale; médiocrement convexe; très-superficiellement poin- 

tillé; brillant, en dessus. 7ête flave. Antennes et Palpes d'un flave 

roussâtre. /rothorax à peine rebordé sur les côtés ; peu ou point 

émoussé au-devant de l'écusson ; coloré et peint comme il a été dit. 

Elytres subarrondies postérieurement ; à tranche sensiblement en 

gouttière, égale environ au neuvième de la largeur jusque vers les 

deux tiers de la longueur; colorées et peintes comme il a été dit : 

repli flave, passant au rouge sur une partie de son côté interne , 

bordé de noir extérieurement. Dessous du corps noir : épimères du 

médi et postpectus , flaves. Pieds noirs : jambes au moins en parlie , 

et tarses , d'un rouge lestacé. 

Parrie : l'Abyssinie (collect, Reiche , type). 

NEUVIÈME BRANCHE. 

LES CYDONIAIRES. 

Caractères. Antennes à peine aussi longues que la largeur du 

front; à massue fusiforme. Æpistome échancré en are rentrant plus 

ou moins prononcé. Plaques abdominales courbées à leur côté in- 

terne et prolongées ou à peu près jusqu'au bord de l’arceau , vers le 

quart extérieur, obliquement dirigées vers les épimères, ou peu 

apparentes à leur côté externe. Ongles munis d’une dent basilaire. 

Les espèces de celle branche semblent jusqu’à ce jour particu- 

lières aux chaudes contrées de l'Afrique et de l'Asie. Elles se répar- 

tissent dans les genres suivants : 
GENRES. 

d'un sixième au moins plus larges en { HER DRULREE A 

devant que le prothorax ; à repli non dans KBIane THELEE ; 

creusé de fossettes. Prothorax des: Ga EEE € Gonna 

trois quarts EU on aussi long sur les Repli tr: prothorax sans 

côtés que sur la ligne médiane. \hfossettes. ! ! . . Choilomenes. 

Elytres 
à peine aussi larges en devant que les angles du prothorax ; à repli 

creusé de fossettes. Prothorax en arc fortement dirigé en arrière, 

à la base ; à peine de moilié aussi long sur les côtés que sur la 

ligne médiane ; à repli creusé d’une fossette vers l'angle antéro- 

inlernnetpsvosstos" Lo, op MTS ie M ee TR ER Llpis- 
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Genre Cydonia, Cyponte. 

(Cydonia, nom mythologique. } 

Caracrènes. Ælytres d'un sixième au moins plus larges en devant 
que le prothorax; à repli non creusé de fossettes. Prothorax des 

trois quarls environ aussi long sur les côtés que sur la ligne mé- 

diane; creusé d’une fosselte vers l'angle antéro-interne de son repli. 

Epistome échancré en are rentrant ou en demi-cercle. Prothorax 

areuément élargi et à peine rebordé sur les côtés; subarrondi aux 

angles postérieurs; assez fortement en are dirigé en arrière, à la base; 

rarement émoussé au-devant de l’écusson ; convexe. Æcusson ordi- 

nairement en triangle subéquilatéral , rarement subsinueux sur les 

côlés, près de l'angle postérieur. Elytres embrassant les côtés de 

la base du prothorax; échancrées en are rentrant, en devant ; peu ou 

point émoussées à l'angle huméral ; convexes ou assez médiocrement 

convexes; relevées extérieurement en une tranche ordinairement 

nellement limitée, subhorizontale ou peu inelinée , d’une largeur 

soit presque uniforme jusqu'aux trois quarts ou aux quatre cinquie- 

mes de la longueur, soit un peu plus large après la moilié; à repli 

assez large. Mésosternum échancré jusqu'au quart ou au tiers. Corps 

suborbiculaire ou brièvement ovale; convexe, mais le paraissant 

moins par l'effet de la tranche. 

Les espèces de ce genre ont généralement le prothorax paré d'une 

bordure basilaire noire, qui, de l’angle postérieur , lorsqu'elle atteint 

celui-ei , s'avance sur le rebord latéral, jusqu’à la moitié environ des 

côtés, en forme de bordure graduellement plus indistinete ; la partie 

discale du même segment est ordinairement ornée d’une tache ob- 

triangulaire ou cupiforme, liée postérieurement à la bordure basilaire, 

et, si quelques espèces ou quelques individus montrent un dessin 

différent, peut-être celui-ci n'est-il qu'une modification du premier, 

produite par une plus grande extension de la matière noire. Les 

élytres sont d'une teinte claire, ordinairement bordées ou rayées de 

noir. 

x. Tranche des élytres assez fortement inclinée et peu neltement limitée. 

1. ©. cireumelusa. Srbhémisphérique. Prothorax noir, paré 1 
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en devant d'une bordure étroite , liée de chaque côté à une tache éten- 

due presque jusqu'aux angles postérieurs, flaves. Elytres à tranche 

large, assez inclinée ; d'un roux testacé , parées d'une bordure sutu- 

rale à peu près égale au quart de la largeur, et d'une bordure externe 

couvrant la tranche, noires. 

Cheilemenes cireumelusa, Cuevrouar, éa collect. 

Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0m,0052 (2 1/3!). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale; convexe; 

superficiellement pointillé; luisant ou brillant, en dessus. 7Z6te, 

Antennes et Palpes , flaves. Prothorax noir, paré d’une bordure 

antérieure , flave, égale au sixième de la longueur , liée , de chaque 

côté, à une tache de même couleur , commençant à la sinuosité 

posloculaire, d'un sixième à peine plus postérieurement prolongée 

derrière celle-ci, et obliquement dirigée en ligne légèrement dentée 

jusqu'au bord externe, un peu au-devant des angles postérieurs. 

Ecusson noir, à côtés subsinueux près de l'angle postérieur. Æ/ytres 

obtusément arrondies postérieurement; à tranche plus inclinée el 

moins nellement limitée que dans les autres espèces de ce genre, 
égale au sixième ou presque au cinquième de la largeur , vers les 
deux tiers de la longueur; rousses ou d’un roux testacé , ornées 

d'une bordure suturale, et chacune d’une bordure externe, noires : 

la bordure suturale presque égale en devant au quart de la largeur 

de la base, un peu plus large postérieurement et légèrement renflée 

vers les deux cinquièmes de la longueur : la bordure externe, cou- 

vrant la tranche et prolongée, en se rétrécissant , jusqu’à la moitié 

environ de la base : repli largement bordé de noir à son bord externe, 

el moins distinetement dans le tiers postérieur de l'interne. Dessous 

du corps et Pieds d'un roux livide ou d’un flave rougeâtre : épimè- 

res flavescentes. 

Paris : le royaume de Benin (collect. Chevrolat). 

Obs. Le prothorax de l’exemplaire unique que j'ai eu sous les 

yeux, offre probablement un développement anormal de la matière 

noire , qui dénature le dessin primitif. 

a. Tranche des élytres subhorizontale ou peu inclinée, 

2. €. Jumatuz; Fagnrerus. Subhémisphérique. Prothorax noir , 



432 SÉCURIPALPES. 

paré aux angles de devant d'une tache quadrangulaire d'un blanc 

flavescent ; et d'une bordure antérieure en arc rentrant , de même cou- 

leur (7). Elytres ; soit flaves, ornées d'une bordure suturale , d'une 

Lordure extérieure et d'un réseau , noirs : celui-ci, divisant la sur- 

face de chacune en quatre où cinq taches subarrondies (dont hrois le 

long de la suture) , et deux bandes lunulées , ensanglantées : l'une hu- 

mérale, l'autre postérieure ; soit à fonds presque couleur de chair ou 

d'un rouge roux. 

©. Prothorax paré derrière l'échanerure, d'une bordure flave , 

liée à chacune des latérales, en arc dirigé en arrière , prolongée 

jusqu'au Liers de la ligne médiane, échancrant en are rentrant la 

partie noire, qui présente deux dents en devant, placées chacune 

derrière la sinuosité postoculaire qui lui correspond. Cuisses anté- 

rieures, entièrement d’un blanc flave, au moins à leur partie anté- 

rieure : jambes et tarses , flavescents. 

Obs. Quelquefois les cuisses intermédiaires sont aussi entièrement flavescentes à 

leur partie antérieure , et les postérieures le sont en grande partie; d’autres fois, 

celles-la sont tachées de noir, et celles-ci sont presque entièrement de celte 

couleur. 

Q. Région noire du prothorax prolongée jusqu'au bord de l'échan- 

crure , ou ne laissant après celle-ei qu'une bordure flavescente très- 

étroite et interrompue dans son milieu. Base des cuisses antérieures 

et plus longuement des intermédiaires , et totalité ou à peu près des 

postérieures , noires. Jambes et larses , sauf parfois la base des jambes 

postérieures , flavescents. 

Érar ormaL. Ælytres d'un jaune pâle , tachées dans deux endroits 

d'un rouge rosé , ornées d'une bordure suturale , d’une bordure exter- 

ne, et d'un réseau, noirs : la bordure suturale, à peine plus large 

que la base de l’écusson , dilatée dans les trois endroits où elle se 

lie au réseau : la bordure externe , couvrant la tranche marginale : le 

réseau , irrégulier , plus ou moins large, formé de trois bandes trans- 

versales , dont l’antérieure et la postérieure sont raccourcies au côlé 

externe , et de trois liens longitudinaux : la bande antérieure , unie 

à la bordure sulurale, au cinquième de la longueur, étendue jus- 

qu’au calus et liée au milieu de la base, par un prolongement anté- 

rieur graduellement rétréci : la bande intermédiaire , prolongée des 

deux cinquièmes ou un peu plus du bord externe à la bordure sulu- 

rale vers le milieu de la longueur, émettant au tiers externe de son 
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bord antérieur une dent souvent prolongée jusqu'à l'angle postéro- 

externe de la bande antérieure , unie à celle-ci par un lien qui part 

de son tiers interne : la postérieure , unie à la bordure suturale, 

vers les trois quarts de la longueur, étendue jusqu'aux deux tiers 

environ de la largeur , où elle remonte vers la bande intermédiaire 

qu'elle atteint vers les trois cinquièmes de la largeur, à partir de la 

suture : celte troisième bande , unie en outre à l'intermédiaire , par 

un lien correspondant longitudinalement à celui qui unit celle-ci à 

la première : ce réseau, partageant la suture de chaque élytre en six 

el presque en sept mailles inégales : quatre à cinq subarrondies , et 

deux en forme de bandes lunulées , ou de bordures juxta-marginales, 

interrompues par la bande transversale noire médiaire : trois des 

mailles subarrondies , situées joignant la bordure suturale, à la base, 

au tiers el vers les trois cinquièmes : celle-ci plus petite : deux, dans 

la région longitudinalement médiaire : la postérieure, sur la même 

ligne transversale que la juxta-suturale postérieure : l’antérieure , au- 

dessous du calus, sur la ligne transversale de la juxta-suturale inter- 

médiaire , ordinairement incomplètement fermée à son côlé externe 

ou antéro-externe , ou liée à la bande antérieure : celle-ci , naissant 

aux deux cinquièmes externes de la base, longeant la bordure mar- 

ginale, prolongée jusqu'à la bordure noire transversale, ensanglantée 

ou marquée d'une assez grosse tache d'un rouge rosé ou d'un rouge 

de chair, de forme et détendue variables, généralement oblique , 

dans la direction de l'épaule à l'angle sutural, couvrant souvent la 

majeure partie de la surface de ladite bande et de la maille suborbi- 

eulaire qui lui est liée : la bande postérieure , longeant également la 

bordure marginale , prolongée de la bande transversale noire inter- 

imédiaire jusqu’à la bordure suturale, vers l'angle apical , progressi- 

vement rétrécie dans le milieu de son côté interne , ou renflée à ses 

extrémités et surtout à la postérieure (où elle semble liée à une maille 

subarrondie très-incomplètement close), ordinairement couverte , 

excepté à ses extrémités , d’une tache d'un rouge rosé ou d'un rouge 
de chair. 

Coccinella sulphurea, Ouiv. Encyc. méth. 1. 6. p. 71.495. pl. 245. fig. 2. — I. 
Entom. t. 6. p. 1058. 109. pl. 4. fig. 6, a, b. 

Coccinella vulpina , Fasn. Suppl. Entom. Syst. p. 80. 116-117 ® .— Id. Syst. El. 

t. 1. p. 586. 159 ® (suivant l’exemplaire typique conservé au Muséum de 

Copenhague). — Perry, Obs. p. 27. — Enicns. Beytr. z. Insectenfaun. v. Angola, 

in Wiegem, Arch. t. 9. p. 267. 

T. 11. 2 série, 55 
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Variations de ta couleur des Élytres. 

Oùs. Parfois la couleur d’un rouge rosé ou d’un rouge de chair a envahi presque 

toule la surface des élytres, de telle sorte qu’il ne reste plus sur celles-ci, que 

quelques points d’un jaune pâle, situés principalement près de leur base; d’autres 

fois les taches roses se montrent lrès-restreintes ou disparaissent d’une manière 

à peu près complète. 

Variations du dessin des Élytres. 

Obs. Quelquelois la seconde des mailles suborbiculaires est incomplètement séparée 

de celle qui semble faire partie de KA bande hunérale ; mais c’est surtout la 

troisième des juxta-suturales qui a le plus de tendance à s’unir à sa voisine. Le 

réseau noir se montre alors plus ou moins étroit; la dent qui couvre le calus 

n'arrive pas ordinairement jusqu’à la base ; la dent située vers le tiers externe 

de la bande transversale médiaire s’allonge au contraire fréquemment au point d’en- 

clore complètement la maille placée au côté externe de la seconde juxta-suturale ; 

la bande transversale postérieure offre une sinuosilé ou une échancrure dans 

le milieu de son bord postérieur, et le milieu de son bord antérieur présente 

une dent, vestige de la cloison qui la séparait de sa voisine, D'autres fois 

la moitié ou presque la moitié interne de la bande postérieure s'eflace et rend 

ainsi le réseau encore plus incomplet. 

Dans ces varialions , les élytres sont parfois entièrement d’un jaune pèle ou 

d'un flave légèrement cendré ; souvent au contraire la matière rouge s’est 

étendue et leur donne une teinte presque uniforme d’un rouge de chair. 

Coccinella lunata, Syst. Ent. p. 86-48. — Jd. Spec. ins. 1. 1. p. 105. 65. — Jd. 

Mant. t. 4. p. 61. 90. — Jd. Ent. Syst. t. 1.4. p. 289. 1408. — 7d. Syst. El. 

t. 4. p. 384. 446 (suivant l’exemplaire typique existant dans la collection de Banks). 

Goeze. Ent. Beytr. t. 4. p. 241. 25. — Guez. C. Laxx. Syst. nat. t. 1. p. 1663. 

435. — Onuv. Encyc. méth.t. 6. p. 77. 194. pl. 246. fig. 4. — Jd. Entom. 

1. 6. p. 4057. 408. pl. 4. fig. 48, a, b. — Henvsr. Naturs. t. 5. p. 509. 68. 

—Scnoënm. Syn. ins. t. 2. p. 200. 149. — Boisouv. Voy. de l’Astrol. p. 592. 6. 

—Kiuc, in Erman’s, Reise, p. 50.198. 

Coccinella rivosa, Cassrroem, Nov. Ins. Spec. in Taux. Dissert. Acad. p. 22. pl. fig. 33. 

— Id. Edit. Gott. p. 445. pl. 7. Gg. 53.— Henssr, Naturs. 1.5. p. 305. 61. pl. 5G. 

fig. 16. — Tuuxs. Coleopt. capens. ia Mem. de l’Acad. de St-Pétersb. 1. 7. p. 568. 

Cheilomenes lunata, Des. Catal. p. 459. 

S'elenites lunata, Hore, Coleopt. Man. t. 3. p. 157. 

Long. 0,0052 à 0",0070 (2 1/3 à 3 1/8!) — Larg. 0",0045 
(à 0m,0059 (2 2/31). 

Corps suborbiculaire ou très-brièvement ovale, ordinairement 

plus large vers les quatre septièmes des élylres; convexe; superfi- 
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ciellement pointillé ; vernissé , brillant, en dessus. Zéte, Antennes 

et Palpes d'un blanc flavescent ou légèrement rosé. Prothorax 

subeurvilinéairement élargi, à peine rebordé, mais offrant près 

de ses bords latéraux une ligne enfoncée légère et incomplète, 

qui le fait paraître très-faiblement relevé en rebord ; convexe; noir, 

paré de chaque côté, d’une tache presque en carré large , étendue 

en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire, ou un peu plus en 

dedans, offrant son bord interne longitudinalement prolongé , (et 

souvent un peu en are rentrant et subsinueux) jusqu'à la moitié ou 

un peu plus de la longueur, un peu émoussée , mais à peu près rec- 

tangulairement ouverie à son angle postéro-interne, sinueuse ou 

échanerée dans le milieu de son bord postérieur qui vient aboutir, 

en se courbant un peu en devant, vers le milieu du bord latéral, 

dont le rebord externe reste noir un peu plus antérieurement; paré 

en outre chez le G', d'une bordure flavescente , en devant. Æcusson 

noir. Elytres d'un quart plus larges en devant que le prothorax; 

arrondies postérieurement; convexes , mais relevées extérieurement 

en une tranche peu inclinée, de largeur presque uniforme ou peu 

nolablement rétrécie postérieurement, égale, vers les deux cin- 

quièmes de la longueur au huitième ou au septième de la largeur de 
chaque étui; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du 

corps noir : épimères des médi et postpeclus et deux tiers posté- 

rieurs des poslépisternums , blancs : ventre latéralement d’un flaye 

rosé , sur le quart de la largeur. Pieds colorés comme il a été dit : 

un point blane sur les hanches antérieures. Mésosternum peu pro- 

fondément échaneré. 

Parrie : le Sénégal (collect. Hope); l'ile St-Hélène (Banks, 

type); le Cap (Reiche, etc.); la Cafrerie (Dohrn) ; Madagascar (Mu- 

séum de Paris); l'ile Bourbon (Dejean); l'ile Maurice (Guérin) ; 

les Indes orientales (Olivier) ; Java (Boisduvyal, Dejean). 

3. ©. vittata:; Fapnicrus, Briévement ovale ; médiocrement con- 

vexe. Prothorax noir, bordé de jaune pâle en devant et moins 

étroitement sur les côtés. Elytres d'un jaune roux, ornées d'une 

bordure suturale brusquement dilalée après l'écusson jusqu'au tiers 

de la largeur, puis subsinueusement rétrécie, d'une bordure externe, 

et chacune d'une bande prolongée sur leur milieu, du dixième aux 

neuf dixièmes, incourbée à ses extrémités jusqu'à la bordure suturale, 

noires. 
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Coccinella vittata, Fan. Ent. Syst. t. 4. 4. p. 269. 46. — Jd. Syst. El. L. 4. p 5%9. 

22 (suivant l’exemplaire typique conservé au Muséum de Copenhague), — Hnusr, 

Na. t. 5. p. 290. 57. — Scuoexn. Syÿn. ins. t. 2. p. 157.93. 

Long. 0®,0059 (2 2/31). — Larg. 0®,0052 (2 1/3,). 

Corps brièvement ovale; assez médiocrement convexe; très- 

saperfciellement pointillé; brillant, en dessus. Tête d’un jaune pâle , 

légèrement nébuleuse ou roussâtre sur la parlie longitudinalement 

médiaire du front; plus obseure sur le labre. Antennes et Palpes 

d'un flave roussâtre. Prothorax noir, paré d'une bordure d'un jaune 

pâle , très-étroile dans la région du bord antérieur correspondant à 

la partie postérieure de l’échancrure, à peu près une fois aussi 

large au côté interne des angles de devant et le long du bord externe 

jusque près des angles postérieurs : la région noire, formant une 

saillie anguleuse derrière la dent des angles de devant. Ecusson 

d'un roux obseur. Elytres subarrondies postérieurement; à tranche 

un peu plus large après la moilié et rétrécie vers l'angle sutural, 

égale au neuvième environ de la largeur , vers les deux cinquièmes 

de la longueur; rousses ou d’un jaune roux, parées chacune d'une 

bordure suturale, d’une bordure externe, et chacune d’une bande 

longitudinalement arquée , liée par ses extrémités à la bordure sulu- 

rale, noires : la bordure suturale, à peine plus large que la base de 

l'écusson, jusqu'au dixième environ de la longueur, brusquement 

dilatée ensuite jnsqu’au tiers de la largeur, à peine rétrécie de ce 

point à la moilié de la longueur , faiblement renflée vers les trois 

cinquièmes, puis graduellement rétrécie jusqu’à l'angle apical, où 

elle est réduite au rebord sutural : la bordure externe couvrant la 

tranche : la bande longitudinale , naissant au dixième de la longueur, 

sur le milieu environ de chaque élytre , courbée à son côlé interne, 
pour s'unir à l'angle antéro-externe de la dilalation de la bordure 

sulurale , aussi large à sa naissance que l’est celle bordure sur 

chaque élytre, graduellement rétréeie jusqu'à son extrémilé , pro- 

longée parallèlement au bord externe sur le milieu de l'étui, 

jusqu'aux neuf dixièmes de la longueur, où elle se lie à la bordure 

suturale : repli bordé de noir. Dessous du corps et Pieds d'un jaune 

rouge. 

Parme : la Guinée , découverte par Isert (Muséum de Copenhague, 

Lype). 
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Obs. J'ai décrit le prothorax tel qu'il existe sur cet exemplaire ; 

peut-être cet état n'est-il qu'une modification du dessin qu'on re- 

trouve chez la plupart des autres espèces de ce genre. 

4. €. propinqua. Priévement ovale; médiocrement convexe. 

Prothorax paré d'une bordure basilaire liée à une tache discale 

presque carrée, noires, laissant en devant une bordure très-étroite, et 

de chaque côté, une tache irréqulièrement quadrangulaire , flaves. 

Elytres d'un rouge testacé, ornées d'une bordure suturale, d'une 

bordure externe et chacune d'une bande presque liée au milieu de la 

base, et longitudinalement prolongée jusqu'aux trois cinquièmes, noires. 

Cheilomenes propinqua, Des. Catal. p. 459 (T). 

Long. 0m,0056 (2 1/21. — Larg. 0",0045 (2). 

Corps brièvement ovale ; assez médiocrement convexe ; superficicl- 

lement pointillé; brillant, en dessus. 7ête, Antennes et Palpes, 

flaves. Prothorax faiblement émoussé au-devant de l'écusson , à la 

base; noir, paré derrière l’échancrure d’une bordure flave , graduel- 

lement plus étroite dans son milieu , liée de chaque côté à une tache 

de même couleur, irrégulièrement quadrangulaire : celle-ci, étendue 

en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire, prolongée en ligne 

droite jusqu'à la moitié ou un peu plus de la longueur, à angle 

postéro-interne presque rectangulaire où un peu aigu, à bord posté- 

rieur transversalement prolongé jusqu'au bord latéral, vers l'angle 

postérieur ou un peu au-devant. Æcusson noir. Elytres subarrondies 

postérieurement , à tranche à peine égale au douzième de la lar- 

geur, vers les deux cinquièmes de la longueur; d’un rouge teslacé , 

offrant parfois, surtout de chaque côté de l’écusson , des traces d'une 

teinte jaunâtre parées d’une bordure suturale, d'une bordure externe, 

et chacune d'une bande longitudinale postérieurement ‘raccourcie , 

noires : la bordure suturale, naissant sur les côtés de l’écusson , à 

peine plus large à l'extrémité de celle pièce que la base de celle-ci , 

graduellement rétrécie ensuite jusqu'à l'angle sutural : la bordure 

externe , couvrant la tranche et prolongée des épaules à l'écusson en 

bordure graduellement plus étroite : la bande longitudinale , naissant 

près du milieu de la base qu'elle n’atteint pas, égale en largeur à la 

bordure suturale d’une élytre prise dans sa partie antérieure , longi- 

tudinalement prolongée jusqu'aux trois cinquièmes de la longueur , 

“ 



438 SÉCURIPALPES. 

dans la direction de l'angle apical : repli bordé de noir à son bord 

externe et à la moilié postérieure de son bord interne. Dessous du 

corps noir : épimères des médi et postpectus, et côlés du ventre 

sur un quart de la largeur, d'un flave roussâtre. Pieds d’un flave roux. 

Paris : le cap de Bonne-Espérance (collect. Dejean , type). 

5. C. trinngulifern. Suhémisphérique. Prothorax flave ou 

d'un flave rougeätre, paré d'une tache presque obtriangulaire ou un 

peu avancée au milieu de son bord antérieur, liée par un pédicule 

à une bordure basilaire, noires. Elytres d'un flave roux ou d'un 

[lave rouge, ornées d'une bordure suturale, et d'une bordure péri- 

phérique, noires; ordinairement marquées d'un point noirâtre sur 

le calus. 

Cheilunenes triangulifera, Guëmx, tr collect. 

Érar vonmai. Prothorax flave ou d'un flave rougeâlre, paré 

d'une tache obtriangulaire (quelquefois un peu avancée en forme de 

dent au milieu de son bord antérieur), liée à une bordure basilaire, 

noires : la tache, égale en largeur, en devant, au bord postérieur de 

l'échancrure , commencant au cinquième environ de la longueur, 

en général faiblement échanerée en are rentrant à son bord antérieur 

el souvent avancée en forme de dent au milieu de celui-ci, rétrécie, 

el ordinairement en ligne légèrement courbe et peu sensiblement 

ouduleuse ou denticulée jusqu'aux trois cinquièmes ou un peu plus 

de la longueur , liée par un pédicule à la bordure basilaire : celle-ci, 

égale environ au cinquième de la longueur , graduellement un peu 

renilée de sa partie médiaire, à son extrémité laléraie, couvrant 

toute la base jusqu'aux angles postérieurs où un peu au-devant de 

ceux-ci. Elytres d'un flave rougeâtre , d'un flave roux ou d'un jaune 

d'ocre ; parées d’une bordure suturale et d’une bordure périphérique, 

noires : la bordure suturale , à peine plus large que la base de l'é- 

cusson , graduellement rétrécie dans sa seconde moitié : la bordure 

externe, couvrant la tranche et prolongée en bordure progressi- 

vement lrès-étroite des épaules à l'angle interne de la base ; marquée 

sur le calus d'une tache punctiforme noire ou noirâtre. 

Variations des Élytres. 

Obs. Les élytres montrent souvent une tache flave de chaque côté de l’écusson, 

el quelquefois une autre à l'extrémité, taches d'étendue variable et qui se lient 
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insensiblement à la couleur foncière. Parfois la tache punctiforme du calus est 

peu apparente ; d'autrefois les éluis moutrent, et d’une manière variable, une 

ou quelques petites taches noiràtres également punctiformes, qui ordinairement 

ne sont pas répétées sur l’autre élytre. 

Long. 0m,0059 (2 9/31). — Larg. 0",0056 (2 1/21). 

Corps subhémisphérique; convexe; superlciellement pointillé; 

vernissé, brillant, en dessus, 7te flave ou d'un blanc flavescent (o’); 

ordinairement marquée de deux lignes longitudinales noirâtres (Q ). 

Antennes et Palpes d'un blanc flave. Prothorax émoussé ou tronqué 

au-devant de l'écusson ; coloré et peint comme il a été dit. Æcusson 

noir. Ælytres arrondies postérieurement; à tranche un peu moins 

élroite après le milieu et rétrécie postérieurement , égale environ au 

dixième de la largeur, vers les deux cinquièmes de la longueur; 

colorées comme il a été dit : repli bordé de noir à son bord externe, 

el de noirâtre sur le tiers postérieur de l'interne. Dessous du corps 

noir : épimères du médipectus, d'un blanc flavescent. Pieds d'un 
flave rouge. 

Patrie : Madagascar (collect. Guérin); Malabar (Chevrolat , 

Reiche). 

6. €. quadri-lineata. Subhémisphcrique. Prothorax noir, 

paré d'une bordure antérieure plus étroite dans son milieu, lié de 

chaque côté à une tache irréqulièrement quadrangqulaire , flaves. 

Elytres d'un flave roussâtre, ornées d'une bordure suturale, d'une 

bordure périphérique, et chacune de deux lignes ow bandes longi- 

tudinales , noires : ces lignes liées à leur naissance vers le milieu 

de la base, et un peu avant de s'unir à la bordure sulurale, vers les 

neuf dixièmes de celle-ci. 

Coccinella 4-lineata, Mezux, in collec. 

Long. 0",0052 (2 1,31). — Larg. 0®,0049 (1 7/81). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale; convexe; 

superficiellement pointillé ; luisant ou brillant, en dessus. Zéte flave. 

Antennes et Palpes d'un flave roussâtre. Prothorax flave ou d'un 

flave roussäâtre; paré d'une bordure basilaire noire , liée à une tache 

de même couleur, presque carrée, égale au bord postérieur de l'é- 

chanerure , presque lronquée ou plulôl un peu ayancée en angle très- 
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ouvert en devant : ces parties noires laissant de couleur flave une 

bordure antérieure , graduellement plus étroite dans son milieu , liée 

de chaque côté à une tache irrégulièrement quadrangulaire , étendue 

en devant jusqu'à la sinuosilé postoculaire, longitudinalement 

prolongée jusqu'aux trois cinquièmes de la longueur, échancrée à 

son bord postérieur, étendue sur les côtés presque jusqu'aux angles 

de derrière. Æcusson noir. Elytres subarrondies ou largement en 

ogive postérieurement; à tranche égale environ au douzième de la 

largeur, vers les deux cinquièmes de la longueur; flaves ou d'un 

flave roussâtre, ordinairement marquées près de l'écusson , d’une 

tache plus pâle, se confondant insensiblement avec la couleur 

foncière ; parées d’une bordure suturale, d'une bordure périphérique, 

et chacune de deux lignes ou bandes longitudinales, réunies à leurs 

extrémités, noires : la bordure suturale , à peine plus large que la 

base de l'écusson, graduellement rétrécie, ou plus sensiblement 

dans sa seconde moitié, jusqu'à l'angle apical : la bordure externe, 

couvrant la tranche marginale, et prolongée, en bordure graduel- 

lement plus étroite, des épaules à l’angle interne de la base : les 

lignes longitudinales, ayant une origine commune, vers la moitie 

de la base : l'externe, passant sur le calus, prolongée parallèlement 

au bord externe, jusqu'aux neuf dixièmes environ de la bordure 

suturale, un peu moins étroite que celle-ci, passant environ sur le 

quart externe de la largeur, vers la moitié de la longueur : la ligne 

interne, se séparant de l’autre sur le calus, longitudinalement 

prolongée dans la direction de l'angle sutural, unie à l’externe un 

peu avant la jonction de celle-ci à la suture , passant environ aux 

deux cinquièmes internes, vers le milieu de la longueur : repli 

bordé de noir à son bord externe et à la moitié postérieure de l’in- 

terne. Dessous du corps noir : épimères des médi et postpectus 

flayes : côtés du ventre d'un jaune rouge ou d'un flaye rougeâtre sur 

le quart ou un peu moins de la largeur. Pieds d'un flaye roux ou 

roussâtre. 

Parrie: le cap (collect. Melly); la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

1. €. vieinma. Priévement ovale; assez médiocrement convexe. 

Prothorax flave, orné d'une tache obtriangulaire un peu avancée 

dans le milieu de son bord antérieur, et lice postérieurement à une 

bordure basilaire, noires. Elytres d'un flave roussûtre, à rebord 
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extérieur obscur, parées d'une bordure suturale, et chacune d'une 

ligne ou bande longitudinale , noires : celle-ci, naissant du milieu 

de la base, prolongée en passant sur le calus jusqu'aux huit neu- 

vièmes de la longueur, parallèlement au bord externe. 
C'hoilomenes vicina, Des. Catal. p. 459 (D). 

Cocoinella circumfleza, Kuuc, inéd, Des. Catal. p- 459. 

Érar Nonwaz. Prothorax fave , paré d’une tache presque oblrian- 

gulaire ou cupiforme, liée par un pédicule à une bordure basilaire , 

noires : la tache , aussi large en devant que la partie postérieure de 

l'échancrure , commencant au sixième de la longueur, avancée en 

forme de dent plus ou moins marquée dans le milieu de son bord 

antérieur , rétrécie de ses angles de devant aux trois cinquièmes ou 
un peu plus de la longueur , liée directement ou par un pédicule 

au milieu de la bordure basilaire : celle-ci, couvrant tout le bord 

postérieur jusqu'aux angles de derrière, ou un peu au-devant de 

ceux-ci, égale environ au quart de la longueur, près de la ligne 

médiane, graduellement un peu plus développée jusqu'au point 

correspondant longitudinalement aux angles de devant, et rétrécie 

de ce point aux angles postérieurs. £lytres d'un jaune d’ocre ou 

d'un flave roux ou roussâtre ; parfois marquées d’une tache flave, sur 

les côtés de l'écusson; à rebord extérieur noir ou noirâtre; parées 

d'une bordure suturale, et chacune d’une bande longitudinale , 

noires : la bordure , à peine plus large que la base de l'écusson , 

rétrécie graduellement dans sa seconde moilié : la bande , naissant 

du milieu de la base , passant sur le calus , prolongée ensuite paralle- 

lement au bord externe, jusqu'aux huit neuvièmes de la longueur , 

où elle s’arrèle à égale distance de la suture et du bord externe. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Le signe obtriangulaire se modifie quelquefois dans sa forme, au point de 
constituer une tache carrée, liée à la bordure suturale. 

Variations des Élytres. 

Oùs. Quelquelois la bande longitudinale, au lieu de s’arrèter sur le milieu de 
Pélytre , se prolonge, ou à peu près, jusqu'à la bordure suturale. 

Les élytres sont parfois obscurcies ou noïirètres, jusqu’à la bande longitudinale, 

de telle sorte qu'elles semblent noires ou noirâtres , Parées extérieurement d’une 

large bordure flave , et souvent en outre d’une ou deux taches de même couleur, 

près de la base ; mais cette coulenr obscure décèle par son irrégularité son état 

anomal, et laisse souvent transpercer la bordure suturale et même la bande 

longitudinale. 

T. I. 2 série. 5 
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Long. 0",0045 {21). — Larg. 0",0033 (1 1/2!). 

Corps brièvement ovale; convexe; pointillé ; luisant, en dessus, 

Tête flave. Antennes et Palpes d'un flave rougeâtre. Prothoraæ coloré 

comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres largement en ogive posté- 

rieurement; à tranche égale environ au douzième de la largeur, vers 

les deux cinquièmes de la longueur ; colorées comme il a été dit : 

repli très-étroitement bordé de noir à son bord externe , assez lar- 

gement dans la moitié postérieure de son bord interne. Dessous du 
corps : poitrine noire : ventre d’un flave roux : épimères des médi 

el postpectus, blanches. Pieds, y comprises les hanches, d’un flave 

roux. 

Pare : l'Egypte (collect. Reiche) ; la Nubie (Muséum de Paris); 

le Sénégal (Dejean , type) ; la Guinée (Muséum de Stockholm). 

8. €. cuppigera. Ovale. Prothorax flave, paré d'une tache 

noire, en forme de coupe, liée postérieurement à une bordure de 

même couleur, couvrant les trois quarts médiaires de la base. 

Elytres d'un roux flave, à tranche pale et subtranslucide, parées à 

partir de l'extrémité de l'écusson, d'une bordure suturale noire , 

d'abord ovalairement renflée puis graduellement rétrécie. 

Long. 0m,0045 (21). — Larg. 0®,0033 (1 1/2). 

Corps ‘ovale; médiocrement convexe; superficiellement pointillé : 

luisant , en dessus. Tête, Antennes et Palpes, flaves. Prothorax Mave, 

paré d’une tache cupiforme, liée à une bordure basilaire raccourcie. 

noires : la tache , aussi large en devant que la partie postérieure de 

l'échancrure , faiblement en are rentrant en devant, très-rapprochée 

du bord antérieur dans sa partie médiaire, presque liée à celui-ci 

par ses angles antéro-externes , rétrécie de ceux-ci, et en ligne 

courbe jusqu'aux quatre seplièmes ou un peu plus de la longueur, 

liée par un pédicule à la bordure postérieure : celte dernière, cou- 

vrant les trois quarts médiaires de la base, égale environ au cin- 

quième de la longueur, près de la ligne médiane, subarrondie à ses 

extrémités, légèrement renflée et un peu détachée du bord posté- 

rieur, près de celles-ci. Ecusson noir. Ælytres largement en ogive 

postérieurement; à tranche égale environ au quatorzième de la lar- 

geur, vers les deux cinquièmes de la longueur; d'un roux flave; 
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à peine obscures à leur rebord exlerne; parées d’une bordure suturale 

noire ou noirâlre , naissant à l'extrémité de l'écusson , ovalairement 

renflée après celui-ci, et plus large dans ce renflement que la base 

de ce dernier, rétrécie ensuite jusqu'à l'angle apical; à tranche 

pâle et subtranslucide : repli à peine obseur extérieurement, sans 

bordure noire à son bord interne. Dessous du corps et Pieds d'un roux 

livide : épimères des médi et postpectus flavescentes. 

Paris : l'Egypte (collect. Reiclie). 

9. €. milotiea. Ovale. Prothorax flave, paré d'une tache noire, 

en forme de coupe ou presque obtriangulaire, avancée en forme de 

dent au milieu de son bord antérieur, liée postérieurement à une 

bordure de même couleur, couvrant les deux tiers de la base. 

Elytres rousses, à rebord sutural obscur, à tranche pâle et sub- 

translucide. 

Long. 0m,0042 (1 7/81). — Jarg. 0m,0033 (1 1/21). 

Obs. Elle montre ses élytres obscurcies ou plus où moins complètement noires ; 

les individus ainsi masqués laisseraient des doutes sur Pespèce à laquelle ils 

appartiennent, si on ne reconnaissail celle-ci à la petitesse de la fossette pro- 

thoracique qui, chez la C. nilotica, est moins prononcée que chez les autres. 

Pare : l'Egypte (Muséum de Paris). 

Obs. Elle à beaucoup d’analogie avec la C. cuppigera ; elle semble 

cependant s'en distinguer par la tache cupiforme pourvue d’une dent 

au milieu de son bord antérieur; par la bordure basilaire couvrantune 

moins grande étendue; par la suture dépourvue de bordure suturale, 

Genre Cheilomenes, CneLomexes ; Chevrolat(1). 

(Keüos, lèvre; pyn; lune). 

Canacrères. Elytres d'un sixième au moins plus larges en devant 

que le prothorax; à repli non creusé de fossettes. Prothorax des 

trois quarts environ aussi long sur les côtés que sur la ligne médiane; 

sans fossettes sur son repli. 

Epistome échaneré en demi-cerele. Prothorax subeurvilinéai- 

(1) Dict. univ. d'hist. nat. de d'Orbigny , t. 3, p. 437. 
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rement élargi, à peine rebordé ou étroitement relevé en rebord, 

sur les eôlés : émoussé ou subarrondi aux angles postérieurs; assez 
fortement en are dirigé en arrière, à la base; convexe. Ecusson en 

triangle subéquilatéral. Ælytres échanerées en are rentrant, en 

devant; peu ou point émoussées à l'angle huméral; assez médio- 

erement convexes, relevées exlérieurement en une tranche assez 

nettement limitée, subhorizontale ou peu inclinée, faiblement en 

gouttière vers les épaules, d'une largeur presque uniforme, jus- 

qu'aux trois quarts au moins de la longueur; à repli assez large. 

Mésosternum échancré au moins jusqu'au quart. Corps brièvement 

ovale; convexe , mais le paraissant moins par l'effet de la tranche. 

Les espèces de ce genre habitent principalement les parties méri- 

dionales ou orientales de l'Asie. 

1. C. sex-maeulata :; Fagricrus. Ovale, médiocrement convexe. 

Prothorax et élytres couleur de chair, où parfois d'un flave à peine 

rosé : le premier , paré d'une tache obtriangulaire , liée à une bordure 

basilaire , noires : les secondes, ornées d'une bordure suturale , et cha- 

cune de deux bandes onduleuses et d'une tache punctiforme, noires : 

la première bande, courte, en forme d'accent circonflexe : la seconde , 

vers les quatre septièmes , transversale ou raccourcie. 

Érar Norma, Prothorax d’un flave carné, paré d'une bordure 

basilaire , liée à une tache obtriangulaire , noires : la bordure , cou- 

vrant toute la base et un peu prolongée sur les bords latéraux , égale 

sur les côtés aux deux cinquièmes ou trois septièmes postérieurs , 

faiblement sinueuse en devant, entre ses parties latérales et mé- 

diaire, liée par celle-ci à une tache en triangle dirigé en arrière, égale 

en devant au bord postérieur de l'échanerure, prolongée du cin- 

quième aux trois cinquièmes environ de la longueur. Æ/ytres cou- 

leur de chair ou d'un flave rosé, ornées d’une bordure suturale , et 

“chacune de deux bandes ondées et d'un point, noirs : la bordure, 

ovalairement renflée après l’écusson , puis uniformément prolongée 

ensuite jusqu'à l'angle sutural , et s’avançant plus ou moins sur le 

bord externe : la bande antérieure, presque en forme d’accent cir- 

couflexe , prolongée du côté interne du calus aux deux septièmes de 

la longueur, occupant ordinairement dans ce point les trois cin- 

quièmes médiaires ou un peu plus de la largeur, quelquefois étendue 

au côté interne, presque jusqu'au renflement ovalaire : la seconde 
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bande, étendue du bord externe à la bordure suturale ou à peu près, 

vers les quatre septièmes de la longueur , bisanguleuse à ses bords an- 

térieur et postérieur : la tache puneliforme , occupant les deux cin- 

quièmes médiaires de la largeur, vers les trois quarts de la longueur. 

Coccinella sex-maculata , Fasr. Spec. ins. t, 4. p. 96. 20. — Jd. Mant. 1, 4. p. 5G. 

55. — Id. Ent. syst. t. 4.1. p. 274. 40. — Jd. Syst. El. 1. 1, p. 564. 51. (Suivant 

l’exemplaire typique existant dans la collection’ de Banks). — Gmez. C. Linx. Syst. 

nat. t. 1. p. 1648. 68. — Oriv. Encyc. méth. 1. 6. p. 58. 47. — Jd. Ent. t. G. 

p. 998. 45. pl. 3. fig. 41. — Herssr, Nat. 1. 5. p. 247. G. pl. 55. fig. 6. — 

Scuoenx. Syn. ins. L. 2. p. 472. 55. — Penrx, Observ. p. 27. 

Coccinella flexuosa, Cassrnoem, Nov. Ins. Spec. ie Tauxs. Dissert. Acad. p. 47. pl. 

fig. 24. — Id. Edit. Gott. p. 138. pl. 7. fig. 24. — Gmez. C. Lin. Syst. Nat. L 1. 

p. 4648. 70. — Tuuns. Coleopt. capens. x Mem. de l’Acad. de St-Pétersb. 1. 7. 

(4820). p. 367. 

Coccinella bifusciata, Merusr, Naturs. t. 5. p. 274. 14, pl. 55. fig. 44, 

Cheilomenes interrupta, Des. Catal. p. 459. 

Selenites G-maculata, Hors , Coleopt. Man, 1. 3. p. 85. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Quelquefois les parties noires sont moins développées ; la tache obtriangulaire 

est réduite à une bande raccourcie de chaque côté, liée à la bordure basilaire par 

un pédicule, parfois en partie effacé; la bordure basilaire plus restreinte, se 

détache de la base sur les côtés de celle-ci. 

Ces modifications serencontrent en général chez la var. A. 

Variations des Elytres (par défaut). 

Var. A. Seconde bande n'arrivant ni au bord externe, ni à la 

bordure suturale. 

Obs. Ordinairement elle est encore bisanguleuse à ses hords antérieur et postérieur ; 

mais quelquefois elle est plus incomplète ; néanmoins elle est généralement plus 

étendue transversalement que la première ; dans cette variation la bordure suturale 

est plus étroite, n'offre point de renflement en devant , et souvent n'arrive pas à 

l’écusson ; la bande antérieure est parfois incomplète , et la taille des individus , 

habituellement plus petite. 

Coccinella undulata , Scnarer, in Abhandl. d. hall. Gesell. t. 4. p. 262. — Hennsr , 

Arch. cah. T et 8. p. 160.58. pl. 43; lig. 42 (mais la figure indique sur les élytres 

une ligne longitudinale noire, qui n’était qu'accidentelle). — 14. Edit. fr. p. 97. 4 

pl. 43. fig. 12. c: d. 

Corccinella interrupta, Favn. Ent. Syst. t. 4. 4. p. 272. 52. — Id. Syst. El. 1. À 

p. 363. 45 (suivant l’exemplaire typique conservé au Muséum de Copenhague). — 

Herpsr, Naturs, L. 5. p. 294 44. — Oriv. Entom. t. 6. p. 998. 16. pl. 5. fig. 62. 

Cheilomenes sex-maculata , Des. Catal. p. 459. 

Sulenites interrupta, More , Col. Man, L. 3. p. 85. 
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Variations des Elytres (par ‘excës.). 

Var. B. Signes des élytres dénaturés par un développement de læ 

matière noire. 

x. Bande antérieure étendue jusqu’à la base, en forme de tache noire , carrée, 

entaillée postérieurement. 

. Elytres noires postérieurement , à parür de la seconde baude ; offrant aussi y 
quelquefois la bande antérieure comme dans la var. x, 

y. Elytres noires dans tout l'espace compris entre les bandes antérieure et 

intermédiaire, qui ne forment alors qu’une large bande transversale, noires. 

3. Elytres noires dans tout l’espace compris entre les bandes antérieure et in- 

termédiaire , et entre la postérieure et l'extrémité; offrant de plus une bor- 

dure sulurale également noire. 

Obs. Les élytres sont alors noires, parées de deux bandes d’un jaune presque 

orangé ; la première, basilaire , entaillée postérieurement dans son milieu : la 

deuxième, couvrant des trois cinquièmes aux trois quarts environ du bord 

externe, étranglée dans son milieu. La matière noire du prothorax (ainsi qu’on 

le remarque souvent, mais d’une mauière moins prononcée, dans quelques 

variétés précédentes) s’est développée au point que les parties avancées des ex- 

trémités de la bordure basilaire se sont liées aux angles antéro-externes de la 

tache cupiforme. 
La collection de M. Reiche et celle du Muséum de Paris offrent elacune un 

exemple de cette variété singulière. L'individu appartenant au Muséum, et 

rapporté par Péron, présente même une modification plus avancée : la partie 

noire du prothorax , au point d’union de la bordure aux angles de la tache, forme 

une saillie conforme aux angles de devant, de manière à laisser ceux-ci parés d’une 

bordure de largeur presque uniforme de chaque côté, et faiblement plus large 

que celle de la partie postérieure de l’échancrure. Cet individu avait été nommé 

par Latreïlle, dans les cartons du Muséum, Coccinella flavo-fasciata. 

e. Elytres noires ou brunes, moins une bordure externe plus ou moins large 

et quelques taches basilaires, de la couleur du fonds. 

Quand la couleur est peu foncée, elle laisse transpercer le dessin des 

bandes et du point noir; quelquefois ces dessins son indistincts ; néan- 

moins l'espèce est encore plus ou moins reconnaissable à l'extrémité 

externe de la seconde bande , qui dépasse la partie noire. 

Obs. Dans ces diverses variations par excès , les signes du prothorax se dilatent 

parfois au point que les angles latéraux de la tache obtriangulaire s'unissent à la 

bordure basilaire, qui s’est elle-même dilatée. Le prothorax parait alors noir, 

orné en devant d’une bordure flave, et de deux points de même couleur, 

placés, un, de chaque côté, et peu rapprochés de la ligne médiane, vers les 

deux tiers de la longueur : ces points servant à indiquer l'intervalle qui existe 

dans l’état normal , entre les parties, 



COCCINELLIENS. — cheilomènes. 447 

Long. 0",0039 à 0®,0059 (1 3/4 à 1 2/31). — Larg. 0m,0031 
à0",0048 (1 2/5 à 2 1/8). 

Corps ovale; médiocrement convexe ; très-superficiellement poin- 

tillé ; brillant, en dessus. 7éte, Antennes et Palpes , d'un flave pâle 

ou d'un blanc flavescent, Prothorax coloré et peint comme il a été 

dit. Æcusson noir. Elytres largement en ogive dans leur seconde 

moilié ; colorées et peintes comme il a été dit : repli marqué , dans 

l'élat normal, d'une tache noire, correspondant à l'extrémité de la 

seconde bande, sans taches , dans les variétés par défaut. Dessous 

du corps ordinairement à poitrine noire, avec les épimères flaves ; 

à ventre noir, sur le milieu de ses deux ou trois premiers arceaux, 

d’un rouge testacé pâle dans sa périphérie; parfois , avec les côtés 

de la poitrine et la majeure partie du ventre , d'un rouge teslacé ou 

d'un flave rougeâtre ; quelquefois même entièrement de l’une de ces 

nuances , avec les épimères flaves. Pieds d'un flave rosé ou couleur 

de chair. 

Parrie : le cap de Bonne-Espérance (Muséum de Copenhague); 

les Indes orientales (collect. Banks, et Muséum de Copenhague , 

types , ele.) ; Java (Westermann, ete.) ; Manille (Hope) ; île du prince 

de Galles (Hope). 

2. ©. quadri-plagiata: Scnoennenr. Ovale. Prothorax d'un rouge 

lave, paré d'une tache obtriangulaire, lice à une bordure basilaire, 

noires; ou noir orné en devant d'une bordure étroite, liée à une tache 

latérale, d'un rouge flave : chaque tache latérale, échancrée à son bord 

postérieur, et prolongée presque jusqu'aux angles de derrière. Elytres 

d'unrouge jaune, parfois flaves, ornées d'une bordure marginale, d'une 

bordure externe, et d'une large bande transversale, un peu avant la 

moitié de la longueur, noires 3 souvent noires, ornées d'une tache 

antérieure ct d'une postérieure subarrondie, plus ou moins petite, 

[laves ou d'un rouge de nuance variable. 

Érar Nonar. Prothoraxæ d'un rouge tirant sur le flave, ou d'un 

rouge un peu pâle, paré d'une bordure basilaire , liée par sa partie 

médiaire à une lache obtriangulaire ou ceupiforme, noires ; celte 

tache, naissant au huitième ou auseptième de la longueur, aussi large 

en devant que le bord postérieur de l'échanerure, à côlés courbes, 
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liée par sa parlie postéro-médiaire à la bordure : celle-ci, étendue 

sur toute la largeur de la base , détachée des bords latéraux vers les 

angles postérieurs ou un peu au-devant de ceux-ci, mais remontant 

en bordure graduellement moins distinete jusqu’à la moitié du rebord 

latéral , séparée des côtés de la tache obtriangulaire par un espace 
très-étroit. Ælytres d'un rouge jaune, d'un rouge un peu pâle ou 

tirant sur le flave, parées d'une bordure sulurale, d'une bordure 

marginale et chacune d'une bande transversale , noires : la bordure 

suturale , naissant vers le milieu de l’'écusson , obliquement coupée 

de là au dixième de la longueur, où elle égale le sixième ou le 

cinquième de la largeur , souvent subparallèle, quelquefois dilatée 

de là jusqu'à la bande transversale, moins large de la bande à 

l'angle apical : la bordure marginale , couvrant la tranche : la bande 

transversale , étendue du bord externe à la sulure, couvrant du tiers, 

plus ou moins , aux lrois cinquièmes ou un peu moins de la longueur. 

Obs. J'ai décrit comme état normal celui dans lequel la matière 

claire occupe le plus d'étendue; mais cet état n’est pas le plus ordinaire. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Souvent la tache obtriangulaire se lie par ses angles externes à la bordure 

basilaire de manière à ne laisser de la couleur foncière que deux taches subpunc- 

tiformes, situées, une de chaque côté, près de sa partie basilaire , derniers 

vestiges de l'intervalle presque linéaire qui séparait cette tache de la bordure ; 

quelquefois mème ces points disparaissent. Le prothorax alors paraît noir, 

paré en devant d’une bordure antérieure quelquefois peu marquée, surtout 

chez la © , d'autrefois égale au sixième de la longueur, et de deux taches laté- 

rales, d’un rouge rosé où d’un rouge un peu pâle ou tirant sur le lave : chacune 

de ces taches, liée à la bordure antérieure, vers la sinuosité postoculaire, à bord 

interne longitudinalement prolongé jusqu'à la moitié où un peu moins de la 

longueur, à angle postéro-interne rectangulairement ouvert, à bord postérieur 

d’abord transversal jusqu'au point correspondant longitudinalement à langle 

antérieur, puis obliquement dirigé de là vers l’angle postérieur, ou un peu avant. 

Variations des Élytres. 

Os. La couleur noire a rarement aussi! peu détendue que celle indiquée dans 

>&tat normal ; le plus souvent elle s’étend de manière à réduire l'espace pos- 

térieur à une tache subarrondie plus où moins restreinte; quelquefois, cet 

espace et l’antérieur, sont divisés par une ligne longitudinale graduellement 

rétrécie d’arrière en avant ; d'autrefois l’espace antérieur est à moitié partagé par 

un prolongement transversal de la bordure suturale. La bande transversale 

varie de forme et d’étendue ; parfois elle est en partie incomplète ; d'autres fois , 
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elle présente en devant une saillie auguleuse, Toutes ces modifications sont si 

indécises et si capricieuses , qu'il serait superflu de les décrire. 

Coccinella 4-plagiata, Scuoexnerr (décrite par Swartz) Syn. ins. 1. 2. p. 195, 198 

(suivant les exemplaires typiques communiqués par M. Scuoexuerr). 

Cheilomenes 4-plagiata, Des. Cc'a!. p. 459. 

Obs. Quelquefois la couleur foncière des élytres est flave au lieu d’être d’un rouge 

plus où moins pàle. 

Cheilomenes Westermanni, Des. Catal. p. 459. (T). 

Obs. L’exemplaire unique existant dans la collection de Dejean , présente Pespace 

postérieur divisé par une ligne longitudinale assez large, laissant, d’une part, 

une tache subarrondie entre elle et la bordure suturale et, d'autre part, une très- 

petite tache obtriangulaire entre elle et la bordure marginale. 

Long. 0",0045 à 0m,0059 (2 a22/3!, — Larg. 0",0036 

à 0m,0051 (1 2/3 à 2 1/41). 

Corps brièvement ovale; convexe; superficiellement pointillé ; 

brillant, en dessus. Zéte flave ou d'un flave légèrement rougeûtre; 

parée d’un bandeau noir, généralement caché par le bord antérieur 

du prothorax; sans taches (o*); marquée sur le front d’une tache 

obtriangulaire, noire ou noirâtre (®) : Æntennes ct Palpes flaves 

ou d'un flave rougeûtre. Prothorax convexe ; coloré et peint comme 

il a été dit. Æcusson noir. Ælytres subarrondies postérieurement; 

égale environ au douzième de la largeur, vers les deux cinquièmes 

de la longueur; colorées et peintes comme il a été dit; repli d'un 

rouge pâle , largement bordé de noir. Dessous du corps souvent noir 

sur les parties pectorales et sur la moitié longitudinale des arceaux du 

ventre : épimères des médi et postpeclus et côtés du ventre d’un 

rouge flave ou d’un flave rouge; parfois en partie de celte dernière 

couleur sur la poitrine et sur la presque totalité du ventre, Pieds d'un 

flaye rougeâtre ou d’un rouge très-pâle. 

Pari : les Indes orientales (colleet. Schoenherr, type, ete.) ; la 

Chine et le Japon (Westermann) ; la nouvelle Hollande (Melly). 

Genre Elpis, Ervis. 

(Ælpis, nom mythologique.) 

Canracrères. Antennes à peine aussi longues que la largeur du 

front; à massue fusiforme. Epistome bidenté ou faiblement échaneré 

en arc. Ælytres à peine aussi larges en devant que le prothorax; à 
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repli creusé de fossettes pour loger l'extrémité des cuisses intermé- 

diaires et postérieures. Prothorax en are très-fortement dirigé en 
arrière , à la base ; très-étroitement rebordé et à peine de moitié aussi 

long sur les côtés que sur la ligne médiane ; très-convexe. Ecusson 

en triangle subéquilatéral. Mésosternum échancré au moins jusqu'au 

tiers. 
La seule espèce que renferme jusqu'à ce jour ce genre, conduit 

naturellement aux insectes de la famille suivante. 

1.Æ. dolems. Jémisphérique, très-convexe. Prothorax et élytres 

d'un noir brillant : le premier , paré en devant d'une bordure d'un 

blanc carné, liée de chaque côté à une tache de même couleur, irréqu- 

lière, prolongée jusqu'aux angles postérieurs : les secondes, ornces 

chacune d'une tache rouge, orbiculaire, liée près de l'écusson à la 

base ; à peine égale en diamètre au quart de celle-ci. 

Long 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps subhémisphérique ; très-convexe; superficiellement poin- 

tillé; brillant, en dessus. ZËte, Antennes et Palpes, d'un livide 

rougeêtre. Prothorax d'un noir brillant , paré en devant, derrière la 

partie postérieure de l'échancrure d’une bordure d'un blane livide 

Lirant sur la couleur de chair, ou rougeâtre, uniformément égale au 

cinquième de la longueur (9’), ou, étroite et interrompue dans son 

milieu (©), liée de chaque eôté à une tache de même couleur, cou- 

vrant à peu près toute la partie latérale, irrégulièrement prolongé à 

son côlé interne de la sinuosilé postoculaire aux angles postérieurs, 

dont le rebord reste noir. £cusson noir. Ælytres arrondies posté- 
rieurement; très-convexes , relevées extérieurement en une tranche 

un peu moins déelive, et peu remarquable en raison de sa déelivilé 
et de la forte convexité du corps; d'un noir brillant, parées chacune 

d'une tache orbiculaire ou d'une sorte de gros point, rouge , égal au 

cinquième ou presque au quart de la largeur de la base , lié à celle-ci 

près de l'écusson , séparé de la suture par un espace à peine égal aux 

deux tiers de son diamètre : repli d'un brun rouge , creusé de Fos- 

settes. Dessous du corps et Pieds d'an rouge brunâtre ou d’un rouge 

ferrugineux : pieds antérieurs et côlés du ventre, tirant sur le 

jaune (o'). 

Paris : Madagasear (colleet, Chevrolat, ele.). 
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DEUXIÈME FAMILLE. 

LES CHILOCORIENS. 

Caracrères. Æpistome lié et confondu avec les joues, pas plus 

saillant ou du moins pas brusquement plus saillant qu'elles, et com- 

posant , avec ces dernières , un chaperon en forme de tranche assez 

large, jusqu’à la moilié externe des yeux, que cette sorte de rebord 

semble couper en deux parlies. Antennes courles, à peine aussi 

longues que la largeur du front; à base voilée par le chaperon; 

à massue fusiforme. 

Les Chilocoriens présentent dans la forme de leur chaperon, un 

caractère sulfisant pour les faire reconnaître avec facilité , ils ont le 

corps subhémisphérique ou brièvement ovale , en général très-con- 

vexe ; la tête perpendiculaire ou inelinée ; le prothorax très-échancré 

en devant, court sur les côtés , très-fortement courbé en arrière dans 

le plus grand nombre , et de manière à rendre nuls ou presque nuls 

les angles postérieurs , souvent émoussé ou tronqué au-devant de 
l'écusson et sinueux de chaque côté de cette troncature , creusé d’une 

fossetle plus ou moins marquée sur le repli de la plupart des espèces ; 

l'écusson petit, en triangle plus long que large; les élytres habituel- 

lement subcomprimées, à peine rebordées, ou sans rebord extérieu- 

rement , souvent plus ou moins relevées en forme de tranche, à 

repli incliné ; le mésosternum échaneré , mais parfois peu profondé- 

ment; les pieds cachés sous le corps , à l’état de repos; les ongles 

munis d’une dent basilaire. 

Ils constituent deux branches. 
Branches. 

armées d’une dent située sur l’arête externe, plus ou 

Jambes moins près du genou. . D. RON, ONLICRILOGURAIRES" 

antérieures 
inermes . HR. CCR IX EN INTEL OGHOMAINES. 

PREMIÈRE BRANCHE. 

LES GHILOCORAIRES. 

Canacrères. Jambes antérieures armées d'une dent située sur l’arète 

exlerne , plus ou moins près du genou. 

T. 11. 2€ série. Les 1 
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Ils se divisent en deux genres. 
GENneEs. 

sinueux de chaque côté de la partie médiaire de son bord 

Prothorax POSTÉE EE EC CC OICRETOCUNUS. 

| sans sinuosité à son bord postérieur . . . . . . Egius 

Genre Chilocorus , CuiLocore ; Leach. 

Caracrènes. Jambes antérieures armées d'une dent sur l'arêle exter- 

ne, plus ou moins près du genou. Chaperon échancré dans le milieu 

de son bord antérieur, voilant en partie le labre, ou ne le laissant 

voir qu'à l’aide de celle échancrure. Prothorax très-arqué ou en 

ogive dirigée en arrière , à son bord postérieur; émoussé ou tronqué 

au-devant de l’écusson ; sinueux de chaque côté de cette troncature; 

à angles postérieurs peu indiqués; à peine égal sur les côtés à la 

moitié et le plus souvent au tiers de la ligne médiane; creusé sur son 

repli d’une fosselte plus ou moins marquée. Ælytres très-convexes ; 

en général subcomprimées, et offrant une tranche plus ou moins 

prononcée. Plaques abdominales arquées au côté interne et prolongées 

ou à peu près jusqu'au bord postérieur de l’arceau , ‘qu'elles semblent 

suivre ensuile jusque sur les côlés. 

A Côtés du prothorax presque en ligne droite, avec les angles peu ou point 

émoussés. 

4. C. tristiss Farnermaxn. Dessus du corps trés-convexe et sub- 

comprimé. Tête et prothorax ordinairement noirs. Elytres noires ou 

noirâtres extérieurement, subgraduellement d'un rouge de nuance 

variable sur une partie plus ou moins restreinte du disque. Dessous 

du corps d'un rougeütre jaune ou testacé : pieds , en partie au moins, 

plus obscurs ou noirs. 

Coccinellatristis, FAaLnenmanx. Coleopt. ab. 1ll. Bungio, etc. x Mem. de l’Acad. de 

St-Pétersb (Savants Etrangers), t. 2. p. 452. 95 (suivant un exemplaire typique du 

Muséum de St-Pétersbourg et suivant un iodividu envoyé à Dejean par Faldermann.) 

Érar normaz. Prothorazx et Elytres , noirs : le premier , sans taches : 

les secondes, parées sur leur disque d'une tache d'un rouge carmin 

ou carminé, peu nettement limitée, couvrant à peine parfois du 

cinquième aux deux tiers de la longueur et du sixième à la moitié de 

la largeur , d'autrefois moins restreinte. 
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Farialions du Prothorax. 

Os. Cette partie passe du noir au brun rouge ou au rouge brun de nuance 

variable, lorsque la matière colorante a plus ou moins fait défaut. 

Variations des Étytres. 

Obs. Suivant les exemplaires que j'ai eu sous les yeux, dont deux, appartenant 

l'un, au Muséum de St-Pétersbourg, l’autre à la collection Dejean, et provenant 

de Faldermann, la région rouge est tantôt aussi restreinte que je l'ai indiquée, 

d'autrefois elle s'étend sur l’élytre jusqu'à une bordure externe noire ou noirtre , 

couvrant le bord extérieur au moins jusqu'à la partie correspondante aux limites 

internes du repli. La couleur varie du rouge carmin au roux brülé, et dans 

ce cas, la bordure exte ne cest seulement d'un brun rouge graduellement plus 

foncé en se rapprochant du bord, 

Long. 0®,0061 (2 3/4!). — Larg. 0®,0056 (21/21). 

Corps brièvemeut ovalaire; très-convexe et subcomprimé ; luisant 

ou brillant, en dessus. Zéte noire; densement et assez fortement 

ponclué. Prothorax peu ou point émoussé aux angles; en ligne à 

peu près droite sur les côtés; de moilié aussi long à ceux-ci que sur 

la ligne médiane; légèrement relevé en rebord , latéralement : émoussé 

ou tronqué au-devant de l'écusson , et légèrement sinueux de chaque 

côlé de celte troncature; très-parcimonieusement garni sur les côtés 

de poils fins et souvent indistincets ; coloré comme il a été dit. Ecusson 

noir ou obseur. Ælytres très-convexes, mais sensiblement moins 

déelives extérieurement , ou dilatées en une tranche peu nettement 

limitée , légèrement en goulière; fortement ponctuées et noires ou 

noirâtres sur celte tranche , surtoul près du bord externe , ponetuces 

d'une manière plus fine sur le disque et colorées sur celui-ci com- 

me il a été dit. Dessous du corps d'un rouge ferrugineux , d'un rouge 

testacé, d'un rouge brunâtre ou parfois d'un roux brûlé quand les 

élytres présentent la même teinte. Pieds noirs , chez les exemplaires 

fortement colorés en dessus; en parlie noirs ou noirâtres, en partie 

d'un rouge lestacé de nuance variable, chez les autres. 

Parme : la Chine boréale , la Mongolie (collect. Chevrolat , Dejean 

(exemplaire envoyé par Faldermann); Muséum de St-Pétersbourg). 

Obs. Le Chilocorus rubidus; Horz, qui pourrait être carac- 

térisé de la manière suivante : 
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Dessus du corps très-convexe et subcomprimé. Téte et prothorax 

noirs. Elytres noires extérieurement, graduellement d'un rouge carmin 

plus ou moins foncé sur le reste de leur surface. 

Chilocorus rufus, Des. Catal. p. 459 (type). 

Chilocorus rubidus, Hore , in Grav’s. Zool. miscell. p. 51 (type). 

À tant d'analogie avec le précédent, par la taille , la figure du 
corps, les proportions des diverses parties el surtout sous celui de 

la forme et des dimensions du prothorax, qu'il me semble ne consti- 

tuer avee lui qu'une espèce , dont la couleur rouge est plus uniformé- 

ment répartie sur la majeure partie des élytres. 

Parnie : le Népaul (collect. Hope et Muséum britannique , type, 

Germar et Schaum , Westermann); la nouvelle Hollande (Melly). 

AA. Côtés du prothorax arrondis. 

æ, Elytres d’un rouge testacé de nuance variable. 

B- Elstres bordées de noir. 

2. C. cireumdatus: ScaoeNnerr. Dessus du corps très-con- 

vexe, subcomprimé, roux ou d'un roux jaune. Elytres bordées de 

noir, 

Coccinella cireumdata , Scnoënnenr (décrite par Gyllenhal). Syn. ins. t. 2. p. 152 2. 

10 (suivant l’exemplaire lypique communique par M. Scnoexnerr). 

Long. 0,0045 (21). — Larg. 0,0045 (21). 

Corps subhémisphérique; très-convexe et subcomprimé; pointillé; 

roux ou d’un roux jaune; brillant , en dessus. eux noirs. Prothorax 

arrondi sur les côtés; rayé près de ceux-ci d’une ligne légère , et fai- 

blement relevé en rebord en dehors de cette ligne ; à peine égal laté- 

ralement au tiers de sa ligne médiane. Ælytres très-convexes , exlé- 

rieurement dilatées en une tranche médiocrement inclinée , et assez 

nettement limitée des épaules aux deux tiers de la longueur, déelive 

el presque nulle à l’angle sutural , égales environ au douzième de la 

largeur vers le tiers de la longueur; parées d’une bordure extérieure 

noire couvrant la tranche à l'angle huméral , d’une largeur uniforme 

où très-faiblement plus large vers l'angle apical : repli bordé de noir. 

Ailes obseures. Dessous du corps et Pieds tirant un peu plus sur le 

jaune que le dessus, 
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Parmi : les Indes-Orientales (collect. Schoenherr, type). 

BB: Élytres non bordées de noir. 

3. €. melanophthalmus. 77és-convexe et subcomprimé ; en- 

tièrement roux ou d'un roux testacé brillant. Yeux noirs. Ailes 

obscures. 

Chilocorus melanophthalmus , CuevroLar , in collect. 

Long. 0",0052 (2 1/31) — Larg. 0",0045 (21). 

Corps subhémisphérique ou plutôt très-brièvement ovale; très- 

convexe et subcomprimé ; pointillé ; entièrement roux ou d'un roux 

testacé; brillant, en dessus. Veux noirs. Prothorax obtusément 

arrondi sur les côtés; rayé près de ceux-ci d’une ligne légère et pa- 

rallèle ; à peine égal latéralement au tiers de sa longueur sur la ligne 

médiane. Ælytres très-convexes , un peu moins déelives ou faible- 

ment dilatées vers les bords latéraux en une tranche étroite , très- 

légèrement concave; offrant ordinairement une rangée de points un 

peu plus marqués ou nébuleux , indiquant les traces du bord interne 

du repli. 4iles obscures ou brunes. Dessous du corps et Pieds d'un 
roux plus pâle et moins luisant. 

Parrie : Java (collect. Chevrolat, Guérin, Westermann). 

4. ©. politus. Subhémisphérique ; d'un rouge de groseille un peu 

foncé, brillant. Yeux noirs. Ailes jaunes. 

Chilocorus politus , Hore , in collect. 

Long. 0m,0061 (2 3/41). — Larg. 0",0059 (22/31). 

Corps subhémisphérique; pointillé; entièrement d'un rouge de 
groseille, un peu foncé ou obseur , en dessus. Feux noirs. Protho- 

rax étroitement arrondi sur les côtés; à peine égal à ceux-ci aux 

deux cinquièmes de la longueur du milieu; rayé près de ses bords 

latéraux d'une ligne légère et parallèle. £lytres assez régulièrement 

convexes , mais un peu moins déelives ou dilatées exlérieurement , 

en une tranche faiblement relevée, étroite el légèrement concave, 

Dessous du corps à peu près de même couleur que le dessus. 

Pare : le Népaul (collect. Hope). 
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aa. Élytres noires. 

A Élytres tachévs de rouge. 

3. Dessous du corps entièrement d'un rouge testacé. 

5. ©. Schioedtii. Dessus du corps très-convexe , subcomprimé. 

Prothoraz et élytres noirs : celles-ci parées d'une tache rouge subor- 

biculaire, commune , couvrant presque la première moilie de la suture. 

Dessous du corps et pieds d'un rouge jaune. 

Chilocorus sardgci, Hore , in collect. 

Long. 0",0061 (2 3,41). — Larg. 07,0056 (2 1/21). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale; très-convexe- 

et subcomprimé; superfciellement pointillé et brillant, en dessus. 

Tête d'un rouge jaune. Prothorax arrondi , non rayé ; à peine relevé 

en rebord peu apparent sur les côlés ; garni près de ceux-ci de quel- 

ques poils fins et souvent peu distincts; à peine égal latéralement aux 

deux cinquièmes de la longueur de son milieu; noir. Æcusson d'un 

rouge obseur. Elytres très-convexes ; mais faiblement moins déclives 

ou dilatées sur les côlés; noires, parées d'une grosse tache rouge 

vermillon ou d'une nuance variable , peu nettement limitée, com- 

mune aux deux étuis, presque orbiculaire, ou formant sur chaque 

élytre un demi-cerele ogival , parfois une sorle de triangle curviligne, 

dont la base reposerait sur la sulure, en couvrant celle-ci depuis 

l'écusson jusqu'aux trois septièmes ou presque jusqu'à la moitié de la 

longueur, subeurvilinéairement prolongé à son bord antérieur des 

côtés de l'écusson aux deux cinquièmes ou un peu plus de la lon- 

gueur, vers la moitié, soit un peu moins , soit un peu plus de la 

largeur, en ligne presque droite à son bord postérieur : repli noir. 

Dessous du corps et Pieds d'un rouge jaune. 

Pare : la Guinée (Muséum de Copenhague) ; Sierra Leone (Hope). 

J'ai dédié cette charmante espèce à mon ami M. le docteur Schioedte, 

conservateur du Muséum de Copenhague, l'un des plus savants en- 

tomologistes de l'Europe, auteur d'un ouvrage sur les Coléoptères , 

dans lequel la finesse des observations semble avoir élé poussée jus- 

qu'aux limites du possible. 

6. €. Dohrnii. Dessus du corps très-convexe el subcomprime. 
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Tête et prothorax rouges ou d'un rouge un peu pâle. Elytres noires, 

avec leur dernier sixième et une tache basilaire située au-devant du 

calus , rouges ou d'un rouge un peu pâle. 

Chilocorus apicalis, Des. Catal. p. 460 (T°). 

Long. 0M,0051 (2 1/41). — Larg. 0",0044 (21). 

Corps subhémisphérique ; très-convexe et subcomprimé ; très- 

superfciellement pointillé ; brillant, en dessus. Zéte d'un rouge 

jaune ou testacé. Prothorax arrondi, non rayé, peu ou point re- 

bordé ou relevé en rebord sur les côlés; garni près de ceux-ci de 

quelques poils fins et peu apparents; plus court latéralement que les 

deux cinquièmes de sa ligne médiane; d’un rouge carmin un peu 

pâle, ou tirant sur le jaune , parfois d'un rouge jaunâtre ou teslacé. 

Ecusson de même couleur. Ælytres à peine moins convexes ou dila- 

tées vers les bords latéraux en une tranche très-étroite ; noires , pa- 

rées chacune d'une tache rouge , liée à la moitié externe de la base, 

et presque semi-circulairement prolongée jusqu'au calus ; également 

rouges à l'extrémité, sur le dernier sixième de la longueur : repli 

bordé de noir. Dessous du corps et Pieds d'un rouge testacé. 

Parme : le Sénégal (Dejean , type); la Guinée (Muséum de Co- 

penhague). 

Obs. Quelquefois la couleur rouge des taches des élytres passe au 

rouge pâle ou jaunâtre. Quand la matière noire s’est incomplètement 

développée, les élytres présentent latéralement sur la largeur du 

repli une transparence rougeâtre plus ou moins prononcée : le repli 

est souvent alors dépourvu de bordure noire à son côté externe. 

J'ai dédié cette belle espèce à mon ami M. Dobrn, président de la 

société entomologique de Stellin, qui doit au zèle de ce savant , une 

partie de sa vie et de son activité. 

7. €. ruficeps. Dessus du corps très-convexe et subcomprime. 

Tête rouge. Prothorax et élytres d'un noir brillant : le premier paré 

aux angles antérieurs d'une bordure rougeûtre , étroite, parfois peu 

distincte : les secondes , ornées sur leur disque un peu avant le milieu 

de leur longueur d'une tache d'un rouge jaune ou d'un rouge livide, 

Dessous du corps et pieds d'un rouge testacé. 

Chilocorus ruficeps, Des. Catal. p. 460 (T). 
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Chilocorus flaviceps , Hore, in collect. 

Chilocorus erythrocephalus , CuevroLar , in collect. 

Long. 0",0056 à 0m,0067 (2 1/2 à 31). — Larg. 0m,0052 
à 0,0061 (2 1/3 à 2 3/41). 

Corps brièvement ovale; très-convexe et subcomprimé; super- 

ficiellement pointillé et brillant, en dessus. Zéte rouge ou d'un rouge 

tirant sur la couleur de chair. Prothorax arrondi , à peine ou peu 

distinctement relevé en rebord sur les côtés ; plus confusément poin- 

tillé et garni près de ceux-ci de poils livides , fins et peu épais ; plus 

court latéralement que les deux cinquièmes de sa ligne médiane ; 

noir ou d'un noir obscurément verdâtre; paré aux angles de devant 

d’une bordure d’un rouge flaye, étroite et souvent peu apparente 

chez les ®. Ecusson noir. Ælytres très-convexes, mais un peu 
moins déclives ou dilatées extérieurement en une tranche peu nette- 

ment limitée, presque uniformément assez étroile , égale environ au 

douzième de la largeur, vers les deux cinquièmes de la longueur ; 

marquées d'un sillon très-léger ou peu dislinet servant à indiquer les 

limites du bord interne du repli; noir ou d’un noir obseurément 

verdätre; parées chacune presque sur le milieu de leur largeur , 

mais un peu plus près de la suture, d’une tache d’un rouge jaune, d’un 

jaune rouge , ou parfois (et surtout lorsqu'elle est moins étendue ) 
d'un rouge flave ou livide, tantôt punctiforme , à peine égale au 

sixième de la largeur , et ne dépassant pas le milieu de la longueur à 

son bord postérieur , tantôt orbiculaire , presque égale au tiers de la 

largeur; ne dépassant pas ou dépassant à peine le milieu de la lon- 

gueur , rarement ovalaire plus large que le tiers de la largeur, et 

prolongée du quart aux cinq neuvièmes de la longueur : repli noir, 

parfois d’un brun rougeâtre au côté interne de sa moitié antérieure. 

Dessous du corps d'un rouge tirant sur la couleur de chair ou d'un 

rouge testacé , ordinairement d'une teinte jaune sur les épimères et 

les côlés du ventre, et plus rouge sur les parties discales. Pieds de 
cette dernière couleur. 

Paruie : le Sénégal (colleet. Dejean, type, Hope); la Guinée 

(Muséum de Paris) ; l'Abyssinie (Guérin) ; la Cafrerie (Chevrolat ; 

Muséum de Stockholm); le cap de Bonne-Espérance (Melly). 

Obs. Les individus à laches des élytres petites et d’un rouge livide, 
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se rapportent au Ch. ruficeps de Dejean. Chez le CA. erythrocephalus 

de M. Chevrolat, la tache offre la dimension la plus grande, Entre les 

deux extrêmes , on trouve toutes les transilions , et je n’ai d'ailleurs 

pu {rouver aucun caractère qui permit de reconnaître deux espèces 

distinctes entre ces divers individus. 

do. Dessous du corps noir, au moins sur Pantépectus. , P 

8. C.enetüs: Livné. Dessus du corps très-convexe, subcomprimé , 

d'un noir brillant. Elyures parces chacune d'une tache rouge ou d'un 

rouge jaune, en ovale transversal , couvrant ordinairement du cinquième 

à la moitié de la longueur et les deux tiers médiaires de la largeur. 

Dessous du corps d'un rouge jaune sur les médi et postpectus et sur le 

ventre. Pieds noirs. 

Coccinella cacti, Lx. Syst. Nat. t. 4, p. 584. £1 (suivant l’exemplaire typique exis- 

tant dans la collection de la Société linnéenne de Londres). — Farr. Syst. Entom. 

p. 85. 44. — Jd. Spec, Ins. 1.4. p. 104. 60. — 74. Mant. p.60. 83. — Jd.Entom. 

Syst. 1. 4. 4. p. 287. 99. — Jd. Syst, El. t. 4. p. 279, 497. — Guer. C.Linn. 

Syst. nat.t. 4. p. 4664. 41. — Ouiv. Encycl. méth. t. 6. p.74. 115, — Jd. Entom. 

L. 6. p. 1044. 87. pl. 1. figure 8. a, b. — Jd. Nouv. Dict. d'Hist. nat. (4805). t. 5. 

p- 559. — Jd. Edit. de 1817. 1. T. p. 241. — Tuuxr. Descript. #x Nov. Act. Soc. 

ups. t. 5. p. 104, 30. — Scnxrin. Mag. p.484. — Iunic. Verz. Kaef, Preuss. p. 474. 

— Scnoexu. Syn, ins. L. 2, p. 496, 454, — Sax. Descript. etc. 22 Boston. Journ. of 

Nat. Hist. t. 4. p. 202. 

Chilocorus cacti, Leacn ta Edinburgh Encyclop, t. 45. 2° part. p. 4116. — DEyax , Ca- 
tal. p. 460. — Hope. Coleopt. Man. t. 5. p. 157. 

Long. 0",0045 à 0®,0061 (2à 2 3/4). — Larg. 0",0036 

a 0",0056 (1 2/3 à 2 1/2). 

Corps subhémisphérique; très-convexe et subcomprimé; superfi- 

ciellement pointillé; d'un noir brillant, en dessus. Labre rouge. Pro- 

thorax arrondi, légèrement rayé ou relevé en rebord, sur les côtés ; 

garni près de ceux-ci de quelques poils fins souvent usés ou peu ap- 

parents ; plus court latéralement que les deux cinquièmes de sa ligne 

médiane ; paré œ d'une tache rouge peu apparente au bord anté- 

rieur des angles de devant. Æ/yures lrès-convexes, maïs dilatées ou re- 

levées extérieurement en une tranche peu inclinée, de largeur pres- 

que uniforme sur les trois quarts de sa longueur , à peine aussi large 

que le douzième de la largeur, vers le tiers de la longueur ; parées 

chacune d'une tache d'un rouge vermillon ou d'un rouge jaune , en 

Tel 2ENSEne. 58 
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oyale transversal, couvrant ordinairement du cinquième à la moilié 

ou un peu plus de la longueur, et du septième interne au sixième 

externe, c'est-à-dire les deux tiers submédiaires environ de la lar- 

geur : repli noir. Dessous du corps noir sur l’antépeclus : rouge ou 

d’un rouge jaune sur le reste. Pieds noirs. 

Parure : le Mexique et diverses autres parties de l'Amérique méri- 

dionale. Cette espèce vit aux dépens de la Cochenille du Nopal. 

9. €. renipustulatus ; ScripA. 

Chilocorus renipustulatus. Murs. Hist. nat. des Coléopt. de France (Sécuripalpes. p. 168). 

10. €. bivulnerus. Dessus du corps très-convexe, subcomprimé, 

et d'un noir brillant. Elytres parces chacune d'une tache punctiforme 

rouge ou d'un rouge jaune, couvrant du tiers aux trois septièmes de la 

longueur, et des deux aux quatre seplièmes de la largeur. Dessous du 

corps d'un rouge jaune ou testace, avec l'antépectus et souvent le disque 

des autres parties pectorales et la région médiaire du premier arceau 

ventral, noirs. Pieds, de cette dernière couleur. 

Chilocorus bivulnerus. Desean, Catal. p. 460. 

Long. 0,0039 à 0,0052 (1 3/4 à 2 1/31). — Larg. 0",0036 
à 0m,0045 (1 2/3à21). 

Corps subhémisphérique; très-convexe, subcomprimé ; pointillé ; 

d’un noir brillant, en dessus. Zabre d'un rouge testacé. Prothoraæ ar- 
rondi ou obtusément arrondi, à peine rayé ‘et légèrement relevé en 

rebord étroit sur les côtés; moins finement et plus confusément pone- 

tué et garni près de ceux-ci de quelques poils livides , fins et peu ap- 

parents ; plus court latéralement que les deux cinquièmes de sa ligne 

médiane; paré ©’ d’une tache rouge, peu apparente, au bord anté- 

rieur des angles de devant. Ælytres très-convexes, mais un peu moins 

déclives sur les côtés , el relevées ou dilatées en une tranche étroite ; 

marquées d’un sillon très-léger ou peu apparent servant à indiquer 

les limites inlernes du repli; parées chacune d’une petite tache ar- 

rondie ou d’une sorte de point rouge ou d’un rouge jaune, couvrant 

ordinairement du tiers aux trois seplièmes ou un peu plus de la lon- 

gueur, et des deux aux quatre seplièmes environ de la largeur : 

repli noir. Dessous du corps noir sur l’antépectus, et sur le milieu ou 

presque la totalité des autres parties peclorales et parfois sur larégion 
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médiaire du premier arceau ventral, d'un rouge jaune ou testacé ou 

d'un jaune rouge sur les autres parlies du ventre : épimères d’un 

flave rougeâtre. Pieds noirs. 

Paris : l'Amérique du Nord (colleet. Buquet, Chevrolat, Dejean 

(erpe), Guérin, Solier ; Muséum de Paris). 

Obs. Elle a été découverte par M. Leconte. 

Elle diffère de la précédente par la petitesse et par la forme de la 

tache des élytres et par la couleur de ses épimères. Quelquefois, par 

un défaut de la matière colorante, les parties pectorales sont en partie 

brunes, d'un brun rouge ou même d’un rouge brun; souvent alors, 

le ventre est peu obseur sur la partie médiaire du premier arceau. 

11. ©. bipustulatus; Lixvé. 

Chilocorus bipustulatus, Muus, Hist. nat. des Coléopt. de France ( Sécuripalpes. 

p. 170). 

Ajoutez à la synonymie : 

Co’cinella strigata, Fasr. Suppl. Ent. syst. p. T9, 80-81. — Jd. Syst. El. t. 4. 

p. 515. 99 (suivant l’exemplaire typique conservé au Muséum de Copenhague). — 

Scuoexu. Syn. ins. t. 2. p. 490. 140. 

yy. Elytres sans taches. 

12. €. midas; Kruc. Dessus du corps trés-convexe et subcom- 

primé ; d'un noir bronzé ou obscurément verdätre, brillant , en dessus. 

Prothorax assez densement garni sur les côtés de poils d'un jaune 

de soie ou d'un jaune cendré. Poitrine et partie médiaire au moins du 

ventre, noires ou obscures. 

Cocvinella midas, Keuc, Bericht, etc, ir Abhandl. d. k. Akad. d. Wissensch. zu 

Berlin, 1834. p. 214. 211. 

Chilocorus madagascariensis, Des. Catal. p. 460 (T). 

Long. 0®,0039 à 0",0052 (1 3/4 à 2 1/31). — Larg. 0",0036 
à 0,0051 (1 2/3 à 21/41). 

Corps subhémisphérique; très-convexe , subcomprimé ; superfi- 

ciellement pointillé; d’un noir bronzé ou obseurément verdâtre, en 

dessus. Zëte garnie de poils jaunâtres. ?’rothorax subarrondi et à 

peine rebordé sur les côtés; garni et plus densement près de ceux-ci, 

que sur la partie antérieure de son disque, de poils d’un jaune de soie 
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ou d'un jaune cendre, à peu près glabre sur la moiïlié postérieure de 

son disque ; plus court latéralement que les deux cinquièmes de sa 

ligne médiane. Æ/ytres très-convexes, mais subgraduellement un peu 

moins déclives, relevées ou dilatées près des bords latéraux en une 

tranche très-légèrement concave. Dessous du corps et Pieds d’un noir 

bronzé ou obseurément verdâlre : épimères ordinairement moins 

obseures : arceaux du ventre parés postérieurement d’une bordure 

d'un jaune lestacé et parfois latéralement d’une tache ovale de même 

couleur. 

Parrre : Madagascar (Klug; collect. Dejean (7°); Muséum de 
Paris ). 

Obs. Quand la matière noire n'a pas été assez abondante, la poitrine, 

le milieu du ventre et les pieds sont bruns, d'un brun rouge ou même 

d’un rouge brun : les côtés du ventre sont alors uniformément d'un 

jaure testacé, quelquefois alors, le bord des élytres a une transparence 

rougealre. 

13. ©. Wahlbergii. Dessus du corps très-convexe et subcom- 

primé 3 d'un noir brillant. Téte d'un brun rouge. Dessous du corps et 

pieds d'un rouge testacé ou ferrugineux. 

Long. 07,0045 (2!).— Larg. 0",0039 (1 3/41). 

Corps subhémisphérique; très-convexe, subcomprimé; superf- 

ciellement pointillé et brillant, en dessus. 7ëte d'un brun rouge . 

lebre d’un jaune rouge. Antennes el palpes d'un rouge ferrugineux: 

Frothorax arrondi ou obtusément arrondi, et à peine relevé en rebord 

sur les côtés ; garni près de ceux-ci de poils fins, livides et peu épais; 

pius court latéralement que les deux cinquièmes de sa ligne médiane ; 

&'en noir brillant. £/ytres très-convexes, presque également déclives 

su7 les côtés ou n'offrant qu'une tranche étroite , à peine moins ineli- 

gée et limitée par un sillon très-léger, à peine plus marqué que celui 

qui correspond au bord interne du repli; d'un noir brillant, sans 

taches : repli noir, un peu moins obscur ou rougeâtre vers la partie 

interne de sa moitié antérieure. Dessous du corps et Pieds d'un rouge 
teslacé ou ferrugineux, ou d'un rouge tirant un peu sur le jaune : 

épimères du médipeetus et pieds antérieurs d'un jaune tirant sur le 
rouge, 
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Parrie : la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

Je l'ai dédiée à M. Wahlberg, qui, pendant six ans, a parcouru la 

Cafrerie et les environs du cap de Bonne-Espérance, d'où il a rapporté 

un grand nombre d'objets rares ou intéressants, 

Obs. Le Chilocorus æanthocephalus, Der. Catal. p. 460, provenant 

des environs du cap de Bonne-Espérance, n’est, suivant le seul exem- 

plaire existant dans la collection de cet auteur, qu'une variété de celle 

espèce, chez laquelle la matière noire a été moins développée. 

Cetindividu a les élytres brunes; la tête d'un rouge ferrugineux ou 

brunâtre ; la partie interne du repli des élytres, le dessous du corps et 

les pieds d'un rouge testacé ou moins foncé que dans l’état normal. 

14. ©. migritus; Fasricrus. Subhémisphérique ; d'un noir bril- 

lant, en dessus. Téte et côtés du prothorax d'un rouge testacé. Dessous 

du corps et pieds, de même couleur. 

Coccinella nigrita, Far. Suppl. Ent. Syst. p. 19. 93-94. — Jd. Syst. EL. t. 4. p. 377. 

116 (suivant l’exemplaire typique conservé au Muséum de Copenhague). — Scuoexu. 

Syn. Ins. t. 2. p. 494. 122. 

Long. 0",0033 à 0®,0036 (1 1/2 à 1 2/31). 

Corps à peu près hémisphérique; peu ou moins sensiblement sub- 

comprimé que celui de la plupart des autres espèces; très-superficiel- 

lement pointillé ; brillant, en dessus. Tête d'un rouge jaune ou testacé. 

Prothorax arrondi, rayé ou très-étroitement relevé en rebord, sur 

les côtés ; garni près de ceux-ci de poils livides , fins , peu serrés et 

parfois usés ou peu apparents; plus court latéralement que les deux 

cinquièmes de sa ligne médiane; d'un noir brillant , avec les côtés 

parfois assez étroitement rougeâtres , d’autres fois de la couleur de la 

têle jusqu'à la sinuosité postoculaire au-devant et presque jusqu'à la 

partie dela base correspondant à la moitié de celle des élytres. £cus- 

son noir. Ælytres convexes ou très-convexes, maïs offrant extérieure- 

ment une tranche sensiblement moins inclinée, surtout dans ses 

deux tiers antérieurs, sans rebord, de largeur presque uniforme, à 

peine égale au dixième de la largeur, vers le tiers de la longueur; 

offrant souvent un sillon à peine dislinet, correspondant au bord in- 

terne du repli; d'un noir brillant, quelquefois un peu moins profond 

vers le bord externe : repli d’un rouge testacé, bordé d’obseur ou de 

noirâtre. Dessous du corps et Pieds d'un rouge jaune ou testacé. 
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Pare : les Indes Orientales (collect. Chevrolat, Germar et Schaum, 

Westermann ; Muséum de Copenhague (type), Muséum de Paris.) 

Genre Egius, Ecius. 

(Egius, nom mythologique). 

Caractères. Jambes antérieures armées d'une dent sur l’arête ex- 

terne, plus ou moins près du genou. Chaperon échancré dans le 

milieu de son bord antérieur, voilant en partie le labre ou ne le lais- 

sant voir qu’à l'aide de cette échancrure. Prothorax arqué presque 

en demi-cerele et sans sinuosité , postérieurement; arrondi et à peine 

égal , sur les côtés, au tiers de sa ligne médiane; sans fosselte appa- 

rente sur son repli. Æ/ytres non relevées extérieurement en forme 
de tranche. Plaques abdominales arquées au côté interne et prolon- 

gées ou à peu près jusqu'au bord postérieur de l’arceau qu'elles sem- 

blent suivre ensuile jusque sur les côtés. 

1. C. platycephalus. Suborbiculaire ; assez médiocrement con- 

vexe. Téte et élytres d'un bleu ardoisé mat. Prothorax et pieds d'un 

jaune roux. Dessous du corps noir. 

Chilocorus uigriceps, Des. Catal. p. 460. 

Chilocorus ruficollis, CuevrozarT, Der. Catal. p. 460. 

Long. 0,004 (1 7/81). — Larg. 0",0042 (1 7/81). 

Corps suborbiculaire; médiocrement convexe; sans ponctuation 

apparente, en dessus. Zéte très-superficiellement pointillée; d’un 

bleu ardoisé noirâtre ou obseur et mat. ?rothorax subarrondi, étroit, 

à peine relevé en rebord ou rayé très-près du bord externe, sur les 

côlés; d’un jaune orangé ou d'un jaune roux brillant, sans taches. 

Ecusson d'un noir bleu. £/ytres médiocrement ou assez médiocre- 

ment convexes, peu fortement, à peu près uniformément ou oblique- 

ment déclives sur les côtés, sans tranche, sans rebord; d'un bleu 

ardoisé obseur, peu ou point luisant. Repli et Dessous du corps 

noirs, antépectus et Pieds d'un jaune roux ou d’un roux jaune. 

Pare : Cuba (collect. Chevrolat, Dejean, type, Trobert). 
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DEUXIÈME BRANCHE, 

LES EXOCHOMAIRES. 

Canacrères. Jambes inermes. 

Ces insecles se repartissent dans les genres suivants : 
GENRES. 

arquées au côté interne , prolongées ou à peu près jusqu’au bord pos- 

térieur de l’arceau qu’elles suivent ensuite, soit parallèlement 

jusque sur les côtés, soit plus rarement , en se courbant sinueu- 

BEMCRHENNAE TANT MT et Ps FT Be PMU Mie te el NET MONS Or cus. 

Repli des élytres très-incliné ; plus haut que l'épaisseur 

des cuisses. Chaperon non courhé et rétréci immé- 

diatement à partir des bords latéraux du labre . . Æxrochomus. 

Plaques abdominales Repli des élytres subhorizontal ; moins haut que l’épais- 

seur des cuisses, Chaperon rétréci et obliquement 

dirigé à partir des bords latéraux du labre, Corps 

OX M CC CU CENT ne DTUMIUS. éloigné du bord posté- régulier, plus où moins rieur de l’arceau, 
en arc régulier ou assez 

Genre Oreus, Orcus. 

(Orcus, nom mythologique }. 

Caracrères. Jambes antérieures inermes. Chaperon échancré dans 

le milieu de son bord antérieur, mais moins fortement que dans la 

branche précédente ; moins développé, et laissant apparaître une plus 

grande partie de la surface du labre. Prothorax plus ou moins forte- 

ment arqué ou largement en ogive dirigée en arrière , à son bord pos- 

térieur ; émoussé au-devant de l'écusson; le plus souvent sinueux ou 

subsinueux de chaque côté de cette partie médiaire ; parfois à peine 

égal sur les côtés à la moilié de sa ligne médiane, égal, chez d'au- 

tres, presque aux deux tiers de celle-ci; arrondi sur les côtés, chez 

plusieurs, mais d'une manière plus obstuse chez d’autres , qui offrent 

l'angle antérieur peu ou point émoussé ; à repli creusé d'une fosselte 

chez quelques-uns; cette fossette nulle ou peu marquée chez d'au- 

tres. Ælytres econvexes ou très-conyexes ei le plus souvent subcom- 

primées; offrant chez le plus grand nombre une tranche plus ou 

moins prononcée; à repli incliné. Plaques abdominales arquées au 
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bord interne , prolongées ou à peu près jusqu'au bord postérieur de 

l'arceau , qu'elles suivent ensuite, soit d'une manière uniforme , jus- 

que sur les côlés, soit en se courbant sinueusement en devant. 

A. Prothorax arrondi sur les côtés ; rayé parallelement à la base, ou au moins dela 

moilié médiaire de celle-ci, d’une ligne fine et très-rapprochée du bord postérieur, 

qui parait ainsi légérement réhordé. 

æ. Prothorax obtus au-devant de l'écusson plus où moins sensiblement sinueux 

de chaque côté de cette partie médiaire de sa base. Repli prothoracique 

creusé d’une fossette de chaque côté (G. Orcus). 

Elytres d’un bleu de nuance variable, sans taches, 

1. 0. janthimus. Dessous du corps très-convexe et subcomprinié ; 

violet, d'un bleu violet et parfois d'un bleu vert (surtout sur la tête et 

le prothorax) , métallique, brillant. Dessous du corps d'un bleu noir 

sur l'antépectus , d'un rouge jaune sur le ventre et au moins sur les 

côtés des parties pectorales. Pieds inégalement d'un brun rouge. 

Chilocorus janthinus , Reicne , in collect. 

Long. 0®,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0059 (2 1/31). 

Corps subhémisphérique ; très-convexe etsubcomprimé ; pointillé ; 

métallique et brillant en dessus. Zte ordinairement d’un vert bleu : 

labre d’un rouge jaune. Palpes d'un bleu noir ou obseurs. Prothorax 

à peine rebordé ou relevé en rebord latéralement; arrondi sur les 

côlés eL à peine aussi large à ceux-ei que les trois cinquièmes de sa 

ligne médiane : finement rétieulé ou subréticuleusement ponctué 

près des bords latéraux; violet, bleu, d'un bleu verdâtre ou d'un 

vert bleuâtre. Æ/ytres très-convexes, mais extérieurement moins 

déelives ou relevées en une tranche étroite, légèrement concave , 

peu nettement limitée, de largeur presque uniforme, égale environ 

au dixième de la largeur vers les deux cinquièmes de la longueur ; 

ordinairement violettes ou d’un bleu violet, plus rarement d'un 

bleu verdâtre : repli plus obscur. Dessous du corps d'un bleu 

noir sur l’antépectus et sur la région médiaire des parties pectorales 

suivantes , graduellement d'un rouge testacé obseur sur les parties 

latérales : épimères d’une teinte plus claire : ventre d’un rouge testacé 

où d’un rouge jaune. Pieds inégalement d'un brun rouge ou d'un 

rouge lestacé brun. 

Parure : Java (collect. Buquet, Hope, Reïche, Westermann). 
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2. ©. cyanocephalus. Dessus du corps très-convexe el un peu 

subcomprimé ; bleu ou d'un bleu violet métallique et brillant. Dessous 

du corps et pieds d'un rouge testacé : partie médiaire des segments 

pectoraux irisée de violätre. 

Chilocorus cyaneus, Hors, x collect. 

Long. 0",0045 (21). — Larg. 0",0042 (1 7/81). 

Corps subhémisphérique ; très-convexe et subcomprimé ; pointillé; 

métallique, brillant , en dessus. Zéte verte ou d'un bleu verdûtre : 

labre d'un rouge jaune. Antennes et Palpes de même couleur. 

Prothorax arrondi et à peine rebordé sur les côtés; finement 

réticulé ou subréticuleusement pointillé près des bords latéraux; bleu 

ou d’un bleu violet sur le disque , graduellement d’un bleu vert sur 

lés côtés; paré, au moins chez le ', en devantet jusqu'à la moilié 

des côlés, d’une bordure rougeâtre, étroite, médiocrement appa- 

rente. Ælytres très-convexes ; mais exlérieurement moins déelives 

ou relevées en une tranche étroite, légèrement concave , peu nelt- 

tement limitée, de largeur presque uniforme, égale environ au 

dixième de la largeur, sur les deux cinquièmes de la longueur; 

bleues ou d'un bleu violet : repli d'un bleu noir. Dessous du corps 

ct Pieds d'un rouge testacé ou d'un rouge roux pâle : partie mé- 

diaire des segments pecloraux en général légèrement irisée de 

violâtre. 

Part : les environs du port Esington, dans la Nouvelle Hollande 

(collect. Hope, Guérin). 

ax. Prothorax obtus au-devant de lécusson , faiblement sinueux de chaque côté 

de cette partie médiaire de sa base ; à repli prothoracique sans fosseltes ou 

à fossettes peu apparentes (G, Priasus). 

Elytres d’un bleu de nuance variable, parées d'une ou de plusieurs 

taches. 

3. ©. bilunmulatuss; Desran, inéd, Boispuvaz. Subhémisphé- 

rique. Prothorax et Elytres d'un bleu vert : celles-ci parées chacune 

d'une tache sublunulée, rouge, naissant entre le calus et la qouttière, 

longitudinalement prolongce jusqu'au tiers de la longueur, courbée 

ensuile presque à angle droit jusqu'aux deux cinquièmes internes. 

Coccinella Vilunulata, Des, inéd. Borspuvaz, Voy. de l'Astrol, p. 594. 9, 

Chilocorus bilunulatus, Des. Catal. p. 460 (7). 

M'A SARSCNe. à 
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Long. 0m,0056 à 0m,0067 (2 1/2 à 3,). — Larg. 0m,0045 
à 0",0056(2 à 2 1/21). 

Corps subhémisphérique; pointillé; métallique et brillant, en 

dessus. Zéte d’un vert bleu : labre , et bord antérieur de l’épistome 
rouges ou d'un rouge tirant sur le rouge jaune, Antennes d'un rouge 

testacé. Palpes d'un vert bleu. Prothorazx arrondi et à peine rebordé 

sur les côtés; un peu plus court à eeux-ei que la moitié de sa ligne 

médiane; d'un vert bleu ou d’un bleu vert. Æ/yur'es convexes, mais 

exlérieurement relevées en une tranche sensiblement en goutlière , 
peu nettement limitée, de largeur presque uniforme , égale environ 

au septième de la largeur vers les deux cinquièmes de la longueur; 

d’un bleu vert, parées chacune d'une tache rouge, d’un rouge jau- 

nälre ou d’un rouge lirant sur la couleur de chair, presque semi- 

lunaire, naissant au niveau du calus , limitée à son côté interne par 

ie sommet de celui-ci, empiélant un peu sur la goultière à son côté 

externe , longitudinalement prolongée jusqu'au tiers environ de la 

longueur, courbée ensuite presque à angle droit jusqu'aux deux 

cinquièmes internes : repli d'un rouge de chair sur la partie cor- 

respondante à la lache. Poitrine, pieds et parlie médiaire du premier 

arceau ventral, d'un vert bleu : autres parties du ventre, épimères 

et bord externe des postépisternums d’un jaune rouge ou orangé. 

Parrie : la Nouvelle Hollande (collect. Chevrolat, Dejean , type : 

Muséum de Paris). 

4. ©. Australasine: DEsran, inéd. Borspuvaz. Dessus du corps 

très-convexe , subcomprimé et d'un bleu brillant. Elytres parces 

chacune de trois taches jaunes ou d'un jaune orangé : deux, sub- 

basilaires (la juxta-suturale plus petite) : une presque en forme de 

bande, plus raccourcie du côté externe que de l'interne, vers les 

deux tiers. 

Coccinella Australasiae ; Desean , inéd. Borsnuvaz , Voy. de PAstrol p. 595. 7. 

Chilocorus Australasiae, Dean, Catal. p. 460 (T°). 

Long. 0®,0042 à 0m,0059 (1 7/8 à2 2/31). — Larg. 0",0033 

à 0,0055 (11/2 à 2 1/21). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale, plus étroit 

dans la seconde moilié ; très-convexe et subcomprimé: pointillé ; 
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brillant, en dessus. Zéte verte ou d’un vert bleu : labre parfois d’un 

rouge obscur. Antennes d'un rouge jaune. Palpes noirs. Prothorax 

arrondi sur les côtés, très-étroitement relevé en rebord à ceux-ci, 

un peu plus court à ces derniers que la moitié de la ligne médiane; 

bleu sur le disque , graduellement d’un bleu vert ou d’un vert bleuâtre 

sur les côtés ; paré (S') des angles de devant à la sinuosité post- 

oculaire d'une bordure rougeâtre, étroite, ordinairement indistinete 

(9). Elytres très-convexes , mais moins déelives extérieurement , ou 

relevées en une tranche sensiblement concave, élroile , peu nellement 

limilée, de largeur presque uniforme, égale environ au dixième de 

la largeur vers les deux cinquièmes de la longueur; bleues ou 

parfois d'un bleu légèrement verdâtre; parées chacune de trois taches 

jaunes ou d'un jaune orangé : deux subbasilaires : la première ou 

interne , plus petite, ovalaire, égale au sixième de la longueur, 

séparée de la suture et de la base par un espace égal environ à 

la moitié de sa largeur : la deuxième ou externe , plus grosse, sub- 

orbiculaire , mais plus ou moins anguleusement avancée en devant, 

ordinairement moins rapprochée de la base que la première et pro- 

longée jusques un peu après le quart de la longueur, s'appuyant 

sur le calus à sa partie antéro-interne , égale à un peu plus du quart 

de la largeur , couvrant des trois cinquièmes aux six seplièmes ou un 

peu plus de la largeur : la troisième, presque en parallélipipède 

transversal, couvrant des trois ciuquièmes presque aux trois quarts 

de la longueur, et du quart interne ou un peu moins aux deux 

seplièmes externes de la largeur : repli d'un bleu noir, avec sa 

moilié interne d'un jaune orangé sur le côté des parlies pectorales. 

Dessous du corps et Pieds d'un bleu verdâtre ou obseur : trois ou 

quatre derniers arceaux du ventre, et ordinairement côlés des pre- 

miers d’un rouge jaune ou d’un jaune testacé ou presque orangé. 

Parme : Nouvelle Hollande (colleet. Dejean, type, etc.) : van 

Dicmen (Westermann; Muséum de Paris, ete.). 

5. ®. m 

corps très-convexe et subcomprimé. Prothorax d'un vert bleu foncé. 

mulaziss Mac Leay, inéd. Borspuvaz. Dessus du 

Elytres d'un bleu foncé ou d'un bleu noir, parées chacune de quatre 

taches d'un jaune orangé : deux, basilaires , allongées : l'externe 

échancrée à son côté interne : deux , suborbiculaires en rangée trans- 

versale, vers les deux tiers. 
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Coccinella nummularis, Mac Leay , inéd. Boisouvaz, Voy. de PAstrol. t, 2. p. 594.40. 

Chilocorus nummularis , Mac Lay, inéd. Des. Catal. p. 460. 

Long. 0m,0045 (21). — Larg. 0",0039 (1 3/41). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale ; très-conyexe 

et subcomprimé; superfciellement pointillé; luisant, en dessus. 

Téte d'un bleu vert : labre, Antennes et Palpes d'un jaune rouge 

ou orangé. Prothorax arrondi , étroitement relevé en rebord , sur 

les côtés; à peine plus long à ceux-ci que le tiers de sa ligne 

médiane, d’un vert bleu foneé ou d’un bleu vert; paré aux angles 

de devant (au moins chez le ÿ’), d’une bordure étroite souvent peu 

apparente, d'un rouge jaune, prolongée jusqu'à la sinuosilé post- 

oculaire. Ælytres subarrondies postérieurement ; très-convexes ; mais 

relevées extérieurement en une tranche sensiblement moins déclive, 

assez faiblement limitée, de largeur presque uniforme ;, égale environ 

au dixième ou au douzième de la largeur, vers les deux cinquièmes 

de la longueur; d'un bleu très-foncé ou d'un bleu noir, parées 

chacune de quatre taches d'un jaune orangé : deux, basilaires : 

la première ou interne , presque en parallélograme de moitié plus 

long que large, séparée de la sulure par un espace à peine égal à 

la moitié de sa largeur, à peine plus rapprochée de la base, exté- 

rieurement limitée au liers de la largeur, prolongée environ jusqu’au 

quart de la longueur : la deuxième, liée à la base, de la moitié 

ou un peu plus, presque aux trois quarts de la largeur, prolongée 

jusqu'aux deux cinquièmes de la longueur, en se rapprochant un 

peu du bord externe, échanerée aux deux cinquièmes de son côlé 

interne , au côté externe du calus qu’elle embrasse à moitié , graduel- 

lement élargie ensuite jusqu'à son extrémité , où elle égale à peu 
près le quart de la largeur : les troisième et quatrième , en rangée 

transversale , vers les deux tiers : la troisième , suborbiculaire , sou- 

vent anguleusement avancée en devant, aussi voisine de la suture 

que la première, limitée aux trois huitièmes de la largeur : la 

quatrième, plus régulièrement orbiculaire , à peu près égale à la 

troisième, presque de moitié plus voisine de celle-ci que du bord 

externe : repli noir, avec sa parlie interne d'un jaune orangé sur 

la moitié antérieure ou un peu plus. Dessous du corps d'un jaune 

orangé : antépeelus et parlie médiaire des médi et postpectus et 

du premier arceau ventral, noirs ou noirâtres. Pieds noirs : tarses 
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d'un jaune rouge : cuisses antérieures et partie des postérieures de 

même couleur , au moins chez le (9). 

Pare : la Nouvelle Hollande (colleet. Dejean , type). 

AA. Prothorax obtusément arrondi sur les côtés, à angle antérieur peu ou 

point émoussé. 

B. Repli prothoracique à fossette nulle ou peu apparente. 

y: Prothorax rayé d’une ligne légère, parallèlement à la base, ou du 

moins de la partie médiaire de celle-ci. Elytres munies d’une tranche 

relevée (G. Halmus). 

6. @. Chalyheus; Desran, inéd. Borspuvar. Dessus du corps très- 

convexe et subcomprimé ; bleu o1 d'un bleu violet, métallique, brillant, 

sans taches (Q ) : téte et côtés du prothorax d'un flave testacé (S'}. 

Coccinella chalyhea, Der. inéd, Boisn., Voy. de l’Astrol. p. 595. 11 (9) (Z). 

Chilocorus chalybeus, Des. Catal, p. 460. 

Chilocorus cyaneus, Mac Leay. inéd. Des. Catal, 1. c. 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0m,0033 (1 1/21. 

Corps suborbiculaire ; convexe ou très-convexe et subcomprimé ; 

pointillé ; métallique et brillant, en dessus. Zéte d'un bleu vert(® ), 

flave ou d’un flave testacé (S'). Æntennes d'un rouge jaune. Palpes 

d'un bleu obseur (®) ou d'un flave testacé (S'). Prothorax obtu- 

sément arroudi et élroitement relevé en rebord , sur les côtés; à 

peine plus long à ceux-ci que la moilié de sa ligne médiane ; bleu 

ou d'un bleu tirant sur le violet ou sur le vert; à peine paré d'une 

bordure rougeâtre étroile , aux angles de devant (® ), ou avec les 

bords flaves ou d’un flave testacé , jusqu’à la sinuosité postoculaire , 

en devant, et jusqu'au sixième externe environ, à la base (Go). 

ÆElytres très-convexes , mais extérieurement relevées en une tranche 

médiocrement inelinée, légèrement en gouttière, d'une largeur 

presque uniforme , égale environ au dixième de la largeur , vers les 

deux cinquièmes de la longueur; bleues ou d'un bleu tirant tantôt 

sur le violet, tantôt sur le vert : repli noir. Dessous du corps noir 

sur les parties pectorales et la partie médiaire du premier arceau 

ventral, avec les autres parties du ventre d’un rouge jaune (9 ), ou 

d'un rouge jaune ou testacé avec la partie médiaire des médi et 

postpectus et du premier arceau ventral noir (G*). Pieds noirs ou d'un 
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noir bleuâtre, avec les soles des tarses rousses (9), ou avec une 

partie au moins des antérieurs, d'un rouge jaune , souvent irisés 

de bleuâtre (o”). 

Parme : la Nouvelle Hollande (collect. Dejean , type; Muséum de 

Paris. 

y7. Prothorax peu distinctement rayé d’une ligne légère, parallèlement à la 

base ou du moins de la partie médiaire de celle-ci. Elytres sans tranche 

relevée (G. Curinus). 

1. ©. cœruleus. Dessus du corps très-convexe, subcomprime : 

luisant. Prothorax d'un vert bleu ou d'un bleu vert sur sa partie 

médiaire, d'un rouge jaune ou jaune, sur les côtés. Elytres bleues, 

d'un bleu vert, d'un bleu violacé ou d'un bleu noirätre. Dessous du 

corps et pieds d'un rouge jaune ou d'un jaune fauve, avec une partie 

au moins de la poitrine, noire. 

Chilocorus cœruleus, Des. Catal. p. 460. 

Long. 0",0048 à 0",0052 (2 1/8 à 2 1/3). — Larg. 0",0045 
à 0m,0050 (2 à 2 1/4). 

Corps subhémisphérique ; très-convexe et subcomprimé ; super- 

ficiellement pointillé; brillant, en dessus. Zéte verte ou d’un vert 

bleuätre parfois avec une partie du labre rougeâtre (® ); ou avec le 

labre, le chaperon et souvent une partie du front, d'un rouge 

jaune ou tirant sur la couleur de chair ('). Antennes et Palpes d'un 

jaune orangé : ceux-ci à dernier article en partie verdâtre. Prothorax 

peu ou point émoussé aux angles de devant, en ligne obtusément 

courbée latéralement et subarrondi aux angles postérieurs ; très-étroi- 
tement rebordé à ses bords latéraux ; peu ou point bissubsinueux, à 

la base, et rayé seulement sur les côtés de celle-ci d’une ligne légère; 

ordinairement vert ou d’un vert bleu , quelquefois bleu ou d'un bleu 

vert sur sa parlie médiaire , d’un rouge jaune , d'un rouge de chair 

ou d'un jaune de nuances variables , sur les côtés : la partie verte , 

à peu près aussi large en devant que le bord postérieur de l’échan- 

crure , élargie d'avant en arrière , couvrant ordinairement la moitié 

médiaire (9°) ou les trois cinquièmes médiaires (®) de la base. 

Elytres subarrondies ou largement en ogive postérieurement; très- 

convexes , à peine moins déelives près de leur bord externe; 

rebordées ; offrant souvent les traces d’un sillon correspondant au 
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bord interne du repli; ordinairement bleues ou d'un bleu vert, 

quelquefois d'un bleu violacé, d'un bleu noirâtre ou rarement 

presque d’un noir bleu, sans taches : repli noir. Dessous du corps 

noir , sur les médi et postpectus et la moitié médiaire de l’antépectus 

et du premier ou des deux premiers arceaux du ventre , avec les 

épimères du médipeelus et les autres parties du ventre d'un rouge 

jaune ou d'un jaune orangé (®}), ou d’un jaune orangé, avec une 

partie seulement ou parfois la totalité des médi et postpectus, moins 

les épimères de celui-là , noires (o°). Pieds d'un jaune roux où d'un 

rouge jaune ou d'un jaune orangé. 

Parme : le Brésil (collect. Dejean (type), Guérin; Muséum de 

St-Pétersbourg, ele.); le Chili (Muséum de Paris); le Mexique 

(Chevrolat, Westwood, ele.). 

BB: Repli prothoracique creusé d’une fossette très-marquée (G. Harpasus). 

à. Prothorax non distinctement rayé près de sa base, 

8. ©. pallidilabris, Subhémisphérique. Tête et Prothorax d'un 

vert bleu ou d'un bleu vert foncé. Dessous du corps noir. Pieds noirs : 

tarses d'un teslacc flave. 

Long. 0m,0031 (1 2/51). — Larg. 0m,0025 (1 1/81). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale ; très-convexe , 

subcomprimé; pointillé; luisant, en dessus. Ÿéte d'un vert bleu 

foncé : joues d'un flave testacé. Antennes de même couleur. Palpes 

d'un rouge brun. Prothorax oblusément arrondi el à peine rebordé , 

sur les côtés ; à peine émoussé aux angles de devant ; sensiblement 

sinueux de chaque côlé de la partie médiaire de la base ; d’un vert 

bleu foncé; très-étroitement et peu distinctement bordé de rouge 

teslacé aux angles antérieurs. Æ/ytres subarrondies ou largement en 

ogive, postérieurement : à peine rebordées, sans tranche; d'un 

vert bleu ou d’un bleu vert foncé : repli et Dessous du corps, noirs. 

Pieds noirs : larses et extrémité postérieure des jambes , d'un testacé 

flave : cuisses et partie des jambes de devant de même couleur, au 

moins chez le æ. 

Pare : Bahia (collect. Chevrolat). Elle a été découverte par 

M. Mocquerys, 
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9. ©. Eversmamni. Suborbiculaire; convexe. Prothorax et 

Elytres roux ou d'un roux testacé sur les côtés, d'un bleu d'acier ou 

d'un bleu ardoisé sur leur région médiaire : celle-ci, peu nettement li- 

mitée : ordinairement aussi large en devant que le bord postérieur de 

l'échancrure et que la moitié médiaire de la base, sur le premier ; 

prolongée de la base jusqu'aux trois quarts de la longueur, ordina:- 

rement étendue jusqu'au calus subparallèlement au bord externe, 

quelquefois réduite au quart de la largeur. 

Érar nonuac. Prothorax roux ou d’un roux testacé, sur les côtés ; 

d'un bleu d'acier ou d'un bleu ardoisé sur sa parlie médiaire : 

celle-ci aussi large en devant que le bord postérieur de l'échanerure , 

couvrant la moilié médiaire de la base , irrégulièrement et faiblement 

rélrécie vers le milieu de la longueur et peu nettement limitée. 

Elytres rousses ou d'un roux testacé , dans leur partie externe, d'un 

bleu d'acier ou d'un bleu ardoisé , sur leur partie médiaire : la région 

rousse, formant une bordure externe, couvrant la moilié de la 

base, passant sur le sommet du calus qui lui sert de limile, et 

prolongée sur une largeur à peu près égale jusqu’à la suture dont 

elle couvre près du quart postérieur, peu neltement limitée avec la 

région bleue. 
Variations du Prothoraz. 

Oùs. Quand la matière colorante a eu moins de développement, la région bleue 

s’afaiblit et se modifie dans sa nuance, prend une teinte verdätre et montre d:s 

limites plus restreintes et plus indécises. 

Variations des Elytres. 

Os. Y'ai indiqué le développement normal de la région bleue, mais quelquefois 

celle-ci se rétrécit au point de ne former qu'une espèce de bordure suturale, cou- 

vrant le cinquième interne de la base, faiblement renflée jusqu'au quart de la 

longueur où elle occupe le quart de la largeur, et rétrécie de là jusqu'aux trois 

quarts de la longueur où elle s’efface. 

Long. 0m,0031 (1 2/51). — Larg. 0",0030 (1 1/31). 

Corps suborbieulaire ; très-convexe: poinlillé ; luisant , en dessus. 

Tête d'un bleu obseur ou ardoisé , avec la parlie antérieure ou les 

joues roussâtres. Æntennes d'un roux testacé. Pa/pes de même cou- 

leur ou parfois obseurs. Prothorax obtusément arrondi et sans rebord 

sur les côlés; peu ou point émoussé aux angles de devant, subar- 
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rondi aux postérieurs ; faiblement sinueux de chaque côté de sa partie 
médiaire , à la base; coloré comme il a été dit. Æcusson d'un bleu 

d'acier. Elytres largement en ogive ou subarrondies, postérieurement; 

très-conyexes, mais extérieurement un peu moins déclives, ou 

offrant une tranche assez faiblement limitée, égale environ au 

douzième de la largeur , vers les ‘deux einquièmes de la longueur , 

rétrécie et plus déclive à l'angle sutural ; colorées comme il a été dit. 

Dessous du corps ordinairement d'un bleu d'acier, quelquefois d'un 

brun bleuâtre, sur les médi et postpectus et sur les deux ou trois 

premiers arceaux du ventre , roux ou d'un roux testacé sur les 

suivants. Pieds d'un roux teslacé : cuisses d’un roux brun ou 

bleuâtre ou d'un roux obscur. 

Parrre : le Brésil (Muséum de Paris). 

J'ai dédié cette espèce à M. Eversmann, entomologiste distin- 

gué, professeur à l'Université de Kasan. 

39, Prothorax rayé d'une ligne très-légère près de sa base ou du moins des 

côtés de la partie médiaire de celle-ci, 

10. ©. zonatus. Suborbiculaire ; convexe ; d'un roux testacé. 

Prothorax brun sur sa moitié médiaire. Elytres parces d'une bordure 

suturale et chacune d'une bande longitudinalement arqueée, brunes ; 

la bordure, plus large vers le quart de la longueur : les bandes naïs- 

sant de la moitié de la base et prolongées chacune, parallèlement au 

bord externe, jusqu'aux cinq sixièmes de la longueur. 

Chilocorus sonatus, Des. Catal. p. 460 (T). 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0®,0029 (1 1/31). 

Corps suborbiculaire ; très-convexe et subcomprimé ; pointillé ; 

luisant , en dessus, 7éte, Antennes et Palpes roux ou d'un roux 

testacé. Prothorax obtusément arrondi et à peine rebordé , sur les 

côLés ; peu ou point émoussé aux angles de devant, subarrondi aux 

postérieurs; faiblement sinueux de chaque côté de sa partie médiaire, 

à la base; d’un brun noir , brun ou brunätre sur sa partie médiaire , 

d'un roux testacé sur les côtés : la partie brune à peu près aussi 

large en devant que le bord postérieur de l'échanerure, peu 

peltement limitée , couvrant ordinairement la moitié médiaire de la 

base , parfois nébuleusement étendue jusque près des angles posic- 

T. IT. 2e série. 60 
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ricurs. Ecusson brun. Elytres largement en ogive, ou subarrondies, 

postérieurement; très-convexes , mais extérieurement un peu moins 

déclives ou offrant une tranche assez faiblement limitée, égale en- 

viron au douzième de la largeur vers les deux cinquièmes de la 

longueur , rétrécie et plus déclive ou presque nulle à l'angle sutural ; 

d'un roux testacé; à rebord obscur; parées d'une bordure suturale 

et chacune d’une bande, d'un brun noir , ou brunes : la bordure , 

peu nettement limitée, ordinairement à peine aussi large en devant 

que l'écusson, graduellement élargie jusqu'au quart de la longueur 

ou elle égale environ le cinquième de la largeur, subgraduellement ré- 

trécie ensuile jusqu'à l'angle sutural : les bandes , naissant chacune du 

milieu de la base, prolongées parallèlement au bord externe jusqu'aux 

cinq sixièmes de la suture, où elles s'unissent l’une à l’autre , étroiles 

en devant, offrant vers le tiers de la longueur le quart environ de la 

largeur , rétrécies postérieurement : repli d'un roux testacé, à rebord 

obseur. Dessous du corps brun ou d'un brun noir sur les médi el post- 

pectus et la majeure partie médiaire des trois premiers arceaux 

du ventre, d'un roux testacé sur le reste : épimères du médi- 

pectus flaves. Pieds d'un roux testacé. 

Parure : le Brésil (collect. Buquet, Dejean (type), Trobert). 

Obs. Lorsque la matière colorante a été peu abondante, la couleur 

foncière est d'un roux jaune ou d'une teinte plus pâle ; la tache pro- 

thoracique esl alors souvent plus nuageuse, plus restreinte; la 

bordure suturale est plus étroite , et la bande peu apparente ou 

presque nulle. 

Genre Exochomus, Exocuowe ; Redtenbacher. 

Canacrères. Jambes antérieures inermes. Chaperon échancré, mais 

parfois à peine, dans le milieu de son bord antérieur; laissant appa- 

raîlre la majeure partie du labre ; non courbé et rétréci à partir des 

côtés du labre. Prothorax ordinairement arqué ou presque en demi- 

cercle et sans sinuosité à la base, rarement bissubsinueux et rappro- 

ché de la forme ogivale; à angles de devant peu ou point émoussés ; 

tantôt presque droit, tantôt arqué latéralement; de moitié au moins 

aussi long à ceux-ci que sur sa ligne médiane; à repli marqué chez 

quelques-uns d'une fossette, mais pelite et oblongue. Elytres con- 

vexes , parfois subcomprimées; offrant rarement une tranche; à re- 



CHILOCORIENS. — exochomaus. 4171 

pli incliné. Plaques abdominales en are régulier ou assez régulier, 

plus où moins éloigné du bord postérieur de l'arceau. Corps subor- 

biculaire ou brièvement ovale. 

A. Prothorax à bord postérieur, largement en ogive à peine bissinueuse; non raÿé 

près de ce bord d’une ligne légère, 

æ. Repli protho"acique creusé d’une petite fosselte oblongue (G. Æzion). 

lc E.fplagiatus; Orivier. Dessus du corps lrès-convexe et sub- 

comprimé ; noir. Elytres parées chacune d'une grosse tache rouge , 

obliquement ovale, couvrant presque depuis la base jusqu'aux quatre 

septièmes de la longueur, les deux tiers médiaires environ de la lar- 

geur. 

Cuccinella plagiata, Ouiv. Entom. 1. 6. p. 1044. 86. pl. T7. fig. 402 (suivaut l’exem- 

rlaire typique conservé dans la c Ilection de M. Duméril). 

Long. 0",0067 à 0",0071 (3 à 3 1/41). — Larg. 0",0059 
à 0m,0064 (2 2/3 à 2 7/81). 

Corps subhémisphérique ; très-convexe et subcomprimé ; superli- 

cicllement pointillé ; surlout sur les élytres; luisant en dessus. Zéte 

et Palpes noirs. Antennes d'un rouge jaune. Prothorazx en ligne à peu 

près droite el très-étroilement rebordé ou relevé en rebord, sur les 

cÔlés, mais moins étroitement et d’une manière plus marquée près 

des angles de devant; peu ou point émoussé à ceux-ci, émoussé aux 

postérieurs; noir, paré aux angles de devant jusqu'à la sinuosité post- 

oculaire, d’une bordure étroite, rougeâtre ou d'un rouge roux. Æ/ytres 

subarrondies postérieurement; très-convexes, mais relevées extérieu- 

rement en une tranche peu déelive, sensiblement concave , de lar- 

geur presque uniforme , peu nettement limitée, égale environ au 

dixième de la largeur vers les deux cinquièmes de la longueur: noires, 

parées chacune d'une grosse tache d’un rouge presque vermillon ou 

d'une nuance rapprochée, obliquement ovale d'avant en arrière el de 

dehors en dedans, offrant vers les trois cinquièmes ou deux tiers de la 

base son point le plus rapproché de celle-ci, de moitié plus voisine 

de celle dernière que le sommet du calus huméral, ordinairement 

étendue en s’éloignant graduellement de la base, jusqu'au sixième in- 

terne de la largeur vers le quart ou le tiers de la longueur, le plus sou- 

vent prolongée postérieurement sur le milieu de l'élui , jusqu'aux 

quatre seplièmes environ de longueur, mais parfois à peine jusqu'à la 
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moilié, extérieurement étendue presque jusqu'à la tranche dont elle 

est plus rapprochée vers le huitième de la longueur : repli noir, avec 

la moitié interne rouge ou d'un rouge tirant sur la couleur de chair , 

sur les côlés des parties pectorales. Dessous du corps noir : épimères 

des médi et postpectus, postépisternum et côlés du premier arceau 

ventral, d'un rouge ou d’un jaune testacé. Pieds noirs. 

Pari : la mer des Indes (collect. Duméril, type); le Mexique 

(Dejean, Dupont, Reiche, Solier; Muséum de Paris). 

Obs. Dejean avait confondu cette espèce avec le Cl. cacti. 

J'ai vu dans la collection de M. Pilate, un individu qui devrait 

conslituer une espèce particulière (O. Prraru) , si les caractères qu'il 

présente étaient constants; mais il me semble n'être qu’une variété de 

l'O. plagiatus, chez lequel la tache des élytres s’est réduite à une 

moindre étendue. Cette tache, un peu obliquement suborbiculaire, 

ne s'ayance pas jusqu'au sommet du calus, couvre seulement du 

sixième aux deux cinquièmes ou un peu plus de la longueur et un peu 

moins du liers submédiaire de la largeur, c'est-à-dire est un peu plus 

rapprochée du bord externe que de la suture. Le ventre est d’un rouge 

Lestacé ou jaunâtre , avec la partie médiaire des quatre derniers ar- 

ceaux, noire. Sous tous les autres rapports , cet insecte est entlière- 

ment conforme à l'O. plagiatus. 

2. E. tripustulatus:; De Gser. Dessus du corps très-convexe , 

subcomprimé et d'un noir brillant. Elytres parées d'une tache sutuwrale 

el chacune d'une autre , rouges : la suturale, étroite, situce des quatre 

seplièmes presque aux trois quarts : celle de chaque élytre, presque 

semi-orbiculaire, droite à son côté interne, arquée à l'externe, oblique- 

ment prolongée de la moitie de la base aux deux septièmes externes de 

la largeur, presque au quart de la longueur. 

Cuccinella tripustulata, De Geer. Mém. t. 5. p. 595, 2. pl. 46. fig. 23 (o"). 

Chilocorus triverrucatus, Des. Catal. p. 460 (7). 

Long. 0",0059 à 0m,0067 (2 2/3 à 31). — Larg. 0",0056 
à 0m,0059 (2 1/2 à 2 9/30). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale; très-convexe 

et subcomprimé ; très-superficiellement pointillé ; brillant, en dessus. 

Tête noire; avec le bord antérieur du labre (® ), ou avec le labre et 

une large bordure à la partie antérieure de l’épistome, rouges ou d’an 
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reuge flave (o'). Prothorax très-obtusément arrondi, sur les côtés, ou 

plutôt, presque droit à ceux-ci, peu ou point émoussé aux angles de 

devant, subarrondi aux postérieurs; marqué près de ses bords laté- 

raux d'une dépression ou d'un léger sillon longitudinal qui les fait 

paraître relevés en rebord; noir, paré aux angles de devant d'une 

bordure étroite d'un rouge livide (5) peu ou point dislincte (© }. E/y- 

tres arrondies postérieurement; rebordées , peu ou point relevées en 

forme de tranche; noires , parées d'une tache suturale et chacune 

d'une autre lache, rouge ou d'un rouge tirant sur le rouge jaune ou le 

rouge de chair : la tache suturale , ovalaire ou oblonsue , commune, 

prolongée des quatre aux cinq seplièmes ou un peu plus, égalant à 

peine plus du huitième de la largeur sur chaque étui : la tache parti- 

culière, à chaque élytre, presque semi-orbiculaire , en ligne droite à 

son côlé interne, arquéc à l’externe, naissant du milieu de la base, 

obliquement prolongée, en couvrant de son côté interne le sommet du 

calus , jusqu'au quart ou un peu moins de la longueur et les deux 

septièmes externes de la largeur : repli noir, rouge ou d'un rouge tes- 

tacé dans sa moitié interne, depuis la base jusqu'aux deux cinquièmes 

de la longueur. Dessous du corps d'un rouge testacé , avec la partie 

médiaire de la poitrine noire (o°), ou avee presque toute la surface de 

la poitrine et le milieu du ventre , noirs (@ ): épimères flavescentes. 

l’ieds noirs (Q ), cuisses antérieures presque en totalité, cuisses inter- 

médiaires et plus brièvement les postérieures, en parlie d'un rouge 
testacé (œ'). 

Parnie : la Pensylvanie (de Geer); la Géorgie, et quelques autres 

parlies de l'Amérique boréale (colleet. Dejean, Germar et Schaum.) 

x. Repli prothoracique sans fossette (G. Clanis). 

3. E. uvan. Zrés-briévement ovale ; convexe. Prothorax d'un roux 

Jaune sur les côtés, d'un vert métallique au moins sur son tiers longi- 

tudinalement médiaire. Elytres d'un vert ou d'un violet rouge métal- 

liques, suivant le jour : repli d'un roux ou d'un rouge jaune ou tes- 

tacé, plus ou moins obscur. 

Chilocorus uva , Scuoxnuenn, Des. Catal. p. 460 (7°). 

Chilocorus purpuratus, Cuevroz. Des. Catal. |. c. 

Long. 0",0045 (2!). — Larg. 0",0039 (1 3/41). 

Corps très-brièvement ovale; assez régulièrement convexe; bril- 
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lant, en dessus. Zëte d'un roux jaune (S'), ou vert, avec le bord an- 

térieur de l’épistome, les joues et le labre, d'un roux jaune (9 ). 

Antennes et Palpes d'un roux jaune. Prothorax subarrondi, ou pa- 

raissant arqué el rétréci à partir des deux cinquièmes, sur les côtés ; 

à peine rebordé à ceux-ci; peu ou point émoussé aux angles de de- 

vant, arrondi aux postérieurs ; pointillé; d’un rouge jaune, d'un roux 

jaune ou d’un jaune orangé, sur les côtés , d’un vert métallique sur 
le milieu : celle parlie verte, un peu moins large en devant que le 

bord postérieur de l’échancrure , prolongée jusqu'à la base dont elle 

couvre le tiers ou souvent les deux cinquièmes médiaires , ordinaire 

ment rétrécie en arc rentrant dans le milieu de sa longueur. Ælytres 

en ogive postérieurement ; convexes ; sans tranche ; sans rebord bien 

marqué ; très-superficiellement pointillées , mais parsemées de points 

plus apparents; d’un vert métallique passant, suivant le jour , au vio- 

let tirant sur le rouge ou au violet rouge; repli d'un rouge brunätre , 

d'un rouge testacé brunâtre , d'un rouge teslacé ou d'un rouge jaune. 

Dessous du corps et Pieds d'un rouge testacé , d’un roux jaune ou 

d'un jaune Leslacé , avec les parties médiaires Lirant davantage sur 

le rouge. 

Parnie : les Antilles (collect. Dejean (type), Reiche, Trobert); 

Buénos-Ayres (Cheyrolat). 

Obs. Quelquefois, par un défaut de la matière colorante, les élytres 

sont d'un rouge brun violâtre. 

4. Æ. Botrus. 7rés-briéoement ovale, convexe. Prothorax d'un 

roux jaune, sur les côtés, d'un vert métallique sur sa partie longitudi- 

nalement médiaire. Elytres d'un noir verdätre et métallique : repli 

noir. 

Long. 0®,0052 (2 1/31). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps très-brièvement ovale; assez régulièrement convexe ; poin- 

tillé: brillant, en dessus. Zéte d'un vert métallique foncé , avec le 

bord antérieur du labre et les joues d’un roux jaune (©). Antennes 

et Palpes d’un roux jaune. Prothorax subarrondi ou paraissant arqué 

et rétréci à partir des deux cinquièmes, sur les côlés; à peine rebordé 

à ceux-ci; peu ou point émoussé aux angles de devant, arrondi aux 

postérieurs ; d'un rouge jaune ou d'un roux jaune sur les côtés, d'un 

vert métallique plus ou moins obseur, sur son milieu : celle partie 
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verte, à peu près égale en devant au bord postérieur de l'échancrure, 

graduellement et faiblement élargie jusqu'à la base, dont elle couvre 

ordinairement le tiers ou les deux cinquièmes médiaires , assez netle- 

ment limilée sur les côlés. Elytres en ogive postérieurement; con- 

vexes ; à peine moins déclives extérieurement; sans rebord bien mar- 

qué ; d’un noir verdâtre et métallique ou d’un vert noir, sans taches : 

repli d'un noir verdâtre ou d'un bleu noir, submétallique. Dessous du 

corps et Pieds d'un roux jaune ou d’un rouge jaune. 

Parnie : Buénos-Ayres (collect. Dupont) (9% ). 

Obs. Cette espèce diffère de l'£. uva, avec lequel elle a beaucoup 

d'analogie, par sa taille un peu plus grande; par la région médiaire 

verle du prothorax un peu plus large en devant , plus nettement limi- 

ice; par la couleur des élytres et du repli, ete. 

AA. Bord postérieur du prothorax en arc ou presque en demi-cercle dirigé en ar- 
rière et sans sinuosités, 

7. Repli prothoracique non creusé de fossettes (G. £rochomus). 

à. Elytres noires sans taches, 

s. Prothorax sans raie apparente près de son bord postérieur, 

5. E. migripemnis; Entcusox. 776s-brièvement ovale : convexe. 

Tête et Prothorax d'unrouge jaune ou testacé. Elytres noires. Dessous 

du corps d'un rouge jaune : milieu de la poitrine souvent brunätre ou 

noir. 

Coccinella melanoptera, Meypen, inéd, 

Chilocorus nigripennis, Beytr. z. Insecten-Faun, v, Angola, in Wiecemaxw’s Arch. 1. 9. 

4. p..267.493. 

Long. 0®,0033 à 0",0039 (1 1/2 à 1 3/41). — Larg. 0m,0051 

à 0,0056 (1 1/4 à 1 1/21). 

Corps très-brièvement ovale ; convexe ; très superfciellement poin- 

tillé et brillant, en dessus. Zéte, Antennes , Palpes, Prothorax, d'un 

rouge teslacé , d'un rouge testacé livide ou d'un rouge tirant sur le 

jaune. Prothorax peu courbé el à peine rebordé sur les côtés; peu 

ou point émoussé aux angles de devant, subarrondi aux postérieurs ; 

sans taches, mais tirant souvent un peu sur le jaune, latéralement. 

Elytres en ogive postérieurement; assez régulièrement convexes; 

munies d'un rebord postérieurement affaibli; noires, sans tache : repli 

concolore. Dessous du corps et Pieds d'un rouge jaune, d'un rouge tes- 
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lacé ou d’un jaune testacé ou presque orangé : épimères flaves : milieu 

des médi et postpeclus souvent obscurs ou brunâtres. 

Paris : la Nubie (colleet. Germar et Schaum) ; l'Egypte (Muséum 

de Paris); les Iles du Cap-Vert (Trobert); le Sénégal (Guérin) ; An- 

gola (Erichson). 

ee. Prothorax rayé d’une ligne légère près de son bord postérieur, 

6. E. Trobherti., 7rés-briévement ovale; convexe. Prothorax noir, 

au moins en partie, Sur Sa moitié longitudinalement médiaire ; d'un 

roux jaunûtre et peu distinctement relevé en rebord concolore sur les 

côtés. Elytres d'un noir brillant , sans taches. Dessous du corps ct 

pieds d'un roux jaune ou jaunûtre : le premier , souvent nébuleux ou 

brunätre sur les médi et postpectus et moins souvent sur la partie mé- 

diaire du premier arceau ventral. 

Chilocurus Troberti, Des. in collect. 

Long. 0",0035 à 0®,0045 (1 3/5 à 21). — Larg. 0,0029 
à 0m,0034 (1 1/4 à 13/51). 

Cette espèce a encore une si grande analogie avee les deux précé- 

dentes , surtout avec la dernière, qu'on serait tenté de ne voir en elle 

qu’une variélé de celle-ci, chez laquelle la matière colorante noire 

n'aurait pas pris un développement assez considérable; cependant , 

les caractères qu’elle présente se sont montrés assez constants sur les 

nombreux individus que j'ai pu observer, pour porter à la considé- 

rer comme une espèce distincte. Elle diffère des deux précédentes, 

par une taille ordinairement un peu moins petite, par l’étendue de Ja 

partie d'un roux jaunâtre ou livide des côlés du prothorax; par la 

couleur du dessous du corps. 

Les différences de colorations entre les œ et ® , sont les mêmes 

que chez les £. auritus et flavipes. 

La partie noire du prolhorax, peu netlement limitée , couvre ordi- 

nairement la moilié médiaire de la base et se prolonge jusqu'au bord 

antérieur d'une manière presque uniforme; quelquefois, par un dé- 

faut de la matière noire, cette sorte de bande longitudinale est plus 

ou moins faiblement rétrécie en are longitudinal dans son milieu ; 

d’autres fois elle estentaillée dansle milieu de ses côtés, ou se montre 

même divisée en deux taches : l’antérieure, à peine liée à la seconde 
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par le milieu de son bord postérieur, ou ; plus rarement, isolée de 

celle-ci. 

Parure : le Sénégal (collect. Dejean, Guérin, Trobert, etc.). 

Obs. Dejean, dans sa collection , en avait indiqué un individu sous 

le nom que j'ai conservé; il avait confondu les autres avec les Æ, au- 

ritus ou flavipes. 

Cette espèce a eté dédiée à M. Trobert, chirurgien-major de la ma- 

rine, entomologiste plein de zèle, qui a rapporté de ses voyages 

un assez grand nombre d'objets nouveaux pour la science. 

La Coccinella nitidula de Fabricius , indiquée par Schoenherr et 

dubitativement par Dejean , comme synonyme de l'Æ. auritus , parai- 

trait se rapporter plus convenablement à cette espèce, si l'auteur da- 

nois ne lui donnait l'Amérique pour patrie. 

1. E. auritus;: Scrrea. 

Exochomus auritus, Movs. Hist, nat. des Coléopt. de France (Sécuripalpes), p. 176. 

Parrie : diverses parties de l’Europe , la Perse, l'Egypte, le Séné- 

gal. À cette espèce se rattache la synonymie suivante : 

Cuccinella flavipes, Cassrroem, Diss. de nov. Ins. Spec. #r Thunb. Dissert. Acad. 

p. 21. — Jd. Edit, gott. p. 1442. — Guec. C. Lixx. Syst, nat. t. 1. p. 4661. — 

Ouiv. Encyc. méth. t. 6. p. T5. 109. — Tuuxs. Coleopt. cap. iz Mem. de l'Acad. 

de St-Pétersb. 1. T (1820), p. 568. 

Coccinella nitidulu. var. B. Scuoenm. Syn. ins. t.2. p. 194. 494. 

Coccinella nigriceps, Wienewanx, Neu. exot. Kaef. in Genmanws Magas. t. 4, p. 183. 

99 (®) (suivant l'exemplaire typique communiqué par MM. Germar et Schaum). 

Long. 0",0036 à 0",0042 (1 1/2 à 1 7/81). — Larg. 0",0028 
à 0,0033 (1 1/4 à 1 1/21). 

L'E. flavipes diffère de V£. auritus par son prothorax paré d'une 

bordure ordinairement un peu plus large, plus rougeâtre ou moins 

orangée ; rayé très-près du bord latéral et paraïssant ainsi très-étroite- 

ment et peu distinetement relevé en rebord : celui-ci, ordinairement 

de même couleur que la tache ou bordure , tandis que chez le précé- 

dent le rebord est noir ou noirätre ; par ses élytres paraissant le plus 

souvent sans rebord; surlout par son ventre, n'offrant du noir que 

sur la totalité ou la majeure partie médiaire du premier arceau ven- 

tral et parfois sur une partie du deuxième, tandis que chezl'£, auritus, 

le premier arceau et la majeure parlie médiaire des trois suivants 

D. 2ENSCrIe. 61 
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sont généralement noirs ou noirâtres : mais ces différences ne sont 

ni assez imporlantes, ni surtout d'une constance assez rigoureuse, 

pour ne pas faire regarderces deux Chilocoriens comme ne consliluant 

qu'une seule espèce, répandue sur une grande étendue de la surface 

de la terre et subissant, suivant les lieux, quelques modifications. 

La bordure prothoracique est parfois arrondie, d'autres fois angu- 

leuse à son côté interne. 

Pare : le Cap (collect. Dejean, ete.); la Cafrerie et autres parlies 

orientales de l'Afrique (Muséum de Paris, Muséum de Stockholm). 

dè. Elytres noires tachées. 

6. Elytres non parées d’une bordure sur la majeure partie de la longueur 

de leur côté externe. Prothorax rayé d’une ligne :légère près de son bord 

postérieur. 

8. E. versutus. Subhémisphérique ; noir ou d'un noir légère- 

ment verdätre, en dessus. Côtés du prothorax jaunes ou d'un jaune 

orangé. Elytres parées chacune d'une tache jaune, orbiculaire, subdis- 

cale, couvrant du tiers aux quatre septièmes de la longueur et engiron 

les deux cinquièmes submédiaires de la largeur. 

Chilocorus versutus, Des. Catal. bp. 460 (7). 

Chilocorus maculithoraz, Cusvro. Des. Catal. |. c. 

Long. 0",0035 (1 2/5 1), — Larg. 0m,0035 (1 3/51). 

Corps subhémisphérique; pointillé ; noir ou d'un noir très-légère- 

ment verdätre, brillant, en dessus. Antennes d'un rouge teslacé. 

Palpes noires. Prothorax arqué et à peine rebordé sur les côlés; peu 

ou point dislinclement subsinueux de chaque côté de la partie mé- 

diaire de sa base; paré de chaque côté el sur loule la longueur de 

ceux-ci, d’une tache ovalaire, jaune ou d’un jaune orangé , étendue 

en devant jusqu'à la sinuosilé posloculaire, près de moitié plus 

étroite à la base qu’au bord antérieur. Æ/ytres largement en ogive pos- 

lérieurement; assez régulièrement convexes; munies d'un rebord 

affaibli ou à peu près nul vers l'angle sutural; parées chacune d'une 

tache jaune , orbiculaire, couvrant da tiers aux quatre seplièmes ou 

presque aux trois cinquièmes de la longueur, et du tiers interne pres- 

que aux quatre cinquièmes de la largeur : repli noir. Dessous du 

corps noir sur les parlies peelorales , les premier el deuxième arceaux 
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et les trois cinquièmes médiaires des troisième et quatrième arceaux 

du ventre; d'un jaune orangé sur les autres parties du ventre. 

Parme : le cap de Bonne-Espérance (collect. Buquet, Dejean (type), 

VVeslermann). 

9, E. quadripustulnatus; Linné. 

Exochomus 4-pustulatus, Muus. Hist, nat. des Coléopt, de Fr. (Sécuripalpes), p. 172. 

E. distinctus; Cneyrorar, inédit, PBnozré, Dessus du corps 

convexe et d'un noir luisant. Prothorax très-étroitement et peu dis- 

tinctement bordé de rougeñtre aux angles de devant et sur les côtés. 

Elytres parées chacune de deux taches d'un rouge orangé : l'une 

subréniforme , couvrant l'épaule et embrassant à moitié le côté interne 

du calus ; l'autre, plus pelite, presque carrée ou subarrondie , près 

de la suture, un peu après la moitié de la longueur. 

Coccinella distincta, Brurré, Expédit. de Morée. p. 275. 552, pl. 4. fig. 41. 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Large. 0",0026 (1 1/8;). 

Cette espèce a tant d'analogie avec l'Ex. 4-pustulatus , qu'elle n'en 

esl vraisemblablement qu'une variété méridionale, ayant la lache hu- 

mérale plus développée , couvrant les trois cinquièmes externes de la 

base et les deux seplièmes antérieurs du bord externe; le repli 

plus largement d'un rouge jaune au côlé interne de sa moitié anté- 

rieure; la partie rouge du ventre d'une teinte plus jaune ou plus 

claire; les pieds presque entièrement roux ou d’un roux testacé 

(mais ces organes ne doivent pas, au moins dans l’un des sexes, 

être d'une teinte si claire , car M. Brullé les dit brunâtres). L’exem- 

plaire unique dont j'ai eu la communicalion, avait la taille un 

peu plus petite que ne l’est ordinairement celle de l'Ex. 4-pustulatus. 

Parnie : la Grèce (collect. Chevrolat , type). 

66. Elytres parées d’une bordure rousse, sur la majeure partie de la lon- 

gueur de leur côté externe. Prothorax sans ligne apparente près de son 

bord postérieur. 

10. B. marginipenmis, Priéoement ovale ; convexe. Prothorax 

noir, avec les côtés d'un roux testacé (o'). Elytres noires, parées 

chacune d'une ou de deux taches et d'une bordure marginale, d'un 

roux testacé : la tache antérieure, en ovale tronqué, liée à la base 
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à côté de l'écusson : la deuxième tache, vers les quatre septièmes , 

commune , soit en losange, soit pelite, punctiforme ou souvent nulle : 

la bordure, couvrant au moins le quart externe de la base, ordi- 

nairement inégalement large jusque vers les deux tiers où elle se 

rétrécit brusquement, à peine prolongée jusqu'à l'angle sutural. 

Chilocorus marginipennis, Des. Catal. p. 460 (7). 

Chilocorus philadelphicus, Cuevnozat, Des. Catal. 1. c. 

Érar nonmar. Élytres parées chacune de deux taches et d'une bor- 

dure externe postérieurement raccourcie, rousse, d’un roux testacé 

ou d'un jaune fauve : la pre mière tache, liée à la base dont elle 

couvre les deux cinquièmes internes, presque en ogive poslérieu- 

rement, prolongée presque jusqu’au cinquième de la longueur : la 

deuxième tache, en triangle dont la base reposerait sur la suture , 

consliluant avec sa pareille une tache en losange plus large que 

long, commune aux deux éluis, couvrant des trois seplièmes ou 

presque de la moitié aux deux Liers de la longueur, et latéralement 

étendue jusqu'au tiers ou aux deux cinquièmes internes de la lar- 

geur : la bordure marginale, couvrant les trois seplièmes externes 

de la base, graduellement rétrécie jusqu’au quart environ de la 

longueur où elle égale Le quart de la largeur , dilatée ensuite jusqu’au 

point correspondant à l'angle de la tache commune, où elle égale 

le tiers de la largeur‘et forme un angle dirigé vers la suture , parais- 

sant avoir de la tendance à se lier à celui de la tache, puis rétrécie 
en are courbé en dehors , jusqu'aux ‘deux tiers, où elle égale à 

peine le sixième de la largeur, graduellement rétrécie de là jusque 

près de l'angle sutural dont son extrémité reste plus ou moins distante. 

Variations des Elytres. 

Oës. La première tache, la moins variable; ne couvre parfois que le tiers 

interne de la base et ne se prolonge pas au-delà du sixième de la longueur : la 

seconde , perd sa forme normale, se montre plus ou moins rétrécie, est quel- 

quefois réduite à une sorte de trait court ou de point sutural ou juxta-sutural 

allongé, où même disparaît entièrement. La bordure , au lieu de couvrir les trois 

cinquièmes externes de la base et de voiler de sa limite interne le sommet du 

calus, est souvent moins large et moins inégale ; chez quelques individus, elle 

couvre à peine plus du quart externe de la base et se prolonge d’une manière 

presque uniforme jusqu'aux quatre seplièmes de la longueur, où elle se rétrécit 

brusquement ; tantôt alors elle se prolonge linéairement ou d’une manière gra- 

duellement rétrécie jusqu'à l'angle sutural, tantôt elle en reste notablement 

éloignée, 
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Long. 0®,0025 à 0m,0033 (1 1/8 à 1 1/21). — Larg. 0",0017 
à 0m,0022 (3/4 à 1!). 

Corps brièvement ovale; convexe; pointillé, plus superficiel- 

lement sur la tête et le prothorax que sur les élytres ; luisant , en 

dessus. Zéte noire, avec l'épistome d’un rouge obseur (9 ), ou entiè- 

rement d'un roux teslacé (9). Antennes de cette dernière couleur. 

Palpes noïrs (9), ordinairement en partie d'un fauve jaune (0°). 

Prothorax peu fortement arqué et à peine rebordé sur les côtés ; 

peu ou point émoussé aux angles de devant, subarrondi aux posté- 

ricurs ; arqué , émoussé au-devant de l'écusson et non sinueux , à la 

base; noir, paré aux angles de devant d'une petite tache d’un roux 

testacé parfois peu apparente (% ), ou noir , orné latéralement d’une 

tache d’un roux testacé , étendue en devant jusqu'à la sinuosité post- 

oculaire, peu nettement limitée au côté interne , couvrant à peine le 

sixième exlerne de la base (œ'). Ecusson noir. £lytres subarrondies 

postérieurement; convexes; munies d'un rebord ordinairement 

obseur; colorées et peintes comme il a été dit: repli d'un roux 

testacé. Dessous du corps entièrement noir (© ), ou avec les épimères 

au moins du médipectus , les postépisternums et souvenl le bord des 

arceaux du ventre, d'un roux teslacé (G'). Pieds noirs avec les tarses 

et ordinairement l'extrémité ou même la lotalité des jambes, d'un roux 

flave ou testacé (® ), ou entièrement de cette dernière couleur (æ'). 

Parme : les États-Unis (colleet. Chevrolat, Dejean (type) ; 

Leconte, Reiche , Solier). 

11.E. Foudrasii. Priéoement ovale: convexe. Téte et Prothorax 

d'un roux jaune ou testacé. Elytres noires, parées d'une bordure 

externe d'un roux jaune ou testacé, naissant soit près de l'écusson, 

soit seulement de la moitié de la base, limitée en devant sur les 

côtés par le calus, graduellement rétrécie de là aux trois cinquièmes 

de la longueur, dilatée postérieurement et offrant sa plus grande 

largeur non loin de la suture dont elle couvre le cinquième postérieur. 

Érar nonmar. Elytres noires, parées chacune d’une bordure d'un 

roux jaune ou testacé, naissant à l’angle interne de la base, dilatée 

et formant entre l’écusson et le calus qu'elle ne dépasse pas en 

avant , une lache obtriangulaire prolongée jusqu'au huilième environ 

de la longueur , presque en ligne droite à son côlé interne , depuis 



488 SÉCURIPALPES. 

les côtés du calus jusqu'aux trois cinquièmes de la longueur ; un peu 

plus rapprochée du bord externe dans ce dernier point que sur les 

côtés du calus, égale au cinquième de la largeur vers les trois 

cinquièmes de la longueur, élargie ensuite jusqu'à la suture, 

dont elle couvre le cinquième postérieur , mais en formant près de 

celle-ci une courbure correspondant à une sinuosité de la partie 

noire, point vers lequel elle offre sa plus grande largeur. 

Variations des Elytres. 

Obs. Quelquefois la matière noire envahit l'espace occupé par la tache juxta- 

seutellaire , et la bordure ne commence qu’à la moitié de la largeur de la base. 

Long. 0m,0029 à 0m,0036 (1 1/4 à 1 2/31). — Larg. 0m,0019 
à 0m,0027 (7/8 à 1 1/4;). 

Corps brièvement ovale ; convexe ; très-superficiellement pointillé 

sur la tête et le prothorax, ponetué sur les élytres; luisant, en 

dessus, Zéte, Antennes, Palpes, Prothoraxæ, d'un roux jaune ou 

teslacé, ou d'un rouge flave , sans taches : le dernier, faiblement 

courbé et à peine rebordé sur les côtés; peu ou point émoussé aux 

angles de devant, subarrondi aux postérieurs ; en arc dirigé en 

arrière , à la base. Æcusson petit, d'un rouge testacé obseur , ou 

noir. Ælytres largement en ogive postérieurement; convexes, peu 

sensiblement dilatées en une tranche très-étroite et sans rebord; 

colorées et peintes comme il a été dit : repli d’un roux jaune. Dessous 

du corps d'un roux testacé sur les auté et médipectus et sur les 

côlés du ventre , d'un roux brun ou brunätre sur les autres parties. 

Pieds d'un roux testacé : milieu des cuisses postérieures, obseur (©). 

Parme : le Sénégal (collect. Buquet, Dupont). 

J'ai dédié cette espèce à mon ami M. Foudras, le premier des ento- 

mologistes lyonnais. 

yy. Repli prothoracique creusé d’une fossette vers son angle antéro-interne 

(G. Zagreus). 

r, Elytres tachées. 

12. E, bimaeulosus, Prièévement ovale ; convexe et subcom- 

primé. Prothorax noir, ou paré aux angles de devant d'une tache ou 

d'une bordure d'un roux foncé, très-étroite (®), plus ou moins 

développée (a). Elytres rousses, à rebord externe noirätre, ornées 
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chacune d'une tache noire, postérieurement terminée vers les deux 

tiers, parfois avancée jusqu'au quart antérieur, d'autrefois dépassant 

à peine la moitié ou les trois septièmes, près de moilié moins rap- 

prochée du bord externe que de la suture. 

Chilocorus Linotatus, Des, Catal. p. 460 (T°). 

Long. 0M,0033 à 0",0048 (1 1/2 à 2 1/81). — Larg. 0",0039 
à 0",0042 (2 1/3 à 2 7/8). 

Corps brièvement ovale; convexe et subecomprimé, superficiel- 

lement pointillé ; luisant en dessus. 7éte noire, avec le labre ordi- 

nairement moins obseur (® ), rousse ou d'un roux foncé, avec la 

partie postérieure ordinairement obseure ou noirâtre («). Antennes 

d'un flave testacé. Palpes noirs. Prothorax arqué où subarrondi , 

et à peine rebordé, sur les côtés ; non émoussé aux angles de devant, 

arrondi aux postérieurs; arqué et sans sinuosilé , à la base; entiè- 

rement noir ou paré aux angles de devant d’une bordure plus ou 

moins étroite d'un roux foneé ou obseur (9), ou noir , toujours 

orné aux angles de devant d'une bordure d'un roux foncé , étendue 

jusqu’à la sinuosité postoculaire, tantôt à peine prolongée sur le tiers 

du bord latéral et ne dépassant pas aux angles de devant le sixième de 

la longueur, lantôt couvrant tout le’côté en dehors d’une ligne qu'on 

tirerait de la sinuosité postoculaire à l'angle postérieur (9°). Æcusson 

pelit; noir. Ælytres en ogive postérieurement; très-convexes , mais 

sensiblement moins déclives ou assez faiblement relevées extérieu- 

rement en une tranche légèrement concave , peu nettement limitée , 

assez étroite, munie d'un assez faible rebord; rousses, à rebord 

noir ou obscur, parées chacune d’une tache noire , d'élendue très- 

variable, parfois ovale, prolongée du quart jusqu'aux deux Liers ou 

un peu après , couvrant les trois cinquièmes submédiaires au moins 

de la largeur, mais un peu plus rapprochée de la suture que du bord 

exlerne, d'autrefois suborbiculaire ou ovalaire, prolongée des 

trois seplièmes aux deux tiers de la longueur et couvrant à peine les 

deux cinquièmes submédiaires de la largeur : repli d’un roux jaune, 

élroilement bordé de noir ou d'obseur. Dessous du corps ordinai- 

rement noir sur les anlé, médi et postpectus et la majeure parlie 

médiaire du premier arceau ventral et de la moilié antérieure du 

second : roux ou d'un roux jaunâtre ou testacé sur le reste du ventre , 

sur les épimères des médi et postpeetus et les postépisternums ; 
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quelquefois presque entièrement roux ou d'un roux testacé. Pieds 

noirs, avec la sole des tarses ou même avec les tarses entièrement 

roussâtres (® ), ou noirs avec les trochanters , la base des cuisses , 

une parlie plus ou moins étendue de celles de devant, parfois une 

partie des intermédiaires , ordinairement une partie des jambes anté- 

rieures et intermédiaires, la sole des tarses ou souvent la tolalilé de 

ceux-ci, roux (o”). 

Parrre : Cayenne (collect. Dejean (type), Reïche); Bahia et d’autres 

parlies du Brésil (Mocquerys ; Trobert; Muséum de St-Pétersbourg); 

Bucnos-Ayres (Muséum de Paris). 

E. cinetipenmmis. Priévement ovale; convexe et subcomprimé. 

Prothorax noir, ou paré aux angles de devant d'une bordure d'un 

roux foncé très-ctroite (Q), plus ou moins développée (S'). Elytres 

rousses à rebord externe noirâtre, ornées chacune d'une tache noire, 

ctendue du septième environ aux quatre cinquièmes de la longuewr, 

couvrant les trois cinquièmes de la largeur, de moitié moins rapprochée 

du bord externe que de la suture. 

Chilocorus cinctipennis, Des. Catal. p. 460 (T). 

Long. 0®,0031 (1 2/51). — Larg. 0",0023 (11) 

Cette espèce a une si grande analogie avec la précédente, qu'il 
faut peut-être la rapporter à celle-ci. Les exemplaires peu nombreux 

qu'il m'a été donné d'examiner m'ont paru n'en différer que par 

l'étendue de la tache. Chez l'E. bimaculosus, cette tache , d'un déve- 

loppement d’ailleurs variable , ne dépasse pas ou se prolonge à peine 

après les deux liers de la longueur el ne s'avance pas au-delà du 

quart antérieur; chez l'espèce qui nous occupe elle s'étend du 

seplième aux quatre ecinquièmes, couvre de son bord antérieur le 

sommet du calus, égale au moins les trois cinquièmes submédiaires 

de la largeur, en laissant du eôté de la suture un espace à peine 

de moitié aussi large que du côté du bord externe. 

Parrre : le Brésil (collect. Dejean (type) , Reiche). 

Obs. Dejean en consliluant celle espèce, n'avait vraisembla- 

blement eu égard qu’à sa taille ordinairement plus petite que celle de 

la précédente , car des deux exemplaires que renferme sa collection, 

l'un se rapporte à notre ÆE, bimaculosus. 
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sr. Elytres sans taches. 

15. Æ. Gœubiläi. Driévement ovale; convexe et subcomprimc. 

Prothorax noir, paré aux angles de devant d'une tache où d'une 

bordure rousse, étroite (Q), plus ow moins développée (œ'). Elytres 

d'un roux jaunütre, à rebord externe noir ou obscur. Poitrine et 

partie du premier arceau ventral, noirs. 

Long. 0m,0052 (2 1/31). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps brièvement ovale ; convexe et subcomprimé; très-superficiel- 

lement pointillé ; luisant ou médiocrement luisant, en dessus. Zéte 

noire, avec le labre ordinairement moins obseur (® ), ou rousse, avec 

la partie postérieure noire (@). Antennes d'un flave roussâtre. Pa/pes 

noirs (® ), ou roux (æ). Prothorax arqué et à peine rebordé latéra- 

lement; non émoussé aux angles de devant, arrondi aux postérieurs ; 

arqué et sans sinuosité à la base ; noir , ou paré aux angles de devant 

d'une bordure rousse, plus ou moins étroite (® }, ou noir, toujours 

orné aux angles de devant d'une bordure rousse ou d’un roux jau- 

nâtre , étendue de la sinuosité postoculaire à la moilié ou plus ou 

moins de la longueur (œ). Æcusson petit, noir. Ælytres en ogive 

postérieurement ; lrès-convexes; mais sensiblement moins déelives 

ou sensiblement relevées extérieurement en une tranche légèrement 

concave , peu nettement limitée, assez élroile, à peine rebordée ; 

noires sur le rebord, d’un roux jaunâtre sans taches , sur le reste de 

leur surface : repli d'un jaune roussâtre , bordé d'obseur. Dessous du 

corps noir sur les trois segments pectoraux, sur le premier arceau 

et une partie du deuxième du ventre , noirs ; d'un jaune roussâtre sur 

les autres et sur les côlés des antérieurs : épimères d'un roux jaune 

(o*), ou d'un roux obseur (Q ). Pieds noirs , avec la sole des tarses 

roussâtres (® ), ou avec une partie des cuisses et jambes antérieures 

et intermédiaires d'un jaune roux (c*). 

Paris : le bassin de Rio Correntes, au Brésil (collect. Guérin; 

Muséum de Paris). 

Obs. J'ai dédié cette espèce à M. le capitaine Gaubil, entomologiste 

plein de zèle , auteur d'un Catalogue des Coléoptères d'Europe et de 

quelques travaux descriptifs. 

Eile a tant d'analogie avec l'Æ, bimaculosus , qu'elle semble u’en 

être qu'une variété de taille plus grande et à élytres sans taches. 

MIT 2ENSCTIE. 62 



492 SÉCURIPALPES. 

16. E. contristatus. Prièévement ovale; convexe. Prothorax 

noir. Elytres d'un rouge testacë ou d'un roux testacé ou rougeûtre. 

Dessous du corps noir seulement sur l'antepectus. 

Chilocorus partitus, CnevnoL. in collect. 

Long. 0",0033 à 0",0036 (1 1/2 à 1 2/31). — Larg. 0",0029 
à 0",0033 (1 1/4 à 1 1/21). 

Corps brièvement ovale, convexe, subcomprimé, très-superficiel- 

lement poinlillé; luisant ou brillant, en dessus. Zétenoire(Q ). Antennes 

d'un rouge flave. Palpes noirs. Prothorax peu arqué et à peine 

rebordé, sur les côtés; noir, ou peu distinetement rougeâtre aux 

angles de devant (®). Æcusson noir. Ælytres largement en ogive 

postérieurement; conyexes, mais un peu moins déclives depuis la 

partie correspondant au bord interne du repli, peu ou point relevées 

extérieurement; munies d'un rebord étroit; d'un roux testacé, d'un 

roux jaunâtre ou tirant sur le rougeâtre : repli rouge jaune. Dessous du 

corps d’un rouge lestacé parfois obscur , surtout sur les parties mé- 

diaires : antépectus noir. Pieds noirs ; larses moins obscurs (Q). 

Parrie : le Mexique (collect. Chevrolat , Trobert). 

Obs. Cette espèce diffère de l'Æ, Gaubili, non-seulement par sa 

taille près de moitié plus pelite, mais encore par ses élylres non 

relevées en rebord et par la couleur des anté el médipectus. 

Je n'ai vu que l'un des sexes, l’autre doit vraisemblablement offrir 

quelques différences dans la coloration de la tête et des pieds. 

Genre Brumus, Brumus. 

(Brumus, nom mythologique.) 

Canacrères. Jambes antérieures inermes. Chaperon tronqué ou à 

peine légèrement en are rentrant, en devanl; laissant presque entiè- 

rement apparaître le labre; rétréei et obliquement dirigé à partir des 

bords latéraux de ce dernier. Prothorax peu fortement arqué et sans 

sinuosilé, à sa base; à angles antérieurs peu ou point émoussés; 

à côtés presques droils; aussi long à ceux-ci que les deux tiers au 

moins de sa ligne médiane; sans fossetles sur son repli. Ælytres 

convexes , sans tranche, simplement rebordées; à repli subhori- 
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zonlal, ne cachant pas l'épaisseur des cuisses. /laques abdominales 

en are régulier, plus ou moins éloigné du bord postérieur de l'arceau, 

Corps ovale. 

1. B. desertorum; Genren. Ovale ; convexe ; d'un rouge jaune 

ou d'un roux tirant sur le jaune, en dessus. Prothorax paré au- 

devant de l'écusson d'une tache noire couvrant le quart médiaire de la 

base et plus ow moins rétrécie en devant. Elytres à rebord obscur , 

ornées chacune de quatre points noirs, disposées en quinconce sur 

deux rangées longitudinales. 

Coccinella 8-signutu, Genzer, in Lenecouws, Reise, etc. p. 225. 48. 

Coccinella enneastigma, Mreurer, inéd. D. Scuauw, êa litter. 

Coccinellu deserta, Nicron (de Motschoulsky), Bullet, de la Soc. des Nat. de Mosc. 1. 43. 

p. 125. pl. 4. fig. F (7). 

Coccinella desertorum, Gencer, Bullet, de l'Acad. de St-Pétersh. t. 8. n° 26, 

Coccinella microcephala, Evensmanx, inéd. D. Donnn, #2 litter. 

Long. 0",0036 (1 2/31). — Larg. 0",0028 (1 1/41). 

Corps ovale; convexe; peu distinctement ou à peine pointillé; 

d'un rouge jaune, d'un roux tirant sur le jaune, où d'un rouge 

testacé , en dessus. Tête, Antennes et Palpes concolores. Prothorax 

peu arqué et très-élroitement rebordé ou relevé en rebord, sur 

les côtés; en are peu fortement dirigé en arrière, à la base; rayé 

au-devant de celle-ci d'une ligne très-lépère; marqué d'une tache 

noire, couvrant au-devant de l'écusson le quart médiaire ou un peu 

moins du bord postérieur, prolongée en se rétrécissant subgraduel- 

lement jusqu'au sixième antérieur, à peu près égale dans ce point 

au quart médiaire de l'échanerure antérieure. Æ/ytres assez large- 

ment en ogive postérieurement; convexes; munies d'un rebord 

obseur; parées chacune de quatre taches puneliformes ou points 

noirs, ordinairement à peu près de même grosseur, égaux chacun 

cayiron au cinquième ou au sixième de la largeur, disposés en 

quinconce sur deux lignes longitudinales : le premier , sur le calus , 

le deuxième , séparé de la suture par un espace à peine plus grand 
que son diamètre , un peu après le tiers ou presque aux deux cin- 

quièmes de la longueur : le troisième, de la moitié aux quatre 

seplièmes de la longueur, voisin du bord externe : le quatrième, 

ua peu plus rapproché de la suture que le deuxième , vers les deux 
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tiers ou un peu plus de la longueur. Dessous du corps d'un roux 

jaune ou d’un rouge jaune : prosternum, médi et postpeclus, ma- 

jeure partie médiaire des premier et deuxième arceaux du ventre ; 

noirs. 

Pare : Les déserls sablonneux qui environnent le jac Saïssan ou 

Draïssang , dans la Mongolie (Gebler); ceux qui bordent la mer 

Caspienne ou qui s'élendent dans le pays des Kirghis (Motschoulsky, 

type) ; les plaines sablonneuses du gouvernement d’Arenbourg dans 

la Russie méridionale (Eversmann, Dohrn); la Mésopotamie (Helfer, 

Germar et Schaum); la Sicile (Schioedte, de Kiesenwelter). 

Obs. Quelquefois la tache prothoracique s'avance jusqu'au bord 

antérieur, en formant une bande longitudinale; d'autrefois elle dé- 

passe à peine le cinquième postérieur; la poitrine et les premiers 

arceaux du ventre sont alors bruns ou obscurs. Chez quelques exem- 

plaires les taches des élytres sont notablement plus grosses. A cette 

modificalion, en général particulière à des individus ayant la tache 

prothoracique très-développée, se rapporte la Coccinella 8-signata 

de M. Gebler, dénominalion spécifique qué ce savant paraît avoir 

changée plus tard en celle que j'ai conservée. 

2, B, auturaliss Faprrous. Ovale; convexe. Prothorax d'un 

roux flave. Elytres flaves , parces d'une bordure suturale commune 

et chacune d'une bande longitudinale noire (celle-ci un peu plus large), 

non prolongées jusqu'à l'extrémité. 

Coccinella suturalis, Far. Suppl. Ent. Syst. p. 78. 16-17. — Jd. Syst. El. t. 4. 

p. 359. 23 (suivant l’exemplaire typique de la collection de Daldorff, conservé 

au Muséum de Copenhague). — Scuoex. Syn. Ins. t.2. p. 457. 24. 

Micraspis ? suturalis, Des. in collect. 

Long. 0",0030 à 0®,0034 (1 1/3 à 1 3/51). — Larg. 0",0020 
à 0,0027 (7/8 à 1 1/41). 

Corps ovale; peu fortement convexe ; peu distinetement pointillé ; 

luisant, en dessus. 7éte, Antennes et Palpes d’un roux jaune. Pro- 

thorax faiblement arqué dans le tiers antérieur et presque en ligne 

droite dans les parties suivantes de ses côtés; à peine rebordé à 

ceux-ci; médiocrement en arc dirigé en arrière, à la base; d'un 

roux jaune , sans taches. Ecusson noir. Elytres obtusément en ogive 

postérieurement ; convexes, relevées .en rebord ou en goutlière très- 
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étroile ; flayes; parées d'une bordure suturale et chacune d'une ban- 

de, noires ou d'un noir violet : la bordure suturale, commune, près de 

trois fois aussi large que la base de l'écusson, de largeur presque 

uniforme, prolongée jusqu'aux cinq sixièmes de la longueur : la 

bande de chaque étui, en général faiblement plus large que la bande 

commune , quelquefois élargie au point d'avoir plus de la moitié de 

Ja largeur d’une élytre, naissant sur le calus, longitudinalement pro- 

longée presque jusqu'aux trois quarts de la longueur, subarrondie 

extérieurement à son extrémilé, séparée de la bordure suturale par 

ua espace à peine plus large qu’elle en devant , près de moitié moins 

large postérieurement : repli flave. Dessous du corps noir, ou brun, 

(mais parfois seulement en partie), surle postpectus et la majeure partie 

médiaire des premier et deuxième et parfois troisième arceaux du 

ventre; d'un roux jaune ou d'un rouge testacé, sur le reste. Pieds 

d'un roux jaune ou d'un jaune testacé, avec les cuisses postérieures 

marquées sur leur partie médiaire d’une lache noire plus ou moins 

étendue (© ), presque nulle ('). 

Paris : les Indes Orientales (Muséum de Copenhague (type), Mu- 

séum de Paris; collect. Dejean , Hope , Perroud, Reiche, Trobert), 
C2 

TROISIÈME FAMILLE. 

LES HYPÉEASPIENS. 

Canacrènes. Elytres ordinairement obtuses ou obtusément tronquées 

à l'extrémité; à repli généralement étroit et ereusé de fosettes profon- 

des pour loger l'extrémité des cuisses intermédiaires et postérieures. 

Antennes à peine aussi longues que la largeur du front, à massue 

fusiforme ; à base ordinairement découverte, quelquelois voilée par 

une sorte de chaperon, mais chez lequel l’épistome s’avance brus- 

quement plus que les joues. eux ovales , subparallèles à leur bord 

interne, peu ou point saillants, 

Les Hypéraspiens que la forme et la brièveté de leurs antennes 

placent naturellement à la suile des insectes de la famille précédente, 

se distinguent facilement de tous les autres Gymnosomides par les 

carac!ères indiqués, Les premiers d’entre eux , par leur corps à peu 

près hémisphérique et non obtus ou tronqué à l'extrémité , ont en- 

core une certaine analogie avec les Chilocoriens; mais ils s'éloignent 
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de ceux-ci par leur repli plus étroit et creusé de fossettes profondes , 

et surtout par leurs antennes découvertes à la base, par leur épistome 

ne formant pas avec les joues un chapeau prolongé en forme de 

tranche sur les yeux; où , si quelques-uns, comme les Corystes, 

semblent présenter exceplionnellement ces derniers caraclères, leur 

épistome brusquement plus avancé que les joues , suffit pour les sé- 

parer des Chilocoriens , en nous montrant toutefois les modifications 

presque insensibles par lesquelles la Nature se plaît souvent à passer 

d'une forme à une autre. 

Ces insectes se répartissent dans les branches suivantes. 

Branches. 
1 ü à Â 2e . 
INR Parties de la bouche cachées par l'épistome, qui 

‘© 2 a . 

| E £ dans l’état de repos, s'applique sur le prosternum 

= = avancé en forme de mentonnière. . . . . .  CRYPTOGNATHAIRES. 

E # 
a 3 

= $ ; £ 
© 3 | Parties de la houche non cachées. . . . . . PENTILIAIRES. 
= «a 

Î Yeux sans échancrure. Jambes de devant offrant leur 

© arèle externe anguleuse près du genou, et ensuite 

£ # plus ou moins en are rentrant , . . . . . THALASSAIRES. 
MINE 

2 
Sen ns Ecusson plus long que large. Jam- 
CE EE à 
EMULE SOLS DCS INETMeES. TIPHYSAINES. 
MEME METRE . 

ARE 
» Se 25 = È Ecusson soit plus long que large, 

Le roses : RES À 
D oO \E ere Qu soil subéquilatéral, Jambes de 
= 5 +25 © : ; Be 
E Aoa de devant armées d'une épine. .  BRACHYACANTHAIRES. 
= © 0-48 
5 a DEEE he À 

É 2 2g,,# | Ecusson subéquilatéral. Jambes iner- 
© 5 © © 8 2 1 
us se ÉCURIES ENE ES HYPERASPIAIRES . 

PREMIÈRE BRANCHE. 

LES CRYPTOGNATHAIRES. 

Canacrères. Ventre n'offrant que cinq arceaux apparents : le dernier 

aussi long que les deux ou trois précédents pris ensemble. Pros- 

ternum avancé en forme de mentonnière, cachant les parties infé- 

rieures de la bouche. Joues prolongées sur les yeux, ou plutôt sur 

leur bord inféro-antérieur en une tranche plus ou moins prononcée. 

Fpistome formant latéralement avec les joues , un angle droil et 
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rentrant, à bords laléraux subparallèles ou un peu élargis d'arrière 

en avant, tronqué en devant, avancé, destiné à s'appliquer sur la 

mentonnière pour cacher, avec celles-ci, toutes les parties de la 

bouche. Plaques abdominales en are régulier, n’atteignant pas le 

bord postérieur de l'arceau. Zéte inclinée. Æcusson en triangle plus 

long que large , ordinairement moins rétréci dans son tiers antérieur. 

Corps subhémisphérique. Ongles simples. 

Antennes insérées à découvert, ou à peu près, vers l'angle ren- 

trant formé par les côtés du prothorax et par les joues. Prothorax 

presque en ligne droite, d'avant en arrière et faiblement rebordé ou 

relevé en rebord, sur les côlés ; égalant à peine, à ceux-ci , les trois 

cinquièmes et souvent moins de sa ligne médiane; fortement arqué 

en arrière , tronqué ou oblus au-devant de l’écusson et plus ou moins 

sensiblement sinueux de chaque côté de cette partie médiaire , à la 

base ; convexe. Ælytres à peine plus larges en devant que le prothorax; 

à calus huméral à peine prononcé. Pieds courts , assez forts. Jambes 

de devant anguleusement dilatées au côté externe, du moins chez 

le o'. 

Obs. Dans le très-petit nombre d'individus soumis à mon examen , 

l'épistome s'est montré relevé à ses angles de devant, caractère qui 
fait paraître la tête plus ou moins concave sur le front. 

Ces insectes se parlagent en deux genres. 
GENRES. 

NéS-TACINE a Crypioqntina. 

Repli des élytres 
SubhonizOntA EE CR re UT CUEnes. 

Genre Cryptognatha, CRYPTOGNATHE. 

(Kpurrès, caché; yy40os, mächoire ). 

Canacrènes. Repli des élytres lrès-ineliné , ereusé de fossetes dépas- 

sant à peine les deux tiers de la largeur. 

1. C. auriculata. //émisphérique. Prothorax et élytres d'un 

rouge vermillon un peu obscur ou d'un rouge tirant sur le fauve : 

côtés du premier parcs d'une bordure flave. 

Coccinella auriculata, Duronr , in collect. 

Chilocorus impressus , Cuevnozar, à collect. 
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Long. 0®,0030 (1 1/31), — Larg. 0m,0028 (1 1/41). 

Corps à peu près hémisphérique; pointillé; brillant, en dessus. Züte 

et Joues flaves ou d’un blanc flave. Prothorax d'un rouge fauve ou d'un 

rouge vermillon brunâtre ; paré de chaque côté d'une bordure flave où 

d'un blanc flave, étendue en devant jusqu’à la sinuosité posloculaire , 

rétrécie de ce point aux angles postérieurs, peu nettement limitée 

à son côlé interne. Æ/ytres très-convexes, mais extérieurement rele- 

vées en une tranche peu déclive, légèrement en gouttière , de larg-ur 
presque uniforme jusqu'aux trois quarts, rétrécie ensuite e! n’arri- 

vant pas à l'angle sulural, à peine égale au dixième de la largeur 

vers les deux tiers de la longueur ; offrant une rangée de points 

correspondant au bord interne du repli; d’un rouge fauve ou d'un 

rouge vermillon brunâtre, sans taches : repli un peu plus pâle dans 

sa moilié interne. Dessous du corps de mème couleur que le dessus 

sur les médi et postpeclus, plus pâle ou tirant davantage sur le 

jaune , sur le ventre et surtout vers la partie postérieure de celui-ci. 

Pieds d'un rouge jaunâtre. 

Parrie : la Colombie (collect. Chevyrolat, Dupont). 

Je n'ai vu que l'un des sexes, q 

2. ©. germellata, Hémispherique. Elytres flaves , ornées à partir 

du quart de la longueur d'une tache suturale orbiculaire , prolongée 

en bordure graduellement rétrécie, et chacune de trois taches , noires 

ou brunes : deux, sur la méme ligne transversale : l'externe, prolongée 

du calus à la moitié, arquée à son côté externe : l'interne, en forme 

de bande longitudinale : la troisième , la plus grosse, anguleusement 

sillante en devant, prolongée des quatre septièmes aux quatre cin- 

quièmes de la longueur, du cinquième au trois quarts de la largeur: 

Long. 0®,0028 (1 1/41). — Larg. 0M,0025 (1 1/81). 

Corps subhémisphérique; pointillé ; brillant , en dessus. Zéte flave 

ou d'un blanc flavescent. Æntennes et Palpes d'un flave rougeûtre. 

Prothorax d'un blanc flavescent , paré de einq taches subpuncti- 

formes , noires : une, au-devant de l'écusson : quatre , disposées en 

demi-cerele au-devant de celle-ci : les postérieures, triangulaires , 

lites à la base, chacune vers le quart externe. Ecusson d'un blanc 



HYPÉRASPIENS, — eryplognatla. 499 

Mavescent, parfois obseur. lytres eonvexes, lrès-étroitement rebor- 

dées ou à péine relevées en rebord; d'un blanc flavescent; ornées 

d'une tache commune , orbiculaire, noire ou brune, eouvrant du 

sixième aux deux cinquièmes de la suture , suivie d'une queue, c'est- 

à-dire prolongée en bordure brusquement plus étroite et graduelle- 

ment rélrécie jusqu'à l'angle sutural où elle est à peine plus large 

que le rebord; partes chacune de trois laches également brunes ou 

noires: la deuxième ou externe. naissant sur le calus, longitudi- 

nalement prolongée à peu près jusqu'à la moitié, presque en ligne 

droite à son côté interne, dilatée en are au eôlé externe : la 

première ou interne , sur la même ligne transversale, un peu moins 

postérieurement prolongée, en forme de bande parallèle, séparée 

de la seconde par un espace à peu près égal à sa largeur, plus 

voisine de celle-ci que de la tache suturale : la troisième, irrégu- 

lièrement orbiculaire , la plus grosse, très-voisine de la bordure 

suturale , vers les quatre cinquièmes de la longueur , étendue presque 

jusqu'aux trois quarts de la largeur, anguleusement avancée à sa 

parlie antérieure , ou échancrée à sa partie antéro-externe , prolongée 

des quatre seplièmes aux qualre cinquièmes de la longueur. Dessous 

du corps d'un jaune roux sur le ventre, plus rougeâtre et plus 

foncé sur les médi et postpeelus. Pieds d'un flave rougeûtre. 

Parnie : le Mexique ? (collect. Dupont). 

3. €. pudibumda. //émisphérique. Prothorax et clytres d'un 

vert obscur et bronzé, sans taches. 

Hyperaspis capitata, Der. Catal. p. 459 (D). 

Long. 0",0031 (1 2,/5!).— Larg. Om,0031 (1 2/51). 

Corps hémisphérique; pointillé sur le prothorax, assez finement 

ponctué sur les élytres; brillant, en dessus. 7£te d'un rouge testacé 

ou d'un rouge jaunâtre, avec la partie postérieure d'un vert noirâtre. 

Antennes d'un rouge jaunâtre. Prothorax d'un bronzé verdâtre ou 

obseur où d’un vertobseur et bronzé, sans taches. Ælyur'es de même 

couleur; sans tranche et sans rebord. Dessous du corps d'un vert 

noirâtre ou obseur sur les parties pectorales et sur la partie médiaire 

da premier arceau ventral, d'un rouge ferrugineux où jaunâtre sur 

les autres parties du ventre. Pieds d'un rouge jaunâtre. 

Pare : le Brésil? (collect. Dejean , type). 

(=?) Ce TR ISOTIC. 
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Cbs. Je n'ai vu qu'un individu, qui m'a paru être un g’ : la Q 

doit peut-être avoir la tête autrement colorée. 

Genre OEneis, OExeis. 

(Œneis, nom mythologique). 

Caracrères. Repli des élylres subhorizontal, étroit, creusé de fos- 

setles occupant presque Loule sa largeur. » 

1. Œ. obseura. SuZhémisphérique ; d'un noir brunâtre. Téte et 

Prothorax garnis de poils fins et couchés d'un livide flavescent. Cuisses 

d'un brun noir ; jambes et tarses d'un rouge ferrugineux. 

Coccinella obscura, D. Scuaux, ën collect, 

Long. 0",0017 (2/51). — Larg. 0m,0015 (2/31). 

Corps subhémisphérique ; moins finement ponelué sur les élytres 

que sur le prothorax ; noir ou d’un noir brunâtre , luisant, en dessus. 

Tüte garnie de poils d'un livide flavescent. Prothorax peu ou point 

distinetement rebordé sur les côtés; émoussé au-devant de l’écusson 

el sans sinuosité bien sensible de chaque côté de celte partie médiaire, 

à la base; rayé au-devant de celte dernière d'une ligne légère qui 

le fait paraître très-étroilement et faiblement rebordé; garni, exceplé 

dans un espace semi-cireulaire au-devant de l’écusson, de poils 

fins , livides ou d'un livide flavescent. E/ytres glabres, sans rebord ou 

à peine rebordées. Dessous du corps d'un noir brunâtre ; assez gros- 

sièrement ponctué sur les méso el mélasternums. Pieds : cuisses 

d'un brun noir : jambes et larses d’un rouge ferrugineux ou d'un 

rouge livide, obscur ou foncé. 

Parme : le Brésil (collect. Germar et Schaum). 

Obs. Je n’ai vu que le g'. Ses jambes antérieures sont assez forle- 

ment dilatées au côté externe. Les cuisses de devant ne m'ont pas 

semblé creusées du sillon qui est très-visible dans l'espèce suivante , 

du moins je n’ai pas osé, pour en acquérir la certitude, me livrer 

à des investigations qui auraient pu compromeltre l'insecte unique 

qui m'avait élé confié. 

2, Œ. nigrans, Subhemisphérique ; glabre et d'un noir luisant , 

en dessus. Dessous du corps d'un noir brun, avec le cinquième arceau 
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du ventre au moins, bordé de rouge testacé. Cuisses d'un brun noir : 

Jambes et tarses d'un flave rougeûtre. 

Hyperaspis nigrans, Meuzv, in collect. 

Long. 0m,0017 (2/51). — Larg. 0m,0015 (2/31). 

Corps subhémisphérique; moins finement ponetué sur les élytres 

que sur le prothorax; glabre ; d'un noir luisant ou brillant , en dessus. 

Antennes et Palpes d'un flave rouge ou rougeâtre. Prothorax très- 

étroitement relevé en rebord; émoussé et à peine subsinueux de cha- 

que côté de celle partie médiaire, à la base; rayé au-devant de 

celle-ci d'une ligne légère qui le fait paraître très-étroitement et fai- 

blement rebordé. £lytres sans rebord ou à peine rebordées. Dessous 

du corps noir ou d'un noir brunâtre, paré sur le dernier arceau du 

ventre el moins distinetement sur les côlés des quatrième et troisième , 

d'une bordure d'un rouge livide ou testacé ; ponctué plus grossière- 

ment sur les médi et postpectus que sur le ventre. Pieds : cuisses 

d'un noir brun ou brunâtre : jambes et tarses d'un flave rougeâtre 

ou d'un rougeätre livide : cuisses de devant cereusées d'un sillon 

longitudinal profond sur la partie postérieure de la face visible 

quand les pieds sont en repos, c'est-à-dire vers l’arète postérieure 

ou exlerne. 

Parme : le Brésil (collecet. Melly). 

Obs. Je n'ai vu que la ®. Ses jambes antérieures sont à peine 

dilatées. 

- DEUXIEME BRANCHE. 

LES PENTILIAIRES. 

Canacrères. Ventre n'offrant que cinq arceaux apparents : le der- 

nier aussi long que les deux ou trois précédents, pris ensemble. 

Prosternum laissant à découvert toutes les parties inférieures de 

la bouche. Joues prolongées sur les yeux ou sur leur partie inféro-. 

antérieure en une tranche plus ou moins prononcée. Æpistome 

avancé, échaneré en devant en are rentrant plus ou moins faible. 

Corps subhémisphérique. 

Prothorax à peine égal sur les côtés à la moitié de la longueur 

de sa ligne médiane; fortement arqué en arrière ; convexe. Æcusson 

en triangle plus long que large. Ælytres à peine plus larges en de- 
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vant que le prothorax; à calus huméral prononcé. Pieds couts , 

assez forts. 

Ces insectes se répartissent dans les deux genres suivants : 

en arc régulier, m’atteignant pas le hord postérieur 

Plaques de ACER RE CT Pentilia- 

abdominales |arqué au côté interne, atteignant le bord de Parceau 

qu’elles suivent ensuite jusque surles côtés . . Lotis. 

Genre Pentilia , PENTILE, 

Canacrères. Plaques abdominales en arc ou presque en demi-cer- 

ele régulier, n’atteignant pas le bord postérieur de l’arceau. Epis- 

tome plus large à ses angles antérieurs qu’à l'angle rentrant qu'il 

forme avec les joues; laissant l'insertion des antennes à découvert; 

peu ou point émoussé et sensiblement relevé en devant. 

1. P. egena. Æ/émisphérique. Prothorax et Elytres d'un vert me- 

tallique foncé : le premier, d'un rouge jaune sur les côtés (œ'). 

Clilocorus egenus, Des. Catal. p. 460 (5) (T). 

Chilocorus viridis, Cnevaoz, Des. Catal. I. c. 

Chilocorus œruginosus, Dupoxr, êa collect. 

o’. Tète d’un rouge jaune ou jaunâtre ou presque d’un rouge de 

chair après la mort. Prothorax paré de chaque côlé d'une bordure de 

même couleur, étendue en devant jusqu'à sinuosité postoculaire , 

rétrécie d'avant en arrière, couvrant le huitième externe de la base; 

d'un vert métallique foncé sur le reste de sa surface. Pieds entière- 

ment d'un rouge jaunâtre ou d'un rouge testacé livide. 

®. Tête et Prothorax entièrement d'un vert métallique foncé. 

Pieds d’un rouge testacé plus ou moins livides, avec les cuisses d'un 

noir brun ou brunâtre , quelquefois d'un rouge testacé ou légèrement 
brunâtre : cuisses antérieures ordinairement moins obscures ou plus 

claires, surtout, vers leur extrémité. 

Long. 0®,0020 (8/91). — Larg. 0M,0019 (7/8 1). 

Corps hémisphérique; pointillé sur le prothorax, peu finement 

ponctué sur les élytres ; luisant ou brillant, en dessus. Zéte colorée 

comme ila été dit. Æntennes et Palpes d'un rouge jaune ou testacé, 
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plus foncé chez la ® que chez le &'. Prothorax étroitement rebordé 

sur les côlés; subarrondi aux angles postérieurs; émoussé au-devant 

de l'écusson et plus ou moins sensiblement subsinueux de chaque 

côté de cette partie médiaire , à la base ; coloré comme il a été dit. 

Elytres convexes , sans rebord ou à peine rebordées; d'un vert mé- 

tallique foncé, sans taches : repli noir ou d’un noir verdâtre. Dessous 

du corps ordinairement noir ou d’un noir brun sur l'antépectus sur 

les médi et postpectus el sur les deux ou trois premiers arceaux du 

ventre (® ), d'un rouge jaunâtre ou testacé, sur les côtés de l'antépec- 

tus et sur les derniers arceaux du ventre (S'); quelquefois d’un rouge 

bran ou brunâtre ou même entièrement d'un rouge testacé plus où 

moins livide (principalement chez le œ'). Pieds colorés comme il a 

été dit. 

Parrte : le Brésil (collect. Buquet, Chevrolat , Dejcan (type), 

Germar et Schaum, Guérin , Pilate, Trobert). 

P. insidiosa. //émisphérique, d'un rouge brun ou d'un brun 

rouge , en dessus. Prothorax peu émoussé aux angles postérieurs. 

Elytres munies d'un rebord subhorizontal étroit. 

Long. 0",0020 (8/91). — Larg. 0m,0018 (7/8!). 

Corps hémisphérique; pointillé; d'un rouge brun ou d'un brun 

rouge; luisant ou brillant, en dessus. Æntennes d'un jaune testacé. 

Palpes d'un rouge obseur. Prothorax en ligne à peu près droite, à 

peine rebordé ou relevé en rebord, sur les côtés; émoussé au-devant 

de l’écusson , et sensiblement sinueux de chaque côté de cette partie 

médiaire , à la base; peu émoussé aux angles postérieurs; moins fine- 

ment pointillé sur les côtés que surle dos. £/ytres convexes, mais re- 

levées exlérieurement en un rebord subhorizontal étroil ; sans taches. 

Dessous du corps d'un rouge brun. Pieds d'un livide rougeûtre. 

Parrie : la Colombie (colleet. Dupont). 

Obs. Je n'ai vu que l'un des sexes. 

Genre Lotis, Loris. 

(Lotis, nom mythologique). 

Canacrènes. Plaques abdominales arquées au côté interne , attei- 

gnant le bord de l’arceau qu'elles suivent ensuite jusque sur les côtés. 
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Epistome formant avec les joues un angle rentrant assez ouvert, voi- 

lant en partie l'insertion des antennes. 

1. L. negleeta. émisphérique. Prothorax et Elytres, d'un noir 

verdatre : celles-ci, parées chacune de deux taches punctiformes d'un 

rouge juune livide, situées l'une vers le quart, l'autre, vers les deux 

tiers dans la direction de la moitié de la base à l'angle sutural. 

Chilocorus neglectus, Des. Catal. p. 460 (type). 

Chilocorus 4-maculatus , Boneman, inéd. Cuevroz. in collect, 

Long. 0,009 à 0m,0025 (1 à 0 1/81). — Larg. 0",0022 
à 0m,0025 ( 1 à1 1/81). 

Corps hémisphérique ; pointillé; noir, d'un noir verdâtre ou d'un 

verl noir, luisant ou brillant, en dessus. Antennes et Palpes d'un 

rouge Leslacé livide. Prothorax en ligne droite et très-étroitement 
rebordé ou relevé en rebord, sur les côlés; peu ou point émoussé 

aux angles ; émoussé et peu sensiblement subsinueux de chaque côlé 

de cetle partie médiaire à la base. Ælytres convexes, mais légèrement 

moins déclives près du bord externe ; sans rebord apparent; parées 

chacune de deux taches puncetiformes d’un rouge jaune ou jaunâtre 

ou d'un rouge testacé livide, longitudinalement disposées dans la 

direction de la moilié de la base à l'angle sutural : la première, un 

peu moins petile, presque égale au quart de la largeur , siluée environ 

du sixième au quart de la longueur : la deuxième, plus rapprochée 

de la suture, placée vers les deux liers ou un peu après. Dessous du 

corps brun ou d'un brun de poix, parfois d’un brun rougeâtre, avec le 

dernier arceau de l'abdomen d'un rouge testacé , soit obseur , soit 

livide : côtés des arceaux précédents parfois presque de même cou- 

leur. Pieds d'un brun de nuance variable : les antérieures tirant par- 

fois sur le rouge testacé livide. 

Parme : le cap de Bonne-Espérance (collect. Dejean, Chevrolat , 

type); la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

2. L. guttula. /émisphérique ; noire, en dessus. Elytres ornces 

chacune d'une goutte jaune , couvrant des trois aux quatre cinquièmes 

de la longueur et du cinquième à la moitié de la largeur. 

Long. 0",0014 (2/31). 

Corps hémisphérique ou à peu près; pointillé , mais un peu moins 
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obsolètement sur les côtés des élytres ; noir ou d’un noir brun; lui- 

sant, en dessus. Zéte noire. Antennes et Palpes d'un flave roux. 

Prothorax en ligne droite et très-étroitement rebordé ou relevé en 

rebord, sur les côtés ; peu ou point émoussé aux angles; en are 

assez fortement dirigé en arrière et peu émoussé au-devant de l'’écus- 

son, à la base. Æ/ytres convexes ; sans rebord ou à peine rebordées ; 

ornées chacune d’une goutte jaune ou d'un jaune tirant sur le rous- 

sûtre, couvrant environ des trois aux quatre cinquièmes de la lon- 

gueur et du cinquième à la moitié de la largeur. Dessous du corps 

et Pieds noir où d'un brun noir. 

Parure : la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

TROISIÈME BRANCHE, 

LES THALASSAIRES. 

Caracrères. Ventre de six ou sepl arceaux apparents. Jeux sans 

échancrure à leur côté interne, inférieurement enclos par les tempes 

jusqu'aux limites de la face, c'est-à-dire jusqu'à leur partie anléro- 

inférieure , et quelquefois par les joues prolongées sur celte partie en 

forme de canthus. Æpistome plus ou moins avancé, formant sur les 

côtés avec les joues un angle rentrant presque droit. 7éte subperpen- 

dieulaire ou peu avancée. Æcusson en triangle au moins aussi large 

que long. Plaques abdominales atteignant ou à peu près le bord posté- 

rieur de l’arceau, oblusément tronquées près de celui-ci, parfois à 

côté externe peu marqué. Jambes de devant offrant leur arête externe 

anguleuse près du genou et ensuile plus ou moins en are rentrant, 

Corps irrégulièrement subhémisphérique, plus ou moins élargi vers 

le milieu des élytres , obtus ou obtusément arrondi vers l'extrémité de 

celles-ci, Ongles munis d'une dent basilaire. 

Prothorax convexe; d’un quart ou d'un tiers moins court sur la 

ligne médiane que sur les côtés; arqué en arrière ; le plus souvent 

rayé d'une ligne très-légère el non sinueuse au-devant du bord posté- 

rieur , paraissant faiblement tronqué au-devant de l'éeusson et légè- 

rement sinueux de chaque côté de celte troncature , postérieurement 

à cetteligne, mais celle lroncature inclinée et moins élevée que le 

reste de la surface du segment prothoracique , el parfois en partie 

voilée par l'écusson. Ælytres à peine plus larges ou souvent à peine 

aussi larges en devant que le prothorax à ses angles postérieurs, €lar- 
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gies ou fortement arquées sur les eôlés, soit oblusément arrondies ou 

obtusément tronquées à l'extrémité, soitsubarrondies chacune de ma- 

nière à former un angle faiblement rentrant à l'extrémité de la su- 

ture. Pieds courts, forts, déprimés. 

Ces insectes se répartissent dans les genres suivants : 

GENRES, 

prolongées sur les yeux en forme de tranche ou de canthus , voilant 

Jatbaseïdes antennes EME OR MRC ox StEs 

Epistome échancré presque en demi-cercle sur la majeure 

partie de son bord antérieur, Jambes de devant fortement 

anguleuses près du genou, et échancrées ensuite en arc 

sur leur arête externe ; sillonnées longitudinalement sur 

le'dos' de célles-ce PS 2 NN Menosochs: 

Joues 

| Epistome légèrement échancré en arc rentrant sur toute la 
antennes. 

longueur de son bord antérieur. Jambes de devant plus 

faiblement anguleuses près du genou, et ensuile moins 

notablement échancrées en are rentrant sur leur arète ex- 

laissant à découvert la base des terne ; sillonnées ou seulement déprimées sur le côté in- 

\Miemerde. celle-ci ee PME PEN ANSE NE Thalassa. 

Genre Corystes, CoRYsTE. 

(Kopusis, armé d’un casque). 

Canacrères. Joues prolongées sur la partie antéro-inférieure des 

yeux en forme de canthus graduellement affaibli; voilant la base des 

antennes. Æ£pistome à peine plus large que les trois cinquièmes du 

front , échaneré en are rentrant sur la majeure partie de son bord 

antérieur , laissant à découvert une faible partie des mandibules , fai- 

blement avancé à chacun de ses angles de devant, en forme de très- 

petit lobe oblique, constituant avee les joues un chaperon échancré 

dans sa partie médiaire et comme denté de chaque côté de cette échan- 

crure. Suture frontale \égèrement apparente, en demi-cerele ren- 

tant, prolongé jusqu'à la moitié de la longueur du front. Prothoraxr 

ui rayé au bord postérieur, ni tronqué au-devant de l'écusson. Jambes 

antérieures anguleuses au-dessous des genoux, faiblement concavyes 

ou échancertes en are rentrant sur leur arête externe et sillonnées sur 

le côté interne de celle-ci. 
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Ce genre semble lier cette branche aux Chilocoriens, dont il se 

rapproche par l'existence d’un canthus; mais il s'en éloigne par la 

position de celui-ci , et par la saillie de l’épistome. 

1, €. hypocrita. Obtusément subhémisphérique. Prothorax d'un 

[lave testacé, marqué de taches d'un rouge testacé obscur : deux ou 

trois basilaires : les juxta-médiaires ; triangulaires : quatre. anté- 

rieures, dont deux subexternes, et deux, parfois confondues, près de la 

ligne médiane. Elytres d'un roux testacé ‘sans taches. 

Hyperaspis hypocrita, Desa, Catal, p. 459 (T°). 

Long. 0",0042 (1 7/81). — Larg. 0",0049 (1 7/81). 

Corps subhémisphérique, postérieurement obus; superfcielle- 

ment poinlillé; luisant ou brillant, en dessus. 7éte flave ou d'un 
flave testacé avec le bord de l'épistome nébuleux. Æntennes et Palpes 

d’un rouge testacé livide. Prothorax à peine émoussé et sans sinuo- 
silé , à la base; flave ou d’un flave testacé; nébuleusement marqué 

de cinq ou de sept taches d’un rouge testacé obseur : deux liées à la 

base, chacune depuis le côté externe de l’écusson, jusqu'au sixième 

externe, triangulaires, avancées jusqu'aux deux cinquièmes posté- 

rieurs : les autres, plus antérieures : les externes, irrégulièrement sub- 

puncetiformes, couvrant au moins la moilié de la longueur, dans la 

direclion de la sinuosité postoculaire : la médiaire, obtriangulaire, 

aussi large en devant que la sinuosité postoculaire , prolongée du 

sixième antérieur presque jusqu’à la base, où elle paraît se lier à une 

petite tache anté-seutellaire : celle lache obtriangulaire, vraisem- 

blablement composée de la réunion de deux juxta-médiaires. Ecusson 

de la couleur des taches prothoraciques. Æ/ytres obtusément arrondies 

postérieurement; convexes, mais légèrement moins déclives près de 

leur bord externe qui paraît à peine rebordé; d’un roux testacé, sans 

taches. Dessous du corps pointillé ; garni de poils peu épais sur les 

quatre derniers arceaux du ventre; d’un roux lestacé. Pieds de même 

couleur, mais un peu plus clairs. 

Pare : Cayenne (collect. Dejean, type). 

Obs. Je n'ai vu que l'un des sexes. Chez d'autres individus, le pro- 

thorax doit être paré de taches plus nettement limitéés et probable- 

ment plus foncées. 

Ta Série. 64 



508 SÉCURIPALPES. 

Genre Menoscelis, MENOSCÈLE. 

(uñvn, croissant; ox#)os ; os de la jambe). 

Caracrères. Joues non prolongées sur la partie antéro-inférieure 

des yeux en forme de canthus, laissant à découvert la base des an- 

tennes. Epistome presque aussi large que le milieu du front, échan- 

cré en arc rentrant sur la majeure partie de son bord antérieur , 

laissant à découvert unc partie des mandibules, avancé à chacun de 

ses angles de devant en forme de très-petit lobe ou d'espèce de dent; 

à suture frontale indistincte. Prothorax presque indistinetement 

rayé d'une ligne non sinueuse au-devant de la moilié médiaire de sa 

base, tronqué au-devant de l'écusson, postérieurement à celte raie, et 

légèrement ou peu sensiblement sinueux de chaque côté de cette tron- 

cature. Jambes antérieures fortement anguleuses au-dessous du genou, 

concayes ou échanerées en are rentrant sur leur arête externe et 

sillonnées sur le dos de celle-ci, 

Cette coupe a élé indiquée par Dejean, dans son catalogue, p. 459. 

1. M. sagimata. Obtusément et brièvement ovale ; convexe: d'un 

blanc flave, en dessus : moitié longitudinalement médiaire du pro- 

thorax d'un brun rouge, moins deux ou trois taches subarrondies : 

dont deux près de la base. Elytres parces d'une bordure suturale et 

externe ne couvrant que le rebord, d'une tache en losange, commune , 

couvrant du sixième à la moitié environ de la suture et chacune d'une 

tache punctiforme, sur le calus, et d'une petite tache liée aux trois sep- 

tièmes du bord externe, également d'un brun rouge ou d'un rouge 

brun. 

Menoscelis saginata, LacorpaiRe, inéd, Des, Catal. p. 459 (7). 

Long. 0",0067 (31). — Larg. 0",0056 (2 1/21). 

Corps oblusément et brièvement ovale; convexe; superficielle- 

ment poinlillé; luisant, en dessus. Züte, Antennes et Palpes d'un 

blane flave ou roussâtre. Prothorax émoussé ou d'un blane flave sur 

les côtés, d'un brun rouge ou d’un rouge brun sur sa partie médiaire : 

celle-ci, aussi large en devant que le bord postérieur de l’échancrure; 

élargie d’avant en arrière en are rentrant , couvrant les trois cin- 

quièmes médiaires de la base, mais laissant au-devant de celle-ci, de 
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chaque côté de la ligne médiane, une tache suborbieulaire d'un blanc 

Mave. £cusson d'un brun rouge. Elytres oblusément arrondies posté- 

rieurement ; convexes ; étroitement rebordées ou relevées en rebord; 

d'un blanc flave ou flaveseent, parées d’une tache suturale , de bor- 

dures suturale et externe, et ordinairement chacune de deux petites 

taches subpunetiformes, d’un brun rouge ou d'un rouge brun : la 

tache suturale, en losange, couvrant du sixième environ à la moilié 

ou un peu plus de la suture, anguleusement dilatée de chaque côté, 

jusqu'au liers interne ou un peu plus de la largeur : les bordures sutu- 

rales et externes réduites au rebord : la première des pelites taches 

particulières à chaque élytre, siluée surle calus : la deuxième, liée au 

rebord externe, vers les trois septièmes de la longueur, à peine éten- 

due jusqu'au cinquième de la largeur, parfois médiocrement appa- 

rente ou d'une teinte alfaiblie. Dessous du corps et Pieds d'un fauve 

jaune ou d'un rouge testacé : épimères du médipectus flaves (c'): 

pieds antérieurs d'un jaune roussâtre (w°). 

Parme : Cayenne (colleet. Dejean (type), Reiche). 

Obs. La partie d'un brun rouge du prothorax est souvent plus claire 

sur la ligne médiane , près du bord antérieur et semblerait indiquer 

que la couleur d'un blanc flave peut aussi se montrer quelquefois 

dans cet endroit, comme chez la AZ. insignis. 

2, ME. imsigmis. Obtusément et brièvement ovale; convexe. Pro- 

thorax flave, paré, sur sa moitié longitudinalement médiaire, d'un ré- 

seau d'un rouge testacé, laissant de la couleur foncière trois taches 

triangulairement disposées, Elytres flaves,partes d'un réseau d'un rouge 

testacé, divisant la surface de chacune en cinq aréoles : deux , presque 

liées à la base : l'interne triangulaire : l'humérale lunulée : deux, en 

rangée transversale oblique : l'interne presque en ovale transversale- 

ment oblique : l'exlerne plus postérieure subarrondie : la cinquième , 

subarrondie à l'angle apical. 

Menoscelis insignis, Cuevuor. in collect. 

Long. 0M,0067 (31). — Larg. 0",0059 (2 2/31). 

Corps obtusément et brièvement ovale; convexe; très-superficiel- 

lement poialillé; brillant, en dessus. Tête flave. Antennes et Palpes 

d'un {lave rougeûtre. Prothorax flave où d’un blanc flave sur les cô- 

tés ; d'un rouse testaeé sur sa partie médiaire : celle-ci , aussi large 



510 SÉCURIPALPES. 

en devant que le bord postérieur de l’échanerure , élargie faiblement 

en are rentrant d'avant en arrière , couvrant la moitié médiaire de la 

base, constituant un réseau presque en forme d'M, c’est-à-dire offrant 

trois taches ou aréoles flaves : l’une, pelite, obtriangulaire , ou subli- 

néaire, siluée sur la ligne médiane , près du bord antérieur : deux, 

orbiculaires, placées près de la base, une, de chaque côté de la ligne 

médiane. Æcusson d'un rouge testacé. Elytres obtusément arrondies 

postérieurement; convexes; à peine ou très-étroitement rebordées ; 

flaves ou d'un blanc flave, parées d’un réseau d'un rouge teslacé, 

constituant une bordure suturale inégalement étroite, une bordure 

basilaire, couvrant le rebord externe et divisant la surface de chacune 

en cinq aréoles : les première et deuxième subbasilaires : la première 

ou interne , presque en triangle un peu oblique , subéquilatéral et à 

côtés curvilignes, séparée de la base et de la suture par une bordure 

égale à la moîtié de la base de l’écusson, étendue presque jusqu'aux trois 

septièmes de la largeur et jusques un peu au-delà du quart de la lon- 

gueur:la deuxième, humérale, presque liée à la base, sur le quart externe 

de celle-ci, couvrant presque le tiers de la longueur du bord externe, 

lunulée ou échancrée à son côté interne sur le côté externe du calus 

qu’elle entoure à moitié , couvrant postérieurement les deux cinquiè- 

mes externes de la largeur : la troisième, plus voisine de la suture que 

la première, vers les quatre septièmes de la largeur, presque en ovale 

transversal, un peu oblique ou étendue en se rapprochant de la base, 

jusqu'aux trois septièmes de la largeur, anguleusement saillante vers 

le tiers externe de son bord antérieur : la quatrième, subarrondie , 

extérieurement tronquée, très-faiblement anguleuse à son côté in- 

terne, liée au bord externe de la moitié environ aux trois quarts de 

la longueur : la cinquième, subarrondie , apicale (ou laissant entre 

elle et le bord apical, d’une part, et la suture de l’autre , un rebord 

très-étroit) , égale environ au cinquième de la longueur. Dessous du 

corps et Pieds flaves ou d'un flave roussâtre. 

Parme : Cayenne (collect. Chevrolat). 

3. M. glauen. Obtusément et brièvement ovale. Prothorax et 

Elytres d'un bleu verdätre : le premier , paré de chaque côté d'une 

bordure d'un rouge testacé pale, clendue jusqu'à la sinuosité postocu- 

laire , couvrant le sixième externe de la base, anguleusement dilatée 

aux deux cinquièmes de son côté interne. 
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Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0",0046 (21). 

Corps obtusément et brièvement ovale; convexe; pointillé, luisant, 

en dessus. Tête d’un jaune rouge. Æntennes d’un jaune rouge. Palpes 

obseurs. Prothorax d'un bleu verdâtre, paré en devant d'une bordure 

étroile, et de chaque côté, d’une large bordure, d'un rouge pâle ou pres- 

que carné : la bordure antérieure, égale environ au huitième de la 

longueur, sur la ligne médiane : chaque bordure latérale, étendue en 

devant jusqu’à la sinuosité postoculaire, couvrant environ le sixième 

externe de la base , angüleusement dilatée du eôté interne aux deux 

cinquièmes de la longueur. Æcusson d'un bleu verdâtre. Ælytres obtu- 

sément arrondies à l'extrémité , convexes , à peine rebordées ; d’un 

bleu légèrement verdâtre , sans taches : repli d'un bleu d'acier. Des- 

sous du corps noir sur les médi et postpectus et les trois cinquièmes 

médiaires du ventre , d'un rouge jaune où d'un rouge testacé sur les 

côlés. Pieds, moins les hanches, de cette dernière couleur. 

Pare : l'Amérique méridionale (collect. Dupont). 

Obs. Cette espèce forme la transition de ce genre au suivant : le 

caractère tiré des jambes est un peu moins fortement prononcé. 

Je n'ai vu que le G'; la ® doit manquer de la bordure antérieure 

du prothorax. 

Genre Thalassa, TuALAssA. 

* (Thalassa, nom mythologique). 

Canacrères. Joues non prolongées sur la partie antéro-inférieure 

des yeux en forme de canthus, laissant à découvert la base des an- 

tennes. Æpistome un peu moins large que la partie médiaire du front , 

faiblement échaneré en are rentrant sur toute la largeur de son bord 

antérieur, laissant à découvert une partie des organes de la bouche. 

Prothorax très-légèrement rayé au-devant de la moitié ou des deux 

tiers médiaires de sa base, d’une ligne légère et non sinueuse, plus 

ou moins sensiblement tronqué ou obtus au-devant de l’écusson, pos- 

iérieurement à celle raie, et peu sensiblement ou très-faiblement si- 

nueux de chaque côlé de celle troncature. £lytres oblusément arron- 

dies ou subarrondies chacune à l'extrémité ,; de manière à former un 

angle faiblement rentrant à l'extrémité de la suture ; sans rebord ou 
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presque sans rebord apparent; convexes. Jambes antérieures assez 

faiblement , ou faiblement et obtusément anguleuses au-dessous du 

genou , peu échanerées en are rentrant sur leur arêle supérieure, et 

écointées ou obliquement coupées et sillonnées sur celle-ci. 

A. Elytres parées d’une tache rouge ou orangée. 

1. . Montezumae. Obrusément et largement ovalaire; con- 

vexe. Elytres d'un vert métallique foncé, ornées chacune d'une tache 

un peu obliquement presque carrée, couvrant environ le quart mé- 

diaire de la longueur, et du quart interne aux trois cinquièmes de la 

largeur. Pieds d'un rouge jaune. 

Hyperaspis Montezumae, Cuevrorar, in collect. 

Long. 0",0048 (2 1/81). — Larg. 0",0042 (1 7/8). 

Corps oblusément , brièvement et largement ovalaire; convexe; 

finement ponctué; d’un vert métallique foncé, en dessus. Zéte mar- 

quée d’une pelite tache flave, vers le point d'insertion des antennes : 

celles-ci d’un jaune orangé. Palpes verts. Prothorax orné aux angles 

de devant d'une bordure étroite, d'un rouge jaune, étendue jusqu'à la 

sinuosité postoculaire, d'une part, et jusqu’à la moitié du bord latéral, 

de l’autre. Elytres parées chacune d’une tache rouge ou d'un rouge 

jaune, irrégulièrement et un peu obliquement quadrangulaire , cou- 

vrant presque le quart médiaire de la longueur, du quart interne ou 

un peu plus aux trois cinquièmes environ de la jargeur. Dessous du 

corps d'un vert noir foncé, sur les parties pectorales : antépectus orné 

sur toute la longueur de ses côtés d’une bordure d'un jaune rou- 

geâtre, laissant le rebord vert. Ventre d'un jaune roussälre ou rou- 

geâtre, plus pâle sur les côlés que sur le milieu. Pieds d'un jaune 

rouge : trochanters verts. 

Parme : le Mexique (collect. Chevrolat). 

Obs. Je n'ai vu que la 9. 

9,7. pentastigma. Oblusément subhémisphcrique. Elytres d'un 

vert métallique , ornées chacune d'une tache apicale subarrondie , d'un 

jaune orangé. Pieds entièrement d'un jaune roux. 

©". Tête entièrement d'un jaune rougeôtre ou presque couleur de 

chair, avec le labre vert. Prothorax paré en devant d'une bordure de 
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mème couleur, égale environ au sixième de la longueur, liée aux 

bordures latérales. Epimères du médipectus, flaves. 

®. Tête d’un jaune orangé , marquée d'une tache d’un vert foncé 

au côlé postéro-interne des yeux : labre de même couleur. Prothorax 

sans bordure antérieure. Epimères du médipectus, d’un noir ver- 

dâtre. 

Iyperaspis pentastigma, CuevroLaT, in collect. 

Long. 0m,0045 (21). — Larg. 0",0026 (1 2/3!). 

Corps obtusément et irrégulièrement subhémisphérique ; pointillé 

sur la tête, finement ponctué sur le prothorax et sur les élytres; mé- 

dioerement luisant, en dessus. Antennes d'un jaune orangé. l’alpes 

d'un vert obseur; parfois en partie jaunâtres (S'). Prothorax d'un 

vert métallique plus ou moins foncé ; paré de chaque côté d’une bor- 

dure orangée ( © ) ou d’un jaune carné (9), étendue en devant jusqu’à 

la sinuosité posioculaire (o*'); ou parfois à peine jusque-là (®), 

d'une largeur à peu près uniforme, couvrant le sixième externe de la 

base. Ecusson d'un vert foncé. Ælytres d'un vert métallique sembla- 

ble à celui du prothorax; parées chacune d’une tache d’un jaune 

orangé, liée au rebord apical qui reste vert, subarrondie, tronquée 

postérieurement, égale environ au sixième de la longueur, séparée de 

la suture par un espace égal à la moitié de son diamètre. Dessous du 

corps noir ou d’un noir vert sur la majeure partie de l’antépeetus , sur 

les médi et poslpectus, et sur la moitié médiaire du premier arceau 

du ventre, d'un jaune roux sur les autres parties du ventre et sur les 

côtés de l'antépectus. Pieds entièrement d'un jaune roux : trochanters 

d'un vert obscur. 

Parnte : le Mexique (colleet. Chevrolat). 

AA. Elytres sans taches, 

3. T. flaviceps. Oltusément subhémisphérique. Prothorax et 

élytres d'un vert métallique : le premier , pare de chaque côté d'une 

bordure d'un jaunätre orangé , étendue en devant jusqu'à la sinuosité 

postoculaire , rétrécie de là à l'angle postérieur : les secondes ; sans 

taches. Pieds intermédiaires et postérieurs , au moins , d'un vert noir. 

©. Tête d'un rougeûtre orangé : labre vert. Prothorax paré en 

devant d'une bordure de même couleur, égale à peine au neuvième 
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de la longueur, liée par ses extrémités à chaque bordure latérale: 

Epimères du médipectus, flaves. Pieds de devant d'un flave rous- 

sâtre, au moins sur leur face antérieure : la postérieure, parfois verte 

sur les cuisses, ou du moins sur une partie de celles-ci et sur les 

arêtes des jambes. 

@. Elle ne semblerait différer du œ que par les épimères du 

médipectus d’un noir vert et par les pieds antérieurs moins com- 

plètement d'un flave roussâtre , si toutefois les individus en assez 

mauvais état que j'ai pu examiner, sont réellement des © , ce qui 

n'est pas cerlain. 

Hyperaspis flaviceps, Des. Catal. p. 459 (T). 

Coccinella chalcea , Kzuc , Des. Catal, I. c. 

. — Larg. 0",0030 

147). 
Corps de même forme que celui des espèces précédentes. Prothorax 

et Elytres d'un vert métallique plus ou moins foncé : le premier , 

paré de chaque côté d'une bordure d’un jaunâtre orangé, étendue 

en devant jusqu’à la sinuosité postoculaire , et rétrécie de là à l'angle 
postérieur : les secondes, sans taches. Dessous du corps noir sur 

la majeure partie de l’antépectus , sur les médi et postpeclus, sur 

le premier et la moilié médiaire des deuxième et troisième arceaux 

du ventre : d'un rouge jaunâtre ou testacé sur les autres parties 

du ventre : d'un jaune roux sur les côtés de l’antépectus. Pieds 

intermédiaires et postérieurs , d’un noir vert ou d'un vert noir. 

Parrre : Cuba (collect. Dejean (type), Germar et Schaum, 

Trobert). 

Obs. Elle se distingue facilement des espèces suivantes par sa 

bordure prothoracique et par la couleur de ses pieds. 

Long. 0",0039 à 0",0045 (1 3/4 à 21 

1 
) 

à 0m,0039 (1 2/5 à 13 

4. '. similaris. Oprusément subhémisphérique. Prothorax et 

Elytres d'un vert métallique : le premier , paré de chaque côté d'une 

bordure d'un jaunûâtre orangé, étendue jusqu'à la sinuosité postocu- 

laire, couvrant le sixième externe de la base, à peine dilatée dans 

le tiers médiaire de son côté interne : les secondes , sans taches. Front , 

au moins en partie d'un jaune roux (®). Pieds de cette couleur. 

1 ©’. Ne m'e st pas connu. Il a probablement la tête, moins le labre, 
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entièrement d'un jaune ou jaunâtre orangé ; le prothorax paré d'une 

bordure antérieure , et les épimères du médipectus, de même couleur. 

®. Tête d’un jaune ou jaunâtre orangé, parée de deux taches 

verles, situées chacune au côlé interne de la moitié postérieure des 

yeux, élargie d'avant en arrière et convergeantes sur le vertex. 

Prothorax sans bordure orangée en devant. Epimères du médipectus 

de la couleur du reste du segment. 

Long. 0m,0045 (21). — Larg. 0",0036 (1 2/31). 

Corps semblable à celui de la 7. pentastigma. Prothorax et Elytres 

d'un vert métallique : le premier, bordé d'orangé : les secondes , sans 

taches. Dessous du corps d'un noir vert, sur la majeure partie de 

l'antépectus, sur les médi et postpectus et la moitié médiane du 

premier arceau du ventre : d'un jaune roux sur les autres parties 

du ventre et sur les côtés de l’antépectus. Pieds enlièrement d'un 
jaune roux : trochanters d'un vert obscur. 

Parme : ? (collect. Guérin). 

Elle diffère de la T°. pentastigma par la bordure du prothorax qui 

est légèrement dilatée en are sur le tiers médiaire de son côté interne, 

et surloul par ses élytres sans Laches. 

5.'T. Reyi. Obtusément et brièvement ovalaire; convexe. Prothorax 

et Elytres d'un vert métallique : le premier , paré de chaque côté d'une 

bordure d'un jaunätre orangé , étendue jusqu'à la sinuosité postocu- 

laire, couvrant le sixième externe de la base, dilatée en arc ou 

presque anguleusement à son côté interne : les secondes, sans taches. 

Front vert (®). Pieds d'un jaune roux : trochanters verts. 

oœ'. M'est inconnu. 

?. Tête verte : épistome , moins son rebord antérieur, d'un jau- 

nâtre orangé. Prothorax sans bordure orangée , en devant. Epimères 

du médipeelus de même couleur que le reste du segment. 

Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0w,0048 (2 1/8 1). 

Corps de même forme que celui des précédentes espèces. Protho- 

rax et Elytres d'un vert métallique plus ou moins foncé : le premier, 

paré de chaque côté d'une bordure d'un jaunâtre orangé : les secon- 

des, sans taches. Dessous du corps d'un noir verdêtre, sur la majeure 

l'NNPAENÉETTe. 65 
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partie de l’antépectus, sur les médi et postpectus, et sur les parties 

médiaires des premier et deuxième arceaux du ventre : autres parlies 

du ventre et côtés de l'antépectus , d'un jaune roux. Pieds de cette 

dernière couleur : trochanters d’un noir vert. 

Pare : le Brésil (collect. Buquet). 

J'ai dédié celte espèce à mon ami, M. Claudius Rey, l’un de nos 
meilleurs entomologistes lyonnais. 

Obs. Elle diffère de la 7°. smilaris, par une taille un peu plus 

grande, par sa tête verle, parée d'une bande transversale orangée , 

couvrant toute la largeur el presque toute la longueur de l’épistome ; 

par la bordure des côtés du prothorax dilatée en are sur toute la lon- 

gueur de son côté interne; par la partie médiaire des premier et 

deuxième arceaux du ventre et par les trochanters, d’un noir vert. 

6. T, prasina. Obtusément et brièvement ovale : convexe. Protho- 

rax et Elytres d'un vert métallique : le premier paré aux angles de 

devant d'une bordure d'un jaunûtre orangé, peu distincte, couvrant à 

peine plus du rebord, étendue jusqu'à la sinuosité postoculaire et sur 

une partie du bord latéral. Pieds intermédiaires et postérieurs au 

moins , d'un vert foncé ou obscur. 

Long. 0m,0045 (21). — Larg. 0",0036 (1 9/3 1). 

Corps de même forme que celui des espèces précédentes ; d’un vert 

métallique foncé sur la tête, le prothorax et les élytres : les première 

et dernière , sans taches : le second , paré aux angles de devant d’une 

bordure d'un jaunâtre orangé , très-étroite , peu distincte, étendue 

d'une part jusqu’à la sinuosité postoculaire, et d'autre partsur lamoilié 

antérieure environ du bord latéral. Dessous du corps d’un vert foncé 

ou noirâtre, sur les parties pectorales, sur le premier et la moilié 

médiaire des deuxième , troisième et parfois quatrième arceaux du 

ventre : autres parlies du ventre d’un rouge jaunâtre. Pieds entière- 

ment d’un vert foncé ou noirûâtre. 

Parrie : Cuba (colleet. Germar et Schaum). 

Obs. Autant que j'ai pu en juger, je n'ai eu sous les yeux que la ©. 

QUATRIÈME BRANCHE. 

LES TIPHYSAIRES. 

Canacrères. l’entre au moins de six arceaux apparents. Veux 
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échancrés. Æcusson notablement plus long que large. Plaques abdo- 

minales en demi-cerele oblusément tronqué , atteignant presque le 

bord postérieur de l’arceau. Ongles pourvus d'une dent. 4ntennes 

insérées à découvert. Prothorax à peine arqué et étroitement re- 

bordé sur les côtés , obtus ou tronqué au-devant de l’écusson et sensi- 

blement sinueux de chaque côté de cette ligne médiane. Corps obtu- 

sément ovalaire. 

Les insectes de cette coupe se divisent en deux genres. 
GENRES. 

déprimés. Cuisses à arète tranchante . . . . . . . . . Thiphysa. 
Pieds 

non déprimés. Cuisses à arête non tranchante . . . . . . Hinda. 

Genre Tiphysa, Tipnysa. 

. ( Tiphysa, nom mythologique ), 

Canacrères. Pieds déprimés : cuisses à arête tranchante : jambes 

de devant , écointées ou obliquement eoupées sur leur arêle externe, 

mais ni armées d'une épine sur celle-ci, ni dilatées en une tranche 

arquée etdenticulée. Æpistome échanceré en arc à son bord antérieur. 

Labre apparent. Prothorax près d'une fois moins court sur la ligne 

médiane que sur les côtés; tronqué au-devant de l’éeusson et assez 

fortement sinueux de chaque côté de cette troncature. 

1. 7. plumbhben. Obtusément ovalaire : convexe. Dessus du corps 

brillant et métallique , en dessus. Prothorax d'un vert bleuâtre. Ely- 3 

tres d'un bleu plombé. 

Hyperaspis plumbea, Des. Catal. p. 459 (T). 

Hyperaspis chalybeu, Lacoroane, inéd. Des. Catal. I. c. 

Long. 0m,0051 (2 1/31). — Larg. 0m,0042 (1 7/81). 

Corps assez brièvement et oblusément ovale; ponetué , plus den- 

sement sur le prothorax et surtout sur la tête, et un peu moins fine- 

ment sur ces deux parties que sur les élytres; brillant et métallique, en 

dessus, Zéte d'un vert bleuâtre. Antennes d'un flave rougeâtre. Pal- 

pes noirs ou obseurs. Prothorax très-étroilement rebordé sur les cô- 

tés; tronqué au-devant de l’écusson et assez fortement sinueux de 

chaque côté de cette troncature , à la base ; sans raie au-devant de 

celle-ci; d’un vert bleuâtre. £lytres très-obtusément arrondies à l'ex- 
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trémité; convexes; étroitement rebordées ou relevées en rebord ; 

d'un bleu plombé, sans taches : repli d'un noir violâtre; finement 

strié transversalement. Dessous du corps noir sur l'antépectus et le 

tiers médiaire des médi et postpectus, d'un rouge lestacé ou d'un 

rouge jaune ou jaunâtre sur le reste. Pieds d'un rouge jaunâtre un 

peu plus foncé : arête des cuisses et des jambes antérieures , d'un 

noir verdâtre. 

Parnre : Cayenne (collect. Dejean, type). 

Obs. Je n'ai vu que l'un des sexes. 

Genre Hinda, Hinpa. 

(Hinda, nom mythologique). 

Canacrères. Pieds non déprimés : cuisses à arête non tranchante: 

jambes de devant dilatées en une tranche arquée et denticulée. Epis- 

tome à peine échaneré en are. Labre caché. Prothorax de moitié 

moins court sur la ligne médiane que sur les côtés, obtus au-devant 

de l’écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de cette parlie 

médiaire. 

1. EX. desigmata. Subhémisphérique , d'un jaune très-pâle , en 

dessus. Prothorax paré d'une bordure basilaire noire , formant de 

chaque côté de la ligne médiane une dent avancée jusqu'à la moitié. 

Elytres ornées d'une bordure sutwrale étroite, anguleusement dilatée 

au tiers et aux quatre cinquièmes , d'un rebord externe ; et chacune 

de quatre taches, noires : la première de celles-ci, sur le calus , liée à 

une externe et plus postérieure , en forme de 7 : une, confondue avec 

la dilatation antérieure, croisant la suture : une, en forme de bande an- 

quieuse, liée au bord externe , vers les deux tiers, raccourcie au côlé 

interne. 

d. Tête flave : épistome obseur en devant. Epimères du médipec- 
tus , flaves, postérieurement bordées de noir. Ventre de sept arceaux. 

Pieds d'un jaune rougeätre ou roussâlre : cuisses postérieures , noi- 

râtres ou obseures. 

Hyperaspis designata, REICHE , à collect. 

9 . Inconnue. 
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Long. 0",0039 (1 3/4 1). — Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Corps un peu obtusément suborbiculaire ; médiocrement convexe ; 

finement ponctué ; flave ou d’un jaune très-pâle, en dessus. Antennes 

d'un jaune flave. Palpes d'un rouge testacé. Prothorax obtus au- 
devant de l’écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de celle 

partie médiaire, à la base; paré d'une bordure basilaire noire, offrant 

de chaque côté de la ligne médiane une dent couvrant le quart juxta- 

médiaire de la base, avancée jusqu’à la moitié de la longueur, en are 

rentrant et profondément séparée de sa pareille , arquée à son côté 

externe : la bordure, réduite après cet avancement triangulaire, au 

sixième de la longueur, puis dilatée en forme de petite dent vers le 

bord latéral dont elle couvre environ le quart. Ecusson noir. Elytres 

un peu oblusément arrondies postérieurement; parées d'une bordure 
sulurale à peine plus large que le rebord, anguleusement dilatée au 

tiers et aux quatre cinquièmes, d'une bordure externe ou périphéri- 

que réduite au rebord et chacune de quatre taches, noires : les dila- 

tations suturales , formant chacune une tache suturale anguleusement 

étendue jusqu’au cinquième interne de la largeur : l’antérieure, ordi - 

nairement liée ou confondue avec la troisième tache : la première de 

celles-ci, en triangle plus ou moins allongé, couvrant de sa base le som- 

met du calus, obliquement prolongée jusqu'aux deux cinquièmes in- 

ternes de la largeur et le quart de la longueur : la deuxième, en forme 

de ruban lié au bord externe vers le quart de la longueur, transversa- 

lement, mais un peu obliquement prolongée jusqu'au tiers exlerne 

au moins de la largeur , où elle est plus postérieure , liée à l'angle 

postéro-externe de la première, par un trail court aboutissant à son 

angle antéro-interne : la troisième , généralement liée ou confondue 

avec la dilatation suturale antérieure , graduellement élargie de de- 

dans en dehors , jusqu'aux deux cinquièmes internes de la largeur, 

formant avec la suture une croix dont les branches sont un peu diri- 

gées vers la partie postérieure, tanlôt isolée de la première tache, 

tantôt liée à l'extrémité de celle-ci par son angle antéro-externe : la 

quatrième, en forme de bande anguleuse , liée au bord externe vers 

les deax tiers de la longueur, prolongée de là transversalement et sen- 

siblement en avant jusqu'au tiers externe de la largeur, où elle forme 

un angle en devant, puis dirigée sensiblement en arrière jusqu'aux 

deux cinquièmes internes , offrant son angle postéro-interne un peu 
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plus antérieur que celui de la dilatation suturale postérieure, plus 

étroite que la deuxième tache dans sa partie externe, plus large depuis 

l'angle jusqu'à son extrémilé interne. Dessous du corps noir : côtés 

de l’antépectus, flaves. Pieds colorés comme il a été dit. 

Pare : Santa-Fé de Bogota (collect. Dejean, Reiche). 

CINQUIÈME BRANCHE. 

LES BRACHYACANTHAIRES. 

Caracrènes. Ventre de six ou sept arceaux apparents. Feux échan- 

crés parles joues. Jambes de devant armées d'une épine sur leur arête 

externe. Plaques abdominales en demi-cerele irrégulier ou obtusé- 

ment tronqué, atteignant le bord postérieur de l’arceau. Ongles mu- 

nis d'une dent basilaire. 

Genre Brachyacantha, BrACuYACANTHE, Chevrolat (1). 

(Bpxxos: Court; j4xxyÜx, épine). 

Canacrères. Æpistome lronqué ou échancré faiblement en are , en 

devant. Zabre apparent. Æntennes découvertes ou à peine voilées à 

leur base. Prothorax peu profondément échaneré en devant; peu 

élargi, à peu près en ligne droite et à peine rebordé sur les côtés ; 

généralement rayé au-devant de la base d'une ligne légère ou pres- 

que indistinetement relevée en rebord, en arc dirigé en arrière et peu 

ou point sinueux ; le plus souvent tronqué d'une manière plus ou 

moins sensible postérieurement à cette ligne; convexe. Æcusson en 

triangle souvent peu notablement plus long que large. Ælytres à peine 

ou très-faiblement plus larges en devant que le prothorax à ses an- 

gles postérieurs ; munies d’un rebord très-étroit; laissant souvent à 

leur extrémité le pygidium plus ou moins à découvert. Pieds assez 

forts : cuisses à arêtes peu tranchantes. Corps ovale ou ovalaire, 

mais le plus souvent d'une manière obtuse postérieurement. 

æ. Elytres jaunes ou d’un rouge jaune. 

B. Elytres d’un rouge jaune, sans taches. 

1. B. Westwoodii. Obtusément ovale. Elytres d'un rouge 

(1) Dict, univ. de D’Orbigny, t. 2. p. 704. 
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orangé , ornées d'une bordure suturale et d'une périphérique , noires : 

la suturale, faiblement renflée vers le quart de la longueur : la pc- 

riphérique, ne couvrant latéralement que le rebord, un peu moins 

étroite postérieurement. 

Long. 0®,0050 (2 1/41). — Larg. 0",0042 (1 7/81). 

Corps obtusément ovale ou presque en ovale-oblong; convexe ; 

pointillé ; luisant, en dessus. 7éte d'un rouge orangé, avec l'épis- 

tome et le labre obseurs (Sœ*). Antennes et Palpes d'un rouge orangé. 

Prothorax émoussé ou tronqué au-devant de l'écusson , et sensible- 

ment sinueux de chaque côté de cette troncalure ; d'un rouge orangé, 

mais plus rouge sur le disque, plus jaune latéralement; à rebord 

externe obseur, paré sur les trois cinquièmes ou presque sur les deux 

tiers médiaires de sa base d'une bordure noire , faiblement entaillée 

dans son milieu, couvrant à ses extrémités les deux cinquièmes pos- 

térieurs de la longueur (œ*). Ecusson noir. Elytres un peu oblique- 

ment et obtusément tronquées chacune à l'extrémité; à courbure 

postéro-externe très-marquée; d’un rouge tirant sur l’orangé ; parées 

d'une bordure suturale et d’une bordure périphérique , noires : la 

suturale , à peine aussi large en devant que l’écusson , graduellement 

et faiblement renflée jusqu’au quart de la longueur, égale dans ce 

point environ au huilième de la largeur, rétrécie ensuile jusqu'à 

l'angle sutural : la bordure périphérique, latéralement réduite au 

rebord, étroite à la base et un peu moins à l'extrémité. Dessous du 

corps et Pieds noirs : épimères du médipectus , flaves (o°) : tarses ct 

genoux d'un rouge jaunâtre. 

Parme : le Mexique (collect. Westwood). 

Je n'ai vu que le ç : la ® a peut-être le prothorax en majeure 

partie noir. J'ai dédié cette belle espèce à M. Westwood , l'un des 

plus laborieux et des plus savants entomologistes de l'Angleterre. 

2. B. bipartita. Priévement ovale. Elytres d'un rouge jaune , 

parces d'une bordure suturale et d'une périphérique, noires ; ne cou- 

vrant que le rebord, un peu moins étroites à l'angle sutural. 

Brachyacantha bipartita, Cuevrovar, inéd. Des. Catal. p. 458 (7). 

Long. 0",0036 (1 2/31). — Larg. 0",0031 (1 2/51). 

Corps brièvement ovale ; convexe ; pointillé ; brillant, en dessus. 
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Téte noire : labre d’un rouge brun (5). Antennes d'un jaune testacé. 

Palpes noirs. Prothorax émoussé ou tronqué au-devant de l'écusson 

et légèrement sinueux de chaque côté de cette troncature ; noir, ayee 

les angles très-étroitement et souvent peu distinctement bordés de 

rougeâtre (®). Ecusson noir. Elytres très-obliquement tronquées 

chacune à l'extrémité, à courbure postéro-exlerne peu prononcée ; 

d'un rouge jaune; parées d'une bordure suturale et d’une bordure 

périphérique, noires, ne couvrant que le rebord, un peu moins 

étroites à l’angle sutural. Dessous du corps noir. Pieds noirs : genoux, 

jambes et tarses d’un rouge flave (© ). 

Parnie : le Mexique (colleet. Chevrolat, Dejean, type). 

Obs. Je n'ai vu que la 9. 

BB. Elytres dun jaune plus ou moins pâle, parées de taches noires. 

3. B. sellata. Obtusément ovalaire. Elytres jaunes , parces d'une 
bordure suturale et d'une externe, noires : celle-ci, ne couvrant à peu 

près que le rebord externe, un peu moins étroite postérieurement ; 

ornées d'une tache commune , presque carrée , couvrant du cinquième 

aux trois cinquièmes de la suture , et chacune de deux taches subar- 

rondies , également noires : l'antérieure, couvrant en devant le calus : 

l'autre, plus grosse, sur la méme ligne longitudinale , entre celte der- 

nière et le bord postérieur. 

©". Tête jaune. Prothorax jaune ou d’un jaune pâle, paré d'une 

bordure basilaire noire, couvrant les deux tiers médiaires de la base, 

bifestonnée ou formée de deux taches basilaires subarrondies chacune 

en devant , liées à la base et à une petite tache antéscutellaire égale- 

ment noire. Ecusson jaune bordé de noir. Epimères du médipectus , 

flaves. Pieds noirs : cuisses antérieures, partie des intermédiaires , 

moitié inférieure des jambes de devant et tarses, d'un jaune rou- 

geälre. 

Brachyacantha 5-maculata, Buquer, inéd. Deseax, Catal. p. 458 (indiquée à tort comme 

variété). 

?. Tête noire : labre jaune. Prothorax noir, paré de chaque côté 

d'une bordure jaune , étendue en devant jusqu'à la sinuosilé post- 

oculaire, obliquement et de près de moitié rétrécie de cetle sinuosité 

au quart ou presque au Liers de la longueur, prolongée ensuite sur 

une largeur uniforme ou presque uniforme, jusqu'à l'angle posté- 
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rieur, Ecusson noir. Epimères noires. Pieds noirs : Larses d'un rouge 

jaunâtre. 

Brachyacantha sellata, Des. Catal. p. 458 (7). 

Long. 0m,0036 à 0",0048 (1 2/3 à 2 1/81). — Larg. 0m,0023 
à 0",0042 (1 1/2 à 1 7/81). 

Corps obtusément ovalaire ou presque en carré long plus étroit en 

devant; convexe; pointillé; luisant ou brillant, en dessus, Antennes 

et Palpes d’un jaune flave. Prothorax émoussé ou tronqué au-deyant 

de l'écusson , et sensiblement sinueux de chaque côté de cetle tronca- 

ture ; coloré et peint comme il a été dit. E/ytres oblusément tronquées 

chacune à l'extrémité ; jaunes, parées d'une bordure suturale, d'une 

bordure externe, d'une tache suturale et chacune de deux autres, 

noires : la bordure sulurale, à peine plus large que la moitié de la 

base de l’écusson : la bordure externe, ne couvrant que le rebord et 

ordinairement indistinele vers l'épaule , au moins chez le &', graduel- 

lement moins étroite de la courbure postéro-externe à l'angle sutural: 

la tache suturale, commune, presque carrée, prolongée du cinquième 

aux trois cinquièmes ou un peu moins de la longueur, couvrant en- 

viron le tiers de la largeur, graduellement un peu moins large posté- 

rieurement : la première des taches particulières à chaque élytre, 

orbiculaire, couvrant le calus, maïs de moitié plus prolongée en ar- 

rière , c'est-à-dire jusqu'aux deux cinquièmes de la longueur, étendue 

de la moitié de la largeur jusques assez près du bord externe : la 

deuxième , plus grosse, suborbiculaire, mais ordinairement anguleu- 

sement saillante en devant, prolongée des quatre septièmes aux cinq 

sixièmes, couvrant au moins les deux tiers de la largeur, mais de 

moilié plus rapprochée du bord externe que de l'interne, Dessous du 

corps noir. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parure : le Brésil (collect. Buquet, Dejean (type), Doué , Dupont, 

Germar et Schaum , Hope , Trobert ; Muséum de Paris). 

4. B. lepiga. Obtusément ovale ; convexe. Elytres jaunes, parces 

sur la suture d'une bordure suborbiculairement renflée du cinquième 

à la moitié, et dilatée des trois quarts aux neuf dixièmes de la lon- 

quewr, et chacune de deux taches suborbiculaires, noires : l'antérieure, 

couvrant en devant le calus : l'autre, sur la méme ligne longitudinale, 

de la moitié aux deux tiers de la longueur. 

T. Il 2 SErIe. GG 
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Brachyacantha lepida, Kiue, inéd. Des. Catal. p. 458 (7. 

Brachyacantka dorsalis, Cnevro. Des. Catal. 1. c. 

Brachyacantha agathina, Recne, in collect. 

o" Tête flave. Epimères du médipeelus, flaves. Pieds flaves. 

® Tête jaune, avec l’épistome, et ordinairement le labre, rougei- 

tres ou obscurs. Epimères du médipectus , noires. Pieds d'un jaune 

rougeâtre, plus foncé sur les cuisses. 

Long. 0®,0025 à 0m,0036 (1 1/8 à 1 2/31). — Larg. 0",0018 

à 0,0029 (3/4 à 1 1/31). 

Corps obtasémenl ovale; convexe; pointillé ; luisant, en dessus. 

Antennes et Palpes jaunes. Prothorax tronqué au-devant de l'écus- 

son; peu ou point sensiblement subsinueux de chaque côté de cette 

troncature; jaune (©) ou d’un jaune pâle (S') en devant, noir 

postérieurement : la parlie noire , couvrant presque les cinq sixièmes 

médiaires de la base, divisée en devant en quatre branches tronquées, 

à peu près uniformément avancées : les intermédiaires ne laissant 

entre elles el le bord antérieur qu'un cinquième de la longueur, 

séparées entre elles presque jusqu'à la base , de moitié moins profon- 

dément et parfois (surlout chez les © ) à peine séparées des externes. 

Ecusson noir. Elytres obtusément arrondies à l'extrémité; jaunes, 

ou d'un jaune pâle, parées sur la suture d’une sorte de bordure 

deux fois dilatée, et chacune de deux taches, noires : la bordure 

sulurale, linéaire de l’écusson au sixième de la longueur, subor- 

biculairement ou ovalairement dilatée ensuite, jusqu’à la moitié ou 

aux quatre septièmes de la longueur , égale dans cette dilatation au 

tiers de la largeur de chaque élytre, graduellement rétrécie des 

quatre seplièmes aux lrois quarts, dilatée de nouveau de là aux neuf 

dixièmes de la longueur où elle se termine, comme si une tache 

punctiforme couvrant les deux cinquièmes internes, se liait dans 

cet endroit à la sulure : la première lache , orbiculaire, couvrant 

le calus de sa partie antérieure, prolongée jusqu’au liers, étendue 

des deux cinquièmes internes aux neuf dixièmes de la largeur : la 

deuxième, de même grosseur, un peu échanerée en devant ou un 

peu plus dilatée au côté interne, placée sur la même ligne lon- 

gitudinale, de la moilié ou un peu plus, aux deux tiers de la longueur. 

Dessous du corps noir; ventre ordinairement moins foncé, et côtés 

de l'anlépectus, flaves. Pieds colorés comme il a été dit. 
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Parme : le Mexique (collect. Chevrolat, Dejean (type) Dupont, 

Reiche, Trobert, Westwood; Muséum de Paris). 

Obs. Dans cette espèce, le prothorax n'offre pas au-devant de la 

base la raie légère qu'on observe chez les autres. 

ax. Elÿtres noires, parées de taches, rouges ou jaunes. 

y. Jambes de devant sensiblement dilatées dans leur milieu. 

5. B. dentipes;:; Fagrrcrus. Obtusément ovalaire. Elytres noires ; 

ornées ordinairement d'une bande raccourcie et d'une tache postérieure , 

d'un rouge jaune : la bande, liée au bord externe, à partir du 

quart de la longueur , prolongée jusqu'au cinquième interne, étranglée 

dans son milieu, entaillée en devant entre celui-ci et le bord externe : 

celte bande, parfois plus où moins complètement liée à la tache 
postérieure. 

o" Tête d'un rouge jaune. Prolhorax paré en devant d'une bordure 

étroite de même couleur. Epimères du médipectus flaves. Cuisses 

antérieures d'un flave rougeâtre. 

Obs. Je n'ai pas vule Çj' ; mais la description de Fabricius et les afinités de 

celte espèce avec ses voisines, me portent à croire qu'il doit présenter les 

caractères indiqués, 

? Tête noire, parée d'une tache d'un rouge jaune, presque 

obeordiforme , ou plutôt pentagonale, liée au bord postérieur , élargie 

presque jusqu'au bord interne des yeux, rétrécie ensuite en pointe, 

en s’avançant jusqu'à la partie antérieure du front. Labre souvent 

de même couleur. Prothorax sans bordure colorée en devant. Cuisses 
antérieures noires. 

Érar Nonaz. Prothorax noir , paré de chaque eôté d'ane bordure 
d'un rouge jaune, ou d'un rouge tirant soit sur le jaune, soit sur 

le flave, étendue en devant jusqu’à la sinuosilé postoculaire, peu 

pellement limitée à son côté interne , en général sensiblement élargie 

ensuite jusqu'aux trois cinquièmes de la longueur , ou elle forme 

un angle dirigé en dedans, subarrondie ensuite de ce point au bord 

postérieur, dont elle couvre ordinairement le sixième externe; orné, 

de plus, chez le ©”, d'une bordure antérieure, étroite, d'un rouge 

jaune. Ælyu'es noires, parées chacune d'une bande raccourcie au 

côté interne, et d'ane tache postérieure, d’un rouge tirant sur le 

jaune ou le flave ou d'un rouge jaune : la bande, liée au bord ou 
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au rebord externe , dont elle couvre environ le cinquième, à partir 

du quart environ de la longueur , transversalement étendue jusqu'au 

cinquième interne, vers le tiers de la suture , ordinairement étran- 

glée dans son milieu et paraissant composée de deux taches unies : 

l'interne , un peu plus petite, irrégulièrement en ovale transversal , 

plus étroite dans sa moilié externe : l’autre, un peu plus grosse, 

entaillée au milieu de son bord antérieur : la tache postérieure , 

étendue du quart interne environ, presque jusqu’au bord externe , 

en espèce d'ovale transversal, arrondie à son côté interne et 

graduellement rétrécie à l’externe , subapicale , ne laissant entre elle 

et le bord externe , vers la courbure postéro-externe, qu'une bor- 

dure graduellement moins étroite, de la partie externe à la parlie 

interne du bord apical. 

Coccinella dentipes, Fasn. Syst. El. t. 4. p. 581. 154 (C7). — Scuoenn. Syn. 

Ins. t. 2. p. 198. 137. — Oriv, Encyc. méth. t. 6. p. 10514. 98. pl. 7. fig. 440. — 

Say, Descript. in Boston. Journ. of. nat. Hist, t. 4. p. 202. 
» 

Variations du Prothoraz. 

Os. Les bordures latérales sont parfois d’un jaune orangé au lieu d’être d’un 

rouge tirant sur le jaune. Chez quelques individus, elles se montrent de 

largeur uniforme ou peu anguleusement dilatées ; d’autres fois au contraire , cet 

angle est plus prononcé et plus irrégalier. 

Variations des Élytres. 

Obs. La bande varie d’étendue. Plus elle est développée dans le sens de la lon- 

gueur de l’élytre, moins se montre prononcé l’étranglement qu’elle présente 

dans l’état normal; chez quelques individus, il ne reste plus de traces de ce 

dernier, et la bande atteint presque le sixième voisin de la suture ; chez d’autres, 

la bande se lie plus ou moins largement à la tache postérieure , en laissant entre 

elles, de chaque côté, une partie noire qui rappelle leurs anciennes limites ; 

plus rarement enfin, ces traces disparaissent elles-mêmes, ou à peu de chose 

près , et les élytres sont alors d’un rouge jaune , parées d'une bordure basilaire 

égale au quart de la longueur, d’une bordure suturale égale au cinquième ou même 

réduite au sixième de la largeur, d’une bordure apicale gradnellement plus 

étroite de langle sutural à la courbure postéro-externe, et d’une bordure 

externe aussi étroite, avancée de la courbure précitée à la moitié de la longueur, 

interrompue de celles-ci au quart antérieur , c’est-à-dire dans l'endroit qu'occupe 

la bande à l'état normal, ou ne couvrant dans ce point quele rebord. 

Dans ces différentes variations, l’entaille indiquée dans la phrase diagnostique est 

toujours reconnaissable , ou du moins s’est toujours montrée telle, sur les indi- 

vidus soumis à mon examen, 
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Long. 0M,0045 à 0m,0067 (2 à 31). — Larg. 0",0033 

à 0°,0045 (1 1/2à2 ). 

Corps oblong ou ovale-oblong, presque parallèle dans sa partie 

médiaire, plus étroit en devant, obtusément tronqué ou oblusé- 

ment arrondi à sa parlie postérieure ; convexe; assez finement ponc- 

tué; luisant, en dessus. Æntennes d'un jaune rouge. Palpes ordi- 

pairement noirs, parfois d'un rouge jaune. Prothorax peu ou point 

émoussé au-devant de l’écusson; coloré et peint comme il a élé dit. 

Ecusson noir. Elytres obliquement et obtusément tronquées chacune 

à l'extrémité; à peine rebordées, colorées et peintes comme il a été 

dit. Dessous du corps noir. Pieds noirs , avec les genoux , les jambes 

el les tarses d’un rouge jaune (®), ou avec les cuisses antérieures 

entièrement de cette dernière cou'eur (). 

Parnie : les Etats-Unis et le Mexique (collect, Chevrolat, Dejean, 

Germar et Schaum, Pilate, Westwood). 

6. B. subfaseiata. Optusément ovalaire. Elytres noires, ornées 

chacune d'une bande d'un rouge jaune ou d'un jaune rouge, couvrant 

du deuxième au quatrième cinquième environ du bord externe , trans- 

versalement étendue jusqu'au cinquième interne de la largeur. 

o* Tête flave. Prothorax noir, paré en devant et sur les côtés 

d'une bordure d'un flave ou jaune rougeâtre : l’antérieure étroite : 

les latérales étendues chacune un peu plus loin que la sinuosité 

postoculaire : la région noire, avancée jusqu’au sixième antérieur, 

à peine aussi large en devant que le bord postérieur de l’échanerure, 

de largeur à peu près égale jusqu'aux trois cinquièmes de la longueur, 

élargie ensuite en courbe rentrante de là jusqu'à la base, dont elle 

couvre les deux tiers médiaires. Elytres parées d'une tache humérale 

d'un jaune rougeâtre. Epimères du médipectus , flaves. Pieds d'un 

jaune rougeûtre. 

® Tête noire : labre rougeâtre. Prothorax noir, paré de chaque 

côté d'une bordure d’un jaune rouge , étendue jusqu'à la sinuosilé 

posloculaire ou n'’arrivant pas jusqu'à elle, d’une largeur presque 

uniforme , à peine prolongée jusqu’à l'angle postérieur. Elytres sans 

tache humérale flave. Epimères du médipectus, noires. Pieds d'un 

rouge jaune, avec la majeure partie des cuisses noires. 
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Long. 0®,0045 (21). — Larg. 0",0030 (1 1/31). 

Corps obtusément ovalaire ; convexe; pointillé; luisant, en dessus. 

Antennes d'un jaune rouge. Palpes de même couleur (G'), ou d’un 

brun rouge (®). Prothoraxz peu émoussé au-devant de l’écus- 

son; coloré comme il a été dit. Ecusson noir. Elytres subparallèles 
ou peu courbées sur les côtés , obliquement et obtusément tronquées 

chacune à l'extrémité, noires , parées chacune d’une bande d’un jaune 

rouge (o°) ou d’un rouge jaune (% ), couvrant le bord externe, de- 

puis le cinquième de la longueur jusque près des deux tiers, en 

limitant ce bord à la courbure postoculaire , transversalement pro- 

longée en se rétrécissant inégalement jusqu'au cinquième voisin de 

la suture, ne couvrant environ, à son côté interne, que des deux 

aux quatre seplièmes de la longueur. Dessous du corps noir. 

Parrie : le Mexique (colleet. Dupont; Muséum de Paris). 

7. B. bis-tripustulata; Fasnicrus. Obtusément ovale. Elytres 

noires, ornées chacune de trois taches jaunes : deux, disposées en 

rangée transversale, du quart à la moitié de la longueur : l'interne, 

subarrondie, couvrant du sixième interne aux trois cinquièmes de la 

largeur : l'externe, plus petite, en triangle, liée au rebord externe, non 

entaillée à son bord antérieur : la troisième , subapicale : les ante- 

rieures, parfois unies entre elles et à la postérieure. 

o* Têle d'un jaune pâle. Palpes de même couleur. Prothorax paré 

en devant d'une bordure flave égale au sixième environ de la lon- 

gueur, Elytres ordinairement notées d’une petile tache humérale ob- 

triangulaire, flave. Epimères du médipectus, flaves. Pieds d’un jaune 

pâle. 

® Tête noire, parée sur le front d'une tache obtriangulaire ou 

plutôt pentagonale, d’un jaune rougeâtre ou orangé : labre rougeâtre. 

Palpes ordinairement obscurs. Prothorax sans bordure flave , en de- 

devant. Elytres sans lache humérale. Epimères du médipectus, noires. 

Pieds d'un jaune rougeûtre, avec une partie des cuisses, à partir de 

leur base, noire. 

Érar Nonwaz. Prothorax noir, paré de chaque côté d’une bordure 

jaune (®) ou d’un jaune pâle (*), étendue en devant jusqu'à la 

sinuosilé postoculaire, couvrant le cinquième au moins de la base , 

anguleusement dilatée dans le milieu de son côté interne (® ); orné , 
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de plus (G"),à sa partie antérieure, d’une bordure flave, égale environ 

au sixième de la longueur. Elytres noires, ornées chacune de trois 

taches jaunes ou d’un jaune orangé (©), jaune ou d'un jaune pâle 

(o'): les première et deuxième , disposées sur une ligne transver- 

sale, du quart à la moitié de la longueur : la première ou interne, 

subarrondie, couvrant du sixième interne de la largeur aux trois cin- 

quièmes environ : la deuxième, un peu plus pelite, presque en 

forme de triangle dont la base serait liée au rebord externe qui reste 

noir ou obseur : celle tache, non entaillée à son bord antérieur : la 

troisième, la plus grosse, suborbiculaire, subapicale, au moins aussi 

voisine de la suture à son bord interne que la première, étendue 

presque jusqu’au rebord de la courbure posléro-externe , à peine 

moins voisine du bord apical, dont elle s'éloigne un peu graduelle- 

ment de dehors en dedans. 

Coccinellu bis-3-pustulata, Favn. Syst. El. t. 1. p. 583. 1453 (suivant le type conservé 

au Muséum de Copenhague). — Scnoexu. Syn. ins. t. 2. p. 200. 445. 

Coccinella J-pustulata, Kiuc, inéd. Des. Catal. p. 458 (Q )- 

Brachyacantha bis-tripustulata, Des. Catal. p. 458. 

Variations du Prothorar. 

Obs. Quelquefois la partie noire au lieu d’être entaillée par la dilatation de la bor- 

dure latérale jaune, chez le (', perd ses angles antéro-externes , se rétrécit 

d'une manière plus ou moins régulière, en présentant des limites moins nette- 

ment dessinées ; elle est parfois réduite à une sorte de tache très-oblusément 

triangulaire ou presque semi-orbiculaire, couvrant les trois cinquièmes mé- 

diaires dela base, Cette variation, quoique très-rare chezla © , se montre néan- 

moins; mais alors, la couleur jaune de la bordure passe au jaune rougeitre, 

comme si une partie de la matière foncée qui manque à la tache s'était mélan- 

gée et répandue avec le jaune. Dans ce cas, la tache de la tête se montre sou- 

vent dilatée jusqu'au bord antérieur de l’épistome ou couvre même entièrement 

la tête, en perdant la vivacité de sa teinte. 

Variations des Elytres. 

Var. À. Taches de la rangée lices ensemble. 

Obs. Elles forment alors une bande raccourcie au côté interne, tantôt fortement 

étranglée en devant et en arrière dans son milieu, tantôt seulement à l’un de ces 

bords ; plus rarement d’une largeur presque uniforme, 

Var.B. Taches de la rangée lices ou confondues entre elles et à la 

postérieure. 

Obs. Ordinairement lPétat primitif est encore reconnaissable aux parties noires 



530 SÉCURIPALPES, 

qui, de chaque côté, offrent les vestiges de la région servant à séparer les deux 

taches antérieures de la postérieure ; mais quelquefois ces traces se montrent 

plus ou moins affaiblies. 

La couleur varie du jaune ou du jaune pale au rouge tirant sur l’orangé. 

Long. 0",0034 à 0",0045 (1 2/5 à 21), — Larg. 0",0022 
à0%,0033 (1 à 11/21). 

Corps obtusément ovale ; convexe; poinlillé, luisant, en dessus. 

Antennes jaunes. Prothorax peu émoussé au-deyant de l’écusson; 

coloré comme il a été dit. Ecusson noir. Elytres obliquement ou ob- 

tusément tronquées chacune à l'extrémité ; peintes comme il a été 

dit. Dessous du corps noir, avec les côlés de l'antépectus , jaunes. 

Pieds colorés comme il a été dit. 

Patrie : l'Amérique méridionale (Muséum de Copenhague); la Co- 

lombie (Guérin , Trobert, etc.) ; le Mexique (Chevrolat, ete.); les 

Etats-Unis (Dejean, elc.). 

Obs. Elle se distingue de la Z. dentipes par sa taille beaucoup ou 

notablement plus pelile; son corps proporlionnellement plus court, 

plus ovale, moins parallèle dans la partie médiaire de ses côtés; ses 

taches d'une teinte moins rouge; la bordure latérale du prothorax or- 

dinairement dilalée vers la moitié ou un peu avant, tandis que dans 

l'espèce précédente, cette bordure est le plus souvent dilatée après la 

moitié de la longueur; ses élytres dépassant moins faiblement en de- 

vant les angles postérieurs du prothorax, un peu moins obliquement 

tronquées à l'extrémité , offrant assez rarement les deux taches an- 

térieures unies , el ne montrant jamais l’externe surtout de celle-ci , 

entaillée à son bord antérieur. 

8. B. erythrura. Obtusément ovalaire. Elytres noires, ornces 

postérieurement d'une bordure d'un rouge jaune, couvrant environ le 

quart de la longueur, mais graduellement détachée de la suture 

d'arrière en avant. 

Long. 0M,0036 à 0®,0042 (1 2/3 à 1 7/81), — Larg. 0®,0023 

à 07,0026 (1 à 1 1/6 Dj? 

Corps obtusément ovalaire ou presque en carré long et plus étroit 

en devant; convexe; pointillé; luisant, en dessus. 76te, Antennes et 

Palpes d'un rouge jaune ou d'un rouge orangé. Prothorax émoussé 
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au-devant de l'écusson ; noir, paré de chaque côté d’une bordure d'un 

rouge orangé : la région noire, couvrant la moilié médiaire de la 
base , irrégulièrement rétrécie , nébuleuse et peu nettement limilée 

sur les côtés et en devant, atteignant à peine ou n’alteignant pas le 

bord antérieur. Æ/ytres obliquement et obtusément tronquées cha- 

cune à l'extrémité; noires, parées à leur partie postérieure d'une bor- 

dure d'un rouge orangé, de largeur uniforme, couvrant le dernier 

tiers du bord externe, égale au quart environ de la longueur du côté 

interne, graduellement détachée d'arrière en avant de la suture, dont 

elle reste distante du quart de la largeur à son angle antéro-interne. 

Dessous du corps noir sur les médi et postpectus, et sur les parties 

médiaires de l’antépectus et du premier arceau ventral, d’un rouge 

jaunûtre ou testacé sur le reste. Pieds d'un rouge ferrugineux ou ti- 

rant sur le jaune. 

Pare : le Mexique (collect. Chevrolat). 

yy. Jambes de devant peu ou point dilatées dans leur milieu. 

9. B. flavifrons. Obrusément ovale. Elytres noires , parées cha- 

cune de trois taches subarrondies , jaunes ou orangées : la première, 

liée à la base dont elle couvre les trois cinquièmes internes : la 

deuxième, unie au bord externe du tiers aux quatre seplièmes : la troi- 

sième, subapicale , de moitié plus rapprochée du bord externe que de 

la suture. 

o* Tête jaune. Prothorax jaune en devant , noir postérieurement : 

la région noire, couvrant la base jusqu'aux angles de derrière , en 

laissant les bords latéraux à peu près intacls, arquée en devant , 

avancée jusqu’au tiers antérieur près de la ligne médiane. entaillée 

sur celle-ci, quelquefois très-légèrement quadrilobée en devant. 

Elytres généralement marquées aux épaules d’une petite tache jaune. 

obtriangulaire , ordinairement isolée de la basilaire, souvent liée à 

celle-ci. Epimères du médipectus , flaves. Pieds entièrement jaunes. 

® Tête ordinairement d'un jaune orangé. Prothorax noir, paré de 

chaque côté d'une bordure d’un jaune rouge, étendue en devant 

jusqu’à la sinuosité postoculaire, ordinairement d'une largeur égale 

dans sa première moitié et rétrécie de là à l'angle de derrière, en for- 

mant un angle au eôté interne , parfois subgraduellement rétrécie de 

la sinuosité postoculaire à l'angle postérieur. Elytres sans tache bu- 

TIM 2ENSCrIe. 67 
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mérale jaune. Epimères du médipectus, noires. Pieds noirs sur la ma- 

jeure partie des cuisses à partir de leur base, parfois en partie nébu- 

leux ou obseurs sur les jambes , d’un jaune rougeâtre sur le reste. 

Érar ormar. Elytres noires . parées chacune de trois taches jaunes 

ou d'un jaune orangé (S’), d'un jaune orangé ou d'un rouge jaune 

(® ) : la première , semi-orbiculaire, liée à la base dont elle couvre 

environ les trois cinquièmes internes, près de moilié moins longue 

que large : la deuxième, orbiculaire, unie au bord externe, presque 

du tiers aux quatre seplièmes , couvrant les deux seplièmes externes 

de la largeur : la troisième, un peu plus pelite, orbiculaire , pune- 

Liforme, subapicale , ordinairement étendue du tiers interne aux cinq 

sixièmes de la largeur , à peine plus rapprochée du bord postérieur 

que de l’externe , de moilié plus voisine de celui-ci que de la suture. 

Coccinella erythrocephala , Bosc, inéd. 

Brachyacantha flavifrons, Des. Catal. p. 458 (T). 

Long. 0",0028 à 0m,0033 (1 1/4 à 1 1/21). — Larg. 0",0019 
à 0",0022 (7/8 à 11). 

Corps obtusément ovale; convexe; pointillé ; luisant, en dessus. 

Antennes et Palpes jaunes ou d’un jaune rougeâtre. Prothorax peu 

émoussé au-devant de l'écusson; coloré comme il a été dit. Æ?ytres 

obtusément arrondies ou obliquement et obtusément tronquées cha- 

cune à l’extrémilé; colorées comme il a été dit. Dessous du corps 

noir, avec les côtés de l’antépeclus , d’un jaune flave. Pieds colorés 

comme il a été dit. 

Paris : l'Amérique septentrionale (collect. Dejean (type), Dupont). 

10. B. ursina: Fasrrcrus. Obluseément ovale. Elytres noires, parées 

chacune de cinq taches jaunes ou d'un jaune orangé : deux , basi- 

laires : l'interne, presque Semi-orbiculaire , couvrant plus de la moitié 

interne : l'externe, plus petite, humérale : deux, en rangée transversale, 

un peu avant la moitié : l'interne , ronde, voisine de la suture : l'ex- 

terne, semi-orbiculaire, liée au rebord externe : la cinquième, en ovale 

transversal, souvent subèchancrée en devant , subapicale , presque lice 

à la courbure postéro-externe et au bord postérieur. 

© Tête d’un jaune pâle. Prothorax jaune ou d’un jaune pâle en 

devant, noir postérieurement : celle partie noire, couvrant la base 
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jusqu'aux angles postérieurs, arquée et formant de chaque côté de la 

ligne médiane un feston avancé au moins jusqu'au quart antérieur. 

Epimères du médipectus, jaunes. Pieds jaunes, avec les cuisses 

postérieures d'un jaune rougeâtre, ou légèrement obseures dans 

leur milieu. 

Os. La partie noire du prothorax paraît parfois presque quadrifestonnée en devant, 

quand l’espace situé entre les angles postérieurs et les festons juxta-médiaires 

est arqué (très-rarement il forme une petite dent); les festons juxta-mé- 

diaires varient de figure el se montrent carrés où en forme de dent, au lieu 

d’être arrondis. Enfin , quelquefois la partie noire, au lieu de s'étendre jus- 

qu'aux angles postérieurs, ne couvre que les deux tiers médiaires de la base, 

® Tête jaune ou d'un jaune orangé , avec l’épistome et parfois la 

parlie antérieure du front noire ou noirâtre. Prothorax noir, paré de 

chaque côté d’une bordure jaune ou d'un jaune orangé, étendue en 

devant jusqu'à la sinuosité posloculaire , prolongée subparallèlement 

ou en ligne arquée en dehors jusqu'aux trois cinquièmes de la lon- 

gueur, rélrécie alors à angle droit de la moitié de sa largeur el gra- 

duellement plus étroite ensuite de ce point à l'angle postérieur. 

Epimères noires. Pieds d'un jaune rougeâtre : majeure partie des 

cuisses , à partir de la base, noire. 

Obs. Quelquefois la bordure jaune latérale du prothorax se montre presque uni- 

formément rétrécie de la sinuosité postérieure à l'angle de derrière; d'autrefois, 

sa partie carrée offre plus prononcé son angle postéro-interne ; plus rarement 

enfin, elle est presque réduite à cette sorte de carré et n'arrive pas à l’angle pos- 

térieur. - 

ÉTAT NORMAL. Elytres noires; parées chacune de cinq taches jaunes 

ou d’un jaune orangé (® ), ordinairement plus pâle (œ') : les pre- 

mière et deuxième, liées ou à peu près à la base : la première ou 

interne, presque en demi-cerele ou parfois en ogive ou obtusément 

en triangle dirigé en arrière, couvrant un peu plus de la moilié on 

presque les trois cinquièmes internes de la base des élytres : la 

deuxième, plus petite, humérale , irrégulièrement obtriangulaire ou 

quadrangulaire , parfois subpuncetiforme : les troisième et quatrième, 

disposées en rangée transversale, formant avec leurs semblables une 

rangée en are dirigé en arrière ; la troisième ou interne ,-ronde , sépa- 

rée de la suture par un espace ordinairement à peine égal à la moitié 

de son diamètre , prolongée des deux einquièmes à la moitié de la lon- 

gueur : la quatrième , un peu plus antérieure , semi-orbiculaire, liée 
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par sa partie tronquée au rebord externe : la cinquième, subapicale , 

en ovale transversal, ordinairement échanerée en devant, surtout 

chez la © , un peu moins voisine de la suture que la troisième, éten- 

due presque jusqu’à la courbure postéro-externe , et à peu près aussi 

rapprochée du bord apical , dont elle s'éloigne un peu de dehors en 

dedans. 

Cuccinella ursina, Faun. Mant. t. 1. p. 61. 98 (G*).— Id. Ent. Syst. 1. 4. 1.p. 291: 

116 (œ'). — Id. Syst. El. t. 4. p. 386. 157 (G*}). — Gue. C. Lin. Syst. nat. 

t. L. p. 1665. 149 (7). — Oui. Encyc. méth. t. 6, p. 80. 138 (œ'). — 14. 

Entom. t. 6. p. 1054. 105. pl. 2. fig. 14 (@). — Hennsr, Nat. t. 5. p. 312. 72 

(ao). Senoënu. Sÿn. ins. 1.2, p.202. 158, 

Coccinella bis-5-pustulata, Ouv. Entom. t. 6. p. 4053. 402. pl. 7. fig. 112? 

Brachyacantha Vis-B-pustulata, Des. Catal. p. 458 (9). — Id. Var. ( Ç ): 

Variations des Elytres. 

Obs. Cette espèce offre dans la taille des individus des différences sensibles, Les 

taches varient de grosseur : la troisième surtout est parfois plus développée. 

La B. troglodytes, Des. Catal. p. 458 , n’est probablement qu’une variété de 

cette espèce, remarquable par la petitesse de sa taille et par les troisième, 

quatrième et cinquième taches des élytres réduites à un état punctiforme , en 

raison du développement plus grand de la mauère colorante (7°). 

Long. 0",0020 à 0,0036 (7/8 à 1 2/31). — Larg. 0",0015 
à 0®,0028 (2/3 à 1 1/4). 

Corps obtusément ovale; convexe; pointillé; luisant en dessus. 

Téte et Prothorax colorés comme il a été dit : celui-ci peu émoussé 

au-devant de l'écusson qui est noir. Æ/ytres obliquement et obtusé- 

ment tronquées chacune à l'extrémité ; colorées et peintes comme il a 

été dit. Dessous du corps noir, mais parfois moins foncé sur le 

ventre. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parnie : l'Amérique du nord (Fabricius; collect. Dejean, elc.). 

11.B. pygidialis. Ovale ou en ovale-oblong. Elytres noires, or- 

nées chacune de quatre grosses taches jaunes : la première , basi- 

laire, subcordiforme : la deuxième, en triangle, liée au rebord externe, 

du quart aux trois cinquièmes : la troisième, juxta-suturale, subar- 

rondie, du tiers aux trois cinquièmes : la quatrième, subterminale. 

Pygidium noir, noté d'une tache orangée. 

© Inconnu. 
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® Tête d'un jaune orangé, avec la partie antérieure de l'épis- 

tome, noire. Prothorax noir , paré de chaque côté d’une bordure d'un 

jaune orangé, étendue en devant jusqu’à la sinuosité postoculaire , 

couvrant le sixième externe de la base , dilatée en demi-cerele à son 

bord interne ; orné sur sa ligne médiane d’une tache également d'un 

jaune orangé, couvrant les trois quarts médiaires de la longueur de 

celle ligne , élargie depuis sa partie antérieure jusqu’au liers de sa 

longueur où elle égale environ un septième de la largeur, rétrécie 

ensuite en courbe rentrante, delà à son extrémité. Epimères du médi- 

peetus, noires. Pieds d'un rouge jaune, avec les cuisses noires sur la 

base ou plus de la moitié de la longueur. 

Long. 0",0045 (2). — Larg. 0",0029 (1 1/31). 

Corps ovale ou ovale-oblong; convexe; assez finement ponetué 

luisant , en dessus. Æntennes et Palpes d'un flave orangé. Prothorax 

peu émoussé au-devant de l'écusson; coloré comme il a été dit. 
Ecusson noir. Ælytres oblusément arrondies à l'extrémité ; noires, 

parées chacune de quatre grosses taches, flaves, jaunes ou d’un jaune 

orangé dans leur pourtour, occupant une plus grande partie de leur 

surface que la région noire : la première , subcordiforme , liée à la 

base dont elle couvre au moins les trois cinquièmes internes, rétrécie 

en pointe dans ses deux tiers postérieurs, prolongée jusqu'aux deux 

septièmes de la longueur : la deuxième, en espèce de triangle à côtés 

curvilignes etlié.par sa base au rebord externe , du quart au trois 

cinquièmes de celui-ci, étendue sur les deux einquièmes externes de 

la largeur : la troisième, suborbiculaire ou un peu anguleuse en de- 

vant, correspondant par celle partie anguleuse à la pointe de la pre- 

mière , à peu près aussi rapprochée de celle-ci que de la suture, pro- 

longée du tiers aux trois cinquièmes de la longueur : la quatrième , 

presque en ovale transversal, anguleusement avancée aux deux 

cinquièmes externes de son bord antérieur, en are dirigé en arrière 

aux trois autres cinquièmes , très-voisine du bord postérieur et de la 

courbure postéro-exlerne . sensiblement moins rapprochée de la su- 

ture que Ja troisième. Pygidium noir, orné d’une tache orangée, 

triangulaire, n’alleignant pas l'extrémité de cet arceau. Dessous du 

corps noir. Pieds colorés commeil a été dit. 

Parure : le Mexique (collect. Dupont). 
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12. B. conjuneta. Ovale. Elytres noires, parces chacune de 

cinq taches jaunes : deux, couvrant toute la base et formant posté- 

rieurement une bordure bifestonnce : deux, en rangée transversale vers 

la moitié de la longueur : l'interne , orbiculaire , voisine de la suture : 

l'externe , semi-orbiculaire , lice au rebord externe : la cinquième , en 

ovale transversal, subapicale. 

©’ Tête flave. Prothorax paré en devant d'une bordure flave , étroite 

et un peu inégale. Epimères du médipectus et pieds, flaves. 

® Tête jaune avec l’épistome et parfois la partie inférieure du 

front, noirs ou obseurs. Prothorax sans bordure flaye en devant. Epi- 

mères du médipectus, noires. Pieds d'un flave rouge , avec la majeure 

parlie des cuisses, à compter de leur base, noire. 

Érar xonmar. Prothorax noir , paré de chaque côté d’une bordure 

flave (o”) ou d’un jaune rouge ( ® ) , étendue en devant jusqu’à la sinuo- 

sité postoculaire , ordinairement rétrécie de cette sinuosilé à l'angle 
postérieur. Ælytres noires, ornées chacune de cinq taches jaunes 

ou flaves (œ'), jaunes ou d'un jaune rouge (9 ) : deux, liées l’une 

à l'autre, jusqu'à la moitié de leur diamètre longitudinal, couvrant 

toute la base, prolongées jusqu'au cinquième ou un peu plus dela 

longueur, formant une bordure postérieurement bifestonnée : l'in 

terne, semi-orbiculaire, unie aux côtés de l’écusson (S'), ou n'ar- 

rivant pas toujours jusqu'à lui (© ) : l’externe , en quart de cerele : 

les troisième el quatrième, en rangée transversale, vers la moilié 

de la longueur : la troisième ou interne , un peu plus grosse, à peine 

aussi distante de la suture que le tiers de son diamètre, couvrant 

le cinquième médiaire de la longueur, ou plus avancée sur la moi- 

tié antérieure : la quatrième, plus pelite, située un peu plus en 

avant, presque semi-orbiculaire, liée au rebord externe qui reste 

noir ou obseur sur toule sa longueur : la cinquième, suborbiculaire 

ou plus ordinairement en ovale transversal, subapicale, liée au 

rebord externe, vers la courbure postéro-externe, étendue jusqu'au 

tiers interne de la largeur, en se détachant graduellement du bord 
postérieur. 

Long. 0m,0035 (1 3/51). — Larg. 0",0026 (1 1/81). 

Corps ovale ; convexe; poinlillé; luisant, en dessus. nlennes el 

Palpes d'un jaune rougeâtre. Prothorax émoussé ou tronqué au-de- 
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vant de l’écusson ; co'oré comme il a été dit. Ecusson noir. Elytres 

oblusément arrondies postérieurement; peintes comme il a été dit. 

Dessous du corps noir, avec les côtés de l’antépectus , flaves. 

Parnie : le Mexique (collect. Dupont). 

13. B. confusn. Ovale. Elytres noires, parces chacune de trois 

taches jaunes : les première et deuxième , presque liées à la base: 

l'interne, semi-orbiculaire, couvrant les deux tiers de la largeur , 

prolongée jusqu'au cinquième de la longueur : l'externe plus petite, 

lumérale : la troisième , suborbiculaire , subapicale , étendlue du quart 

interne presque jusqu'à la courbure postéro-cxterne. 

Brachyacantha confusa , Des. Catal. p. 458 (7°). 

© Tête flave. Prothorax flave en devant et sur les côtés , noir 

à la base : la région noire, couvrant les deux Liers médiaires du 

bord postérieur, quadrifestonnée en devant, à festons médiaires 

avancés jusqu'au quart ou au cinquième antérieur, profondément 

divisés entre eux sur la ligne médiane. Epimères du médipectus 

el pieds, flaves. 

Brachyacantha designata, Cnevroz. inéd, Des. Catal. L. c. 

Obs. Souvent la région noire est plus développée, couvre la base jusqu'aux 

angles postérieurs, s’avance jusqu’au huitième antérieur, en arc ou presque 

en demi-cercle assez faiblement entaillé sur la ligne médiane , et après la sinuosité 

postoculaire, aux deux cinquièmes de la longueur. 

® Tête jaune, avec l'épistome et parfois la partie antérieure du 

front , noirs, obseurs ou nébuleux. Prothorax noir , paré de chaque 

côlé d'une bordure jaune, étendue en devant jusqu'à la sinuosité 

postoculaire, ordinairement de largeur égale, jusqu'aux deux cin- 

quièmes ou jusqu'à la moitié de la longueur, et rétrécie ensuite en 

ligne un peu courbe de là à l'angle postérieur , quelquefois rétrécie 

directement de la sinuosité à l'angle postérieur. Epimères du médi- 

pectus, noires. Pieds jaunes, Cuisses en parlie noires , sur une 

étendue basilaire variable. 

Erar Nonmaz. Ælytres noires, parées chacune de trois taches d’un 

jaune flave (o”), ou jaunes (® ) : les première et deuxième, presque 

liées à la base : la première ou interne, semi-orbiculaire ou en 

ogive, postérieurement, couvrant environ les deux tiers internes de 

la largeur, prolongée jusqu’au cinquième de la longueur: la deuxième, 

assez étroilement séparée de la première, plus pelite, lite au rebord 
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externe, tantôt irrégulièrement quadrangulaire , échancrée à son bord 
postéro-interne , tantôt obtriangulaire, faiblement arquée à son côté 

interne : la troisième , suborbiculaire, subapicale, étendue du quart 

interne presque jusqu'à la courbure postéro-externe , ordinairement 

à peu près aussi voisine du bord apical , dont elle s'éloigne graduelle- 

ment de dehors en dedans. 

Variations des Elytres. 

Obs. Quelquefois les deux taches basilaires sont unies au lieu d’être séparées. 

Long. 0",0022 à 0",0036 (1 à 1 1/21). — Larg. 0",0017 
à 0",0026 (3/4 à 1 1/41). 

Corps ovale; convexe ; poinlillé ; luisant, en dessus. Antennes et 

Palpes jaunes. Prothorax émoussé au-deyant de l’écusson et peu ou 

point sinueux, à la base; peint comme il a été dit. Ecusson noir. 

Elytres subarrondies ou obtusément arrondies postérieurement ; 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir : côlés de l'antépec- 

tus, jaunes. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parme : l'Amérique septentrionale (collect. Chevrolat, Dejean 

(type), Dupont, Leconte ). 

14.B. diversa. Priévement ovale. Elytres noires, parées cha- 

cune de deux taches d'un rouge orange : la première, presque subcor- 

diforme, couvrant les trois cinquièmes internes de la base , prolongée en 

se rétrécissant jusqu'au quart de la longueur : la deuxième, suborbi- 

culaire, subapicale, liée au rebord de la courbure postéro-externe , 

clendue jusqu'au tiers interne. 

o" Tête flave. Prothorax noir, paré de chaque côté d’une bordure 

flave, étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , d'une lar- 

geur égale jusqu’au quart de la longueur, brusquement rétrécie de 

moilié dans ce point , et graduellement de là à l'angle postérieur; 

orné en devant d'une bordure également flave , assez étroite , liée par 

ses extrémités à chacune des bordures latérales. Elytres notées d'une 

petite tache humérale , flave, obtriangulaire. Epimères du médipectus, 

flaves. Pieds d'un flave roussâtre : cuisses intermédiaires en partie 

nébuleuses ou noirâtres : cuisses postérieures presque entièrement 

noires ou noirâtres. 

Bruchyacantha diversa, Des. Catal. p. 458 (T°). 
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? Tête noire, marquée de quelques pelites laches d’un jaune rou- 

geâtre, Prothorax noir , paré aux angles de devant d’une bordure d’un 

jaune roussätre , très-étroile , étendue jusqu'à la sinuosité postocu- 

laire d'une part, el jusqu'aux deux tiers des bords latéraux, de l’autre. 

Elytres sans tache humérale. Dessous du corps entièrement noir. 

Cuisses noires. Jambes et larses d'un roux jaunâtre ou d'un rouge 

lave : jambes postérieures en partie obscures. 

Obs. Quelquefois la tête et le prothorax sont entièrement noirs. 

Long. 0m,0036 (1 2/31). — Larg. 0",0029 (1 1/31). 

Corps brièvement ovale; eonvexe ; pointillé ; luisant, en dessus. 

Antennes et Palpes flaves ou d’un flave rougeâtre. Prothorax émoussé 

ou tronqué au-devant de l'écusson; coloré comme il a été dit, Ecus- 

son noir. Ælytres subarrondies postérieurement; noires, parées cha- 

cune de deux taches d'un rouge tirant sur l’orangé : la première, sub- 

orbiculaire ; ou subcordiforme , à peu près lite à la base dont elle 

couvre les trois cinquièmes internes, prolongée au moins jusqu'au 

cinquième de la longueur , ordinairement en se rétrécissant posté- 

rieurement : la deuxième, suborbiculaire et subapicale, liée ou 

presque liée au rebord de la courbure postéro-externe , à peine moins 

voisine du bord apical, étendue jusqu’au liers interne de la largeur. 

Dessous du corps noir : ventre souvent moins obseur. 

Parure : l'Amérique du nord (collect. Dejean, type). 

15. B. octostigma. Ooule, Elytres noires, parées chacune de 

quatre taches subarrondies , assez grosses , d'un jaune flave : trois , 

presque également très-rapprochées de la suture : la postérieure de 

celle-ci, apicale : une, liée au rebord externe , du quart à la moitié de 

la longueur , en quinconce avec les deux juxta-suturales antérieures. 

Brachyacantha 8-stigma, Cuevrorar, in collect. 

œ Tête flave. Prothorax noir, paré en devant et sur les. côtés 

d'une bordure d’un jaune pâle : la région noire, couvrant les deux 

tiers médiaires de la base, bidentée en devant, c’est-à-dire oblique- 

ment avancée du sixième externe de la base jusqu'au cinquième anté- 

rieur, vers la partie correspondante au bord interne des yeux, en- 

taillée sur la ligne médiane jusqu’à la moitié de la longueur. Elytres 

ornées ordinairement d'une petite tache flave , obtriangulaire , humé- 

rale. Epimères du médipeelus et pieds, flaves. 

T. 11. 2€ série. 68 
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Q Tête jaune ou d'un jaune flave , avec l’épistome et parfois la 

partie inférieure du front, noirâtres ou obscurs. Prothorax noir, paré 

de chaque côté d’une bordure flayve, étendue en devant jusqu'à la 

sinuosilé postoculaire, couvrant le sixième exlerne de la base, cur- 

vilinéairement ou anguleusement dilatée au côté interne. Epimères du 
médipectus, noires. Elytres non parées d’une tache flave humérale. 

Pieds jaunes : cuisses d’un jaune rougeûtre. 

Long. 0",0030 (1 2/51). — Larg. 0m,0023 (11). 

Corps ovale; convexe ; pointillé; luisant, en dessus. Antennes et 

Palpes jaunes. Prothorax émoussé ou tronqué au-devant de l’écus- 
son, et sensiblement sinueux de chaque côté de celle troncature; 

coloré comme il aété dit. Ecusson noir. ÆElyt'es arrondies ou obtusé- 

ment arrondies postérieurement; noires, parées chacune de quatre 

taches d’un jaune pâle, occupant un peu plus de la surface que la 

partie noire : trois, presque également très-rapprochées de la suture : 

une, liée au rebord externe : la première des juxta-sulurales, subcor- 

diforme ou suborbiculaire , tronquée en devant, presque liée à la 

base, ne laissant entre elle et celle-ci qu'un espace à peine moins 

étroit que celui qui la sépare de la suture , étendue jusqu'aux trois 

cinquièmes de la largeur, prolongée, et ordinairement en se rétrécis- 

sant, jusqu’au quart de la longueur : la deuxième , à peu près d'égale 

grosseur , très-brièvement ovale ou suborbiculaire, prolongée du 

tiers presque jusqu'aux deux tiers de la longueur : la troisième , la 

plus grosse, en ovale transversal , liée au rebord postérieur et à celui 

de la courbure postéro-externe : la tache marginale, unie au rebord 

externe qui resle noir ou obseur sur toute sa longueur , couvrant en- 

viron du quart à la moitié de ce rebord, et au moins le tiers externe 

de la largeur , disposée en quinconce avec les première et deuxième 

juxta-suturales. Dessous du corps noir, avec les côtés de l’antépectus, 

flaves. 

Pare : le Mexique (collect. Chevrolat). 

SIXIÈME BRANCHE, 

LES HYPERASPIAIRES. 

Caracrènes. J’entre offrant six ou sept arceaux apparents. Feux 

ordinairement échancrés parles joues; quelquefois entiers ou presque 
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entiers. Jambes inermes, c'est-à-dire jamais armées d'une épine ou 

d'une dent, quelquefois dilatées en une tranche arquée ou même 

denticulée. Æcusson subéquilatéral. Plaques abdominales en are 

alleignant ou à peu près le bord postérieur de l'arceau. 

Antennes insérées à découvert ou à peu près, vers l'angle ren- 

trant formé par les côtés de l’épistome et des joues. Prothorax pres- 

que en ligne droite et très-étroitement rebordé, sur les côtés; le 

plus souvent tronqué au- devant de l’écusson, et sinueux ou subsi- 

nueux de chaque côté de cette troncalure à la base; d'autrefois en 

arc assez faible et peu ou point subsinueux , à cette dernière. Elytres 

à peine ou très-faiblement plus larges en devant que le prothorax, 

très-étroitement ou à peine rebordées ; obtusément arrondies, ou plus 

ordinairement, obtusément et obliquement tronquées chacune à l’ex- 

trémité. Pieds courts , assez forts. 

Ces insectes se répartissent dans les genres suivants : 

GENRES, 

non rayé d’une ligne au-devant de la base ; toujours 

tronqué à celle-ci au-devant de l’écusson, et sinueux 

ou subsinueux de chaque côté de cette troncature. . .  Clrothera. 

Prothorax {rayé d'une ligne légère au-devant de la base ; tantôt plus ou 
moins sensiblement tronqué au-devant de l’écusson , pos- 

térieurement à cette ligne, et alors déclive à cette tron- 

cature ; tantôt sans troncature et sans sinuosilés mar- 

QUÉES A NO RO ET RER TT HT enaspie. 

Genre Cleothera, CLÉOTHÈRE. 

(Cleothera, nom mythologique). 

Caracrères, Prothorax non rayé d’une ligne au-devant de la base ; 

toujours, à celle-ci , en arc dirigé en arrière , tronqué au-devant de 

l'écusson, et sinueux ou subsinueux de chaque côté de celte tron- 

cature. Ongles munis d’une dent basilaire, 

Chez les Hypéraspiens de celte coupe, le prothorax n'est ni rayé 

ni relevé en rebord, à son bord postérieur; chez ceux du genre 

suivant, au-devant de la base de ce segment ou d'une partie de celle- 

ei existe une raie plus ou moins légère, qui ne peut souvent être 

apereue qu'à un fort grossissement, et, dans ce cas, la troncature 

antéscutellaire, quand elle existe, est généralement déclive posté- 
rieurement à cette ligne. 
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x. Corps ovale-oblong. Jambes de devant extérieurement dilatées en une 

tranche arquée et subdenticulée , destinée à supporter les tarses dans l'état 

de repos. Elytres jaunes, notées de points noirs (G. Cleothera). 

1. ©. Buqueti. Obtusément en ovale-oblong. Prothorax flave , 

paré d'une bordure basilaire quadridentée et de deux arcs souvent 

liés à ces dents, noirs. Elytres jaunes , à six points noërs : un, sur 

le calus : trois, en rangée arquée en arrière et transversalement 

oblique , du quart interne au tiers externe : deux , en rangée trans- 

versale aux deux tiers. 

Hyperaspis 12-punctata, Buouer, inéd. Des. Calal. p. 459. 

Hyperaspis Buquetii, Des. Catal, I. c. 

Hyperaspis remote-punctata, D. Scuauy, in litter. 

o* Gôtés de l’antépectus d’un flave roussâtre ou d'un jaune rou- 

geâtre, jusqu'au sternum. Epimères du médipectus , flaves. Ventre 

de sept arceaux : le cinquième , échaneré : le septième , en espèce 

d'hémicyele, paraissant lié seulement par ses extrémités au précédent. 

® Côtés del'antépeclus assez étroitement bordés de jaune rougeä- 
tre. Epimères du médipectus , noires. Ventre de six arceaux, sans 

échanerure sur aucun d'eux. 

Érar vonwaz. Prothorax d'un jaune pâle, paré d'une bordure 

basilaire et de deux taches dorsales , noires : la bordure, quadriden- 

tée en devant : les dents intermédiaires couvrant chacune du quart 

interne à la moilié comprise entre l'écusson et l'angle postérieur, 

avancées jusqu’au milieu de la longueur : les dents externes , plus 

étroites, souvent presque linéaires, à peine aussi antérieurement 

avancées : la bordure à peine égale entre ces dents au huitième de 

la longueur, et montrant ordinairement au-devant de l’écusson une 

dent rudimentaire : les taches dorsales, presque en forme de petite 

bande ou de trait court, transversalement et un peu obliquement 

siluées chacune près de la ligne médiane, alleignant presque la 

sinuosilé postoculaire à leur angle antéro-externe, sensiblement plus 

postérieures à l'interne, prolongées en forme de dent à leur angle 

postéro-interne et souvent à l'externe : celui-ci, alors, à peine séparé 

de la dent juxta-médiaire qui lui correspond et souvent lié à elle. 

Elytres jaunes ou d'un jaune tirant sur l’orangé , ordinairement d'une 

teinte plus claire chez le S que chez la 9 ; ornées sur la suture , 

au bord postérieur et jusques un peu au-devant de la courbure postéro- 
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exlerne, d'une bordure noire réduite au rebord; parées chasune de 

six points noirs : le premier , sur le calus : les deuxième , troisième 

et quatrième, formant une rangée en arc dirigé en arrière : le 

deuxième , au quart de la longueur et au quart interne de la largeur : 

le troisième, plus postérieur presque de tout son diamètre , sur le 

milieu de l'élytre : le quatrième , sur la même ligne transversale , 

plus rapproché du bord externe que du troisième : les cinquième 

et sixième, disposés en rangée transversale , vers les deux tiers de 

la longueur : le cinquième , aux deux cinquièmes internes de la 

largeur : le sixième , aussi rapproché du bord externe que le qua - 

irième : les premier , troisième et cinquième, disposés sur la même 

ligne en une rangée longitudinalement oblique. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Les taches dorsales sont parfois à peine dentées à leur angle postéro-externe, 

et elles restent alors détachées de la dent intermédiaire ; le plus souvent cet 

angle est prolongé en forme de dent et lié ou presque lié à la dent basilaire 

juxta-médiaire qui lui correspond, en formant sur le côté droit une sorte de 7, 

ayant le pied dirigé en dehors d'avant en arrière. La dent basilaire externe, est 

quelquefois rudimentaire on se trouve représentée par une petite ligne ou un 

trait court, isolé de la base. 

Variations des Elytres. 

Obs. Les points généralement assez pelits, varient de grosseur : les deuxième 

et troisième, se lient quelquefois ensemble, 

Long. 0",0075 (3 2,51). — Larg. 0,0056 (2 1/21). 

Corps obtusément en‘ovale-oblong ou presque en parallélipipède 

allongé; convexe; finement ponctué ; luisant ou brillant, en dessus. 

Tête Mave ou d’un flave orangé , avec le bord antérieur de l'épistome , 

noirâtre. Antennes et Palpes d'un flave orangé (œ'), ou d'un jaune 

rouge (®). Prothorax tronqué au-devant de l’écusson et sensible- 

ment, mais assez faiblement sinueux de chaque côté de cette tronca- 

ture, à la base; coloré comme il a été dit. Ecusson noir. Elrtres 

obtusément arrondies ou oblusément tronquées chacune à l'extrémité; 

colorées comme il a été dit. Dessous du corps noir sur la partie 

médiaire de l'antépectus, sur les médi el postpectus, sur le premier 

et les parties médiaires du deuxième et ordinairement du troisième 

arceau ventral : côtés de l’antépectus et autres parties du ventre 
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d'un jaune orangé, ou d'un jaune rouge. Pieds de même couleur. 

Pare : le Brésil (collect. Buquet, Dejean, Germar et Schaum). 

Elle a été dédiée, par feu Dejean , à M. Lucien Buquet , de Paris, 

l'un des membres les plus distingués de la Société entomologiste de 

France. 

ax. Corps brièvement et oblusément ovale (G. Cyra). 

B: Elytres flaves, jaunes ou d’un jaune rouge, avec des points ou des taches 

noirs, bruns ou d’un brun roussàtre. 

y. Elytres parées chacune d’une tache suturale et de deux grosses tache 

subarrondies, noires. 

2, ©. loricata. Priévement et obtusément ovalaire, Prothorax 

noir, paré de chaque côté d'une bordure jaune, à peine étendue en 

devant jusqu'à la sinuositc postoculaire , couvrant le douzième externe 

de la base , et d'une bordure antérieure jaunâtre , étroite. Elytres d'un 

jaune orangé, paré d'une bordure suturale dilatée de l'écusson au 

tiers de la longueur, où elle couvre les deux cinquièmes de la largeur , 

rélrécie ensuite jusqu'à l'angle sutural, et chacune de deux grosses 

taches, noires : l'antérieure, ovalaire , s'appuyant sur le calus : la 

postérieure, suborbiculaire, vers les deux tiers. 

œ Inconnu. 

® Tête brune sur sa moitié postérieure, d’un jaune rougeâtre 

sur l’antérieure. Palpes noirâtres. Prothorax paré en devant d’une 

bordure jaune, étroite, liée aux latérales. Epimères du médipectus 

d'un rouge brun. Ventre de six arceaux. Pieds d'un flave roux : 

cuisses postérieures noires à la base. 

Érar nonmaz. Prothorax noir, paré sur les côtés d'une bordure 

jaune, à peine étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire, 

rétrécie en are rentrant assez faible de là jusqu'à la base , dont elle 

couvte le douzième ou un peu moins de la largeur; marqué en de- 

vant d’une bordure jaunâtre étroite. Ælytres d'un jaune orangé, or- 

nées d'une bordure suturale très-dilalée , d’une bordure externe et 

chacune de deux taches, noires : la bordure suturale, naïssant sur les 

côtés ou près de l'extrémité de l'écusson , à peine plus large que lui à 

sa naissance , mais dilatée de là au tiers de la longueur jusqu'aux 

deux cinquièmes internes de la largeur de chaque élytre, presque en 
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forme de tache commune , arrondie , el rétrécie ensuite jusqu'à l’an- 

gle sutural : la bordure externe, réduite latéralement au rebord, 

moins étroite postérieurement : la première tache, ovale ou en ovale- 

oblong, couvrant de sa partie antérieure le calus, prolongée au moins 

jusqu'aux trois septièmes de la longueur, couvrant les deux cinquièmes 

médiaires de la largeur de chaque étui, entre la dilatation suturale et 

le bord externe : la deuxième tache, à peine plus large, arrondie, 

ayant son centre vers les deux tiers de la longueur. 

Long. 0®,0036 (1 2/31). — Larg. 0M,0026 (1 1/51). 

Corps brièvement et obtusément ovale; médiocrement convexe ; 

finement ponctué; brillant, en dessus. Antennes d'un flave roussâtre. 

Prothorax tronqué au-devant de l'écusson et sensiblement sinueux 

de chaque côté de cette troncature , à la base ; peint comme il a été 

dit. Æcusson noir. Elytres obliquement et obtusément tronquées 

chacune à l'extrémité; peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

noir sur les médi et postpectus et sur la partie médiaire du premier 

arceau ventral, d’un rouge brun sur les autres arceaux suivants. Pieds 

peints comme ila été dit. 

Parme : le Brésil (Muséum de Paris). 

3. €. cognata, Priévement et obtusément ovale. Prothorax noir, 

parc de chaque côté d'une bordure orangée , étendue en devant jusqu'à 

la sinuosité postoculaire, de moitié rétrécie en angle rentrant au cin- 

quième de la longueur, et graduellement de là à l'angle postérieur. 

Elytres d'un jaune orangé, ornées d'une bordure suturale suborbicu- 

lairement dilatée dans sa première moitié, d'une bordure externe 

réduite latéralement au rebord et moins étroite postérieurement , et 

chacune de deux grosses taches liées ensemble , noires : l'antérieure, 

couvrant le calus de sa partie antérieure : la postérieure, des trois aux 

quatre septièmes environ de la longueur. 

o' Inconnu. 

® Tête, épimères du médipectus et cuisses , noires. Ventre de 

six arceaux. 

Long. 0",0042 (1 7/81). — Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Corps brièvement el oblusément ovale; convexe; ponctué au moins 
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aussi finement sur les élytres que sur le prothorax; brillant, en dessus. 

Antennes d'un jaune rouge. Prothorax tronqué au-devant de l’éeus- 

son et sinueux de chaque côté de cetle troncature , à la base; noir, 

paré de chaque côlé d’une bordure orangée , élendue en devant jus- 

qu’à la sinuosité posloculaire , rétrécie de moilié au cinquième de la 

longueur, et graduellement ensuite de ce point à l'angle postérieur. 

Ecusson noir. Elytres obtusément tronquées ou un peu obliquement 

tronquées chacune à l'extrémité; d'un jaune orangé , parées d’une 

bordure suturale suborbiculairement dilatée dans sa moitié anté- 

rieure, d’une bordure externe, et chacune de deux taches liées en- 

semble, noires : la bordure suturale, naissant de l'extrémité de 

l'écusson , dilatée de là à la moitié ou un peu moins de la longueur , 

en une tache suborbiculaire, couvrant à peu près le quart de chaque 

élytre, graduellement réduite de moitié vers le milieu de la longueur, 

et progressivement et assez faiblement rétrécie de ce point à l'angle 

sutural : la bordure externe , latéralement réduite au rebord , moins 

étroite postérieurement : la tache antérieure, suborbiculaire, ou plu- 

tôt un peu anguleusement avancée sur le sommet du calus, prolongée 

jusqu'aux deux cinquièmes environ de la longueur, oceuant près 

de la moitié de l’espace existant entre la dilatation suturale et le bord 

externe, mais un peu plus rapprochée de ce dernier : la deuxième , 

suborbieulaire, égale à la première , située sur la même ligne longi- 

tudinale , des trois aux quatre cinquièmes environ de la longueur : 

ces deux taches, unies par un lien couvrant la moitié interne de leur 

largeur. Dessous du corps noir. Pieds d'un jaune orangé : cuisses 

noires (© ). 

Para : le Brésil (Muséum de Paris). 

Obs. Elle semblerait n'être qu'une variété de la C. loricata, si la 

couleur de la tête et un peu la figure de la bordure prothoracique ne 

laissaient encore quelques doules sur celle réunion. 

Ces deux espèces rappellent la forme de la Brachyacantha sellata. 

yy. Elytres soit sans taches , soit parées d’une ou de deux taches suturales, soit 

ornées chacune de une à quatre taches subpunctiformes noires, avec ou sans 

taches suturales. 

4. €. trineantha. Priéoement et obtusément ovale. Elytres d'un 

flave ou d'un jaune orangé , ornées d'une bordure suturale étroite, , 

anguleusement dilatée vers les deux tiers, d'une bordure postérieure et 
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chacune de quatre taches, noires : la première, la plus grosse , sur le 

calus : la deuxième, arrondie , lice à la suture vers le tiers : les troi- 

sième et quatrième, ovales, en rangée transversale vers les trois cin- 

quièmes : la troisième, sur le disque : la quatrième, liée au bord 

externe. 

Hyperaspis triacantha, Buouer , in collect. 

Iyperaspis notulata, Reicue, in collect. 

o* Tête el épimères du médipectus , flaves. Ventre peu disiinete 

ment de sept arceaux : le cinquième, faiblement échancré en arc : 

les deux derniers, courts, peu visiblement séparés. 

® Inconnue. 

Érar xonxar. Prothorax Mave ou d'un flaye roussâtre, paré de 

quatre taches noires : deux ,- en triangle, liées à la base, chacune 

depuis le cinquième interne jusqu'aux trois cinquièmes de l'espace 

compris entre le milieu de ladite base et l'angle postérieur, avancées 

jusqu'au milieu de la longueur : les deux autres, obtriangulaires, pla- 

cées, une de chaque côté et très-près de la ligne médiane, et souvent 

confondues sur celle ligne en une tache obtriangulaire , naissant à 

partir du sixième antérieur , prolongée en se rétrécissant presque 

jusqu'à la base, ou liée à une petite lache antéseutellaire. Ælytres 

d un flave ou d'un jaune roussâtre ou presque orangé, parées d'une 

bordure suturale , d’une bordure périphérique, d’une tache commune 

et chacune de quatre autres taches, noires : la bordure suturale, ne 

couvrant que le rebord jusqu'aux deux tiers de la longueur, dilatée 

anguleusement dans ce point jusqu'au cinquième environ de la lar- 

geur, et rétrécie ensuile jusqu'à l'angle sutural, constituant une tache 

commune en forme de triangle dirigé en arrière : la bordure péri- 

phérique , réduite latéralement au rebord et moins obscure jusques 

un peu au-devant de la courbure postéro-externe, moins étroite el 

plus fonce ensuite jusqu’à l'angle sutural : la première tache, la plus 

grosse, couvrant le calus, subarrondie ; souvent anguleusement dila- 

tée à son côté postéro-interne : la deuxième, ordinairement arrondie, 

liée à la suture, vers le Liers de la longueur , étendue jusqu'au quart 

de la largeur, paraissant presque constituer avec sa pareille une lache 

commune : les troisième et quatrième , arrondies ou brièvement 

ovales, de la grosseur de la deuxième, transversalement disposées 

vers les trois cinquièmes de la longueur : la troisième ou interne , sur 

le milieu de l'élytre : la quatrième, liée au rebord esterne. 

TNA SÉTIE. 69 
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Variations du Prothorar. 

Obs. 11 présente des varialions analogues à celles qu’on observe chez la 5-notata. 

Variations des Elytres. 

Obs. Les taches varient un peu de forme. Quelquefois la deuxième ou celle liée à la 

suture, au lieu de constituer avec sa pareille une ligne droite, forme avec celle-ci 

une sorte d’arc. 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0m,0029 (1 1/3). 

Corps brièvement et oblusément ovalaire ; médiocrement convexe; 

finement ponctué; luisant ou brillant, en dessus. Antennes d'un flave 

rougeâtre. Prothorax tronqué au-devant de l’écusson et sensible- 

ment sinueux de chaque côté de celte troncalure; coloré comme il a 

été dit. Ecusson noir. Élytres obtuses ou obtusément arrondies pos- 

térieurement ; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du 

corps noir sur les médi et postpectus, sur la partie médiaire de l’anté- 

pectus et du premier arceau ventral : côlés de l'antépectus flaves : 

autres parties du ventre d’un rouge teslacé ou d'un rouge testacé bru- 

nâtre. Pieds d'un flave roussätre. 

Parrre : Cayenne (collect. Buquet, Dupont, Reiche). 

5. €, quinque-notata. Priévement ovalaire ; d'un flave ou d'un 

jaune orangé, en dessus. Prothorax paré sur les deux tiers médiaires 

de la base, d'une bordure formée de trois taches et noté de deux autres 

taches dorsales , obtriangulaires, noires. Elytres ornées d'une bordure 

suturale étroite, anguleusement ditatée vers les deux tiers, d'une bor- 

dure postérieure et chacune de trois taches arrondies, noires : la pre- 

mière , sur le calus : la deuxième, liée à la suture vers le tiers : la 

troisième, sur le disque, vers les deux tiers. 

Hyperaspis 3-notata, Des. Catal. p. 459. 

Hyperaspis trifolium, D. Scuauw, in litter. 

Tête , palpes et épimères du médipectus, flaves. Ventre de sept 

arceaux : les derniers , courts. 

Q Tête et palpes d'un jaune orangé. Epimères du médipectus 

d'un rouge teslacé. Ventre de six arceaux. 

Érar norma. Prothorax flave ou d’un flave orangé , paré de quatre 

ou cinq laches noires : une, pelile, antéseutellaire, souvent confon- 
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due avec ses voisines : deux, couvrant la base, chacune depuis l'anté. 

seutellaire jusqu'aux trois cinquièmes ou presque aux deux tiers de 

l'espace compris entre ladite partie médiaire et l'angle postérieur, 

graduellement renflées de dedans en dehors, arrondies à leur côté 

externe, couvrant à ce dernier les deux cinquièmes postérieurs de la 

longueur , constiluant le plus souvent, prises ensemble, une sorte 

de bordure basilaire échancerée en are rentrant : les autres, obtriangu- 

laires, placées, une de chaque côté et très-près de la ligne médiane , 

le plus souvent confondues sur celte ligne en une lache obtriangu- 

laire, naissant au sixième de la longueur , prolongée en se rétrécissant 

jusqu'à la bordure basiläire, ou paraissant liée à une pelile tache 

antéscutellaire. Ælytres d'un flave ou d'un jaune orangé, parées 

d'une bordure suturale, d'une bordure périphérique, d'une tache 

commune et chacune de trois autres, noires : la bordure suturale , ne 

couvrant que le rebord jusqu'aux deux tiers de la longueur, dilatte 

anguleusement dans ce point jusqu’au cinquième environ de la lar- 

geur , et rétrécie ensuite jusqu'à l'angle sutural, constituant une tache 

commune, en triangle dirigé en arrière : la bordure périphérique , 

réduite latéralement au rebord, et ordinairement peu ou point obscure 

jusques un peu au-devant de la courbure postéro-externe, moins 

étroite et plus foncée ensuite jusqu'à l'angle sutural : les taches, 

arrondies, disposées en triangle dont la base regarderait le côté ex- 

terne : la première, sur le calus : la deuxième, liée au rebord sutural, 

vers le tiers de la longueur , constituant avec sa pareille une tache 

commune bilobée : la troisième , un peu plus grosse , située vers les 

deux tiers de la longueur , ordinairement égale au Liers de la largeur , 

de moitié plus rapprochée du bord externe que de la suture. 

Variations du Prothorar. 

Obs. Quand la matière noire a été peu abondante, les trois taches basilaires 

sont isolées et les taches dorsales réduites à deux sortes de petits points, 

situés , un de chaque côté de la ligne médiane, au tiers de la longueur , souvent 

liés par des traces nébuleuses à la tache antéscutellaire, Quand le pigmentum 

au contraire a été abondant, les trois taches basilaires sont confondues en 

une bordure , et ont parfois , ainsi que les dorsales, pris un tel développement, 

qu'il ne reste entre cette bordure et les taches dorsales réunies en une seule, 

qu'un intervalle linéaire très-étroit. 

Variations des Elytres. 

Oùs. La dilatation suturale a ordinairement le huitième de- la largeur; mais parfois 
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elle est peu développée. Les taches, la dernière surtout, sont st à vavier 

de grosseur : celle-ci est quelquefois égale à la moitié de la longueur et le 
double de celle du calus. 

Long. 0®,0033 (1 1/21). — Larg. 0",0030 (1 1/31). 

Corps brièvement et oblusément ovalaire; médioerement convexe ; 

finement ponctué, luisant ou brillant, en dessus. Antennes d'un 

flave rougeâtre. Prothorax tronqué au-devant de l'écusson , et sensi- 
blement sinueux de chaque côté de cette troncature ; coloré comme 

il a été dit. Ecusson noir. Elytres obtuses ou obtusément arrondies 

postérieurement; colorées et peintes comme il a élé dit. Dessous 

du corps noir ou brun sur les médi et postpectus et sur la parlie 

médiaire de l'antépectus et du premier arceau ventral, souyent 

brun (® ) sur celle des deux suivants : côtés de l'antépeelus, flayes ; 

autres parties du ventre rousses, d'un jaune rouge ou d'un rouge 

jaune. Pieds d'un flave ou d’un jaune rouge. 

Parure : le Brésil (colleet. Dejean , Germar et Schaum (types), ele.). 

6. €. motata. Priévement et obtusément ovale : d'un jaune flave 

ou d'un flave roussâtre, en dessus. Prothorax paré sur les deux 

tiers médiaires de la base d'une bordure formée de trois taches unies . 

et noté de deux autres taches dorsales , obtriangulaires , noires. Elytres 

ornées d'une bordure suturale suborbiculaïrement renflée du cinquième 

à la moitié de la longueur, d'une bordure périphérique ne couvrant 

que le rebord, et chacune de trois taches, noires : deux subbasilaï- 

res : l'interne plus antérieure et plus courte : l'externe sur le calus , 

prolongce en s'élargissant , jusqu'au tiers de la lonqueur : la troisième , 

la plus grosse, suborbiculaire, des quatre septièmes aux quatre cinquiè- 

mes de la longueur , couvrant les trois cinquièmes médiaires de l'élytre. 

o* Tête flave. Epimères du médipectus, flayes. Ventre de sept 

areeaux : le sixième échancré à son bord postérieur, n'’atteignant 

pas les côtés du ventre. 

® Tête flave marquée de taches nébuleuses. Epimères du médi- 
pectus, noires. Ventre de six arceaux. 

Hyperaspis notata, Cnevrorar, in collect. 

Érar nonmaz. Prothorax d'un jaune flave, paré de cinq taches 

noires : trois, liées à la base et ordinairement entre elles, consti- 

tuant alors une bordure basilaire bissinueusement échanerée en de- 
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vant, couvrant les deux tiers médiaires du bord postérieur, avancée 

à ses extrémilés jusqu'aux deux cinquièmes postérieures de la lon- 

gueur : l’antéseutellaire , peu développée : les externes, transversa- 

lement oblongues, graduellement renflées de dedans en dehors : deux. 

obtriangulaires , siluées, une de chaque côté et très-près de la ligne 

médiane , prolongées du sixième aux trois cinquièmes de la longueur. 

Elytres d'un jaune flave, ornées d'une bordure et d'une tache. 

sulurales, d'une bordure périphérique et chacune de trois taches, 

noires : la bordure suturale, réduite d'abord au rebord, suborbi- 

culairement renflée du cinquième à la moitié de la longueur et consti- 

tuant ainsi une tache orbiculaire, commune , couvrant le cinquième 

de la largeur de chaque élytre, réduite ensuite à une bordure de 

moilié aussi large et graduellement rétrécie jusqu’à l'angle apieal : 

la bordure périphérique , réduite au rebord : les première et deuxième 

taches, un peu inégalement rapprochées de la base : la deuxième, 

couvrant le calus et prolongée en s’élargissant sensiblement jusques 

au-delà du tiers de la longueur, un peu échancrée à son côté 

interne et paraissant jusqu’à certain point, par là, composée de deux 

taches : l'une, punetiforme , sur le calus , l’autre , plus grosse posté- 

rieurement liée à celle-ci : la première ou interne, presque en 

forme de triangle dirigé en arrière et tronqué postérieurement , un 

peu plus antérieure, prolongée jusqu'aux deux seplièmes de la lon- 

gueur, de moitié plus voisine de la deuxième que de la suture : 

la troisième, la plus grosse , irrégulièrement orbiculaire, couvrant 

au moins les trois cinquièmes médiaires de l'élylre, des quatre 

septièmes aux quatre cinquièmes environ de la longueur. 

Long. 0®,0031 (1 2/51). — Larg. 0®,0023 (11). 

Corps brièvement et obtusément ovale; médiocrement convexe; 

finement ponelué; d'un jaune flave ou d'un flave roussâtre, et 

luisant, en dessus, Æntennes el Palpes d'un jaune flave, Prothorax 

tronqué au-devant de l'écusson et sensiblement sinueux de chaque 

clé de cette troncature; coloré comme il a été dit. Æcusson noir. 

Elytres obtuses , ou obtusément arrondies postérieurement; colorées 

el peintes comme il a été dit : repli d'un jaune flave, bordé de 

noir. Dessous du corps noir, sur la majeure partie médiaire de 

l'antépectus, sur les médi et postpectus, sur le premier arceau et 

les trois cinquièmes médiaires des deuxième et troisième arceaux 
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du ventre, d’un jaune flave ou d'un flave roussâtre (S'), ou d’un 

roux jaunâtre (®), sur le reste. Pieds d'un flave roussâtre (9°); 

ou d'un roux jaunätre ou testacé (©). 

Parrte : le Brésil (collect. Chevrolat). 

Obs. Dans cette espèce , les joues longent les yeux au lieu de 

les entamer. 

7. €. onerata, Brièvement et obtusément ovale. Prothorax d'un 

jaune roux orné sur les deux tiers médiaires de la base d'une bordure 

tridentée , el de chaque côté de la ligne médiane d'un signe en forme 

de virgule, lié à la dent médiaire, noirs. Elytres d'un jaune roux, 

ornces d'une bande basilaire couvrant les trois cinquièmes médiaires de 

la base, d'une bordure suturale en forme d'urne , tridentée en devant 

et isolée de la bande , et chacune de deux taches punctiformes, noires : 

l'antérieure de celle-ci, sur le calus : l'autre, à partir de la moitié. 

o’ Inconnu. 

® Tête, palpes et épimères du médipectus, d'un rouge testacé. 

Ventre de six arceaux, sans échancrure sur aucun d'eux. 

Erar Norma. Prothorax d'un jaune roux, orné sur la moitié ou les 

trois cinquièmes médiaires de sa base, d'une bordure noire tridentée ; 

marqué plus antérieurement de deux signes de même couleur, placés, 

un de chaque côté de la ligne médiane , figurant une tache arrondie, 

voisine du bord antérieur, étendue de la sinuosité postoculaire pres- 

que jusqu'à la ligne du milieu , prolongée en queue liée à la dent 

intermédiaire ou anléscutellaire de la bordure basilaire. Æ/ytres de 

même couleur que le prothorax ; parées d’une bordure basilaire, d’un 

dessin sutural et chacune de deux taches puncliformes, noirs : la 

bordure basilaire, assez étroite, couvrant les trois cinquièmes in- 

ternes de chaque élytre : le dessin sutural et commun aux deux étuis, 

semblable d’abord à une grosse tache tridentée en devant, commen- 

cant au cinquième de la longueur, un peu après la bordure basilaire , 

graduellement renflée jusqu’à la moitié ou un peu plus de la longueur, 

où elle occupe les deux cinquièmes de la largeur de chaque élytre , 

subeurvilinéairement et fortement rétrécie de ce point aux deux tiers 

de la longueur, où elle est réduite à une bordure suturale, dilatée de 
nouveau el couvrant le Liers du bord postérieur : la première tache, 

ovale , située sur le calus, plus prolongée en arrière qu'en avant du 



HYPÉRASPIENS. — cleothera. 553 

sommet de celui-ci : la deuxième, ordinairement plus grosse, placée 

longitudinalement après la précédente, à partir de la moitié de la 

longueur. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

Oës. Les signes antérieurs sont parfois dilatés au point de s'unir où à peu près sur 

la ligne médiane, de telle sorte que le dessin normal est plus ou moins confus. 

Les taches punctiformes des élytres, la deuxième surtout, varient de grosseur; quel- 

quefois celle-ci est courte, carrée, atteignant à peine les deux tiers, d’autres fois 

elle est plus grosse, ovale, prolongée à peu près jusqu'aux quatre cinquièmes. 

Long. 0",0096 (1 1/51). — Larg. 0",0016 (2/31). 

Corps brièvement et obtusément ovale; moins finement ponelué 

sur les élytres que sur le prothorax; luisant, en dessus. Æntennes 

d'un jaune testacé. Prothorax oblus au-devant de l'écusson et faible-- 

ment ou à peine sinueux de chaque côté de celle partie médiaire; 

coloré comme il a été dit. Ecusson noir. Ælytres obtusément arrondies 

chacune à l'extrémité , peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

brun ou d'un brun rougeâtre sur les médi et postpectus , d'un rouge 

brun ou brunätre sur le ventre. Pieds d'un jaune testacé ou d’un 

rouge teslacé. 

Parnie : la Colombie (collect. Dupont). 

8. €. eineticollis. Prièvement et obtusément ovale. Prothorax 

noir, paré de chaque côté d'une bordure flave , prolongée sur le quart 

externe du bord antérieur, et sur le quart externe de la base. Elytres 

d'un jaune roux, ornées d'une bordure suturale en forme d'urne, con- 

fondue avec une bande couvrant les trois quarts de la base et notées 

chacune de deux taches, noires : l'antérieure de celles-ci sur le calus, 

ordinairement liée ou confondue avec la bande : la postérieure , punc- 

tiforme, sur le disque , de la moitié aux trois quarts de la longueur. 

Érar sont. Prothorax noir, paré de chaque côté d'une bordure 

jaune ou d'un jaune orangé, égale environ au dixième de la lar- 

geur , étendue en devant jusqu'à la sinuosité posloculaire, de moitié 

au moins rélréeie au cinquième ou au quart de la longueur, prolon- 

gée ensuile sur une largeur égale jusqu'à l'angle postérieur , puis 

couvrant de chaque côte le quart ou les deux cinquièmes externes de 

la base, égale sur celle-ci au quart ou au liers de la longueur. mais 

écointée à son extrémité interne. Æ£/ytres d'un jaune roux sur le disque 
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et le côté interne, graduellement d’une teinte plus jaune au côté 
externe , ornées d’une bordure suturale liée à une bande basilaire 

étendue jusqu’au côté externe du calus, et chacune de deux taches, 

dont l’antérieure ordinairement liée à la bande basilaire, noires : la 

bordure suturale (confondue jusqu'au quart de la longueur avec une 

bande basilaire étendue jusqu'aux trois quarts de la largeur) , faible- 

ment renflée à partir du quart jusqu'au milieu de la longueur, rétrécie 

à partir de ce point, renflée près de l'angle sulural en forme de tache 

subpunetiforme , élendue en s’affaiblissant de Leinte jusqu'au milieu 

de la largeur et en laissant souvent le bord postérieur de couleur 

foncière : cette bordure constituant un dessin en forme d'urne, com- 

mun aux deux étuis : la première lache, siluce sur le calus, pro- 

longée jusqu'au liers de la longueur , unie par son côlé antéro- 

interne à la bande basilaire : la deuxième tache, puncetiforme, située 

sur le disque, de la moitié aux trois quarts de la longueur. 

Variations des Elytres. 

Obs. La tache du calus se lie parfois d'une manière si intime avec la bordure , 

qu’elle se confond avec celle-ci, qui est alors arrondie à son côté externe et externe 

postérieur et sinueusement rétrécie à son bord postéro-interne, 

Long. 0",0027 à 0",0030 (1 1/2 à 1 1/31). — Larg. 0",0016 

à 0M,0019 (2/3 à 7/81). 

Corps brièvement et un peu obtasément ovalaire ; convexe; moins 

finement ponctué sur les élytres que sur le prothorax; luisant, en 

dessus. Zéte brune : labre, ntennes et Palpes d'un roux jaune. ?r0o- 

thorax lronqué au-devant de l’écusson el sensiblement sinueux de 

chaque côté de celte troncature; coloré comme il a été dit. Æcusson 

noir. Ælytres oblasément arrondies postérieurement ; colorées comme 

il a été dit. Dessous du corps brun ou d'un brun rougeâtre sur les 

médipeclus, d’une Leinte plus claire sur le ventre. Pieds d'un jaune 

teslacé. 

Pare : la Colombie (collect. Dupont). 

Obs. Elle a tant d'analogie avec la C. onerata , par le dessin de ses 

élytres , qu'on serait tenté de voir en elle une variété de celle-ci 

chez laquelle la bande basilaire aurait acquis plus de développe- 

ment et se serait liée à la bordure suturale; mais le dessin du pro- 

thorax rend celle supposilion inadmissible. 
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Je n'ai vu que l'un des sexes. 

9. €. erucifera. Priévement et obtusément ovale. Elytres jaunes 

ou d'un jaune orangé, ornées d'une bordure suturale égale à l'écusson 

et un peu dilatée vers le tiers de la longueur , et chacune de quatre 

taches, presque carrées, noires : les première et deuxième, formant 

avec leurs semblables une rangée transversale un peu arquée en arrière, 

presque au tiers : l'interne, liée ou à peu près à la bordure suturale : 

l'externe, sur le calus : les troisième et quatrième, disposées avec 

leurs semblables en rangée transversale un peu avant les deux tiers. 

o' Inconnu. 

Q Tête d'un roux orangé, marquée de deux taches obseures sur 

sa parlie postérieure. Epimères du médipectus d'un roux orangé. 

Ventre de six arceaux : le cinquième à peine échancré dans son 

milieu. 

Hyperaspis crucifera , CHEvrOLAT, in collect. 

Erar nonwaz. Prothorax noir, paré sur les côlés et en devant, 

d'une bordure jaune : la latérale, à peine étendue jusqu’à la sinuosité 

postoeulaire où elle se confond avec la bordure antérieure , graduel- 

lement rétrécie d'avant en arrière jusqu’à la base, dont elle couvre de 

chaque côté le seizième de la largeur : la bordure antérieure , très- 

étroile & (et probablement plus développée dans l'autre sexe), émet- 

tant trois dents ou trois prolongements presque linéaires dirigés en 

arrière : la partie noire, couvrant les septs huilièmes médiaires de la 

base , offrant en devant quatre divisions : chacune des latérales, 

presque en forme de dent avancée jusqu'au tiers antérieur : les deux 

médiaires, plus larges, plus rapprochées du bord antérieur, tronquées 

en devant, faiblement ou peu distinctement séparées par la ligne 

médiane jaune, jusqu'aux deux tiers de la longucur chez la @ ( pro- 

bablement moins étroitement séparées et moins antérieurement ayan- 

cées chez le &'). Elytres jaunes ou d’un jaune orangé , ornées d'une 

bordure suturale ,; et chacune d'une bordure externe et de quatre 

taches presque carrées, noires : la bordure sulurale, égale au moins 

à la base de l’écusson , progressivement et sensiblement renflée vers 

le tiers de la longueur , graduellement et faiblement rétrécie ensuite 

jusqu'à l'angle sutural : la bordure externe , peu apparente , réduite 

au rebord : les première et deuxième taches, formant avec leurs sem- 

blables une rangée transversale faiblement arquée en arrière : la pre- 

mt. CAPNSCTIE. 70 
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mière ou interne, carrée, liée ou à peu près à la bordure suturale , 

du cinquième, presque au tiers de la longueur, étendue jusqu'aux 

deux cinquièmes de la largeur : la deuxième ou externe, plus grosse, 

irrégulièrement ovalaire, sur le calus : les troisième et quatrième , 

formant avec leurs semblables une rangée transversale : la troisième 

ou interne, carrée, placée des deux tiers ou un peu moins, presque 

aux quatre einquièmes de la longueur, aussi rapprochée de la suture 

que la première, mais isolée de la bordure suturale : la quatrième, 

plus étroite, un peu plus antérieure et un peu moins postérieure , 

située entre la précédente et le bord externe. 

Long. 0",0030 (1 1/31).— Larg. 0",0022 (1 WE 

Corps brièvement et oblusément ovalaire; médiocrement convexe; 

finement ponctué ; luisant ou brillant, en dessus. Antennes et Palpes 

jaunes ou d’un jaune orangé. Prothorax tronqué au-devant de l’écus- 

son et sensiblement sinueux de chaque côté de celle troncature; co- 

loré comme il a été dit. Ecusson noir. Ælytres obliquement et obtu- 

sément tronquées chacune à l'extrémité; peintes comme il a été dit. 

Dessous du corps noir sur les médi et postpectus el surla partie mé- 

diaire de l’antépectus et du premier arceau ventral, d'un rouge brun 

ou brunâtre sur les areeaux suivants. Quatrième arceau du ventre 

séparé du cinquième par un sillon couvrant les trois cinquièmes mé- 

diaires, dilaté en forme de fosselte à chacune de ses extrémités. 

Pieds jaunes ou d’un jaune roux. 

Pare : le Brésil (colleet. Chevrolat). 

10. €. hexastigma. Übtusément ovalaire. Prothorax et Elytres 

d'un rouge ou d'un jaune orangé : le premier , bordé de flave aux an- 

gles de devant, et paré de deux points noirs , au-devant de la base : 

les secondes , ornées chacune de trois taches noires : une, en carré 

long, sur le calus : une, ovalaire, un peu moins antérieure ; rappro- 

chée de la suture : une, plus grosse, presque en ovale transversal, des 

trois aux quatre cinquièmes de la longueur. 

Hyperaspis hexastigma, D, Scuau, in litteris. 

Hyperaspis atromaculata, Buqver, in collect. 

Tête et épimères du médipectus, flaves. Ventre de sept ar- 

ceaux. 
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® Tête d'un jaune ou rouge orangé. Epimères du médipectus 

presque entièrement de la même couleur. Ventre de six arceaux. 

Long. 0®,0036 (1 2/31). — Larg. 0",0029 (1 1/31). 

Corps oblusément ovalaire ; convexe ; pointillé; brillant, en dessus. 

Antennes d'un jaune rouge. Palpes de même couleur (&'), obseurs 

(®). Prothorax tronqué au-devant de l'éeusson , et sensiblement 

sinueux de chaque côte de cette troncature ; d’un rouge orangé, et 

parfois d’une manière inégale; paraissant quelquefois orné d'une bor- 

dure antérieure et d'un prolongement plus elai,s ou plus jaunes, sur 

la moilié antérieure de la ligne médiane, et offrant alors, de chaque 

côté de cette ligne médiane, le disque plus obscur; paré aux angles 

antérieures d’une bordure flave (5°) ou jaune ( © ), étendue en devant 

jusqu'à la siauosilé postoculaire , et latéralement presque jusqu’à 

l'angle postérieur, peu nettement et variablement limitée à son côté 

postérieur ou interne ; noté de deux points noirs, ovales, placés 

chacun du troisième au quatrième cinquième de la longueur, vers le 

tiers interne de l'espace existant entre la ligne médiane et le bord 

externe, obliquement dirigés de l'angle antérieur vers la troncature 

antéscutellaire. £cusson d'un rouge orangé, un peu obseur dans sa 

périphérie. Ælytres obtuses où oblusément tronquées à l'extrémité ; 

d'un rouge ou d'un jaune orangé, parées chacune de trois taches 

noires , peu nellement limilées : la première, voisine de la suture du 

sixième de la largeur , tantôt ovalaire, el prolongée du sixième aux 

deux cinquièmes environ de la longueur, lanlôl subarrondie el moins 

antérieure : la deuxième , en parallélogramme de moitié plus long 

que large , plus rapprochée de la base que la première , dépassant à 

peine le sommet du calus à son angle antéro-interne , prolongée jus- 

qu'au tiers de la longueur : la troisième , la plus grosse, suborbicu- 

laire ou presque en ovale transversal, parfois presque divisée en deux 

taches , couvrant des trois aux quatre einquièmes environ de la lon- 

gueur, et du quart ou du Liers interne aux trois quarts ou un peu plus 

de la largeur. Dessous du corps d'un brun rouge sur les parties pec- 

torales, passant ordinairement (surtout chez le &'), au rouge brun 

où brunâtre sur les côtés de celles-ci : Ventre roux ou d’un jaune 

rouge, avec la partie longitudinalement médiaire d'un rouge testacé. 

Pieds d'un rouge jaune ou d’un jaune rouge. 

Pare : le Brésil (colleet. Buquet, Germar et Schaum, Reiche). 
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11. €. graeilis, Ohtusément ovalaire. Prothorax noir , bordé de 

Jaune orangé sur les côtés. Elytres d'un jaune ou d'un rouge orangé » 

parées d'une bordure suturale et d'une périphérique ne couvrant que 

le rebord, et chacune de trois taches, noires : une , en carré long , sur 

le calus : une, parallèlement ctroite, un peu moins antérieure , près de 

la suture : une, plus grosse, presque obtriangulaire ; des quatre 

seplièmes aux trois quarts de la longueur , et de la moitié aux sept 

luitièmes de la largeur. 

UHyperaspis gracilis, D. Scuaus, on litter, 

o Inconnu. 

® Tète noire, parée à sa partie postérieure d’une tache orangée, 

subarrondie , occupant au moins la moitié médiaire de la largeur , 

avancée jusqu’à Ja moitié du front. Prothorax noir, paré de chaque 

côté d'une bordure orangée , élendue en devant jusqu’à la sinuosilé 

postoculaire, rétrécie de ce point à l'angle postérieur. Epimères du 

médipectus, noires. Ventre de six arceaux. Pieds d’un jaune rouge : 

cuisses noires presque jusqu'aux genoux. 

Long. 0®,0036 (1 2/31). — Larg. 0",0029 (1 1/31). 

Corps oblusément ovalaire ; convexe ; finement ponctué; brillant, 

en dessus. Antennes d'un jaune orangé. Palpes noirs ou d’un brun 

noir (®}). Prothorax tronqué au-devant de l'écusson et sensiblement 

sinueux de chaque eôté de celle troncature; coloré comme il a été 

dit(®). Ecussonnoir. Elytres obtuses ou obtusément tronquées à leur 

partie postérieure; d’un jaune orangé ; parées d'une bordure suturale 

el d'une bordure périphérique, ne couvrant que le rebord, et cha- 

cune de trois taches, noires : les première et deuxième , formant 

avec leurs semblables une rangée un peu arquée en arrière : la pre- 

mière ou interne , en parallélogramme une fois plus long que large, 

prolongée du cinquième ou un peu plus, aux deux cinquièmes de la 

longueur ,etdu quart aux trois huitièmes de la largeur : la deuxième, 

plus grosse, en parallélogramme d’un tiers plus long que large , plus 

rapprochée de la base que la première, du tiers au moins de sa lon- 

gueur, moins postérieurement prolongée que celle-ci , atteignant ou 

dépassant à peine le sommet du calus au milieu de son bord anté- 

rieur : la troisième, la plus grosse, irrégulière, presque obtriangu- 

laire, un peu oblique , prolongée des quatre septièmes presque aux 
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quatre cinquièmes de la longueur, à peine aussi voisine du bord 

externe que la deuxième, étendue au moins jusqu'à la moitié de 

la largeur : repli et Dessous du corps, noirs : côtés de l'antépectus 

d'un jaune orangé. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parrie : le Brésil (colleet. Germar et Schaum). 

12. ©. Castelnaudii. Obrisément ovale ; rousses où d'un jaune 

rouge, en dessus. Elytres parces chacune d'une tache noire ovale, 

située sur leur disque, de la moitié aux quatre cinquièmes de la 

longueur. 

Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0m,0022 (11). 

Corps obtusément ovale; médiocrement convexe; finement pone- 

tué; roux, d'un roux jaunâtre ou d’un jaune rouge, brillant, en 

dessus. Zête, Antennes, Palpes et Prothorax de même couleur : celui- 

ci, tronqué au-devant de l'écusson et sensiblement sinueux de chaque 

côté de cette troncature. Ælytres obluses ou oblusément arrondies 

chacune à l'extrémité; parées l'une et l'autre d’une tache noire, 

ovale , égale environ aux trois septièmes médiaires de la largeur , pro- 

longée de la moitié ou des quatre septièmes aux quatre cinquièmes 

de la longueur. Dessous du corps et Pieds de même couleur que 

le dessus. 

Parme : Matto-Grosso, Brésil (Muséum de Paris). 

Obs. Elle a été découverte par M. de Castelnau, auteur de plusieurs 

ouvrages entomologiques et voyageur. 

Je n'ai vu que la Q. 

43; C. Oseryi. Priéoement et obtusément ovale. Prothorax noir, 

paré de chaque côté d'une bordure flave, rétrécie & angle ouvert à 

son côté interne. Elytres d'un rouge orangé, ornées d'une bordure 

suturale ovalairement dilatée de l'écusson à la moitié, couvrant au 

tiers de Lx longueur le quart de la largeur , d'une bordure apicale , 

et chacune d'un ou de deux points , noirs : le premier , sur le calus : 

le deuxième, parfois nul, à peu près sur la même ligne longitudinale, 

vers les deux tiers de la longueur. 

og Inconnu, 

® Tête noire. Epimères du médipectus d'un rouge brun. Ventre 

de six arceaux. Cuisses noires : extrémilé des antérieures, jambes 

el larses, d'un roux jaune. 
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Hyperaspis suturata, Ruicne, in col'ect. 

Érar xonmaz. Prothorax noir , paré de chaque côté d'une bordure 

flave, élendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire, parallèle 

ment prolongée jusqu'au tiers de la longueur, où elle se rétrécit 

brusquement de moitié , et prolongée ensuite à peine jusqu'à l'angle 

postérieur, en se rétlrécissant graduellement. Ælytres orangées ou 

d'un rouge orangé, ornées d'une bordure suturale, d'une bordure 

externe et chacune de deux points, noirs : la bordure suturale, à peine 

plus large en devant que l'écusson, ovalairement renflée de celui- 

ci à la moitié de la longueur , couvrant dans sa plus grande largeur, 

vers le Liers de la longueur, le quart au moins de la largeur , et pro- 

longée ensuite jusqu'à l'angle sulural , sur une largeur épale à celle 

de l'écusson sur chaque élytre : la bordure externe, latéralement 

réduite au rebord, peu apparente, postérieurement élargie vers l'angle 

apical : le premier point , situé sur le calus : le deuxième, placé sur 

les deux tiers de la longueur, à peu près sur la même ligne lon- 

gitudinale, un peu plus rapproché du bord externe. 

Obs. Le deuxième point des élytres ordinairement moins noir, 

est parfois nul. 

Long. 0®,0027 (1 1/41). — Larg. 0®,0022 (1 ,). 

Corps brièvement et oblusément ovale; médiocrement convexe; 

finement ponelué et brillant, en dessus. Æntennes et Palpes d'un 

rouge jaune. ?rothorax tronqué au-devant de l'écusson et sensible- 

ment sinueux de chaque côté de celle troncature ; peint comme il a 

élé dit. Æcusson noir. Elytres obtusément arrondies ou obliquement 

et oblusément tronquées chacune à l'extrémité; peintes comme il a 

été dit. Dessous du corps noir, avec les derniers areeaux du ventre 

roussâtres : le quatrième , séparé du cinquième sur les deux tiers 

médiaires de la largeur, par un sillon élargi en fossette à chacune 

de ses extrémilés. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parure : le Brésil (colleet. Reiche). 

Je l'ai destinée à rappeler le souvenir du savant et malheureux 

Eugène d'Osery, compagnon de voyage de MM. de Castelnau et 

Deville, mort assassiné près de Bellavista (Pérou), le 1°" décembre 

1846. 

14. €. Devillii. Oblusément ovale. Prothorax noir. Elytres rous- 
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ses ou d'un rouge jaune, parces de deux taches suturales, noires : la 

première, du quart à la moilié, suborbiculaire, souvent très-res- 

treinte ou nulle : la deuxième, prolongée de la moitié où un peu plus, 

aux ciny Sixièmes , dilatce jusqu'à la moitié de la largeur : ordinai- 

rement notées chacune d'un petit point brun sur le calus. 

o* Tête d'un jaune rougeâtre ou presque couleur de chair. Prothorax 

paré en devant d'une bordure étroite, de même couleur. Epimères 

du médipeetus, flaves. Ventre de sept areeaux : le cinquième, for- 

tement échaneré en arc, et garni de poils plus longs et plus épais 

vers les extrémités de celte échanerure : les sixième et septième , 

déprimés. 

® Tête noire. Prothorax sans bordure d'un jaune rougeâtre en 

devant; à bordure latérale moins claire ou obscure. Ventre de six 

arceaux , sans échanerure sur aucun d'eux. 

Érar Normaz. Prothorax noir, paré de chaque côté d’une bordure 

d'un jaune rougeâtre ou presque couleur de chair, étendue en devant 

jusqu’à la sinuosité postoculaire et prolongée sur une largeur égale 

jusqu’à la base. Ælytres d'un rouge jaune ou d'un roux orangé, 

ornées chacune de deux taches suturales et chacune ordinairement 

d'une petite lache puncetiforme , noires : la suturale antérieure, peu 

nettement limitée, suborbiculaire, prolongée du quart à la moitié 

de la longueur, étendue environ jusqu'au cinquième de la largeur 

de chaque élytre : la postérieure, moins petite, prolongée de la 

moilié où un peu plus aux cinq sixièmes de la longueur, dilatée 

jusqu'à la moitié environ de la largeur de chaque élytre , soit angu- 

leuse, soit subarrondie à celle extrémité : la tache punctiforme, 

sur le calus, petite, brune , nébuleuse ou indistincte. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. La bordure latérale est généralement moins claire ou obscure chez la OS 

quelquefois ses limites sont moins nettement dessinées et la couleur foncière 

semble passer subgraduellement à une teinte moins sombre ; d'autrefois enfin 

la bordure à complètement disparu. 

Variations des Elytres. 

Obs. La tache antérieure est parlois très-restreinte, peu marquée ou à peu près 

nulle ; la postérieure est quelquefois subéchancrée à son bord anté.ieur , presque 

en forme d’ancre, 
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Long. 0",0030 (1 1/31).— Larg. 0m,0020 ( 7/8 1). 

Corps brièvement et oblusément ovale; médiocrement convexe; 

finement ponctué, brillant, en dessus. Téte noire. Antennes el 

Palpes d'un roux livide. Prothorax lronqué au-devant de l’écusson 

et sensiblement sinueux de chaque eôlé de cette troncature; coloré 

comme il a été dit. Æcusson noir. Ælytres obtuses ou obtusément 

et obliquement tronquées à l'extrémité; colorées el peintes comme 

il a été dit. Dessous du corps d'un noir où d’un brun de poix sur 

les médi et postpectus et la partie médiaire du premier arceau ventral, 

d'un roux testacé sur les autres parlies du ventre, mais souvent 

plus obseur sur la région médiaire. Pieds d'un roux testacé. 

Parme : le Brésil (Muséum de Paris; collect. Chevrolat). 

Je l'ai dédiée à M. Deville, compagnon de voyage de M. de Castel- 

nau. 

15. €. melanura. Priévement et obtusément ovale. Prothorax 

noir, paré de chaque côté d'une bordure jaune ; étendue en devant 

jusqu'à la sinuosité postoculaire et anguleusement dirigée de celle-ci 

à l'angle postérieur. Elytres d'un jaune orangé, ornées d'une bordure 

sulurale et d'une externe, noires , réduites au rebord sur leur majeure 

partie, dilatces : la suturale, vers son extrémité : l'externe , au bord 

postérieur. 

©" Prothorax paré en devant d’une bordure jaune, à peine égale 

au sixième de la longueur. Epimères du médipectus , flaves. Ventre 

de sept arceaux : le cinquième fortement échaneré et garni de poils 

plus longs et plus épais vers les extrémités de celle échancrure : 

les sixième et septième déprimés. 

Q Inconnue. Elle doit manquer de la bordure antérieure du 

prothorax, avoir les épimères du médipectus obscures, el le ventre 

sans Cchancerure. 

Long. 0®,0030 (4 1/31). — Larg. 0",0020 (1/81). 

Corps très-brièvement et obtusément ovalaire; convexe: finement 

ponetué: luisant ou brillant, en dessus. Zëéte et Antennes , flaves. 

Palpes flaves ou d'un flave roussâtre. Prothorax tronqué au-devant 

de l'écusson et sensiblement sinueux de chaque eôlé de celle lronca- 
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ture; noir, paré de chaque côté d'une bordure flaye , étendue en 

devant jusqu'à la sinuosilé postoculaire, subparallèle jusqu’au tiers 

de la longueur, obliquement rétrécie de ce point à l'angle posté- 

rieur. Æcusson noir. Elytres obtusément arrondies à l'extrémité ; 

d'un jaune orangé, parées d'une bordure suturale ne couvrant que 

le rebord jusqu'aux cinq sixièmes de la longueur, graduellement 

élargie à partir de ce point jusqu’à l'angle sutural, et d’une bordure 

externe réduite latéralement au rebord et moins étroite de la cour- 

bure postéro-exlerne à l'angle sulural, noires ou noirâtres. Dessous 
du corps noir. Pieds d'un jaune orangé. 

Pari : la Colombie (collect. Buquet). 

16. €. Ianguidn. Priévement et obtusément ovalaire. Prothorax 

d'un rouge teslacé pâle. Elytres rousses ou d'un roux testacé , sans 

taches. 

o Inconnu. 

® Epimères du médipectus d’un rouge testacé. Ventre de six 
arceaux : le cinquième , sans échanerure. 

Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0",0025(1 1/81). 

Corps brièvement et oblusément ovalaire; assez finement ponctué ; 

luisant ou brillant, en dessus. 7éte d'un flave rougeâtre (9). 

Antennes el Palpes d'un jaune roux. Prothorax tronqué au-devant 

de l'écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de cette tronca- 

ture; d’un rouge teslacé pâle ou d'un flave rougeâtre. Æcusson de 

même couleur. Ælytres obtusément et obliquement tronquées à leur 

parlie postérieure; rousses ou d’un roux Lestacé, sans taches. Dessous 

du corps d'un rouge brunâtre ou d'un rouge testacé brunâtre sur 

les médi et poslpeclus, d’un jaune roux ou d'un jaune rouge sur 

le ventre. Pieds d'un jaune roux. 

Parme : la Colombie (collect. Dupont). 

Obs. Elle semble se distinguer de la C. luteola , avee laquelle elle 

a beaucoup de rapport, par une taille un peu moins petite, une 

ponctualion plus grossière , une teinte un peu différente; mais ces 

observations n’ont pas été faites sur un assez grand nombre d'indivi- 

dus pour pouvoir émettre une opinion bien positive. 

17. €. luteoln. Priévement et oblusément ovale. Prothorax 

Tr 2 SCrIe. 7 
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ordinairement d'un flave blanchätre, paré de cinq taches rousses : 

trois basilaires : deux, plus antérieures, près de la ligne médiane : 

ces taches rendues parfois peu distinctes par l'extension de la matière 

colorante. Elytres rousses, sans taches , à rebord sutural et externe 

d'une teinte à peine moins claire. 

Hyperaspis luteola, Kive, inéd, Des. Catal. p. 459. 

d' ‘Tête flave, parfois semi-cireulairement nébuleuse sur l'épis- 

tome. Epimères du médipeclus et pieds, flaves ou d'un flave pâle. 

Ventre de sept arceaux : le cinquième échaneré en are : les suivants 

courts. Jambes antérieures dilatées en une tranche arquée, destinée 

à supporter les larses en état de repos. 

® Tête d'un flave roux. Epimères du médipectus, et pieds, de 

même couleur. Ventre de six arceaux, sans échanerure sur aucun 

d'eux. Jambes de devant sans dilatation notable. 

Érar nonwaz. Prothorax d'un flave pâle, paré de cinq taches 

rousses : trois, liées à la base : l’antéseutellaire , assez pelite : les 

latérales , triangulaires , situées entre la précédente et l’angle posté- 

rieur : deux, obtriangulaires , mais souvent dilatées extérieurement 

à Jeur angle antéro-externe, placées, une, de chaque côlé et près 

de la ligne médiane, du cinquième aux trois cinquièmes de la lon- 

gueur. Elytres d'un jaune roux, sans taches ; à sulure et rebord 

externe ordinairement d’une teinte un peu moins claire, paraissant, 

par l'effet de la translucidité , flaveseentes à l'extrémité dans la partie 

qui parfois reborde le ventre. 

Variations du Prothorar. 

Obs. Souvent les taches au lieu d’être nettement limitées sont rendues moins 

distinctes ou mème disparaissent par suite de l'extension de la matière colorante. 

La couleur foncière d’un flave pâle, prend alors une teinte roussätre plus où 

moins prononcée. 

Hyperaspis Lebasii, Des. Catal. p. 459. 

Hyperaspis unicolor, Cnevrorar, Des. Catal. l. c. 

Long. 0",0023 à 0®,0030 (1 à 1 1/31). — Larg. 0",0017 
à 0",0022 (3/4 à 11). 

Corps très-brièvement et oblusément ovalaire; convexe ou médio- 

crement convexe; finement ponelué; luisant ou brillant, en dessus. 

Prothorax tronqué au-devant de l’écusson , et sensiblement sinueux 
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de chaque côté de cette troncature; coloré et peint comme il a été 

dit. Æcusson roux. Ælytres oblusément arrondies ou obtusément 

tronquées à l'extrémité ; colorées comme il a été dit. Dessous du corps 

souvent d'un roux Leslacé plus ou moins foneé sur les médi et post- 

pectus el sur les parties médiaires des premiers arceaux du ventre, 

d'un flave roussâtre sur le reste du ventre (® ), ordinairement d’une 

teinte plus claire, c’est-à-dire roux ou d’un roux jaune sur les médi 

et postpectus et les parties médiaires des premiers arceaux, el flave 

sur les côlés du ventre (o°) : celui-ci, ereusé sur les deux tiers mé- 

diaires de la largeur, entre les quatrième et cinquième arceaux, 

d'un sillon terminé à chacune de ses extrémités par une fossette. 

Pieds colorés comme il a été dit. 

Parme : la Colombie (collect. Chevrolat, Dejean, Germar et 

Schaum, Guérin) ; St-Domingue (Trobert). 

18 €. seutifern. Ooa'e. Prothorax noir, paré de chaque côté 

d'une bordure flave, étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire, 

prolongée sur une largeur à peu près égale jusqu'à la base. Elytres 

noires ; à bordure flave : la partie noire , formant sur les deux étuis 

réunis une sorte de cœur bordant les côtés de l'écusson et prolongé 

depuis l'extrémité de celui-ci jusqu'à l'angle apical, limité à sa 

partie antéro-externe par le calus. 

Hyperaspis scutifera, Scuaum, in litter. 

o Inconnu. 

® Tète noire. Antennes noires à extrémité flavescente. Epimères 

du médipectus, noires. Ventre de six arceaux; sans échanerure ni 

signe particulier. Pieds noirs : jambes el larses et extrémités des 

cuisses antérieures , flaves ou d’un flave livide. 

Long. 0",0030 (1 1/31). — Larg. 0",0018 (7/81). 

Corps ovale ou un peu obtusément ovale; pointillé ou finement 

et un peu obsolêtement ponelué, luisant ou brillant, en dessus. 

Antennes Mlaves. Prothorax lronqué au-devant de l'écusson et sen- 

siblement sinueux de chaque côté de cette troncature; noir, paré 

de chaque côté d'une bordure flave, étendue en devant jusqu'à la 

sinuosilé postoculaire, couvrant environ le dixième externe de la 

base, d’une largeur presque uniforme , ou longitudinalement un peu 

en are rentrant à son bord interne, Æeusson noir. Elytres subar- 
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rondies chacune à l'extrémité , c'est-à-dire formant un angle un peu 

rentrant à l'angle sulural; noires, ornées d’une bordure flaye : la 

partie noire, figurant sur les deux étuis réunis une sorte de cœur 

ou d’écu d’armoiries, bordant les côtés de l’écusson et prolongé depuis 

l'extrémilé de celui-ci jusqu'à l'angle sulural, limité à sa partie 

antéro-externe par le calus : la bordure , naissant près de l’écusson 

dont les côtés sont assez étroitement bordés de noir, semi-orbicu- 

lairement renflée en arrière, de celui-ei au calus , latéralement pro- 

longée presque jusqu'à l'angle sutural, sur une largeur presque 

égale, ou plutôt d’une manière subsinueusement un peu plus large 

depuis le calus, que sur les côtés de celui-ci. Dessous du corps noir : 

côtés de l’antépectus bordés de flave. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parme : les environs de Valencia , province de Vénézuéla (collect. 
Germar et Schaum ). 

19. ©. ustulatn, Prièvement et obtusément ovalaire. Prothorax 

d'un roux flave, paré d'une bordure brune et étroite , sur la moitié 

médiaire de sa base. Elytres brunes , ornées d'une bordure périphéri- 

que d'un roux flave, naissant aux deux cinquièmes de la base, égale, 

aprés les épaules, au quart ou au tiers de la largeur, un peu élargie 

postérieurement et prolongée jusqu'à l'angle sutural. 

o* Tête, antennes , palpes et épimères du médipectus, flaves. 

Dessous du corps généralement plus pâle que chez la ©. Ventre de 

sept arceaux : le cinquième, échaneré. 

Q Tête, antennes et palpes, d’un flave roux ou rougeâtre. Epi- 

mères du médipectus, d’un rouge testacé. Ventre de six arceaux , 

sans échancrure sur chacun d'eux. 

Long. 0m,0022 (11). — Larg. 0m,0017 (3/41), 

Corps brièvement et oblusément ovalaire; médiocrement convexe; 

finement ponctué, luisant, en dessus. Prothorax lronqué au-devant 

de l'écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de cette tron- 

calure ; d'un roux flave , paré sur la moitié médiaire de sa base d'une 

bordure brune, assez étroite et peu nettement limitée. Ecusson brun. 

Elytres obtusément arrondies ou oblusément tronquées poslérieure- 

ment; d'un roux flave, dans leur périphérie, brunes sur le reste de 

leur surface : la bordure externe , naissant aux deux cinquièmes in- 

ternes de la base, dirigée de là à la partie postérieure du calus 
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qu'elle enclot postérieurement, en formant un angle rentrant vers la 

partie postéro-externe ou latérale postérieure dudit calus, égale dans 

ce point au quart ou au tiers de la largeur , graduellement un peu 

élargie vers la partie postéro-externe , et prolongée jusqu’à l'angle 

sutural où elle s’unit à sa pareille. Dessous du corps d'un rouge 

brunâtre sur les médi et postpectus et sur la partie médiaire du pre- 

mier el parfois du deuxième arceau , d'un jaune testacé sur les autres 

parties du ventre. Pieds flaves (9°) ou d'un flave roussätre (% ). 

Parrie : la Colombie (collect. Dupont). 

yy7. Elytres parées de taches noires, brunes ou roussâtres, soit seulement en 

partie subpunetiformes, soit au nombre de plus de quatre sur chaque étui. 

20. €. tortuosa. Un peu obtusément ovale. Prothorax flave à 

cinq laches d'un rouge brunâtre. Elytres ornées chacune d'une berdure 

externe, d'une ligne antérieurement raccourcie, et d'une sorte dy 

dont les branches sont unies en devant, flaves : ce réseau étroit, sépa- 

rant une bordure suturale élargie dans son milieu et quatre taches 

d'un rouge brunâtre : la première , obtriangulaire, subbasilaire ; pro- 

longée jusqu'à la moitié : la deuxième, liée aux deux tiers de la base , 

irrégulière, postérieurement bifurquée, unie d'une part à la troisième , 

prolongée jusqu'aux sept huitièmes et courbée en hamecon, et d'autre 

part à la quatrième , subparallèle et un peu moins longuement pro- 

longée. 

© Tête d’un rouge testaeé livide. Epimères du médipeclus, flaves. 

Ventre à sept arceaux : les cinquième et sixième , échanerés dans 

leur tiers médiaire el faiblement dentés de chaque côté de cette 

échanerure. Pieds d’un flave roussâtre. 

Q Inconnue. 

Érar vonumar. Prothorax flave ou d'un flave livide, paré de cinq 

taches d'un rouge brunâtre ou d'un rouge testacé brunâtre, plus 

obseures dans leur périphérie : trois, liées à la base el ordinairement 

entre elles, et constituant une sorte de bordure basilaire couvrant 

les deux tiers médiaires du bord postérieur : l’antéseutellaire, trian- 

gulaire : les latérales, transversalement oblongues, renflées de dedans 

en dehors, avancées au moins jusqu'aux deux cinquièmes postérieurs 

de la longueur , à leur angle antéro-externe : deux, dorsales, ob- 

triangulaires , situées , une, de chaque côté et près de la ligne mé- 
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diane , prolongées du sixième de la longueur, presque jusqu’à l'anté- 

sculellaire. Æ/ytres flaves, ornées d'une bordure suturale, d'une 

externe, et chacune de quatre taches , d'un rouge brunâtre ou d'un 

rouge leslacé brunâtre, bordées d'obscur ou de noir: la bordare 

suturale , aussi large en devant que la base de l'écusson , graduelle- 

ment renflée jusqu'aux trois septièmes de la longueur où elle égale 

le cinquième environ de la largeur, et progressivement rétrécie ensuile 

jusqu’à l'angle sutural, où elle est réduite au rebord : la bordure 

externe, ne couvrant que le rebord, mais faiblement dilatée ou d'une 

manière punelilorme , vers la fossette postérieure du repli : la pre- 

mière lache, longuement obtriangulaire , séparée de la bordure sulu- 

rale, de la base et de la deuxième tache par un espace également 

très-étroit : cette tache, au moins aussi large en devant que les deux 

cinquièmes de la base, prolongée, en se rétrécissant, jusqu’à la moitié 

ou aux quatre seplièmes de la longueur : la deuxième, étroile en de- 

vant, liée à la base , au tiers externe, graduellement élargie jusqu’au 

calus qu'elle couvre de sa moilié externe , puis anguleusement dilatée 

en s'élargissant de moitié au côté externe , séparée du rebord par un 

espace égal au sixième ou au cinquième de la largeur , prolongée à 

son côté externe subparallèlement à ee rebord jusqu'aux deux 

cinquièmes de la longueur , anguleusement rétrécie à son côté interne 

de la moitié de sa largeur, au tiers de la longueur, subparallèle 

ensuite et un peu obliquement tronquée à l’extrémité : la troisième , 
liée à la deuxième , dans le point où celle-ei se rétrécit anguleuse- 

ment, à son côté interne, prolongée jusqu'aux sept huilièmes de la 

longueur , d'une manière faiblement élargie jusqu'aux trois cin- 

quièmes, et en se recourbant ensuite au côté interne en forme de 

croc ou de hamecon, dont la partie antérieure se lie presque à l’extré- 

mité de la première tache : la quatrième , trois fois aussi longue que 

large, liée ou à peu près à l'angle postéro-interne de l'extrémité obli- 

quement tronquée de la deuxième, longitudinalement prolongée 

jusqu'aux cinq sixièmes, très-étroitement séparée de la troisième : 

ces laches, laissant de la couleur foncière : 1° une bordure externe 

presque uniformément égale au cinquième environ de la largeur : 

2° lignes longitudinales : la première ou interne, prolongée de la 

base à l'angle sutural, où elle se confond avec la bordure externe, 

séparant la bordure suturale de la première tache et de l’extrémilé de 

la deuxième, liée en devant à la deuxième ligne ou intermédiaire : 
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celle-ci, naissant des trois cinquièmes de la base, prolongée entre la 

première tache d’une part el les deuxième et troisième de l'autre, 

jusqu'aux trois cinquièmes de la longueur, dilatée à son extrémité 

entre le eroc de la troisième bande et l'extrémité de la première et 

liée dans ce point à l’interne , constituant avec la première, une sorte 

d'Y dont les deux branches seraient liées par une bande basilaire 

aussi étroite : la troisième , naissant du rétrécissement anguleux de la 

deuxième , servant à séparer l'extrémité de celle-ci el la quatrième , 

de la troisième , postérieurement liée à la partie apicale de la bordure 

exlerne, 

Long. 0m,0045 (21).— Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Corps un peu obtusément ovale ; médiocrement convexe ; finement 

ponelué ; brillant, en dessus. Æntennes el Palpes d'un flave roussâtre. 

Prothorax lronqué au-devant de l’écusson et sensiblement sinueux 

de chaque côté de cette troncature; coloré el peint comme il a été 

dit. Ecusson d'un rouge brunâtre. £/ytres oblusément arrondies pos- 

térieurement; colorées et peintes comme il a été dit : repli flave. 

Dessous du corps d'un rouge ou rouge testacé brunâtre , plus pâle ou 

plus livide sur le ventre que sur les parties pectorales. Pieds d'un 

flave roussâtre («'). 

Parnre : le Brésil (collect. Buquet). 

21. €. fuscomaeulnta. Pritoement el oblusément ovale. Pro- 

thorax et Elytres flaves ou d'un jaune flave : le premier, paré de sept 

taches brunes', d'un brun rouge ow d'un rouge brun : les secondes, 

ornées d'une bordure suturale faiblement dilatée du sixième à l& moi- 

tié , d'une bordure périphérique ne couvrant latéralement que le rebord 

et chacune de cinq taches brunes, d'un brun rouge ou d'un rouge bru- 

nâtre : trois, allongées , subhasilaires, en rangée transversale , arquée 

en arrière : deux, moins longues, en rangée transversale, des trois cèn- 

quièmes aux huit neuvièmes de la lonqueur. 

o" Tête flave ou d’un flave livide , parfois marquée de deux taches 

puncliformes d'un rouge brunâtre, à la partie postérieure du front, 

et d'une bordure de même couleur, rarement entière, au bord anté- 

rieur du labre. Palpes el épimères du médipeclus, flaves. Ventre de 

sept arceaux : le sixième , échaneré en are rentrant sur sa largeur et 

faiblement déprimé ainsi que le suivant. 
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® Tête flave , parée au côté interne des yeux, au-devant du front 

et sur l'épistome, d'une bordure d’un rouge brun ou brunâtre. Palpes 

d’an roux flave. Epimères du médipeclus, brunes ou d’un brun rouge. 

Ventre de six arceaux , sans échancrure. 

Hyperaspis fuscomaculata , Der. Catal. p. 459 (T°). (Dejean avait reçu cette espèce de 

M. de Wintheim, comme étant la Cocc. fuscomaculata de M. Germar, et il l’a indiquée 

sous ce nom dans son catalogue; mais la Cocc. fuscomaculata du savant professeur 

de Halle, se rapporte à la Coccinella (Psyllobora) divisa de Fabricius. 

Érar onwar. Prothorax flave, paré de sept taches, brunes , d'un 

brun rouge ou d'un rouge brun ou brunâtre : trois , liées à la base : 

l'antéseulellaire, petite : les latérales, triangulaires ou en parallélo- 

sramme transversalement oblique, situées chacune entre la précé- 

dente et l'angle postérieur : quatre, plus antérieures, en rangée trans- 

versale : les intermédiaires, oblriangulaires, souvent entaillées en 

angle rentrant à leur côlé externe , situées , une de chaque côté et 

assez près de la ligne médiane , du cinquième aux trois cinquièmes 

de la longueur : les externes ; punctiformes, près du milieu du bord 

latéral. Ælytres flaves ou d'un jaune flave, ornées d’une bordure sutu- 

rale , d'une bordure périphérique et chacune de eïinq taches , brunes, 

d’un brun rouge ou d'un rouge brun ou brunâtre : la bordure suturale, 

naissant très-étroite à l'extrémité de l’écusson, graduellement renflée 

jusqu’au sixième de la longueur où elle égale environ un dixième de 

la largeur, prolongée sur une largeur à peu près égale jusqu’à la moi- 

tié où un peu plus de la longueur, et graduellement rétrécie ensuile 

jusqu'à l'angle sutural : la bordure périphérique, très-étroite à la 

base, ne couvrant que le rebord au côlé externe, un peu moins 

étroite de la courbure postéro-externe à l'angle sutural : les première, 

deuxième et troisième taches , allongées , disposées en rangée trans- 

versale : les deuxième et troisième , prolongées du dixième aux trois 

seplièmes environ de la longueur : la deuxième ou intermédiaire, un 

peu moins antérieurement et un peu plus postérieurement prolongée, 

séparée des deux autres par un intervalle très-étroit : la première , 

un peu moins rapprochée de la bordure suturale que de la deuxième , 

faiblement rétrécie d'avant en arrière et légèrement en are rentrant 

à son côté externe : la deuxième, en triangle allongé : la troisième , 

couvrant le calus de sa partie antérieure , droite ou à peu près à son 

côlé interne , arquée à son côlé externe , moins rapprochée à celui-ci 

du rebord externe que la première ne l'est de la bordure suturale : 
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les quatrième et cinquième, en rangée transversale, des trois 

cinquièmes environ aux huit neuvièmes : la quatrième ou interne, 

un peu moins antérieurement et un peu plus postérieurement pro- 

longée, obtriangulaire, souvent entaillée au milieu de son bord anté- 

rieur , un peu plus voisine de la suture, mais moins de la bordure 

suturale que la première : la cinquième , séparée par un intervalle 

plus étroit de la quatrième que du rebord externe , presque en forme 

de parallélogramme de moitié plus long que large. 

Vuriations du Prothoraz. 

Obs. Outre les variations de teinte , les taches du prothorax offrent quelques mo- 

difications dans leur développement. Quelquelois, par suile d’une extension de la 

matière co'orante, les dorsales juxta-médiaires se prolongent jusqu’à l’antéseu- 

tellaire, ou se lient par les angles antéro-externes à l'extrémité antérieure de la 

tache triangulaire de la base; plus rarement, la tache juxta-latérale montre de la 

tendance à se dilater vers la dorsale correspondante. 

Variations des EÉlytres. 

Obs. Les signes qui constituent le dessin des élytres varient aussi de teinte comme 

ceux du prothorax ; mais ils ne subissent jamais des développements assez consi- 

dérables pour leur faire perdre leur forme normale, La première tache se lie par- 

fois à la deuxième, par son angle postéro-externe; je n’ai pas vu les autres unies 

à leurs voisines. 

Long. 0M,0030 à 0",0033 (1 1/3 à 1 1/21). — Larg. 0m,0022 
à 0",0028 (1 à 1 1/41). 

Corps brièvement et oblusément ovale; médiocrement convexe ; 

finement ponctué; brillant, en dessus. Antennes flaves. Prothorax 

tronqué au-devant de l'écusson et sensiblement sinueux de chaque 

côté de celle troncature; peint comme il a été dit. Ecusson brun, 

d'un brun rouge ou d’un rouge brun. Æ/ytres obtusément arrondies 

ou obliquement et obtusément tronquées chacune à l'extrémité ; 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps brun où d'un brun 

rouge sur les médi et postpectus , ordinairement d'une teinte un peu 

plus elaire, soit d’un brun rouge, soit d'un rouge brun ou brunâtre , 

sur la partie médiaire de l’antépectus et sur les parties ventrales, sur- 

tout sur les postérieures : côtés de l’antépeclus , flaves : quatrième 

arceau du ventre séparé du cinquième, sur ses deux Liers médiaires, 

par un sillon plus profond et terminé par une fossette puretiforme à 

T. II. 2€ série. 112) 
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chacune de ses extrémités. Pieds flaves ou d'un flave blanchâtre (&'), 

flaves ou d’un flave roussâtre (% ). 

Parnre : le Brésil (collect. Dejean (type), Dupont, Germar et 

Schaum; Muséum de Paris). 

22. €. Poortmanmi, Briéoement et obtusément ovale. Prothorax 

et Elytres, jaunes : le premier, paré d'une bordure basilaire noire qua- 

dridentée ; les secondes , ornées d'une bordure sulurale elliptiquement 

renflce de la base à la moitié, d'une bordure périphérique réduite laté- 

ralement au rebord et moins étroite postérieurement , et chacune de 

quatre taches, noïres ou brunes : celles-ci, disposées par paire, pres- 

que en parallelogramme : les antérieures, allongées : les postérieures, 

presque carrces : l'antérieure interne subréniforme, entaillée à son côté 

externe. 

Hyperaspis octosignata, Des. Catal. p. 459 (T). 

©’ Tête, palpes et épimères du médipeclus, flaves. Ventre de sept 

arceaux : le cinquième, échaneré dans son tiers médiaire et faible- 

ment déprimé dans ce point. Pieds flaves. 

® Tête et palpes d'un flave rougeûtre ou d'un roux jaune. Epi- 

mères du médipeelus d’un rouge brun. Ventre de six arceaux : le 

cinquième, sans échancerure. Pieds d'un flave rougeûtre. 

Érar nonmar. Prothorax jaune ou d’un jaune flave, paré d'une bor- 

dure noire ou brune, couvrant les sept huitièmes médiaires de la 

base , offrant en devant quatre dents avancées jusqu’au cinquième ou 

au sixième antérieur : les dents médiaires, les plus grosses, d'une 

largeur à peu près égale sur toute leur longueur , correspondant par 

leur côté externe à la sinuosité postoculaire, obliquement lronquées 

à leur partie antérieure , séparées l’une de l’autre presque jusqu'à la 

base par un intervalle de couleur foncière : les latérales , presque 

carrées, un peu moins profondément et aussi étroilement séparées 

des précédentes. £/ytres jaunes , ornées d'une bordure suturale , 

d'une bordure périphérique et chacune de quatre taches noires ou 

brunes : la bordure suturale , moins large en devant que l’écusson, 

graduellement renflée jusqu’au tiers de la longueur où elle égale 

environ un sixième de la largeur , progressivement rétrécie ensuile 

jusqu’à l'angle sutural : la bordure périphérique , étroite à la base , 

latéralement réduite au rebord, assez large de la courbure postéro- 
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externe à l'angle sutural : les première et deuxième taches , en rangée 

transversale, prolongées du dixième aux deux cinquièmes de la lon- 

gueur, séparées entre elles, dela bordure sulurale et du bord externe, 

par des intervalles presque également étroits : la deuxième ou externe, 

presque en forme de parallélipipède, de moilié au moins plus long 

que large, couvrant le calus de sa partie antérieure : la première ou 

interne, un peu plus postérieurement prolongée, réviforme ou 

entaillée au milieu de son bord externe : les troisième et quatrième , 

plus courtes, en rangée transversale, prolongées des quatre seplièmes 

aux quatre cinquièmes environ de la longueur, correspondant aux 

précédentes , égales en largeur à celles-ci : la troisième ou interne, 

plus large, presque quadrangulaire , rétrécie d'avant en arrière : la 

quatrième ou externe, en parallélogramme un peu plus long que 

large. 

Variations du Prothoraz. 

OÙs. Quelquefois les dents latérales, par un défaut de la matière colorante , sont 

réduites chacune à une tache punctiforme, détachée ou presque détachée dela 

base ; d'autrefois, au contraire, quand la matière noire a été trop abondante, les 

dents se montrent plus développées que dans l'état normal, plus étroitement et 

moins profondément séparées. 

Variations des Elytres. 

Obs. La teinte des élytres varie du flave au jaune tirant un peu sur le jaune orangé. 

Quant aux taches, je n'ai vu aucun exemple de leur union , et elles subissent dans 

leur forme des modifications peu importantes. 

Long. 0®,0025 à 0®,0033 (1 1/8 à 1 1/21). — Larg. 0",0022 
à 0",0029 (1 à 1 4/31). 

Corps brièvement et oblusément ovale; médiocrement convexe; 

moins finement ponctué sur les élytres que sur le prothorax; brillant, 

eu dessus. Æntennes flaves. Prothorax tronqué au-devant de l’éeus- 

son et sensiblement sinueux de chaque côté de cette troncature; peint, 

comme il a été dit. Æcusson noir ou brun. Æ/ytres obtusément et 

obliquement tronquées à leur parlie postérieure ; colorées el peintes 

comme il a été dit. Dessous du corps noir ou brun, parfois graduelle- 

ment d'un brun rouge où même d'un rouge brun sur les derniers 

arceaux du ventre : côtés de l’antépeclus, jaunes. Ventre creusé sur 

les deux tiers médiaires de la largeur, entre les quatrième el cinquième 

arceaux, d'un sillon terminé à chacune de ses extrémités par une 

fosselle puneliforme. l’ieds colorés comme il a été dit. 



=, 
14 SÉCURIPALPES. ct 

Pare : le Brésil (collect. Buquet, Dejean (type), Dupont , 

Melly, elc. ). 

Je l'ai dédiée à M. Poortmann, naturaliste , attaché au Muséum de 
Paris. 

_23. ©. pallax. Priévement et obtusément ovale. Prothorax et 

Elyures, jaunes : le premier, orné de sept taches subpunctiformes noires 

ou brunes : les secondes, parées d'une bordure suturale, d'une,externe, 

latéralement réduite au rebord , et chacune de six taches punctiformes 

ou presque carrées, disposées sur deux rangées longitudinales et dont 

les première et seconde infernes sont unies, noires ou brunes. 

Érar vorwar. Prothorax jaune , paré de sept taches subpuncti- 

formes, noires : trois, triangulaires, liées à la base : l'une, au-devant 

de l'écusson , plus petite : chacune des deux autres, entre celle-ci et 

le bord externe : quatre, plus antérieures, en rangée transversale : 

les deux médiaires , en forme d’accent, siluées près et de chaque côté 

de la ligne médiane, du cinquième aux trois cinquièmes : chacune 

des externes, petite, puncliforme, située près des trois cinquièmes 

du bord extérieur. Ælytres jaunes , ornées d’une bordure suturale , 

d’une bordure externe et chacune de six taches subpunctiformes ou 

presque carrées, noires, d'un brun rouge ou d'un rouge brun : la 

bordure suturale, rétrécie en devant en se rapprochant de l’écusson : 

la bordure externe, peu apparente, ne couvrant que le rebord sulural, 

si ce n’est à l'extrémité où elle est moins étroite : les taches , dispo- 

sées sur deux rangées longitudinales et à peu près parallèles : la 

première de la rangée extérieure, sur le calus : la deuxième, en 

parallélogramme transversal un peu oblique, vers les deux cinquièmes 

de la longueur, plus rapprochée du bord externe : la troisième, ova- 

laire ou en ovale longitudinalement coupé par le milieu, des trois 

cinquièmes aux trois quarts, au moins aussi voisine du bord externe 

que la précédente : la première de la rangée interne, située entre 
celle du ealus et la suture, liée à la deuxième: celle-ci, un peu moins 

rapprochée de la suture : la troisième interne, aussi voisine de la 

suture que la première , plus grosse que la troisième externe el un 

peu plus postérieure qu'elle. 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0",0027 (1 1/41). 

Corps ovale ; luisant. Zéte jaune ou d’un jaune pâle , avec l'épis- 
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tone etle labre d'un rouge teslacé. Antennes flaves. Palpes maxil- 

luires d'un rouge testacé. Prothorax en are dirigé en arrière, tronqué 

au-devant de l’écusson et sinueux de chaque côté de celte tronca- 

ture, à la base; coloré et peint comme il a été dit. Æcusson noir; 

en triangle, à côtés eurvilignes. Æ/ytres en ovale tronqué en are fai- 

blement rentrant en devant, émoussées à l'extrémité; un peu moins 

superficiellement pointillées que le prothorax; colorées et peintes 

comme il a été dit. Dessous du corps noir, avec les derniers arceaux 

du ventre d’un rouge testacé : épimères du médipeelus et Pieds, d'un 

rouge jaune ou d’un rouge testacé. 

Pare : Caracas (collect. Sallé). 

Obs. Elle a été prise par M. Sallé, en mai, et en terre froide. 

24. €. adhærens. Prièvement et oblusément ovale. Prothorax 

et Elytres d'un jaune pâle : le premier, orné de six ou sept taches sub- 

punctiformes : les secondes , parées d'une bordure suturale et d'une 

périphérique et chacune de six taches subpunctiformes , noires : la 

première, sur le calus : trois, en rangée transversale vers le tiers 

(l'interne, semi-orbiculaire, plus grande : la deuxième, petite, presque 

liée à la partie postéro-externe de celle-ci : la troisième, voisine du 

bord externe) : les deux dernières, en rangée transversale , vers les 

deux tiers. 

o Inconnu. 

® Tète noire , parée d'une tache d’un jaune rouge, en forme de 

mitre renversée, liée au vertex et prolongée jusqu'au milieu du 

front. Palpes obscurs. Epimères du médipectus, noires. Ventre de 

six arceaux. 

Érar normaz. Prothorax d'un jaune pâle, orné de six taches, d’une 

bordure latérale et d'une basilaire, noires : quatre des taches, liées à 

la base : deux de celles-ci, triangulaires , situées chacune entre le 

milieu de ladite base et l'angle postérieur : les deux autres , liées cha- 

eune à l’un de ces angles et formant une rangée transversale avec 

deux autres taches situées une de chaque côté de la ligne médiane, 

du einquième aux trois cinquièmes de la longueur : les deux taches 

médiaires de la base, liées entre elles par une bordure basilaire assez 

développée : cette bordure , peu marquée sur les côtés de la base et 

sur le bord des parties latérales. Æ£/ytres d'un jaune pâle , ornées 

d'une bordure suturale, d'une bordure périphérique et chacune de 
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six taches punctiformes ou subpuncliformes , noires : la bordure 

suturale, presque réduile au rebord : la bordure périphérique, étroite 

à la base et réduite au rebord latéralement, moins étroite et ordinai- 

rement plus foncée au bord postérieur : la première des taches parti 

culières à chaque élytre, punctiforme , placée sur le calus : les 

deuxième, troisième et quatrième, disposées en rangée transversale : 

la deuxième ou interne , semi-ovalaire, ayant la partie droite tournée 

vers le bord externe et la partie arquée vers la suture, séparée de 

celle-ci par un espace presque égal à son diamètre, prolongée du 

cinquième aux deux cinquièmes de la longueur : la troisième , punc- 

tiforme, plus petite que la moitié du diamètre longitudinal de la pré- 

cédente ; liée ou à peu près à la parlie postéro-externe de celle-ci : 

la quatrième , puneliforme , un peu oblique, très-voisine du bord 

externe : les cinquième et sixième, disposées en rangée transversale , 

vers les deux Liers ou un peu plus de la longueur : la cinquième ou 

interne, un peu moins rapprochée de la suture que la première, plus 

grosse que la sixième, subpunetiforme : la sixième , ovalaire ou pres- 

que en carré long, un peu moins voisine du bord externe que la 

quatrième. 

Long. 0",0036 (1 2/31). — Larg. 0,0028 (1 1/41). 

Corps brièvement et obtusément ovale; moins finement ponctué 

sur les élytres que sur le prothorax; brillant, en dessus. Æntennes, 

jaunes. Prothorax tronqué au-devant de l'écusson et sensiblement 

sinueux de chaque côté de celle troncalure; coloré et peint comme il 

a été dil. Æcusson noir. Ælytres obiusément arrondies ou obtusément 

et obliquement tronquées chacune à l'extrémité; peintes comme il 

a élé dit. Dessous du corps noir. Cuisses noires. Jambes et tarses 

d'un jaune roux. 

Parme : Caracas (collect. Sallé). 

Elle a été prise par M. Sallé, en terre froide, dans le mois de mai. 

25, €. mnaeulosa. riéoement et obtusément ovalaire. Prothorax 

lave, à sept taches brunes. Elytres flaves, ornées d'une bordure sutu- 

rale, égale à l'écusson, d'une bordure externe, réduite au rebord et 

moins étroite postérieurement, et chacune de sept taches, d'un brun 

rouge ou d'un rouge brun : deux, liées ou presque liées ensemble, près 

de la base (l'externe, Sur le calus) : trois, en rangée arquée en arrière 
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(les antérieures, au tiers) : deux, obliquement disposées (l'interne ou 

antérieure, vers les deux tiers) : les premitre, cinquième el septième , 

en rangée longitudinale : les deuxième , quatrième et sixième, en ran- 

gée subparalléle. 

©’ Inconnu. 

® Tête, antennes, palpes et pieds d'un flave rougeâtre ou testacé. 

Epimères du médipectus, d'un rouge testacé. Ventre de six arceaux, 

sans échanerure sur aucun d'eux. 

Érar nonwaz. Prothorax flave, paré d'une bordure basilaire étroite, 

et de sept taches , brunes où d'un brun rougeâtre : trois, liées à la 

bordure : les latérales de celles-ci, situées vers le quart externe, 

avancées presque jusqu’à la moitié de la longueur : quatre, disposées 

en rangée transversale : les intermédiaires, obliquement prolongées 

du sixième aux trois cinquièmes de la longueur , siluées, une de cha- 

que côté de la ligne médiane : les latérales, punctiformes, placées 

près du bord externe. Æ/ytres flaves, parées d’une bordure suturale à 

peine plus large que l’écusson , d'une bordure périphérique réduite 

latéralement au rebord, mais moins étroile postérieurement, et cha- 

cune de sept taches, de grosseur presque égale, brunes , d'un brun 

rouge ou d'un rouge brun ou brunâtre : les première et deuxième , 

près de la base : la deuxième , puncetiforme , sur le ealus : la pre- 

mière, ovalaire, liée ou presque liée au côté interne de la deuxième : 

les troisième et quatrième , sur la même ligne transversale , vers le 

tiers : la troisième , oblongue, liée à la bordure suturale : la qua- 

trième , obliquement oblongue , voisine du bord externe par sa partie 

antérieure , prolongée jusqu'au tiers externe de la largeur, à sa partie 

postérieure : la cinquième, à peu près carrée, placée presque sur le 

disque, ou plutôt du cinquième aux trois cinquièmes de la largeur, 

aux trois seplièmes environ de la longueur, formant avec les troisième 

et quatrième, une rangée en are dirigé en arrière, presque liée à la 

troisième par son angle antéro-interne : les sixième et seplième, en 

rangée oblique, parallèle à celles que forment les quatrième ct 

cinquième : la sixième ou externe, presque carrée, située vers les 

deux tiers de la longueur, aussi voisine du bord externe que la 

troisième : la septième ou interne, suborbiculaire, presque liée à la 

bordure suturale , vers les trois quarts de la longueur : les première , 

cinquième et seplième, formant une rangée longitudinale, dirigée de 



578 SÉCURIPALPES « 

la moitié de la base à l'angle sutural : les deuxième , quatrième et 

sixième, en rangée presque parallèle : les sixième , cinquième et 

troisième, en rangée oblique. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. La teinte des taches doit varier du brun ou peut-être du noir, au rouge bru- 

nätre ou testacé. Quelques-unes des taches, suivant leur développement, doivent 

se lier entre elles ou rester isolées, Dans l’exemplaire qui a passé sous mes yeux, 

les deux intermédiaires de la rangée antérieure sont liées aux basilaires externes 

et presque à l’antéscutellaire, et le prothorax est paré en devant d’une bordure 

brune, moins étroite que celle de la base, 

Variations des Elytres. 

Obs. La teinte des bordures et des taches doit varier comme celle des mêmes par- 

ties du prothorax, Ces taches doivent offrir quelques modifications dans leur 

forme et probablement dans leurs unions. Dans l'individu existant dans la collec- 

tion du Muséum, la première est unie à la deuxième, et la troisième à la ber- 

dure suturale. 

Long. 0m,0028 (1 1/41). — Larg. 0",0020 (7/81). 

Corps brièvement et obtusément ovalaire ; convexe; un peu moins 

finement ponctué sur les élytres que sur le prothorax; luisant ou 

brillant, en dessus. Prothorax tronqué au-devant de l'écusson et 

sensiblement sinueux de chaque côlé de celle troncature; coloré 

comme il a été dit. Ecusson d'un brun rouge. Elytres obtusément 

arrondies ou obtusément et obliquement lronquées chacune à l’extré- 

milé; peintes comme il a été dit : repli flave, bordé d’obseur. 

Dessous du corps brun sur les médi et postpec'us et sur la partie 

médiaire du premier arceau ventral, d'un rouge brunâtre ou teslacé 

sur les autres parlies du ventre. 

Parnre : la Colombie ? (Muséum de Paris). 

96. €. tessulata, Brièévement et obtusément ovale. Prothorax et 

Élytres , Jaunes : le premier , paré de six ou sept taches rousses ou 

d'un roux testacé : les secondes, ornées d'une bordure suturale, d'une 

bordure périphérique, étroite, et chacune de sept taches ; rousses ou 

d'un roux testacé : trois , subbasilaires (l'interne, moins antérieure , 

une fois plus longue que large) : deux, en rangée transversale, vers la 

moitié de la longueur (l'interne, sur le disque) : une , allongée, juxta- 
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sutivrale, vers les trois quarts : une, vers la courbure postéro-exlernce; 

ou, deux, près de la suture : trois, près du bord externe : deux, sur le 

milieu : l'antérieure de celles-ci, sur le calus. 

o* Tète, antennes, palpes el pieds, d'un flave roussätre. Epimères 

du médipectus, flaves. Ventre peu distinctement de sept arceaux : le 

cinquième, faiblement échaneré en are et cilié. 

® Tête. antennes , palpes et pieds , d'un rouge testacé. Épimères 

du médipeetus , de la couleur du reste du segment. Cinquième arceau 

ventral, sans échanerure ni dépression. 

Érar xorwar. Prothorax jaune, paré de six ou sept taches rousses : 

trois, liées à la base : lrois on quatre, en rangée transversale plus 

antérieure : l'intermédiaire de celles de la base , antéscutellaire , 

petite, nébuleuse , souvent peu marquée : les basilaires latérales, 

situées chacune vers le quart externe, en triangle allongé, prolongées 

presque jusqu’au bord antérieur : l'intermédiaire des antérieures, 

carrée, placée des deux aux quatre cinquièmes de la longueur, sur la 

ligne médiane, vraisemblablement composée de deux taches confon- 

dues ensemble : les latérales, subpunceliformes, placées chacune près 

du bord externe , vers les deux Liers de la longueur. Elytres jaunes , 

parées d’une bordure suturale, d’une bordure périphérique, étroite à 

Ja base, réduite latéralement au rebord , moins étroite au bord posté- 

rieur, et chacune de sept taches, rousses : la deuxième de cestaches, 

subarrondie, sur le calus : la troisième , ovalaire, petite, liée au côté 

externe de celle du calus et souvent linéairement avancée jusqu’à la 

base : la première, en parallélogramme allongé, située entre la suture 

et la tache du calus, un peu moins antérieure que celle-ci, prolongée 

jusqu'aux deux cinquièmes de la longueur, deux fois au moins aussi 

longue que large, offrant ordinairement aux deux cinquièmes posté- 

rieurs de son côlé interne, une dilalalion presque carrée ou en carré 

long, au moyen de laquelle elle se lie souvent à la suture: les 

quatrième et cinquième, en carré un peu allongé , situées en rangée 

un peu obliquement transversale , vers la moité de la longueur : la 

cinquième , plus grosse, moins régulièrement carrée ou irrégulière 

ment subarrondie , presque contiguë au bord externe : la quatrième, 

située à peu près sur le milieu de la largeur : la sixième , au moins 

aussi rapprochée de la suture que la première, plus étroite, en forme 

de trait, prolongée des trois aux quatre cinquièmes de la longueur : 

LL | Mr 2ENsCrie. 13 
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la septième, en ovale transversal , subapicale , presque contiguë à la 

courbure postéro-exlerne, el couvrant plus de la moitié de la largeur. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. La lache antéscutellaire et les deux latérales punctiformes , sont parfois nébu- 

leusement indiquées ou peu apparentes : les basilaires latérales, varient un peu 

dans leur développement. 

Variations des Elytres. 

Obs. Les taches se montrent quelquefois un peu modifiées dans leurs proportions; 

ainsi, la sixième ou juxla-suturale postérieure, est surtout parfois très-réduite et 

isolée de la suture, tandis que d’autrefois elle s’unit à la bordure suturale. 

En général, la couleur des élytres est jaune ( ;') où d’un jaune roussätre ( ® ), 

et les taches sont rousses (;') ou d’un rouge testacé ( @ ), Les taches ont 

ordinairement plus de développement chez ce dernier sexe que dans l’autre. 

Long. 0",0030 (1 1/31). — Larg. 0",0025 (1 1/81). 

Corps brièvement et oblusément ovalaire , ou presque en oclogone 

à angles émoussés ; convexe ; finement ponctué; luisant ou brillant, 

en dessus. Prothorax lronqué au-devant de l’écusson et sensible- 

ment sinueux de chaque côté de celte troncature; coloré et peint 

comme il a été dit. Ecusson d'un rouge brunâtre. Ælytres obtusément 

arrondies postérieurement; colorées et peintes comme il a été dit. 

Dessous du corps d'un brun rouge ou d’un rouge brun ou brunätre 

sur les médi et postpectus et sur les parties médiaires de l’antépectus 

et du premier arceau ventral, d'un rouge brunâtre ou d’un roux tes- 

tacé sur les autres. 

Parrie : la Colombie (colleet. Dupont, Guérin; Muséum de Paris). 

97. €. scenien, Priévement et obtusément ovale. Prothorax et 

Etytres, jaunes : le premier, paré de denx boucles : les secondes, ornces 

d'une bordure suturale , d'une bordure périphérique et d'un réseau, 

d'un rouge brunûtre : le réseau, lié au tiers et aux cinq sixièmes de la 

bordure suturale , au tiers externe de la base, au quart, aux trois 

septièmes et deux tiers du bord externe, divisant la surface de chaque 

élytre en dix ou onze aréoles , dont six complètement closes , savoir : 

quatre, lices au bord marginal : deux , dirigées de l'humérale vers 

l'angle sutural : la postérieure de celle-ci , elliptique. 

Hypsraspis scenica, Der. in collect. GC 



HYPÉRASPIENS. — cleothera. 581 

o Tête flave : labre ordinairement d'un rouge brunâtre. Palpes et 

épimères du médipectus, flaves. Ventre de sept arceaux apparents : 

le premier, garni sur sa partie médiaire d'un faisceau de poils ou 

d'une réunion de poils plus longs : le cinquième , fortement échancré 

dans son liers médiaire et plus densement garni de poils sur le bord 

de celte échancrure, déprimé ainsi que le sixième. 

® Tête d'un flaye roussâlre , marquée ordinairement sur le front 

de deux taches d'un rouge brunâtre. Palpes , d'un flave rougeâtre. 

Ventre de six arceaux, sans échancrure ni aucun autre signe. 

Érar xonaz. Prothorax jaune , paré d'un réseau et de deux taches 

puoctiformes, d'un rouge brunâtre : le réseau, formant deux espèces 

de boueles, paraissant composé : 1° d'une bordure couvrant les trois 

cinquièmes médiaires de la base, et souvent peu distinelement pro- 

longée de chaque côté jusqu'à l'angle postérieur, dentée à chacune de 

ses extrémités et d’une manière moins prononcée au-devani de l'écus- 

son, formée de trois taches unies entre elles : 2° de deux laches 

obtriangulaires, situées , une, de chaque côté de la ligne médiane , 

du sixième aux trois cinquièmes de la longueur , liées chacune par 

un prolongement de leur angle postéro-externe à la dent basilaire 

externe correspondante , liées ou presque liées par leur angle posté- 

rieur à la dent antéscutellaire, enclosant ainsi deux aréoles ovales et 

un peu obliquement subconvergeantes : les laches punctiformes , 

situées chacune près du milieu du bord latéral, dont le rebord est 

également d’un rouge brunâtre. Æ/ytres jaunes, parées d’une bordure 

suturale, d'une bordure périphérique , et chacune d'un réseau d’un 

rouge brunâtre : la bordure sutarale , bordant les côtés de l’écusson 

ou naissant étroite à l'extrémité de celui-ci, graduellement une fois 

plus large que lui au tiers de la longueur , progressivement rétréeie 

de là à l'angle sutural : la bordure périphérique, ne couvrant latérale- 

ment que le rebord, ordinairement moins étroite à la base et au bord 

postérieur : le réseau , paraissant formé : 1° d'une branche longitudi- 

pale principale, naissant du tiers externe de la base , passant sur le 

calus, divisée à partir de celui-ci, en deux rameaux enclosant une 

aréole obtriangulaire : ces rameaux , réunis ensuite vers les trois 

cinquièmes de la longueur et les deux cinquièmes externes de la lar- 

geur , en une branche prolongée en se courbant vers la suture qu'elle 

alteint à peine, vers les cinq sixièmes de la longueur : le rameau in- 
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terne , anguleux dans la partie correspondant à l'angle antéro-interne 

de l'aréole obtriangulaire , lié dans ce point à une lache ovale ou en 

losange, avancée à peu près jusqu'à la bordure basilaire , vers le tiers 

interne de la largeur , prolongée jusqu’au quart de la longueur, isolée 

de la bordure suturale : le rameau externe, lié au bord marginal, au 

cinquième de la longueur, paraissant formé , dans sa moilié poslé- 

rieure , par un autre rameau obliquement dirigé d'avant en arrière , 

vers la moitié ou un peu moins du bord marginal , qu'il suit quelque 

temps pour se recourber vers la branche principale , aux deux tiers de 

la longueur, conslituant avec celte branche une aréole ovale : 2°d'une 

branche longitudinale secondaire , liée au rameau interne, vers 

l'extrémité de l’aréole obtriangulaire , faiblement arquée au eôté in- 
terne, liée, vers les deux tiers de la longueur , à la branche prinei- 

pale , avec laquelle elle constitue une aréole elliptique , paraissant 

formée de deux rameaux transversalement dirigés, unis par leur base : 

l'antérieur, un peu obliquement étendu d'arrière en avant vers la 

suture, à laquelle il s’unit vers le tiers de la longueur : le postérieur, 

un peu courbé en sens contraire vers la bordure suturale qu’il n’atteint 

pas, un peu avant les deux liers : ce réseau , formant sur chaque 

élytre six aréoles complètes : trois , dans la direction de l'épaule à 

l'angle sulural : la première, humérale, subarrondie : la deuxième ou 

intermédiaire , après le calus , oblriangulaire : la troisième ou posté- 

rieure , elliptique : trois, le long du bord externe : la première , 

petite, triangulaire : la deuxième , suborbiculaire : la troisième, pro- 

longée des deux tiers à l'angle sutural , anguleuse dans le milieu de 

son bord antérieur; et quatre ou cinq aréoles incomplètes : trois ou 

quatre le long de la bordure suturale el une vers le milieu de la bor- 

dure basilaire. 

Variations du Prothorar. 

Obs, On reconnait dans le dessin du prothorax une disposition analogue à celui 

dela C. noticollis; mais je n’ai pas vu les bandes dorsales isolées des dents de la 

bordure basilaire. Les taches punctiformes sont parfois peu apparentes, quand la 

matière colorante a pris peu de développement; quand, au contraire, elle a été 

plus abondante, la bordure basilaire se prolonge d’une manière évidente jusqu’à 

l'angle postérieur. 

Variations des Elytres. 

Obs. La tache punctiforme en losange, et celle en ovale, se lient parfois respec- 

tivemenL : la première, à la base : la deuxième, à la bordure suturale, de manière 
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à rendre complètement closes les aréoles ou cellules qui le sont incomplètement 

dans l’état normal. D’autrefois, au contraire, le réseau est en partie effacé , mais 

je ne l'ai jamais vu oblitéré de manière à ne pas permettre de reconnaitre état 

normal, La teinte de ce réseau et des signes du prothorax, varie depuis le rouge 

brunâtre jusqu’au brun. 

Long. 0",0022 à 0",0033 (1 à 1 1/21). — Larg. 0",0018 
à 0m,0027 (3/4 à 1 1/51). 

Corps brièvement et obtusément ovale; médiocrement convexe ; 
moins finement ponetué sur les élytres que sur le proihorax; bril- 

lant, en dessus. Æntennes flaves. Prothorax lronqué au-devant de 

l'écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de celle tronca- 

ture ; coloré comme il a été dit. Ecusson d'un rouge brunâtre. Elytres 

obtusément arrondies ou obtusément et très-obliquement tronquées 

chacune à l'extrémité; peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

d'un rouge brun sur les médi et postpeelus, d’un rouge brunâtre sur 

le ventre : quatrième arceau de celui-ci, séparé du cinquième, sur 

les deux tiers médiaires de la largeur, par un sillon terminé en fossette 

à chacune de ses extrémités : côlés de l'antépectus, jaunes. Pieds 

jaunes ou d’un jaune roussâtre. 

Parme : la Colombie (collect. Dejean (type); Dupont; Muséum 

de Paris). = 

28. ©, retigern. Priévement et obtusément ovale. Prothorax 

et Elytres, jaunes : le premier paré de deux boucles : les secondes , 

ornées d'une bordure suturale, d'une bordure périphérique et d'un 

réseau d'un rouge brunätre : celui-ci, lié au tiers, aux trois cin- 

quièmes et aux cinq sixièmes de la bordure suturale , au tiers externe 

de la base, au quart du bord marginal, divisant la surface de chaque 

étui en sept ow huit aréoles complétement closes : une, en équerre, 

à l'angle basilaire interne : cinq arrondies, dont trois de l'épaule à 

la moitié de la suture et deux plus postérieures : deux ou trois 

marginales. 

œ et ® , caractères analogues à ceux de la C. scenic. 

Érar nonuar. Prothorax jaune ou flave, paré d'un réseau d’un 

rouge brunâtre , paraissant composé 1° d’une bordure couvrant les 

trois cinquièmes médiaires de la base, dentée à chacune de ses 

extrémités et d'une manière moins prononcée au-devant de l’écusson, 
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formée de trois taches unies entre elles : 2° de deux taches obtrian- 

gulaires, situées une , de chaque côté de la ligne médiane , du sixième 

aux trois cinquièmes de la longueur, liées chacune par un prolon_ 

gement de leur angle postéro-externe à la dent basilaire externe cor- 

respondante , liées ou presque liées par leur angle postérieur à la 

dent antéscutellaire, enclosant ainsi deux aréoles ovales plus ou 

moins complètes et un peu obliquement subconvergeantes. Elytres 

jaunes, parées d’une bordure sulurale, d'une bordure périphéri- 

que et chacune d’un réseau d’un rouge branâtre : la bordure sutu- 

rale, bordant les côtés de l’écusson, à peine plus large que lui à 

l'extrémité de celui-ci, graduellement une fois plus large que lui 

au tiers de la longueur , progressivement rétrécie de là à l'angle sutu- 

ral : la bordure périphérique, ne couvrant latéralement que le 

rebord, ordinairement moins étroite à la base el au bord postérieur : 

le réseau’, paraissant formé de deux branches longitudinales, sinueu- 

ses et rameuses : l'exlerne, naissant du tiers externe de la base et 

prolongée jusqu'aux trois quarts de la longueur où elle se recourbe 

vers l’interne, émettant deux rameaux qui la lient à celle-ei : le 

premier, à partir du celus : le deuxième, vers les trois seplièmes 

de la longueur, et un rameau externe qui la lie au bord margi- 

nal vers le quart de la longueur : la branche interne , naissant du 

tiers interne de la largeur vers le huitième ou le neuvième de la lon- 

gueur, courbée à son exlrémilé vers les einq sixièmes de la suture, 

liée à ectle dernière par deux autres rameaux, au tiers el aux trois 

cinquièmes de la longueur : ce réseau partageant la surface de chaque 

élytre en sept ou huit aréoles : la première en forme d'équerre , bordant 

les trois cinquièmes internes de la base ou plutôt de la bordure 

basilaire et le quart de la bordure suturale : les deuxième et troi- 

sième, subarrondies , liées à la bordure suturale : la deuxième, plus 

grosse, sur le cinquième médiaire : la troisième, du quatrième au cinq 

sixièmes de la longueur : les quatrième et cinquième , subarrondies, 

longitudinalement situées l'une après l'autre, en quinconce avec les 

deux ‘autres : la quatrième, après le calus : la cinquième, moins 

postérieure que la troisième : les sixième et septième, liées au bord 

marginal : la sixième, subarrondie, humérale : la seplième, en 

forme de bordure prolongée du quart ou un peu plus jusqu'à l'angle 

sutural, semi-orbiculairement dilatée aux deux cinquièmes, el angu- 

leusement vers le milieu du bord apical, ou presque divisée en deux. 
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Obs. Parmi les cellules arrondies, lhumérale, celle située après le calus et la 

juxta-suturale antérieure formant une rangée obliquement dirigée de l'épaule 

vers la moitié de la longueur, 

Variations du Prothorax. 

Obs. Le réseau est plus où moins complet suivant que les taches juxta-médiaires 

se lient plus ou moins aux dents de la bordure basilaire. 

Variations des Elytres. 

Obs. La teinte du réseau varie du rouge brunätre au brun. Je ne l'ai pas su 

incomplet. 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0",0027 (1 1/51). 

Corps brièvement etoblusément ovale, médiocrement convexe; 

moins finement ponctué sur les élytres que sur le prothorax; luisant 

ou brillant, en dessus. Æntennes flaves. Prothorax lronqué au-devant 

de l’écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de celte tron: 

calure; peint comme il a été dit. Æcusson d'un rouge brun. Elytres 

obtusément arrondies ou obtusément et très-obliquement tronquées 

chacune à l'extrémilé; peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

d'un brun rouge ou d’un rouge brun sur les médi et postpectus , 

d'un rouge brun ou brunâtre sur le ventre : quatrième arceau de 

celui-ci, séparé du cinquième, sur les deux cinquièmes médiaires 

de la largeur, par un sillon terminé en fosselle à chacune de ses 

extrémités : côtés de l’antépeclus, jaunes. Pieds jaunes (S'), ou 

d'un jaune roussâtre (@ ). 

Parme : le Brésil (collect. Buquet, Mocquerys). 

Obs. Elle diffère de la C. scenica , par son prothorax dépourvu de 

tache punetiforme sur les côtés, par le réseau de ses élytres trois 

fois lié à la suture et une seule fois au bord marginal, formant 

un moins grand nombre de cellules, offrant subarrondies les deux 

aréoles juxta-suturales intermédiaire et postérieure , et les deux de 

la rangée longitudinalement intermédiaire; par la disposition de cel- 

les-ei avec l'humérale. 

29. €. glyphiea, Pricoement et oblusément ovale. Prothorax ct 

Elytres d'un blanc flavescent avec des taches noires, ou d'un blanc 

roussätre avec des taches Trousses : le premier, paré de sepl taches : 

les secondes, ornces d'une bordure suturale elliptiquement renflée vers 
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le quart et d'une manière subpunctiforme vers les trois quarts, d'une 

bordure externe réduite au rebord, et chacune de neuf taches : deux. 

subbasilaires : trois , en rangte obliquement transversale , du quart 

interne aux deux cinquièmes externes : trois , en rangée transversale 

oblique et arquée en arrière (l'interne, plus antérieure) : la neuvième, 

subapicale. 

Hyperaspis glyphica, D. Scuavu, 2 litter. 

© Tête, palpes et épimères du médipectus, flaves. Ventre de sept 

arceaux : le premier ; garni d'une houppe de poils : le cinquième, 

fortement entaillé dans le milieu de son bord antérieur el creusé en 

fosselle ainsi que le sixième. 

Q Tête flave ou d'un flave roussâtre , marquée sur le front d’une 

tache ovale, noire ou brune. Palpes d'un flave roussâtre. Epimères du 

médipeclus, brunes , parfois d'un flave roussâtre. Ventre de six ar- 

ceaux , sans Louffe de poils sur le premier , sans fosselle ni entaille 

sur le cinquième. 

Érar nonmar. Prothorax d'un blanc flavescent, paré de sept taches 

noires : trois, liées à la base : l'antéseutellaire, moins grosse : les 

latérales, triangulaires, siluées chacune entre la précédente et l'angle 

postérieur, avancées jusqu'aux deux cinquièmes postérieurs de la 

largeur : quatre , plus antérieures, en rangée transversale : les inter- 

médiaires, obtriangulaires , les plus grosses de toules, situées, une, 

de chaque côlé et assez près de la ligne médiane , du sixième ou du 

cinquième, aux trois cinquièmes de la longueur : les externes , pune- 

tiformes , près du bord latéral. Ælytres d'un blanc flavescent, ornées 

d'une bordure suturale , d’une bordure externe el chacune de neuf 

taches , noires : la bordure suturale, renflée en ellipse ou en ovale 

allongée, presque depuis l’écusson jusqu'au milieu de la longueur, 

à peine plus large dans la plus grande dilatation de cette partie ren- 

flée ( c’est-à-dire. vers le quart ou un peu plus de la longueur ) que le 

sixième de la largeur, réduite ensuite presque au rebord, et renflée de 

nouveau plus faiblement et d'une manière subpunetiforme ou angu- 

leuse, vers les trois quarts de la longueur : la bordure externe, réduite 

au rebord : les première el deuxième taches, situées près de la base : 

la deuxième, ordinairement la plus grosse de toutes, suborbiculaire , 

sur le calus : la première, entre celle-ci et la suture , irrégulièrement 

en carré plus large que long : les troisième, quatrième et cinquième, 
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en rangée un peu obliquement transversale, du quart interne aux 

deux cinquièmes externes : la troisième, en ovale allongé et un peu 

oblique, très-voisine ou presque liée par son eôlé interne au renfle- 

ment de la bordure suturale : la cinquième, plus postérieure, obtrian- 

gulaire , quelquefois entaillée à son bord antérieur , aussi voisine du 

bord externe que la deuxième : la quatrième, une fois plus longue 

que large, entre les troisième et cinquième : les sixième , septième et 

huilième, en rangée un peu obliquement transversale et arquée en 

arrière , des quatre septièmes internes aux trois cinquièmes externes : 

la sixième, obtriangulaire, moins voisine de la suture que la troi- 

sième: la huitième, plus postérieure, ovalaire ou presque carrée, aussi 

rapprochée du bord externe que les deuxième et cinquième : la 

septième , sur la même ligne que la huitième, siluée entre celle-ci et 

la sixième, subtriangulaire, un peu oblique, rapprochée par son 

angle postéro-interne du renflement anguleux de la bordure suturale : 

la neuvième , irrégulièrement en parallélipipède de moitié plus large 

que long, aussi voisine de la suture que la sixième , aussi rapprochée 

du bord postérieur, un peu plus distante de la courbure postéro- 

exlerne. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Les taches, au lieu d’être noires, sont parfois rousses : le fond est alors d’un 

blanc roussätre au lieu d’être blanc ou d’un blanc flavescent. Les taches dorsales 

juxta-médiaires se prolongent quelquefois jusqu’à l’antéscutellaire. 

Variations des Elytres. 

Obs. Les élytres, sous le rapport de la couleur foncière et de celle des taches, 

subissent des modifications analogues à celles du prothorax. La bordure suturale 

est quelquefois brusquement renflée en devant , au lieu de l’être d’une manière 

plus graduelle. La plupart des taches subissent dans leurs formes des modifications, 

mais assez peu importantes : la cinquième, lorsqu'elle est échancrée en devant, 

semble parfois formée de la réunion de deux taches. En général, à part la troi- 

sième, qui souvent s’unit à la dilatation suturale, elles ont peu de tendance à se 

lier; cependant, quelques-unes présentent parfois de légères unions : la septième 

est celle qui a le plus de dispositions à s'avancer jusqu'à la partie postérieure de 

la quatrième. 

Long. 0",0030 à 0",0039 (1 1/3 à 1 3/41). — Larg. 0",0022 

à 0M,0029 (1 à 1 1/31). 

Corps brièvement et obtusément ovalaire ; médiocrement convexe ; 

T. 11. 28 série. 14 
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finement ponelué; brillant, en dessus. Æntennes d'un flaye roussâtre. 

Prothorax \ronqué au-devant de l’écusson et sensiblement sinueux 

de chaque côté de celte troncature ; coloré comme il a été dit. Ecus- 

son noir où brun. Ælytres obtusément et obliquement tronquées à 

l'extrémité ; colorées comme il a été dit : repli flave. Dessous du 

corps noir ou brun sur les médi et poslpeclus el sur la partie mé- 

diaire des deux à quatre premiers arceaux , d’un rouge brunâtre ou 

d'un roux testacé sur le reste du ventre ou seulement sur les deux 

derniers arceaux. Pieds flaves (a), d'un flave roussâtre ou d'un roux 

livide (®). 

Parrre : le Brésil (collect. Dupont, Germar et Schaum; Muséum 

de Paris). 

30. ©. moticollis. Priéoement et obtusément ovale. Prothorazx et 

Elytres d'un jaune flave : le premier , paré d'une bordure variant du 

noir au rouge brunätre, couvrant les trois cinquièmes médiaires de la 

base, bidentée à ses extrémités , ordinairement liée par chacune de ces 

dents à une petite bande dorsale : les secondes, ornces d'une bordure 

suturale, dilatée vers le tiers, d'une bordure externe , latéralement 

réduite au rebord, et chacune de quatre taches disposées par paires, 

variant du noir au rouge brunätre : la première de celles-ci, en arc 

ouvert au côté externe : la deuxième, couvrant le calus, liée à la base: 

l'externe des postérieures, plus antérieure que l'interne. 

Hyperaspis noticollis, Des. in collect. 

o Tête, palpes et épimères du médipeclus , flaves. Ventre de sept 

arceaux : le sixième, échaneré el déprimé dans son milieu , ainsi que 

le seplième : les quatrième et cinquième, moins parcimonieusement 

garnis de poils sur les côtés. 

® Tête d’un jaune flave , parée au côté interne des yeux, d’une 

bordure brune, étroite , punceliforme sur les côtés du bord antérieur, 

du front et sur l'épistome. Palpes d'un flave roussätre. Epimères du 

médipeelus, de la couleur du reste du segment. Ventre de six arceaux, 

sans échanerure ni autre signe. 

Érar norwaz. Prothorax d'un jaune flave, paré sur les trois 

cinquièmes mediaires de sa base, d'une bordure noire, brune ou d’un 

brun rouge, égale au-devant de l’écusson au cinquième de la lon- 

gueur , terminée à chacune de ses extrémités par une dent avancée 

jusqu'aux deux cinquièmes postérieurs ; noté de deux taches de 
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mème couleur, ou sortes de bandes courtes, prolongées du cinquième 

à la moitié ou un peu plus de Ja longueur, exlérieurement étendues 

jusqu'à la ligne longitudinale qui passerait sur la sinuosilé poslocu- 

laire, rapprochées chacune de la ligne médiane à leur extrémité in- 

terne, arquées à leur bord postérieur ou terminées graduellement par 

une dent aux angles postérieurs, ordinairement liées par le postéro- 

externe à la dent basilaire correspondante. Ælytres d'un jaune flave , 

ornées d'une bordure suturale, d'une bordure exlerne el chacune de 

quatre laches , noires , brunes , d'un brun rouge ou même d'un rouge 

brunâtre : la bordure suturale, très-étroile à l'extrémité de l'écus- 

son, graduellement élargie jusqu'au tiers de la longueur, où elle 

égale à peine le sixième de la largeur , graduellement rétrécie ensuite 

jusqu’à l'angle sutural : la bordure externe , latéralement réduite au 

rebord , postérieurement moins étroite : la deuxième tache, couvrant 

le calus , en forme de gros point, ou souvent paraissant composée de 

deux laches , liées par un appendice au quart externe de la base : la 

première, en espèce d'arc longitudinal , ouvert du eôté externe, pa- 

raissant ordinairement composée de deux taches, l’une, en forme de 

bande longitudinale naissant au niveau du calus, plus rapprochée dans 

ce point de la deuxième lache que de la suture, obliquement prolon- 

gée jusque près du renflement de la bordure suturale , une fois plus 

longue que large, l’autre, en forme de triangle transyersalement obli- 

que, dirigé en sens contraire de la bande , lié par son sommet à la 

partie postérieure de celle-ci, prolongé presque jusqu'aux deux liers 

de la largeur et à la moitié au moins de la longueur, rapproché par 

son angle postéro-antérieur de la partie postéro-interne de la tache 

du calus, qui est ordinairement sensiblement échancrée dans ce 

point : la troisième, en forme de parallélogramme de moitié au moins 

plus long que large, séparée du bord externe par un espace à peine 

plus large que la moitié de son diamètre , longitudinalement prolon- 

gée, et subparallèlement au rebord, des deux cinquièmes aux deux 

tiers de la longueur : la quatrième, un peu moins longue , ovale ou 

subarrondie , située entre la troisième et la bordure suturale , des 

trois cinquièmes aux cinq sixièmes de la longueur. 

Variations du Prothorax. 

Obs. La couleur des signes prothoraciques varie du noir au rouge brunätre, Les 

taches où bandes dorsales sont parfois isolées de la dent hasi'aire qui leur corres 
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pond ; mais ordinairement chacune d'elles est liée à cette dent , et la bande da 

côté droit représente, avec la partie basilaire, une sorte de T, à branche longitu 

dinale obliquement dirigée en dehors. 

Variations des Elytres. 

Obs. Le dessin des élytres varie de coulear comme celui du prothorax, et a plus de 

tendance que celui-ci à passer aux teintes claires. Les divers signes, sans se 

déformer d’une manière notable , prennent assez souvent plus de développement 

et s'unissent en partie entre eux. La tache en arc semble généralement la plus 

disposée à s’unir, soit par le milieu de sa courbure à la dilatation suturale, soit 

moins communément par son angle posléro-antérieur à la lache du calus, et 

plus rarement par son angle postéro-inférieur à la quatrième tache. Celle-ci 

s’unit parfois à la bordure suturale, qui s’est graduellement un peu dilatée vers le 

point de leur jonction; et quelquefois, il ne reste de la couleur foncière, entre cette 

quatrième tache, celle en arc et la bordure suturale, qu’un petit espace ovalaire, 

enclos de toutes parts. La troisième tache , quoique souvent devenue très-voisine 

de la partie postérieure de la deuxième tache et du côté externe de la quatrième, 

s’unil rarement à celles-ci. 

Long. 0",0028 à 0m,0036 (1 1/4 à 1 2/31). — Larg. 0",0019 
à 0",0028 (7/8 à 1 1/41). 

Corps brièvement et obtusément ovale ; médivcrement convexe; 

finement ponetué; brillant, en dessus. Antennes flaves. Prothorax 
tronqué au-devant de Fécusson et sensiblement sinueux de chaque 

côté de cette troncature ; coloré comme il a été dit. Æcusson variant 

du noir au rouge brunâtre. Æ/ytres oblusément arrondies ou obtusé- 

ment et obliquement tronquées à l'extrémité ; colorées comme il a 

été dit. Dessous du corps noir, avec les derniers arceaux du ventre 

ordinairement d'un brun rouge ou d’un rouge brunâtre : côlés de 

l'antépectus, jaunes. Pieds flaves (5°) , où jaunes ou d’un flave rou- 

geâtre (® ). 

Parnre : la Colombie (collect. Buquet , Chevrolat, Dejean (type), 

Guérin, Perroud ; Muséum de Paris). 

31. €. trepida. Prièvement et oblusément ovale ; jaune, en dessus. 

Prothorax paré sur la moitié médiaire de sa base d'une bordure noire 

à trois dents : chacune des latérales ,; en géncral liée antérieurement 

à un arc de même couleur, courbé vers la ligne médiane. Elytres 

ornées d'une bordure suturale orbiculairement renflee du quart à la 

moitié, d'une bordure externe, latéralement réduite au rebord , et cha- 



HYPÉRASPIENS. — cleotlhera. 591 

cune de quatre taches presque en carré plus ou moins allongé, d'un 

rouge foncé ou brunes, disposées par paires, sur deux rangées. 

Érar nonwar. Prothorax jaune ou d’un jaune flaye, paré de trois 

taches basilaires , ordinairement liées entre elles et constituant sur 

Ja moitié médiaire de la base une bordure tridentée : la dent intermt- 

diaire , petite : chacune des latérales, avancée jusqu'à la moitié de la 

longueur , ordinairement liée ou presque liée à une bande transver- 

sale ou un peu oblique, arquée, rapprochée de la ligne médiane à 

son côté interne , aussi développée au côté externe que la sinuosité 

postoculaire. Æ/ytres jaunes, ou d'un jaune tirant sur l'orangé , pa- 

rées d'une bordure suturale chargée d'une tache commune , d'une 

bordure externe et chacune de quatre taches , noires , brunes , d’un 

brun rouge ou d’un rouge foneé ou brunâtre : la bordure sulurale , 

très-étroile de l’écusson au quart de la longueur , renflée du quart à 

sa moitié , en forme de tache arrondie , commune, couvrant le quart 

environ de la largeur de chaque élytre, prolongée en bordure sutu- 

rale, d'abord de moitié moins large et rétrécie ensuite de là à l'angle 

sutural : la bordure externe , réduite au rebord jusqu'à la courbure 

postéro-externe , moins étroite ensuite de là à l'angle sutural: les 

taches, disposées par paires, sur deux rangées : la deuxième, cou- 

vrant le calus , parallèle, deux fois aussi longue que large : la pre- 

mière , située sur la même ligne transversale , entre celle-ci et la 

suture, à peine plus longue que la deuxième, plus large , ovalaire ou 

moins parallèle : la troisième , placée sur la ligne longitudinale de la 

première , des quatre seplièmes aux quatre cinquièmes , subparallèle, 

près de deux fois aussi longue que large , un peu oblique d'avant en 

arrière, de dehors en dedans : la quatrième, la plus pelite, à peu près 

carrée, placée sur la ligne longitudinale de celle du calus, aussi 

avancée que la troisième , de moilié moins postérieure. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

Obs. Les taches du prothorax et des élytres doivent varier de teinte; mais je n'ai 

eu l’occasion de voir qu'un seul exemplaire de celte espèce. 

Long. 0m,0030 (1 1/31).— Larg. 0®,0021 (11). 

Corps brièvement et obtusément ovale; convexe; moins finement 

ponctué sur les élytres que sur le prothorax; luisant, en dessus. Zéte 

jaune ; antérieurement marquée d’un are d'un rouge fauve (® ). 4n- 
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tennes et Palpes maxillaires d'un jaune orangé. Prothorazx tronqué 
au-devant de l’écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de 

celle troncature ; coloré et peint comme il a été dit. Ecusson noir. 

Elytres obtusément et obliquement tronquées chacune à l'extrémité ; 

colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps brun , d'un 

brun rouge ou d’un rouge brun, sur les parties peclorales, d’une 

teinte plus claire sur le ventre. fieds d'un jaune rouge. 

Pare : l'Amérique méridionale (collect. Dupont). 

Obs. Je n'ai vu que la Q. 

Elle diffère de la C. noticollis, par sa bordure suturale orbicu- 

lairement renflée ; par la première tache non arquée; par celle du ca- 

lus non avancée jusqu’à la base, ete. 

32. ©. graminicola. Obtusément et brièvement ovale. Elytres 

jaunes , parces d'une bordure suturale plus large vers le quart et rétrécie 

de ce point à l'angle sutural, d'une bordure périphérique, et chacune 

de trois taches brunes, d'un brun rouge ou d'un rouge brun : 

deux de ces taches, couvrant chacune près de deux tiers médiaires de 

la largeur : l'antérieure, prolongée du huitième aux trois seplièmes : 

la postérieure, des trois cinquièmes aux cinq sixièmes de la longueur : 

la troisième tache, petite, punctiforme, presque liée aux trois 

septièmes du bord externe. 

o Incounu. 

® Têle d’un flave rougeâlre, marquée sur le milieu du front d'une 

tache d'un rouge brunâtre. Palpes d'un flave rougeâtre. Epimères 

du médipectus d'un rouge teslacé. Ventre de six arceaux, sans 

échancrure ni autre signe. 

Long. 0",0022 (1!).— Larg. 0",0020 ( 7/81). 

Corps brièvement et obtusément ovalaire ; médiocrement convexe; 

pointillé ou finement ponetué; luisant ou brillant, en dessus. 

Antennes flaves. Prothorax tronqué au-devant de l’écusson el sen- 

siblementsinueux de chaque côté de cette troncature:; jaune, paré d’un 

réseau d'un brun rouge ou rougeâtre ou d’un rouge brun, formant 

deux sortes de boucles : le réseau, paraissant composé, 1° d'une 

bordure couvrant les trois einquièmes médiaires de la base, ou peu 

dislinctement prolongée de chaque côté jusqu'à l'angle postérieur, 
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dentée à chacune de ses extrémités et d’une manière moins pro- 

noncée au-devant de l’écusson; formée de trois taches unies : 2°, 

de deux bandes ou lignes courles, couvrant du sixième ou du 

cinquième aux deux einquièmes de la longueur, naissant extérieu- 

rement sur la ligne longitudinale de la sinuosité postoculaire, 

transversalement prolongée chacune vers la ligne médiane sur la- 

quelle elles s'unissent, liées par un prolongement de leur angle 

postéro- externe à la dent latérale de la bordure basilaire , et par un 

prolongement de leur angle postéro-interne (constituant une bande 

longitudinale sur la ligne médiane) à la dent antéseutellaire de la 

bordure basilaire, enclosant ainsi deux aréoles ovales et un peu 

obliquement subconyergeantes ; paraissant offrir en outre une lache 

punctiforme nébuleuse , à peine distincte, vers le milieu du bord 

latéral, qui est d’un rouge brunâtre. Ecusson d'un brun rouge. 

Elytres obtusément arrondies ou obtusément et obliquement tronquées 

chacune à l'extrémité; jaunes, ornées d'une bordure suturale , d'une 

bordure périphérique et chacune de trois taches brunes, d’un brun 

rouge ou d'un rouge brun : la bordure suturale , naïssant étroite à 

la partie postérieure de l'écusson , graduellement dilatée jusqu’au 

quart de la longueur , où elle égale au moins le double de la largeur 

de la base de l’écusson , rétrécie ensuite jusqu’à l'angle sutural : la 

bordure périphérique , réduite latéralement au rebord, un peu moins 

étroite à la base et surlout au bord postérieur : la première tache, 

grosse , irrégulière, presque carrée, en ligne droite à son bord in- 

terne, subarrondie à son côté externe, prolongée du huitième ou 

du neuvième aux trois septièmes de la longueur, couvrant les trois 

cinquièmes médiaires de la largeur, et le calus de sa partie antéro- 

externe : la deuxième, très-pelite, punctiforme , liée ou presque lice 

au bord externe, vers les trois septièmes de la longueur : la troisième , 

placée sur la même ligne longitudinale que la première, au moins 

aussi large ou un peu plus large qu’elle, prolongée des trois cinquièmes 

aux cinq sixièmes où un peu moins de la longueur, en paralléli- 

pipède de moitié plus large que long, échancrée au milieu de son 

bord postérieur et paraissant ainsi formée de deux taches confondues 

ensemble. Dessous du corps d’un brun rouge ou d'un rouge brun. 

Pieds d'un roux flave ou d'un flave rouge. 

Parnie : la Colombie (collect. Trobert). 

Obs. J'ai déeri tel qu'il existe l'individu unique qui a servi à cette 
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description. Chez d'autres exemplaires , les taches dorsales du pro- 

thorax sont probablement moins complètement unies, soit entre 

elles, soit à la bordure basilaire , et les taches punetiformes sont vrai- 

semblablement plus apparentes. IL ne serait pas impossible que cha- 

cune des deux grosses taches des élytres, fut formée de deux taches 

confondues sur cet exemplaire, et moins complètement unies sur 

d'autres; mais cette supposilion n'est qu'une conjecture. La teinte 

des signes du prothorax et des élytres doit varier. 

33. €. compta. Obtusément ovalaire. Prothorax noir , paré de 

uiois taches jaunes : l'une , sur la ligne médiane : chacune des autres , 

à l'angle de devant. Elytres d'un jaune flave , ornées d'une bordure 

suturale couvrant le cinquième de la base, puis graduellement rélrecies 

enclosant après l'écusson deux petites aréoles flaves , d'une bordure 

externe, latéralement réduite au rebord et moins étroite postérieure 

ment, et chacune de cinq à sept taches, noïres : la premiére, sur le ca- 

lus , en carré long : les deuxième et troisième, prolongces jusqu'à la 

moilié : la juxta-marginale , presque en forme de larme : la juxla- 

suturale, paraissant liée à son côté externe à deux autres taches 

plus courtes : les quatrième et cinquième, presque en carré allongé, 

prolongées chacune des trois cinquièmes environ aux cinq sixièmes de la 

longueur. 

© Inconnu. Doit probablement avoir les épimères du médipeclus 

flaves, les pieds plus pâles et le front peut-être autrement coloré. 

© Tête noire, parée d’une tache d’un jaune orangé, presque en 

demi-cerele, arquée du côté du vertex, prolongée jusqu’au milieu 

du front. Palpes noirs. Epimères noires. Ventre de six arceaux, sans 

échanerure sur aucun d'eux. 

Érar vonmar. Prothorax noir, paré de trois taches jaunes ou d'an 

jaune orangé : une, obovyalaire ou oblongue, couvrant environ les 

deux tiers médiaires de la ligne médiane : chacune des deux autres , 

située à l'un des angles de devant, étendue jusqu'à la sinuosité post- 

oculaire, couvrant la moitié du bord latéral, et sinueusement dilatée 

à son côté interne , dans la direction du milieu de la ligne médiane. 

Elytres d'un jaune flave, parées d’une bordure suturale, d'une bor- 

dure externe et chacune de cinq à sept taches, noires : la bordure 

sulurale, naissant à la base dont elle couvre le cinquième interne , 

graduellement rétrécie jusqu'à l'angle sutural , enelosant sur chaque 
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élytre, au-dessous de l’écusson, une petite aréole elliptique, flave : 

la bordure externe, latéralement réduite au rebord , et postérieure- 

ment moins étroite, à partir de la courbure postéro-exlerne : la pre- 

mière lache , en carré allongé , couvrant le calus : les deuxième et 

troisième, à peu près sur la même ligne transversale : la deuxième, 

irrégulière, liée par son côté postéro-externe à deux taches inégale- 

ment pelites, ou paraissant composée de trois taches : l'interne de 

celles-ci, parallèle, quatre fois aussi longue que large, prolongée du 

dixième à la moitié de la longueur , contiguë par son angle antéro- 

interne à la bordure suturale : l'intermédiaire , étroite, courte , liée à 

l'interne vers les trois quarts de celle-ci, et au tiers médiaire de 

l'externe : cette dernière, presque linéaire, parallèle à l’interne, pro- 

longée à partir de la moitié de la longueur de celle-ci et un peu plus 

postérieurement , en parlie placée sur la même ligne longitudinale 

que le côté interne de celle du calus : la troisième tache, presque en 

forme de larme ou de virgule renversée, parallèle, par son côlé 

externe, au bord extérieur dont elle est rapprochée, subgraduelle- 

ment renflée à son côté interne, à peine moins antérieurement avan- 

cée que celle du calus , presque liée à l'angle postéro-externe de 

celle-ci , aussi longuement prolongée que la deuxième : les quatrième 

et cinquième, sur la même rangée transversale : la quatrième ou in- 

terne ,; presque en parallélipipède allongé où un peu plus élroile 

postérieurement, parallèle , à son côté interne, à la bordure suturale, 

dont elle est plus voisine que la deuxième , à son angle postéro- 

interne , un peu obliquement prolongée en dedans, des trois cin- 

quièmes aux cinq sixièmes de la longueur : la cinquième, plus 

avancée du quart de sa longueur , aussi postérieurement prolongée , 
obliquement tronquée en devant et en sens contraire de la quatrième, 

arquée de son angle antéro-externe à l'angle postéro-interne, parallèle 

au bord externe, dont elle est au moins aussi rapprochée que la troi- 

sième, un peu en arc rentrant à son côté interne. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

Obs. Le prothorax doit offrir peu de variations dans la forme de ses taches : la 

seconde des élytres au moins ; semble devoir offrir, suivant les exemplaires, des 

modifications plus où moins sensibles, 

Long. 0®,0039 (1 3/41). — Larg. 0m,0030 (1 1/31). 

Corps obtusément ovalaire; un peu moins finement ponelué sur 

TL IA série. 75 
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les élytres que sur le prolhorax; convexe; luisant en dessus. Ænfennes 

d'un jaune orangé, à dernier article obseur. Prothorax lronqué au- 

devant de l'écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de cette 

troncalare ; peint comme il a été dit. £cusson noir. Elytres obtusé- 
ment arrondies à l'extrémité; colorées et peintes comme il a été dit. 

Dessous du corps noir, avec les derniers arceaux du ventre d'un 

jaune orangé ou d'un rouge jaune. Pieds d'un jaune orangé ou d'un 
rouge jaune. 

Parme : la Colombie (collect. Dupont). 

BBe Elytres noires, à taches jaunes. 

Obs. Les insectes de celle coupe n’ont jamais, comme les premières espèces du 

genre suivant, les élytres parées, soit d’une bordu'e marginale euliére ou 

raccourcie , soit de laches allonsées représentant une bordure interrompue, 

ô. Élytres ornées chacune de cinq ou six taches. 

34. ©. ambigua. Obtusément ovale. Prothorax et Elytres noirs : 

le premier, paré de chaque côté d'une bordure jaune, clendue en devant 

jusqu'à la sinuosilé postoculaire et couvrant le septième externe de la 

base : les secondes, ornces chacune de six taches jaunes ou orangees : 

deux, subbasilaires : deux , vers les trois cinquièmes (les internes de 

ces deux rangées, voisines de la suture : les externes, lices au bord 

marginal) : une, sur le disque , entre les quatre précédentes : une, 

subapicale, presque en parallélogramme subtransversal , échancrée 

endevant. Jambes antérieures, dilatées et denticulees. 

© Inconnu. Doit avoir le front et les épimères du médipeclus , 

flaves ; les taches des élytres, d'unc teinte plus jaune. 

® Tête d'un rouge brunâtre. Epimères du médipectus, d'un rouge 

teslacé. Ventre de six arceaux. 

Hyperaspis ambigua, Des. Catal, p. 459 (8 )- 

Hyperaspis chrysomelina, Lacorvare, inéd. Des. Catal. l. c. 

Érar nonmar. Prothorax noir, paré de chaque côté d'une bordure 

jaune ou d’un jaune orangé, étendue en devant jusqu’à la sinuosité 

postoculaire, parallèlement prolongée jusqu’au milieu de la longueur , 

graduellement et faiblement rétrécie ensuite jusqu'à la base, couvrant 

le septième externe de celle-ci. Ælytres noires, ornées chacune de 
six taches jaunes ou d'un jaune orangé : les première et deuxième , 

presque liées à la base : la première , ovalaire ou subarrondie, placée 



HYPÉRASPIENS. — cleothera. 597 

sur le côté de l'écusson, à peine séparée de la base dont elle couvre le 

tiers interne : la deuxième, un peu moins antérieure , subarrondie , 

liée au rebord externe qui reste noir sur loute la longueur : la 

troisième, orbiculaire, un peu plus petite , placée sur le disque, à 

égale distance à peu près des première, deuxième, quatrième et 

cinquième : ces deux dernières, subarrondies, un peu plus grosses 

que les première el deuxième , disposées en rangée transversale , 

presque vers les trois cinquièmes de la longueur : la quatrième, éten- 

due du huilième interne au moins jusqu'à la moitié de la largeur : 

la cinquième, liée au rebord externe : la sixième, subapieale, aussi 

voisine de la suture que la quatrième, presque également rapprochée 

de la courbure postéro-externe , presque en carré lransversal , échan- 

crée au milieu de son bord antérieur. 

Obs. La couleur foncière du prothorax et des élytres est parfois moins obscure ou 

üre plus ou moins sur le brun. 

Long. 0",0052 (21/31). — Larg. 0",0035 (1 3/51). 

Corps obtusément ovale; convexe; finement ponctué; luisant ou 

brillant, en dessus. Æntennes et Palpes d'un flaye rougeâtre. Protho- 

rax tronqué au-devant de l'écusson et sensiblement sinueux de cha- 

que côté de cette troncature; coloré el peint comme il a été dit. 

Ecusson noir. Elytres obtuses ou obliquement etobtusément tronquées 

chacune à l'extrémité ; colorées et peintes comme il a été dit : repli, 

Dessous du corps et Pieds , d'un rouge teslacé ou d’un roux teslacé , 

plus foncé sur les parties peclorales : jambes de devant, dilatées exté- 

rieurement en une tranche arquée et denticuiée, 

Parme : Cayenne (collect. Cheyrolat, Dejean (type), Reiche). 

35. €. Millierii. Priéoement et oblusément ovale, Prothorax 

flave, paré de deux taches noires, liées à la base ; prolongées jus- 

qu'au cinquième antérieur. Elytres noires, à six taches jaunes : deux, 

subbasilaires : deux , vers les trois cinquièmes (les internes de ces 

deux rangées, voisines de la suture : les externes, liées au rebord mar- 

ginal) : une, sur le disque, entre les précédentes : une, subapicale, 

presque en parallélogramme subtransversal. Jambes de devant, & peine 

dilatees. 

© Tête, antennes, palpes et épimères du médipeelus , flaves ou 

d'un flave roussâtre. Ventre de sept arceaux : le premier, garni d'une 
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touffe de poils : les cinquième et sixième , échanerés en are très- 

prononcé : le septième, en espèce d'hémicycle , lié au précédent, 

seulement par ses extrémités. 

Érar voruaz. Prothorax jaune où d'un jaune flave , paré de deux 

taches noires , brunes ou d'un brun rouge, en triangle tronqué , liées 

entre elles à la base, couvrant les trois cinquièmes médiaires de 

celle-ci, avancées jusqu’au sixième ou au cinquième antérieur, rétré- 

cies d’arrière en ayant à leur côté externe, tronquées en devant, pro- 

fondément séparées sur la ligne médiane. Ælytres noires, brunes ou 

d'un brun rouge, ornées chacune de six taches jaunes : les deux pre- 

mières , liées à la base : la première, presque obtriangulaire, subar- 

rondie postérieurement, voisine de la suture, étendue jusqu'aux trois 

cinquièmes de la base, prolongée jusqu'aux deux septièmes de la 

longueur : la deuxième, un peu plus allongée , lice au rebord externe 

qui reste noir ou obscur sur toute sa longueur , couvrant à peine plus 

du cinquième externe de la base , une fois plus longue que large : la 

troisième, plus petite, ovalaire , située sur le disque ou un peu plus 

rapprochée du bord externe que de la suture, du quart ou un peu plus 

à la moitié environ de la longueur , à égale distance des première et 

deuxième, quatrième et cinquième : celles-ci, en rangée transversale: 

Ja quatrième ou interne, un peu moins voisine de la suture que la 

première , élargie d'avant en arrière , presque en forme de poire, du 

tiers ou un peu plus aux deux tiers : la cinquième, de forme presque 

semblable, un peu moins antérieurement et un peu plus poslérieure- 

ment prolongée, liée au rebord externe : la sixième, presque en paral- 

lélipipède transversal ou rétrécie de dedans en dehors, aussi voisine 

de la suture que la quatrième, à peine moins rapprochée du bord pos- 

térieur el de l'externe. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Le prothorax offre peut-être quelques variations chez la © , que je n'ai pas 

vue. La teinte des taches varie vraisemblablement comme celle du réseau des 

élytres. 

Variations des Elytres. 

Obs. Le réseau noir passe au brun ou au brun rouge, et les taches sont d'autant 

moins claires que le réseau s'éloigne d’avantage de la couleur noire. 

Long. 0w,0030 (1 1/31). — Larg. 0m,0019 (7/81). 

Corps brièvement et obtusément ovale; convexe; un peu moins 
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finement ponctué sur les élytres que sur le prothorax; brillant, en 

dessus, Prothorax tronqué au-devant de l'écusson et sensiblement 

sinueux de chaque côté de cette troncature ; coloré comme il a été 
dit. Ecusson noir ou brun. Æ/ytres obtusément arrondies ou obtusé- 

ment et obliquement tronquées chacune à leur extrémité ; colorées 
comme il a été dit. Dessous du corps brun ou d'un brun rouge sur 

les médi et postpectus et le premier arceau ventral, d’une teinte plus 

claire sur les suivants. Pieds flaves ou d'un flave rousstre. 

Patrie : Cayenne (collect. Trobert). 

J'ai dédié cette espèce à M. Millière , lépidoptériste plein de ta- 
lents, membre de la société linnéenne de Lyon. 

36. €. tredecim-gattata. Ooale ; convexe. Prothorax et Ely- 

tres, noirs ou bruns , parés : le premier , d'une tache presque carrée à 

chaque angle antérieur , et d'une, oblongue , sur la ligne médiane , 

flaves : les secondes, de cinq taches de méme couleur : deux, basi- 

laires : deux , vers la moitié : une, plus large, subapicale : celle-ci, 

aussi voisine de la suture que les première et troisième , liée au bord 

externe comme les deuxième et quatrième : ces trois dernières, parfois 

liées et constituant une bordure externe presque trilobce. 

Hyperaspis 15-quttata, Reicue, àu collect. 

Hyperaspis 13-notata, Buquer, in collect. 

o* Tête flave. Prothorax paré en devant d'une bordure très-élroite, 

d'un flave rougeâtre. Cinquième et sixième arceaux du ventre échan- 

erés dans le milieu de leur bord postérieur, et faiblement dentés aux 

extrémilés de cette échanerure : pygidium recourbé en dessous et 

représentant un septième arceau. 

@ Tête noire ou brune , parée à sa partie postérieure d'une lache 

jaune ou d'un jaune terne , occupant presque toute la largeur du 

front, brusquement rétrécie au niveau de la moitié de la longueur 

des yeux, avancée en forme de petit appendice au milieu du bord 

antérieur. Ventre de six arceaux, sans échanerure. 

Érar Nonwac, Prothorax noir ; paré de trois taches flaves ou d'un 

blanc flavescent : l’une , tantôt ovalaire , tantôt fusiforme, étroite, 

occupant la moitié médiaire ou un peu plus de la ligne médiane : 

chacune des autres, couvrant l'angle antérieur , jusqu'à la sinuosité 

postoculaire, etles trois quarts environ du bord latéral, presque carrée, 
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souvent sinueuse à son bord postérieur, émoussée ou arrondie à son 

bord postéro-interne (5), souvent à peine prolongée jusqu’à la moilié 

ou un peu plus du bord externe , en laissant le rebord moins étroite- 

ment noir (® ). Ælytres noires , ornées chacune de cinq taches flaves 

ou d'un blanc flavescent : les première et deuxième , presque liées à 

la base, ne laissant entre elles et celle-ci qu’une bordure très-étroite : 

la première, subarrondie ou ovalaire , prolongée au moins jusqu’au 

quart de la longueur, depuis le huitième voisin de la suture , jus- 

qu'aux trois cinquièmes environ de la largeur : la deuxième, humé- 

rale, à peu près aussi longue , plus étroite , longeant le rebord qui 

reste noir sur loute son étendue : les troisième et quatrième , en ran- 

gée lransversale faiblement oblique, vers le milieu de la longueur : 

la troisième ou interne, ovalaire ou suborbiculaire, souvent tronquée 

du côté interne et anguleuse dans le milieu de son côté externe, à 

peu près aussi voisine de la suture que la première, généralement un 

peu moins grosse que celle-ci, étendue presque jusqu'au milieu de la 

largeur : la quatrième, un peu plus antérieure, au moins aussi grosse, 

suborbieulaire, liée au rebord externe : la cinquième , la plus grosse , 

subapicale , très-voisine du bord postérieur et de la courbure postéro- 

externe , ordinairement séparée du rebord externe par une bordure 

noire, aussi voisine de la suture, à son côlé interne, que les première 

el troisième, presque en ovale transversal, échancrée à son bord 

anlérieur. 
Variations de Teintes. 

Obs. Quelquefois la couleur foncière est brune ou d’un brun rougeñtre au lieu d'être 

noire : les taches sont alors d’une teint: plus jaune. 

Variations des Elytres. 

Var. À. Une ou plusieurs laches liées ensemble. 

Obs. Parfois, la subapicale se lie à la quatrième, mais ordinairement sans dénatu- 

rer d’une manière bien considérable le dessin primitif; d’autrefois, par une mo- 

dification plus profonde, le réseau noir qui séparait les deuxième ét troisième, 

quatrième et cinquième, s’eface près du bord externe, et les élytres se montrent 

parées d’une bordure externe à laquelle se lient les deuxième, quatrième et 

cinquième taches : celle-ci, alors, s'étend postérieurement jusqu’au rebord. 

Ordinairement alors, le réseau du reste des élytres se montre moins faible ou 

plus large , et rétréoit les première et troisième taches. 

Long. 0m,0048 (2 1/81). — Larg. 0",0042 (1 7/8!). 

Corps brièvement etun peu obtusément ovale , plus large vers les 
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quatre seplièmes de la longueur des élylres; convexe; finement 

ponelué; brillant, en dessus. Antennes d'un flave roussâtre. Palpes 

d’un rouge brun. Prothorax notablement arqué en devant, au bord 
postérieur de l'échanerure , tronqué au-devant de l’écusson et sensi- 

blement sinueux de chaque côté de celle troncalure; coloré comme il 

a été dit. Elytres arrondies ou subarrondies postérieurement; colorées 

comme il a été dit : repli flave , étroitement bordé de noir. Dessous 

du corps souvent noir , principalement sur les parties peclorales, 

quelquefois d'un rouge brun sur le ventre et même sur les parties 

peclorales : côtés de l'antépectus , flaves. Pieds d'un rouge testacé , 

tanlôt livide, tantôt plus rougeâtre. 

Parure : la Nouvelle-Grenade (collect. Reiche) ; la Colombie ( Bu- 

quet, Chevrolat, Guérin). 

37. ©, turbata. Priévement et obtusément ovale. Prothorax noir ou 

brun, pare d'une raie flave, sur la moitié antérieure de la ligne médiane, 

el d'une tache de même couleur irrégulièrement quadrangulaire , cou- 

vrant chaque bord externe, anquleusement échancrée à son bord pos- 

térieur. Elytres ornées d'une bordure suturale plus large que l'écusson, 

d'une bordure externe , réduite au rebord jusqu'aux deux tiers , et 

chacune d'un réseau, noirs ou bruns : celui-ci, divisant la surface de 

chacune en cinq aréoles d'un jaune pâle : deux , basilaires : l'externe, 

étroite, humécrale : deux, constituant vers la moitié de la longueur , 

avec leurs pareilles , une rangée en arc dirigé en arrière : la cinquième, 

subapicale. Jambes de devant peu ou point dilatées et non denticulées. 

o' Inconnu. 

® Tête noire, parée d'une tache jaune , en forme de mitre ren- 

versée, liée au bord postérieur , étendue presque jusqu'aux yeux, 

avancée jusqu’à la partie antérieure du front. Palpes d'un jaune rous- 

sâtre. Epimères du médipeetus , brunes. Ventre de six arceaux, sans 

signe parliculier sur aucun. 

Érar Nonmar. Prothorax paré d'une bande linéaire et d’une tache 

de chaque côté , flaves ou d’un jaune flave : la bande, très-étroite, 

couvrant au moins la moilié antérieure de la ligne médiane : chacune 

des taches, étendue en devant jusqu'à la partie du bord antérieur 

correspondant au milieu des yeux, prolongée sur une largeur paral- 

lèle jusqu'au milieu de la longueur, où son angle postéro-interne est 
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rectangulairement ouvert, transversalement coupée en ligne droite 

sur la moitié interne de son bord postérieur et rétrécie ensuite de là à 
l'angle postérieur. Ælytres parées d’une bordure suturale assez étroite, 

jusqu'à la première bande, au moins égale ensuite sur chaque élytre, 

à la base de l’écusson, d’une bordure externe, réduite au rebord jus- 

qu’à l'extrémité de la seconde des taches juxta-marginales , et posté- 

rieurement moins étroite, et d'un réseau, noirs ou bruns : celui-ci, 

divisant la surface de chaque étui en cinq aréoles ou taches flaves : 

ce réseau, formé de deux bandes transversales longitudinalement 

unies entre elles, aux trois cinquièmes de la largeur : la bande anté- 

rieure, prolongée des deux septièmes de la suture aux deux sepliè- 

mes du bord externe, émettant sur le calus une dent avancée à peu 

près jusqu’à la base : la deuxième bande, sinueusement prolongée 

des deux tiers du bord externe aux cinq seplièmes de la suture, plus 

avancée dans le point où elle se lie au rameau longitudinal servant à 

unir les deux bandes : la première tache ou interne , presque semi- 

circulaire, couvrant les trois cinquièmes internes au moins de la 

base : la deuxième ou humérale, obtriangulaire, étroile, prolongée, 

comune la première, jusqu'au quart de la longueur : les troisième et 

quatrième , en rangée transversale : la troisième ou interne , liée à la 

bordure suturale , prolongée des deux cinquièmes aux deux tiers de 

la longueur, étendue jusqu'à la moilié de la largeur : la quatrième, 

en triangle dont la base serait liée au rebord externe : la cinquième, 

subapicale, presque en parallélipipède transversal, étendue de la bor- 

dure suturale presque jusqu'au rebord externe, échancré en arc en 

devant. 

Variations du Prothoraz et des Elytres. 

Ofs. La couleur noire passe, suivant les exemplaires , au brun où même au brun 

rouge. 

Long. 0M,0033 (1 1/21). — Larg. 0,0025 (1 1/81). 

Corps brièvement et obtusément ovale; convexe; moins finement 

ponctué sur les élytres que sur le prothorax; brillant, en dessus. 

Antennes d'un jaune roussâtre. Prothorax tronqué au-devant de 

l'écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de cette troncature, 

à la base ; coloré comme il a été dit. Æcusson noir ou brun. Ælytres 

obtusément arrondies ou obtusément tronquées chacune à l'extrémité; 

colorées comme il a été dit. Dessous du corps noir ou brun sur les 
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médi et postpectus et sur la majeure partie médiaire de l'antépeetus 

et des deux ou trois premiers arceaux du ventre, d'un jaune orangé 

sur les autres parties de celui-ci. Pieds d'un jaune orangé. 

Parme : le Brésil (collect. Germar et Schaum). 

38. ©. decem-verruenta. Dyiévement el obtusément ovale. Pro- 
thorax brun, paré sur la ligne médiane d'une tache flave, oblongue , 

et d'une tache de même couleur , en carré large, couvrant les trois 

quarts de chaque bord lateral. Elytres ornces d'une bordure suturale , 

un peu plus large que l'écusson, d'une bordure périphérique, réduite au 

rebord jusqu'aux deuætiers, et chacune d'un réseau, bruns ou d'un rouge 

brunâtre : celui-ci, divisant la surface de chacune en cinq arcoles d'un 

Jaune pâle : deux, basilaires : l'externe, plus petite, humérale : deux, 

formant vers la moitié de la longueur, avec leurs pareilles , une ran- 

gée en arc dirigé en arrière : la cinquième, subapicale. Jambes de 

devant dilatées en une tranche denticulée. 

Hyperaspis 10-verrucata, Cnevrorar, in collect. 

o" Tête flave, parfois marquée de taches nébuleuses. Palpes flaves. 

Prothorax paré en devant d'une bordure flave égale au sixième ou 

presque au cinquième de la longueur. Epimères du médipectus, flaves. 

Antépeclus largement flave sur les côtés. Ventre de sept arccaux : les 

cinquième el sixième, échancrés dans leur tiers médiaire , et dépri- 
més. 

@ Tête d'un flave roussätre ou rougeâtre. Palpes de même cou- 

leur. Prothorax sans bordure flaye en devant. Epimères du médipec- 

lus, de la couleur du reste du segment. Côtés de l’antépeetus , étroi- 

tement bordés de flave. Ventre de six arceaux, sans signe particulier 

sur chacun d'eux. 

Érar normaz. Prothorax d'un brun rouge ou d'un rouge brunûtre , 

paré d'une tache sur la ligne médiane et d'une tache de chaque côte . 

flaves ou d’un flave roussâtre : celle de la ligne médiane , en ellipse 

ou en ovale plus ou moins allongé, prolongée du cinquième ou du 

quart jusqu'aux trois quarts environ : chacune des lalérales, étendue 

en devant jusqu'au côté interne des yeux, prolongée jusqu'aux deux 

tiers où trois quarts du bord latéral , en parallélogramme plus large 

que long, parfois en partie divisée. même chez le og, par une 

extension linéaire, de la région d'un brun rouge à l'angle antéro- 

9e MNT ENSCrIe. 76 
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externe de celle-ci. Ælytres ornées d'une bordure suturale un peu 

plus large que la base de l'écusson, d’une bordure périphérique , 

réduite au rebord jusqu'aux deux tiers de la longueur, et d’un réseau, 

bruns , d'un brun rouge ou d'un rouge brun ou brunâtre : ce réseau, 

divisant la surface de chacune en cinq aréoles, ou formant cinq taches 

d'un jaune pâle : les première et deuxième , à peu près liées à la 

base : la première, ordinairement orbiculaire, parfois subcordiforme, 

prolongée jusqu’au quart de la longueur : la deuxième, plus pelile , 

humérale, limitée à son côté interne par le calus : les deuxième et 

troisième, en rangée un peu obliquement transversale : la troisième 

ou interne , aussi voisine de la suture que la première, ovalaire ou 

suborbiculaire, prolongée des deux cinquièmes aux deux liers : la 

quatrième, plus antérieure, suborbieulaire ou semi-orbiculaire , liée 

au rebord externe : ces deux laches , formant avec leurs semblables 

une ‘rangée en arc dirigé en arrière : la cinquième , un peu plus 

grosse , subapicale , aussi voisine de la suture que les première et 

troisième, plus rapprochée du bord postérieur et de la courbure pos- 

téro-externe, ordinairement, soit en ovale transversal, soit échancrée 

à son bord antérieur et particulièrement chez le &' : ces taches, cou- 

vrant un espace plus grand que le réseau. 

Variations du Prothorazx. 

Obs. La tache dorsale varie un peu de forme et d’étendue, c’est-à-dire, se montre 

plus ou moins étroite et plus ou moins rapprochée de la base à sa partie posté- 

rieure, La teinte foncière peut vraisemblablement passer au brun où mème au 

noir, chez d’autres individus. Dans ce cas, les taches doivent être plus nettement 

limitées et les latérales ne doivent pas se montrer divisées par l'extension de la 

matière colorante, 

Variations des Elytres. 

Obs. La couleur des bordures et du réseau, doit probablement se montrer brune 

ou noire, quoique je n’ai pas eu l’occasion d’en voir des exemples. Les taches 

varient de forme : la première passe de la figure orbiculaire à la cordiforme : la 

deuxième, parfois irrégulièrement quadiangulaire |, se montre ovalaire ou obtrian- 

gulaire : la troisième s’allonge ovalairement en se rétrécissant : la quatrième 

se montre orbiculaire ou presque carrée, ou se réduit à un demi-ovale : la 

cinquième est parfois peu ou point échancrée en devant, surtout chez la Où 

Long. 0m,0028 à 0m,0030 (1 1/4 à 1 1/31). — Larg. 0",0022 
à 0m,0028 ( 1 à 1 1/41). 

Corps très-brièvement el oblusément ovale; finement ponctué ; 
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luisant ou brillant, en dessus. Æntennes d'un flave rougeñtre. ?r0- 

torax tronqué au-devant de l’écusson et sensiblement sinueux de 

chaque côté de cette troncature ; coloré et peint comme il a été 

dit. Ecusson brun ou d'un brun rouge. Æ/ytres obtusément et obli- 

quement tronquées chacune à l'extrémité : colorées et peintes comme 

il a été dit. Dessous du corps noir, brun ou d'un brun rougeâtre, 

sur les médi et postpectus , et sur la partie médiaire de l’antépectus. 

Ventre d'un rouge testacé : les deux ou trois premiers arecaux, 

surlout le premier, d’un rouge brunâtre sur leur partie médiaire 

(ces parties peut-être brunes ou noïirâtres chez d'autres individus): 

le quatrième arceau, séparé du cinquième sur les deux tiers médiaires, 

par un sillon plus profond et creusé en fossetle à ses extrémités : 

ce sillon moins prononcé en général chez le & que chez la ®. Pieds 

d'un flave roussâtre (%"), ou d’une teinte plus rougeâtre (© ) : jambes 

de devant exlérieurement dilatées en are et dentieulées. 

Parme : le Brésil (collect. Chevrolat: Muséum de Paris). 

Obs. Elle diffère de la C. turbata par la tache latérale du prothorax 

non prolongée jusqu’à l'angle postérieur et surtout par ses jambes 

antérieures dilatées en une tranche arquée et denliculée. Ces ca- 

raclères très- dislinctifs m'ont porté à ne regarder que comme une 

variété, un individu appartenant au Muséum de Paris, d'une taille 

un peu plus petite, el que quelques différences dans la forme des 

taches des élytres pourraient porter à considérer comme une espèce 

distincte (C. consanquis). Dans cet exemplaire, la tache basilaire 

interne est rélrécie en pointe dans sa dernière moitié : la troisième 

est en ovale moins allongé , et la subapicale est fortement échancrée 

à son bord antérieur. 

39. €. humerata, Obrusément et brièvement ovale. Prothorax 

largement jaune sur les côtés. Elytres noires, ornées de cinq taches 

jaunes (dont deux unies ensemble) : les première et deuxième, presque 

liées à la base : l'interne, arrondie : l'externe, en forme de bordure 

humérale liée à la quatrième : celle-ci et la troisième , subarrondies , 

au moins aussi grosses chacune que la première, formant avec leurs 

semblables une rangée transversale en arc dirigé en arrière : la 

cinquième , subapicale , échancrée en devant. Jambes antérieures dila- 

tées en une tranche arquée et denticulce. 

oc Inconnu. 
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Q Tête d'un flave roussâtre. Epistome obseur. Prothorax jaune 

sur les côlés et plus étroitement en devant, noir sur le reste : la 

région noire, couvrant les trois einquièmes médiaires de la base, 

rélrécie d'avant en arrière, en formant un angle rentrant vers la 

moitié de la longueur, avancée jusqu’au cinquième antérieur, pres- 

que bilobée en devant. Epimères du médipectus , brunes. Ventre 

de six arceaux. Pieds d'un jaune roussâtre. 

Erar vorwa. Ælylres noires, parées chacune de cinq taches jaunes 

(en regardant comme constituant deux taches les deuxième et qua- 

trième qui sont unies), occupant beaucoup plus d’espace que la 

parie noire : les première et deuxième, presque liées à la base : 

la première ou interne, orbiculaire, à peine moins voisine de la 

suture que de la base!, couvrant un peu plus de la moitié de la 

largeur et le quart de la longueur : la deuxième, couvrant un peu 

plus du quart externe , liée au rebord externe qui reste noir , graduel- 

lement ct assez faiblement rétrécie jusqu'à la quairième à laquelle 

elle est unie : les troisième et quatrième, constituant avec leurs 

semblables une rangée en arc assez fortement dirigé en arrière : 

la troisième ou interne, arrondie ou subarrondie, un peu plus grosse 

que la première, un peu moins voisine qu’elle de la suture, surtout 

en arrière, couvrant des trois aux cinq septièmes de la longueur : 

la quatrième, liée au rebord externe , du quart aux quatre septièmes 

ou un peu plus de la longueur : la cinquième, la plus grosse, sub- 

apicale, étroitement séparée de la courbure postéro-externe , et plus 

étroitement du bord apical et de l'angle sutural, graduellement 

moins rapprochée de la sulure d’arrière en avant, échancrée à son 

bord antérieur, avec sa parlie antéro-interne anguleusement avancée. 

Long. 0",0036 (1 2/31). — Larg. 0m,0030 (1 1/31). 

Corps oblusément et brièvement ovale ; convexe; finement ponc- 

tué; luisant ou brillant, en dessus. Ænfennes d’un jaune roussâtre. 

Prothordx tronqué au-devant de l'éeusson, et sensiblement sinueux 

de chaque côté de cette troncature, peint comme il a été dit. Ecusson 

noir. Élytres obtusément arrondies postérieurement; peintes comme 

il a été dit. Dessous du corps noir sur les médi et postpectus et 

sur la partie médiaire du premier arceau ventral; cette dernière, 

parfois d’un brun rouge, ainsi que la partie médiaire des deux 
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arceaux suivants : autres parlies du ventre d'un jaune roux. Pieds 

colurés comme il a été dit. 

Parnie : Cayenne (collect. Buquet). 

Obs. La tache humérale pourrait se montrer peut-être isolée de la 

quatrième, chez d'autres individus, quoiqu'elle semble être à l'état 
normal chez l'exemplaire que j'ai déerit. 

40, ©. decem-sigmata. Pricoement et obtusément ovale, Protho- 

rax largement jaune sur les côtés. Elytres noires , ornées chacune de 

cinq taches jaunes : les première et deuxième, presque lices à la base : 

l'Enterne , subarrondie, non oblique : l'externe, d'un tiers moins posté- 

riewrement prolongée : les troisième et quatrième , subarrondies , or- 

dinairement un peu plus grosses chacune que la première, formant 

avec leurs semblables une rangée transversale en arc dirigé en arrière : 

l'énterne , plus postérieure , couvrant des trois aux cinq septièmes de la 

longueur. Jambes de devant peu dilatées , à tranche étroite. 

o Tête et épimères du médipectus, flaves. Prothorax flaye, paré , 

sur la moilié ou les trois cinquièmes médiaires de sa base , d’une 

bordure noire, bidentée : chaque dent étendue de la ligne médiane 

au quart externe, avancée jusqu'aux deux cinquièmes poslérieurs 

de la longueur. Ventre de sept arceaux : le premier, garni d'un 

faisceau de poils : les cinquième et sixième, échancrés dans leur 

tiers médiaire, déprimés. Pieds flaves. 

Hyperaspis decem-signatu, Des. Cutal. p. 459 (T). 

® Inconnue. 

Érar Nonwar. Ælytres noires, parées chacune de cinq taches jau- 

nes : les première et deuxième , presque liées à la base : la première , 

subarrondie , à peine plus rapprochée de la base que de la suture, 

ne paraissant pas obliquement disposée , prolongée jusqu'au quart de 

la longueur, étendue jusqu'aux trois cinquièmes ou à peu près de la 

largeur : la deuxième, liée au rebord externe qui reste noir, plus de 

moitié moins large, et d'un tiers moins postérieurement prolongée : 

les troisième et quatrième, arrondies ou subarrondies, généralement 

un peu plus grosses chacune que la première , formant avec leurs pa- 

rcilles une rangée transversale en are dirigé en arrière : la troisième 

ou interne, à peu près aussi voisine de la suture que la première, 

couvrant des trois aux cinq seplièmes de la longueur : la quatrième , 
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de moilié plus antérieure et moins postérieure, liée au rebord externe : 

la cinquième , la plus grosse, subapicale , aussi voisine de la suture 

que les première et troisième , au moins aussi voisine ou plus voisine 

de la courbure postéro-exlerne , très-sensiblement échancrée à son 

bord antérieur et anguleusement avancée à son angle antéro-interne. 

Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0®,0027 (1 1/41). 

Corps brièvement et obtusément ovale; médiocrement convexe; 

moins finement ponctué sur les élytres que sur le prothorax; luisant 

ou brillant , en dessus. Æntennes et Palpes jaunes. Prothorax tron- 

qué au-devant de l'écusson et sensiblement sinueux de chaque côté 

de celte troncature ; coloré comme il a été dit. Æcusson noir. Ælytres 

obtusément arrondies à l'extrémité; peintes comme il a été dit. Dessous 

du corps ordinairement noir sur les médi et postpectus et sur la 

partie médiaire du premier arceau ventral , d’un jaune roux sur les 

arceaux suivants. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parrie : Cayenne (colleet. Buquet, Dejean (type) ; Muséum de 

Paris). 

Obs. Elleest très-facile à di:linguer de la C. jucunda, par la seconde 

rangée des laches des élytres formant avec leurs semblables une ran- 

gée arquée en arrière, au lieu de constituer une rangée transver- 

sale , etc. 

41. €. jueunda. Priévement et obtusément ovale. Prothorax lar- 
gement jaune sur les côtés. Elytres noires, ornées chacune de cinq 

taches jaunes : les première et deuxième, presque liées à la base : 

l'interne, subarrondie , un peu oblique : l'externe , humérale , aussi 

postérieurement prolongée : les troisième et quatrième , subarrondies , 

presque aussi grosses chacune que la première ; formant avec leurs 

semblables une rangée transversale : l'interne , couvrant le quart mé- 

diaire de la longueur : la cinquième , subapicale , à peine échancrée 

en devant. Jambes antérieures dilatées extérieurement en une tranche 

large et arquée. 

Tête et épimères , flaves. Prothorax flave, avec la région mé- 

diaire en partie noire : celle-ci, couvrant les trois cinquièmes mé- 

diaires de la base, rétrécie en are rentrant d'avant en arrière, avancée 

jusqu'au cinquième antérieur, entaillée au moins jusqu'aux trois 

cinquièmes de la longueur , sur la ligne médiane. Ventre de sept ar- 
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ccaux : le premier, garni d’un faisceau de poils ( parfois usés par le 

frollement) : les cinquième et sixième, échancrés dans leur tiers 
médiaire , déprimés. Pieds flayes. 

Uyperaspis fissa, Cuevrozar, in collect. 

® Tête d'un flave rougeâtre. Prothorax flave sur les côtés et par- 

fois très-étroitement en devant, noir sur la région médiaire; celle-ci, 

rétrécie en are rentrant d'arrière en ayant, avancée jusqu'au bord an- 

térieur ou très-près de celui-ci, non divisée ou entaillée sur la ligne 

médiane. Ventre de six arceaux : le premier , sans faisceau de poils : 

les cinquième et sixième, sans échancrure. Pieds d’un flave roussâtre. 

Hyperaspis jucunda, Catal. p. 459 (T). 

Érar nonmar. Ælytres noires, parées chacune de cinq taches jaunes: 

les première et deuxième, presque liées à la base : la première , 

arrondie, à peine plus rapprochée de la base que de la suture dont 

elle s'éloigne sensiblement dans sa seconde moitié, paraïssant un peu 

obliquement disposée, prolongée jusqu’au quart de la longueur, éten- 

due jusqu'aux trois cinquièmes de la largeur : la deuxième , liée au 

rebord externe qui reste noir, de moitié environ plus étroite et à peu 

près aussi postérieurement prolongée que la première : les troisième 

et quatrième, arrondies ou subarrondies, presque aussi grosses cha- 

cune que la première, formant avec leurs pareilles une rangée trans- 

versale : la troisième ou interne, aussi voisine de la suture que la 

première, couvrant le quart médiaire de la longueur : la quatrième , 

à peine plus antérieure el moins postérieure , liée au rebord externe : 

la cinquième, la plus grosse , subapicale , aussi voisine de la suture 

que les première et troisième, à peine moins rapprochée de la cour- 

bure postéro-externe que de la suture , presque en carré large, plus 

ou moins sensiblement échancrée à son bord antérieur. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Quelquefois la région noire laisse en devant, chez la ® , une bordure jaune 

où jaunâtre ou mème anguleusement dirigée en arrère sur la ligne médiane et 

entaillant ainsi la partie noire, parfois jusqu’au cinquième ou au quart de la lon- 

gueur. Je nai pas vu l’entaille se prolonger, chez le SRE au-delà des deux tiers 

de la ligne médiane. 

Variations des Llytres. 

Obs. Les taches des élytres m'ont offert peu de variations; la première a générale- 

ment l'air d’être un peu obliquement disposée de dedans en dehors , d'avant en 

arrière. 
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Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 07,0028 (1 1/41). 

Corps brièvement et oblusément oyale; convexe ; moins finement 

ponctué sur les élytres que sur le prothorax ; luisant ou brillant, en 

dessus. Æntennes et Palpes jaunes. Prothorax tronqué au-devant de 

l'écusson et sensiblement sinueux de chaque eôté de cette tronea- 

ture; peint comme il a été dit. Zcusson noir. Elytres oblusément 

arrondies ou oblusément el obliquement tronquées, chacune à l'extré- 

milé; peintes comme il a été dit. Dessous du corps brun sur les médi 

et postpeclus , d'un brun rouge ou graduellement d'un rouge brun 

sur le ventre : quatrième arceau séparé du cinquième, sur les deux 

tiers médiaires de la largeur , par un sillon terminéen fosselle à cha- 

eune de ses extrémités. Pieds colorés comme il a été dit : Jambes de 

devant élargies en une tranche arquée, ou sensiblement creusée en 

sillon , destinée à supporter les tarses en état de repos. 

Patrie : la Colombie (collect. Chevrolat, Dejean (type), Guérin). 

42. €. bis-quinque-pustulata, riévement et obtusément 

ovale. Prothorax noir à la base, largement flave au moins sur les 

côtés. Elytres noires , ornées chacune de cinq taches jaunes : deux . 

presque liées à la base : l'interne , la plus petite , orbiculaire : deux . 

formant avec leurs semblables une rangée transversale : l'externe . la 

plus grosse, suborbiculaire : la cinquième , subapicale : les première, 

troisième el cinquième, presque également voisines de la suture : les 

deuxième et quatrième , liées au rebord externe. 

® ? Prothorax noir à la base, flave sur les côlés et en devant : la 

partie noire , rétrécie d'arrière en avant, bidentée à sa partie anté- 

rieure , ou offrant deux dents divisées par la ligne médiane et avan- 

cées jusqu'au cinquième antérieur. Pieds d’un jaune roussätre. 

Coccinella bis-5-pustulata, Faur. Syst. El.t. 4. p. 554. 148. — Scuoexn. Syn. ins, 1,2. 

p- 200. 450. 

Obs. IL semblerait d'après la description de Fabricius , surtout à 

l'indication de la tête jaune et du dessin du prothorax , que cel auteur 

a eu sous les yeux un ç'; cependant les épimères brunes de l’in- 

dividu typique indiquent une ©. 

Érar ormar. Elytres noires, parées chacune de cinq taches jaunes: 

les première et deuxième , presque liées à la base : la première, de 

moitié plus voisine de celle-ci que de la suture, orbiculaire , la plus 
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petite, à peine étendue jasqu'aux trois septièmes de la largeur, égale 

environ au sixième de la longueur : la deuxième, humérale, liée au 

rebord externe qui reste noir, obtriangulaire , couvrant en devant à 

peu près le quart externe de la base. prolongée en se rétrécissant jus- 

qu’au quart de la longueur : les troisième et quatrième, formant avec 

leurs semblables une rangée transversale : la troisième ou interne, 

la plus grosse, suborbiculaire, à peine aussi rapprochée de la suture 

que la première, étendue presque aux quatre septièmes de la largeur, 

couvrant presque le tiers médiaire de la longueur , mais un peu plus 

rapprochée de la base que du bord postérieur : la quatrième , un peu 

moins développée, presque semi-orbieulaire, liée au rebord externe : 

la cinquième , subapicale, presque en carré large, aussi voisine de la 

suture que la première , plus rapprochée du bord postérieur et de la 

courbure postéro-externe que de la suture, peu ou point échancerée 

en devant. 

Long. 0m,0030 (1 1/31). — Larg. 0",0025 (1 1/81). 

Corps brièvement et obtusément ovale; convexe; peu finement 

ponctué sur les élytres ; luisant ou brillant, en dessus. Z/ytres oblu- 

sément arrondies ou obtusément el obliquement tronquées, chacune à 

l'extrémité; peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir ou 
brun sur les médi et postpectus. Pieds d'un flaye roussâtre. 

Parme : l'Amérique méridionale (Fabricius , suivant l'exemplaire 

de la collection de Sehestedt , conservé au Muséum de Copenhague). 

Obs. L'exemplaire typique est incomplet , privé de la lête, du pro- 

thorax et du ventre. Les parties restantes, jointes à la description de 

Fabricius, suffisent néanmoins pour indiquer les affinités de cette 

espèce avec les autres de ce genre et la place qu'elle doit occuper. 

Par sa tête, par son prothorax, par la disposition des taches de la 

seconde rangée, elle se rapproche beaucoup de la C. jucunda, dont 

elle me semble cependant devoir être distinguée par ses élytres moins 

étroitement rebordées ou relevées en rebord, et par les différences de 
grandeur des première et troisième taches des étuis. 

Dejean avait à tort rapporté celle espèce à la Prachyacantha 

ursina. 

43. ©. Gacognii. Priévement et obtusément ovale. Prothorax 

Jaune, au moins sur les côtés. Elytres noires, ornées chacune de cinq 

T. 11. 2€ série. 71 
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taches jaunes : les première et deuxième, presque liées à la base : l'in- 

terne, en ogive postérieurement, prolongée jusqu'au cinquième de la 

longueur : l'externe , obtriangulaire, également prolongée : les troi- 

sième et quatrième , formant avec leurs semblables une rangée trans- 

versale ou à peine arquée en arrière : l'interne, arrondie , couvrant le 

sixième médiaire de la longueur : l'externe , en triangle lié au rebord 

et subéchancrée en devant : la cinquième, subapicale, à peine échancrée 

à son bord antérieur. 

o* Tête, palpes el épimères du médipectus , flaves ou d'un jaune 

flave. Prothorax jaune en devant et sur les côtés, noir sur le reste : 

la région noire, couvrant au moins les deux tiers médiaires de la 

base, ou étendue jusqu'aux angles postérieurs, arquée et quadrifes- 

tonnée en devant, avancée jusqu'au cinquième ou au sixième anté- 

rieur à ses festons juxta-médiaires. Ventre de sept arceaux : le pre- 

mier, chargé d’une petite houppe de poils, souvent usés : les cinquième 

el sixième , échancrés et déprimés. Pieds flaves. 

Q Inconnue. 

Érar xoraz. Elytres noires, ornées chacune de cinq taches jaunes: 

les première el deuxième, presque liées à la base : la première, pres- 

que semi-orbiculaire , en ogive dans sa moitié postérieure, séparée 

de la suture par un espace égal environ au sixième de la largeur, 

étendue jusqu'aux trois cinquièmes de la base, à peine prolongée 

jusqu’au cinquième de la longueur: la deuxième, à peine plus longue- 

ment prolongée, couvrant le quart externe ou un peu plus de la base, 

liée au rebord externe qui reste noir, rétrécie d'avant en arrière à 

son côté interne, et souvent d’une manière sinueuse : les troisième 

et quatrième , formant avec leurs semblables une rangée transversale 

ou à peine arquée en arrière : la troisième , ordinairement un peu 

plus courte ou moins antérieure , arrondie ou subarrondie , aussi voi- 

sine de la suture que la première , couvrant le sixième médiaire de la 

longueur : la quatrième , en forme de triangle transversal, lié par sa 

base au rebord externe, couvrant les deux cinquièmes ou même les 

trois seplièmes externes de la largeur , curvilinéairement rétrécie de 

dehors en dedans à son bord postérieur , un peu échancerée en are à 

son bord antérieur : la cinquième, subapicale, presque en carré large, 

faiblement échancerée en are d’une manière plus ou moins sensible à 

son bord antérieur, environ aussi rapprochée de la suture que la pre- 
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mière, à peine moins voisine du bord postérieur et de la courbure 

postéro-externe. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Les festons de la partie noire sont plus ou moins prononcés, suivant les indi- 

vidus. Chez la ® que je ne connais pas, la partie noire atteint peut-être le bord 

antérieur. 

Variations des Elytres. 

Obs. La cinquième tache varie un peu d’étendue et de forme, 

Long. 0,0025 à 0®,0030 (1 1/8 à 1 1/31). — Larg. 0",0020 
à 0,0026 (7/8 à 1 1/51). 

Corps brièvement et obtusément ovale; convexe; moins finement 

ponctué sur les élytres que sur le prothorax; luisant ou brillant , en 

dessus. Æntennes d'un jaune orangé. Prothorax tronqué au-devant 

de l’écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de cette tronca- 

ture; coloré comme il a été dit. Æcusson noir. Ælytres obtusément 

arrondies , ou obtusément et très-obliquement tronquées chacune à 

l'extrémilé ; peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir ou 

brun sur les médi et postpectus et sur le premier arceau ventral, gra- 

duellement d’une teinte plus claire sur les suivants : quatrième arceau 

séparé du cinquième par un sillon peu apparent, sur les deux Liers 

médiaires de la largeur. Pieds colorés comme il a été dit : jambes de 
devant , grêles. 

Parme : le Brésil (collect. Buquet, Chevrolat; Muséum de Paris). 

Je l'ai dédiée à M. Gacogne , professeur de belles-lettres, entomo- 

logiste plein de zèle, membre de la société linnéenne de Lyon. 

Obs. J'ai vu, dans la collection de M. Buquet, un individu qui 

semblerait constituer une espèce particulière (C. illegitima) ; il s'é- 

loigne de la €. Gacognit , dont il a tous les autres caractères, par la 

forme de la quatrième tache, c’est-à-dire par l’externe de la deuxième 

rangée, qui est en carré large , presque aussi développée à son bord 

interne qu’à l’externe, au lieu d’être en triangle transversal; mais 

l'échancrure du bord antérieur et la largeur de cette tache, semblent 

la rattacher à la forme primitive , dont elle n’est probablement qu'une 

modification accidentelle. 

44. €. Levrati. Prièvement et obtusément ovale. Prothorax noir , 
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paré de chaque côté d'une bordure jaune étendue jusqu à la sinuosite 

postoculaire, à peine prolongée jusqu'à l'angle postérieur, rétrécie dans 

sa seconde moitié (® ). Elytres noires , ornées chacune de cinq taches 

jaunes : les première et deuxième , presque liées à la base : l'interne , 

en ogive postérieurement, prolongée au moins jusqu'au cinquième de 

la longueur : l'externe , un peu plus lonque , postérieurement détachée 

du bord externe : les troisième et quatrième, formant avec leurs sem- 

blables une rangée en arc dirigé en arrière : l'interne, presque obtrian- 

gulaire ; plus postérieure : l'externe , liée au rebord , des deux cin- 

quièmes aux quatre seplièmes, échancrée en devant : la cinquième , 

subapicale , échancrée à son bord antérieur. 

o Inconnu. 

Q Tête noire, parée d'une tache jaune, mitréforme, liée à la 

partie postérieure. Palpes et épimères du médipectus , bruns. Pro- 

thorax noir, paré de chaque côté d'une bordure jaune, étendue 

en devant jusqu’à la sinuosilé postoculaire , non prolongée ou à peine 

prolongée jusqu’à l'angle postérieur, subparallèle dans ses trois sep- 

tièmes antérieurs , rétrécie ensuite et d’une manière denticulée de là 

à son extrémité. Ventre de six arceaux. Pieds d’un jaune roussâtre : 

moilié basilaire des cuisses , noire ou brune. 

Érar Norma. Elytres noires, ornées chacune de cinq taches jaunes: 

les première et deuxième, presque liées à la base : la première , éten- 

due jusqu'aux trois cinquièmes internes de celle-ci, voisine de l’é- 

cusson à son côté interne, presque semi-orbiculaire ou en ogive 

dans sa seconde moitié , prolongée jusqu'au cinquième de la longueur: 

la deuxième, un peu plus longuement prolongée, humérale, liée au 

bord externe qui reste noir, et dont elle se détache graduellement 

dans sa seconde moitié , couvrant à peine plus du quart externe de la 

base, obtriangulaire, parfois échancerée au côté interne : les troisième 

et quatrième, formant avee leurs semblables une rangée arquée en 

arrière : la troisième ou interne, obtriangulaire , à côtés subeurvili- 

gnes , à peu près aussi rapprochée de la suture que la première, pro- 

longée des trois seplièmes aux trois cinquièmes , d'un tiers plus 

longue que large : la quatrième, plus antérieure, liée ou à peine 

lice au rebord externe, suborbiculaire ou échanerée en devant, prolon- 

gée du tiers ou des deux cinquièmes , à la moitié ou un peu plus de 

la longueur : la cinqnième, subapicale, presque en carré large, plus 
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ou moins sensiblement échancrée en devant, aussi voisine de la su- 

ture que les première et troisième, plus rapprochée du bord postérieur 

el de la courbure postéro-externe, 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0",0095 (1 1/81). 

Corps brièvement et obtusément ovale; convexe ; moins finement 

ponctué sur les élytres que sur le prothorax; brillant , en dessus. 

Antennes d'un jaune orangé. Prothorax tronqué au-devant de l'écus- 

son et sensiblement sinueux de chaque côté de celte troncature; 

coloré comme il a été dit. Ecusson noir. Elytres obtusément arron- 

dies ou obtusément et obliquement tronquées chacune à l'extrémité ; 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir , avec les derniers 

arceaux du ventre d'un rouge ou jaune brunâtre. Pieds colorés 

comme il a été dit : jambes de devant à peine dilatées , écointtes à 

leur côté externe. 

Parrre : le Mexique (collect. Dupont, Hope). 

J'ai dédié cette espèce à M. Gustave Levrat, membre de la société 

linnéenne de Lyon, entomologiste plein de goût, et lillérateur. 

Obs. La quatrième tache ou l'externe de la deuxième rangée , se 

rapproche par sa forme el surtout par l’échanerure de son bord anté- 

rieur , de la figure de la même tache, chez la C. Gacognii ; elle pour- 

rail ainsi être considérée comme se rattachant à cette dernière espèce, 

et être regardée comme en élant la ® ; mais la disposition très-sen- 

siblement plus arquée en arrière des taches de la seconde rangée, ele., 

éloigne cette idée. 

45. ©. Gaynoni. Priéoement ct obtusément ovale. Prothorax 

noir, paré de chaque côté d'une tache jaune, prolongée jusqu'aux deux 

tiers du bord latéral , étendue en devant jusqu'à la sinuosité postocu- 

laire , rétrécie, un peu en angle rentrant, à son côté interne (® ). 

Elytres noires, ornées chacune de cinq taches jaunes ; les première et 

deuxième, presque liées & la base : l'interne, subarrondie , prolongée 

Jusqu'au sixième de la longueur : l'externe , obtriangulaire ; un peu 

plus postérieurement prolongée : les troisième et quatrième , formant 

avec leurs semblables une rangée transversale : l'interne, ovalaire , 

couvrant presque le cinquième médiaire de la longueur : l'externe, 

semi-circulaire ou anguleuse : la cinquième, subapicale, subéchancrée 

en devant. Tête entièrement noire (® ). 
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o' Inconnu. 

® Tète noire. Palpes d'un roux jaune. Prothorax noir , paré de 

chaque côté d’une bordure jaune, étendue en devant jusqu’à la sinuo- 

silé postoculaire, prolongée jusqu'aux deux tiers ou un peu plus de 

la longueur , rétrécie d'avant en arrière , ordinairement en are ou en 

angle rentrant. Epimères du médipectus , brunes. Ventre de six ar- 

ceaux. Pieds d’un roux jaune. 

Érar Norma. Elytres noires, parées chacune de cinq taches jaunes 

ou d'un jaune orangé : les première et deuxième , presque liées à la 

base : la première, suborbiculaire, tronquée en devant, séparée de la 

suture par un espace égal au sixième de la largeur , étendue à peine 

au-delà de la moitié de la base, prolongée environ jusqu’au sixième 

de la longueur : la deuxième, un peu plus longuement prolongée, 

humérale , couvrant à peine plus du quart externe de la base, liée au 

rebord externe qui reste noir, rétrécie d’avant en arrière à son côté 

interne et souvent d'une manière subsinueuse : les troisième et qua- 

trième, formant avec leurs semblables une rangée transversale : la 

troisième ou interne, oyalaire où tronquée en devant, à peine aussi 

rapprochée de la suture que la première, sur le cinquième médiaire 

ou un peu moins de la longueur : la quatrième ou externe, semi-orbi- 

culaire ou parfois presque en forme de triangle dont la base repose- 

rait sur le rebord externe qui reste noir : la cinquième , subapicale , 

presque en carré large , ordinairement échanerée en arc d’une ma- 

nière plus ou moins sensible à son bord antérieur, au moins aussi 

rapprochée de la suture que la première, à peine moins distante 

de la courbure postéro-externe que de la suture, plus voisine du bord 

postérieur. 

Long. 0®,0030 à 0w,0035 (1 1/3 à 1 3/51). — Larg. 0m,0021 
à 0m,0025 ( 1 à 1 1/81). 

Corps brièvement et obtusément ovale ; convexe ; moins finement 

ponetué sur les élytres que sur le prothorax; brillant, en dessus. 

Antennes d'un jaune orangé. Prothorax tronqué au-devant de l’écus- 

son et sensiblement sinueux de chaque côté de cette troncature; 

coloré comme il a été dit. Ecusson noir. Elytres obtusément arron- 

dies ou obtusément et obliquement tronquées chacune à l'extrémité ; 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir sur les médi et 
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postpeetus et sur la partie médiaire du premier arceau ventral, gra- 

duellement brun et d’un brun rouge vers l'extrémité : quatrième ar- 

ceau séparé du cinquième, sur les deux tiers médiaires , par un sillon 

plus profond et creusé en fossette à chacune de ses extrémités. Pieds 

colorés comme il a été dit : jambes de devant à peine dilatées et 

écointées au eôlé externe. 

Parnie : le Brésil (collect. Buquet; Muséum de Paris). 

J'ai dédié cette espèce à M. Gaynon, de Lyon, l'un de nos Lépi- 

doptérologistes les plus zélés. 

Obs. La C. Gaynoni se distingue facilement des espèces précé- 

dentes , par sa têle entièrement noire ( ® ); par la forme de la bordure 

des côtés du prothorax; par les troisième et quatrième taches des 

élytres , formant avec leurs semblables une rangée transversale. 

46. €. Armandi. Obtrusément ovale. Prothorax noir, paré de 

chaque côté d'une bordure flave, étendue en devant jusqu'à la sinuo- 

sité postoculaire, prolongée jusqu'aux deux tiers du bord latéral, ré- 

trécie en angle rentrant à son côté interne (® ). Elytres noires, ornées 

chacune de cinq taches flaves : les première et deuxième, presque lices 

à la base : l'interne, subarrondie ow subogivale postérieurement , à 

peine prolongée jusqu'au sixième de la longueur : l'externe , obtrian- 

gulaire, plus allongée : les troisième et quatrième , formant avec leurs 

semblables une rangée transversale : l'interne ; ovalaire ; égale au 

quart de la largeur, couvrant le cinquième médiaire environ de la 

longueur : l'externe ; semi-orbiculaire : la cinquième , subapicale , 

presque en opal transversal. Tête entièrement noire (® ). 

o* Inconnu. 

Q Tête noire. Palpes et épimères du médipectus , bruns. Protho- 

rax noir, paré de chaque côté d'une bordure flave, étendue en devant 

jusqu'à la sinuosité postoculaire , prolongée jusqu'aux deux tiers du 

bord latéral, de moitié rétrécie de la sinuosité au quart de la lon- 

gueur , et graduellement plus étroite de là à son extrémité. Ventre de 

six arceaux. Pieds d’un flave roussâtre : cuisses , moins l'extrémité 

des antérieures, brunes ou d’un brun noir. 

Erar NonMAL. Elyures noires, parées chacune de cinq taches flaves : 

les première et deuxième, presque liées à la base : la première, semi- 

orbiculaire ou postérieurement subogivale , étendue jusqu'aux quatre 
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septièmes de la largeur , séparée de la suture par un espace égal au 

sixième ou presque au cinquième de la largeur, prolongée environ 

jusqu’au sixième de la longueur : la deuxième , prolongée jusqu'au 

cinquième au moins de la longueur, humérale, liée au rebord externe 

qui reste noir, couvrant à peine le quart externe de la base, obtriangu- 

laire ou rétrécie d'avant en arrière : les troisième et quatrième , for- 

mant avec leurs semblables une rangée transversale ou peu sensible- 

ment arquée en arrière : la troisième , en ovale allongé, séparée de la 

suture par un espace égal au sixième de la largeur , étendue à peine 

au-delà des deux cinquièmes ou des trois seplièmes de la largeur, 

couvrant un peu moins du cinquième presque médiaire dela longueur, 

c’est-à-dire légèrement plus rapprochée de la parlie postérieure que 

de la base, séparée de la quatrième par un espace plus grand que 

son diamètre : la quatrième, faiblement plus antérieure, semi-orbi- 

culaire, liée au rebord externe : la cinquième, presque en ovale, ou 

en carré de moitié au moins plus large que long , à peu près aussi 

distante de la suture que la troisième, moins éloignée de la courbure 

postéro-externe et surtout du bord postérieur, dont elle est néanmoins 

séparée par un espace égal aux trois quarts de son diamètre longilu- 
dinal. 

Long. 0®,0030 (1 1/31). — Larg. 0m,0019 (7/81). 

Corps obtusément ovale ; convexe; moins finement ponctué sur les 

élytres que sur le prothorax; brillant, en dessus. Æntennes d'un flave 

roussâtre. Prothorax tronqué au-devant de l’'écusson et sensiblement 

sinueux de chaque côté de cette troncature; coloré comme il a été 

dit. Æcusson noir. Ælytres obtusément et obliquement tronquées 

chacune à l'extrémité ; étroitement relevées en rebord sur plus de la 

moilié de leur bord latéral ; colorées comme il a été dit. Dessous du 

corps noir ou d'un noir brun, moins foncé sur les derniers arceaux 

du ventre. Pieds colorés comme il a élé dit : jambes faiblement 

arquées au côlé externe et écointées. 

Parure : le Brésil, province de Matto-Grosso (Muséum de Paris). 

Je l’ai dédiée à M. Armand, de Lyon , entomologiste dévoué à la 

science. 

Obs. Cette espèce se distingue de la C. Gaynoni, par une taille 

plus petite, une forme plus étroite; par la figure de sa bordure pro- 

thoracique ; par la forme et la teinte des taches des élytres ; par la 

couleur de ses cuisses. 
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47. ©. Billoti. Obtusément ovale. Elytres noïres, ornées chacune 

de cinq taches jaunes ou flaves : les première et deuxième, presque 

liées à la base : l'interne , postérieurement en ogive ou subarrondie : 

les troisième et quatrième, presque égales , formant avec leurs sem- 

blables une rangée à peu près transversale ou à peine arquée en 

arrière , vers la moilié de la longueur (l'externe , subarrondie) : la 

cinquième , subapicale : les première , troisième et cinquième, presque 

également rapprochées de la suture. Tète jaune (S'), ow noire mar- 

quée d'une tache jaune (Q ). 

Hyperaspis flavifrons, CuevroLar, tx collect, 

o* Tête jaune ou flave. Prothorax jaune ou flave sur les côtés et 

à sa partie antérieure, noire sur le reste : la partie noire , couvrant 

la base jusqu'aux angles postérieurs, arquée et presque quadrifes- 

tonnée en devant : les festons externes , à peine marqués : les in- 

termédiaires , plus prononcés, avancés jusqu’au quart ou au cin- 

quième antérieur formant avec les précédents un angle rentrant à 

peu près droit. Epimères du médipectus et pieds, flaves. Ventre 

de sept arceaux. 

® Tête noire, paré sur le vertex d'une tache jaune, avancée à 

peine jusqu'à la moitié du front. Prothorax noir, paré de chaque 

côté d'une bordure jaune ou flave, avancée en devant jusqu'à la 

sinuosilé postoculaire, en se délachant un peu du bord antérieur 

de dehors en dedans, parallèlement prolongée jusqu'aux trois sep- 

tièmes de la longueur, transyersalement rétrécie de plus de moi- 

tié dans ce point, et graduellement rétrécie ensuite de là jusque 

vers l'angle postérieur qu'elle atteint à peine ou qu'elle n'atteint pas. 

Epimères du médipectus, brunes. Ventre de six arceaux. Pieds d'un 

jaune roussâtre , avec les cuisses nébuleuses, surlout près de la base. 

Long. 0",0020 à 0®,0025 (7/8 à 1 1/81). — Larg. 0",0014 

à 0",0018 (2/3 à 4/5!). 

Parme : le Brésil. 

Cette espèce s'éloigne de toutes les précédentes par sa petitesse. 

Elle diffère des C. 10-signata, Levrati, par les taches de la deuxième 

rangée de ses élytres, ne formant pas une rangée arquée en arrière ; 

des C. Gaynoni et Armandi, par la tête marquée d'une tache jaune 

(®); de la C. Gacogni, par la forme de la quatrième tache des 
élytres. 

me 
T. IT. M2 SÉTIE. 18 
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Obs. L'analogie de la taille et de la forme du corps, de la dis- 

position des taches des élytres, m'a porté à réunir, sous le même 

nom, divers individus présentant néanmoins entre eux quelques dif- 
férences que je vais signaler. Chez un individu (C. Billoti),les bordures 

prothoraciques el les taches des élytres sont flaves; les festons ex- 

ternes du prothorax légèrement arqués: les intermédiaires obtusé- 

ment arrondis; la première tache des élytres, prolongée jusqu'au 

quart, en ogive postérieurement, liée à la deuxième: celle-ci, moins 

postérieurement prolongée, couvrant à peine plus du sixième du 

bord externe; la troisième égale environ au liers de la largeur 

(colleet. Pilate). Chez un autre (C. Groendali), la partie noire du 

prothorax est graduellement plus développée des angles postérieurs 

au sixième juxta-médiaire, où elle couvre les trois septièmes posté- 

rieurs de la longueur, les festons externes ne sont par consé- 

quent pas marqués ou arqués en devant; la première tache des 

élytres est nolablement plus pelile, semi-orbiculaire, prolongée seu- 

lement jusqu'au sixième de la longueur , isolée de l'humérale : celle- 

ci, sensiblement plus prolongée; la troisième tache, brièvement 

ovale, plus étroile que le tiers de la largeur (Muséum de Copenhague). 

Chez deux autres individus (C. parva), la teinte des bordures 

prothoraciques et des Laches des élytres est d'un jaune orangé , au 

lieu d'être flave; les feslons exlernes sont moins indistincts ou 

faiblement arqués, avancés jusqu'aux deux cinquièmes antérieurs ; 

les festons juxta-médiaires sensiblement tronqués en devant: 

les taches des élytres plus petites : la première, à peine prolongée 

jusqu’au sixième : la troisième , à peine plus grosse que le quart 

de la largeur; la quatrième , en ovale transversal ou suborbiculaire. 

(colleet. Chevrolat). Enfin chez un exemplaire ® (C. Bourdini) , 

que j'ai considéré comme se rapportant encore à la même espèce ; 

les taches sont jaunes : la première est en ogive dirigée en arrière, 

prolongée jusqu’au cinquième de la longueur environ , un peu plus 

courte que l’humérale : les troisième el quatrième , en rangée moins 

insensiblement arquée en arrière : la quatrième à peine égale au 

tiers de la largeur ; la cinquième, en sorte de carré large, sensible- 

nent entaillée ou échancerée dans le tiers médiaire de son bord an- 

térieur. 

Ces différences dues à un développement plus ou moins consi- 

dérable de la matière noire, développement qui chez des individus 
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d'aussi pelile taille , produit de suite des variations assez sensibles 

dins la forme des taches , ne m'ont pas paru assez inportantes , pour 

autoriser la distinelion spécifique de ces divers exemplaires, jusqu'à 

ce que des observations nouvelles en aient fait senlir la nécessilé. 

18. €. @rmaneeayi. Ohtusément ovale. Prothorax noir, parc de 

chaque côté d'une bordure d'un jaune flave , étendue en devant jus- 

qu'à la sinuosité postoculaire, subparallèle (® Y. Elytres noires , ornces 

chacune de cinq taches jaunes : les première et deuxième, presque 

liées à la base : l'interne, subarrondie postérieurement ; prolongée 

jusqu'au cinquième ou un peu moins de la longueur : lexterne, 

clroile, à peine moins courte : les troisième cet quatrième, formant 

avec leurs semblables une rangée transversale faiblement arquée en 

arrière : l'interne, subarrondie : l'exlerne , un peu anguleuse en de- 

dans : la cinquième, subapicale ; échancrée en devant. 

o Inconnu. 

Q Tête noire, marquée sur sa parlie postérieure d'une tache 

flave presque mitréforme. Palpes d'un jaune roussâtre. Prothorax 

noir, paré de chaque côté d'une bordure d'un jaune flave , étendue 

en devant jusqu’à la sinuosité postoculaire, subparallélement ou 

un peu anguleusement prolongée jusqu'à l'angle postérieur, pa- 

raissant détachée de la base de dehors en dedans à son bord pos- 

térieur. Epimères du médipeetus ; brunes. Ventre de six arceaux. 

Pieds d'un flave roussâtre : cuisses brunes ou brunâtres jusque vers 

le genou. 

Érar nonmac. Elytres noires, ornées chacune de cinq taches jaunes : 

les première et deuxième, presque liées à la base : la première, semi- 

orbiculaire , étendue jusqu'aux trois cinquièmes ou deux liers de la 

largeur , séparée de la suture par un espace égal au seplième environ 

de la largeur , prolongée jusqu'au sixième ou presque au cinquième 

de la longueur : la deuxième, un peu moins longuement prolongée , 

humérale , liée au rebord externe qui reste noir , étroite, couvrant à 

peine plus du huitième externe de la base : les troisième et qua- 

trième , composant avec leurs semblables une rangée très-faiblement 

en are dirigé en arrière : la troisième ou interne, orbiculaire , et 

moins avancée que la quatrième , du tiers au moins du diamètre de 

celle-ci, d'un tiers plus postérieure que la quatrième : celle-ci, pres- 

quc orbiculaire, lite au bord externe qui reste noir ou obseur : la 
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cinquième, subapicale, presque en carré large, échanerée en devant, 

séparée de la suture par un espace égal au cinquième de la largeur, 

à peine moins distante du bord apical, plus voisine de la courbure 

postéro-externe. 

Variations des Elytres. 

Obs. Quelquefois la troisième tache est orbiculaire, étendue jusqu'aux quatre 

septièémes de la largeur, séparée de la suture par un espace égal au sixième de 

l1 largeur ; d'autrefois, elle a acquis un développement plus grand , elle s’est 

avancée à l’égal de la quatrième , s’est étendue jusqu'aux trois cinquièmes de 

la largeur et un peu plus rapprochée de la suture. Les autres ne m'ont pas 

offert de variations. 

Long. 0,0022 (11). — Larg. 0m,0016 (2/31). 

Corps obtusément ovale ou en ovale-oblong; médiocrement con- 

vexe ; moins finement ponetué sur les élytres que sur le prothorax; 

brillant, en dessus. Æntennes flaves. Prothorax tronqué au-devant de 

l'éeusson et sensiblement sinueux de chaque côté de cette tronca- 

ture; coloré comme il a été dit. Ecusson noir. Elytres obtusément 

et obliquement subarrondies, chacune à l'extrémité ; peintes comme 

il a été dit. Dessous du corps noir ou brun , moins foncé sur les der- 

niers arceaux du ventre. Pieds colorés comme il a été dit : jambes de 

devant peu ou point dilalées. 

Parme : la Colombie (collect. Germar et Schaum , Trobert). 

J'ai dédié cette espèce à M. Ormanceay , de Lyon, auteur de plu- 
sieurs opuscules entomologiques. 

Obs. La forme de la bordure des côtés du prothorax, permet de la 

distinguer facilement de la précédente , dont elle se rapproche par la 

petitesse de sa taille. 

49. €. distinguenda. Obrusément ovale. Prothorazx, soit jaune, 

paré d'une bordure basilaire couvrant les trois cinquièmes médiaires 

de la base , et souvent de deux signes arqués ; noirs (œ'), soit noir , 

avec les côtés et deux taches arrondies ; jaunes (Q ). Elytres noires, 

ornées chacune de cinq taches jaunes : les première et deuxième, pres- 

que liées à la base : l'interne, en ogive postérieurement : l'externe , plus 

postérieurement prolongée : les troisième et quatrième, en rangée 

transversale faiblement arquée en arrière : l'interne ; ovale ; un peu 

oblique : l'externe, plus large, subéchancrée en devant : la cinquième, 
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subapicale, entaillée à son bord antérieur : le réseau noir; parfois 

trés-incomplet. 

Hyperaspis distinguenda, Des. Catal. p. 459 (7). 

o* Tête, épimères du médipectus et pieds , flaves. Prothorax flave , 

paré sur les trois cinquièmes médiaires de sa base d'une bordure 

noire, brune ou d'un brun rouge , bidentée ou anguleusement avan- 

ete vers chacune de ses extrémités, et souvent, mais d'une manière 

moins prononcée, au-devant de l’écusson , paraissant ainsi composée 

de trois taches unies; orné de chaque côté de la ligne médiane de 

deux traits de même couleur , postérieurement subconvergents et liés 

à la tache antéscutellaire , avancés jusqu'au cinquième antérieur , 

courbés chacun , ou extérieurement dilalés presque à angle droit jus- 

qu'à la sinuosilé postoculaire. Ventre de sept arceaux : les cinquième 

et sixième, assez faiblement échancrés. Pieds flaves. 

Obs. Quelquefois , les traits voisins de la ligne médiane sont peu développés, ne 

se prolongent pas ou se prolongent à peine jusqu'à la dent antéscutellaire, et 

montrent leur partie arquée très-courte ; parfois même , ces signes sont nuls 

ou peu appar.nts, 

® Tête jaune ou d'un jaune orangé , sur sa partie postérieure , ou 

plus ordinairement marquée sur celle-ci d'une tache obtriangulaire 

ou pentagonale jaune; brune ou d'un brun rouge , sur la partie anlé- 

rieure du front et sur l'épistome. Prothorax noir ou brun, paré de 

chaque côté d’une bordure jaune , à peine élendue jusqu'à la sinuo- 

sité postoculaire, couvrant le sixième ou cinquième externe de la 

base , faiblement arquée en dedans à son bord interne; noté de cha- 

que côté de la ligne médiane d’une tache punetiforme jaune, cou- 

vrant de la moitié aux trois quarts de la longueur. Epimères du médi- 

peclus, d’un roux jaune : Ventre de six arceaux ou presque de sept 

sur les côtés. Pieds d'un jaune roussâtre. 

Uyperaspis expectata, Cneveozar, inéd. Des. Catal. p. 459. 

Os, Les traits juxta-médiaires , en prenant plus de développement, se confondent 

sur la ligne médiane , s’avancent jusqu'au bord antérieur ou jusque près de lui, 

se lient chacun par leur extrémité externe à la dent de la hordure basilaire , en 

enclosant entre eux et celle-ci un espace subarrondi, une sorte d’aréole subpunc- 

tiforme, de chaque côté de la ligne médiane, Le prothorax présente ainsi , par le 

développement de la matière noire, une modification profonde du dessin normal. 

Era vonmar. Ælytres noires, parées chacune de cinq taches jaunes: 
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les première el deuxième , presque liées à la base : la première , en 

ogive dans sa moitié postérieure , faiblement plus rapprochée de la 

base que de la suture , prolongée jusqu’au quart de la longueur , éten- 

due au moins jusqu'aux trois cinquièmes de la largeur : la deuxième, 

liée au rebord externe qui reste noir, plus de moitié moins large, 

rélrécie d’ayant en arrière, un peu plus postérieurement prolongée : 

les troisième et quatrième, formant avec leurs semblables une rangée 

transversale , faiblement en arc dirigé en arrière : la troisième ou in- 

terne, un peu obliquement ovale, moins rapprochée de la suture à 

sa parlie antérieure qu'à la postérieure, un peu moins voisine à 

celle-ci de la suture que la première tache : la quatrième, d'un tiers 

plus antérieure et près de moitié moins postérieure, couvrant du tiers 

à la moitié ou aux quatre seplièmes de la longueur , liée au rebord 

externe, couvrant environ les deux cinquièmes externes de la lar- 

geur, subéchanerée à son bord antérieur : la cinquième, la plus 

grosse, subapicale, aussi distante de la suture à son angle antéro- 

interne que la troisième à sa partie postéro-interne, graduellement 

plus rapprochée de la suture d'avant en arrière , laissant poslérieure- 

ment une bordure apicale noire, à peine aussi étroite que celle de la 

courbure postéro-externe, fortement entaillée du quart interne aux trois 

cinquièmes de son bord antérieur : ces taches, séparées par un ré- 

seau noir, brun, d'un brun rouge ou même d’un rouge brun, parais- 

sant formé d'une bordure sulurale anguleusement dilatée au tiers et 

aux deux liers , d'une bordure périphérique étroite à la base, latéra- 

lement réduite au rebord , moins étroile postérieurement , et de deux 

bandes transversales , aboutissant chacune à l’une des dilatations de 

la bordure suturale , anguleusement dilatées chacune vers leur mi- 

lieu , mais offrant la dilatation du bord antérieur plus externe que 

celle du bord postérieur : la première, liée au tiers externe de la base: 

toutes deux, unies entre elles, vers les trois cinquièmes de la lar- 

geur. 
Vuriations des Elytres (par défaut). 

Var. A. Elytres offrant le réseau brun ou d'un brun rouge plus ou 

moins incomplet. 

Os. La bordure suturale présente parfois ses dilatations moins prononcées et ses 

aatres parties plus étroites ; mais le dessin, formé par les bandes, subit des modi- 

lications bien plus considérables, Ainsi, quelquefois la bande antérieure ne s'a- 

vance pas jusqu'a la base, et se trouve mème raccourcie à ses deux extrémités 
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latérales ; tantôt, alors, elle se lie encore à la deuxième bande transversale, qui 

se montre aussi ordinairement isolée de la dilatation suturale postérieure et du 

bord externe, tantôt, elle en reste détachée. Dans le premier cas, elle forme avec 

la seconde une bande longitudinale prolongée de la base ou seulement du calus, 

aux deux tiers où un peu plus de la longueur, noueuse à son côté externe, vers 

le quart et vers les deux tiers de la longueur , et à son côté interne, vis-à-vis la 

première dilatation suturale el souvent à peine vis-à-vis la seconde. Dans le se- 

cond cas, chaque bande est réduite à une sorte d’accent circonflexe, Dans ces 

deux circonstances, le dessin de la robe paraît si éloigné de l’état normal, qu'il 

faut avoir suivi l’espèce dans ses diverses modifications, pour la reconna tre jus- 

que dans ces varialions anormales. En général, la teinte du réseau se rapproche 

d'autant plus du rouge que le dessia est plus altéré. 

Long. 0",0022 à 0",0028 (1 à 1 1/41). — Larg. 0",0016 
à 0®,0019 (2/3 à 7/81). 

Corps brièvement et obtusément ovale ; convexe; moins finement 
pointillé sur les élytres que sur le prothorax; luisant ou brillant , en 

dessus. Antenies jaunes ou d'un flave roussâtre. Prothorax tronqué 

au-devant de l'écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de 

celte troncature; coloré comme il a été dit. Æcusson noir , brun ou 

d'un brun rouge. Ælytres obtusément arrondies ou oblusément el 

obliquement tronquées chacune à l'extrémité ; peintes comme il a été 

dit. Dessous du corps noir , brun , d’un brun rouge où d'un rouge 

brun sur les médi el postpeetus et le premier arceau ventral, ordinai- 

rement d’un roux jaune sur les arceaux suivants. Pieds colorés comme 

il a été dit : jambes de devant , grêles. 

Parme : la Colombie (collect. Dejean (type), Dupont, Guérin, 

Reiche); le Brésil (Chevrolat). 

Obs. Malgré l'état plus ou moins incomplel du dessin de ses ély- 

tres , celle espèce se distingue de toules ses voisines par la manière 

dont son prothorax est peint. En général, la teinte du dessin paraît 

être habituellement plus foncée ou moins claire chez les ® que chez 
les ©. 

50. €. faseiata; Fapnicus. Obtusément ovale. Prothorax noir, 

paré de chaque côté d'une bordure jaune, subparallèle , à peine éten- 

due en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire (® ). Elytres noires, 

ornées chacune de cinq taches jaunes : les première et deuxième, pres- 

que liées à la base : l'interne , dépassant à peine le sixième de la lon- 

gueur : l'externe, plus postérieurement prolongée : les troisième et 
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quatrième ; formant avec leurs semblables une rangée transversale , 

vers le milieu de la longueur : l'interne, en triangle transversal , lice 

ou presque lice à l'externe : celle-ci, subéchancrée en devant : la cin- 

quième, subapicale , assez fortement échancrée à son bord antérieur. 

o* Inconnu. 

® Tête d’un brun rouge. Palpes d’un jaune roussâätre. Prothorax 

noir , paré de chaque côté d'une bordure jaune, étendue en devant 

jusqu’à la sinuosité postoculaire, subparallèlement prolongée jus- 

qu'à la base , dont elle couvre le sixième externe. Epimères du médi- 

peetus ; brunes. Ventre de six arceaux. Pieds d'un jaune roussâtre. 

Coccinella fusciata, Fasmicus, Syst. El. t. 4. p. 582. 437 (9) (suivant l'exemplaire 

typique consérvé au Muséum de Copenhague). — Scuoexn. Syn. ins, 1. 2, p. 499. 439. 

Long. 0",0050 (1 1/41). — Larg. 0",0036 (2/31). 

Corps obtusément ovale ; assez médiocrement convexe; pointille et 

luisant, en dessus. 7éte brune. Æntennes flaves. Palpes flaves ou 

d’un flave roussâtre. Prothorax tronqué au-devant de l’écusson et 

sensiblement sinueux de chaque côté de celte troncature , à la base; 

d'un brun noir ou d'un noir brun , paré de chaque côté d’une bor- 

dure flave, à peine étendue en devant jusqu'à la sinuosité postocu- 

laire, subparallèlement prolongée jusqu'à la base ou à peu près. 

Ecusson noir. Elytres obtusément et obliquement tronquées chacune 

à l'extrémité; d'un brun noir ou d'un noir brun; ornées chacune de 

cinq taches jaunes : les première et deuxième, presque liées à la 

base : la première ou interne, très-rapprochée du côté de l’écusson , 

étendue jusqu'aux trois cinquièmes de la largeur , arquée en arrière , 

et prolongée jusqu’au sixième de la longueur : la deuxième , obtrian- 

gulaire, pelite, humérale, plus postérieurement prolongée : les troi- 

sième et quatrième, formant avec leurs semblables une rangée trans- 

versale , vers le milieu ou un peu avant de la longueur : la troisième , 

en forme de triangle plus large que long, ou dont la base seraittournée 

du côté de la suture et le sommet vers le bord marginal , étendue du 

cinquième interne aux quatre seplièmes de la largeur, presque liée à 

la quatrième : celle-ci, échanerée en devant ou presque en forme 

d'are dirigé en arrière : la cinquième , subapicale , aussi rapprochée 

du bord externe que de la suture, un peu plus voisine de celle-ci que 

la troisième , lunulée ou échancrée à son bord antérieur. Dessous du 

corps d'un noir brun sur les médi et postpectus et sur la partie mé- 
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diaire du premier arceau ventral, d'un jaune roussätre sur les au- 

tres parties du ventre. Pieds colorés comme il a été dit : jambes de 

devant, grêles. 

Parrre : l'Amérique méridionale (Muséum de Copenhague (type), 

de la collection de Sehestedt). 

Obs. La malière noire du prothorax et des élytres , pourrait offrir 

chez d'autres individus et surtout chez l’autre sexe, un peu moins de 

développement. 

51. €. collaris, Priévement et obtusément ovale. Prothorax notr, 

à quatre taches jaunes : les médiaires, en ovale oblique. Elytres , soit 

noires, à cinq taches jaunes sur chacune : deux, subbasilaires : deux, 

formant avec leurs semblables une rangée en arc dirigé en arrière : 

d'interne de celle-ci, en parallélipipède obliquement longitudinal : la 

cinquième, subapicale; soit jaunes, parées d'une bordure suturale sub- 

orbiculairement renflée du sixième presque à la moïtié, d'une bor- 

dure périphérique extérieurement réduite au rebord, d'une tache en 

losange liée à la base et aux bordures (mais parfois isolée de l'externe), 

et & une bande arquée plus postérieure, noires. 

do Inconnu. 

® Tête noire, parée d'une tache jaune , obtriangulaire ou mitré- 

Torme , liée à la partie postérieure, étendue presque jusqu'aux yeux 

el avancée au-delà de la moitié du front. Palpes et épimères du médi- 

pectus, noirs ou bruns. Ventre de six arceaux , sans signes parliet - 

liers. Cuisses noires ou brunes : extrémité de celles-ci, jambes et 

tarses, d’un jaune roussätre. 

Hyperaspis colluris, Maury, in collect. 

Hyperaspis pulchella, Buquer, in collect. 

Érar nonaz. Prothorax noir , paré de quatre taches jaunes : cha- 

cune des latérales, quadrangulaire, étendue en devant jusqu’à lasinuo- 

sité postoculaire, couvrant près des trois quarts du bord externe (dont 

le rebord reste obseur), un peu élargie d'avant en arrière, et pro- 

longée en ligne droite à son bord interne jusqu'aux deux tiers de la 

longueur, en ligne transversale au bord postérieur : chacune des mé- 

diaires, en ovale oblique, prolongée des deux aux quatre cinquièmes 

de la longueur, dans la direction de la sinuosité postoculaire à la 

partie médiaire de la base. Elytres noires , à cinq laches jaunes ; ou 

mo 2 sCrie. 79 
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plutôt, jaunes , partes d’une bordure suturale, d'une bordure péri- 

phérique et chacune d'une tache et d’une bande, noires : la bordure 

sulturale, bordant l’écusson , dilalée en une tache suborbiculaire 

commune , du sixième aux trois seplièmes ou un peu plus de la lon- 

gueur, élendue vers les deux septièmes de celle-ci, jusqu'aux deux 

cinquièmes de la largeur de chaque élytre, à peine aussi large sur 

chaque élui , après celte dilatation, que les deux tiers de l’écusson et 

prolongée jusqu'à l'angle sutural, en se dilatant graduellement et 

faiblement dans le milieu de cet espace : la bordure périphérique, 

à peine moins développée à la base qu’au bord apical , réduite au re- 

bord marginal ou à peu près, de l'épaule à la courbure postéro- 

externe : la tache, en losange subéquiangle et subéquilatéral, liée 

par ses angles au tiers externe de la base, à la dilatation suturale, 

au quart du bord externe, el à la bande , vers le tiers externe de la 

largeur : la bande, fortement arquée en devant, entaillée à son bord 

postérieur , comme composée de deux taches : l'interne , ovale , liée 

aux trois quarts de la bordure suturale, obliquement avancée jus- 

qu'aux quatre seplièmes de la longueur et les deux Liers de la largeur: 

l'externe , prolongée de ce dernier point aux deux tiers du bord 

externe : ces signes noirs, divisant la surface de chaque élytre en 

cinq aréoles de couleur jaune : les première et deuxième , presque 

lives à la base : la première ou interne , presqu’en triangle large et 

dirigé en arrière : la deuxième, humérale : la troisième, en parallélo- 

gramme obliquement longitudinal el rétréci dans son milieu : la qua- 

trième, presque en triangle, à base liée au rebord : la cinquième, 

presque en carré large et échaneré en devant. 

Variations des Elytres. 

Os. Quelquefois la tache en losange ne s’étend pas jusqu'au rebord externe ct 

laisse ainsi les deuxième et quatrième taches liées ensemble. 

Long. 0m,0030 à 0",0033 (1 1/3 à 1 1/21). — Targ. 0",0022 

à 0",0025 (1 à 1 1/81). 

Corps obtusément el brièvement ovale; convexe ; moins finement 

ponctué sur les élytres que sur le prothorax; brillant ou luisant, en 

dessus. Æntennes d'un flave roussâtre. Prothorax tronqué au-devant 

de l'éeusson et faiblement sinueux de chaque côté de cette troncature; 

coloré comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres obtusément arrondies 
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ou obtusément et obliquement tronquées chacune à l'extrémité ; 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir ou brun, ordinai- 

rement moins foncé sur les derniers arceaux du ventre. Pieds colorés 

comme il a été dil : jambes de devant peu ou point dilatées. 

Paru : la Colombie (collect. Buquet, Melly). 

52. €. histriomica, Privement et obtusément ovale. Prothorax 

lave, paré d'une bordure couvrant les trois cinquièmes médiaires de 

la base, dentée à ses extrémités , et de quatre taches , noires ou brunes : 

les taches juxta-médiaires , parfois liées entre elles et aux dents basi- 

laires. Elytres flaves, ornées d'une bordure suturale un peu anguleuse- 

ment dilatée au quart et aux trois cinquièmes , d'une bordure externe , 

réduite au rebord, de deux taches subtriangulaires , liées à la base et 

entre elles vers leur extrémité, d'une tache en forme de bande pentago- 

nale et d'une bande où bordure apicale, noires ou d'un brun noir. 

Hyperaspis Rsirionien DEL Catal. p. 459 (T). 

Érar nonmar. Prothorax flave , paré d'une bordure basilaire, cou 

vranl les trois cinquièmes médiaires de la base , et de quatre laches, 

disposées en rangée transversale , noires ou brunes : la bordure basi- 

laire, bidentée ou subtridentée : la dent antéseulellaire, peu marquée 

etavancée jusqu'au liers postérieur : chacune des dents latérales, 

avancée jusqu’à la moilié de la longueur : les taches juxta-médiaires, 

obtriangulaires, situées , une de chaque côté de la ligne médiane , ou 

liées sur cette ligne , prolongées du sixième aux {rois cinquièmes de 

Ja longueur, souvent liées ou presque liées à la dent antéseutellaire , 

et nébuleusement étendues chacune, à leur angle antéro-externe, pa- 

rallèlement au bord postérieur de l'échancrure : chacune des taches 

latérales, punetiforme, siluée un peu après la sinuosilé postoculaire, 

mais un peu plus en dehors. Ælytres flaves, ornées d'une bordure 

suturale , d'une bordure périphérique, étroite à la base , latéralement 

réduite au rebord, assez large et maculiforme postérieurement, et 

chacune de trois taches , noires où brunes : la bordure suturale, 

étroite à l'écusson, dilatée à partir de ce point, égale, vers le quart 

de la longueur , au cinquième au moins de la largeur de chaque ély- 

tre, prolongée sur une largeur uniforme jusqu'aux lrois cinquièmes 

de la longueur, où elle est anguleusement dilatée jusqu'au quart ou 

un peu plus de la largeur, puis rétrécie de là jusqu'à son union à la 

bordure apicale : celle-ci , couvrant le huitième ou le seplième pos- 
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iéiieur de la suture, prolongée jusqu’à la courbure posléro-externe , 

arquée à son bord antérieur, ayant, par là, la forme d'une lache : les 

première et deuxième taches , liées à la bordure basilaire , l’une, vers 

les trois septièmes : l'autre, vers les deux liers de la largeur de celle- 

ci , graduellement élargies chacune et presque en forme de triangle 

à angles postérieurs arrondis , prolongées presque jusqu’au tiers de la 

longueur : la première ou interne, presque liée par son angle postéro- 

interne à la bordure suturale, vers le quart de la longueur : la 

deuxième ou externe, moins rapprochée par son angle postéro-externe 

du rebord marginal , unie par son angle postéro-interne à l'angle pos- 

téro-externe de la première : la troisième tache , presque en forme de 

bande, pentagonale , anguleuse à son côté interne et liée à la dilata- 

tion de la bordure suturale , vers les trois cinquièmes de la longueurs 

très-voisine du bord externe et parallèle à ce bord à son côté exté- 

rieur , anguleusement dilatée en devant et en arrière dans son milieu, 

liée par un prolongement de son angle antérieur à la partie posté- 

rieure de la deuxième lache, c’est-à-dire de celle qui passe sur le 

calus : ces taches et bordures, pouvant faire considérer les élytres 

noires, ornées chacune de six taches jaunes : trois en devant : l’inter- 

médiaire de celle-ci, enclose par les deux taches triangulaires : deux, 

vers les trois septièmes ou un peu avant : une, en forme de bande 

étranglée dans son milieu, vers les quatre cinquièmes de la longueur. 

Variations du Prothoraz. 

Oës. Les taches intermédiaires doivent se montrer plus ou moins isolées, ou plus 

ou moins liées, sur la ligne médiane, et quelquefois s’unir par le prolongement de 

leur angle antéro-externe à la dent basilaire qui correspond à celui-ci. 

Variations des Elytres. 

Obs. Probablement, il serait possible de trouver des exemplaires chez lesquels les 

deuxième el troisième taches s’étendraient jusqu'au bord externe et diviscraient 

ainsi la surface des élytres en six taches jaunes isolées, 

Long. 0",0023 (11). — Larg. 0",0017 (3/4 !). 

Corps brièvement et oblusément ovale; médiocrement convexe ; 

moins finement ponetué ou pointillé sur les élytres que sur le protho- 

rax; brillant, en dessus. Z£te, Antennes et Palpes, flaves ou d’un flave 

roussâtre. Prothorax tronqué au-devant de l'écusson et sensiblement 

sinueux de chaque côté de célle troncature; peint comme il a été dit. 
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Ec 

quement tronquées chacune à l'extrémité; peintes comme il a été 

sson noir. Ælytres obtusément arrondies ou oblusément et obli- 

dit. Dessous du corps noir où d'un brun noir sur les médi et post- 

pectus et sur le premier arceau ventral, d’un brun rouge ou d'un 

rouge brun sur les arceaux suivants: Epimères du médipectus, flaves. 

Pieds d'un flave roussâtre ou rougeâtre. 

Parme : les environs de Carthagène , dans l'Amérique méridionale 

(collect. Dejean , type). 

59, Elytres parées chacune de quatre taches , libres ou unies. 

53. €. compedita. Obtusément ovale. Elytres noires, parces 

chacune, sur leur partie médiaire, d'une bande longitudinale liée vers 

sa partie postéro-externe à une tache , flaves : la bande, paraissant 

formée de trois taches unies : la première, obliquement quadrangulaire, 

presque liée par ‘son angle antéro-externe au tiers externe de la base, 

prolongée jusqu'au quart : la deuxième, ovale-oblonque, prolonge 

jusqu'aux deux tiers : la troisième, brièvement ovale, aboutissant aux 

cinq sixièmes : la tache latérale, liée à la postérieure de la bande et à 

peu près au rebord de la courbure postéro-externe. 

o’ Inconnu. 

® Tête noire. Prothorax noir, paré de chaque côté d’une bordure 

flave, étendue en devant jusqu’à la sinuosité postoculaire, en se dé- 

tachant graduellement un peu de dehors en dedans du bord anté- 

rieur, parallèlement prolongée jusqu'à la base. Epimères du médi- 

pectus, brunes. 

Érar Norma. Ælytres noires , ornées chacune d’une bande longilu- 

dinale et d’une tache postérieure, flaves : la bande, située sur la 

partie longitudinalement médiaire de chaque élytre , faiblement cour- 

bée en dehors, paraissant composée de trois taches unies : la pre- 

mière, obliquement quadrangulaire , presque liée par son angle 

antéro-externe aux deux cinquièmes ou au tiers externe de la base , 

un peu moins rapprochée de ladite base à son angle antéro-interne , 

vers le quart de la largeur, prolongée jusqu’au quart ou un peu plus 

de la longueur : la deuxième, ovale-oblongue, liée à la partie posté- 

rieure de la précédente , longitudinalement prolongée jusqu'aux deux 

tiers : la troisième, liée à la précédente, brièvement ovale, prolongée 

jusqu'aux cinq sixièmes : la tache postérieure, située sur la même 
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ligne transversale que la dernière de la bande , en dehors de celle-ci 

à laquelle elle est liée par les deux tiers postérieurs de son bord in- 

terne , obliquement ovale, presque liée , par son côté externe , au 

rebord marginal de la courbure postéro-externe. 

Long. 0",0020 ( 7/81). — Larg. 0",0013 ( 2/31). 

Corps obtusément ovale; convexe; moins finement ponetué sur 
les élytres que sur le prothorax; luisant , en dessus. Æntennes flaves. 

Prothorax tronqué au-devant de l’écusson et sensiblement sinueux 

de chaque côté de cette troncature; peint comme il a été dit, Ælytres 

obtusément arrondies à l'extrémité ; peintes comme il a été dit. Des- 

sous du corps noir : anus, d’un rouge jaune. Pieds flaves ou d'un 

flave roussâtre. 

Parnte : le Mexique (collect. Dupont). 

54. ©. jocosa. Obtusément ovale. Elytres noires, ornées chacune 

de quatre taches jaunes : la première, presque lite à la base et à 

l'écusson, subarrondie , à peine prolongée jusqu'au cinquième de lu 

longueur : les deuxième et troisième , formant avec leurs semblables 

une rangée en arc dirigé en arrière : l'inlerne , subarrondie ou très- 

briéoement ovale, couvrant environ le cinquième médiaire de la lon- 

gueur : l'externe , à peine plus courte, de moilié plus antérieure et 

moins postérieure, liée au rebord externe : la quatrième , subapicale , 

en ovale transversal. 

© Inconnu. Doit avoir vraisemblablement la tête entièrement 

jaune. 

® Tête noire, parée sur le milieu du front d’une tache jaune, en 

losange, ou paraissant émellre de chaque angle latéral un rameau 

dirigé en avant vers les côtés. Prothorax noir, orné de chaque côté 

d'une bordure jaune , étendue en devant jusqu'à la sinuosité post- 

oculaire , couvrant environ le cinquième externe de la base, à peine 

arquée en dedans à son côté interne. Epimères du médipectus, noires. 

Ventre de six arceaux, Pieds d'un jaune roussâtre : base des cuisses, 

légèrement obseure. 

Hyperaspis maculifrons, Cuevrozar, in collect. 

Long. 0,0025 (1 1/81). — Larg. 0",0019 (7/81). 
Corps obtusément ovalaire; médiocrement convexe; moins fine- 
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ment ponetué sur les élytres que sur le prothorax; brillant, en dessus. 

Antennes d'un flave roussâtre. Prothorax obtus ou tronqué au-devant 

de l’écusson et très-faiblement sinueux de chaque côté de cette par- 

tie médiaire; peint comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres obli- 

quement et oblusément tronquées chacune à l'extrémité; noires, pa- 

rées chacune de quatre goultes jaunes : la première, suborbiculaire, 

égale aux deux cinquièmes de la largeur , à peine séparée de la suture 

et de la base par un espace égal au cinquième de son diamètre : la 

deuxième, un peu plus petite, liée au rebord externe qui reste noir , 

à partir des deux septièmes de la longueur , couvrant à peine plus du 

quart externe de la largeur , formant avec la troisième une rangée 

transversalement oblique : la troisième , de la grosseur de la première, 

un peu moins voisine de la suture. prolongée des trois septièmes aux 

trois cinquièmes de la longueur : la quatrième, la plus grosse , sub- 

apicale, en ovaie transversal ou un peu tronquée postérieurement , 

aussi rapprochée de la suture que la première , de moitié plus voi- 

sive du bord postérieur et de la courbure postéro-externe que de la 

suture. Dessous du corps noir; ventre souvent moins obseur ou d’un 

noir roussâtre sur les derniers arceaux : côtés de l'antépectus, jaunes. 

Pieds peints comme il a été dit. 

Parnie : le Mexique (colleet. Chevrolat). 

55, €. serval. Otusément ovale. Elytres noïres, parces chacune 

de quatre taches jaunes : la première , presque lice à la base et à 

l'écusson, arrondie, prolongée jusqu'au quart de la longueur : les 

deuxième et troisième , formant avec leurs semblables une rangée en 

arc dirigé en arrière : l'interne , brièvement ovale, couvrant le quart 

médiaire environ de la longueur : l'externe , un peu anguleusement liée 

au rebord marginal, de moitié plus antérieure et plus de moitié moins 

postérieure : la quatrième , subapicale , en carré large, non échancrée 

à son bord antérieur. 

o* Inconnu. 

Q Tête d'un roux jaune. Prothorax paré de chaque côté d'une bor- 

dure jaune , étendue en devant jusqu'au niveau du côté interne des 

yeux, parallèlement prolongée jusqu'aux trois quarts de la longueur , 

presque ceurvilinéairement rétrécie à partir de ce point: la partie 

noire , couvrant les deux tiers médiaires environ de la base. Epi- 

mères du médipectus, brunes. Ventre de six arecaux. 
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Hyperaspis serval, Reieue , in collect. 

Érar vorwar. Ælytres noires, ornées chacune de quatre taches 

jaunes : la première, presque liée à la base et au côté de l’écusson , 

séparée de la suture par un espace égal à la moitié de la largeur de 

celui-ci , orbiculaire , prolongée jusqu’au quart de la longueur, éten- 

due jusqu'aux quatre septièmes de la largeur : les deuxième et troi- 

sième , formant avec leurs semblables une rangée en arc dirigé en 

arrière : la deuxième, suborbiculaire ou brièvement ovale, couvrant 

le quart médiaire environ de la longueur , un peu plus rapprochée de 

la partie postérieure que de la base, un peu moins développée que 

la moitié de la largeur : la troisième, suborbiculaire, un peu anguleu- 

sement élendue jusqu’au rebord externe , de moitié plus antérieure 

et un peu plus de moitié moins postérieurement prolongée que la 

deuxième : la quatrième , subapicale, la plus grosse , à peine aussi 

rapprochée de la suture que les premiere et deuxième, plus voisine 

du bord apical et de la courbure postéro-exlerne , presque en carré 

large , sans échancerure sensible à son bord antérieur. 

Long. 0",0028 (1 1/41). — Larg. 0",0020 (7/81). 

Corps brièvement et oblusément ovale. Prothorax tronqué au- 

devant de l'écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de cette 

troncature. Dessous du corps brun ou d’un brun rouge sur les médi 

et postpeclus, d'une teinte graduellement plus claire sur le ventre. 

Parme : Cayenne (collect. Reïche). 

Obs. Elle a beaucoup d'analogie avec la C. jJocosa , et il ne serait 

pas impossible, malgré les différences dans la forme ou la grandeur 

des taches , qu'elle se rattachât à cette espèce. Elle paraît en différer 

cependant par la bordure prothoracique arrondie à son angle postéro- 

interne et par la différence de coloration de la tête ; mais, celte der- 

nière , ainsi que le dessous du corps, chez l'exemplaire que j'ai eu 

sous les yeux , ont manqué de malière colorante et ne sont évidem- 

ment pas dans leur étal normal. 

56. €. bis-quatuor pustulata. Obrusément ovale. Elytres 

noires, ornées chacune de quatre taches d'un jaune flave : la première, 

presque liée à la base et à l'écusson , étendue jusqu'aux trois cin- 

quièmes de la largeur, prolongée au moins jusqu'au quart, subarrondie 
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postérieurement : les deuxième el troisième, formant avec leurs sem- 

blables une rangée en arc dirigé en arrière : l'interne, suborbiculaire, 

couvrant environ le quart médiaire de la longueur : l'externe, ovale, 

de moitié plus antérieure et moins postérieure : la quatrième, subapi- 

cale, en carré large, faiblement échancrée en arc à son bord anté- 

rieur. 

o* Inconnu. 

® Tête brune sur la moitié postérieure du front , d'un jaune rous- 

sâtre, en devant. Prothorax jaune sur les côtés, noir sur le disque : 

la partie noire, couvrant les trois cinquièmes médiaires de la base, 

rétrécie d'avant en arrière , à peine avancée jusqu’au bord antérieur , 

à peine plus large en devant que la moitié médiaire de l'échanerure , 

divisée sur la ligne médiane par une raie jaune , jusqu'à la moitié de 

la longueur. Epimères du médipectus, brunes. Ventre de six arceaux. 

Pieds jaunes ou d’un jaune roussâtre. 

Hyperaspis bis-4-pustulata, Reicue, in collect. 

Érar nonwaz. Ælytres noires, ornées chacune de quatre taches 

flaves : la première , à peu près liée à la base de l'élytre et à celle de 

l'écusson, élendue jusqu'aux trois cinquièmes de la largeur , isolée 

de la suture à partir de la base de l’écusson , prolongée jusqu'au 

quart où un peu plus de la longueur , subarrondie ou largement sub- 

ogivale dans sa seconde moilié : les deuxième et troisième , consti- 

tuant avec leurs semblables une rangée en are dirigé en arrière : la 

deuxième , suborbiculaire ou brièvement ovale, couvrant le quart 

médiaire environ de la longueur , aussi voisine de la suture que la 

première, étendue jusqu'à la moilié de la largeur : la troisième, 

ovale , de moitié plus antérieure et près de moitié moins postérieure, 

presque liée au rebord externe : la quatrième , subapicale , la plus 

grosse, aussi voisine de la suture que les première et deuxième, plus 

rapprochée du bord apical et de la courbure postéro-externe , pres- 

que en carré large , faiblement échanerée en are à son bord anté- 

rieur. 

Long. 0",0029 (1 1/31). — Larg. 0",0022 (11). 

Corps brièvement et oblusément ovale. ?rothorax tronqué au- 

devant de l’écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de cette 

troncature. Dessous du corps noir. 

M, 11. 2e SErIe. 80 
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Paris : la Nouvelle-Grenade (collect. Reiche). 

Obs. Cette espèce a encore beaucoup d’analogie avec les €. jocosa 

el serval ; maïs elle s'en distingue facilement par la coloration de la 

tèle ; la teinte, la forme et la grandeur des taches des élytres, el sur- 

tout par le dessin du prothorax. 

57. ©, oetopustulatn : Farricrus. Priéoement ovale. Prothorax 

noir , paré de chaque côté d'une bordure jaune anguleusement dilatée 

au côté interne. Elytres noires, parces chacune de quatre taches sub- 

arrondies, jaunes , disposées par paires , formant avec leurs sembla- 

bles : les antérieures , une rangée à peu près transversale vers le tiers 

(la première, la plus grosse et plus avancée) : les postérieures , une 

rangée fortement arquée en devant (l'externe , longeant la courbure 

postéro-externe ). 

o Tête flave. Prothorax paré en devant d'une bordure flave, 

étroite, liée par ses extrémités à chaque bordure latérale. Ventre de 

sept arceaux : le cinquième , faiblement échancré et déprimé. Pieds 
d’un flave roussâtre. 

Hyperaspis jucunda, Buouer, 22 cullect. 

Obs. Les épimères du médipectus , peut-être par une anomalie particulière à cet 
exemplaire, sont brunes. 

Q Tête noire, marquée d’une tache d’un jaune orangé ou rous- 

sâtre, liée à la partie postérieure, avancée jusques au-delà de la moi- 

tié du front. Partie noire du prothorax , avancée jusqu'au bord de 

l'échancrure. Ventre paraissant avoir sept arceaux par l'effet du 

pygidium replié en dessous : le sixième , moins développé transver- 
salement que ses voisins. 

Coccinella 8-pustulata, Fanr. Syst. El. L. 1. p. 583. 145 (suivant l’exemplaire typique 

conservé au Muséum de Copenhague). — Scaoexu. Syn. ins. t, 2. p. 200, 148. 

Obs. Dans cet exemplaire , la tache frontale est peu nettement limitée , et semble 

se prolonger jusqu’au labre qui est d’un jaune roux ou livide, ou ètre nébuleuse- 

ment séparée de celui-ci sur l’épistome ; mais cet élat anormal est produit par un 

défaut de la matière colorante. 

Erar nonwaz. Prothorax noir, paré de chaque côté d'une bordure 

jaune, étendue en devant jusqu’à la sinuosité postoculaire , couvrant 

au moins le cinquième externe de la base, plus ou moins anguleu- 

sement dilatée au milieu de son côté interne. Æ/yures noires , parées 

chacune de quatre taches, d'un jaune flaye (o'), jaunes ou d'un 
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jaune orangé (® ) : la première, la plus grosse, suborbieulaire ou 

obliquement ovale, couvrant du huitième aux deux cinquièmes envi- 

ron de la longueur, et du huitième au moins aux trois cinquièmes 

de la largeur : la deuxième , suborbiculaire , liée au rebord externe 

(qui reste obseur), à partir du quart jusques un peu après les deux 

cinquièmes de la longueur : les troisième et quatrième, suborbi- 

culaires, presque égales chacune à la deuxième , formant avec leurs 

semblables une rangée fortement arquée ou presque en demi-cerele : 

la troisième ou interne, plus antérieure de la moitié environ de sa 

longueur, plus voisine de la suture que la première, au moins à 

sa parlie posléro-interne, couvrant des trois aux quatre cinquièmes 

de la longueur : la quatrième, un peu oblique, prolongée des trois 

quarts aux neul dixièmes de la longueur’, parallèlement à la cour- 

bure postéro-externe, séparée de sa voisine par un espace égal 

aux deux cinquièmes de son diamètre. 

Variations du Prothorar. 

Os. Outre les différences sexuelles, le prothorax offre quelques variations dans 

la dilatation anguleuse de la bordure. 

Variations des Elytres. 

Oùs. La première tache , toujours la plus grosse, parait avoir de la tendance 

à varier daus sa forme et même dans ses proportions, Dans l'individu décrit 

par Fabricius, elle est obliquement ovale, très-voisine, à sa partie antéro- 

interne de la suture dont elle s'éloigne graduellement d’avant en arrière, el un 

peu moins postérieurement prolongée ; dans l’exemplaire de la collection Buquet, 

elle est à peu près orbiculaire, et séparée de la suture par un huitième de 

la largeur, 

Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0",0027 (1 1/5,). 

Corps brièvement et obtusément ovale; convexe; moins finement 

ponctué sur les élytres que sur le prothorax; brillant en dessus. 

An'ennes et Palpes d'un jaune roussâtre. Prothorax tronqué au- 

devant de l’écusson, et sensiblement sinueux de chaque côté de cette 

troncature; peint comme il a été dit. Æcusson noir. Ælytres obtu- 

sément arrondies chacune à l'extrémité; peintes comme il a été 

dit. Dessous du corps brun ou d’un brun noir, sur la majeure 

partie médiaire de l’antépectus, les médi et postpectus, et ordinai- 

rement la moitié médiaire du premier areeau ventral, graduellement 
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d'un rouge brun sur les suivants : côlés de l'astépectus, jaunes. 

Pieds colorés comme il a été dit : jambes de devant un peu dilatées , 

écointées ou obliquement coupées au côté externe , faiblement mais 

sensiblement anguleuses vers les deux cinquièmes de l'arête externe. 

Parnre : Cayenne (collect. Buquet) ; l'Amérique méridionale , sans 

indication plus précise (Muséum de Copenhague, type de la collection 

de Lund). 

ÿoo, Elytres parées chacune de trois taches jaunes. 

58. ©. Donzeli. Priévement etobtusément ovale. Prothorazx noir, 

paré de chaque côté d'une bordure jaune , anquleusement dilatée au 

côté interne. Elytres noires, ornées chacune de trois taches jaunes : 

deux, en rangée transversale , vers le tiers de la longueur : l'interne , 

suborbiculaire, l'externe, liée au rebord marginal : la troisième , 

subapicale , en ovale transversal. 

o" Inconnu. 

® ‘Tête noire. Palpes roux. Partie noire du prothorax, avancée 

jusqu’au bord de l’'échancrure. Epimères du médipectus, brunes. Ven- 

tre paraissant avoir sept arceaux, par l'effet du pygidium replié en 

dessous : sixième arceau moins développé transversalement que ses 

voisins. Pieds d’un jaune orangé ou roussâtre. 

Érar voa. Prothorax noir, paré de chaque côté d’une bordure 

jaune ou d’un jaune orangé, étendue en devant jusqu’à la sinuo- 

sité postoculaire, couvrant le sixième ou le cinquième externe de 

la base, anguleusement dilaté dans le milieu de son côté interne. 

Elytres noires, ornées chacune de trois taches jaunes où d'un jaune 

orangé : les première el deuxième, formant avec leurs semblables 

une rangée transversale, vers le Liers de la longueur : la première , 

suborbiculaire, couvrant presque du quart aux trois seplièmes de la 

longueur et du cinquième ou un peu plus aux trois cinquièmes 

caviron de la largeur : la deuxième, la plus petite, semi-orbiculaire , 

liée au rebord externe (qui reste noir), moins avancée que la 

première : la troisième, la plus grosse , subapicale, presque en ovale 

transversal, un peu tronquée postérieurement, un peu plus voi- 

sine de la suture que la première, de moitié plus rapprochée du 

bord apical, et plus voisine encore de la courbure postéro-exlerne. 
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Long. 0®,0033 (1 1/21). — Larg. 0",0025 (1 1/81). 

Corps brièvement et obtusément ovale; convexe; moins finement 

ponctué sur les élytres que sur le prothorax; brillant, en dessus. 

Æntennes d'un jaune roussâtre. Prothorax tronqué au-devant de l'é- 

cusson, et sensiblement sinueux de chaque côté de cette troncature ; 

peint comme il a été dit. Ecusson noir. Ælytres obtusément arron- 

dies ou oblusément et obliquement tronquées chacune à l'extrémité ; 

laissant à découvert une partie du pygidium; peintes comme il a été 

dit. Dessous du corps noir ou d’un brun noir sur la majeure partie 

médiaire de l’antépectus , sur les médi et postpectus et la partie mé- 

diaire du premier arceau ventral, d'un brun rouge ou rougeâtre sur 

les arceaux suivants * côtés de l'antépectus jaunes : jambes anté- 

rieures, grêles. 

Parure : le Brésil (Muséum de Paris, voyage de M. Gaudichaud). 

J'ai dédié ectte espèce à mon ami M. Hugues Donzel, de Lyon, 

l'an des lépidoptéristes dont le nom est le plus connu en Europe. 

59, €. sexverrueatn; Figricrus. Prièvement et obtusément ovale. 

Prothorax brun ou d'un rouge brun, paré de chaque côté d'une bor- 

dure jaune. Ë lytres noires ou brunes, ornées chacune de trois taches 

Jaunes : deux, suborbiculaires, vers les deux cinquièmes de la lon- 

gueur : l'externe , lice au rebord marginal : la troisième | subapicale , 

obtriangulaire. 

o* Têle el palpes, flaves. Prothorax bordé de flaye en devant, 

derrière le bord postérieur de l'échanerure. Epimères du médipectus , 

flaves. Ventre de sept arceaux. Pieds flaves. 

® Tête jaune, marquée, sur sa parlie postérieure, d’une tache 

divisée en deux, d'un rouge brunâtre, et d'un bandeau de même 

couleur vers la partie antérieure du front. Palpes d’un roux jaune : 

partie brune du prothorax, avancée jusqu'au bord postérieur de 

l'échancrure, Epimères du médipectus, brunes. Ventre de six ar- 

ceaux, Pieds d'un jaune roussâtre. 

Coccinella sexverrucuta , Fasmaus,, Syst. El. t. 4. p. 383. 144 (suivant l'exemplaire 

lypique conservé au Muséum de Copenhague). — Scuoenu, Syn. ins. t. 2, p. 200. 447. 

Érar xonac. Prothorax brun où d'un brun rouge, paré de chaque 

côté d’une bordure jaune, étendue en devant jusqu’à la sinuosité 
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postoculaire ou un peu plus du côté interne, et couvrant le quart 

de la base. Æ/ytres noires ou d'un brun noir , ornées chacune detrois 
taches jaunes : les première et deuxième, disposées sur la même 

ligne transversale, vers les deux cinquièmes de la longueur : la 

première , orbiculaire ou suborbiculaire , couvrant du cinquième ou 

du quart à la moitié ou un peu plus de la longueur , el du huitième 

ou du septième interne à la moitié ou un peu plus de la largeur : la 

deuxième , à peine moins développée longitudinalement , suborbicu- 

laire, liée au rebord externe (qui reste noir ou obscur) : la troisième, 

subapicale , presque en triangle irrégulier , inéquilatéral , et dirigé en 

arrière , plus court dans son côté juxta-sutural, à côtés souvent plus 

ou moins sensiblement eurvilignes, moins voisine de la suture que 

la première , plus rapprochée du bord apical et surtout de la cour- 

bure postéro-externe , antérieurement limitée vers les trois quarts de 
la longueur. 

Variations du Prothoraz. 

Obs. Dans l'individu (9) décrit par Fabricius, la partie médiaire du prothorax 

est d’un rouge bran ou brunâtre, peu nettement limitée, laissant sur la ligne 

médiane un espace jaune Lrès-restreint, paraissant anomal et produit par le 

peu de développement de la matière colorante ; dans l'exemplaire (7) existant 

dans la collection Dupont, le prothorax est d'un blanc flavescent sur les côtés , 

graduellement rouseätre ou d’un rouge testacé, marqué sur la ligne médiane 

d’uve ligne brune, naissant au cinquième antérieur, graduellement rétrécie d'avant 

en arrière, limitée en devant par une ligne de même couleur, parallèle au bord 

postérieur de l’échancrure : cette ligne et la couleur blanchâtre des cotés, suffi- 
sent pour indiquer l’état anomal de cet individu. 

Variations des Elytres. 

Oïs. Les taches des élytres varient un peu dans leur couleur et dans leur dévelop- 

pement. Ordinairement, elles sont jaunes ; quelquefois , elles pâlissent. Dans 

l’exemplaire décrit par Fabricius, la première tache est anguleusement dilatée 

au côté interne, étendue jusqu'aux trois cinquièmes de la largeur, et séparée de 

la deuxième par un espace éLroit : cet espace est sensiblement plus large dans 

Pindividu faisant partie de la collection Dupont. 

Long. 0,0022 à 0®,0025 (1 à1 1/81). — Larg. 0",0017 

à 0",0020 (4/5 à 9/10!),. 

Corps brièvement et obtusément ovale ; convexe; moins finement 

ponetué sur les élytres que sur le prothorax ; luisant ou brillant , en 

dessus. Antennes jaunes. Prothorax oblus ou tronqué au-devant de 
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l'écusson , et sensiblement sinueux de chaque côté de cette tronca- 

ture; peint comme il a été dit. Æeusson noir. Elytres obtusément 

arrondies ou obliquement et obtusément tronquées chacune à l'extré- 

mité; peintes comme il a été dit. Dessous du corps d'un noir brun 

ou brun, surles médi et postpeetus et sur la partie antéro-médiaire 

du premier areeau ventral, graduellement d'un brun rouge ou d'un 

rouge brunâtre, sur les suivants. Pieds colorés comme il a été dit : 

jambes grêles. 

Parme : le Mexique (collect. Dupont) ; l'Amérique méridionale 

(Muséum de Copenhague, type de l'exemplaire provenant de la col- 

leclion de Lund). 

_60. ©. pavida. Obtusément et brièvement ovale. Prothorax et 

Elytres noirs : le premier , paré de chaque côté d'une bordure jaune, 

rétrècie d'avant en arrière : les secondes ; ornces chacune de trois 

taches de méme couleur : la première , subbasilaire, juxta-scutellaire , 

transversalement ovale , étendue jusqu'à la moitié de la largeur : la 

deuxième, liée au rebord externe, du tiers à la moitic : la troisième , 

transversalement ovale, voisine du bord apical. 

Érar nonwaz. Prothorax noir, paré de chaque eôlé d'une bordure 

jaune ou d’un jaune orangé, obtriangulaire , étendue en devant jus- 

qu'à la sinuosité postoculaire , graduellement rétrécie de ce point aux 

angles postérieurs. Ælytres noires, ornées chacune de trois taches 

presque égales, jaunes ou d’un jaune orangé : la première , transver- 

salement ovale , liée ou à peu près à la base, voisine de l'écusson , 

étendue jusqu'à la moitié de la largeur, couvrant le septième anté- 

rieur de la longueur : la deuxième, presque carrée ou irrégulièrement 

orbiculaire, liée au rebord marginal (qui reste obseur) , du tiers à la 

moilié de la longueur : la troisième , transversalement ovale , étendue 

du quart interne de la largeur au septième voisin de la courbure pos_ 

téro-externe , plus voisine du bord apical vers le eôté externe que 

vers l'angle sulural. 

Long. 0M,0028 (1 1/41). — Larg. 0",0019 (7/81). 

Corps brièvement et obtusément ovale; convexe; moins finement 

ponctué surles élytres que sur le prothorax ; luisant, en dessus. 76te, 

Antennes et Palpes d'un jaune orangé. Prothorax non tronqué au- 
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devant de l’écusson; peint comme il a été dit. Ecusson noir. Elytres 
obtusément arrondies ou oblusément tronquées chaeune à l'extrémité; 

peintes comme il a été dit. Dessous du corps brun sur les médi et 
postpectus et graduellement plus clair sur le ventre. Pieds jaunes. 

Parnre : le Mexique (collect. Dupont). 

61. €. sexguttata. friéoement et obtusément ovale. Prothorax 

et Elytres d'un noir brillant : le premier, sans taches (Q ) : les secon- 

des, parées chacune de trois taches punctiformes, jaunes : la premiere, 

lice au tiers médiaire de la base : la deuxième , dans la direction de 

celle-ci à l'angle sutural , de la moitié aux deux tiers de la longueur : 

la troisième, près de la courbure postéro-externe. 

©’ Inconnu. 

® Tête noire. Palpes d’un noir roux. Prothorax sans taches. Epi- 

mères du médipectus, noires. Ventre à six arceaux. Pieds d'un roux 

flave : cuisses intermédiaires et postérieures, noires ou brunes, jusque 

près des genoux: les antérieures, en partie d'un brun flave. 

Long. 0m,0030 (1 1/31). — Larg. 0",0020 (9/10!). 

Corps brièvement et obtusément ovale; convexe , moins finement 

ponetué sur le prothorax que sur les élytres; brillant, en dessus. 

Antennes d'un flave roussâtre. Prothorax tronqué au-devant de l’écus- 

son et sensiblement sinueux de chaque côté de cette troncature; noir, 

sans taches (®). Æcusson noir. Elytres obtusément arrondies ou ob- 

tusément et peu obliquement tronquées à l'extrémité; noires, parces 

chacune de trois goutles ou taches punetiformes, jaunes , à peu près 

égales chacune aux deux seplièmes ou presque au tiers de la largeur: 

la première, tronquée en devant, liée ou presque liée au tiers mé- 

diaire de la base : la deuxième, un peu plus voisine de la suture que, 

la première , siluée dans la direction de celle-ci à l'angle sutural, de 

la moitié ou un peu moins aux deux tiers environ de la longueur : 

la troisième , séparée de la suture par un espace égal à son diamètre , 

d'un tiers plus voisine du bord postérieur et de la courbure postéro- 

externe. Dessous du corps noir. Pieds colorés comme il a été dit. 

Pare : le Brésil, province de Matto-Grosso (Muséum de Paris , 

voyage de M. de Castelnau). 
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5000. Elytres ornées chacune de deux taches jaunes. 

62. €. quadrisignata. Priévement et obtusément ovale ; noire , 

en dessus. Prothorax paré de chaque côté d'une bordure jaune. Ely- 

tres ornées chacune de deux taches de même couleur : l'une, allongée, 

presque depuis la base jusqu'aux trois cinquièmes ou deux tiers de la 

longueur , rapprochée de la suture et parallèle à celle-ci à son côté 

interne , irrégulièrement dilatée à son côté externe : l'autre, subapi- 

cale, en carré plus large que long et obliquement subtransversale. 

© Têle jaune. Prothorax paré en devant d'une bordure de même 

couleur, liée aux latérales et graduellement un peu moins étroite à 
ses extrémilés. Elytres souvent marquées d'une petite tache humérale, 

flave. Epimères du médipectus, flaves. Quatrième arceau du ventre, 

bissubsinueux, ou séparé du cinquième par un sillon occupant les 

deux tiers médiaires de la largeur et terminé de chaque côté par une 

fossetle. Ventre de sept arceaux : le cinquième , postérieurement 

échancré en are dans son milieu. 

® Tête noire, avec la moilié antérieure du front, et le labre, d'un 

rouge orangé. Partie noire du prothorax, avancée jusqu'à la partie 

postérieure de l'échancrure. Epimères du poslpeelus, noires. Ventre 

de six arceaux , sans échanerure ni autre signe particulier sur aucun 

d'eux. 

Ilyperaspis 4-signata, Des. Catal. p. 459 (7). 

Érar Normaz. Prothorax noir, paré de chaque eôlé d'une bordure 

jaune ou d’un jaune flave (S”), ou d’un jaune orangé (© ), étendue en 

devant jusqu'à la sinuosité postoculaire, couvrant le sixième externe 

de la base, faiblement dilatée en are à son côlé interne. EVytres 

noires , ornées chacune de deux taches jaunes ou d’un jaune orangé : 

la première, liée ou presque lice à la base , rapprochée de la suture à 

son côté interne et longitudinalement prolongée , parallèlement à 

celle-ci, jusqu'aux trois cinquièmes ou un peu plus de la longueur , 

élendue à son bord antérieur jusqu'à la moilié ou un peu plus de la 

largeur , dilatée en formant un lobe plus ou moins prononcé à son 

côté externe , étendue jusqu'aux deux cinquièmes de la largeur ou 

un peu plus dans sa partie la plus fortement dilatée : la deuxième , 

subapicale, en forme de parallélogramme transversalement oblique , 

T. II. 2Nsérie. Si 
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moins rapprochée de la suture que la première, voisine de la courbure 

postéro-externe et du bord apical. 

Variations du Prothorar. 

Obs. Outre les différences sexuelles indiquées, la bordure latérale est parfois pres- 

que d’égale largeur ; d’autrefois, faiblement arquée en arc à son côté interne. 

Variations des Elytres. 

Obs. La tache antérieure est ordinairement un peu isolée de la base ; d’autrefois, 

elle s’avance jusqu’à elle ; dans ce cas, elle est ordinairement plus large et plus 

fortement lobée. Chez quelques individus, le côté externe est arqué, en mon- 

trant dans le milieu une dilatation en forme de lobe, plus ou moins prononcée ; 

chez d’autres, cette dilatation est telle que la tache semble à trois lobes : un , an- 

térieur, lié à la base: un, latéral externe : un, postérieur, La deuxième tache est 

ordinairement séparée du bord postérieur par un espace plus ou moins faible ; 

d'autrefois, elle s'étend jusqu’à lui, el se montre en même temps plus rapprochée 

de la suture. Ces dilatations, par excès, sont généralement simultanées chez les 

deux taches, 

Long. 0,0033 (1 1/21). — Larg. 0m,0025 (1 1/81). 

Corps brièvement et obtusément ovalaire ; convexe ou médiocre- 

ment convexe; finement ponelué; brillant, en dessus. Æntennes 

jaunes. Palpes jaunes (S'), ou d'un jaune rouge (®). Prothorax 

tronqué au-devant de l’écusson, et sensiblement sinueux de chaque 

côté de cetle troncature; coloré comme il a été dit. Æcusson noir. 

Elrtres obtusément arrondies ou obtusément et obliquement lron- 

quées à l'extrémité; colorées comme il a été dit. Dessous du corps 

noir : côtés de l'antépectus, jaunes : parlie postérieure du ventre, 

parfois brune ou d'un brun rouge. Pieds d’un jaune flave ou d'un 

jaune rougeûtre. 

Pare : Cayenne (collect. Chevrolat, Dejean (type) Dupont); le 

Brésil (Muséum de Paris). 

dodoo. Elytres ornées chacune d’une tache jaune. y J 

63. €. inmgrata. Priévement et oblusément ovalaire: noire, en 

dessus. Elytres parées chacune d'une tache jaune, presque en carré 

de moitié plus long que large, prolongée du quart ou un peu plus aux 

deux tiers environ et couvrant les trois cinquièmes médiaires de la 

largeur. 
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© Inconnu. Doit avoir des caractères analogues à ceux du & 
à 2 ë : de la C. 4-signata , ou du moins rapprochés de ceux-ci. 

® Tête noire, avee l'épistome d’un rouge jaune. Prothorax noir, 

paré aux angles de devant d'une bordure d'un rouge flave où d'un 

flave rouge , également étroite, étendue jusqu'à la sinuosité postocu- 
laire , d’une part, et jusqu’à la moitié du bord latéral, de l’autre. 

Epimères du médipectus , noires. Ventre sans échanerure ni autre 

signe particulier. 

Hyperaspis dngrata, Des. Catal. p. 459 (T). 

Érar nonmar. Elytres noires, parées chacune d’une tache jaune ou 

d’un jaune orangé, presque en parallélipipède de moitié plus long 

que large ou presque ovalaire , prolongée des deux neuvièmes aux 

deux tiers ou un peu plus de la longueur, couvrant les trois cin- 

quièmes médiaires de la largeur. 

Long. 0®,0023 (11). — Larg. 0mM,0016 (2/3;). 

Corps brièvement et obtusément ovalaire ; convexe ou médiocre- 

ment convexe; finement ponelué; brillant, en dessus. 4ntennes 

laves. Palpes d'un rouge flave (Q). Prothorax oblus ou tronqué 

au-devant de l’écusson , et sensiblement sinueux de chaque côté de 

celte troncature; coloré comme il a été dit. Æcusson noir. Ælytres 

obtusément et obliquement tronquées à l'extrémité; colorées comme 

ila été dit. Dessous du corps noir , d'un noir brun, ou brun sur les 

parties pectorales et sur les parties médiaires des premiers arceaux 

du ventre, graduellement d'un rouge lestacé où brunâtre sur les 

autres parties. Pieds d'un rouge flave (9 ). 

Parrre : Cayenne (collect. Dejean, type). 

64. ©. senegalensis, Drièoement ct largement ovale; convexe ; 

d'un noir luisant, en dessus. Prothorax , paré de chaque côté d'une 

bordure jaune , étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , 

couvrant le sixième externe au moins de la base, dilatée en demi- 

cercle. Elytres ornées chacune d'une tache de méme couleur , suborbi- 

culaire, voisine de la courbure postéro-externe et du bord apical , 

étendue jusqu'au tiers interne. 

o Tête flaye, souvent marquée sur l'épistome d'un are obseur. 

Epimères du médipectus, flaves. Ventre de sept arccaux : le cin- 
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quième , échaneré en are sur toute sa largeur. Pieds d’un [lave rou- 

geâtre ou roussâtre : cuisses antérieures et moins brièvement les 

intermédiaires, noires ou brunes à la base : les postérieures, de 

même couleur sur la majeure partie de leur étendue : arête des jam- 

bes postérieures , obscure. 

@ Tête noire : labre d’an rouge flave. Palpes noirs. Prothorax 

sans bordure noire derrière l’échanerure. Epimères du médipeelus , 

noires. Ventre de six arceaux. Pieds d’un roux flave ou testacé : 

cuisses intermédiaires et moins incomplètement les postérieures , 

noires ou d'un noir brun. 

Hyperaspis senegalensis, Des. Catal. p. 459 (9) (7). 

Long. 0m,0039 (1 3/41). — Larg. 0m,0030 (1 1/31). 

Corps subhémisphérique ou plutôt en ovale court, large et un peu 

obtus; convexe ; plus finement ponctué sur le prothorax que sur les 

élytres; d’un noir luisant, en dessus. Æntennes d'un flave rougeûtre. 

Prothorax tronqué au-devant de l’écusson , et sensiblement sinueux 

de chaque côté de cette troncalure; noir, paré de chaque côté d'une 

bordure jaune ou jaune orangé , élendue en devant jusqu’à la sinuo- 

sité postoculaire, couvrant le sixième externe au moins de la base, 

dilatée en angle oblus ou presque en demi-cerele à son côté interne. 

Ecusson noir. Ælytres obtusément arrondies à l'extrémité ; noires , 

parées chacune d’une tache jaune ou d’un jaune orangé , suborbicu- 

laire ou presque oblusément carrée , très-voisine du bord apieal et de 

la courbure postéro-externe, étendue jusqu'au tiers interne de la 

largeur. Dessous du corps noir sur les parties peclorales et sur les 

trois quarts médiaires du ventre , d’un roux jaune sur les côtés de 

celui-ci (d'une teinte ordinairement plus claire chez le 9 que chez 

la ® ): jaune sur les côtés de l’antépectus. Pieds colorés comme il a 

été dit. 

Paris : le Sénégal (collect. Buquet, Dejean, type, Dupont). 

65. €. ovatonotata. Un peu obtusément ovale; noire, en dessus. 

Prothorax paré de chaque côté d'une bordure flave ou jaune, étendue 

en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , rétrécie en angle rentrant, 

de ce point à sa partie postérieure. Elytres ornées chacune d'une 

tache jaune, ovale, prolongée un peu obliquement des quatre septièmes 
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environ aux cing Sixièmes de la longueur, et des deux cinquièmes 

aux qualre cinquièmes de la largeur. 

o Tête et palpes d’un jaune flave. Prothorax paré en devant d'une 
bordure de même couleur, égale environ au sixième de la longueur, 

anguleusement dilatée dans le milieu de son bord postérieur, liée 

à chacune des latérales. Elytres ordinairement parées d'une petite 

tache humérale, obtriangulaire. Epimères du médipectus , flaves. 

Ventre de sept arceaux : le premier arceau, garni d’une toulfe de 

poils : les cinquième et sixième, échanerés et faiblement ereusés en 

fosselte. Pieds d'un jaune flaye-: cuisses postérieures, en partie 

noires ou noiralres. 

® Tête noire. Palpes jaunes, tachés de noir. Prothorax sans bor- 

dure jaune , en devant. Elytres sans tache humérale. Epimères du 

médipectus , noires. Ventre de six arceaux , sans faisceau de poils , 

sans échancerure. Pieds d'un flave roussätre; arête des jambes , et 

cuisses, en majeure partie noires ou d’un noir brun. 

Érar nonwaz. Lrothorax noir, paré de chaque côté d'une bordure 

flave (œ'), ou jaune (® ), étendue en devant jusqu’à la sinuosité 

postoculaire, prolongée sur une largeur égale jusqu'aux deux ein- 

quièmes de la longueur, rétréeie à angle droit ou à peu près jusqu'à la 

moilié (Ç), ou un peu moins (%°) de la largeur , et graduellement 

rétrécie ensuite de ce point à l'angle postérieur (®), ou souvent 

jusqu'au huitième externe de la base ('). Elytres noires , parées 

chacune d'une tache flave (5), ou jaune (9), un peu obliquement 

ovale, prolongée ordinairement des quatre seplièmes aux cinq 

sixièmes environ de la longueur , des deux cinquièmes internes aux 

quatre cinquièmes à peu près de la largeur , un peu plus éloignée de 

la suture à sa partie antérieure qu'à la postérieure. 

Variations du Prothorax. 

Obs. La bordure latérale est ordinairement plus pâle, un peu plus large en devant, 

rétrécie moins fortement et à angle mins droit chez le 3 sur le seul exem- 

plaire de ce sexe que j'ai vu, elle couvrait une partie dela base , au lieu d'aboutir 

à l'angle postérieur. 

Variations des Elytres. 

Obs. La tache varie un peu d’étendue. Elle est quelquefois très-sensiblement moins 

longue et moins large ; mais elle affecte généralement la même forme ou à peu 

près. 
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Long. 0",0031 (1 2/51). — Larg. 0",0022 (11). 

Corps brièvement et un peu obtusément ovale ; convexe ou assez 

convexe; un peu moins finement ponctué sur les élytres que sur 

le prothorax; brillant, en dessus. Antennes flaves. Prothorax tronqué 

au-devant de l’écusson, et sensiblement sinueux de chaque côté de 
cette troncature; coloré comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres 

obtusément arrondies à l'extrémité; colorées comme il a été dit. 

Dessous du corps noir, parfois moins obseur ou rougeätre sur les 

derniers arceaux du ventre : côtés de l’antépectus, jaunes. Pieds 

colorés comme il a été dit. 

Parnis : le Brésil (collect. Troberl). 

doddoo, Elytres sans taches. 

66. C. flavoenleenta, Assez brièvement el obtusément ovale: 

noire, en dessus. Prothorax paré de chaque côté d'une bordure flave , 

étendue en devant jusqu'à la sinuosité posloculaire, irrégulièrement 

denticulée et rétrécie d'avant en arrière. Elytres sans taches. 

o Inconnu. 

Q Tête noire. Palpes flaves, maculés de brun. Prothorax sans bor- 

dure flaye à la partie postérieure de l'échancrure. Elyÿtres sans tache 

humérale flave. Epimères du médipectus , flaves. Ventre de six ar- 

ceaux et offrant postérieurement sur les côtés les traces d’un septième : 

le cinquième arceau , faiblement échaneré en are rentrant sur toute 

sa largeur. Pieds flaves : cuisses noires ou d'un brun noir jusque 

près des genoux. 
Hyperaspis flavocalceata, Cuevrorar, in collect. 

Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0,002 (11). 

Corps brièvement et obtusément ovalaire ; médiocrement convexe; 

un peu moins finement ponctué sur les élytres que sur le prothorax ; 

brillant. en dessus. Antennes flayes. Prothorax lronqué au-devant de 

l'écusson et sensiblement sinueux de chaque côté de cetle tronca- 

ture ; noir, paré de chaque côté d’une bordure flave, étendue en de- 

yant jusqu’à la sinuosité postoculaire , rétrécie de ce point à la partie 

de la base , très-voisine de l'angle postérieur , irrégulièrement denti- 

eulée à son côté interne. Ecusson noir. Elytres obtusément arrondies 
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à leur partie postérieure; noires, sans taches. Dessous du corps noir, 

avec les derniers arceaux du ventre souvent moins obscurs, ou d'un 

noir roux : côlés de l'antépeelus, parés d'une bordure jaune presque 

uniformément assez étroite. Pieds colorés comme il a été dit. 

Patrie : le Brésil (collect. Chevrolat). 

Genre Hyperaspis, Hyrerasre , Chevrolat, Redtenbacher. 

Caracrères. Prothorax rayé d'une ligne légère au-devant de la base; 

tanlôt plus ou moins sensiblement tronqué au-devant de l’écusson, 

postérieurement à celte ligne; tantôt sans lroncature et sans sinuo- 

sités marquées. Ongles ordinairement pourvus d'une dent basilaire ; 

quelquefois fendus et munis chacun d'une dent peu apparente 

vers le milieu de la longueur ; plus rarement sans dent distincte. 

Le prothorax, par la raie fine ou légère qu'il présente à la base 

ou au-devant de celle-ci, par la déelivité de sa troncature au- 

devant de l’écusson , quand celle troncature existe, sert à distinguer 

les insectes de celle coupe de ceux de la précédente; cependant, 

il faut le dire, ces caractères sont parfois équivoques, peu mar- 

qués, ou même indistinets, chez un pelit nombre des premières 

espèces, de celles qui ont les élytres parées d'une bordure ou de 

taches allongées, marginales. Quant aux différences que fournis- 

sent les ongles, elles pourraient servir de base à deux nouvelles 

coupes. Je n'ai pas pu uliliser ces caractères, parce que plusieurs 

des peliles espèces confiées à mon examen, ou manquaient de tarses , 

ou avaient ces parties tellement engluées par la gomme ayant servi 

à les coller, qu'il était impossible de distinguer le véritable état 
des ongles (1). 

x. Prothorax flave , à taches noires, 

1. HE. C-migrum,. Ovale. Prothorax et Elytres d'un blanc fla- 

vescent : le premier ; paré d'une bordure couvrant les trois cinquièmes 

médiaires de la base et de deux taches obtriangulaires , noires : les 

(4) Je viens de recevoir de M. John Leconte, de New-Yorck, une espèce d'Hy- 

péraspiaire à laquelle il a donné le nom générique d'Orynychus, coupe dont les 

caractères sont vraisemblablement d'avoir des ongles simples, c’est-à-dire dépourvus 

de dent, 
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secondes, ornées chacune d'une tache elliptique, étroite, liée à la su- 

ture, du dixième à la moitié de la longueur , et d'un dessin formant 

sur l'élytre gauche une sorte de C, paraissant composé de la réunion 

- de plusieurs taches , trifestonné à son côté externe, laissant entre lui 

et le bord périphérique, un espace égal au cinquième de la largeur. 

o* Tête d’un flave roussâtre. Epimères du médipectus, d'un roux 

brunâtre. Ventre de sept arceaux. Pieds d’un flave roussâtre. 

Q Inconnue. 

Étar normar. Prothoraæ d'un blanc flavescent ou d'un blane légè- 

rement roussâtre, paré d'une bordure basilaire et de deux laches 

noires : la bordure, couvrant les trois cinquièmes médiaires de la 

base, entaillée ou presque interrompue dans son milieu, paraissant 

formée!de deux taches basilaires, un peu plus développées chacune 

à leur extrémité externe, avancées à celle-ci presque jusqu'à la moitié 

de la longueur : les deux autres taches , obtriangulaires , siluées, une 

de chaque côté et près de la ligne médiane , du sixième aux rois 

cinquièmes de la longueur, ou prolongées jusqu'à la bordure basilaire. 

Elytres d'un blane flave ou légèrement roussâtre , à rebord sutural 

et externe , bruns; ornées chacune d’une tache elliptique juxta-sutu- 

rale, et chacune d’une sorte d’are, noirs ou d'un noir brun : la tache 

elliptique, liée à la suture, du dixième environ à la moitié de la lon- 

gaeur, égale dans son milieu, c'est- à-dire dans sa partie la plus large, 

au sixième de la largeur : l'arc, séparé à son extrémité antérieure de 

celle de la tache elliptique , par un dixième ou un douzième de la 

largeur , formant sur l'élytre gauche une sorte de C, lié ou presque 

lié par l'angle antéro-interne de son extrémité postérieure à la partie 

postérieure de la tache elliptique ; trifestonné à son côté extérieur , 

laissant entre ce eôté et le bord périphérique , un espace égal au cin- 

quième de la largeur; eette sorte de C, paraissant formé de la réunion 

de plusieurs taches, savoir : 14° de trois laches elliptiques et subba- 

silaires, unies ensemble, couvrant du quart ou un peu plus aux 

quatre cinquièmes de la largeur : ces taches, constituant la partie 

antérieure du C; 2° de deux taches unies en quart de cerele dirigé en 

arrière , el plus ou moins complètement lies à l'externe ou aux deux 

externes des précédentes. 

Variations des Elytres. 

Os. Les trois taches antérieures sont parfois confondues entre elles au point 
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qu'il n’est plus possible de les distinguer , et leur union avec la partie pos'érieure 

est aussi tellement complète, que le dessin présente sur lélytre gauche un C 

trilestonné à son bord externe. 

Long. 0M,0033 (1 1/21). — Larg. Om,0023 (1 !). 

Corps brièvement ovale; médioerement convexe; pointillé sur le 

prothorax, moins finement ponctué sur les élytres; brillant, en 

dessus. Antennes et Palpes flaves ou d’un flave roussâtre. Prothorax 

arqué en arrière, sans troncalure et sans sinuosités bien sensibles, 

à la base; rayé au-devant de celle-ci d’une ligne légère ; peint com- 

me il a élé dit. Æcusson noir ou brun. Æ/ytres subarrondies ou 

largement en ogive postérieurement; peintes comme il a été dit. 

Dessous du corps brun ou d'un brun rougeâtre sur les médi et post- 

peelus, sur la partie médiaire de l’antépectus et des deux ou trois 

premiers arceaux du ventre, d'un rouge testacé livide sur les côtés 
et sur la parlie postérieure du ventre. Pieds colorés comme il a 

été dit. 

Parure : le Brésil (Muséum de Paris). 

x. Prothorax noir, au moins sur les deux cinquièmes médiaires de la base 

et au moins jusqu’à la moitié antérieure. 

B. Elytres jaunes ou d’une teinte claire sur le tiers au moins de la longueur 

du bord externe. 

2. HE. flavo-guttata. Obtusément ovale. Elytres noires , parces 

chacune de trois taches et d'une bordure externe prolongée jusqu'aux 

deux tiers, jaunes : la première tache , subcordiforme , basilaire, du 

quart aux trois cinquièmes de la largeur : la deuxième , ovale , sur 

le cinquième médiaire de la même ligne longitudinale : la troisième, 

transversalement ovale, subapicale : la bordure, prolongce des épau- 

les aux deux tiers , presque uniformément égale au sixième de la lar- 

geur jusqu'aux deux cinquièmes , anguleusement dilatée en dedans 

dans ce point, et rétrécie de là à son extrémité. 

o* Têle et palpes jaunes. Prothorax paré en devant d'une bordure 

élroite de même couleur. Epimères du médipeclus , jaunes. Ventre 

de sept arceaux apparents : le sixième échanceré en are. Pieds jaunes. 

® Inconnue. Elle doit probablement manquer de la bordure 

antérieure du prothorax; avoir la tête et les épimères, noires; ne 

montrer que six arceaux au ventre. 

TI 2e. 82 
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Érar xormar. Prothorax noir, paré de chaque côté d’une bordure 
latérale jaune, élendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , 

subsinueusement rétrécie de là jusqu'à la base, dont elle couvre le 

douzième externe; orné de plus en devant (Sd), d'une bordure 

jaune, très-étroile, liée par ses extrémités aux latérales. Æ/ytres 

noires, ornées chacune de trois goulles et d'une bordure marginale 

raccourcie, jaunes : les trois laches, à peu près sur la même ligne 

longitudinale : la première, subcordiforme, presque lice à la base, 

du quart aux lrois cinquièmes de la largeur, prolongée jusqu'au 

sixième ou au cinquième de la longueur : la deuxième, ovale ou 

en ovale allongé, ordinairement un peu oblique, aussi éloignée de 

la suture que la première, un peu plus élroite que celle-ci, sur 

le cinquième médiaire ou un peu plus de la longueur : la troisième , 

subapicale, en ovale subtransversal, couvrant les trois einquièmes 

ou presque des deux liers médiaires de la largeur, plus voisine 

de la suture que les deux précédentes, et un peu plus rapprochée 

du bord postérieur : la bordure externe, prolongée (en laissant noir 

ou obseur le rebord marginal), de l'épaule jusqu'aux deux tiers de 

la longueur, égale environ au sixième de la largeur, depuis la base 

de l'élytre jusqu'aux deux cinquièmes de la longueur de celle-ci. 

enlaillée peu profondément dans ce point, puis anguleusement 

dilatée en dedans , et rétréeie ensuite de là à son extrémité. 

Variations des Élytres. 

Obs. Les taches varient un peu de grosseur , légèrement de forme, et la bo dure 

margina'e est plus ou moins anguleusement dilatée. 

Long. 0",0036 (1 2/31). — Larg. 0",0030 (1 1/31. 

Corps ovale ou plutôt brièvement et obtusément ovale ; médiocre- 

ment convexe; poinlillé ou finement ponetué; luisant , en dessus. 

Antennes jaunes. Prothorax rayé au-devant de la moitié médiaire 

de la base d'une ligne légère et souvent indistinete , tronqué et dé- 

elive postérieurement à celte ligne et assez sensiblement sinueux de 

chaque côté de cette troneature; coloré comme il a été dit. Æcusson 

noir. £lytres oblusément arrondies ou obtusément et obliquement 

tronquées à l'extrémilé; colorées comme il a été dit. Dessous du 

corps. noir : côtés de l'antépeclus, flaves. Pieds colorés comme il. 

a été dit. 
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Pire : le Brésil et Monte-Video (Muséum de Paris). 

Obs. Dans les cartons du Muséum de Paris, exisle un individu 

provenant également du Brésil, qui semblerait devoir consliluer 

une espèce nouvelle (77. appropinquata); maïs qui n’est probablement 

qu'une variété de l'A. flavo-guttata. N diffère de celle dernière par 

son écusson un peu sinueusement rélréci dans sa seconde moitié » 

par la forme ou le développement des différentes taches : la première, 

subarrondie : la deuxième , en ovale allongé , plus étroile en devant, 

prolongée des deux sepièmes aux deux tiers ou un peu plus de la 

longueur , égale, dans son plus grand diamètre, au quart de la lar- 

geur : la troisième, plus développée, obtriangulaire , à côtés eurvili- 

gues , très -rapprochée , à son angle anléro-exlerne , de l'extrémité de 

la bordure marginale , par la partie dilatée de celle-ci, commencant 

un peu plus antérieurement. 

Cet exemplaire, qui est une © ,a la tête noire; le prothorax, sans 

bordure flave en devant; le ventre, de six arceaux; les cuisses ct 

l'arêle des jambes , noires ou brunes : le reste des jambes, flave. 

3. HE. disco-notata. //»" peu obtusément ovale. Prothorax noir 

(®). Elytres noires , ornées chacune de cinq taches jaunes : deux , 

basilaires : deux , en rangée transversale , vers la moitié : une , api- 

ca/e , en ovale transversal : les première et troisième, en rangée longi- 

tudinale, distantes de la suture presque du quart de la largeur : les 

deuxième et quatrième, allongées , lies au rebord marginal, formant 

avec l'apicale une bordure externe deux fois interrompue. 

o' Inconnu. 

? Tête noire. Palpes obseurs ou noirs. Epimères du médipeetus , 

noires. Ventre de six arceaux. Cuisses noires ou noirâtres : jambes et 

Larses, Îlaves ou d’un flaye roussâtre, 

I yperaspis d'sco-notata, J. Lecowre, in lilteris. 

Érar xonua. Prothorax entièrement noir (au moins chez la © ). 

Elytres noires, ornées chacune de cinq taches jaunes ou d'un jaune 

pâle : deux, liées au bord externe : une, apicale : et deux, situées 

l'une après l'autre , assez près de la suture ; ou, les première et 

deuxième, liées où presque liées à la base : l’interne, obtriangulaire, 

séparée de la suture par un espace presque égal au quart de la lar- 

geur, prolongée jusqu'au cinquième ou un peu moins de la longueur, 
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étendue jusqu'aux deux tiers de la largeur, à peu pres liée à l'externe: 

celle-ci, humérale, rétrécie d'avant en arrière, prolongée jusqu'au 

quart, liée au rebord externe qui reste noir sur toute sa longueur : 

les troisième et quatrième , sur la même ligne transversale : la troi- 

sième , ovale ou en ovale allongé , à peu près à même dislance de la 

sulure que la première, couvrant presque le tiers médiaire de la 

longueur, mais un peu plus rapprochée du bord postérieur que de la 

base : la quatrième, liée au rebord externe, plus étroite, plus allon- 

gée, plus antérieure : la cinquième, en ovale transversal , liée au 

rebord marginal à partir de la courbure postéro-externe , ne laissant 

au bord apical qu'une bordure noire peu apparente, étendue presque 

jusqu'à l'angle sutural , graduellement moins rapprochée de la suture 

d'arrière en avant à son côlé interne. 

Long. 0",0030 (1 1/31). — Larg. 0",0022 (11). 

Corps un peu oblusément ovale; médiocrement convexe ; moins 

finement ponctué sur les élytres que sur le prothorax; luisant, en 

dessus, Æntennes flaves. Prothorax peu ou point émoussé ou tronqué 

au-devant de l'écusson ; rayé d'une ligne légère, en are dirigé en 

arrière et non sinueuse , à son bord postérieur; noir (au moins chez 

la ®). Ecusson noir. Elytres un peu obtusément arrondies chacune 

à l'extrémilé ; peintes comme il a été dit. Dessous du corps noir. 

Dieds colorés comme il a été dit. 

Parnie : les environs du lac supérieur , dans l'Amérique du nord 

(collect. Leconte). 
, 

4. BK, exelamationis. Ohtusément ovale. Elytres noires, parces 

chacune de deux taches longitudinalement situées l'une après l'autre , 

et d'une bordure externe, jaunes : la première tache , basilaire , cou- 

vrant du seplième aux deux tiers de la largeur , prolongée au moins 

jusqu'au sixième, en se rétrécissant un peu : la deuxième > à peine 

moins large, prolongée du tiers aux cinq septièmes de la longueur : 

la bordure, bissinueuse, atteignant à peu près l'angle sutural. 

o' Inconnu. 

? Tête noire : labre d’un rouge teslacé. Epimères du médipectus, 

noires. Ventre de six arceaux. Pieds d’un testacé livide : cuisses 

noires, avec leur extrémité d’un testacé livide sur une étendue gra- 

duellement plus grande , des postérieures aux antérieures. 
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Llyperaspis exclumationis, Meuzy, éa collect. 

Érar xonar. Prothorax noir , paré de chaque côté d'une bordure 
latérale jaune, étendue en devant jusqu'à la sinuosité posloculaire , 

rétrécie en arc rentrant de ce point à la base dont elle couvre environ 

le seizième externe de la largeur. Ælytres noires, ornées chacune de 

deux taches et d’une bordure externe , jaunes : la tache antérieure, 

presque liée à la base , à peine moins rapprochée des côtés de l'écus- 

son, étendue jusqu'aux deux liers de la largeur, prolongée en se 

rélrécissant médiocrement jusqu'au sixième ou au cinquième de la 

Dagueur , tronquée à son extrémité et ordinairement un peu entaillée 

près du milieu de cette troncature : la tache postérieure, à peu près 

aussi large que la précédente, placée longiludinalement après celle- 

ci, presque dans la direclion de la première à l'angle sutural , pro- 

longée du liers ou un peu plus aux cinq seplièmes environ de la 

longueur , deux fois et demie plus longue que large : la bordure sutu- 

rale, naissant de la base dont elle couvre le sixième externe (en 

laissant noir ou obseur , sur loule sa longueur , le rebord marginal 

qui forme, à partir de la courbure postéro-externe jusqu'à l'angle 

apical, une bordure apicale moins étroite), subeurvilinéairement 

élargie du cinquième ou du quart aux deux tiers, égale au moins au 

sixième de la largeur vers les trois septièmes de la longueur , sensi- 

blement renflée des deux tiers jusque vers l'angle sutural, où elle 

estau moins aussi rapprochée de la suture que du bord postérieur , 

formant ainsi vers le quart et les deux liers , deux sinuosilés sensi- 

bles, 

Long. 0,0030 (1 1/31). — Larg. 0",0018 (4/51). 

Corps obtusément ovale; médiocrement convexe; moins finement 

poaclué sur les élytres que sur le prothorax; luisant ou brillant, 

ea dessus. Æntennes et Palpes d'an roux testacé. Prothorax tronqué 

au-devant de l’écusson et légèrement sinueux de chaque côté de cette 

partie médiaire; sans raie apparente au-devant de la base; coloré 

comme il a été dit. Ecusson noir. Elytres oblusément et obliquement 

tronquées à l'extrémité ; colorées comme il a été dit. Dessous du corps 

noir : côlés de l'antépectus , jaunes. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parnte : le Brésil (collect. Melly). 

5. EX. pumila. Obiusément ovale. Elytres noires, parées chacune 
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de trois taches situées longitudinalement l'une aprés l'autre, et d'une 

bordure externe, prolongée jusqu'aux deux tiers, jaunes : la première 

tache, basilaire, couvrant du cinquième aux trois cinquièmes de la 

largeur , prolongée jusqu'au cinquième de la longueur : la deuxième, 

oblonque, du quart au moins aux trois cinquièmes : la troisième ; 

transversalement ovale : la bordure, prolongée jusqu'aux deux tiers, 

un peu anguleusement dilatée vers les quatre septièmes de la longueur. 

oœ Inconnu. 

® Tête noire : labre d'un jaune testacé. Epimères du médipectus , 

brunes. Ventre de six arceaux. Pieds entièrement d'un flaye rous- 

sâlre. 

Hyperaspis pumila, Des. Catal. p. 459 (T'). 

Érar normaz. Prothoruzx noir, paré de chaque côté d’une bordure 

jaune , étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , rélréeie , 

et un peu en are rentrant, de ce point à la base dont elle couvre en- 

viron le seizième de la largeur. Ælytres noires , ornées chacune de 

trois Laches et d’une bordure externe, jaunes : les Lrois laches, à peu 

près disposées en ligne longitudinale : la première, en forme de mire 

renversée , presque liée à la base, couvrant du cinquième presque 

aux trois cinquièmes de la largeur, prolongée jusqu'au cinquième 

ou un peu plus de la longueur : la deuxième, oblongue , presque en 

forme du signe d'exclamation renversé, prolongée du quart aux trois 

cinquièmes ou un peu plus de la longueur : la troisième, lransversa- 

lement ovale, aussi voisine de la suture que la première, aussi rap- 

prochée du bord apical et de la courbure postéro-externe que de la 

suture, ne dépassant pas en devant le dernier cinquième de la lon- 

gueur : la bordure , presque liée à la base, égale au sixième de la 

largeur, prolongée (en laissant noir ou obseur le rebord externe) jus- 

qu'aux deux tiers de la longueur , d'une largeur uniforme jusqu'aux 

deux cinquièmes de la longueur, un peu anguleusement dilatée dans 

le milieu de son côté interne, de ce point à son extrémité. 

Long. 0",0022 (11). — Larg. 0,003 (3/51). 

Corps obtusément ovale; médioerement convexe ; poinlillé ou 

finement ponelué; brillant, en dessus. Æntennes Mlaves. Palpes d'un 

lave roussâtre. Lrothorax faiblement en are dirigé en arrière , sans 

troncature ni sinuosité sensibles , à la base; peu distinctement rayé 
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d'ane ligne légère , au-devant de celle-ci; peint comme il a été dit. 

Ecusson noir. £lytres obtusément et obliquement tronquées chacune 

à l'extrémité ; peintes comme il a été dit. Dessous du corps brun sur 

les médi et postpectus , graduellement d'un brun rouge el d'un rouge 

brun sur le ventre. Pieds colorés comme il a été dit. 

Pare : le Sénégal (collect. Dejean, type). 

Obs. L'analogie du dessin de ses élytres avee celui de l/7. exclama- 

tionis , pourrait porter peut-être à la regarder comme variété de celle 

dernière, chez laquelle la bordure serait interrompue; mais elle s’en 

distingue par une taille plus petite; par son prothorax non tronqué 

au-devant de l'écusson ; par la posilion de la deuxième tache el par le 

point où se renfle la bordure des élytres. 

6. HE. Interalis. Pricvement et obtusément ovale. Elytres noïres , 

ornées chacune de deux taches et d'une bordure externe raccourcie, 

jaunes : la première tache , ovoïde , près de la suture, du tiers aux 

trois cinquièmes de la longueur : la deuxième, subapicale , en carré 

large : la bordure , égale au quart ou au tiers de la base , prolongée 

jusqu'à la moitié de la longueur. 

o Inconnu. 

® Tête noire. Epimères du médipectus, brunes. Ventre de six 

arceaux. Cuisses noires : jambes et tarses d’un flave roussâtre. 

Érar Norma. Prothorax entièrement noir (au moins chez la ©). 

Elytres noires, ornées chacune de deux taches el d'une bordure 

externe raccourcie, jaunes ou d'un jaune orangé : la première lache, 

ovoïde, un peu obliquement dirigée de dehors en dedans , couvrant 

du liers aux trois cinquièmes de la longueur et du einquième interne 

à la moitié de la largeur, dans son diamètre transversal le plus grand : 

la deuxième tache, subapicale, presque en parallélipipède de moitié 

plus large que long , un peu oblique , un peu moins voisine de la su- 

ture , surtout à son angle postéro-interne, que la deuxième, au 

moins aussi rapprochée du bord apical et de la courbure postéro- 

externe , avancée jusqu'au dernier quart de la longueur : la bordure 

externe , presque liée à la base, égale au quart ou au tiers de la 

largeur de celle-ci, prolongée sur une largeur égale et en laissant 

noir ou obseur le rebord marginal , jusqu’à la moitié environ de la 

longueur , graduellement et faiblement détachée du rebord marginal, 

d'avant en arrière. 
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Long. 0®,0033 (1 1/21. — Larg. 0,0024 (1 1/10 !). 

Corps brièvement et obtusément oyale; médiocrement convexe; 

moins finement ponetué sur les élytres que sur le prothorax; brillant, 

en dessus. Æntennes d'un flave roussâtre. Prothoraxæ peu sensi- 

blement obtus et peu ou point distinctement subsinueux de chaque 

côté de la partie médiaire du bord postérieur; rayé au-devant de 

celui-ci d'une ligne légère et peu distincte: peint comme il a été 

dit. Ecusson noir. Elytres obtusément arrondies à l’extrémité: peintes 

comme il a été dit. Dessous du corps noir. Pieds colorés comme 
il a été dit, 

Parme : le Mexique (colleet. Dupont). 

T. HE. elegans. Optusément ovale. Elytres noires, parées cha- 

cune d'une tache el d'une bordure externe , jaunes : la tache, ovale , 

prolongée du quart à la moitié de la longueur , entre la suture et la 

bordure marginale : celle-ci, bissinueuse, atleignant à peu près 

l'angle sutural. 

Hyperaspis elegans, Des. Catal. p. 459 (7). 

o* Inconnu. 

® Tête noire. Epimères du médipectus, brunes. Ventre de six 
arceaux. 

Érar nonwar. Prothorax noir, paré de chaque côté d'une bordure 

latérale, jaune, à peine étendue en devant jusqu'à la sinuosité 

postoculaire, prolongée (en laissant le rebord obseur) sur une lar- 

geur à peu près égale, jusqu’à la base, dont elle couvre environ 

le douzième externe (Q). Elytres noires, ornées chacune d'une 

tache et d'une bordure externe, jaunes : la tache, ovale, prolongée 

environ du quart à la moilié environ de la longueur et du quart 

aux trois cinquièmes environ de la largeur : la bordure externe, 

naissant à la base, dont elle couvre le sixième ou le cinquième externe 

de la largeur, (en laïssant sur loute la longueur, le rebord externe 

noir ou obseur et moins étroitement au bord postérieur qu'au 

latéral), sensiblement sinueuse au tiers et aux deux tiers , égale 

au moins au cinquième de la largeur vers la moitié de la longueur , 

sensiblement renflée des deux tiers jusque vers l'angle sutural, où 

elle est à peu près aussi rapprochée de la suture que du bord 

postérieur. 
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Long. 0m,0022 (11). — Larg. 0m,0016 (2/31). 

Corps obtusément ovale; médiocrement convexe; plus finement 

pointillé sur le prothorax que sur les élytres; luisant ou brillant, 

en dessus. Antennes et Palpes d'un jaune roux. Prothorax rayé 

près de la base d’une ligne légère en are dirigé en arrière el non 

sinueuse ; tronqué el déelive au-devant de l’écusson , postérieurement 

à celle ligne, et faiblement sinueux de chaque côté de celte tron- 

cature; coloré comme il a été dit. Æcusson noir. Ælytres oblusé- 

ment arrondies ou oblusément et obliquement tronquées à leur 

extrémité; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

noir sur les médi et postpectus, et sur la majeure partie médiaire 

de l’antépectus et des quatre premiers arceaux du ventre : derniers 

arceaux du ventre d'un rouge ferrugineux ou lestacé : côtés de 

l'antépectus, jaunes. Pieds d'un flave rougeätre ou roussâtre, un 

peu moins clairs sur les cuisses (9 ). 

Paruie : l'Amérique boréale (colleet. Dejean, type). 

8. H. festiva. Obtusément ovale. Prothorax et Elytres, noërs : 

le premier, paré d'une bordure jaune sur les côtés et sur le quart 

externe de la base : les secondes, ornées chacune de deux taches et 

d'une bordure externe, orangces : les taches, longitudinalement si- 

tuces : la première, du quart à la moitié : la seconde , des deux tiers 

aux cinq sixièmes de la longueur : la bordure, anquleusement dilatce 

«du tiers aux trois cinquièmes, liée par son extrémité à la tache poste- 

rieure : tache antérieure, parfois unie à la dilatation de la bordure 

et à la tache postérieure, qui souvent couvre alors toute la partie api- 

cale de l'élytre. 

o* Tête, palpes et épimères du médipectus , flaves ou d'un flave 

roussâtre. Prothorax paré en devant d’une bordure jaune, étroite. 

Ventre peu dislinctement de sept arceaux. Pieds d'un jaune roux. 

Hyperaspis marginicollis, CuevroLar, in collect, 

® Tête el épimères du médipectus, noires. Palpes obscurs. Pro- 

thorax sans bordure jaune en devant. Ventre de six arceaux. Pieds 

d'un roux ou d'un roux jaune : cuisses plus ou moins obscures. 

æ. Prothorax paré en devant d'une bordure jaune tres-étroite el souvent inter- 
rompue dans son milieu. 

T. il. 29 série. S3 
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Érar xonwar. Prothorax noir, paré de chaque côté d'une bordure 

jaune (liée au rebord marginal qui reste noir), égale environ au 

douzième de la largeur, prolongée d’une manière égale jusqu’au quart 

externe de la base , obliquement coupée dans ce point, étendue jus- 

ques un peu au-delà de la sinuosité postocuiaire en se rétrécissant en 

forme de dent (® ), ou prolongée en bordure étroite le long du bord 

antérieur (oœ*). Élytres noires, ornées chacune de deux taches et 

d'une bordure externe prolongée jusqu’à la deuxième de celles-ci, 

jaunes : la première tache , ovalaire , couvrant du quart à la moilié 

environ de la longueur et du cinquième ou presque du quart aux 

quatre seplièmes de la largeur : la deuxième , longitudinalement 

placée sur la même ligne , presque dans la direction de l'angle sutu- 

ral, des deux tiers aux cinq sixièmes de la longueur , subarrondie ou 

irrégulière, de moitié plus voisine de la suture que la première : la 

bordure, naissant ou à peu près de la base, dont elle couvre le 

cinquième ou le quart externe , prolongée (en laissant noir ou obseur 

le rebord marginal) jusques un peu après la courbure postéro-externe 

où elle se lie , ou à peu près, par sa parlie anléro-interne, à la partie 

postéro-externe de la deuxième lache , presque uniformément étroite 

dans le liers antérieur, anguleusement dilatée en dedans presque 

jusqu’au quart externe de la largeur , vis-à-vis la moitié postérieure 

et plus de la tache antérieure, c’est-à-dire du tiers aux trois cin- 

quièmes de la longueur , très-étroite ensuite, et graduellement ren- 

fée de là à son extrémité. 

Variations des Elytres. 

Var. A. Bordure externe prolongée presque jusqu'à l'angle sutural , 

en s'unissant plus largement à la tache postérieure. 

Var.B. Tache antérieure liée à la dilatation anguleuse de la bor- 

dure externe. 

Os. Avec ou sans la variation précédente. 

Var. C. Tache antérieure liée d'une part à la dilatation anguleuse 

de la bordure externe, et d'autre part , à la lache postérieure, qui, 

confondue avec l'extrémité de la bordure , couvre toute la partie api- 

cale de l'élytre. 

Obs. Les élytres sont alors noires sur leur partie antérieure , jusqu'au quart de la 

suture, d’une part, et jusqu’au tiers externe, moins Ja bordure jaune ; parées 
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ensuile sur la suture d'une bordure noire égale au cinquième de la largeur jus- 

qu'aux deux tiers, el rétrécie de moilié de là à l'angle sutural; marquées d'une 

tache noire, suborbiculaire, couvrant de la moitié aux quatre cinquièmes de la 

longueur ; jaunes ou plus souvent d'un jaune rouge ou d’un rouge jaune sur 

le reste, 

Hyperaspis hœres, Des. in collect. 

Ilyperaspis centralis, Cuevrozar, in collect. 

Long. 0",0018 à 0m,0030 (3/4 à 1 1/31). — Larg. 0",0014 
à 0",0022 (2/3 à 11). 

Corps obtusément ovale; médiocrement convexe; plus finement 

ponctué sur le prothorax que sur les élytres; luisant, en dessus. 

Æntennes d'un flaye roussâtre. Prothorax rayé au-devant de la base 

d'une ligne légère , arquée en arrière et non sinueuse; tronqué et 

déclive au-devant de l’écusson postérieurement à cette ligne; peint 

comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres obtusément et obliquement 

tronquées chacune à l'extrémité ; peintes comme il a été dit. Dessous 

du corps noir : deux ou trois derniers arceaux du ventre , d’un roux 

jaune , au moins sur les côtés. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parrte : le Brésil (collect. Buquet, Chevrolat, Germar et Schaum ; 

Muséum de Copenhague) ; la Colombie (Chevrolat, Dejean, Melly). 

9. H. rufo-marginata, [/n peu obtusément ovale. Elytres noires, 

ornces chacune d'une bordure d'un roux jaune, liée ou à peu près à la 

base, égale en devant au cinquième de la largeur , prolongée jusque 

près de la suture en se renflant vers son extrémité. 

o* Inconnu. 

® Tête noire. Palpes d'un roux obseur. Epimères du médipectus, 

noires. Ventre de six arceaux. Cuisses noires. Jambes et tarses d'un 

jaune roux. 

Hyperaspis rufo-marginata, Des. Catal. p. 459 (T'). 

Érar soma. Prothorax entièrement noir (au moins chez la ®). 

Elytres noires, ornées chacune d’une bordure rousse ou d’un roux 

jaune , presque liée à la base , prolongée jusque près de l'angle sutu- 

ral (en laissant noir ou obscur le rebord marginal), égale en devant 

au cinquième de la largeur, un peu rétrécie jusqu'au quart de la 

largeur, graduellement et faiblement élargie de ce point au trois 

cinquièmes de la longueur, sensiblement renflée ensuite de là à son 
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extrémilé , distante de la suture à celte extrémité d'un espace à peine 
aussi grand que le cinquième de la largeur de la base. 

Long. 0",0025 (1 1/81). — Larg. 0",0015 ( 2/31). 

Corps un peu obtusément ovale; médiocrement convexe; moins 
finement et moins obsolètement ponelué sur les élytres que sur le 
prothorax; luisant, en dessus. Æntennes d'un roux jaune. Prothorax 
assez faiblement en are dirigé en arrière et non tronqué, à la base ; 
rayé d'une ligne légère au-devant et très-près des trois cinquièmes 
médiaires de celle-ci ; peint comme il a été dit. £cusson noir. Elytres 

oblusément arrondies à l'extrémité; peintes comme il a été dit, Des- 

sous du corps noir. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parure : l'Amérique boréale (colleet. Dejean , type). 

10. HI. conneetens:; Scuornnenr. Briévement et obtusément 
ovale. Prothorax noir, paré de chaque côté d'une bordure lave, 
tendue en devant jusqu'à la sinuosilé postoculaire , prolongée jusqu'à 

la base sur une largeur presque égale. Elytres noires, ornées chacune 

de deux taches flaves : la première, sur le disque de leur moitié anté- 

rieure, presque carrée , anguleuse au côté externe, ordinairement liée 

par un espace linéaire, naissant vers son angle postéro-externe, à la 

postérieure, ou parfois étendue jusqu'au côté externe : la postérieure , 

apicale ; couvrant l'extrémité et les deux cinquièmes postérieurs du 

tord externe ; moins antérieurement avancée vers la suture , qu'elle 

atteint pas. 

co" Tête et palpes, flaves. Ventre de sept arceaux : le cinquième, 

assez faiblement échancré en are : le septième, très-court. 

Coccinella connectens, var. 8. Scuoexn. Syn. ins. t. 2, p. 457. 21 (T). 

? Tête noire : épistome et labre d'un rouge jaune. Palpes obseurs : 

ventre de six arceaux , sans signe particulier sur aucun d'eux. 

Corcinellu connectens , Scuoëxu. (décrite par Thunberg). Syn. ins. t. 2. p. 457. 21 
(suivant les exemplaires typiques communiqués par M. Schoenherr). 

Erat Nonmar. Prothorax noir, paré de chaque côté d'une bordure 
lave , étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , de largeur 
à peu près uniforme, couvrant le cinquième externe de la base. 
Llytres noires , ornées chacune de deux taches flaves, unies l’une à 
l'autre par un espace lintaire : l'antérieure, irrégulièrement quadran- 
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gulaire , couvrant du cinquième à la moitié environ de la longueur , 

et du cinquième ou du quart aux trois quarts à peu près de la lar- 

geur, parallèle à la suture à son eôlé interne, anguleusement dilatée 

au milieu de son côté externe , vers le tiers de la longueur, ordinai- 

rement un peu oblique et bissinueuse à son bord antérieur, liée à 

la postérieure par une ligne plus ou moins étroile , naissant vers l’an- 

gle postéro-exlerne de la tache antérieure, longitudinalement pro- 

longée jusqu'au bord antérieur de la tache postérieure, vers les deux 

tiers de la largeur de l’élytre : celte se-onde lache , apicale, couvrant 

la partie postérieure , depuis les trois cinquièmes ou un peu plus du 

bord externe, et les deux tiers de la suture , maïs laissant à celle-ci 

une bordure noire graduellement rétrécie d'avant en arrière. La parlie 

noire, forme sur chaque élytre : 1° une bordure suturale noire 

(confondue d'abord avee une bordure basilaire) , égale au cinquième 

de la largeur, dilatée ensuite de la moilié ou un peu plus aux trois 

quarts de la longueur , en forme de tache en carré large, élendue 

jusqu'aux trois cinquièmes de la largeur et rétrécie ensuile jusqu'à 

l'angle sutural : 2° une bordure basilaire (confondue avee la sulurale), 

égale au cinquième de la longueur, du côté de la suture; au liers, 

du côté externe : 3° une bordure externe , égale environ au liers de 
la largeur , prolongée depuis la base jusqu'aux trois cinquièmes ou 

un peu moins de la longueur. 

Variations du Prothorax. 

Obs. La bordure lave est souvent graduellement et subcurvilinéairement un peu plus 

large dans sa seconde moitié, 

V'ariutions des Elytres. 

Obs. Quand le pigmentum a fait défaut, la tache antérieure est un peu plus grande; 

quand, au contraire, la matière noire a abondé, celle-ci remplit l’espace flave plas 

où moins étroit qui servait à livr les deux taches, etisole ainsi la première, qui, 

parfois, est un peu plus restreinte et un peu modifiée dans sa forme ; cependant, 

celte variation permet encore à un æil exercé de reconnaitre l'espèce, à la dilata 

tion anguleuse du côté externe de la première tache, et au rétrécissement de 

l'espèce de bande servant à séparer les deux taches, vers l'endroit où exisluil 

l’espace flave linéaire qui les unissait. 

Long. 0,0022 à 0m,0030 (1 à 1 1/31). — Larg. 0,0019 
à 0,0023 (7/8 à11). 

Corps brièvement et obtusément ovale ; médiocrement convexe ; 
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moins finement ponctué sur les élytres que sur le prothorax; luisant 

ou brillant, en dessus. Æntennes flaves ou d’un flaye roussäâtre. Pro- 

thorax émoussé ou tronqué au-devant de l’écusson et sensiblement 

subsinueux de chaque côté de cette partie médiaire; légèrement 

rayé sur les trois cinquièmes médiaires du bord postérieur d'une 

ligne légère , arquée en arrière el non sinueuse; coloré comme il a 

été dit. Æcusson noir. ÆElytres oblusément arrondies ou obtusément 

et obliquement tronquées chacune à l'extrémité ; peintes comme il a 

été dit. Dessous du corps noir ou d'un brun noir sur les médi et post- 

peelus (y comprises les épimères), d'un brun noir ou brun sur les 

trois cinquièmes longitudinalement médiaires du ventre; roussâtre 

ou d'un fauve testacé , sur les côtés de celui-ci. Pieds d'un flave 

roussâtre ou teslacé : cuisses postérieures, noires, jusque près du 

genou : les intermédiaires , jusqu'à la moitié : les antérieures, à la 

base, ou même sans taches. 

Parnie : les îles Saint-Eustache , Saint-Barthelemy et autres îles 

voisines ( collect. Dejean , Reiche, Schoenherr , /ype) ; le Mexique 

(Reiche). 

1}. EX. bicruciata. Priévement et obtusément ovale. Prothorax 

noir, sur les trois cinquièmes médiaires de la base et sur la ligne mc- 

diane, flave sur les côtés. Elytres flaves, ornées d'une bordure sutu- 

rale, d'une bordure basilaire, couvrant le sixième de la longueur, 

d'une bordure externe, à peu près réduite au rebord et d'une bare 

transversale, étendue des quatre septièmes ou trois cinquièmes du bord 

externe aux deux liers où un peu moins de la suture, presque inter- 

rompue aux trois cinquièmes de la largeur. 

o Tête et palpes, flaves ou d'un flave roussâtre. Prothorax orné 

en devant d'une bordure flave, couvrant le quart antérieur de la lon- 

gueur. Epimères du médipeclus, flaves. Pieds de même couleur, 

avec les cuisses , surtout les postérieures , d'un flaye roussâtre. 

Hyperaspis bicruciata, Reicue, àu collect. 

Q Inconnue. 

Erar nonmaz. Prothorax flave, paré d'une bordure brune, couvrant 

la moilié ou les trois cinquièmes médiaires de la base, liée à une 

bande de même couleur, située sur la ligne médiane , à peine plus 

large à sa parlie postérieure que la base de l'écusson , prolongée, en 

s'élargissant un peu d'arrière en ayant, jusqu'au quart antérieur (o°). 
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Elytres flaves, ornées d'une bordure sulurale, d'une bordure basi- 

laire, d'une bordure externe et d’une bande transversale , brunes ou 

d'un brun noir : la bordure suturale , égale au sixième ou presque au 

cinquième de la largeur de chaque étui, de la bordure basilaire à la 

bande médiaire, un peu plus étroite de celle-ci à l'extrémité : la bande 

basilaire, égale au sixième ou presque au cinquième de la longueur, 

anguleusement un peu prolongée après le calus huméral : la bordure 

externe, presque réduite au rebord , à peine moins étroite poslérieu- 

rement : la bande transversale , un peu oblique, prolongée des quatre 

seplièmes ou des trois cinquièmes du bord externe aux deux tiers ou 

un peu moins de la suture, interrompue ou presque interrompue aux 

trois cinquièmes ou deux tiers de la largeur. 

Long. 0",0023 (41). — Larg. 0",0017 (4/51). 

Parure : la Nouvelle-Grenade (collect. Reiche). 

Obs. Cette espèce a la plus grande analogie avec l'Æ, connectens. 

Elle a, comme elle, si l'on veut, les élytres noires, ornées chacune 

de deux taches flaves , liées ou presque liées entre elles et dans le 

même point; elle semblerait donc n'être de celle-ci qu'une variété 

par défaut , dont la tache antérieure, plus grande, aurait restreint les 

bordures suturale, basilaire et externe, el se serait étendue à peu près 

jusqu'au rebord marginal. Le développement de la partie flave du 

prothorax paraîtrait confirmer eet élal anormal , ear il est visiblement 

le produit du défaut de matière colorante noire; le ventre, qui est 

d’un rouge brun ou brunître, l'est encore par la même cause; mais 

l'exemplaire unique , existant dans la collection de M. Reiche , pré- 

sente la bordure suturale d'une largeur égale à partir de l'angle 

antéro-interne de la tache postérieure , au lieu de montrer cette bor- 

dure rétrécie d'avant en arrière , et il offre le bord externe paré d'une 

bordure noire , étroile , enclosant la dernière tache. Cet individu s'é- 

loigne enfin de l'A. connectens par une bordure flave à la partie anté- 

rieure du prothorax , par des épimères également flaves, par des pieds 

jaunes , avec les cuisses d’un jaune roussâtre , caractères moins im- 

portants, qui pourraient n'être qu'une varialion de ceux du o de 

celle-ci. 

12. H. sphæridioides. Priévement et obtusément ovale. Protho- 

rax noir, paré de chaque côté d'une bordure flave presque égale. 
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Elytres fluves ou d'un roux flave, ornées d'une bordure basilaire, 

couvrant environ le cinquième de la longueur , d'une bordure suturale . 

dilatce de la moitie presque aux deux tiers de la longueur (en forme 

de bande étendue jusqu'aux deux tiers de la largeur), et formant à 

l'extrémité une bordure apicale, noires ; notées chacune d'une petite 

tache punctiforme ; de même couleur , liée au bord externe ; vers les 

deux tiers de la longueur. 

o Tête flave, parée à sa partie postérieure d'un bandeau noir, 

bidenté ou échaneré en are rentrant, à sa parlie antérieure. Palpes 

bruns. Prothorax orné en devant d'une bordure jaune , égale environ 

au septième de la longueur. Pieds bruns ou d'un brun noir. 

Q Inconnue. 

Érar non. Prothorax noir, paré de chaque côlé d’une bande 

flave , étendue en devant jusqu’à la sinuosilé postoculaire , graduelle- 

ment un peu plus large d'avant en arrière, couvrant au moios le 

cinquième exlerne de la base. Æ/ytres flaves ou d'un roux flave , or- 

nées d’une bordure suturale inégale , et chacune d’une bordure ba- 

silaire , noire : la bordure suturale, égale environ au cinquième de la 

largeur après la bordure basilaire, dilatée brusquement de la moitié 

aux deux tiers environ de la longueur, en forme de bande étendue 

jusqu'aux deux tiers environ de la largeur , et dilatée de nouveau, à 

partir du dernier septième , en forme de bordure apicale , graduelle- 

ment rétrécie de la sulure au côté externe : la bordure basilaire, 

inégale , couvrant environ le cinquième de la longueur, dans les trois 

cinquièmes internes, anguleusement un peu prolongée après le calus, 

ct rétrécie de là au bord externe; notées de plus d'une petite tache 

punetiforme, liée au bord externe, vers les deux liers de la longueur, 

séparée par un intervalle très-étroil de la dilatation suturale précilce. 

Long. 0",0025 (1 1/81). — Larg. 0",0021 (11). 

Patrie : le Chili (colleet. Dejean). 

Obs. Celte espèce a encore beaucoup d’analogie avec l'A. connec- 

tens ; au premier coup-d'œil , on serait tenté de la considérer comme 

une variélé de celle-ci, chez laquelle la partie externe de la bande 

interrompue, servant à séparer les deux taches , aurait fait défaut , et 

ne serait représentée que par une pelile tache punctiforme, ou un 

trait court; mais l'A. sphæridioïides offre la bordure suturale élargie 
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à partir des cinq sixièmes de la longueur et prolongée jusqu'au milieu 

du bord apical, en forme de bordure postérieure; elle a les pieds 

entièrement noirs ou d’un brun noir. L’exemplaire (%') unique, exis- 

tant dans la colleclion de Dejean, à qui il avait été envoyé par 

Eschscholtz, diffère, en outre, des individus du même sexe de l'Æ. 

conncctens ; par une bordure jaune à la partie antérieure du protho- 

rax et par un bandeau noir, échaneré en devant en arc rentrant, 

couvrant la partie postérieure de la tête. 

13. WE. trilinenta, Otusément ovale. Prothorazx et Elytres d'un 

rouge presque vermillon : le premier , paré d'une tache noire, couvrant 

les deux cinquièmes médiaires de la base, avancée jusqu'au quart , 

bilobée en devant : les secondes, ornces d'une bordure suturale et 

chacune d'une bande longitudinale, noires : celle-ci prolongée de la 

base aux quatre cinquièmes de la longueur. 

Érar nonxaz. Prothorax et Elytres d'un rouge vermillon ou d'une 

teinte rapprochée : le premier, orné d'une tache noire, couvrant 

les deux cinquièmes médiaires de la base, avancée jusqu'au quart 

ou au cinquième antérieur , bilobée en devant : les secondes, ornées 

d’une bordure suturale et chacune d’une bande longitudinale, noires : 

la bordure suturale , égale en devant au bord postérieur de la tache 

prothoracique , subeurvilinéairement rétrécie ensuite de là au cin- 

quième ou un peu moins de la longueur, presque égale dans ce 

point au quart de la largeur, faiblement rétrécie ensuile jusqu'aux 

sept huitièmes, et brusquement de là à l'angle sutural : la bande, 

liée à la base, des deux tiers ou un peu moins, aux cinq sixièmes 

de la largeur, subparallèlement prolongée jusqu'aux cinq sixièmes 

de la longueur, subgraduellement élargie d'avant en arrière à son 

côlé interne, égale vers la partie postérieure à la moitié de la lar- 
geur de l'élytre, obluse ou subarrondie à son extrémité. 

Long. 0m,0039 (1 3/41). — Larg. 0",0030 (1 1/31. 

Corps obtusément ovale; médiocrement convexe ; légèrement poin- 

üllé; médiocrement luisant, en dessus. Tête, Antennes et Palpes 

d'un rouge presque vermillon : la première, parée à sa partie pos- 

térieure d'un bandeau noir étroit. Prothorax rayé au-devant de la 

base d'une ligne légère en are dirigé en arrière; à peine émoussé 

ou tronqué postérieurement à cetle ligne; peint comme il a été 

m. 11. 2ENsCrie. 84 
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dit. Æcusson noir. ÆElytres obluses ou obtusément subarrondies 

chacune à leur extrémilé; très-étroitement relevées en un rebord 

obseur; peintes comme il a été dit : repli rouge. Dessous du corps 

noir sur les médiet postpectus et sur la partie médiaire de l’antépec- 

us et des quatre premiers arceaux du ventre : d’un rouge presque 

vermillon ou d’un rouge presque de brique, sur les côtés de ceux- 

ci. Pieds : cuisses noires : jambes et tarses d’un rouge presque 
vermillon. 

Parnie : Cayenne (collect. Buquet). 

Je n'ai vu que l'un des sexes. 

14.3. trimaeulata; Lixx. Obtusément ovale. Prothorax noir , 

paré de chaque côté d'une bordure d'un jaune flave. Elytres de cette 

couleur ; parées d'une bordure suturale brusquement élargie au cin- 

quième de la longueur jusqu'au tiers de la largeur, subgraduelle- 

ment rétrécie ensuite, et chacune d'une bande longitudinale presque 

aussi large, naissant sur le calus et prolongée jusqu'aux trois quarts 

au moins de la longueur , en se rétrécissant dans son tiers médiaire. 

o Tête et palpes jaunes où d’un jaune flave , bordure latérale 

du prothorax élendue en devant, et d’une manière graduellement 

rélrécie jusqu'au milieu du bord antérieur. Ventre de sept arceaux : 
le septième très-court, peu apparent. 

Coccinella trilineata , var. Farm. |. infr. c. 

® Tête noire où d'un noir brun, graduellement d’un rouge ou 

d'un roux brunâtre sur l’épistome et sur le labre. Palpes d’un roux 

parfois obscur. Prothorax peu ou point distinetement paré en devant 

d'une bordure jaunâtre , interrompue dans son milieu. Ventre de 

six arceaux. 

Chrysomela trimaculata, Lin. Syst. nat. 1. 1. p. 592. 45. — Tuuxr. Descript. Ins. 
in Nov. Act. Upsal. t. 5. p. 409. 59. 

Coccinella trilineata, Scuazen, N. Ins. in Abhand, d. Hall. Nat. Gesell. t. 4. p. 262. 

— Far, Mant. Jos. t. 4. p.53. 42, — Id. Ent, Syst. t. 4. 4. p. 268. 43. — Id. 

Syst. El. t. 1. p. 359. 21.— Guec. C. Linx. Syst. nat. t. 4. p. 1646. 60. — On. 

Encyc. méth. 1. 6, p. 52. 18. — Henpsr. Nat. t. 5. p. 289. 56, — Scuorxu. 
Syn. ins. t. 2. p. 156. 19. 

Érar norwar. Prothorax noir, paré de chaque côté d’une bordure 

d'un jaune flave , étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , 

ou un peu plus loin . couvrant le huilième externe ou un peu plus de 
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la base , ordinairement sensiblement rétrécie vers les trois quarts de 

la longueur. Æ/ytres d'un jaune flave , parées d’une bordure suturale , 

d'une bordure périphérique et chacune d’une bande longitudinale , 

noires : la bordure suturale , presque réduite au rebord, jusqu'au 

cinquième de la longueur, brusquement élargie dans ce point jus- 

qu'au tiers de la largeur, subgraduellement rétrécie de là aux quatre 

cinquièmes ou un peu plus de la longueur, où elle égale le cinquième 

de la largeur, puis rétrécie de là à l'angle sutural : la bordure péri- 

phérique , latéralement réduite au rebord, à peine moins étroile à 

la base et postérieurement : la bande longitudinale, naissant sur Îe 

calus, prolongée jusqu'aux trois quarts ou un peu plus de la longueur, 

plus ou moins semblable à un gros point, dans ses deux cinquièmes 

antérieurs, plus étroile ensuile, el souvent d'une manière assez 

brusque , puis renflée à son extrémité, où elle couvre du tiers aux 

cinq sixièmes de la largeur, obtusément terminée. 

Variations des Elytres. 

Var. À. Bande suturale, liée pur l'angle antéro-externe de sa partie 

dilatée , au côté interne de la partie orbiculaire de la bande longitu- 

dinale. 

Long. 0®,0022 à 0m,0025 (1 à 1 1/81). — Larg. 0",0016 (2/31). 

Corps obtusément ovale ; médiocrement convexe; moins finement 

ponctué sur les élytres que sur le prothorax; brillant, en dessus. 

Antennes jaunes ou d'un flave roussâtre. Prothorax légèrement re- 

bordé ou rayé d’une ligne légère , arquée en arrière et non sinueuse , 

à son bord postérieur; ordinairement tronqué et déelive au-devant de 

l'écusson, postérieurement à celte ligne , mais souvent d’une manière 

peu apparente; coloré comme il a été dit. Æcusson noir. Elytres 
obtusément arrondies ou obtusément et obliquement tronquées à 

l'extrémité; colorées et peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

noir sur les médi el postpectus et sur la majeure partie médiaire de 

l'antépectus et des trois premiers arceaux du ventre : côtés de l’anté- 

pectus , flaves : côtés et extrémité du ventre , d’un jaune roux. Pieds 

d’un jaune roux ou d'un jaune rouge. 

Pare : le Mexique (colleet. Dejean, Perroud, Rey). 

Obs. Elle a été trouvée par M. CI. Rey, dans un envoi de Coche- 

nilles du Nopal; elle paraît vivre aux dépens de cette espèce, 
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BB: Elytres noires , ornées de taches subpunctilormes jannes ou rouges , ne 

formant pas une bordure couvrant le tiers du bord externe, 

7. Elytres noires, ornées chacune de quatre taches jaunes. 

15. HE. eleida. Obtusément ovale. Prothorax et Elytres , noirs : 

le premier, paré de chaque côté d'une bordure jaune , étendue en de- 

vant jusqu'à la sinuosité postoculaire , couvrant à peine le huitième 

externe de la base : les secondes , ornées chacune de quatre petites 

gouttes jaunes : la première, près de la base , sur les côtés de l'écus- 

son : les deuxième ct troisième, formant avec leurs semblables une 

rangée transversale , vers les trois cinquièmes de la longueur : l'in- 

terne, orbieulaire : l'externe, plus petite : la quatrième , subapicale » 

couorant les trois cinquièmes de la largeur. 

Hyperaspis cleida, Cuevnorar, ia collect. 

Tête, bordure étroite à la parlie antérieure du prothorax et 

épimères du médipectus , flaves. Ventre de sept arceaux. Pieds flaves 

ou d'un flave roussâtre : cuisses postérieures, obscures. 

Q Inconnue. ? 

Érar norwar. Prothorax noir, paré de chaque côté d'une bordure 

jaune, étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , prolongée 

subparallèlement jusqu'à la base, dont elle couvre le dixième ou à 

peine le huitième externe. Elytres noires , ornées chacune de quatre 

goutles jaunes ou d'un jaune flave : la première, obliquement ovale, 

presque liée au tiers interne de la base, à peine moins rapprochée 

des côtés de l'écusson, prolongée jusqu’au sixième de la longueur : 

les deuxième et troisième , formant avec leurs semblables une rangée 

transversale , vers les trois cinquièmes à peine de la longueur : la 

deuxième ou interne, arrondie , couvrant du cinquième à la moitié au 

moins de la largeur : la troisième , petite, obtriangulaire, presque 

liée au bord externe : la quatrième , obliquement ovale, presque liée 

au bord apical, couvrant les trois cinquièmes médiaires de la largeur. 

Long. 0",0027 (1 1/41). — Larg. 0",0019 (7/8 !). 

Corps oblusément ovale; médiocrement convexe; pointillé sur le 

prothorax, moins finement ponctué sur les élytres; luisant. Antennes 

et Palpes, flaves ou d'un flaye roussâtre. Prothorax rayé au-devant 

de la base d’une ligne l‘gère, en arc dirigé en arrière et non si- 
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nucuse; peu ou point émoussé au-devant de l'écusson postérieure- 

ment à cette ligne ; peint comme il a été dit. Ecusson noir. Ælytres 

obtusément arrondies ou très-obliquement et obtusément tronquées 

chacune à l'extrémité ; peintes comme il a été dit. Dessous du corps 

noir. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parnie : le Brésii (collect. Chevrolat). £ 

16. HE. venustula, Optusément ovale. Prothorax d'un rouge 

plus jaunûtre sur les côtés que sur le dos. Elytres noires, parces cha- 

cune de quatre gouttes jaunes, disposées en quinconce sur deux rangées 

longitudinales : celles de la rangée interne , rapprochées de la suture 

d'un sixième de la largeur : l'antérieure , du quart aux trois septièmes 

de la longueur : la postérieure, subapicale : celles de la rangée ex- 

terne, liées au rebord marginal : l'antérieure, humérale : la postérieure, 

des deux cinquièmes aux quatre septièmes de la longueur. 

Uyperaspis venustula, Des. Catal. p. 459 (7°). 

Érar vonmar. Prothorax d'un rouge pâle, plus sensiblement d'un 

rouge jaunâtre sur les côtés. Ælytres noires, parées chacune de quatre 

gouttes d’un jaune flave, disposées en quinconce sur deux rangées 

longitudinales : l’antérieure de la rangée interne, la moins petite , 

couvrant du quart aux trois seplièmes de la longueur et du sixième 

presque aux trois cinquièmes de la largeur : la postérieure , en ovale 

transversal , couvrant les quatre septièmes médiaires de la largeur: 

des trois quarts aux sept huitièmes ou un peu plus de la longueur , 

celles de la rangée externe , liées au rebord qui reste noir : l’anté- 

rieure, la plus petite , humérale : la seconde, semi-orbieulaire, cou- 

yrant un peu moins du cinquième médiaire de la base à la courbure 

postéro-externe , correspondant des deux cinquièmes aux quatre sep- 

tièmes de la suture. 

Long. 0m,0027 (1 1/21). — Larg. 0",0019 (7/81). 

Corps obtusément en ovale un peu allongé ; médiocrement con- 

vexe; moins finement pointillé sur les élytres que sur le prothorax; 

luisant, en dessus. Zête, Antennes et Palpes , d'un rouge jaunûtre. 

Prothorax rayé au-devant de la base d'une ligne légère et arquée en 

arrière ; tronqué et déclive au-devant de l'écusson postérieurement à 

celle ligne; peint comme il a été dit. Æcusson noir. Ælytres obtusé- 
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ment arrondies ou obtusément et obliquement tronquées chacune à 

l'extrémité ; peintes comme il a été dit, Dessous du corps noir sur 

les médi et postpectus et sur les quatre premiers arceaux du ventre: 

arceaux suivants et antépectus, d'un rouge jaunâtre. Pieds d'un 

rouge jaunâtre. 

Parnie : l'Amérique boréale (collect. Dejean, type). 

Obs. Je n'ai vu que l'un des sexes. 

L'exemplaire que j'ai eu sous les yeux a le prothorax noirâtre ou 

obscur à son bord antérieur, el offre un peu après une trace nébu- 

leuse ou noirâtre, parallèle, peut-être accidentelle. Le bord antérieur 

paraît peut-être noirâtre , par l'effet d’un bandeau noir, étroil, qui 

parerait la partie postérieure de la tête. 

yy. Elÿtres noires, parées chacune de trois taches rouges ou jaunes. 

17. BE. KMumzii, Obtusément ovale. Elytres noires, parées cha- 

cune de trois taches rouges : les première et deuxième , formant avec 

leurs semblables une rangée transversale , du quart à la moitié de 

la longueur : l'interne, subarrondie, séparée de la suture par un espace 

égal au sixième de la largeur : l'externe , liée au rebord marginal : 

la postérieure, liée à la courbure postéro-externe et au bord postérieur, 

obliquement avancée vers la suture jusqu'au tiers postérieur de la lon- 

gueur. 

Long. 0",0039 (1 3/41). — Larg. 0",0030 (1 1/31). 

Corps obtusément ovale ; médioerement convexe. ÆElytres obtusé- 

ment arrondies à l'extrémité; assez finement poncluées; noires, 

parées chacune de trois taches d'un rouge livide et obseur : les pre- 

mière et deuxième, plus ternes, formant avec leurs semblables 

une rangée transversale : la première ou interne , subarrondie, cou- 

vrant du quart à la moitié de la longueur et du sixième aux quatre 

seplièmes de la largeur : la deuxième, liée au jrebord marginal, cou- 

vrant environ le Liers externe de la largeur : la troisième, ovalaire » 

liée à la courbure postéro-externe el aux deux tiers externes du bord 

apical, dont le rebord reste noir, obliquement avancée jusqu'au tiers 

postérieur de la longueur, couvrant, à sa parlie antérieure, du 

septième à la moilié de la largeur. Dessous du corps noir. Pieds d'un 

rouge jaune : moilié basilaire des cuisses intermédiaires et posté- 

rieures , noires. 
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Partie : ? (colleet. Germar et Schaum). 

J'ai dédié cette espèce à M. le professeur Kunze, de Leipzig. 

Je n'en ai vu qu’un exemplaire incomplet. 

18. HE. sex-pustulata: Morscnoucskx. Obtuseément ovale ; noire , 

en dessus. Prothorax paré de chaque côté d'une bordure flave, cou- 

vrant le sixième externe de la base, un peu anguleusement rétrécie des 

deux cinquièmes antérieurs de la longueur à la sinuosité postoculaire. 

Elytres ornées chacune de trois taches flaves : la première, suborbi- 

culaire, du cinquième aux deux cinquièmes de la largeur , vers le tiers 

de la longueur : la deuxième, semi-orbiculaire , liée au rebord externe 

du tiers à la moitié : la troisième , en virgule oblique , sur l'élytre 

gauche , du cinquième aux cinq sixièmes de la largeur, des deux tiers 

aux six septièmes de la longueur. 

wo Inconnu. 

Q Tête noire. Ventre de six arceaux. Pieds noirs. 

Coccinella sex-pustulata, Vicror (de Motschoulsky). Descript, de quelques Coléopt, à 

Mem. de la Soc. des Nat. de Moscou , 1. 5, p. 421. pl. 46. fig. 4 (suivant l’exem- 

plaire typique confié par M, de Motschoulsky). 

Chilocorus 6-pustulatus, Vicror (de Motschoulsky). Enumer. £n Bullet, de Moscou. t. 13 

(1840). p. 190. 

Érar nonwar. Prothorax et Elytres noirs : le premier, paré de 

chaque côté d'une bordure flave , à peine étendue en devant jusqu’à 

la sinuosité postoculaire , un peu élargie de là aux deux cinquièmes 

de la longueur, puis parallèlement prolongée jusqu'à la base, dont 

elle couvre le sixième externe : les secondes, ornées chacune de trois 

taches flaves : la première, suborbiculaire ou brièvement en ovale 

transversal, couvrant environ du sixième presque aux deux cin- 

quièmes de la longueur , et du cinquième ou un peu moins aux trois 

cinquièmes de la largeur : la deuxième , semi-orbiculaire, liée au 

rebord externe qui reste noir, du tiers à la moitié ou un peu plus 

de la longueur : la troisième, lunulée ou presque en forme de virgule 

transversale sur l'élytre gauche, couvrant des deux tiers aux six 

septièmes de la longueur , et du cinquième environ aux six seplièmes 

de la largeur. 

Long. 0m,0036 (1 2/31). — Larg. 0",0022 (11). 

Corps oblusément ovale; médiocrement convexe; pointillé sur le 
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prothorax et moins finement sur les élytres; d'un noir luisant, en 

dessus. Antennes flaves. Prothorax xayé à la base d'une ligne en are 

dirigé en arrière; à peine émoussé au-deyant de l’écusson, posté - 

rieurement à cette ligne; peint comme il a été dit. Ælytres obtusé- 

ment arrondies à l’extrémilé; peintes comme il a été dit. Dessous du 

corps noir. Pieds noirs (® ). 

Parnre : Noucha , en Géorgie (collect. Motschoulsky, type). 

19. HI. Fabriciis Mursanr. 

Hyperaspis Fabricii, Muzs. Hist. nat. des Coléopt. de France (Sécuripalpes), p. 182. 

20. H. proba;: Say. Obtusément ovale. Elytres noires , parces 

chacune de trois taches orangées ou d'un rouge jaune : la première, 

orbiculaire , Couorant du tiers aux rois septièmes de la longueur ct 

des quatre aux sept sixièmes de la largeur : les deuxième el troisième, 

très-petites , punctliformes : la deuxième, aux trois quarts de la lon- 

gueur, près de la suture : la troisième, un peu plus antérieure, pres- 

que lice au bord externe. 

Coccinella proba, Sax, Descript. of n. Spe. Coleop. Ins. in Journ. ofthe Acad. of Phi- 

ladelph. t. 5. p. 303. 4. 

Hyperaspis incerta, Des. Catal. p. 459 (T). 

o* Tête d’un jaune flave. Prothorax paré en devant d'une bordure 

étroite, de même couleur. Ventre de sept areeaux : le dernier , très- 

court. Cuisses noires : les antérieures , bordées de flave à leur tran- 

che inférieure : jambes et tarses, flaves ou d’un flave roussâtre. 

® Tête noire. Prothorax sans bordure flave en devant. Ventre de 

six arceaux. 

Érar Nonwaz. Prothoraæx noir, paré de chaque côté d’une bordure 

d'un jaune flave, étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire, 

couvrant le huitième externe de la base, dilalée en arc bissinueux à 

son côlé interne, couvrant environ le huitième externe de la base. 

Elytres noires, ornées chacune de trois taches d’un jaune orangé 

ou d'un rouge jaune : la première, suborbiculaire , ordinairement 

prolongée du tiers aux trois seplièmes environ de la longueur . et 

presque des quatre dixièmes internes aux sept dixièmes de la lar- 

geur: les deux autres, très-pelites, puneliformes, à peine égales 

chacune au huitième de la largeur, disposées en rangée un peu 

oblique : la deuxième ou interne, siluée aux trois quarts de la lon- 
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gueur , séparée de la suture par un espace à peine égal à son dia- 

mètre : la troisième ou externe , un peu plus antérieure, presque liée 

au bord externe. 

Long. 0,002 à 0",0028 (1 à 4 1/41). — Larg. 0m,0017 
à 0,0019 (3/4 à 7/81). 

Corps brièvement el obtusément ovale ; médiocrement convexe ; 

moins finement ponetué ou pointillé sur les élytres que sur le pro- 

thorax; luisant , en dessus. Æntennes flaves. Prothorax rayé d'une 

ligne légère sur les trois cinquièmes ou les deux liers médiaires de la 

base; tronqué postérieurement à cette ligne, et peu ou point sinueux 

de chaque côté de cette troncature ; coloré comme il a été dit. Ecus- 

son noir. Ælytres oblusément arrondies ou obtusément et oblique- 

ment tronquées chacune à leur extrémité; colorées comme il a été 

dit. Dessous du corps noir : côlés de l’antépectus, jaunes. Pieds co- 

lorés comme il a été dit. 

Parnre : les États-Unis (collect. Dejean, Germar et Schaum ; Mu- 

séum de Paris). 

y77. Elytres noires, ornées chacune, soit d’une bande longitudinale, soit d’une 

tache subbasilaire ou subdiscale , et souvent d’une autre subapicale, rouges , to) 

ou jaunes. 

21. BH. Felüxi. Obtusément ovale. Prothorax noir , paré de cha- 

que côlé d'une bordure jaune | un peu anquleusement dilatée dans son 

milieu. Elytres noïres, ornées chacune de deux taches jaunes : la pre- 

mière , transversalement ovale , couvrant du tiers à la moitié de la 

longueur et les deux cinquièmes presque médiaires de la largeur : la 

seconde, un peu plus petite, subapicale. 

o’ Inconnu. 

Q Tête, palpes et épimères du médipectus, noirs. Ventre de six 

arceaux, sans signe particulier sur aucun d’eux. Pieds noirs : tarses 

d'un jaune roux : genoux et jambes de devant de même couleur. 

Érar Normaz. Prothorax noir, paré de chaque côté d’une bordure 

jaune , étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , couvrant 

environ le septième externe de la base, un peu anguleusement dilatée 

dans son milieu. Æ/ytres noires, ornées chacune de deux taches 

jaunes : la première , lransversalement ovale ; couvrant environ du 

T. IT. 22 série. 85 
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tiers à la moilié de la longueur , et les deux cinquièmes presque mé- 

diaires de la largeur , un peu plus rapprochée du bord externe que de 

la suture : la deuxième, un peu moins grosse , ovale, oblique, paral- 

lèle au bord apical, distante de la suture du tiers environ de la lar- 

geur , des deux tiers au moins plus voisine de la courbure postéro- 

externe , un peu plus rapprochée du bord postérieur. 

Long. 0m,0045 (21). — Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Corps assez brièvement et oblusément ovale ; convexe ; pointillé; 

luisant ou brillant, en dessus. Antennes jaunes. Prothorazx rayé, sur 

les trois cinquièmes médiaires de la base, d’une ligne légère en arc 

dirige en arrière; obtus ou tronqué au-devant de l’'écusson, et subsi- 

nueux de chaque eôté de celte troncature; peint comme il a été dit. 

Ecusson noir. Elytres obtusément arrondies ou obtusément et obli- 

quement tronquées chacune à l'extrémilé; peintes comme il a été 

dit. Dessous du corps noir. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parme : le cap de Bonne-Espérance (collect. Westermann). 

J'ai dédié celte belle espèce à M. Félix, de Leipzig , entomologiste 

plein de zèle et de talents. 

929. M. quadrimaeulata: REDTENSACHER. 

Hyperaspis 4-maculuta, Muss. Mist. nat. des Coléopt. de France (Sécuripalpes) p. 185. 

Parme : l'Autriche; la Hongrie; l'Asie mineure (Muséum de 

Paris). 

23. HE. quadrioeulata. Obrusément ovale. Prothorax et Elytres 

noirs : le premier, paré de chaque côté d'une bordure jaune , de lar- 

geur à peu près uniforme , étendue en devant jusqu'à la sinuosilé post- 

oculaire : les secondes, ornées chacune de deux taches jaunes : l'an- 

térieure , plus pelile, ovale, subdiscale , couvrant des deux cinquièmes 

à la moitié de la longueur, et le cinquième ou presque le quart de la 

largeur : la postérieure, plus grosse, subapicale , en ovale transversal, 

étendue des deux septièmes internes , presque jusqu à la courbure pos- 

téro-externe. 

o" Tête flave , parée à sa partie postérieure d'un bandeau noir. 

Ventre de sept arceaux. Cuisses noires : les antérieures, au moins 

en partie, d'un rouge teslacé. Jambes el tarses ordinairement de même 

couleur, avec l’arête des jambes, noire. 
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? Tète noire. Epimères du médipectus, noires. Ventre à six 

arceaux. Pieds noirs : tarses d'un rouge flave ou testacé : jambes et 

parlie des cuisses antérieures , ordinairement de même couleur ou 

d'une teinte rapprochée. 

Hyperaspis 4-oculata, Escuscnourz, inéd. Des. Catal. p. 459 (suivant l’exemplaire typi- 

que envoyé à Dejean, par Eschscholtz). 

Érar Norma. Prothorax noir , paré de chaque côté d’une bordure 

jaune, étendue en devant jusqu’à la sinuosilé postoculaire, longitu- 

dinalement prolongée jusqu'à la base, sur une largeur à peu près 

uniforme ou faiblement arquée en dedans , couvrant environ le hui- 

tième externe du bord postérieur. £lytres noires, ornées chacune de 

deux taches jaunes : la première, petite, ovale, égale au cinquième à 

peu près de la largeur, située presque sur le disque, mais un peu 

plus rapprochée de la suture que du bord externe , couvrant des deux 

cinquièmes à la moitié de la longueur : la deuxième , moins petite, 

subapieale, ordinairement en ovale transversal, étendue des deux 

seplièmes internes de la largeur presque jusqu’à la courbure postéro- 

externe , presque aussi voisine du bord apical que de la courbure. 

Variations des Elytres. 

Os. La tache antérieure, ordinairement en ovale longitudinal, se montre par- 

fois presque punctiforme. La lache postérieure subit dans ses développements 

et dans sa forme des modifications plus sensibles ; elle perd un peu sa forme en 

ovale transversal ou devient plus irrégulière, et au lieu de se borner antérieure 

ment aux quatre cinquièmes postérieurs, elle s’avance alors jusqu'aux trois 

quarts de la longueur. 

Long. 0®,0033 (1 1/21). — Larg. 0",0025 (1 1/81). 

Corps obtusément ovale; médiocrement convexe; plus finement 

ponctué ou pointillé sur le prothorax que sur les élytres; luisant, en 

dessus. Æntennes d'un roux flave. Prothorax rayé à la base d'une 

ligne légère, en are dirigé en arrière, qui fait paraître la base pres- 

qu: impercepüblement rebordée; oblus ou tronqué et déclive au- 

devant de l’écusson , postérieurement à cette ligne ; coloré comme il 

a été dit. Ecusson noir. Ælytres obtusément et obliquement tronquées 

chacune à l'extrémité ; peintes comme il a été dit. Dessous du corps 
noir. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parrie : la Californie (collect. Dejean, Motschoulsky). 
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24. H. quadrilla. Obtusément ovale. Prothorax et Elytres, 

noirs : le premier, sans taches (Q), paré de chaque côté d'une bor- 

dure jaune (S') : les secondes , ornées chacune de deux taches d'un 

jaune pâle, en ovale transversal : la première , la moins petite , située 

vers les deux cinquièmes de la longueur, étendue du tiers aux deux 

tiers ou quatre cinquièmes de la largeur : la deuxième , parfois subar- 

rondie, voisine de la courbure postéro-externe et du bord postérieur , 

égale aux deux cinquièmes au moins de la largeur. Jambes et tarses 

d'un rouge testacé livide. 

Hyperaspis quadrilla , Reicue, in collect. 

© Tête orangée : labre noir. Prothorax paré de chaque côté d’une 

bordure flave , étroite, dépassant à peine en devant le quart externe 

des yeux, parallèlement prolongée jusqu’à la base, dont elle couvre 

environ le seizième externe. Ventre de sept arceaux, étroitement bor- 

dés de rouge testacé à leur partie postérieure : les sixième etseptième, 

déprimés ou ereusés en fosselle. 

Q Tête et prothorax, noirs. Ventre de six arceaux. 

Long. 0",0022 à 0m,0030 (1 à 1 1/31). — Larg. 0,0017 
à 0®,0020 (3/4 à 7/81). 

Corps obtusément ovale ; médiocrement convexe ; moins finement 

pointillé sur le prothorax que sur les élytres; brillant, en dessus. 

Antennes d'un jaune rouge. Palpes noirs. Prothorax rayé au-devant 

de la base d'une ligne légère en arc dirigé en arrière; faiblement 

émoussé ou tronqué au-devant de l’écusson, et non sinueux , posté- 

rieurement à celte ligne; coloré comme il a été dit. £cusson noir. 

Elytres, peu élargies latéralement; obtusément arrondies postérieu- 

rement; noires, ornées chacune de deux laches d'un jaune pâle : la 

première , la moins petite , en oval transversal , située vers les deux 

cinquièmes de la longueur , étendue du tiers interne aux deux tiers 

ou quatre cinquièmes de la largeur : la deuxième, subarrondie, voi- 

sine de la courbure postéro-externe et du bord postérieur, égale aux 

deux cinquièmes ou parfois à la moitié de la largeur. Dessous du 

corps noir sur les parties peclorales , brun sur le ventre et d’un brun 

rouge sur les côlés de celui-ci. Pieds : cuisses noires : extrémité des 

antérieures , et sur une plus grande étendue chez le &' que chez 

la ® , d'un rouge lestacé livide : jambes et tarses de même couleur. 
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Parme : la Cafrerie (Muséum de Stockholm); le Sénégal (colleet. 

Reiche). 

25. H. recordata. Obtusément ovale. Prothorax et Elytres. 

noirs : le premier , paré de chaque côté d'une bordure jaune, étendue 

en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , subsinueusement reétrécie 

de là à la base, dont elle couvre le septième externe : les secondes , 

ornées chacune de deux taches punctiformes , jaunes : la première, 

très-pelite, sur le côté de l'écusson : la postérieure , près du bord 

erterne, vers les cinq septièmes de la longueur. 

o* Tête jaune. Palpes d’un jaune roussâtre. Prothorax paré en de- 

van! d’une bordure jaune, étroite , liée par ses extrémités à chacune 
des bordures latérales. Ventre de sept arceaux. Pieds d’un jaune 

roussâtre ou rougeâtre : euisses antérieures , brunes à la base : les 

intermédiaires, sur leur moilié basilaire : les postérieures, presque 

sur loute leur longueur. 

Hyperaspis recordata, Cuevrozar, in collect. 

® Inconnue. 

Long. 0",0025 (1 1/81). — Larg. 0",0020 (7/81). 

Corps brièvement et obtusément ovale; médiocrement convexe ; 

plas finement ponctué sur le prothorax que sur les élytres; luisant, 

en dessus. Æntennes jaunes où d'un jaune roussâtre. Prothorax en 

are ou plutôt en angle très-ouvert dirigé en arrière , à la base; rayé à 

celle-ci d'une ligne légère formant un angle émoussé au-devant de 

l’écusson; tronqué et déclive postérieurement à cette ligne au-devant 

de l’écusson; noir, paré de chaque côté d'une bordure jaune, éten- 

due en devant jusqu’à la sinuosité posloculaire, et subsinueusement 

rétréeie jusqu'à la base dont elle couvre environ le septième externe. 

EÉcusson noir. Elytres obtusément arrondies ou oblusément et obli- 

quement tronquées chacune à l'extrémité; noires , parées chacune de 

deux taches jaunes : la première, pelite, puncetiforme, située près de 

la base et sur le côté de l'écusson , dont elle égale à peine ou n'égale 

pas le diamètre : la deuxième, en forme de point quatre fois au moins 

plus gros, siluée près du bord externe , vers les einq seplièmes de 

la longueur , égale environ aux deux cinquièmes de la largeur. Des- 

sous du corps noir, sur les parlies peclorales, passant au brun ou 

brun rougeâtre sur les quatre ou cinq derniers arceaux du ventre. 

Pieds colorés comme il a été dit. 
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Paru : le Brésil!(colleet. Chevrolat). 

26. H.‘lumuiata "Ooale. Prothorax noir, avec les côtés el une 

partie de ceux de la base, flaves. Elytres noires , ornées chacune de 

deux taches d'un jaune flave : la première, orbiculaire, couvrant du 

quart à la moitié de la longueur et du cinquième aux trois cinquièmes 

de la largeur : la deuxième , liée au rebord externe , des deux tiers 

aux cinq sixièmes, étendue jusqu'au quart interne de la largeur. 

o Inconnu. 

© Tête noire. Prothorax noir, paré de chaque côté d'une bordure 

d'un jaune flave, étendue en devant à peu près jusqu'à la sinuosité 

postoculaire, couvrant moins étroilement les deux cinquièmes ex- 

ternes de la base, arrondie ou en courbe rentrante à l'espèce d'angle 

où se joignent le bord interne de la partie latérale et le bord antérieur 

de la bordure basilaire. 

Long. 0m,0022 (1 1), — Larg. 0m,0016 (2/31). 

Corps ovale ; médiocrement convexe; pointillé. Antennes et Palpes 

d'un flave rougeâtre. Prothorax rayé à la base d'une ligne légère en 

are dirigé en arrière; peu sensiblement obtus au-devant de l’écusson , 

postérieurement à cette ligne; peint comme il a été dit. Æ£/ytres obtu- 

sément arrondies à l'extrémilé; noires, ornées chacune de deux 

taches flayes ou d’un jaune flave : la première, orbiculaire, couvrant 

du quart ou un peu plus à la moitié de la longueur , et du cinquième 

aux trois cinquièmes de la largeur : la deuxième , lite au rebord 

exlerne ; presque des deux tiers aux cinq sixièmes , plus avancée à 

son bord antéro-externe qu'à l'interne, transversalement étendue jus- 

qu'au quart voisin de la suture, subéchanerée au milieu de son bord 

postérieur. Dessous du corps noir sur les parties peclorales et le mi- 

lieu du ventre, d’un jaune rouge sur les côlés et à l'extrémité de 

celui-ci : Pieds d'un flaye rougeätre. 

Parme : le Mexique (collecl. Dupont). 

97. H. vittifern. Obtusément ovale-oblonque. Prothorax flaves- 

cent, paré sur le quart médiaire de sa largeur d'une bande noire , 

n'alteignant pas le bord antérieur, bilobée en devant. Elytres noires , 

ornées chacune d'une sorte de bande flavescente , naissant étroite au 

côté interne du calus , prolongée jusqu'à l'extrémité, subovalairement 

renflée dans le tiers postérieur des élytres. 
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Hyperaspis vittifera, Morscuoucsky, #x collect. 

o Inconnu. 

® Têle noire. Palpes noirs ou obseurs. Ventre de six arceaux. 

Long. 0",0039 (1 3/41). — Larg. 07,0028 (1 1/41). 

Corps obtusément ovale-oblong ; médiocrement convexe; pointillé; 

luisant, en dessus. Æntennes d'un flave rougeâtre. Prothorax rayé 

à la base d'une ligne légère , en are dirigé en arrière; tronqué et 

déelive au-devant de l’écusson, postérieurement à cette ligne ; d’un 
blane ou d'un flave rougeâtre, paré sur le quart médiaire ou on 

peu plus de la base, d'une bande noire, subparallèlement avancée 

presque jusqu’au bord antérieur, bilobée en devant (®). Ælytres 

obliquement et obtusément tronquées chacune à l'extrémité ; noires, 

ornées d'une bande longitudinale, flave, ou d'un flave légèrement 

roussâtre ou rougeûtre , irrégulière , naissant linéaire ou très-élroile 

au côté interne du calus huméral, brusquement dilatée après celui- 

ei et égale alors au tiers submédiaire de la largeur, renflée pres- 

que en ovale oblique , à partir des trois cinquièmes ou un peu moins 

de la longueur du côté interne , mais seulement à partir des deux 

tiers du côté externé, prolongée jusqu'au rebord apical, couvrant 

du cinquième interne de la largeur jusqu'au rebord de la courbure 

postéro-exlerne. Dessous du corps noir. Cuiïsses noires : les antérieu- 

res, d'un flave rouge : jambes et tarses d'un rouge livide : arête 

externe des intermédiaires et des postérieures, noire (9%). 

Parure : les steppes des Kirghis (collect. Motschoulsky). 

Obs. Je n'ai vu de celle espèce qu’un exemplaire en assez mauvais 

état. La tache prothoracique doit probablement être plus profondé- 

ment divisée sur la ligne médiane chez le &'. La bande des élytres 

varie peut-être de forme el d'élendue; peut-être n'est-elle que le 

produit de la réunion de deux taches. 

28. HE. femorata: Morscroursky. Obtusément ovale. Prothorax 

orangé, orné sur sa partie médiaire d'une bande longitudinale , noire , 

liée à la base, avancée au moins jusqu'au quart et plus où moins 

visiblement divisée profondément sur la ligne médiane. Elytres noires , 

ornées chacune de deux taches oranqées : la première, en carré large, 

couvrant du quart à la moitié de la longueur , et du cinquième aux 
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trois quarts de la largeur : la deuxième un peu plus rapprochée de 

la suture, étendue jusqu'aux rebords externe et apical, à partir des 

cinq Seplièmes de la longueur. 

RO LE : : 
o* Tête d'un jaune rouge. Bande noire du prothorax plus étroite, 

moins avancée, plus profondément divisée sur la ligne médiane. 

Ventre de sept arceaux. 

® Tête noire : labre d'un rouge orangé. Ventre de six arceaux. 

Coccinella femorata, Nicror ( de Motschoulsky). Descript. etc. ix Mem. de la Soc. des 

Nat. de Moscou, 1. 5, p. 421. pl. 46. fig. m, m°, m” (suivant les exemplaires 

typiques communiqués par M. de Motschoulsky). 

Chilocorus femoratus, Victor (de Motschoulsky), Ins. du Caucase, #* Bullet. de la 

Soc. des Nat. de Moscou. 1. 43 p. 190. 

Érar onwar. Prothorax orangé (d'), ou d'un orangé rougeâtre 

(® ), orné d’une bande longitudinale noire , liée à la partie médiaire 

de la base, tantôt subparallèle, tantôt irrégulièrement plus large 

postérieurement, avancé jusqu'au sixième (®), ou jusqu'au quart 

(S*') antérieur, égale en devant à la moilié de la largeur du bord 

postérieur de l'échancrure, en général profondément divisée sur la 

ligne médiane (S') ou plus ou moins brièvement (Q ). Ælytres noires, 

parées chacune de deux taches orangées (Oo), ou d'un orangé rou- 

geâtre (Q ) : la première, en carré large, couvrant du quart à la 

moilié environ de la longueur et du cinquième aux trois quarts de 

la largeur : la deuxième, presque en triangle subéquilatéral et dirigé 

en arrière, des cinq seplièmes du rebord apical ou à peu près, 

obtusément tronquée en devant, subparallèle à la suture du eît 

interne el un peu plus voisine de celle-ci que la première, liée ou 

à peu près au rebord externe qui reste noir, avant et un peu après 

la courbure postéro-externe. 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0",0029 (1 !). 

Corps obtusément ovale; médioerement convexe ; pointillé sur le 

prothorax , moins finement ponctué sur les élytres. Antennes d'un 

jaune orangé. Palpes d'un roux jaune. Prothorax rayé au-devant de 

la base d’une ligne légère en are dirigé en arrière ou faiblement el 

oblusément anguleuse dans sa partie médiaire ; à peine obtus au- 

devant de l'écusson, postérieurement à cette ligne; peint comme il 

a été dit. Ecusson noir. Elyhres obtusément arrondies à l'extrémité ; 
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peintes comme il a été dit, Dessous du corps noir : côlés du ventre 

d'un rouge jaunâtre. Pieds d'un rouge jaune (@') ou d'un rouge 

jaunâtre (Q ). 

Pare : le Caucase et les steppes des Kirghis (collect. Mots- 

choulsky, type). 

99. HI. signataz; Orrvren. Pricoement et obtusément ovale. Pro- 

thorax et Elytres noïrs : le premier, bordé de jaune (œ'}, où sans 

taches (®) : les secondes , parées chacune de deux taches rouges : 

l'antérieure, orbiculaire , couvrant du quart à la moitié de la longueur 

et le tiers médiaire au moins de la largeur : la postérieure , petite, 

située près de l'angle sutural, parfois nulle. Côtes du ventre ordinai- 

rement rougeñtres. 

©" Tète flave, marquée sur sa partie postérieure d'un bandeau 

noir : bord antérieur de l'épistome et labre, également noirs. Protho- 

rax paré de chaque côté d’une bordure flave , étendue en devant jus- 

qu'à la moilié de l’espace existant entre le rebord externe et la sinuo- 

sité postoculaire , faiblement rétrécie jusqu’à la base; orné à son bord 

antérieur d'une bordure étroite, également flave, parfois interrom- 

pue dans son milieu el près de la sinuosité. Ventre de sept arceaux. 

® Tête, palpes et prothorax, noirs. Ventre de six arceaux. 

Coccinella signata, Ouiv. Entom. t. 6, p. 1047. 92. pl. 7. fig. 107. 

Hyperaspis cruentata, var. Des. Catal, p. 459. 

Érar nonmar. Ælytres noires, parées chacune de deux taches 

rouges : l’antérieure , orbiculaire ou suborbiculaire, plus grosse, 

couvrant du quart à la moitié ou un peu plus de la longueur et le 

tiers médiaire ou plus de la largeur : la postérieure, petite , subor- 

biculaire ou ovalaire, située près de l'angle sutural et du bord api- 

cal, couvrant du cinquième aux trois cinquièmes environ de la lar- 

geur. 
Variations des Elytres. 

Var. À. Tache subapicale, nulle. 

S' Hyperaspis marginicollis, Des. Gatal. p. 459 (T). 

@ Hypcraspis cruentata, Des. Catal. p. 459 (7). 

Long. 0",0028 à 0®,0036 (1 1/4à1 2/31). — Larg. 0m,0022 

à 0",0028 (1 à 1 1/41). 

Corps obtusément ovale; convexe ou assez médiocrement convexe; 

T- A-2CNsCTIe. 86 
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moins finement ponelué sur le prothorax que sur les élytres; d'un 

noir luisant, en dessus. Antennes d'un rouge livide. Prothorax rayé 

au-devant de la base d'une ligne légère en are dirigé en arrière; 

tronqué el déelive au-devant de l’éeusson, postérieurement à celte 

ligne, sensiblement sinueux de chaque côté de celte troncature; 

peint comme il a été dil. Ecusson noir. Elytres oblusément arrondies 

postérieurement; peintes comme il a été dit, Dessous du corps noir : 

côtés du ventre ordinairement marqués sur chaque arceau d'une lache 

d'un rouge jaunâtre, parfois peu apparente ou même indistincte. 

Pieds noirs : les antérieures, d’un rouge teslacé livide : jambes inter- 

médiaires el postérieures , parfois en parlie de même couleur. 

Parnre : les Etats-Unis (Olivier; collect. Dejean, Melly, Pilate, ele.). 

Obs. L'H. marginicollis dont Dejean faisait une espèce distincte, 

ne me semble évidemment que le & de son /1. cruentata. On serait 

plus naturellement tenté de considérer cetle dernière et la Cocc. si- 

gnata , d'Olivier, comme consliluant deux espèces distinctes; mais il 

y a une si grande analogie entre ces insectes, que l'A. cruentata n’est 

à mes yeux qu'une variété de l'/1. signata , chez laquelle la tache pos- 

lérieure des élytres a disparu. Je n'ai pas eu l'occasion de voir des 

exemplaires de l'Æ, marginicollis avec deux taches. 

L'A. signata , même avec une seule tache , se distingue facilement 

de l'A. campestris, par la forme plus arrondie de son corps; par la 

grosseur et surtout par la position de la tache ; ele. 

30. 1. imedita. Obtusément ovale. Prothorax et Elytres , noirs : 

le premier, paré de chaque côte d'une bordure d'un rouge jaunûâtre , 

étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , subparallèle, cou- 

vrant le sixième externe de la base : les secondes , ornées chacune 

d'une tache rouge, discale, oblique ; prolongée des deux aux trois 

cinquièmes de la longueur et des deux cinquièmes aux cinq septièmes 

de la largeur. 

o' Inconnu. 

® Tête noire. Ventre de six arceaux. 

Hyperaspis inedita, Des. Catal. p. 459 (T). 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0,0026 (1 1/51). 

Corps obtusément ovale; médiocrement convexe ; moius finement 
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ponctué sur les élytres que sur le prothorax: luisant , en dessus. 

Antennes d'un flave rougeâtre. Prothorax rayé à la base d'une ligne 

légère en are dirigé en arrière ; tronqué et déelive au-devant de l’é- 

cusson , postérieurement à celle ligne; noir, paré de chaque côlé 

d'une bordure d’un rouge jaunâtre , étendue en devant jusqu’à la 

siauosilé postoculaire, subparallèlement prolongée jusqu’à la base, 

dont elle couvre le sixième externe (® ). Elytres obtusément et obli- 

quement tronquées chacune à l'extrémité; noires, parées chacune 

d'une tache d'un rouge jaunâtre, naissant aux deux cinquièmes de 

la largeur, aux deux einquièmes ou un peu plus de la longueur, 

obliquement dirigée d'avant en arrière et de dedans en dehors , jus- 

qu'aux cinq septièmes de la largeur , aux trois cinquièmes de la lon- 

gucur. Dessous du corps noir : côtés du ventre d'un rouge testacé 

plus ou moins elair ou obseur. /’icds d'un rouge teslacé : cuisses 

postérieures , presque entièrement noires : les intermédiaires, dars 

leurs deux Liers basilaires : les postérieures , obscures seulement à la 

base (Q ). 

Parrie : l'Amérique septentrionale (colleet. Dejean, type). 

Obs. Elle se distingue de l'A. cruentata , par la position , la forme 

el la direction de la tache des élytres, ete. 

31. BE. campestris; Hengsr. 

Hyperaspis campestris , Muus. Hist. nat. des Coléop. de France (Sécuripalpes, 

p- 185. 3). 

Obs. Depuis que j'ai publié l'Histoire naturelle des Sécuripalpes 

de France, j'ai eu l’occasion de prendre , avec des 7. campestris, 

des individus à élytres sans taches, conformes aux exemplaires de 

l'/Z, concolor, de M. Suffrian, et je crois aujourd'hui que celle-ci 

n'est qu'une variété de l'Æ, campestris. 

32. H. centralis. Obtusément ovale. Prothorax et Élytres d'un 

noir luisant : le premier, paré de chaque côté d'une bordure jaune : 

les secondes, ornces chacune d'une tache de même couleur, orbicu- 

laire, couvrant des trois aux cing septièmes de la longueur et presque 

la moitié médiaire de la largeur. 

o Tête, palpes et épimères du médipectus, jaunes. Prothorax 

orné en devant d'une bordure jaune , étroite. Ventre de sept arceaux. 

Pieds jaunes : cuisses postérieures d’un jaune roux. 
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Hyperaspis centralis, Reicue, in collect. 

? Inconnue. 

Long. 0M,0026 (1 1/51). — Larg. Om,0022 (11). 

Corps brièvement et obtusément ovale; médiocrement convexe; 

plus finement ponetué ou pointillé sur le prothorax que sur les ély- 

tres ; d'un noir luisant , en dessus. Æntennes jaunes. Prothorax rayé 

à la base d’une ligne légère en arc dirigé en arrière; tronqué et dé- 

elive au-devant de l’écusson , postérieurement à cette ligne, et sub- 

sinueux de chaque côlé de celte troncature; noir , paré de chaque 

côlé d'une bordure jaune, élendue en devant jusqu'à la sinuosité 

postoculaire , couvrant à peu près le cinquième externe de la base , 

faiblement arquée à son côté interne. Æcusson noir. Ælytres obtusé- 

ment et obliquement tronquées chacune à l'extrémité; noires, parées 

chacune d'une tache d’un beau jaune , orbiculaire ou suborbiculaire, 

couvrant des trois septièmes presque aux trois quarts de la longueur 

et presque la moitié submédiaire de la largeur, c’est-à-dire faiblement 

plus rapprochée de la suture que du bord externe. Dessous du corps 

noir: côtés du ventre d'un rouge jaunâtre. Pieds colorés comme il 

a été dit. 

Pare : le Mexique (colleet. Reiche). 

yy77. Elytres parées chacune d'une tache apicale, orangée ou jaune. 

33. H. illecehrosa;: (Cueyvrozat), Muzsant. 

Hyperaspis illecebrosa, Murs. Hist. nat. des Coléop. de France (S'écuripalpes, p. 181). 

34. WE. Hoffm 

Hyperaspis Hoffmanseggü , Muus. Hist. nat. des Coléop. de France (Sécuripalpes , 

P'M194): 

mseggii: (Hezwic), Mursanr. 

35. H. hottentota. Priévement et oblusément ovale. Prothorax 

et Elytres, noirs : le premier paré de chaque côté d'une bordure orangée, 

étendue en devant presque jusqu'à la sinuosité postoculaire , couvrant 

environ le seplième externe de la base, anqguleuse aux deux cinquièmes 

de son bord interne : les secondes, ornées chacune d'une tache orangée, 

en ovale transversal, rapprochée de la courbure postéro-externe et 

«du bord postérieur, égale aux deux cinquièmes de la largeur. Jambes 

intermédiaires et postérieures d'un rouge jaunâtre, à arête noire (@ ). 
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o' Inconnu. 

® Tête, palpes et épimères du médipectus, noirs. Ventre de six 

areeaux. Cuisses noires : tiers apical de celles de devant d'un rouge 

jaunâtre : jambes et tarses de tous les pieds de même couleur : 

arête des jambes, noire. 

Long. 0®,0033 à 0M,0039 (1 1/2 à 1 3/41). — Larg. 0",0027 
à 0,0033 (1 1/4 à 1 1/21). 

Corps subhémisphérique , ou largement et obtusément ovale; mé- 

diocrement convexe; pointillé sur le prothorax, moins finement ponc- 

tué sur les élytres; brillant , en dessus. Antennes orangées. Prothorax 

rayé à la base d'une ligne légère, en arc dirigé en arrière; peu 

sensiblement tronqué et déclive au-devant de l'écusson , postérieu- 

rement à celle ligne; noir, paré de chaque côté d'une bordure 

orangée, en forme de tache, anguleuse à son côté interne, c'est- 

à-dire couvrant le septième ou le huitième externe de la base, sub- 

parallèle dans ses trois cinquièmes postérieurs, obliquement coupée, 

ou rélrécie dans ses deux cinquièmes antérieurs, et ne couvrant 
que les deux tiers de l'espace existant entre l'angle antérieur el 

la sinuosité postoculaire (Q ). Æcusson noir. Elytres obtusément et 

obliquement tronquées chacune à l'extrémité ; noires ; parées chacune 

d'une tache orangée, subapicale, suborbiculaire ou plutôt en ovale 

transversal, couvrant des deux aux quatre seplièmes de la largeur 

entre la suture et la courbure postéro-externe , à peine moins rap- 

prochée de celle-ci que du bord apical. Dessous du corps noir. 

Pieds colorés comme il a été dit. 

Parure : le cap de Bonne-Espérance (collect. Reiche); la Cafrerie 

(Muséum de Stockholm), 

Obs. Elle se distingue de l'A. reppensis par sa taille plus grande ; 

sa Forme plus arrondie ; la forme de sa bordure prothoracique; par 

sa tache des élytres plus arrondie , moins voisine de la courbure 

postéro-exlerne, ele. 

36. BH. Guexi. Prièévement et oblusément ovale. Prothorax et 

Elytres, noirs : le premier paré de chaque côté d'une bordure rouge, 

‘lendue en devant jusqu'à la sinuosilé postoculaire , couvrant le cin- 

quième de la base, arrondie au côté interne : les secondes , ornées 

chacune d'une tache de même couleur, arrondie, presque liée à la 
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courbure posléro-cxterne et au bord postérieur, égale aux quatre 

seplièmes de la largeur. Pieds intermédiaires et postérieurs, noirs : 

tarses d'un rouge livide ou jaunûtre. 

Hyperaspis marginella ? DEYEAN, in collect. 

o* Tête orangée. Ventre de sept arceaux : le cinquième assez 

faiblement échancré en are sur sa largeur : les sixième et seplième 

courts, séparés par un sillon. Pieds noirs : cuisses et jambes de 

devant et tous les larses, d'un rouge jaunätre. 

® ‘Tête noire. Ventre de six arceaux. Pieds noirs : tarses d’un 

rouge jaunâtre. 

Long. 0®,0033 (1 1/21). — Larg. 0,0030 (1 1/31). 

Corps presque subhémisphérique , ou largement et oblusément 

ovale; pointillé sur le prothorax, moins finement ponetuë sur les 

élytres; médiocrement convexe; luisant ou brillant, en dessus. 

Prothorax peu distinctement rayé d’une ligne légère au-devant de la 

base ; tronqué et déclive au-devant de l’écusson, postérieurement 

à celle ligne; sans sinuosité sensible de chaque côté de cette tronca- 

ture; noir, paré de chaque côté d'une bordure rouge , en forme de 

tache subarrondie, élendue en devant jusqu’à la sinuosilé postocu- 

laire , couvrant le cinquième externe de la base, subarrondie à son 

côté interne. Ælytres assez fortement arquées sur les côtés, oblique- 

ment et oblusément tronquées chacune à leur extrémité; noires, pa- 

rées chacune d’une tache d’un rouge presque vermillon , très-voisine 

de la courbure postéro-externe et du bord apical, égale environ aux 

quatre seplièmes de l’espace compris entre la courbure postéro- 

externe et la suture. Dessous du corps noir. Pieds colorés comme il 

a été dit. 

Parme : l'Amérique seplentrionale (colleet. Dejean). 

J'ai dédié cette espèce à M. Guex, de New-Yorck, l’un des ento- 

mologistes du nouveau monde les plus dévoués à la science. 

Obs. Elle diffère de l'Æ. reppensis par une taille ordinairement un 

peu moins pelite, une forme plus orbiculaire; la teinte plus rouge 

des bordures prothoraciques et des taches des élytres, et surlout par 

ses jambes intermédiaires et postérieures , entièrement noires. Ce 

dernier caractère suffit pour permettre de la distinguer de l'/7. hotten- 

tota, dontelle s'éloigne encore par la forme des bordures latérales 

du prothorax, ete. 
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37. HE. Motsechoulskyi. Ovale. Prothorax et Elytres "noirs 

le premier, paré de chaque côté d'une tache d'un rouge orangé, ten 

due en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , subparallèle, couvrant 

le cinquième externe de la base (®) : les secondes , Grnées chacune 

d'une tache orangée, en ovale transversal , étendue des deux aux qua- 

tre cinquièmes de la largeur, près de la courbure postéro-externe. 

Pieds noirs (Q ). 

Long. 0",0031 (1 2/51). — Larg. 0",0025 (1 1/8!). 

Corps ovale, médiocrement convexe; moins finement ponctué 

sur les élytres que sur le prothorax; d'un noir luisant, en dessus. 

Antennes d'un rouge jaune. Prothorax rayé au-devant de la base 
d’une ligne légère arquée en arrière; à peine émoussé ou tronqué 

au-devant de l’écusson, postérieurement à celle ligne; noir, paré de 

chaque côté d'une tache d’un rouge orangé, étendue en devant jus- 

qu'à la sinuosilé postoculaire , couvrant presque le cinquième externe 

de la base, subarrondie à son côté interne, (®). Ecusson noir. 

Elytres peu obtusément arrondies postérieurement; noires, ornées 

chacune d'une tache d’un rouge jaune, en ovale transversal , située 

près de la courbure postéro-externe dont elle reste distante d'un 

cinquième de la largeur, à peine moins rapprochée du bord apical , 

étendue jusqu'aux deux einquièmes internes de la largeur. Dessous 

du corps et Pieds, noirs. 

Parure : ? (collect. Motschoulsky). 

Je l'ai dédiée à M. Victor de Motschoulsky , officier russe, auteur 

de nombreux travaux entomologiques. 

Je n'ai vu de cette espèce qu'un exemplaire ©. 

38. M. reppensis:s Henesr. 

Hyperaspis reppensis, Muus. Hist. nat. des Coléop. de France (Sécuripalpes, p. 182. ©). 

Obs. J'ai vu dans la collection de M. Chevrolat, sous le nom de 

Hyp. sobrina, un individu qui s'éloigne de celte espèce par la bor- 

dure du prothorax un peu plus étroite, ne dépassant pas la sinuosité 

postoculaire, caractère qui n’est peut-être qu'accidentel. Cel exem- 

plaire, trouvé à Oran , a d'ailleurs tous les autres caractères de l'Æ. 

reppensis. 

39. HE. Merekii., Obtusément ovale. Prothoraxet Elytres, noirs : 
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le premier, paré de chaque côté d'une bordure jaune ; étendue en de- 

vant au moins jusqu'à la sinuosité postoculaire, couvrant le cinquième 

externe de la base, arquée ou anguleuse à son côté interne : les secon- 

des , ornées chacune d'une tache jaune , subapicale et subarrondie , 

étendue du tiers interne jusque près de la courbure postéro-externe, 

graduellement plus détachée du bord postérieur , dont sa partie pos- 

téro-interne est presque aussi éloignée que de la suture. 

o* Tête, palpes et épimères du médipectus , d’un jaune flave. Pro- 

thorax paré en devant d'une bordure étroite, de même couleur, liée 

par ses extrémilés à chacune des bordures latérales, et faisant pa- 

raître celles-ci étendues au-delà de la sinuosité postoculaire et faible- 

ment arquées à leur eôlé interne. Ventre de sept arceaux. Pieds d'un 

jaune orangé : cuisses postérieures, noires sur leurs deux tiers 

basilaires. 

® Tête noire. Palpes et épimères du médipectus, d'un jaune 

orangé obseur. Prothorax sans bordure flave en devant; à bordures 

latérales étendues chacune en devant jusqu’à la sinuosilé postocu- 

laire , et anguleusement saillantes en dedans vers le milieu de leur 

côté interne. Ventre de six arceaux. Cuisses noires : les antérieures, 

d’un orangé obscur dans leur moitié apicale. Jambes et tarses d’un 

jaune orangé : arêle des jambes intermédiaires et poslérieures , 

uoire, 

Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0",0023 (11). 

Corps obtusément ovale; médiocrement convexe; plus finement 

pointillé sur le prothorax que sur les élytres; brillant, en dessus. 

Antennes jaunes. Prothorax rayé au-devant de la base d'une ligné 

légère en are dirigé en arrière; tronqué et déelive au-devant de 

l'éeusson, postérieurement à cette ligne ; noir, paré de chaque côté 

d'une bordure jaune, étendue en devant jusqu'à la sinuosité postocu- 

laire (® ) ou jusqu’à la moitié au moins du bord postérieur des yeux 

(uw"), couvrant le cinquième externe de la base, faiblement arquée 

(o') ou anguleuse (9) à son côté externe. Ecusson noir. Elytres 

obtusément arrondies ou obliquement et oblusément tronquées cha- 

cune à l'extrémité; d’un noir brillant, ornées chacune d'une tache 

jaune, suborbiculaire , couvrant du quart interne ou un peu plus 

jusque près de la courbure postéro-externe et des deux tiers ou un 

peu plus de la longueur jusque près du bord apical. Dessous du 
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corps noir sur les médi et postpectus et sur la partie médiaire du 

ventre , orangé sur les côtés de celui-ci, et plus largement chez le 

que chez la ®. Pieds colorés comme ila été dit. 

Parure : le Sénégal (collect. Buquet.) 

Je l'ai destinée à rappeler la mémoire de Paul Merck, lépidopté- 

riste, chasseur infatigable, que la mort vient d'enlever le 1°" juin 1849. 

40. HI. peregrina. (/n peu obtusément ovale. Prothorax et Et 

tres, noirs : le premier , paré de chaque côté d'une bordure jaune, 

étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire ; subparallèle , 

écointée à son angle postéro-interne : les secondes , ornées chacune 

d'une tache également jaune , suborbiculaire, liée à la courbure pos- 

téro-externe et au bord postérieur, couvrant les quatre seplièmes ex- 

ternes de la largeur. 

o’ Inconnu. 

® Tête , palpes et épimères du médipectus, noirs. Prothorax sans 

bordure jaune, en devant. Ventre de six arceaux. Cuisses noires : 

jambes et tarses d'un rouge jaure. 

Long. 0®,0036 (1 2/31). — Larg. 0®,0028 (1 1/41). 

Corps un peu obtusément ovale; assez médiocrement convexe; 

finement ponctué sur le prothorax, marqué de points plus gros sur 

les élytres; d'un noir luisant, en dessus. Æntennes d'un rouge tes- 

tacé ou jaunâtre. Prothorax rayé au-devant de la base d'une ligne 

légère en are dirigé en arrière ; tronqué et décelive au-devant de 

l'écusson, postérieurement à cette ligne ; noir, paré latéralement 

d’une bordure jaune , étendue en devant jusqu’à la sinuosité postocu- 

laire, prolongée jusqu'à la base, dont elle couvrirait environ le cin- 

quième externe, sans une écointure de son angle postéro-interne , 

subparallèle à son côté interne depuis le bord antérieur jusqu'à 

l'écointure, mais faiblement subsinueuse (peut-être accidentellement 

sur l’exemplaire soumis à mon examen) près du bord antérieur (es 

Ecusson noir. Elytres un peu obtusément arrondies postérieurement; 

noires, ornées chacune d'une tache jaune ou d'un jaune orangé, 

subarrondie , liée au rebord noir de {la courbure postéro-externe et 

du bord apical, couvrant les quatre septièmes externes de la lar- 

geur. Dessous du corps noir : côtés du ventre d’un rouge jaunâtre. 

Pieds colorés comme il a été dit. 
pe TT MD ENSCTIC" 87 



692 SÉCURIPALPES. 

Paris : le Brésil (collect. Chevrolat). 

Obs. Elle se distingue de l'ÆZ. Merckii, par la forme des bordu- 
= r ., x x x 

res prothoraciques, et par sa tache des élytres, liée ou à peu près à 

la courbure postéro-exlerne et au bord apical. 

M. M. Girodomi. Obtusément ovale. Prothorax et Elytres, 

noirs : le premier , paré de chaque côté d'une bordure jaune, étendue 

en devant jusquà la sinuosité postoculaire, couvrant le sixième ou le 

septième externe de la base , anguleuse ow subarrondie à son côté 

tnterne : les secondes, ornées chacune d'une tache jaune, subar- 

rondie, subapicale , étendue des deux septièmes internes aux sept hui- 

tièmes de la largeur, près de la courbure postéro-externe , un peu 

moins voisine du bord apical que de celle-ci. 

Long. 0,0033 (1 1/21). — Larg. 0",0026 (1 1/51). 

Parme : l'Afrique (collect. Dupont, Melly). 

Obs. Elle ressemble à l’Æ. delicatula : elle paraît cependant s'en 

éloigner par une taille un peu moins petite, par la forme anguleuse 

da côté exlerne de la bordure latérale du prothorax; par la tache des 

élytres proportionellement plus grosse, plus arrondie, plus rap- 

vrochée de la suture; mais ces observations n'ont été faites que sur 

un exemplaire ®. 

Je l'ai dédiée à M. l'abbé Girodon, euré de la Chassagne (Rhône). 
qui joint à un savoir profond, le goût te plus éclairé pour l'Entomologie. 

42. M. guttata. Obiusément ovale ; d'ur noir brillant , en dessus. 

Prothorax paré de chaque côté d'une bordure flave, subparallèle, à 

peine égale à la moitié de l'espace compris entre lerebord et la sinuosité 

postoculaire. Elytres ornées chacune d'une goutte flave, en ovale 

transversal, subapicale, étendue presque des deux cinquièmes aux 

quatre cinquièmes de la largeur , près de la courbure postéro-externe. 

Hyperaspis quitata , MorscuouLsky, in lilter. 

o' Inconnu. 

® Tête noire. Ventre de six arceaux, Cuisses noires. Jambes ct 

tarses d'un rouge testacé ou jaunâtre : arête des jambes, noires. 

Long. 0,0029 (11/31). — Larg. 0",0019 (7/81). 

Corps brièvement ovale, médiocrement convexe; pointillé sur 
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le prothorax, peu finement ponctué sur les élytres; brillant, en des- 

sus. Antennes jaunes. Prothorax rayé au devant de la base d'une 
ligne légère, en arc dirigé en arrière; peu ou point sensiblement 

obtus ou tronqué au-devant de l'écusson, postérieurement à cette 

ligne ; noir , paré de chaque côté , d’une bordure flave , à peine égale 

en devant à la moitié de l’espace compris entre le rebord et la sinuo- 

sité postoculaire , subparallèlement prolongée jusqu'à la base ou à 

peu près (®). Ecusson noir. Elytres oblusément arrondies à l'extré- 

milé; noires, parées chacune d’une petite goutte jaune ou d'un 

jaune orangé , en oyale transversal , située près de l'extrémité , des 

deux cinquièmes où un peu moins, à un peu moins des quatre 

cinquièmes de la largeur vers la courbure postéro-externe , un peu 

plus rapprochée de celle-ci que du bord apical. Dessous du corps 

noir. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parnre : le pays des Kirghis ( collect. Motschoulsky). 

Obs. Elle se distingue des espèces voisines par l’étroitesse des 

bordures latérales du prothorax. 

.43. M. delieatula, Obtusément ovale. Prothorax et Elytres 
noirs : le premier , paré de chaque côté d'une bordure jaune, étendue 

en devant au moins jusqu'à la sinuosité postoculaire , couvrant le 

sicième ou le septième externe de la base + Presque droite ou faiblement 

arquée à son côté interne : les secondes ornées chacune d'une tache 

jaune, en ovale transversal , Subapicale , étendue des deux cinquièmes 

internes aux six Sepliémés de la largeur, près de la courbure postéro- 

externe , aussi voisine à Son côté externe du bord apical que de 

la courbure. 

o" Tête, palpes et épimères du médipectus, jaunes. Prothorax orné 

en devant d'une bordure de même couleur, égale au sixième environ 

de la longueur, sur la ligne médiane. Elytres ornées d'une tache 

humérale , jaune , étroite, prolongée presque jusqu'au cinquième de 

la longueur. Ventre de sept arceaux. Pieds jaunes ou d'un jaune 

orangé, 

Obs. Latache humérale des élytres doit parfois manquer. Les cuisses, en partie 

noirâtres, m'ont paru ne l'être que d’une manière accidentelle. 

® Tête et épimères du médipectus, noires. Palpes d'un roux 

jaunâtre. Prothorax sans bordure jaune en devant. Elytres sans tache 
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humérale jaune. Ventre de six arceaux. Cuisses intermédiaires et ” 

postérieures , brunes : les antérieures, d’un jaune roux nébuleux : 

jambes et tarses d'un jaune roussâtre. 

Érar Nonmaz. Prothorax noir, paré de chaque côté d'une bordure 

jaune , étendue en devant jusqu’à la sinuosilé postoculaire (© ) ou un 

peu au-delà (&'), présque en ligne droite ou faiblement arquée à son 

côlé interne, couvrant à peu près le septième (®) ou presque le 

sixième (g*) externe de la base. Æ£lytres noires, parées chacune 

d'une tache jaune , subarrondie ou plutôt en ovale transversal, sub- 

apicale , couvrant des deux cinquièmes internes aux six septièmes 

ou presque aux sept huitièmes de la largeur , près de la courbure 

postéro-externe , aussi rapprochée du bord apical à sa partie postéro- 

externe , dont elle s'éloigne un peu de dehors en dedans. 

Long. 0m,0030 (1 1/31). — Larg. 0",0026 (1 1/51). 

Corps obtusément et assez brièvement ovale ; médiocrement con- 

vexe; plus finement pointillé sur le prothorax que sur les élytres, 

brillant, en dessus, /nténnes jaunes (9) où d’un jaune rougeätre 

(9): Prothorax rayé au-devant de la base d’une ligne légère en arc 

dirigé en arrière, à peine tronqué et déclive au-devant de l'écusson , 

postérieurement à celle ligne : peint comme il a été dit. Ecusson noir. 

Elytres obtusément et obliquementtronquées chacune à l'angle sutu- 

ral; peintes comme il a été dil. Dessous du corps entièrement noir 

(Q ) » ordinairement d'un rouge testacé sur les côtés du ventre (o')- 

Pieds colorés comme il a été dit. 

Parnie : la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

Obs. Elle diffère des Æ. Mercki et peregrina par la pelitesse de sa 

taille , la forme de la tache des élytres , ele. 

yYy77. Elytres sans’ taches, au moins sur le disque et à l'extrémité. Ongles 

sans dent (G. Oxrynychus , LecoNTE). 

44. I, mœærens. Obtusément ovale ; d'un noir luisant, en dessus, 

Prothorax paré de chaque côté d'une bordure d'un roux fauve livide, 

étroite et peu nettement limitée à son côté interne. Elytres sans taches 

ou notées chacune d'une petite tache hunérale , également d'un roux 

fauve livide. 

© Tête noire : labre d'un roux fauve livide. Palpes de cette der- 
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uière couleur. Ventre peu distinctement de sept arceaux : les deux 

ou trois derniers, d’un rouge testacé. Pieds d'un rouge testacé livide : 

cuisses intermédiaires, obseures : les postérieures , noirâtres : arête 

des jambes intermédiaires et postérieures, noire. 

Hyporaspis maura, Des. Catal. p. 459 (T). 

® Tête et palpes noirs. Ventre de six arceaux , entièrement noir. 

Cuïsses intermédiaires et postérieures , noires : les antérieures , d'un 

rouge brunâtre livide : jambes et tarses , de celte dernière couleur: 

jambes intermédiaires et postérieures , noires sur l'arête, et parfois en 

partie. 

Oxrynychus mærens, J, LeconTe , ë2 litler. 

Érar nonmar. Prothorax el Elytres noirs : le premier, paré de 

‘ chaque côté d’une bordure d'un roux fauve ou d'un roux fauve livide, 

élendue jusqu'aux deux tiers de l’espace existant entre le côté externe 

de l'angle de devant et la sinuosilé postoculaire , prolongée d’une ma- 

pière subparallèle jusqu’à la base dont elle couvre le seizième externe 

ou un peu plus , peu nettement limilée à son côté interne (S'), près 

de moitié plus étroite et à limites plus ineertaines (£ ) : les secondes, 

sans taches. 

Variations des Elytres. 

Obs. Quelquelois elles sont marquées à l’épaule d’une pelite tache obtriangulaire , 

liée ou à peu près à la base et au rebord externe, à peine prolongée jusqu’au 

sixième de la longueur. 

L'exemplaire qu'a eu la bonté de me communiquer M. Leconte, offre mème sur 

l'une des élÿtres, près du bord externe, des traces peu distinctes d’une cou- 

leur analogue à celle de la tache. 

Long. 0w,0030 (1 1/31). — Larg. 0",0021 (11). 

Corps obtusément ovale; médiocrement ou faiblement convexe ; 

moins finement pointillé sur les élytres que sur le prothorax ; d'un 

noir ou noir brun , luisant, én dessus. Æntennes d'un flave rougeâtre. 

Prothorax en are dirigé en arrière à la base , et rayé à celle-ci d’une 

ligne légère ; peu ou point dislincetement oblus ou tronqué au-devant 

de l'écusson; peint comme il a été dit. Ælytres obtusément arron- 

dies où obtusément et obliquement tronquées chacune à l'extrémité ; 

paraissant indislinetement rebordées à la suture; peintes comme il a 

été dit. Dessous du corps noir. Pieds colorés comme il a été dit. 

Parure : l'Amérique boréale ( collect. Dejean , Leconte, types). 
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Elle a élé prise par M. Leconte, près des bords septentrionaux du 
lac supérieur. 

DEUXIÈME GROUPE. 

LES TRICHOSOMIDES. 

Caracrères. Æ/ytres garnies sur toute leur surface d'un duvet plus 
ou moins court ou plus où moins épais. 

Ces insectes se répartissent dans les familles suivantes : 

Familles. 

Antennes insérées vers les trois cinquièmes antérieurs du côté 

interne des yeux , ou du moins de la partie de ce côté visible 

en dessus ; séparées de ces organés par des joues presque lon- 

gitudinales. Yeux entiers ou à peine échancrés en arc longi- 

tudinal. Mandibules multidentées, Epistome non échancré. . Eracumens. 
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striément ponctuées ; plus larges que le prothorax à ses angles pos- 

térieurs, Yeux à grosses facettes. Corps oblong ou suballongé . . Coccipusiexs. 
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PREMIÈRE FAMILLE. 

LES EPILACHINIENS. 

Canacrères. Ælytres non striément ponctuées; notablement plus 

larges aux épaules que le prothorax à ses angles postérieurs , dépas- 

sant en général ceux-ci de toute leur partie située en dehors du 

calus; plus ou moins convexes; à repli non creusé de fossettes 

profondes. Mandibules multidentées. Feux régulièrement repliés ou 

développés sur la partie inférieure de la tête ; entiers ou peu sen- 

siblement échancrés en are longitudinal, vers le milieu de leur côté 

interne. Antennes insérées près de ce dernier point; séparées des 

yeux par les joues (qui sont longitudinales); à peu près aussi lon- 

guement prolongées que le milieu des bords latéraux du prothorax; 

de onze articles : le premier, subglobuleux : les neuvième et dixième, 

moins longs que larges, formant avee le onzième une massue assez 

brusque, dilatée seulement d'un côté, de grosseur presque égale, 

à peine denticulée, généralement tronquée à l'extrémité. Mésoster- 

run en général faiblement échancré; parfois entier où presque 

entier. Plaques abdominales rarement nulles ou rudimentaires, ordi- 

nairement visibles, n’atteignant pas le bord postérieur de l’arceau. 

Pieds plus ou moins grèles. Jambes non anguleuses. Ongles offrant 

le plus souvent chacun de leurs crochets bifides. 

Ils se divisent en deux branches. 
; Branches. 

Plaques nulles ou rudimentaires . . . . . . . , .  Cunoormranes. 

abdominales plus ou moins marquées . . . . . . . . .  Eriracuxames. 

PREMIÈRE BRANCHE. 

LES CHNOOTRIBAIRES. 

Canacrènes. Plaques abdominales nulles ou rudimentaires. 

Elle est réduite au 

Genre Chnootriba, Cuxoornse; Chevrolat (1). , » 

(xydos, duvet; rptCe , j'use). 

Canacrènes. Ongles offrant chacun de leurs crochets très-intyale- 

(4) Dict. univ, de d'Orbigny, t. 3. p. 613. 
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ment bifides, paraissant chacun tridentés, par l'effet de la plantule 

offrant une dent à chacun de ses angles antérieurs. Æ/ytres arrondies 

aux épaules; étroitement subcordiformes, plus larges vers le quart 

de leur longueur; à repli relevé. 

1. ©. similiss Cassrroem. Ovale-oblonque: pubescente. Téte et 

Prothorax d'un noir grisätre. Elytres d'un roux testacé, ornées d'une 

tache scutellaire et chacune de cinq autres , noires : la première , sub- 

triangulaire sur le calus : les deuxième et troisième , en rangée obli- 

que, du tiers voisin de la suture à la moitié juxta-marginale : la qua- 

trième, punctiforme, près de la suture, aux trois cinquièmes : la 

cinquième, obliquement ovale, vers les trois quarts : quelques-unes de 

ces taches parfois unies. 

Coccinella similis, Cassrroem, Nov. Ins. Spec. ir Tauxn. Dissert, 4. p. 45. pl. fig. 49. 

— Id. Edit. gott. p. 156. pl. 7. fig. 49. — Guer. C. Linx. Syst, nat. 4. 

p. 1656. — Ov. Encyc. méth. t.. 6. p. 82. 4. — Hennsr, Nat. t. 5. p. 279. 

20. pl. 56.,4. 

Chnootriba similis, Des, Catal. p. 460. — Cuevroz. Dict. univ. d’Hist. nat, de d'Orbi- 

gny, L 3. p. 615. 

Érar nonmar. Prothorax noir , mais d'un noir un peu grisätre ou 

cendré par l'effet du duvet. £/ytres d'un roux testacé ou d'un roux 

tirant sur le fauve , ornées d'une tache scutellaire et chacune de cinq 

autres, noires : la scutellaire , ovale, prolongée jusqu’au cinquième 

de la longueur, naissant ordinairement à l'extrémité de l’écusson, 

parfois avancée jusqu'à la base : la première tache de chaque élytre , 

presque en triangle à côtés curvilignes, couvrant le calus de son 

sommet, très-rapprochée de la tache seutellaire par son angle pos- 

téro-interne , un peu plus postérieurement prolongée à son ang'e 

postéro-externe etordinairement séparée, à celui-ci, du bord externe, 

d'un septième ou d’un huitième de la largeur : la deuxième , moins 

grosse, de forme un peu variable, très-voisine de la suture, vers le 

tiers ou un peu plus de la longueur : la troisième, presque en ovale 

oblique, presque liée au côté interne de la précédente, vers la moitié 

de la largeur, prolongée vers la moilié du bord externe , dont elle est 

à peine plus voisine que la première : la quatrième , punetiforme, 

aussi rapprochée de la suture que la deuxième, vers les trois cin- 

quièmes ou un peu moins de la longueur : la cinquième, presque en 

ovale , transversalement oblique , couvrant les trois cinquièmes ou les 
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deux tiers médiaires de la largeur, vers les trois quarts de la lon- 

gueur , nolablement plus avancée à son edité externe qu’à l'interne. 

Variations des Elytres. 

Var. À. Quelques-unes des taches liées entre elles. 

æ,. Les deuxième et troisième taches, unies en forme de bande oblique, n'attei- 

goant ni la suture, ni le bord externe. 

Coccinella crythromela, Winemaxx, Neue exot. Kaef, in Germar’ s Magaz, t. 4. p. 180. 

98 (suivant l’exemplaire typique existant dans la collect. de M. Germar). 

Epilachna puberula, Boueman, D. Domrn, # litter. 

B. La troisième tache liée à la cinquième et quelquefois aussi à la deuxième. 

y. Semblable à la var. æ, mais offrant de plus la première tache unie à la scu- 

tellaire. 

Coccinella similis, CGassrroëx , 1. c. la figure se rapporte à la var. &). 

Os. Quelquefois, dans ces diverses variétés, la quatrième tache s'étend jusqu'à la 

suture. 

Long. 0m,0056 (2 1/21). — Larg. 0m,0045 (21). 

Corps ovale-oblong; médiocrement convexe; superficiellement 

pointillé sur le prothorax, subruguleusement pointillé et marqué de 

points moins petits, sur les élytres ; pubescent. 7e noire ou d'un 

noir grisâlre. Antennes et Palpes testacés : les seconds, à extrémité 

obscure. Prothorax coloré comme il a été dit. Æcusson d'un noir 

grisâtre. Ælytres en ogive subacuminée à l'extrémité ; peintes comme 

il a été dit. Dessous du corps et Pieds d'un noir grisâtre : spongioles 
des larses, roussätres. 

Parre : le cap de Bonne-Espérance et la Cafrérie (colleet. Buquet , 

Chevrolat, Dejean, Dohrn, Guérin, Javet; Muséum de Paris); 

l'Abyssinie (Germar et Schaum). 

2. €. assimilis. Ooale-oblonque ; pubescente : d'un roux testacé 

en dessus et en dessous. Elytres ornées d'une tache scutellaire et cha- 

cune de cinq autres, noires : la première, subtriangulaire, sur le 

calus : les deuxième el troisième , en rangée oblique du tiers de la 

suture à la moilié juxtà-marginale : la quatrième , punctiforme, près 

de la suture , aux trois cinquièmes : la cinquième , obliquement ovale, 

vers les trois quarts de la longueur. 

MAI 2e sCrie. 88 
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Coccinella sinilis , Scnouxn. Syn. Ins. t. 2. p. 471. 60 (suivant un exemplaire envoyé 

à Dejean par Schoenherr). 

Chnootriba assimilis, Mes. Catal. p. 460. 

Long. 0®,0056 (21/21). — Larg. 0,0045 (21). 

Elle à tant d'analogie avec la précédente, par la forme , la taille , 

le nombre et la disposilion des taches des élytres, qu’elle semble 

n'en être qu'une variété locale; et telle était peut-être l'opinion de 

Schoenherr, lorsqu'il l'envoyait à Dejean comme étant la Coccinella 

similis de Casstroem. Elle diffère de cette dernière , par la couleur de 

la tête, du prothorax, du dessus du corps et des pieds, qui sont 

semblables au fond des élytres. Les ongles sont noirs. Les taches ont 

en général un peu moins de développement : la deuxième se lie 

aussi quelquefois à la troisième. 

Parnie : Sierra Leone (collect. Buquet, Chevrolat, Dejean (type), 

Guérin ; Muséum de Paris); la Guinée (Muséum de Copenhague). 

DEUXIÈME BRANCHE. 

LES EPILACHNAIRES. 

Canacrènes. Plaques abdominales plus ou moins apparentes ; n’at- 

teignant pas le bord postérieur de l'arceau; tantôt anguleusement 

dirigées en arrière , tantôt obluses ou lronquées , tanlôl presque en 

demi-cerele. 

Ces insectes se répartissent dans les genres suivants : 
GENRES. 

offrant chacun de leurs crochets bifides. . . . . . . . Æpilachnu. 
Ongles ; bn 

offrant chacun de leurs crochets munis d’une dent basilaire. .  Cynegetis. 

Genre Epilachna, Erizacune ; Chevrolat. 

(Eri, sur; }dxyn, duvet), 

Caracrères. Ongles offrant chacun de leurs crochets bifides ; pa- 

raïssant souvent en outre munis d'une dent basilaire, suivant que la 

plantule paraîl ou non armée d'une dent à chacun de ses angles an- 

iérieurs. 
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A. Elytres parfois ovales, ordinairement subcordiformes, près d’une fois plus 

larges dans leur diamètre transversal le plus grand que le prothorax à ses an- 

gles postérieurs ; rarement entièrement noires; le plus souvent ornées chacune 

d’une à quatre taches claires ; parfois d’une couleur claire, parées d’une bor- 

dure suturale et d’une périphérique , noires, 

æ. Elytres sans tache apicale. 

B. Elytres soit ornées de une à quatre taches claires, soit à fond clair $ 

bordé de noir. 

1.Æ. madiata; Guérin. Ovale; convexe ; pubescente. Prothorax 

noir. Elytres ovalaires ; noires, ornées chacune d'une bordure sub- 

marginale jaune ou d'un jaune testacé, à laquelle se lient trois rayons 

de même couleur , convergeants vers les lois septièmes de la suture: 

ce réseau jaune laissant une bordure suluwrale presque nulle dans son 

milieu, une bordure externe et deux taches trianqulaires sur chaque 

élytres , noires. 

o" Angles antérieurs du prothorax parés d'une bordure d'un jaune 

testacé moins étroite. Epimères du médipeclus d'un jaune testacé. 

@ Epimères du médipectus , noires. 

Coccinella (Epilachna) radiata, Guëmx, lconogr. du Règne anim. p. 318 (suivant 

l'exemplaire typique communiqué par M. Guérin). 

Érar xonmaz. Prothorax noir, paraissant d’un noir cendré par 

l'effet du duvet, orné aux angles de devant d’une bordure d’un jaune 

flave ou testacé, plus ou moins étroite ou peu apparente chez la Q. 

Elytres noires ou d'un noir grisâtre, ornées chacune d’une 

bordure submarginale et de trois rayons jaunes ou d'un jaune tes- 

tacé, convergeants vers les trois septièmes de la suture, qu'ils 

n'atleignent pas; ou, jaunes , parées d'une bordure suturale irrégu- 

lière, d'une bordure externe et chacune de deux taches triangulai- 

res, noires : la bordure suturale , aussi large en devant, sur chaque 

élytre, que la base de l’écusson, prolongée jusqu'aux deux cin- 

quièmes de la longueur où elle se termine anguleusement sur la 

suture, brusquement réduite ensuite au rebord jusqu'à la moitié, 

où elle commence à s'élargir en forme de cœur allongé et renversé , 

égale environ aux deux einquièmes de la largeur vers les cinq sixièmes 

de la longueur, où elle offre son diamètre transversal le plus grand : 

la bordure externe, naissant à l'épaule, couvrant la goutlière, et 

d'une largeur à peu près égale jusqu'aux cinq sixièmes, où elle 
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s'élargil jusqu'à son union avec la bordure suturale : la tache an- 

térieure, en triangle dont le côté le plus long regarde l’écusson : 
couvrant le calus de son angle antérieur, offrant son angle postéro- 

interne aux deux cinquièmes de la longueur et à un peu plus du 

quart de la largeur , son angle postéro-exlerne au tiers à peine 

de la longueur et environ au quart externe de la largeur : la tache 

postérieure, en triangle dont le côté le plus large regarde la bor- 

dure suturale, parallèle en devant au bord postérieur de l’antérieure , 

un peu ayant la moitié de la longueur, offrant son angle antéro- 

interne environ au sixième interne , et son angle antéro-exlerne au 

cinquième externe de la largeur , son angle postérieur aux trois quarts 

de la longueur et au tiers externe de la largeur : ces deux taches 

noires, séparées l'une de l’autre par une bande jaune ou d'un jaune 

testacé, transversale, un peu oblique, prolongée des deux cin- 

quièmes du bord interne de la gouttière , jusqu'aux trois septièmes 

de la suture; entourées par une bordure également jaune ou d'un 

jaune testacé, extérieurement parallèle à la bordure noire margi- 

nale, et formant au côlé interne deux rayons convergeants avec 

celui du milieu : l’antérieur couvrant la base presque depuis l'épaule 

jusqu'à la bordure suturale, graduellement rétréei dans sa moitié 

antérieure, puis subparallèle : le postérieur, dirigé du milieu 

environ de la suture, vers la courbure posléro-externe. 

Variations des Elytres. 

Obs. Quelquefois la bordure suturale est plus ou moins longuement interrompue à 

partir des deux cinquièmes de la longueur. 

Long. 0®,0112 (51). — Larg. 0m,0084 (3 3/41). 

Corps ovale ou en ovale un peu allongé; convexe; densement et 

finement ponctué; pubescent. Tête noire : bord antérieur de l'épis- 

tome et labre d’an jaune testacé. Antennes et Palpes d'un jaune tes- 

tacé : massue des premières , et dernier article des seconds , noirs. 

Prothorax en are tronqué au-devant de l'écusson, et sinueux près 

de chaque angle postérieur , à la base; relevé en gouttière assez fai 

ble sur les côtés. £cusson noir. Elytres plus larges vers le quart ou 

les deux septièmes de leur longueur, en ogive à leur extrémité ; 

extérieurement relevées en une tranche, égale vers le quart de la 

longueur au dixième environ de la largeur, rétrécie à partir du mi- 
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lieu , nulle à l'angle sutural : repli noir, bordé de jaune testacé au 

côté interne , sur la moilié antérieure de sa longueur. Dessous du 

corps et Pieds, noïrs. Plaques abdominales anguleuses , à peine pro- 

longées jusqu'aux trois cinquièmes de l’arceau. 

Pare : la Colombie (collect. Buquet, Chevrolat , Dejean, Dupont, 

Guérin (type), Hope, Perroud, Reïche ; Muséum de Paris). 

9. E. V-pallidum; Brancmanr. Ovalaire, pubescente. Prothorax 

noir. Elytres subcordiformes, allongées ; ornées d'une bordure sutu- 

rale, d'une bordure périphérique et chacune d'une croix prolongée 

presque jusqu'à l'extrémité , d'un bleu noir : celte croix , divisant la 

surface de chacune en quatre taches allongées , d'un flave pâle : deux, 

sur la première moitié : deux, sur la seconde : celles-ci, réunies par 

leur extrémité postérieure et figurant une sorte de F. 

Epilachna V-pallidum , BLacuann. Voy. dans l'Amérique mérid, par M. d’Orbigny, 

p- 244. n°752. pl. 25. fig. 40. 

Érar nonmar. Prothorax noir. Elytres d'un noir bleuâtre , parées 

chacune de quatre taches allongées, d’un flave blanchâtre, dont les 

deux dernières sont réunies par leur extrémité postérieure; ou, 

d'un flave blanchâtre; ornées d’une bordure suturale, d’une bordure 

périphérique et chacune d'une eroix prolongée presque jusqu’à l’ex- 

trémité , d'un noir bleuâtre ou d'un bleu noir : la bordure suturale, 

égale en devant sur chaque’ élytre à la base de l'écusson , graduelle- 

ment et faiblement rétrécie après la moitié : la bordure périphérique , 

exiérieurement presque égale à la suturale, étroite à la base : la 

bande longitudinale de la eroix, naissant du milieu de la base , aussi 

large en devant que la bordure suturale , graduellement élargie jus- 

qu'à la bande transversale, plus étroile dans sa seconde moitié, surtout 

en devant, prolongée dans la direction de l'angle sutural , jusqu'aux 

trois quarts ou un peu plus de la longueur : la bande transyer- 

sale, un peu arquée, prolongée de la bordure externe à la bordure 

suturale , un peu avantle milieu de la longueur , en croisant la bande 

longitudinale : ces bordures et cette croix , laissant chaque élyire 

parée de quatre taches allongées , d'un flave blanchâtre : deux , sur 

la première moilié : deux , sur la seconde : celles-ci, unies par leur 

extrémité postérieure et figurant une sorte de V. 

Long. 0m,0101 (4 1/21). — Larg. 0",0078 (3 1/21). 

Corps ovalaire; convexe; irrégulièrement et peu profondément 
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ponelué ; pubescent. Zéte et Palpes noirs. Antennes d'un flave rous- 

sâtre, à premier article noir, Prothorax en are dirigé en arrière et 

sinueux près de chaque angle postérieur , à la base; relevé en gout- 

tière sur les côtés ; noir. Æcusson noir. Ælytres offrant au cinquième 

de leur longueur leur plus grande largeur, rétrécies en ligne un peu 

courbe de ce point à l'extrémité, en ogive étroile à celle-ci; relevées 

extérieurement à partir du milieu de la base en une tranche subhori- 

zonlale, assez étroile, presque uniformément prolongée jusque près de 

l'angle sutural : repli noir. Dessous du corps et Pieds, noirs. Plaques 

abdominales anguleuses, prolongées jusqu'aux trois cinquièmes de 

l'arceau. 

Pare : le Haut-Pérou (Muséum de Paris, voyage de M. d'Or- 

bigny). 

3. Æ."stolata. Ovoale-oblonque : pubescente. Prothorax noir. 

Elytres subcordiformes ; d'un rouge testacé , parées d'une bordure 

suturale presque interrompue des trois cinquièmes aux deux tiers , 

et chacune d'une bordure externe, et d'une bande couvrant le calus et 

longiludinalement prolongée en se rélrécissant jusqu'au tiers de la 

longueur, noires. 

Érar vonmar. Prothorax noir. Elytres d'un rouge testacé, parées 

d’une bordure suturale et chacune d'une bordure externe et d'une 

courte bande humérale, noires : la bordure suturale, égalant vers 

l'écusson environ le dixième de la largeur, faiblement renflée du 

quart au liers ou aux deux cinquièmes et rélrécie ensuite jusqu'aux 

trois seplièmes, presque interrompue ou réduile au, rebord sutural, 

de ce point aux deux liers, puis graduellement élargie jusqu’à sa 

réunion avec la marginale, égalant aux sepl huitièmes environ le 

quart de la largeur : la bordure externe, aussi large aux épaules que 

la gouttière , peu inégalement de même largeur jusque près de l'angle 

sutural, où elle se renfle en s’unissant à la sulurale : la bande humé- 

rale , naissant de la base , couvrant le ealus, dont elle dépasse à peine 

la largeur , longitudinalement prolongée en se rétrécissan!, jusqu'au 

tiers ou un peu plus de la longueur. 

Long. 0®,0112 (51). — Larg. 0",0090 (41). 

Corps ovale ou ovale-oblong; conyexe:; garni d’un duvet cendré. Tête 

noire : épistome et labre d'un jaune testacé. ÆAn'ennes à massue 
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noire , à premier article obseur : les deuxième à sixième , d'un jaune 

testacé. Palpes d'un jaune rouge : dernier article des maxillaires, 
noir. Prothorax Éémoussé aux angles antérieurs et postérieurs; en 
angle dirigé en arrière , à côtés à peine bissubsinueux , el tronqué au- 

devant de l’écusson, à la base; pointillé; médiocrement convexe ; 

relevé en rebord latéralement; noir. Æcusson noir; en triangle un 

peu plus long que large. Ælytres arrondies aux épaules , offrant vers 

le tiers de la longueur leur plus grande largeur, rétrécies ensuite 

jusqu'aux trois quarts, et plus sensiblement de là à l'extrémité qui 

est en ogive; creusées à partir de la moitié externe de la base d’une 
gouttière à peu près nulle dans le huitième postérieur : cette gout- 
tière, offrant un rebord égalant vers le tiers de l'élytre le huitième 

environ de la largeur, rétréci postérieurement et nul vers l'angle 
sulural; densement et moins finement poneluées que le prothorax : 

repli noir, offrant la moitié interne des deux tiers antérieurs de sa 
longueur, d'un jaune rouge. Dessous du corps et Pieds, noirs. Pla- 
ques abdominales prolongées jusqu'aux trois cinquièmes de l’arceau. 

Parnie : la Colombie (colleet. Sallé) découverte par ce naturaliste, 
dans la colonie Tavar, en terre froide. 

4. E. secapularis. Ovalaire: pubescente. Elytres subcordiformes, 

d'un rouge roux ou testacé , ornces d'une bordure suturale , incgale , 

rétrécie el souvent interrompue vers la moitié; d'une bordure extérieure, 

arcuément dilatée des deux cinquièmes aux trois quarts : et d'une 

bande longitudinale naïssant du calus, graduellement élargie et pro- 

longée jusqu'au deux tiers, à son côté externe, jusqu'à la moitié, à 

son côté interne, obliquement coupée à son bord postérieur, noires. 

Érar Nonmaz. Prothorax noir ; paré de chaque côté des angles de 

devant d'une bordure étroite, d'un testacé flave. Zlytres d'un rouge 

roux, d'un rouge teslacé ou d'un testacé rouge , parées chacune d'une 

bordure suturale inégale, rétrécie vers la moitié, d'une bordure 
extérieure , dilatée après la moitié , et d’une bande longitudinale , 

naissant des épaules, noires : la bordure suturale, subparallèle 

depuis l'écusson jusqu’au tiers à peu près de la longueur, égale en- 
viron au septième de la largeur de l'élytre, rétrécie du tiers à la 

moilié de la longueur , où elle est très-étroite , graduellement élargie 

de ce point à la partie postérieure , égale environ à la moilié de la 
largeur de l’élytre , aux six seplièmes , où elle s’unit à la bordure ex- 



706 SÉCURIPALPES: 

térieure : celle-ci, naissant au tiers externe de la base, d'abord égale 

à la gouttière, areuément dilatée au côté interne , des deux cin- 

quièmes aux trois quarts environ de la longueur , égale vers les deux 

tiers aux deux cinquièmes externes de la largeur : la bande humérale . 

naissant du calus qu’elle couvre entièrement et dont elle dépasse à 

peine les limites , presque en triangle allongé, c’est-à-dire graduelle- 

ment élargie et obliquement tronquée à son bord postérieur , à eôlé 

externe prolongé jusqu'aux deux tiers de la longueur, où ilest éloigné 

de la gouttière du tiers de la largeur, à côté interne obliquement 

dirigé, à peine prolongé au-delà de la moilié, où il reste distant 

de la suture du quart de la largeur. 

Obs. Le bord postérieur de la bande suit à peu près la ligne droite 

qu’on tirerait du point où se rétrécit la bordure suturale à celui où 

diminue le renflement de la marginale. 

Variations du Prothoraz. 

æ. Bordure pâle des angles antérieurs, parfois peu distincte. 

Variations des Elytres. 

Var. À. Bordure sulurale interrompue dans le milieu et parfois du 

tiers aux quatre septièmes. 

Long. 0",0090 à 0®,0100 (4 à 4 1/21). — Larg. 0",0067 
à 0%,0078 (3 à 3 1/21). 

Corps ovalaire; garni d'un duvet cendré. 7éte noire : labre et 
épistome d’un lestacé pâle. Æntennes à massue noire , à base moins 

obseure : troisième à sixième articles d'un testacé pâle. Palpes 

maxillaires d'un testacé pâle, à dernier article noir. Prothorax 

émoussé aux angles de devant, et surtout aux postérieurs; bissub- 

sinueusemenl en angle dirigé en arrière , et oblus ou tronqué au-de- 

vant de l’écusson , à la base; médiocrement convexe , marqué d’une 

raie médiaire, longitudinale , peu distincte à certain jour, largement 

relevé en rebord sur les côtés. Æcusson noir; en triangle d’un quart 

plus long que large. Ælytres arrondies aux épaules ; offrant environ 

vers le tiers leur plus grande largeur; puis rétrécies jusqu'aux deuxtiers 

et plus sensiblement de là jusqu'à l'extrémité qui est en ogive ; ereu- 

sées à partir de la moilié de la base d'une gouttière rétrécie posté- 
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rieurement et à peu près nulle à l'angle sutural; cette goutlière , 

offrant un rebord subhorizontal égalant, vers le liers , le septième 

environ de la largeur de chaque élytre , rétréei ensuite graduellement 

jusqu'aux sept huitièmes , où il s’efface à peu près; presque unifor- 

mément marquées de points, mais nolablement moins petits que 

ceux du prothorax : repli noir, d'un jaune testacé , des épaules à la 

moilié de la longueur dans sa moilié longitudinalement interne. 

Dessous du corps et Pieds, noirs : base des cuisses parfoïs d'un jaune 

testacé. Plaques abdominales anguleuses, prolongées jusqu'aux 
trois cinquièmes de l'arceau. 

Parnie : la Colombie (collect. Sallé). Elle a été trouvée par ce 

Naturaliste dans les environs de Caracas, en terre froide, dans le 

mois de juin. 

5. E. axillaris. Coalaire. Prothorax noir. Elytres subcordi- 

formes, d'un roux orangé un peu brülé , ornées d'une bordure sutu- 

rale presque nulle vers le milieu, d'une bande transversale arquée, 

croisant la bordure suturale vers les deux cinquièmes , et chacune 

d'une bordure externe, et d'une bande humcérale prolongée en se rétré- 

cissant jusqu'au quart de la longueur et presque le milieu de la lar- 

geur, noires. 

Epilachna axillaris, Pernoun, àn collect. 

Érar xonvar. Prothoraæ noir, sans taches. Ælytres d'un roux 

orangé un peu brülé, ou d’un roux orangé rougeâtre, ornées d'une 

bordure suturale, d’une bordure externe, d'une bande humérale 

et chacune d’une bande transversale, noires : la bordure suturale , 

de moitié plus large que l’écusson qu'elle borde, rétrécie près de 

la bande transversale, presque nulle après cette bande et graduel- 

lement renflée à partir des deux tiers jusqu'à l'angle sutural, où 

elle est une fois plus large qu'à la base : la bordure externe, nais- 

sant aux deux cinquièmes de la base, égale à la tranche marginale 

jusqu'aux trois quarts ou un peu après, el graduellement renflée de 

là jusqu'à son union à la bordure suturale : la bande humérale , 

presque en triangle allongé et dirigé en arrière, naissant à l'épaule, 

passant sur le calus, prolongé en se rétrécissant graduellement jus- 

qu'au quart de la longueur, et presque le milieu de la largeur de 

chaque élytre : la bande transversale , formant avee sa semblable un 

are dirigé en avant, croisant la suture aux deux cinquièmes ou un 

T1. 22 8CrIC. 89 
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peu plus de la longueur, triangulairement dilatée sur celle-ci, des 

deux cinquièmes aux trois quarts au moins de la longueur. 

Long. 07,0116 (4 3/41). — Larg. 0m,0078 (3 1/21). 

Corps ovalaire; convexe ; pointillé sur le prothorax, moins fine- 

ment el assez densement ponctué sur les élytres ; garni d’un duvet 

cendré, fin et plus clair sur les parties dorsales que sur les latéra- 

les. Zéte noire : labre roux. Antennes et Palpes d'un flave testacé : 

massue des premières et dernier artiele des seconds, noirs. Protho- 

rax en are dirigé en arrière, obtus au-devyant de l’écusson et subsi- 

nueux près des angles postérieurs, à la base; relevé latéralement 

en goultière assez large ; noir. Æcusson noir. Elytres subcordiformes, 

plus large vers le quart ou le tiers de leur longueur, en ogive 

dans leur parlie postérieure; relevées latéralement en une tranche 

subhorizontale , égale vers le tiers de la longueur, au dixième de 

la largeur, rétrécie ensuite, et nulle ou à peu près à l'angle sulural: 

epli d'un roux flaye, extérieurement bordé de noir. Dessous du 

corps el Pieds, noirs. Plaques abdominales obtusément subangu- 

leuses, prolongées jusqu'aux trois cinquièmes de l’arceau. 

Pari : la Colombie (collect, Perroud). 

6. E. eruciata. Ooalaire ; pubescente. Elyur'es subcordiformes ; 

d'un roux ou d'un flave testacé, parfois d'un rouge orangé, ornces 

chacune d'une bordure extérieure, d'une bordure suturale rétrécie 

après la moitié, d'une tache humcrale triangulaire , d'une bande 

transversale situce vers la moitié, souvent relrécie et raccourcie vers 

la suture , et d'une tache apicale, noires. Dessous du corps et 

pieds , noirs. 

Érar normaz. Prothoraæ noir; paré d’une bordure étroite, d'un 

flave testacé, prolongée depuis chaque angle antérieur jusqu'à la 

sinuosité posloculaire. Æ/ytres d'un roux testacé , d'un jaune testacé , 

parfois d’un flave testacé , ou d'autrefois d'un rouge orangé , ou même 

irisé de teintes presque cuivreuses; ornées chacune d'une bordure 

externe, d'une tache humérale, d'une tache apicale, d’une bande 

médiaire transversale, et d'une bande suturale rétrécie et souvent 

interrompue vers les deux liers, noires : la tache humérale , obtrian- 

gulaire, étendue jusqu’au tiers interne environ de la base, paral- 
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lèle à la suture, à son côté interne , prolongée jusqu'au quart environ 

de la longueur, formant dans ce point un angle, dont l’autre côté 

va rejoindre le bord externe vers le cinquième de la longueur : la 

tache apicale, couvrant le cinquième postérieur, formant avec sa 

pareille de l'autre élytre, un are ou presque un demi-cerele : la 

bande, transversalement prolongée du bord externe à la suture, sur 

le milieu à peu près de la longueur, dont elle a presque le cin- 

quième : la bordure suturale, naissant à la base de l'écusson , où 

elle estordinairement plus étroite, subparallèlement prolongée ensuile 

jusqu’à la bande, ou en se renflant légèrement après l’écusson, à 

peine égale au huitième de la largeur , graduellement rétrécie après 

la bande jusqu’à la tache apicale : la bordure antérieure , ne dépas- 

sant pas la gouttière. 

Coccinella aristolochiæ, Momrz, teste D. Souaum. 

Variations du Prothoraz. 

æ. Bordure des angles antérieurs parfois peu apparente. 

Vuriations des Elytres ( par défaut). 

Var. À. Bande transversale, subgraduellement rétrécie du bord 

externe en se dirigeant vers la suture qu'elle n'alteint pas. 

Epilachna cruciata, Kzuc, inéd. Der. Catal. p. 461. 

Var. B. Signes noirs des élytres indiqués seulement d'une manière 

nébuleuse. 

Oüs. Les individus présentant des exemples d'une imparfaite coloration des élytres , 

montrent aussi ordinairement la parte inférieure du corps, surtout le ventre, 

d'un brun plus ou moins rouge. 

Long. 0",0072 à 0m,0096 (3 1/4 à 4 1/31). — Larg. 0",0056 
à 0",0078 (2 1/2 à 3 1/21). 

Corps ovalaire; peu densement garni d'un duvet cendré. Zéte 

noire. Antennes et Palpes maxillaires, noirs : artieles trois à six 

des antennes et articles basilaires des palpes souvent bruns ou d’un 

brun rouge chez les œ. Prothorax en angle dirigé en arrière et 

émoussé au-devant de l'éeusson, à la base; peu émoussé aux an- 

gles; pointillé; médiocrement convexe, moins déelive sur les côtés 

du disque; relevé en rebord latéralement; noir, bordé de testacé 
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livide au côlé interne des angles de devant. Ecusson noir , en triangle 
plus long que large. Ælytres arrondies aux épaules; offrant vers 
le quart ou le tiers de la longueur leur plus grande largeur, 
rétrécies ensuite jusqu'aux deux tiers, el plus sensiblement de là 
jusqu'à l'extrémité qui est en ogive; creusées à parlir du liers ex- 
terne de la base d’une gouttière, rétrécie postérieurement, nulle 
ou à peu près dans le quart postérieur : cette goutlière offrant 
un rebord subhorizontal, égal vers le tiers de la longueur, au 
dixième de la largeur de l'élytre ; rétrécie ensuite jusqu'aux deux 
tiers, à peu près nul à l'angle sutural ; irrégulièrement marquées 

de points assez gros; colorées et peintes comme il a été dit. Des- 
sous du corps et Pieds, noirs. Plaques abdominales anguleuses , 
prolongées jusqu'aux trois cinquièmes de l’arceau. 

Parue : la Colombie (collect. Buquet, Dejean (type) , Germar et 
Schaum); Venezuéia (Reiche). 

Elle a été prise par M. Sallé, dans les environs de Caracas, 

sur une plante grimpante de la famille des Cucurbitacées , pendant 

le mois d'octobre, en terre tempérée, et plus communément dans 

le mois de juin, en terre froide. 

7. E.madida, Ooalaire; pubescente. Elytres subcordiformes ; 

d'un rouge testacé obscur , parées d'une bordure suturale réduite au 

rebord dans la moitié postérieure, et chacune d'une bordure externe 

plus large vers l'angle sutural, et de trois bandes , noires : l'anté- 
rieure, anguleusement dirigée de l'épaule à la suture qu'elle couvre , 
jusqu'aux deux cinquièmes : la seconde, transversale, au milieu : 

la troisième, vers les trois quarts, raccourcie au côté interne. 

Érar nonwaz. Prothorax noir. Elytres d'un rouge fauve ou d'un 

rouge obseur ou brunâtre ; parées d'une bordure suturale, et chacune 

d'une bordure externe et de trois bandes , noires : la bordure sutu- 

rale , assez étroite de l’écusson à la seconde bande sur l'espace non 

envahi par la première , plus étroite ensuite , réduite au rebord sutu- 

ral et parfois peu apparente jusqu'au point où elle s’unit à la bordure 

externe : celle-ci, naissant à la moitié externe de la base , débordant 

un peu la goutlière jusqu'à la moitié, graduellement élargie ensuite 

jusqu'à l'angle sutural , au-devant duquel elle égale le huitième de la 
longueur : la bande antérieure, naissant à l'angle huméral , en are 
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rentrant à son bord antérieur, qui dépasse à peine le calus , enclo- 

sant entre lui el la base une tache obtriangulaire de couleur fon- 

eière : cette bande, obtusément anguleuse après le calus , à son bord 

postérieur, puis inégalement rétrécie de ee point au cinquième in- 

terne, d'où elle se dirige obliquement d'avant en arrière vers la 

sulure , qu’elle couvre jusqu’au tiers ou aux deux cinquièmes : la 

deuxième , transyersalement prolongée du bord externe à la suture, 

vers la moilié ou un peu moins de la longueur, égale environ au 

huitième de la longueur d'une élytre, mais sensiblement renflée à ses 

extrémités , formant avec sa pareille, sur la suture, une tache briève- 

ment ovale : la troisième, liée au bord externe , vers les trois quarts 

ou un peu plus, prolongée jusqu’au quart ou au cinquième voisin de 

la suture, en se dirigeant sensiblement en avant. 

Variations des Elytres. 

Var. A. Troisième bande interrompue près du bord extérieur. 

Long. 0®,0105 (4 2/31). — Larg. 0m,0100 (4 1/21). 

Corps ovalaire; convexe: garni d'un duvet cendré. Zéte noire : 

labre testacé. Antennes noires : deuxième à sixième articles, d'un 

testacé livide. Palpes maxillaires à premier article brun, mélangés 

de teslacé pâle ou livide , à dernier article noir , ordinairement bordé 

de testacé à l'extrémité. Prothorax émoussé aux angles antérieurs et 

postérieurs; en angle dirigé en arrière, et tronqué au-devant de 

l'écusson , à la base; pointillé; médiocrement convexe , relevé en 

rebord sur les côtés: noir. Æ£cusson noir: en triangle d'un quart 

plus long que large. Ælytres arrondies aux épaules, offrant vers le 

quart ou le tiers de la longueur leur plus grande largeur, presque 

une fois plus large dans ce point que le prothorax aux angles posté 

rieurs, rélrécies ensuite jusqu'aux deux tiers el plus sensiblement 

de là jusqu'à l'extrémité qui est en ogive; creusées à partir de la 

moitié externe de la base d'une goullière postérieurement nulle ou à 

peu près, dans le quart postérieur : cette gouttière, munie d’un re- 

bord faiblement incliné, égalant au tiers de la longueur environ le 

dixième de la largeur, rétréci ensuite et à peu près nul à l'angle su- 

iural; densement et moins finement ponetuées que le prothorax : 

repli noir, avec la moilié antérieure de sa longueur, d'un rouge jaune 

sur la moitié interne de sa largeur. Dessous du corps et Pieds, noirs. 
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Plaques abdominales anguleuses, prolongées jusqu'aux trois cin- 

quièmes de l’arceau. 

Paru : la Colombie (colleet. Sallé). Découverte par ce Naturalisté, 

dans la province de Caracas , en terre tempérée, et dans le mois de 
mai. 

8. E. comsularis. Ooalaire et pubescente. Elytres subcordifor- 
mes ; d'un noir bleuttre ; ornées chacune de trois taches d'un blanc ou 

[lave roussätre : les première et deuxième , rapprochées de la base : 

l'interne, allongée , subparallèle , prolongée du huitième presque aux 

deux cinquièmes de la longueur, égale environ au quart de la largeur: 

l'externe, ovalaire, naïssant au côté externe du calus , prolongée le 

long de la gouttière, presque jusqu'au tiers : la troisième , presque 

transversale, couvrant vers la suture de la moitié aux trois quarts 

de la longueur , irréguliérement rétrécie de dedans en dehors. 

Epilachna consularis, Reicue, én collect. 

£Epilachna 5-plagiata, Buouer, in collect. 

Érar Norma. Prothorax d'un noir faiblement bleuâtre; sans 

taches. Ælytres d'un noir bleuâtre , ornées chacune de trois taches 

d'un blanc ou flave testacé ou d'un blanc ou flave roussâtre : les pre- 

mière et deuxième , situées près de la base : la première ou interne , 

pârallèle à la suture , prolongée du huitième presque aux deux cin- 

quièmes de la largeur, égale au quart où un peu plus de la largeur 

dans son milieu , subparallèle ou rétrécie dans ses deux cinquièmes 

postérieurs : la deuxième, ovalaire où parfois subtriangulaire , naïs- 

sant au côlé externe du sommet du calus, prolongée le long de la 

gouttière jusqu'au tiers ou un peu moins de la longueur, souvent 

échancrée par le sommet du calus à son angle antéro-interne, subar- 

rondie ou obtusément tronquée postérieurement : la troisième, en 

forme de bande élargie, peu régulièrement du dehors en dedans , 

formant avec sa pareille une bande , arquée en devant, presque com- 

mune, c'est-à-dire n’arrivant pas lout-à-fait jusqu'à la sulure, vers 

laquelle elle couvre de la moitié ou un peu plus aux trois quarts de 

la longueur : ces bandes , subtranslucides quand les élytres ne re- 

posent pas sur le corps. 

Variations des taches des Llytres. 

Obs. Les taches doivent vraisemblablement varier ‘un pen de dimension. Les 
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exemplaires que j'ai eus sous les yeux ne m'ont offert que la troisième tache mon- 

trant le long de la suture un développement un peu plus ou moins grand. 

Long. 0m,0123 (5 1/21), — Larg. 0",0090 (41). 

Corps en ovale irrégulier et allongé; convexe; pointillé, moins 

uniment et moins finement sur les élytres que sur le prothorax; 

garni d'un duvet cendré jaunâtre, en dessus, 7e, Antennes et 

Palpes noirs ou d’un noir faiblement bleuâtre. Prothorax en are 

dirigé en arrière, obtus au-devyant de l’écusson et sinueux près de 

chaque angle postérieur , à la base ; émoussé ou subarrondi aux an- 

gles de derrière; relevé en large goullière , sur les côtés ; marqué 

d'une dépression linéaire, sur le milieu de la longueur, et ordinaire- 

ment de deux fossettes punctiformes , petites et peu apparentes, dans 

la goutlière latérale; noir. Æ/ytres subecordiformes, offrant du cin- 

quième au quart de la longueur leur plus grande largeur , subsinueu- 

sement el assez faiblement rétrécies de là aux trois cinquièmes , puis 

en agive peu ou point courbe à l'extrémité: relevées extérieurement à 

partir des épaules en une goullière plus large vers le cinquième, 

el offrant dans ce point le dixième environ de la largeur , rétrécie 

ensuite , et nulle à l'angle sutural. Dessous du corps et Pieds, noirs. 

Plaques abdominales anguleuses, prolongées jusqu'aux deux tiers de 

l'arceau. 

Paris : la Colombie (collect. Buquet, Guérin, Hope, Reiche). 

9. E. proteus; Guérin. Ovalaire ; pubescente. Prothorax noir. 

Elytres oblusément subcordiformes , tantôt d'un bleu noir ou d'un noir 

bleu, parées chacune de deux taches jaunes, d'un jaune d'ocre ou 

roussätre, situces : l'une , après le calus : l'autre, vers les trois cin- 

quièmes, soit subarrondies , soit élargies chacune en forme de bande 

plus ou moins développée ;: tantôt d'un jaune d'ocre ou roussätre , or- 

nées d'une bordure suturale , étroite , d'une bordure périphérique , 

étroite à la base et surtout latéralement, couvrant presque le quart de 

la longueur à l'extrémité, et de deux taches punctiformes transversa- 

lement situées vers le milieu , d'un noir bleu : ces taches, méme quel- 

quefois nulles. 

Epilachna varians, Reicue, inéd. 

Epilachna proteus, Gréux, Iconogr. du Règne anim, de Cuvier (texte), p. 519. 

Erar vonmac. Prothorax noir où d'un noir bleuâtre, sans taches. 
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Elytres d'un bleu foncé on d'un bleu noir, quelquefois verdâtre ou 

violâtre ; parées chacune de deux taches d'un jaune d'ocre , subar- 

rondies : l’antérieure, ordinairement plus grosse que la postérieure , 

quelquefois seulement égale à celle-ci , située après le calus, à partir 

du sixième ou du septième de la longueur, tantôt réduile à un peu 

moins du liers, tantôt excédant [a moitié de la largeur : la posté- 

rieure, rapprochée du bord externe, vers les deux liers ou un peu 

moins de la longueur , dépassant rarement du côté de la suture les 

deux cinquièmes internes de la largeur. 

Lpilachna equestris, Des, in collect. (T°). 

Epilachna proteus, Guémux, Iconogr. du Règne anim. de Cuvier, p. 319 (7). 

Os. Les individu; qui se rapportent à ces types peuvent laisser dans l'esprit 

quelques’doutes sur leur identité avec ceux dont la description va suivre. Ils 

ont | corps généralement plus arqué longitudinalement ; les élytres moins sen- 

siblement rétrécies, c’est-à-dire plus larges vers les deux tiers de la longueur , 

plus arrondies postérieurement ; la tache antérieure, ordinairement arrondie 

ou subarrondie , parfois seulement égale à la postérieure , mais habituellement 

plus grosse, plus développée que celle-ci dans le sens de la longueur, tandis 

que le contraire a lieu chez les individus suivants. Peut-être , ces modifications 

ne sont-elles que des variations de cette espèce si variable. 

Epilachna equestris, Des. in collect. 

Variations des Elytres. 

Var. À. Taches déformées, élargies. 

Obs. À partir de cette variété, la tache postérieure est généralement plus grosse, 

plus développée dans le sens de la longueur. 

Lpilachna consularis, Des. in collect. 

Var. B. Taches élargies en forme de bande : la postérieure, étendue 

depuis la gouttière presque jusqu'à la suture : l'antérieure ; moins 

large. 

Epilachna banda, Des. in collect. 

Var. C. Taches élargies en forme de bandes ; étendues l'une et 

l'autre depuis l& gouttière presque jusqu'à la suture. 

Epilachna flavofasciata, Des. Catal. p. 461 (T°). 

Lpilachna proteus , Guémn, l. c. (en retranchant la synonymie de la Coce. Æ-plagiata, 

Larn.). 

ient dans leur développementlongitudinal. Parfois, l’antérieure Obs. Ces bandes v: 

est réduite au sixième de la longueur ; d'autrefois, elle en égale le quart. A me- 
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sure qu’elles usurpent une plus grande surface dans le sens longitudinal, elles 

rétrécissent l'espace qui les sépare de la suture et tendent à s’unir à leur pa- 

reille. Les élytres paraissent parfois être d’un jaune d’ocre, ornées d’une bordure 

suturale étroite, et chacune d’une bordure basilaire peu développée, d'une bor- 

dure externe à peu près réduite à la gouttière, d’une bordure apicale couvrant près 

du quart de la longueur et d’une bande transversale médiaire, d’un noir bleu. 

Var. D. Semblable à la précédente ; mais à bande transversale 

médiaire bifestonnée en devant et parfois aussi en arrière, souvent un 

peu isolée du bord externe ou de la suture , où méme réduite à deux 

taches punctiformes, unies. 

ÆEpulachna proteus , var. Guéniw, 1, c. 

Var. E. Pande transversale médiaire réduite à deux points isolés 

l'un de l'autre, ainsi que de la suture et du bord externe. 

Coccinella humeralis , Larr. in Rec. d’Observ. de zool., par Huwnozor el Boxrranp, 

t. 4. p. 229. n° 56. pl. 25. fig. 8. — Horrmins. Ent. Bemerk. ir zoolog. Magaz. v. 

Waenen. t. 4, p. 315. 

Epilachna humeralis, Des. Catal. p. 461. 

ÆEpilachna proteus, var. Guénx, L. c. 

Var. F. Bande transversale réduite à une tache lice à la bordure 

externe, ou offrant de plus une pelite tache punctiforme. 

Obs. Parfois, la tache punctiforme interne dela variété précédente est encore repré- 

sentée, mais considérablement réduite, tandis que l’externe à paru s'enrichir 

ou s’augmenter aux dépens de celle-ci ; tantôt, cette tache interne a disparu ou 

n’est représentée que parun appendice linéaire de la tache externe, 

Var. G. Elytres d'un jaune d'ocre ou d'un jaune roussätre, réduites 

chacune à la bordure périphérique noire, ci-dessus décrite. 

Obs. Dans cette variété, il ne reste plus de traces des taches punctiformes servant à 

représenter la bande médiaire, 

Long. 0®,0078 à 0®,0110 (3 1/2 à 51). — Larg. 0",0067 

à 0®,0090 (3 1/2 à #1). 

Corps ovalaire ; convexe; pointillé sur le prothorax, moins fine- 

ment sur les élytres; garni d'un duvet cendré. 7£te noire. Antennes 

à base et à massue noire , à articles intermédiaires d'un roux testacé. 

Prothorax en are assez faiblement dirigé en arrière et bissubsinueux, 

à la base; légèrement arqué et assez largement relevé en rebord, sur 

les côtés ; à angles postérieurs peu émoussés. Æ/ytres de trois quarts 

T. 11. 2 série. 90 
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au moins plus larges en devant que le prothorax à sa partie posté- 

rieure ; irrégulièrement subeordiformes , arrondies aux épaules, ré- 

trécies jusqu'aux trois cinquièmes ou deux tiers, et plus sensiblement 

de là à l'extrémité , qui est subarrondie dans le type, et généralement 

en ogive dans les variétés suivantes. Dessous du corps et Pieds noirs. 

Plaques abdominales anguleuses, à peine prolongées jusqu'aux deux 

tiers de l’arceau ; parfois en parlie peu marquées, 

Parure : la Colombie (collect, Chevrolat, Dejean, Guérin (/ype), 

Reiche, ete.). 

10. E. migrocineta, Ooalaire : pubescente. Prothorax noir. 

Elytres irrégulièrement subcordiformes, d'un flave cendré, ornées 

dune bordure suturale très-étroite ; d'une bordure externe un peu 

plus large que la tranche, élargie postérieurement, et couvrant à l'an- 

le apical le douzième au moins de la longueur, d'une bordure basi- 

laire couvrant le calus, et prolongée en pointe ou d'une manière lincaire 

sur le milieu de chaque élytre jusqu'au cinquième de la longueur. 

Epilachna nigrocincta, Kuuc, inéd. Des. Catal. p. 461. 

Long. 0",0078 (3 1/21). — Larg. 0",0056 (2 1/21). 

Parrie : le Mexique (collect. Chevrolal, Dejean, type). 

Obs. Elle diffère des dernières variétés de l’'£. proteus , avec la- 

quelle elle a beaucoup d’analogie par ses élytres d'une teinte plus 

cendrée, parées chacune d'une bordure périphérique noire beaucoup 

moins développée vers la partie apicale, et émettant à la base un pro- 

longement passant sur le calus, tantôt linéairement allongé, tanlôl un 

peu plus court et réduit à une sorle de dent. 

11. E. guttato-pustulata; Fasnraus. Ovalaïre; pubescente. 

Prothorax flave, avec son tiers médiaire, noir. Elytres subcordi- 

formes ; noires, ornées chacune de deux taches et d'une bande : les 

taches , formant avec leurs semblables une rangée transversale , vers 

le tiers de la longueur : l'interne , subtriangulaire, couvrant les deux 

tiers de la largeur, d'un rouge jaunâtre : l'externe, ovalaire , flave : 

la bande, située vers les cinq septièmes de la longueur , arquée , élen- 

due du bord externe presque jusqu'à la suture, d'un rouge fauve. 

Coccinella guttato-pustulata, Fan. Syst. entom. p. 87. 51. — 74. Spec. ins, t. 1. 

p- 406. 69. — 74. Mant. t. 1. p. 64. 9%. — Jd. Entom. syst. 1. 4. 4. p. 290. 412. 
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— 1. Syst. El. t. 4. p. 585. 153 (suivant l’evemplaire typique de la collect. de 

Banks). — Guez. C. Linx. Syst. nat. t, À, p. 4664, — Oviv. Encyc. méth. t, 6. p. 79. 

151. — Id. Entom. t. 6. p. 4050. 96. pl. 3. fig. 55. — Henosr, Natur, t. 5. 

p. 510. 69. —.Scuoerr. Syn. Ins. t. 2. p. 201. 155, — Boispuv. Voy. de l'Astrol, 
p. 606. 33. 

Érar vonwar. Prothorax et Elytres garnis d'un duvet cendré : le 
Prothorazx , d'un jaune flave latéralement, paré d'une tache noire, 

liée à la base et avancée jusqu'au bord antérieur, couvrant environ 

le Liers médiaire de la largeur : les Æ/ytres, noires, ornées chacune 

de deux taches et d'une bande : les taches, formant avec leurs sem- 

blables une rangée transversale , vers le tiers de la longueur : la pre- 

mière ou interne , obtusément en triangle subéquilatéral , étendue de 

la suture aux deux tiers de la largeur, d’un rouge testacé : la 

deuxième , ovalaire , presque unie à la précédente, liée au rebord 

externe qu'elle couvre du cinquième ou un peu moins aux deux ein- 

quièmes de la longueur , d'un jaune flave : la bande, située vers les 

cinq seplièmes de la longueur, en forme d'are, liée des deux tiers 

presque aux quatre séplièmes du bord externe, sensiblement plus 

développée du côté de la suture qu'elle n’atteint pas, mais dont elle 

se rapproche beaucoup , d’un rouge fauve. 

Long. 0",0083 (3 2/31). — Larg. 0",0059 (2 2/31). 

Corps ovalaire ; convexe ou médiocrement convexe ; pointillé sur 

le prothorax, moins finement ponctué sur les élytres; garni d'un 

duvet cendré , en dessus. 74e d'un jaune flave ou d’un jaune lestacé. 

Antennes d'un flave roussâtre. Prothorax bissubsinueusement en 

are dirigé en arrière. Æ/ytres de deux tiers plus larges en devant que 

le prothorax; subcordiformes , arrondies aux épaules, offrant vers 

le quart leur plus grande largeur, subsinueusement rétrécies ensuite 

et plus sensiblement dans le dernier quart. Dessous du corps et 

Pieds, noirs. 

Parrie : la Nouvelle-Hollande (colleet. Banks, type). 

12. E. patrieia. Ooalaire ; pubescente. Prothorax noir où d'un 

noër bleuttre, sans taches. Elytres d'un noir bleu ou d'un bleu noir , 

ornées chacune de quatre gouttes flavescentes , formant avec leurs 

semblables deux rangées transversales : l'antérieure, du sixième au 

cinquième : la postérieure, vers les deux tiers de leur longueur. 
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Érar NormaL. Prothorax noir ou d’un noir bleuâtre, sans taches. 

Elytres, d'un noir bleu ou d'un bleu noir, parées chacune de quatre 

gouttes d'un flave pâle ou d’un blanc flave : les première el deuxième, 

formant avec leurs semblables une rangée transversale ou faiblement 

arquée en arrière, du sixième au cinquième de la longueur : la 

deuxième ou externe, placée après le calus et liée à la gouttière : 

l'interne , un peu plus petite, moins régulièrement arrondie, plus 

rapprochée de la suture que de la deuxième : les troisième et qua- 

trième , formant avec leurs semblables une rangée transversale, vers 

les deux tiers de la longueur , égales chacune environ au tiers de la 

largeur de l’élytre, dans ce point : la troisième, un peu plus voisine 

de la sulure que la quatrième du bord externe, séparée l'une de 

l'autre par un espace presque égal à leurs deux diamètres : ces taches, 

subtranslucides quand les élytres sont isolées du corps. 

Long. 0",0070 (3 1/81). — Larg. 0m,0059 (2 2/31). 

Corps ovalaire; convexe; pointillé sur le prothorax et marqué de 

points moins pelits sur les élytres; garni d’un duvet cendré flaves- 

cent, court et peu épais. 7ête et Palpes noirs ou d’un noir bleuâtre. 

Antennes d'un jaune testacé, à premier article et à massue, noirs. 

Prothorax en are dirigé en arrière , obtus au-devant de l’écusson et 

subsinueux près de chaque angle postérieur, à la base; obtus aux 

angles de derrière ; relevé en goullière assez étroite , de chaque côté; 

noir. Elytres ovalaires, offrant vers le cinquième de leur longueur 

leur plus grande largeur , faiblement et subsinueusement rétrécies de 

là aux trois cinquièmes , en ogive à l'extrémité ; extérieurement rele- 

vées aux épaules en une goutlière plus large vers le cinquième , où 

elle égale à peine le dixième de la largeur, rétrécie à partir de ce 
point. Dessous du corps et Pieds, noirs. 

Pare : l'ile de Santa-Cruz, dans le grand Océan équinoxial (Mu- 

séum de Paris, voyage de M. d'Orbigny ). 

13. E. octo-verrueatn. Ooalaire ; pubescente. Prothorax noir 

ou d'un noir bleuâtre. Elytres d'un noir bleu ou d'un bleu noir, 

ornées chacune de quatre taches formant avec leur semblables deux 

rangées transversales, vers le cinquième et les deux tiers de leur 

lonqueur : la première, presque en carré long , prolongée du huitième 

au tiers , voisine de la suture : la deuxième, presque en carré long, 
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ra ssant après le calus , liée à la gouttière : la troisième , obtrianqu- 

laïre, voisine de la suture, de la moitié aux trois quarts : la qua- 
trième , ovalaire, un peu plus courte, entre celle-ci et le bord ex- 
terne. 

Long. 0M,0078 (3 1/21). — Larg. Om,0072 (3 1/41). 

A voir les modifications que presente l'£. proteus , elle pourrait 
ne paraître qu'une variété de l'Æ, patricia : mais l'exemplaire unique 
que j'ai l'occasion de voir, m'a paru différer de celle-ci, outre la 
grandeur, la forme et la teinte des taches, par un prothorax plus 

largement et plus profondément en goultière près des bords latéraux ; 

par des élytres cordiformes, c’est-à-dire plus également rélrécies 

du cinquième de leur longueur à l'extrémilé; par une gouttière un 

peu plus large et à tranche subhorizontale, La tête est aussi d'un 

noir bleuâtre : le dessous du corps et les pieds, noirs. 

Parme : la Colombie (collect. Buquet). 

14. E. bis-triguttata. Ooa/e-oblonque ; pubescente. Prothorax 

noir où d'un noir bleuätre. Elytres subcordiformes , d'un noir bleu , 

ornées chacune de trois gouttes d'un flave pâle : la première, ar- 

rondie, siluce près de la base, couvrant du huitième à un peu plus 

de la moitie de la largeur : les deuxième et troisième, plus petites, 

égales , ovales , formant avec leurs semblables une rangée transversale 

vers les deux tiers de la longueur. 

Érar nonmar. Prothorax et Elytres garnis d'un duvet cendré , peu 

serré : le premier, noir ou d'un noir bleuâtre, sans taches : les 

secondes, ornées chacune de trois gouttes flaves ou d’un blanc fla- 

vescent , subtranslucides , quand les étuis sont isolés du corps : la 

première, la plus grosse, arrondie , couvrant du huilième à un peu 

plus de la moitié de la largeur, presque aussi voisine de la base 

que de la suture , égale presque au quart de la longueur : les deuxième 

el troisième, ovales, égales, formant avec leurs semblables une 

rangée transversale, vers les trois cinquièmes de la longueur : la 

deuxième ou interne, un peu plus voisine de la suture que la troi- 

sième du bord externe, séparées l'une de l’autre , par un espace à 

peine plus grand. 

Long. 0m,0056 (21/21). — Larg. 0",0045 ( 21). 

Corps ovale ou ovale-oblong : convexe où médioerement convexe : 
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poinlillé et marqué sur les élylres de points moins petits; garni 

d'un duvet cendré ou cendré flayescent, peu serré. Zëéte noire ou 

d'un noir bleuâtre. Æntennes et Palpes d'un flave roussâtre : premier 

article et massue des premières , et dernier article des seconds, 

noirs. Prothorax en arc dirigé en arrière , obtus au-devant de l’écus- 

son et subssinueux près de chaque angle postérieur, à la base; peu 

ou point émoussé aux angles de derrière; relevé en large gouttière 
sur les côtés; noir. Æ/ytres subcordiformes, offrant vers le quart 

de leur longueur leur plus grande largeur, rétrécies ensuite en 

ogive et plus sensiblement dans le dernier liers; relevées exté- 

rieurement à parlir des épaulesen une goultière subhorizontale et 

plus large vers le quart, égale dans ce point au dixième environ 

de la largeur, rétrécies ensuite; peintes comme il a été dit. Dessous 

du corps et Pieds , noirs. 

Pare : Yungas, Haut-Pérou (Muséum de Paris, voyage de 

M. d'Orbigny). 

15. E. angustata. Oblonque ; pubescente. Prothoraæ noir, 

paré de chaque côté, depuis la sinuosité postoculaire jusqu'à l'angle 

postérieur, d'une bordure d'un jaune testacé, moins étroite vers l'an- 

gle de devant. Elytres irrégulièrement ovalaires ; en ogive dans le 

dernier tiers, d'un noir bleu, ornées chacune de deux taches ovalaires , 

d'un jaune d'ocre, couvrant au moins les trois cinquièmes médiaires 

de la largeur, prolongces : la première, presque depuis la base jus- 

qu'au tiers environ: la deuxième, de la moitié aux quatre cinquièmes : 

ces laches, obliquement coupées : la première , à ses bords antérieur et 

postérieur : la deuxième, à son bord antérieur ; séparées par une 

bande transversale commune , d'un noir bleu, assez fortement ar- 

quée. 

Epilachna angustata, Buauer, ?n collect. 

Érar nonmaz. Prothorax et Elytres garnis d'un duvet cendré ou 

cendré flavescent : le Prothorax, noir, paré de chaque côté d’une 

bordure d’un jaune testacé ou d'un flave roussâtre , rétrécie de l'an- 

gle de devant au postérieur, qu’elle atteint à peine, et de l'angle de 

devant à la sinuosité posloculaire : les £/ytres, d'un noir bleu. ornées 

chacune de deux grosses taches d'un jaune d’ocre ; la première, nais- 

sant près de la base, dans un sillon subbasilaire, prolongée jus- 

qu'aux deux septièmes de la longueur , à son angle postéro-interne , 



ÉPILACHNIENS. — epilachna. 121 

et jusqu'au tiers, à son angle postéro-externe, couvrant au moins 

les trois cinquièmes médiaires de la largeur à son bord postérieur , 

gradueilement moins rapprochée de la suture d'avant en arrière, 

échanerée à son angle antéro-externe par le calus qu'elle entoure , 

subparallèle ensuile au bord marginal, à son côlé externe : la 

deuxième, obliquement ovoïde, aussi large que l’antérieure , aussi 

rapprochée de la suture, dans sa moitié antérieure, que la première, 

vers le milieu de son côté interne, subarrondie dans sa moilié posté- 

rieure, prolongée jusqu'aux quatre einquièmes de la largeur, à 

partir de la moitié, à son angle antéro-interne, et des quatre sep- 

tièmes, à son angle antéro-externe : ces deux taches, séparées l'une 

de l’autre par une bande d'un noir bleu, formant avec sa pareille 

une bande transversale, assez fortement arquée. 

Long. 0",0067 à 0m,0078 (3 à 31/21). — Larg. 0",0045 
à 0®,0056 (2 1/21). 

Corps oblong; médiocrement convexe: pointillé et marqué sur les 

élytres de points moins petits; garni d'un duvet cendré ou d'un cendré 

flavescent, peu serré. Tête noire : côtés du labre d'un jaune d'ocre. 

Antennes et Palpes d'un flave roux ou d’un jaune d’ocre : massue des 

premier et dernier articles des seconds , noirs. Prothorax en angle 

très-ouvert et dirigé en arrière , tronqué au-devant de l’écusson et à 

peine subsinueux de là à chaque angle postérieur; non émoussé aux 

angles de derrière ; relevé sur les côtés en goutlière moins étroile en 

devant; peint comme il a été dit. Ælytres deux fois et demie aussi 

longues que la largeur de chacune, vers le milieu de la longueur, 

faiblement rétrécies du cinquième aux deux tiers, en ogive élroile 

el à côtés reclilignes , à l'extrémité ; relevées à la base, à partir des 

côtés de l'écusson et extérieurement en une goutlière, plus large 

vers le quart, égale dans ce point au huilième au moins de la largeur, 

rétrécie ensuite et nulle à l'angle sutural; peintes comme il a été 

dit. Dessous du corps et Pieds, noirs. 

Parme : la Colombie (collect. Buquet, Guérin, Reiche). 

16. ÆE. Bomplandi. Ooalaire; pubescente. Prothorax noir. 

Elytres subcordiformes , ordinairement parces chacune d'une bordure 

périphérique et d'une bande transversale, vers le milieu de la longueur, 

d'un noir bleu, divisant la surface de chacune en deux grosses taches 
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subarrondies, d'un jaune d'ocre ou d'un jaune roux , parfois n'offrant 
de la bordure transversale que quelques traces ou même n'en offrant 

point, et alors d'un roux foncé ou tirant sur le fauve, bordées chacune 
de noir bleu. 

Coccinella 4-plagiata, Larr. Rec. d'Obs. par Alex. Humsozor et BoxrianD, t. 4. 

p. 229. n° 51. pl. 95. fig. 9. — Horrwaxs. Ent. Bemerk. àn zoolog. Mag. v. 

Wiepeman, t. . p. 574, pl. 95. fig. 9. 

Epilachna Bonplandi, Des. Catal. p. 461 (7). 

Erar nonwa. Prothorax et Elytres garnis d'un duvet cendré, peu 

serré : le premier, noir ou d’un noir bleuâtre , sans taches : les se- 

condes, d'un noir bleu , ornées chacune de deux grosses taches subar- 

rondies, d’un jaune d'ocre ou d'un jaune roussâtre : la premiere, 

couvrant du septième aux cinq septièmes de la largeur , et du huitième 

aux deux cinquièmes environ de la longueur : la deuxième , laissant 

entre elle et la suture une bordure égale à celle qui existe entre la 

suture et la première, aussi large que celle-ci, mais plus rapprochée 

du bord externe par le rétrécissement des élytres, couvrant des qua- 

tre septièmes aux sept huilièmes, parfois aux cinq sixièmes seule- 

ment de la longueur : ces taches, faisant paraître les élytres d'un 

jaune d’ocre, ornées chacune d'une bordure périphérique et d'une 

bande transversale, vers le milieu ou un peu avant de la longueur, 

d'un bleu noir. 
Variations des Elytres. 

Obs. Les taches varient plus ou moins détendue , et augmentent par le rétréciste- 

ment de la bordure et de la bande transversale; en général, à mesure que la 

bordure se rétrécit, la bande se montre aussi moins développée. Chez quelques 

individus (var. Æ), cette dernière se montre grêle , interrompue , réduite à une 

tache punctiforme, aux deux tiers internes et à une bande courte liée à la bordure 

externe : ces signes constituant avec leurs pareils une rangée transversale 

arquée. Chez d’autres ( var. B ), la tache punctiforme a disparu. Plus rarement 

(var. C), les restes de la bande n'existent plus. Dans ces trois dernières va- 

riétés, la couleur foncière est moins claire et semble s'être enrichie de la ma- 

tière noire qui a disparu ; les élytres sont alors d’un roux lirant sur le fauve ou 

d'un roux rougeàtre, ornées d’une bordure suturale à peine une fois plus large 

que l’écusson, d’une bordure basilaire rétrécie au côté interne, d’une bordure 

externe , près d’une fois plus large que la tranche, vers le quart de la longueur , 

tantôt de largeur presque uniforme, tantôt plus ou moins élargie postérieure- 

ment. 

Long. 0°,0056 à 0",0070 (2 1/2 à 3 1/81). — Larg. 0",0050 

à 0m,0059 (2 1/4 à 22/31). 
Corps ovalaire: convexe; pointillé sur le prothorax, moins fine- 
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ment el moins uniment ponetué sur les élytres ; garni d'un duvet cer- 
dré, peu serré. Tête noire ou d'un noir bleuâtre. Palpes de même 

couleur. Antennes d'un flave roussâtre, à premier arliele et à massue, 

noirs. Prothorazx en are dirigé en arrière , obtus au-devant de l'écus- 

son, et subsinueux près de chaque angle postérieur; peu ou point 

émoussé aux angles de derrière; relevé en goultière assez large sur 

les côtés ; noir. Æ/ytres cordiformes, offrant vers le cinquième ou vers 

le quart de leur longueur leur plus grande largeur ; rétrécies en ogive 

de ce point à l'extrémité ; relevées extérieurement en une tranche ou 

en une gouttière subhorizontale, égale, vers le quart de la longueur , 

au septième ou au huitième de la largeur, rétrécie ensuile et nulle 

à l'angle sutural; peintes comme il a été dit. Dessous du corps et 
Pieds, d'un noir luisant. 

Pare : le Pérou (collect. Buquet, Chevrolat, Dejean (type), Dohrn, 

Guérin, Melly, Reiche). 

Elle a été dédiée par feu le comte Dejean à M. Bonpland, le 
compagnon de voyage de l'illustre M. de Humboldt. 

Obs. Dans quelques collections, j'ai vu des individus dont les 

élytres moins arquées sur les côtés se rétrécissent beaucoup plus 

sensiblement en pointe; ces exemplaires, à qui cette modification 

donne une physionomie particulière, présentent d'ailleurs tous les 

autres caractères de l'espèce. 

17. E. colorata. Assez brièvement ovale : parcimonieusement 

pubescente. Prothorax d'un rouge jaunâtre ou rouge testacé carminé. 

Elytres ornées chacune d'une bordure périphérique et d'une bande 

transversale , vers le milieu de la longueur , noîres + celle-ci, divisant 

la surface de chacune en deux grosses taches, d'un roux rougeätre. 

Epilachna colorata, Cuevrorar, àn collect, 

Érar vonuaz. Prothorax entièrement d'un roux tirant sur le fauve 

ou d'un rouge jaunâtre obseur. Æ£/ytres d’un roux rougeâtre, parées 

d'une bordure suturale , d'une bordure périphérique et d'une bande 

transversale, noires, qui divisent la surface de chaque étui en deux 

grandes aréoles : la bordure suturale, égale près de l’écusson au 

sixième ou au septième de la largeur, faiblement rétrécie jusqu'à la 

bande transversale , étroite après celle-ci, puis sensiblement renflée 

ensuite jusqu'à l'angle sutural : la bordure périphérique , égale à la 

base à un dixième de la longueur , un peu moins développée exté- 

T. I. 29 série. GA 
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rieurement, si ce n'esl vers l'angle sulural : la bande, siluée vers le 

milieu de la longueur , au moins aussi large que la bordure basilaire, 

dilatée vers la suture. 

Long. 0,0067 (31). — Larg. 0m,0058 (2 3/5,). 

Corps assez brièvement ovale; convexe ; pointillé sur le prothorax, 

parsemé sur les élytres de points moins petits; garni d'un duvé cen- 

dré très-clairsemé , en dessus. 7Ëte d'un rouge fauve. Æntennes et 

Palpes d’un rouge testacé. Prothorax en are dirigé en arrière , tron- 

qué ou oblus au-devant de l’écusson et sensiblement sinueux de cha- 

que côté de celle troncature , à la base ; faiblement arqué et à peine 

rebordé sur les côtés; peu émoussé aux angles postérieurs; à peine 

moins déclive latéralement. £cusson d'un rouge fauve. £/ytres d'un 

sixième plus larges à l'angle huméral que le prothorax à ses angles 

postérieurs; subarrondies vers l'angle huméral qui est émoussé , 

mais sensiblement marqué; ovalaires, plus larges vers le milieu de 

leur longueur, en ogive à l'extrémité; exlérieurement relevées en une 

goultière inclinée etassez étroite , nulle vers l'angle sutural; peintes 

comme il a élé dit : repli d'un rouge teslacé , extérieurement bordé de 

noir. Dessous du corps d'un rouge teslacé foncé. Pieds noirs. 

Pare : le Sénégal (colleet. Chevrolat). 

Obs. Les plaques abdominales de l'exemplaire unique soumis à mon 

examen, sont obtusément subarrondies , et, peut-être par une excep- 

tion accidentelle , prolongées presque jusqu'au bord de l’arceau. 

Cette espèce s'éloigne encore des autres de la même section, par 

ses élytres moins arrondies aux épaules, par son prothorax non re- 

levé en rebord. 

18. Æ. Blummboïdti. Ooale: pubescente. Prothorax et Elytres 

d'un bleu vert foncé : le premier, sans taches : les secondes, ornées 

d'une tache rousse ou d'un roux orangé, formant une bande transver- 

sale commune, étendue presque jusqu'au bord externe, couvrant du 

quart où un peu plus aux cinq septièmes de la longueur, sur la suture, 

et seulement à partir du tiers ou parfois presque de la moitié, près du 

bord externe. 

Érar nonmaz. Prothorax et Elytres d'un bleu vert ou verdâtre 

foncé : le premier, sans taches : les secondes, ornées d’une tache 

rousse ou d’un roux orangé, commune aux deux éluis , étendue jus- 
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qu'à la gouttière ou presque jusqu’à celle-ci , couvrant depuis le quart 

ouun peu plus jusqu'aux cinq septièmes de la longueur, sur la suture, 

mais seulement depuis le tiers ou parfois des trois septièmes jus- 

qu'aux trois cinquièmes, près du bord externe. 

Long. 0®,0059 (2 2/3!). — Larg. 0®,0045 (2. 

Corps ovale; convexe où médiocrement convexe; finement ponc- 

tué; peu densement garni d'un duvet cendré. Zéte d'un bleu verdä- 

tre foncé. Antennes et Palpes testacés : celles-là, à premier article et 

à massue , noirs : ceux-ci , à dernierartiele noir. Prothorax en angle 

très-ouvert dirigé en arrière, obtus au-devant de l’écusson et à peine 

subsinueux près de chaque angle postérieur; relevé en gouttlière sur 

les côtés; peint comme il a été dit. Æcusson d'un bleu verdâtre. 

Elytres ovalaires; plus larges vers le quart , faiblement rétrécies jus- 

qu'aux trois cinquièmes de la longueur, en ogive à l'extrémité; 

relevées extérieurement en goullière élroite, postérieurement affai- 
blie , nulle à l'angle sutural; peintes comme il a été dit. Dessous du 

corps et Pieds, d'un bleu verdâtre foncé. 

Parnie : le Haut-Pérou (Muséum de Paris, voyage de M. d'Orbi- 

gny ; collect. Guérin). 

J'ai dédié cette belle espèce à l'illustre M. Alexandre de Humboldt. 

BB: Élytres sans taches. 

19. ÆE. Bourcieri. Ovalaire ou ovale-oblonque ; pubescente. 

Prothorazx noir ou d'un noir bleuâtre. Elytres subcordiformes , d'un 

noir bleu ou d'un noir ardoisé, sans taches. 

Long, 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0",0045 (21). 

Elle ne diffère de l'£. Bonplandi, que par l'absence des taches , 

dont les élytres de celle-ci sont parées. 

Parme : Sanla-Cruz (Muséum de Paris, voyage de M. d'Orbigny). 

Obs. J'ai dédié cette espèce à mon ami M. Jules Bourcier, auteur 

de nombreux travaux ornithologiques , et très-connu par ses connais- 

sauces toutes spéciales des Trochilidés. 

zx, Elytres noires, parées d’une tache apicale et souvent en outre d’une 

auire, 
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20. Æ. hæmntomelas ; Borspuvau. Ovalaire ; pubescente. Pro- 

thorax et Elytres, noirs : le premier , bordé de rouge livide aux an- 

gles de devant : les secondes , ornées chacune de deux taches rouges 

ou d'un rouge livide : l'antérieure , humérale , suborbiculaire , cou- 

vrant la moitié externe de la base : la postérieure , ovale, couvrant le 

tiers postérieur du bord externe. 

Coccinella hæmatomelas, Boisnuv. Voy. de l'Astrol, 2e partie, p. 598. 45. pl. 8- 

fig. 49 (suivant l’exemplaire typique existant au Muséum de Paris). 

Érar Nonmaz. Pyrothorax noir, paré aux angles de devant d'une 

bordure en forme de tache, d’un rouge livide, Elyures noires, ornées 

chacune de deux taches d’un rouge de sang, un peu livide : l’anté- 

rieure, suborbiculaire , humérale, couvrant la moitié externe de la 

base , longitudinalement prolongée à son côté interne jusqu'aux deux 

septièmes de la longueur, couvrant seulement le seplième basilaire 

du côté externe : la postérieure, un peu plus pâle ou plus jaunûtre, 

oyalaire , couvrant le tiers postérieur du bord externe , mais non 

étendue jusqu’à la suture, près de laquelle elle laisse un espace de 

couleur foncière plus étroit vers les sept huitièmes de la longueur de 

l'élytre , où il égale le cinquième ou un peu plus de la largeur. 

Long. 0",0100 (4 1/21). — Larg. 0",0084 (3 3/41). 

Corps ovalaire ; convexe; pointillé plus finement sur le prothorax ; 

garni d’un duvet cendré , assez fin et peu épais, surtout sur les parties 

dorsales. Zête, Antennes et Palpes, d’un rouge livide. Prothorax 

en angle très-ouvert, dirigé en arrière, et tronqué au-devant de 

l'écusson , à la base; arqué latéralement; peu émoussé aux angles 

postérieurs ; sensiblement moins convexe ou faiblement relevé sur les 

côtés. Ecusson noir. £lytres cordiformes, arrondies aux épaules , 

offrant vers les deux seplièmes leur plus grande largeur , en ogive 

postérieurement; exlérieurement relevées en une gouttière plus large, 

prolongée presque jusqu'à l'angle apical : repli brun, marqué d’une 

tache rouge livide , correspondant à l'humérale des élytres. Dessous 

du corps et Pieds, noirs : côlés du ventre paraissant faiblement rou- 

geâtres. Plaques abdominales oblusément anguleuses , prolongées 

jusqu'aux trois quarts de l'arceau. 

Parure : la Nouvelle-Guinée (Muséum de Paris, type). 
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21. E. Hhsæmorrhon: np Urvizze, inéd. Borspuyar. Ÿrés-briève- 

ment ovalaire : pubescente. Prothorax d'un rouge obscur où brunâtre 

sur le dos, d'un jaune püle ou testacé sur les côtés. Elytres noires, 

ornées chacune d'une grande tache apicale, ovalaire, d'un rouge 

roussätre ou livide, couvrant ordinairement au moins le tiers pos- 

térieur du bord externe et un peu moins de la suture, quelquefois 

rétrécie par une bordure suturale ; et souvent notées d'une tache de 

méme couleur, sur le calus : celle-ci soit punctiforme, soit irré- 

gulièrement moins restreinte. 

Coccinella hæmorrhoa, v'Unvuze, inéd, Boispuyvaz, Voy. de PAstrol. p. 599, 47, pl. 8. 
lig. 22 (suivant l’exemplaire typique conservé au Muséum de Paris), 

Epilachna hæmorrhoa, »'Unvuse, inéd. Der. Catal. p. 461 (7). 

Érar Nora. Prothorax d'un rouge brunâtre sur le dos, d'un 

jaune pâle ou testacé sur les côlés : cette partie jaunâtre , étendue 

en devant jusqu'à la sinuosilé postoculaire et rétrécie d'avant en 

arrière, mais peu nettement limilée. Ælytres noires, mais d'une 

teinte moins intense par l'effet du duvet cendré ; ornées chacune 

d'une tache apicale, et souvent d’un point sur le calus, d’un roux 

rougeälre où d'un rouge roussâtre ou livide : la tache apicale, arquée 

en devant, couvrant l'extrémité , presque depuis les trois cinquièmes 

du bord externe et les deux seplièmes postérieurs de la suture. 

Vuriations du Prothorar. 

Obs. La partie d’un rouge branâtre prend ordinairement une teinte un peu affai- 

blie sur les côtés et empiéte souvent d’une manière irrégulière sur la partie d’un 

jaune pâle. 

Variations des Elytres. 

Obs. Quand la matière noire a été abondante, la tache punctiforme du calus dis- 

parait, et la partie noire se prolonge jusqu'à Pangle sutural, de manière à former 

jusqu'à celui-ci une bordure suturale presque uniforme, parfois égale, vers les 

trois quarts , au quart ou presque au Liers de la largeur, en rétrécissant ainsi 

la tache qui n’est plus complètement apicale ; quand le pigmentum noir a au 

contraire élé moins abondant, la tache du calus prend souvent une extension 

irrégulièrement plus grande, et celle de l'extrémité s'étend jusqu’à la suture, 

Long. 0®,0061 à 0m,0074 (2 3/4 à 3 1/31). — Larg. 0",0056 
à 0®,0067 ( 2 1/2 à 31). 

+ Sen at : Que 
Corps très-brièvement ovalaire; convexe; finement ponctué ; à pu- 
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bescence cendrée, Zéte d'un rouge roux brunâtre, sur la moîtié pos- 
térieure du front, d'un roux jaunâtre ou testacé sur le reste. Antennes 

et Palpes, de celte dernière couleur. Prothorax en angle très-ouvert 
dirigé en arrière, obtus ou tronqué au-deyant et peu ou point sub- 

sinueux près de chaque angle postérieur, à la base ; relevé légère- 

ment sur les côtés ; peint comme il a été dit. Æcusson d'un rouge 

brunâtre. Ælytres plus larges vers le quart, rétrécies de là aux quatre 

cinquièmes de la longueur, et plas sensiblement ensuite jusqu'à 

l'extrémité; subarrondies à celle-ci; relevées extérieurement en une 

tranche égale environ au douzième de la largeur vers le tiers de 
la longueur, presque uniformément prolongée jusque près de l'an- 

gle sutural; peintes comme il a élé dit : repli noir, avec la partie 

humérale d'un roux fauve; parfois bordée de roux rougeâtre, sur 

une partie de son bord interne. Dessous du corps brun, d’un brun 

rouge ou rougeâtre sur le postpeclus, d'un roux rougeâtre, d'un 

roux fauve ou testacé, sur le reste, mais souvent plus foncé sur la 

partie médiaire du ventre que sur les côtés. Pieds d'un roux tes- 

tacé ou d’un roux brunâtre livide : cuisses postérieures souvent 
obscures. 

Parme : Dorei, Nouvelle-Guinée (collect. Dejean, et Muséum de 

Paris (types), Dupont, Guérin). 

B. Elytres ordinairement noires, rarement d’une couleur peu sombre, ornées 

chacune de cinq à neuf gouttes ou taches claires, 

Obs. Les plaques abdominales sont généralement en angle dirigé en arrière, quel- 

quefois plus ou moins obus, 

y. Ebtres à fonds noir. 

à. Elytres offrant vers le milieu de leur longueur la plus grande largeur. 

Oïs. Les espèces rentrant dans ce paragraphe, s’éloignant des autres par la 

forme de leur corps, par leurs élytres moins arrondies aux épaules, par leurs 

mandibules moins fortement dentées. 

22, E. margimicollis; Hope. Ovale ou en ovale allongé ; pubes- 

cente. Prothorax et Elytres, noirs : le premier, paré de chaque côté 

d'une bordure d'un roux orangé : les secondes, ornées chacune de 

sept gouttes subpunctiformes, jaunes : la première, liée à la base 

entre le calus et la suture : la deuxième , unie au quart du bord mar- 

ginal : les troisième et quatrième, en rangée transversale du tiers aux 
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deux cinquièmes : les cinquième et sixième , en rangée transversale 

vers les trois cinquièmes : la septième , presque aux quatre cinquièmes. 

Coccinella marginicollis, More, Synopsis, etc. in Gray’ s zoological Miscellany, p. 51 

(suivant l’exemplaire typique confié par M, Hope). 

Epilachna montana, Des. in collect. 

ÆEpilachna flavo-pustulata, Reicne , in collect. 

Érar vormar. Prothorax et Elytres, noirs : le premier, paré de 

chaque côté d'une bordure d'un roux jaune, étendue en devant 

jusqu'à la sinuosité postoculaire , et rélrécie de ce point à l'angle 

postérieur; marqué de plus en devant, chez le g', d'une bordure 

étroile, de même couleur : les secondes, ornées chacune de sept 

goultes subpunetiformes , jaunes : la première, arrondie, presque 

liée à la base, occupant au moins la moitié médiaire de l’espace 

compris entre la suture et le calus : la deuxième, presque semi- 

orbiculaire , liée au rebord externe, vers le quart de la longueur : 

les troisième et quatrième , arrondies , constituant avec leurs pareilles 

une rangée transversale ou peu sensiblement arquée, du tiers aux 

deux cinquièmes de la longueur : la troisième ou interne, presque 

liée à la suture : la quatrième , séparée du bord externe par un 

espace presque égal à son diamètre : les cinquième et sixième , formant 

une rangée parallèle à la précédente un peu avant les trois cinquièmes : 

la cinquième, en ovale transversal, un peu moins voisine de la 

sulure que la troisième, et plus que la première : la sixième, en 

parallélipipède obliquement transversal, occupant environ les deux 

tiers médiaires de l'espace eompris entre la cinquième et le bord 

externe : la septième, la plus large, en ovale transversal, occupant 

presque les deux liers médiaires de la largeur, un peu avant les 

quatre cinquièmes de la longueur. 

Long. 0m,0067 à 0",0073 (3 à 3 1/41). — Larg. 0",0045 
à 0,00592 (2 à 2 1/31). 

Corps ovale ou en ovale allongé; assez médiocrement convexe; 

pointillé sur le prothorax, marqué en outre sur les élytres de points 

moins pelits, irrégulièrement disposés; garni d'un duvet cendré , 

en dessus. 7éte d'un roux orangé, paré d'un bandeau noir à sa 

partie postérieure. Æntennes et Palpes d'un roux orangé. Prothorax 

en angle très-ouvert, faiblement dirigé en arrière , obtus au-devyant 
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de l'écusson el à peine sinueux près de chaque angle postérieur, 
à la base; à angles postérieurs très-prononcés; élroitement relevé 

en rebord sur les côlés. Æcusson noir. Elytres subparallèles des 

épaules presque aux deux liers, un peu plus larges vers le milieu 

de leur longueur, en ogive postérieurement , étroitement rebordées : 

repli noir. Dessous du corps noir; dernier arceau du ventre et côtés 

de l’avant dernier d'un jaune rouge. Pieds d'un rouge roux. 

Parme : le Népaul (Hope, type): les montagnes de l'Himalaya 

(collect. Dejean, Reiche, Westermann). 

23. E. vulpeeula; Retcue. Æn ovale allonge. Prothorax et 

Elytres, noirs : les secondes, ornées chacune de onze taches carnces 

ou un peu livides : les première, deuxième et troisième, voisines 

de la base : les deuxième et troisième, séparées par le calus : les 

quatrième, cinquième et sixième, subarrondies, presque égales, en rangée 

transversale, vers les deux cinquièmes : les septième et huitième, en 

rangée transversale vers les quatre seplièmes où un peu plus : 

l'interne, arquée, élendue jusqu'aux trois cinquièmes : les neuvième 

et dixième, subpunctiformes, formant avec leurs semblables une ranqgce 

arquée, après les trois quarts, la quatrième, à l'angle sutural. 

Epilachna vulpecula, Rercne, Voy. en Abyssin. Mss. 

Érar Nonwat. Prothorax noir, garni d'un duvet cendré grisälre. 
Elytres noires, garnies d'un duvet brun; parées chacune de onze 

taches couleur de chair livide, et garnies d'un duvet presque de même 

couleur où d'un blond livide : les première, deuxième et troisième, 

rapprochées de la base, formant avec leurs semblables une rangée 

en are faiblement dirigé en arrière : la première , suborbiculaire , 

voisine de la suture, étendue jusqu’au tiers interne de la largeur, 

du douzième au cinquième de la longueur : la deuxième , en triangle 

allongé , située au côté interne du ealus , presque liée au tiers externe 

de la base, un peu moins postérieurement prolongée que la première : 

la troisième, un peu plus courte en devant que la deuxième, lite 

par son angle antéro-interne au sommet du calus , étendue jusqu’au 

rebord externe : les quatrième , cinquième et sixième , subarrondies, 

peu inégales, un peu plus petiles que la première, formant avec 

leurs pareilles une rangée transversale, aux deux cinquièmes de la 

longueur : la quatrième , aussi voisine de la suture que la première : 
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la sixième, liée à la goutlière : la cinquième , entre les deux autres : 

les septième el huitième, formant avec leurs semblables une rangée 

transversale, vers les quatre septièmes ou un peu plus de la lon- 

gueur : la septième ou interne, au moins aussi voisine de la suture 

que les première el quatrième, étendue jusqu'aux trois cinquièmes 

ou un peu plus de la largeur, en arc dirigé en avant, et d'un dia- 

mètre égal à la première : la huitième , arrondie, à peine plus grosse 

que la cinquième , liée à la gouttière : les neuvième et dixième , les 

plus petites, subpunetiformes , formant avee leurs semblables une 

rangée arquée en avant, un peu après les trois quarts de la longueur : 

la neuvième, moins rapprochée de la suture que les première et 

quatrième : la dixième, liée à la gouttière : la onzième, siluée à 

l'angle sutural, en quart de cercle , formant avec sa pareille une tache 

semi-orbiculaire, couvrant le neuvième postérieur de la suture , mais 

avancée jusqu’au cinquième postérieur en forme de bordure suturale 

assez étroile. 

Long. 00,0067 (31). — Larg. 0®,0051 (2 1/21). 

Corps en ovale un peu allongé; convexe ou superficiellement 

pointillé , peu distinctement marqué sur les élytres de points moins 

petits; pubescent. Zéte et Palpes d'un rouge earné. Antennes de 

même couleur, avec le premier artiele et sa massue noirs ou noirûtres, 

Prothorax en are ou en angle très-ouvert. dirigé en arrière, obtus 

au-devant de l'écusson, peu ou point sinueux, à la base; subarrondi 

aux angles antérieurs , obtus aux postérieurs ; un peu moins déclive 

sur les côtés. £cusson noir. Ælytres assez faiblement plus larges en 

devant que le prothorax; subarrondies aux épaules , en ovale allongé , 

faiblement élargies sur les côtés, assez largement en ogive à leur 

partie postérieure : repli étroit. Dessous du corps et Pieds, noirs, 

garnis d'un duvet cendré grisätre. 

Parnie : l'Abyssinie (collect. Reiche , type). 

5. Elytres plus larges vers le quart de leur longueur , arrondies aux épaules. © 

24. E. mexienna; Guérin. Oovoalaire; pubescente. Prothorax 

noir. Elytres noires , ornées chacune de six taches subarrondies, d'un 

Jaune d'ocre : la première , près de la base : les denxième et troï- 

sième, formant avec leurs semblables une rangre transversale ou fai- 

T2 EMsCres 99 
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blement arquée en arrière, vers le tiers : les quatrième et cinquième , 

formant avec leurs pareilles, à partir de la moitié de la longueur , une 

rangée transversale ou légèrement arquée en deçoant : la sixième, juxta- 

suturale , aux cinq sixièmes : les trois dernières, parfois confondues. 

Pieds noirs. 

Epilachna mericana, Kiuc, inéd, Des. Catal. 461 (T7). — Guénn, Icon. du règne 

anim., texte, p. 519 (type). 

Érar Nora. Prothorax noir, ou d'un noir faiblement verdâtre, 

Elytres de même couleur, parées chacune de six taches subarrondies, 

d’un jaune d’ocre , d'un flaye roussâtre ou d’un roux orangé : la pre- 

mière, située près de la base, couvrant du cinquième aux trois ein- 

quièmes de la largeur, triangulairement disposée avec les deuxième 

et troisième : celles-ci, formant avee leurs semblables une rangée 

transversale ou faiblement arquée en arrière : la deuxième , couvrant 

du quart aux trois seplièmes environ de la longueur et du dixième à 

la moilié de la largeur , ordinairement obtuse , tronquée ou subéchan- 

crée à sa partie antéro-externe : la troisième, ovale, presque liée à 

la goultière, d’un tiers plus avancée et un peu moins postérieure : 

les quatrième et einquième , formant avec leurs pareilles une rangée 

transversale ou faiblement arquée en avant : la quatrième, la plus 

grosse de toutes, ovalaire , plus voisine de la suture que la deuxième, 

couvrant environ de la moilié aux cinq seplièmes de la longueur : 

la cinquième , moins avancée el moins postérieure , un peu anguleuse 

en devant, à peu près aussi voisine de la quatrième que de la gouttière : 

la sixième, suborbiculaire, anguleuse au côté externe , aussi voisine 

de la suture que la deuxième , étendue jusqu'aux cinq seplièmes de la 

largeur, couvrant des cinq septièmes aux onze douzièmes de la lon- 

gueur. > 
Variations des Elytres. 

Obs. Les taches varient un peu dans leur forme, dans leur développement et dans 

leur teinte. Quelquefois (var. 4), dans la seconde moitié de lélytre, le réseau noir 

qui sépare les trois dernières, se montre très-étroit ; d'autrefois (var. B), ce 

réseau est en partie interrompu par l'union de deux de ces taches ou même de 

toutes Lrois ; enfin, chez d’autres individus (var. €), les faibles traces de ce ré- 

seau ont elles-mèmes disparu, et la seconde moitié de l’élytre est d’un jaune 

testacé ou de nuance variable, moins une bordure suturale et externe, noires. 

Long. 0",0078 à 0",0100 (3 1/2 à 4 1/21). — Larg. 0",0067 

à 0:,0078 (3 à 3 1/2!). 

Corps ovalaire; convexe: pointillé ; garni d'un duvet cendré, fin, 
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très-court et peu apparent. Zëéte noire : labre d'un testacé à son bord 

antérieur et parfois entièrement. Antennes d'un jaune teslacé, à pre- 
mier artiele et à massue, noirs. Palpes mazæillaires lestacés, parfois 

entièrement, ordinairement à dernier arliele noir. Prothorax en are 

dirigé en arrière , émoussé au-devant de l’écusson el sensiblement 

sinueux près de chaque angle postérieur; peu ou point émoussé à 

ceux-ci; assez faiblement arqué sur les côtés; sensiblement moins 

déclive ou légèrement relevé sur le sixième externe de sa largeur. 
Ecusson noir. Elytres ovalaires ou irrégulièrement et faiblement sub- 

cordiformes ; arrondies aux épaules ; offrant vers le quart de leur lon- 

gueur leur plus grande largeur , en ogive dans leur dernier tiers; 

relevées à partir des épaules en une tranche subhorizontale, offrant 

vers le cinquième de la longueur le dixième environ de la largeur, 

rétrécie ensuite, à peu près nulle dans le dernier tiers : repli, Des- 

sous du corps et Pieds, noirs. Plaques abdominales prolongées jus- 

qu'aux trois cinquièmes de l'arceau. 

Par : le Mexique (colleet. Buquet, Chevrolat, Dejean , Dohrn, 

Germar, Schaum et Guérin (type), Reiche; Muséum de Paris). 

95. ÆE. defecta. Ovalaire ; pubescente. Prothorax noir. Elytres 

noires ,ornces chacune de cinq taches subarrondies, d'un jaune d'ocre, 

souvent pâle : les première et deuxième, formant avec leurs semblables 

une rangée transversale presque au tiers : les troisième et quatrième ; 

formant une rangée pareille vers les deux tiers : la cinquième, juxla- 

suturale, aux cinq sixièmes : les trois dernières , parfois confondues, 

ou à peu près. Extrémité des cuisses et base au moins des jambes, d'un 

roux leslacé. 

Epiluchna defecta, Des. Catal. p. 461 (T). 

Érar xorwar. Prothorax noir ou d'un noir légèrement bleuâtre ou 

verditre. £lytres de même couleur, parées chacune de cinq taches 

subarrondies, rousses, d’un roux testacé ou d’un jaune fauve : les 

deux premières, formant avec leurs pareilles une rangée transversale : 

la première, subarrondie, voisine de la suture, couvrant du quart ou 

un peu plus aux trois cinquièmes de la longueur, ordinairement 

étendue presque jusqu'à la moitié de la largeur , ordinairement sub- 

échanerée à sa parlie antéro-externe : la deuxième, ovale, plus avan- 

cée à sa partie antérieure , située entre la précédente et le bord 

externe : les troisième et quatrième , formant avec leurs semblables 
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une rangée transversale ou légèrement arquée : la troisième, ordinai- 
rement un peu moins voisine de la suture que la première, en général 
étendue aussi extérieurement que celle-ci, subarrondie ou briève- 
ment ovale : la quatrième, un peu moins grosse, suboyale ou subar- 

rondie, plus postérieurement prolongée du quart de sa longueur, 

placée entre la troisième et le bord externe : la cinquième, située des 

trois quarts aux huil neuvièmes de la longueur, en général aussi 

rapprochée de la suture que la troisième , ordinairement plus arrondie 

et à peine plus grosse que la quatrième , plus rapprochée de celle-ci 

que de la troisième , el surtout que du bord postérieur. 

Variations des Élytres (par défaut). 

Obs. Les taches varient légèrement de grandeur et de forme. Les deux fremières 

paraissent ne pas s’unir entre elles; il n’en est pas ainsi des trois postérieures; sui- 

vant quela matière colorante noire a fait défaut, le réseau noir qui les sépare et 

la bordure qui les empèche d’arriver à la suture, deviennent plus étroits; la troi- 

sième s’unit à la quatrième , el, ordinairement en mème temps , à la cinquième , 

et souvent d’une manière si complète, qu’il reste souvent à peine un faible vestige 

du réseau primitif. Les élytres sont alors d’un jaune d’ocre ou roux testacé, 

dans leur quatre septièmes postérieurs, parées d’une bordure suturale très-étroite, 

d'une bordure externe, graduellement élargie de la moitié de la longueur à l'angle 

sutural, celle-ci, émettant à son bord interne, vers les trois quarts de la lon- 

gueur, une dent ou un trail plus ou moins court, unique reste du réseau qui divi- 

sait les trois dernières aréoles. 

Long. 0",0078 à 0",0100 (3 1/2 à 41). — Larg. 0m,0061 

à 0M,0078 (2 3/4 à 3 1/21). 

Corps ovalaire ; convexe ; poinlillé ; garni d'un duvet cendré, court 

et peu épais. Zëte noire : épistome et labre, d’un roux testacé. 4n- 
tennes et Palpes , 1e même couleur : massue des premières et dernier 

article des seconds , souvent noirs. Prothorax et Elytres, de même 

forme que chez la précédente. Dessous du corps et Pieds, noirs : 

extrémité des cuisses, base et souvent lotalilé des jambes el tarses, 

d'un roux leslacé. Plaques abdominales, comme chez la précédente. 

Patrie : le Mexique (collect. Chevrolat , Dejean (type), Guérin, 
Reïche) ; la Colombie (Buquet; Muséum de Paris). 

Obs. Elle a été prise par M. Sallé, à Guatimala l'antigua , sur le 
solanum nigrum, plante sur laquelle elle vit en famille et dont elle 
ronge les feuilles. 
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Elle ne diffère de la précédente que par l'absence de la première 

tache et par la couleur des pieds. 

26. E. fuscipes. Ooalaire; convexe; pubescente. Prothorax 

d'un rouge testacé, paré sur la ligne médiane d'une tache noire par- 

fois peu distincte. Elytres noires , à gouttière rougeûtre, ornées cha- 

cune de cinq taches d'un jaune d'ocre, souvent pales ; un peu plus 

grandes chacune que le tiers de la largeur : les première et deuxième , 

formant avec leurs semblables une rangée transversale, vers le tiers ou 

un peu moins : les troisième et quatrième, formant avec leurs pareilles 

une rangée faiblement arquée vers les trois cinquièmes : la cinquième, 

juxta-sulurale , aux cing sixièmes de la longueur. Pieds entièrement 

d'un roux testacé. 

Epilachna fuseipes, Reicug, tn collect. 

Érar noumar. Prothorax d'un rouge testacé de nuance un peu 
variable, paré sur la ligne médiane d’une tache noire, avancée à 

peu près jusqu'au bord antérieur, prolongée jusqu'aux deux tiers el 

parfois jusqu'à la base. Æ/ytres noires, ordinairement avec la gout- 

tière d'un rouge testacé; ornées de cinq laches d'un jaune d'ocre, 

plus ou moins pâles, disposées comme chez l'espèce précédente. 

Variations du Prothorax. 

Obs. Quand la matière colorante a abondé , le prothorax est d’une teinte plus 

foncée ; la tache a plus de développement , et souvent se confond graduellement 

avec la couleur des côtés ; quand, au contraire, la matiére colorante a été peu 

abondante, la teinte est plus claire, la tache plus restreinte où même nulle. 

Long. 0",0084 à 0",0090 (3 3/4 à 41). — Larg. 0w,0072 
à0",0078 (3 1/4 à 3 1/21). 

Parnte : le Mexique (colleet. Chevrolat, Guérin); la Nouvelle 

Grenade (Reiche). 

Elle a tant d’analogie avec la précédente , qu'elle n’en est peut- 

être qu'une variélé par défaut de matière colorante, Elle en diffère 
par les côtés au moins de son prothorax, la tête, le bord extérieur 

des élytres, le repli, les pieds et souvent tout le dessus du corps 

d'un roux testacé : celui-ci est parfois obseur sur les parties pec- 

torales, et sur le milieu des premiers arceaux du ventre. 

27. E. Iæsicoïlis. Ovalaire ; pubescente. Prothorax noir, avec 
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le tiers médiaire d'un rouge testacé et les côtés parés d'une bordure 

étroite d'un jaune testacé. Elytres noires , ornées chacune sur le cin- 

quième antérieur de leur gouttière d'une bor.lure testacce , et de sept 

taches subpunctiformes, d'un jaune cendre : la première, oblongue , 

rapprochée du quart de la base : la deuxième , près du quart externe : 

les troisième, quatrième et cinquième, en rangée obliquement trans- 

versale, des deux cinquièmes de la sulure aux trois cinquièmes 

externes : la sixième, juxta-suturale , aux trois cinquièmes : la 

septième ,; dorsale , aux cinq sixièmes de la longueur. 

Érar nonar. Prothorax d'un rouge testacé ou d’un rouge‘testacé 

carminé sur le tiers médiaire de sa largeur, noir sur les côtés : 

angles de devant et bords latéraux parés d'une bordure étroite d'un 

jaune testacé. Ælytres noires, ornées depuis les angles postérieurs 

du prothorax jusqu'au cinquième de leur longueur, d’une bordure 

d’un jaune testacé de la largeur de la gouttière , et notées chacune 

de sept gouttes subpunetiformes , d'un jaune testacé ou d’un jaune 

cendré : la première, oblongue, obliquement longitudinale, rap- 

prochée de la base, vers le quart interne , prolongée, en s'éloignant 

sensiblement de la suture, jusqu'au cinquième environ de la lon- 

gueur : la deuxième , en ovale transversal, rapprochée du bord ex- 

terne , vers le quart de la longueur, un peu obliquement dirigée en 

arrière jusqu’au liers externe ou un peu plus de la largeur : les 

troisième, quatrième et cinquième, disposées en ligne droite, et 

formant une rangée obliquement transversale : la troisième ou in- 

terne, subarrondie, presque liée à la suture, vers les deux 

cinquièmes de la longueur : la cinquième , plus pelite, unie au 

bord externe , aux trois cinquièmes de la longueur : la quatrième, 

égale à la troisième , entre celle-ci et la cinquième : la sixième, 

subtriangulaire , oblique , aussi voisine de la suture que la troisième, 

placée sur la même ligne transversale que la cinquième : la septième, 

presque semi-orbieulaire, échancrée à son bord postérieur, siluée 

aux einq sixièmes, couvrant les {rois cinquièmes médiaires de la 

largeur : ces taches, translucides quand les élytres ne sont pas 

appliquées sur le corps. 

Long. 0",0090 ( 41). — Larg. 0",0067 (31). 

Corps ovalaire; peu fortement convexe; pointillé sur le prothorax , 
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marqué sur les élytres de points moins petits; garni d'un duvet 

cendré, en dessus. Tête, Antennes et Palpes , d'un rouge testacé , 

plus foncé sur le front. Prothorax de la forme de celui des trois 

précédentes. Æcusson noir. Elytres obtusément subeordiformes , plus 

larges vers le tiers de la longueur, rétrécies ensuite en ligne un 

peu courbe jusqu'aux deux tiers, oblusément en ogive ou subar- 

rondies à l'extrémité ; relevées à partir des épaules en une gouttière 

étroite, nulle à l'angle sutural : repli d'un roux testacé bordé de 

noir, dans son tiers antérieur, noir ensuite, orné d'une tache 

d'un roux teslacé, correspondant à la cinquième. Dessous du corps 

noir. Pieds d'un roux lestacé : euisses postérieures noirâtres dans leur 

milieu, Plaques abdominales prolongées jusqu'aux trois quarts de 

l'arceau. Plantule bidentée. 

Patrie : l'Himalaya (colleet. Westermann). 

28.E. margaritifera. Ovoalaire ; pubescente. Prothorax d'un 

rouge testacé carminé. Elytres noires , ornées chacune de huit taches 

subpunctiformes, d'un blanc flavescent ou cendré : la première, lice à 

la moitie externe de la base : la deuviéme , lunulée, naïssant au côté 

de l'écusson, oblique : les troisième , quatrième et cinquième, consti- 

tuant avec leurs semblables une rangée arquée en arrière, du cinquième 

ou un peu plus du bord externe aux deux cinquièmes au moins de la 

suture : les sixième et septième, en rangée transversale, aux trois cin- 

quièmes : la huitième, aux sept huitièmes de la longueur. 

Epilachna margaritifera, Rercue, in collect. 

Érar norwar. Prothorax d'un rouge lestacé assez vif ou Lirant fai- 

blement sur le fauve, sans taches. Æ/ytres noires, garnies sur leur 

partie foncière d'un duvet concolore , ornées chacune de huit taches 

subpunctiformes, d'un blanc livide ou flavescent , rendu d’un blane 

cendrée par l'effet du duvet cendré qui garnit leur surface : la pre- 

mière, obtriangulaire , couvrant la moitié externe de la base , posté 

rieurement entaillée par le sommet du calus qui la limite : la 

deuxième, lunulée, oblique , arquée du côté de la suture, échancrée 

du côté du calus , naissant près de la base , sur les côtés de l’écusson, 

obliquement prolongée jusqu'au cinquième ou un peu moins de la 

longueur, et presque la moitié de la largeur : les troisième , quatrième 

et cinquième, subarrondies, en rangée obliquement transversale , 

formant avec leurs pareilles un arc très-prononcé, dirigé en arrière : 
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la troisième ou externe, plus antérieure , liée à la goutlière, au cin- 
quième ou un peu plus de la longueur : la quatrième, liée ou presque 

liée à la troisième , au tiers externe de la largeur et aux deux sep- 

tièmes de la longueur : la cinquième, un peu plus grosse, aussi voi- 

sine de la suture que la deuxième , du tiers aux deux cinquièmes de 

la longueur : les sixième et seplième , au moins aussi grosses que la 

cinquième, formant avec leurs semblables une rangée transversale , 

aux trois cinquièmes environ de la longueur : la sixième, subtrian- 

gulaire, aussi voisine de la suture que la cinquième : la seplièéme, 

presque en carré oblique, liée à la gouttière : la huitième , en ovale 

transversal, occupant les trois cinquièmes médiaires de la largeur , 

aux sept huitièmes environ de la longueur : les cinquième, septième 

et huitième , et les deuxième, quatrième et septième, disposées res- 

pectivement sur une rangée en ligne à peu près droite. 

Long. 0,0078 (3 4/21). — Larg. 0",0067 (31). 

Corps ovalaire; convexe ; finement ponctué ; pubescent. Zéte d'un 

rouge teslacé ou d’un rouge presque orangé. Antennes et Palpes, 

d'un jaune testacé. Prothorax fortement en are dirigé en arrière, 

peu obtus au-devant de l'écusson, et légèrement sinueux près de 

chaque angle postérieur , à la base; arrondi aux angles postérieurs, 

légèrement relevé ou moins déelive sur les côtés. Ecusson d’un roux 

testacé ou d'un rouge fauve. ÆElytres subcordiformes , offrant vers le 

cinquième de leur longueur leur plus grande largeur, rélrécies en 

ligne un peu courbe de là à l'extrémité, en ogive assez élroile à 

celle-ci; extérieurement relevées en goutlière très-étroile , près des 

épaules, postérieurement affaiblie et nulle à l'angle sutural; peintes 

comme il a été dit : repli noir. Dessous du corps et Pieds, d'un roux 

orangé. Plaques abdominales prolongées jusqu'aux deux tiers. Plan- 

tule bidentée. 

Parure : Madagascar (collect. Reiche). 

29. Æ. meleagris: Kivc. Subhémisphérique 3 pubescente. Pro- 

thorax d'un rouge teslacé assez vif. Elytres noires, ornées chacune 

de neuf taches punctiformes, d'un jaune cendré : les première 

et deuxième, subbasilaires (l'externe, en dehors du calus): la troisième, 

juxta-suturale, aux deux septièmes , formant avcc les quatrième et 

cinquième, une rangée transversale un peu obliquement arquée en ar- 
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rière : la sixième, juxta-sulurale , presque aux quatre septièmes : les 

septième et huitième, formant avec leurs pareilles une rangée trans- 

versale, vers les trois quarts : la neuvième, aux sept huitièmes. 

Coccinella meleugris, Kive , Bericht, etc. à Abhand. d, k. Akad. d. Wissensch. 7. 

Berlin, 1854. p. 215. 

Epilachna pustulosa, Der. Catal. p. 461 (T°). 

Erar nonmaz. Prothorax d'un rouge testacé, assez vif sur le dos, 

plus pâle sur les côtés, sans taches. Ælytres noires où d’un noir 

üraot sur le gris par l'effet du duvet , ‘ornées chacune de neuf taches 

punctiformes , peu inégales en grosseur , d'un jaune rendu pâle par 

l'effet du duvet cendré : les première et deuxième, subbasilaires : la 

deuxième ou externe, en dehors du calus qui la limite à son côté in- 

terne : la première ou interne, entre le calus et la suture : les troi- 

sième, quatriéme et cinquième , en rangée transversale arquée en 

arrière : la troisième, plus antérieure , siluée aux deux septièmes de 

la longueur , séparée de la suture par un espace égal au quart de son 

diamètre : les quatrième et cinquième , formant avec leurs pareilles 

une rangée transversale , au tiers de la longueur : la cinquième, au 

moins aussi rapprochée du bord externe que la deuxième : la qua- 

trième , presque une fois plus voisine de la cinquième que de la troi 

sième : la sixième, ordinairement la plus grosse, aussi voisine de la 

suture que la troisième, triangulairement disposée avec les troisième 

et quatrième : les seplième et huitième, formant avee leurs pareilles 

une rangée transversale, aux trois quarts ou un peu moins de la lon- 

gueur : la seplième, un peu plus voisine de la suture que la sixième : 

la huitième, à peine aussi rapprochée du bord externe que la cin- 

quième : la neuvième, vers les sept huitièmes de la longueur , un peu 

plus voisine de la suture que du bord externe : les deuxième , qua- 

trième et septième , et les première, quatrième et huitième, disposées 
respeclivement sur une rangée en ligne droite. 

Long. 0®,0067 (31). — Larg. 07,0059 (2 2/31). 

Corps subhémisphérique; finement ponctué; reyêtu d’un duvet 

cendré. Tête, Antennes et Palpes, d'un rouge fauve ou d'un rouge 

testacé. Prothorax en are prononcé dirigé en arrière, émoussé au- 

devant de l'écusson , et peu ou point subsinueux , à la base; arrondi 

aux angles postérieurs ; légèrement relevé ou moins déclive sur les 

côtés. Ecusson d'un rouge fauve. Ælytres subeordiformes; plus larges 

T'AS NSCLIE: 95 
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vers le quart ou le tiers de leur longueur, rétrécies ensuile en ligne 

courbe, subarrondies à l'extrémité ; assez étroitement moins déclives, 

ou offrant une tranche inclinée , extérieurement; très-convexes : re- 

pli noir. Dessous du corps et Pieds, d'un roux tirant sur le fauve ou 

d'un rouge testacé : côtés du ventre plus pâles ou plus jaunâtres. 

Plaques abdominales prolongées jusqu'aux deux tiers de l'arceau. 

Pare : Madagascar ( Klug; collect. Buquet, Chevrolat , Dejean, 

Guérin, Reiche; Muséum de Paris). 

30. E. Spinolæ. Subhémisphérique : pubescente. Prothorax d'un 

“ouge brun. Elytres obtusément arrondies postérieurement : noires, or- 

aces chacune de sept taches punctiformes , d’un jaune d'ocre pâle : la 

vremière, juxta-scutellaire : la deuxième, sur le calus : la troisième, 

discale, au cinquième : la quatrième, voisine de la tranche, au tiers : 

a cinquième, juxta-suturale, aux trois seplièmes : la sixième , rap- 

rochée de la tranche , vers les deux tiers : la septième , rapprochée de 

la suture, aux quatre cinquièmes de la longueur. 

Érar nonmar. Prothorax d'un rouge ou d'un rouge testacé brun ou 

tirant sur le brun. Æ/ytres noires, ornées chacune de sept taches 

punetiformes, en général à peine égales chacune au cinquième de 
la largeur prise vers le milieu de la longueur , ou même un peu plus 

petites, d'un jaune d'ocre cendré : la première, juxta-seutellaire : 

la deuxième , sur le calus : la troisième, entre la suture el le bord 

interne de la tranche , au cinquième de la longueur : les quatrième 

el cinquième, formant avec leurs semblables une rangée assez for- 

tement arquée en arrière : la quatrième, liée au côté interne de la 

tranche, au liers de la longueur : la cinquième, juxta-suturale, 

aux trois cinquièmes ou presque à la moitié de la longueur : la 

sixième, près du bord interne de la tranche , un peu avant les deux 

tiers de la longueur : la septième , du premier aux deux cinquièmes 

de la largeur, vers les quatre cinquièmes de la longueur : les première, 

cinquième et seplième, presque également voisines de la suture : 

les deuxième , quatrième et sixième, presque à égale distance du 

bord externe. 

Long, 0",0078 (3 1/21). — Larg. 0m,0064 (2 7/81). 

Corps subhémisphérique; pointillé sur le prothorax , parsemé de 

points moins pelils sur les élytres; garni d'un duvel cendré court, 
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fin et peu épais, en dessus. Tête, Antennes et Palpes d'un rouge 

testacé brun ou brunâtre. Prothorax en are dirigé en arrière, émoussé 
au-devant de l’écusson , à la base ; faiblement arqué et sensiblement 

moins déelive sur les côtés. £cusson d'un rouge brun. Elytres offrant 

vers les trois septièmes leur plus grande largeur, obtusément ar- 

rondies postérieurement ; exlérieurement moins déelives, ou offrant 

une tranche inclinée et légérement en gouttière, paraissant limitée 

par une trace ponctuée correspondant au bord interne du repli : 

celui-ci noir. Dessous du corps et Pieds, d'un rouge testacé un 

peu foncé. Plaques abdominales prolongées jusqu'aux deux tiers 
de l'arceau. Plantule bidentée. 

Parme : Madagascar (collect. Germar et Schaum). 

Obs. Elle se rapproche de l'£. meleagris, dont elle se distingue 

par le nombre et la disposition de ses taches. 

Je l'ai dédiée à M. le marquis de Spinola, de Gènes, l’une des 

gloires de l'Entomologie. 

29, E. quatuordecim-signata; Rercne, Opalaire; pubescente. 

Prothorax noir. Elytres subcordiformes ; noires , ornées chacune de 

sept taches, subarrondies, de grosseur peu inégale, d'un roux orangé, 

paraissant entourées d'un cercle noir : les première et deuxième, 

presque liées à la base : les troisième et quatrième, en rangée trans- 

versale vers le tiers : les cinquième et sixième, en rangée trans- 

versale vers les trois cinquièmes : la septième, aux neuf dixièmes. 

Epilachna 44-signata, Reicue, Voy. en Abyssin. par MM. Ferret et Galinier. Mss, 

Érar nonwaz. Prothorax et Elytres noirs, garnis d’un duvet cendré 

ou cendré grisâtre : le premier, sans taches : les secondes , ornées 

chacune de sept taches subarrondies, de grosseur peu inégale, 

(égales chacune environ au quart de la largeur, prise vers la moilié 

de la longueur), orangées ou d’un roux orangé , garnies de poils de 
même couleur, et paraissant entourées d'une bordure brune : les 

première et deuxième , presque liées à la base : la première , au côté 

de l’écusson : la deuxième, couvrant de son côté interne le sommet 

du calus : les troisième et quatrième, formant avec leurs semblables 

une rangée transversale vers le tiers de la longueur : les cinquième 

et sixième , formant avec leurs pareilles une rangée transversale, 

vers les trois cinquièmes de la longueur : la septième, vers les neuf 

dixièmes de la longueur : les première, cinquième el seplième, peu 
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inégalement rapprochées de la suture (la troisième un peu moins 

voisine) : les deuxième , quatrième , sixième et septième, peu iné- 

galement où un peu moins rapprochées du bord externe (la 

sixième la plus rapprochée de ce bord). 

Long. 0",0078 (31/21). — Larg. 0",0067 (31). 

Corps irrégulièrement ovalaire ; médiocrement convexe; finement 
poinlillé; garni d'un duvet cendré ou cendré grisâtre, en-dessus. 

Tête et Palpes de même couleur. Labre et Antennes d’un rouge ou 

jaune testacé : premier article et massue de celle-ci , noirs ou noirä- 

tres. Prothorax en arc dirigé en arrière , obtus au-devant de l’écusson 

et à peine sinueux près des angles postérieurs , à la base ; subarrondi 

aux angles postérieurs , peu arqué sur les côtés et peu ou point 

émoussé aux angles postérieurs; sensiblement moins déclive ou à 

peine relevé sur les côtés. Æcusson noir. ÆElytres subcordiformes ; 

rétrécies en ogive, à partir du quart de la longueur; relevées exté- 

rieurement en une tranche déclive et étroite , formant à peine une 

légère gouttière : repli d'un rouge testacé graduellement obseur ou 

noirâtre de dedans en dehors dans sa moilié externe. Dessous du 

corps et Pieds, noirs. Plaques abdominales prolongées jusqu'aux 
deux tiers de l'arceau. 

Paris : l'Abyssinie (collect. Reiche , type). 

32. E. nrgiolïn. Ooale; pubescente; d'un rouge testacé obscur 

ou brunätre, en dessus. Elytres ornées chacune de huit taches punc- 

tiformes d'un jaune cendré, ocellées de noir : les première et deuxième, 

subbasilaires (l'externe liée à la moitié de la base) : la troisième, 

rapprochée du bord externe, au sixième de la longueur : les quatrième 

el cinquième, en rangée transversale vers les deux cinquièmes : les 

sixième el seplième, en rangée transversale, vers les cinq septièmes : 

la huitième, subapicale. 

Érar nonuar. Prothorax et Elytres d'un rouge brunâtre, d'un 

rouge testacé brunâtre ou d’un rouge earminé obseur : le premier , 

sans taches : les secondes, parées chacune de huit taches d'un jaune 

cendré, arrondies ou subarrondies , de grosseur un peu inégale, et 

entourées chacune d'un cercle noir : les première et deuxième, 

situées près de la base : l’externe , presque liée au milieu de celle-ci, 

correspondant au tiers externe du bord postérieur du prothorax : 
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l'interne , un peu moins antérieure, plus rapprochée de la deuxième 

tache que de la suture : la troisième, au sixième ou un peu plus de 

la longueur, près du bord externe , du cinquième au sixième de la 

largeur : les quatrième et cinquième, formant avec leurs semblables 

une rangée transversale, vers les deux cinquièmes de la longueur : 

la quatrième , ordinairement la plus grosse ou une des plus grosses, 

lice ou à peu près à la suture, couvrant environ le quart de la 

largeur : la cinquième, presque sur le milieu de l’élytre, plus voisine 

du bord externe que de la suture : les sixième et septième, presque 

aussi grosses que la quatrième , formant avec leurs semblables une 

rangée transversale, vers les cinq septièmes de la longueur : la 

sixième, rapprochée de la suture : la septième , presque liée au bord 

externe : la neuvième, subapicale , moins rapprochée de la suture 

que la sixième, à peu près à égale distance des deux précédentes. 

Long. 0",0056 à 0",0067 (2 1/2 à 31). — Larg. 0",0051 
à 0",0056 (2 1/4 à 2 1/21. 

Corps ovale; convexe ; pointillé sur le prothorax, parsemé de points 

moins petits sur les élytres; garnis d'un duvet cendré, fin, court et 

peu épais; d’un rouge carminé obseur ou brunâtre, en dessus. 76te, 

Antennes et Palpes de même couleur. Prothorax arqué en arrière et 

tronqué au-devant de l'écusson, à la base; arrondi aux angles de 

devant; en ligne droite sur les deux tiers postérieurs des côtés; peu 

émoussé aux angles postérieurs. Ælytres subcordiformes, offrant vers 

le tiers ou les deux cinquièmes leur plus grande largeur , en ogive 

postérieurement; à peine rebordées et légèrement moins déclives 

latéralement : repli d'un rouge testacé bordé de noir exlérieurement. 

Dessous du corps et Pieds, d'un rouge testacé, moins clair sur les 

parties pectorales. Plaques abdominales prolongées jusqu'aux deux 

tiers de l’arceau. 

PATRIE : Madagascar (collect. Melly; Muséum de Paris). 

33. E. duodecim-pustulosa. 2iévement ovalaire: pubescente. 

Prothorax noir. Elytres subcordiformes noires, ornées chacune de 

six taches punctiformes, d'un rouge testace, égales chacune environ au 

sirième de la largeur, prise vers le quart de la lonqueur : la première, 

vers la moitié de la base : les deuxième et troisième, en rangée trans- 

versale, vers le quart de la longueur : les quatrième et cinquième. en 



144 SÉCURIPALPES, 
rangée sensiblement arquée en devant : la quatrième, juxta-suturale, 

vers la moitié : la cinquième, liée à la tranche, aux quatre septièmes : 

la sixième, dorsale, aux cinq sixièmes de la longueur. 

Érar Norma. Prothorax et Elytres noirs : le premier, sans 
taches : les secondes, ornées chacune de six taches punctiformes, 

presque égales , d’un rouge testacé , ou d'un rouge cendré , subtrans- 

lucides quand les élytres ne sont pas appliquées sur le corps : la 

première, presque liée au milieu de la base : les deuxième et 

troisième , formant avec leurs semblables une rangée transversale ou 

à peine arquée : la deuxième ou interne, presque au quart de la 

longueur , couvrant du premier aux deux sixièmes de la largeur : la 

troisième, à peine plus postérieure , des quatre aux cinq sixièmes de 

la largeur, liée au bord interne de la tranche : les quatrième et 

cinquième , formant avec leurs semblables une rangée sensiblement 

arquée : la quatrième , à peine aussi voisine de la suture que la 

deuxième , vers le milieu de la longueur : la cinquième , liée au bord 

interne de la tranche, aux quatre seplièmes de la longueur : la 

sixième , aux cinq sixièmes , sur le milieu de l'élytre. 

Long. 0",0067 (31). — Larg. 0m,0063 (2 7/81). 

Corps brièvement ovalaire ; convexe ; poinlillé et subobsolèlement 

marqué sur les élytres de points moins pelils; noir et couvert d'un 

duvel cendré, en dessus. 7éte noire : labre d'un flave roussätre. 

Antennes et Palpes d'un flave roussâtre : premier article et massue 

des premières , dernier article des seconds , noirs. Prothorar en 

arc dirigé en arrière, tronqué au-devant de l’écusson et faiblement 

sinueux très-près de chaque angle postérieur, à la base; émoussé 

aux angles de derrière; sensiblement moins déelive sur le quart 

externe des côtés. Ælytres subcordiformes , offrant vers le tiers de la 

longueur leur plus grande largeur , rétrécies en ogive de là à l'extré- 

milé , et un peu plus sensiblement dans le dernier cinquième; 

relevées exlérieurement en une tranche médiocrement déelive, égale 

vers le quart au sixième de la largeur, très-étroile après la moitié , 

et nulle à l'angle sutural : repli noir , bordé de rouge lestacé au bord 

interne de sa moitié antérieure. Dessous du corps et Pieds, noirs. 

Plaques abdominales prolongées jusqu'aux trois cinquièmes de l'ar- 

ceau. Plantule bidentée. 

Parme : la Cafrérie (colleet. VVestermann). 
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34. E. infirma, Ovoalaire ; pubescente. Prothorax noir. Elytres 
subcordiformes, d'un rouge testacé, ornées d'une bordure suturale et 

d'une externe, noires, et chacune de six gouttes d'un jaune cendre : la 

première petite, liée au milieu de la base : les deuxième et troisième, 

en rangée transversale vers le quart : les quatrième et cinquième, en 

rangée transversale à partir de la moitié : la sixième, aux quatre 

cinquièmes. 

Érar Norma. Prothorax noir. Elytres d'un rouge testacé , ornées 

d'une bordure suturale et d'une bordure périphérique, noires, et 

chacune de six taches subarrondies, d’un jaune cendré ou d’un flave 

roussâtre, égales, la plupart au tiers au moins de la largeur, prise 

vers le milieu de la longueur : la bordure suturale, embrassant les 

côtés de l'écusson , à peine aussi large que lui vers le milieu des 

taches juxta-suturales : la bordure externe , naissant vers le milieu de 

la base, égale à la tranche jusqu'aux deux tiers de la longueur, 

élargie de là à l'angle sutural : la première tache liée au milieu de la 

base, pelite, parfois peu apparente : les deuxième et troisième, 

formant avec leurs semblables une rangée transversale légèrement 

arquée en arrière, vers le quart : les quatrième et cinquième, 

formant avec leurs pareilles une rangée transversale , à partir de la 

moilié : la sixième , en ovale ou carré large, aux quatre cinquièmes : 

ces taches divisées par un réseau un peu moins large qu'elles, con- 

sliluant la couleur foncière d’un rouge teslacé ou d’un rouge testacé 

brunâtre , formé de deux bandes transversales : la première , après le 

tiers : la deuxième , avant les deux Liers , et d'une bande longitudi- 

nale, bifurquée en devant, prolongée jusqu’à la deuxième bande 

transversale , un peu plus rapprochée de la tranche que de la bordure 

sulurale. 

Long. 0",0067 (31). — Larg. 0",0064 (2 7/81). 

Corps largement ovalaire ; convexe; pointillé sur le prothorax, 

peu profondément ponctué sur les élytres ; garni d'un duvet cendré. 

Tête noire. Antennes et Palpes lestacés : massues des premières et 

dernier arliele des seconds, noirs. Prothorax en are dirigé en 

arrière , obtus au-devant de l’écusson et faiblement sinueux près de 

chaque angle postérieur, à la base; émoussé ou subarrondi aux 

angles postérieurs; relevé en rebord ou en large gouttière, sur les 
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côtés. Ecusson noir. Elytres subcordiformes , offrant vers le quart de 

la largeur leur plus grande longueur, rétrécies ensuite d'une manière 

légèrement sinueuse vers le milieu de la longueur et plus sensi- 

blement à partir des deux tiers, en ogive à l'extrémité ; extérieu- 

rement relevées depuis le milieu de la base, en une tranche 

subhorizontale, légèrement en goutlière aux épaules, égale vers le 

quart de la longueur au sixième environ de la largeur, nulle posté- 

rieurement : repli noir, bordé de roux teslacé dans la partie interne 

de sa moitié antérieure. Dessous du corps et Pieds, noirs : arceaux 

du ventre étroitement bordé de roux testacé, à leur partie postérieure. 

Plaques abdominales prolongées jusqu'aux trois cinquièmes de l’ar- 
ceau. Plantule bidentée. 

Parrie : Port Nalal (Muséum de Paris). 

Obs. Outre les différences de coloration , elle s'éloigne de VE. 12- 
pustulosa, par la grosseur des taches et par son prothorax relevé 

sur les côlés en un rebord égal environ au huitième de la largeur. 

y7. Elytres blondes ou d’un blond roussàtre à gouttes jaunes. 

35. E. luteoguttata. Suborbiculaire; pubescente; blonde. 

Elytres brièvement subcordiformes, ornées chacune de cinq gouttes ow 

gros points, jaunes : les premier et deuxième, formant avec leurs 

semblables une rangée transversale, vers le cinquième de la longueur : 

les troisième et quatrième, constituant avec leurs pareils une rangce 

arquée en devant : l'interne, vers les quatre septièmes : l'externe, vers 

les trois cinquièmes de la longueur : le cinquième, vers les cinq 

sixièmes, plus voisin de la suture que du bord externe. 

Long. 0",0067 (31). — Larg. 0m,0067 (31), 

Corps irrégulièrement suborbiculaire; convexe; blond ou d'un 

blond roussâtre, et garni d’un duvet blond cendré, en dessus. 

Prothorax en arc très-prononcé dirigé en arrière, tronqué au- 

devant de l’éeusson , et faiblement sinueux de chaque côté de cette 

troncalure , à la base ; arqué sur les côtés; à angles postérieurs peu 

marqués; sensiblement moins déclive sur le cinquième externe, en 

dessus ; sans taches. Æ/ytres subcordiformes, en ogive à partir du 

quart ou du tiers de leur longueur ; peu sensiblement moins déelives 

sur les eôlés; parées chacune de cinq goultes jaunes: les première 
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el troisième, également rapprochées de la suture dont elles sont plus 

voisines que la cinquième : les deuxième , quatrième et cinquième, 

à même distance du bord externe. Dessous du corps et Pieds, d'une 

couleur semblable où presque semblable à celle du dessus. Plantule 

bidentée. 

Pare : la Nubie (Muséum de Paris); Sennar (collect. Chevrolat , 

Reiche). 

C. Elytres arrondies ou subarrondies aux épaules, ornées d’une bordure basilaire , 

d’une bordure externe et chacune d’un réseau , noirs : celui-ci formant sur la sur- 

face de chacune cinq à onze aréoles d’un rouge testacé ou d’une nuan.e rap- 

prochée. 

36. Æ. Delessertiis Guénix. Ovalaire : pubescente. Prothorax 

d'un roux fauve sur le dos, d'un roux testacé sur les côtés. Elytres 

irrégulièrement et oblusément subcordiformes, d'un roux fauve ou 

testacé, ornées d'une bordure suturale inégalement étroite et prolongée 

jusqu'aux quatre cinquièmes, et chacune d'une bordure périphérique et 

d'un réseau, noirs : celui-ci, divisant la surface de chacune en cinq 

aréoles : deux, subbasilaires : deux, médiaires : une, apicale. 

Epilachna Delessertii, Guéni, Revue zoologique (1840). p. 42. — 14. Souvenirs d'un 

voyage dans l’Inde, par Ad, Delessert, p. 64. 

Érar nonwar. Prothorax d'un roux lirant sur le fauve sur le dos, 

d'un roux testacé latéralement. £lytres d'un roux fauve ou testacé , 

parées d’une bordure suturale inégalement étroite , et chacune d'une 

bordure basilaire, d’une bordure externe el d'un réseau, noirs : 

la bordure suturale , embrassant les côtés de l’écusson , à peine plus 

large sur chaque étui, à sa parlie antérieure, que la base dudit 

éeusson , élargie vers les points ou les bandes transversales aboutis- 

sent à la suture, rétrécie dans le milieu de la première et surtout de 

la seconde aréole juxta-suturale, à peine prolongée jusqu'aux 

quatre cinquièmes : la bordure basilaire , aussi large que la suturale 

vers le milieu de la première aréole, liée dans sa moilié interne à la 

base dont elle se détache dans sa moilié externe : la bordure externe , 

réduite au rebord , peu apparente : le réseau, formé d'une bande 

longitudinale et de deux bandes transversales , irrégulières , dilatées 

sur la suture et au bord externe : la bande longitudinale , liée à la 

bordure basilaire au-devant du calus, passant sur celui-ci , longitu- 

dinalement prolongée jusqu’à la seconde bande transversale, vers les 

T. IT. 2e NSCrIC. 94 
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deux Liers internes de celle-ci : la bande transversale antérieure, liée 

au bord exlerne, un peu après le tiers de la longueur , transversa- 

lement dirigée jusqu'à la bande longitudinale , continuée par une 

autre bande un peu plus antérieure, un peu obliquement dirigée 

vers la suture, à laquelle elle s’unit un peu plus avant, c’est-à-dire 

vers les deux septièmes de la longueur : la deuxième bande transyer- 

sale, liée au bord externe, vers les cinq septièmes, et à la suture, 

vers les deux liers ou un peu moins de la longueur, obliquement 

dirigée en avant, du bord externe jusqu’à l'extrémité de la bande 

longitudinale, etlransversalement de celle-ci à la suture : ces bordures 

et ce réseau , divisant la surface de chaque élytre en cinq aréoles : 

les première et deuxième, subbasilaires : la première ou interne, 

ivrégulièrement arrondie : la deuxième , plus allongée , ovalaire : les 

troisième el quatrième, brièvement ovalaires, en rangée un peu 

obliquement transversale : la cinquième, apicale, ovalaire, anguleuse 

au milieu de son côté externe. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

O!s. Le prothorax semble parfois offrir des traces nébuleuses de quatre taches ’ 
disposées presque en demi-cercle , au-devant de la moitié médiaire de la base. 

La couleur du prothorax et des élytres varie de teinte , mais assez faiblement. 

Long. 0°,0078 à 0",0083 (3 1/2 à 3 3/41). — Larg. 0",0061 
@ 3/4). 

Corps ovalaire ; médiocrement convexe ; légèrement et peu den- 

sement ponctué; pubescent, 7é6te, Antennes et Palpes, d'un roux 

testacé. Prothorax en are peu obtus ou tronqué au-devant de 

l'écusson, et sinueux près de chaque angle postérieur, à la base; 

relevé en goullière sur les côtés, Æcusson d'un roux fauve ou d'un 

fauve roux. Ælytres plus larges vers le quart de leur longueur, rétrécies 

de ce point, et d'une manière à peine subsinueuse, jusqu'aux deux 

tiers , el plus sensiblement ensuite de là à l'extrémité, en ogive à 

cette dernière; relevées extérieurement en goullière élroile , posté- 

rieurement affaiblie , nulle à l'angle sutural : repli d’un roux jaunâtre 

ou testacé, marqué de deux taches noires, correspondant aux exlré- 

mités des deux bandes transversales. Dessous du corps noir sur les 

postpectus et la moilié médiaire au moins du ventre, d'un roux 

testacé sur le reste : ventre comme orné de chaque côté de taches en 
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ovale transversal d'un roux testacé. Pieds, y comprises les hanches , 

d'un roux testacé. 

Pare : les Indes orientales (collect. Doué, Guérin (type), Hope); 

Ceylan (Melly). 

37. E. Schoenherri. Ooalaire; pubescente; d'un rouge fauve. 

Elytres obtusément subcordiformes ; orntes d'une bordure suturale , 

prolongée jusqu'aux trois quarts, d'une bordure externe et d'un 

réseau, noirs : celui-ci, divisant la surface de chacune en sept aréoles, 

la plupart incomplètement closes : une, au milieu de la base : deux, 

subbasilaires : deux, vers la moitié de la longueur : une, vers les 

trois quarts, une, apicale. 

Érar Norma. Prothorax et Elytres d'un roux testacé ou d'un 

rouge de chair tirant sur le fauve : le premier, sans laches : les 

secondes , ornées d'une bordure suturale inégalement étroite , pos- 

térieurement raccourcie, d'une bordure externe, et chacune d'un 

réseau incomplet, noirs : la bordure suturale, plus étroite que 

l'éeusson, dans la partie où elle n'est pas rencontrée par les bandes 

transversales, embrassant les côtés de l’écusson , où elle se lie à la 

tache juxta-seutellaire , presque interrompue (peut-être exception- 

uellement sur l'exemplaire soumis à mon examen ) dans le milieu de 

l'aréole juxta-suturale antérieure , prolongée à peine au-delà des trois 

quarts de la longueur : la bordure externe, non prolongée jusqu'aux 

trois quarts, le réseau, formé : 1° de deux taches subbasilaires 

(l'interne, juxta-seutellaire, presque carrée, échancrée à son bord 

postérieur : l'externe, subpunetiforme, sur le calus ou plutôt à son 

côté externe) ; 2° de deux bandes transversales : l'antérieure, vers le 

tiers de la longueur , interrompue au tiers interne de la largeur : la 

postérieure , aux trois cinquièmes , un peu arquée ou plutôt en angle 

très-ouvert et dirigé en avant dans son milieu ; 3° d’une bande longi- 

tudinale, naïssant vers la partie postérieure du milieu de l’espace 

compris entre les deux taches subbasilaires, prolongée jusqu’à la 

partie anguleuse de la deuxième bande transversale ; 4° d'une tache 

en ovale transversal, occupant plus de la moitié médiaire de la 

largeur , vers les sept huitièmes de la longueur : ces bordures et ce 

réseau , divisant la surface de chaque élytre en sept aréoles, la plupart 

non complètement fermées : la première, pelite, presque carrée, 

comprise entre le milieu de la base , les deux taches juxta-basilaires 
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et la naissance de la bande longitudinale : les deuxième el troisième , 

suborbiculaires : la quatrième ou interne presque carrée : la 

cinquième , plus étroile : la sixième, transversale, anguleuse en 

devant : la septième, apicale. 

Variations des Elytres. 

Obs. Chez d’autres exemplaires les aréoles pourraient peut-être se montrer moins 

incomplètes : les bordures suturale et externe , paraissent surtout avoir quelque 

tendance à se lier à la tache subbasilaire. 

Long. 0",0078 (3 1/21). — Larg. 0",0067 (31). 

Pare : la Cafrérie (Muséum de Stockholm). 

Elle a extérieurement la forme de l'£. Delesserti dont elle est 

très-distincte. Le dessus de son corps est d'un roux testacé , maïs 

garni d’un duvet cendré qui lui donne une teinte tirant sur le fauve. 

Le dessous du corps et les pieds sont d'un roux testacé. 

Je l'ai destinée à rappeler la mémoire de Schoenherr, l'une des 

gloires de la Suède , l’un des entomologistes dont la science regret- 

tera le plus long-temps la perte. 

38. E. Parryi. Ooaluire ; pubescente. Prothorax noir. Elytres 

d'un blond cendré ; ornées d'un réseau noir, forme : 19 d'une bordure 

sulurale, presque nulle dans le dernier sixième ; 2° d'un rebord 

externe ; 3° de quatre bandes transversales 3; 4° de deux bandes 

longitudinales , prolongées : l'interne, de la base au tiers interne de la 

deuxième bande transversale : l'externe, du tiers externe de la 

deuxième bande au milieu de la quatrième ; 5° d'une courte dent 

basilaire dirigée vers le calus : ce réseau, divisant la surface de 

chaque élytre en dix aréoles : ®, 3, 2,2, 1, apicale. 

Érar nonwaz. Prothorax noir, garni d'un duvet gris. Ælytres d'un 

blond cendré , revêtues d'un duvet de même couleur, ornées d'un 

réseau noir, étroit, formé : 1° d'une bordure suturale enclosant les 

côtés de l'écusson, naissant de la base où elle se lie à la bande lon- 

gitudinale interne, réduite au rebord sutural dans son dernier 

sixième ; 2° d'une bordure marginale réduite au rebord, peu appa- 

rente ; 3° de quatre bandes transversales plus ou moins onduleuses : 

la première, un peu après la cinquième : la deuxième, aux trois 

septièmes environ : la troisième , un peu avant les deux tiers, réunie 
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en demi-cerele sur la suture avee la quatrième : celle-ci, presque 

aux cinq sixièmes de la longueur ; 4° de deux bandes longitudinales : 

l'interne , naissant aux deux cinquièmes internes de la base , où elle 

se lie à la bordure suturale , prolongée jusqu’au tiers interne de la 

deuxième bande transversale : l’externe , naissant du liers externe : 

ou à peu près, de la deuxième bande transversale , prolongée 

jusqu'au milieu de la quatrième bande ; 5° d’une dent basilaire 

courte, dirigée vers le calus dont elle n’atteint pas ordinairement le 

sommet : ce réseau, divisant la surface de chaque élytre en dix 

arcoles : les première et deuxième , basilaires : l’interne , arrondie : 

l'externe, deux à trois fois aussi grande : les troisième, quatrième et 

cinquième , subarrondies, presque égales, formant avec leurs sem- 

blables une rangée transversale : les sixième et septième , constiluant 

avec leurs pareilles une rangée légèrement arquée : la sixième ou 

interne , occupant les deux tiers de la largeur, arquée ou échanerée 

postérieurement, par l'effet de la troisième bande anguleusement 

avancée dans le milieu de cette aréole : les huitième et neuvième : 

en rangée transversale faiblement arquée : la huitième ou interne , 

plus grande, en losange : la neuvième, subarrondie : la dixième , 

apicale, constituant avec sa pareille une aréole irrégulièrement ob- 

cordiforme , presque commune. 

Long. 0m,0070 (3 1/81). — Larg. 0m,0056 (2 1/21). 

Corps ovale ou assez brièvement ovale ; convexe; pointillé ; pubes- 

cent. Züte noire. Antennes et Palpes blonds : les premières , à massue 

noire. Prothorax en arc assez fortement dirigé en arrière, obtus au- 

devant de l’écusson , et subsinueux près de chaque angle postérieur, 

à la base ; peu obtus aux angles de derrière; à peine rebordé sur les 

côtés ; noir. Æcusson noir. Ælytres ovalaires , offrant vers le milieu 

de leur longueur leur plus grande largeur, en ogive postérieurement ; 

à peine rebordées : repli blond, extéricurement bordé de noir. 

Dessous du corps el Pieds, noirs. Plantule inerme, 

Parnie : l'Afrique méridionale (collect. Hope). 

Je l'ai dédiée à M. le capitaine Parry , entomologiste distingué des 

couvirons de Windsor. 

39. E. nigridarsis. Ooalaire ; pubescente. Prothorax et Elytres 

d'un rouge testacé, plus foncé ou brunätre sur le premier : les secondes, 
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ornées , d'un réseau noir, formé : 1° d'une bordure suturale ébroite, 

prolongée jusqu'à la moilié ; 2° d'un rebord externe ; 3° de quatre 

bandes transversales, dont les deux dernières s'unissent sans arriver & 

la suture : 4° de deux bandes longitudinales, prolongées : l'interne , 

de la base au tiers interne de la deuxième bande transversale : 

l'externe, du tiers externe de la deuxième bande, au milieu de la 

quatrième ; 5° d'une dent basilaire, dirigée vers le calus ; ce réseau 

divisant la surface de chacune en dix aréoles : 2, 3,2, 2, 1 ,-dont les 

quatre dernières ordinairement incomplètement closes. Tarses noirs. 

Epilachna nigritarsis, CuevroLAT, in collect. 

Long. 0",0078 (3 1/21). — Larg. 0®,0067 (31). 

Parnie : Sénégal (colleet. Chevrolat). 

Elle a la forme de l'£. Parryi, et ses élytres présentent le même 

dessin. Elle diffère de celle-ci, par sa taille un peu plus grande ; par 

la couleur du prothorax, des élytres, du dessous du corps el des 

pieds, qui sont d'un rouge Lestacé; par les troisième et quatrième 

bandes transversales des élytres n’arrivant pas tout-à-fait à la suture, 

près de laquelle elles se réunissent en demi-cerele; par la bordure 

suturale prolongée en forme de dent après la deuxième bande trans- 

versale, mais n’arrivant pas jusqu'à la troisième; par les huitième el 

neuvième aréoles incomplètement séparées. Plantule inerme. 

40. Æ. Iupimn. Ovalaire ; pubescente. Prothorax fauve. Elyrtres 

d'un blond cendré. ornées d'un réseau noir ou brun, formé : 1° d'une 

bordure suturale, étroite, à peine prolongée au-delà du quart de la 

longueur; 2 d'un rebord externe souvent nul; 3° de quatre bandes 

transversales, dont les deux dernières s'unissent presque sans arriver 

à la suture, dont la dernière atteint à peine le bord externe ; 4° de 

deux bandes longitudinales, prolongées : l'interne, de la base au tiers 

de la deuxième bande transversale : l'externe, du tiers externe de 

la deuxième bande au milieu de la quatrième ; 5° d'un trait 

basilaire, atteignant le sommet du calus : ce réseau divisant la 

surface de chacune en dix aréoles : 2, 3, 2, 2, 1, dont les quatre der- 

nières incomplètement closes. Tarses fauves. 

Long. 0",0059 à 0w,0067 (2 2/3 à 31). — Larg. 0",0045 

à 0m,0056 (2 à 2 1/21. 
Parre : la Guinte (colleet. Weslermann); côte orientale de 

l'Afrique (Muséum de Paris). 
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Elle à beaucoup d’analogie avec l'£. nigritarsis, dont elle se dis- 

tingue par une taille un peu moins forte; par la bordure sulurale 

n'offrant pas ou presque pas de traces au milieu du bord interne de 

la deuxième aréole juxta-suturale ; par la bordure externe moins ap- 

parente ou réduite à un rebord plus élroit, par les troisième el 

quatrième bandes transversales , à peine ou non réunies près de la 

sulure; par la quatrième , arrivant à peine ou n'arrivant pas au bord 

externe; par l’aréole intermédiaire de la deuxième rangée proportion- 

nellement plus grande; par les tarses de la couleur du reste des pieds. 

La teinte foncée des élytres varie du fauve blond au blond cendré. Le 

dessous du corps et les pieds sont fauves; d'un fauve blond ou d'un 

jaune lestacé. Plantule inerme. 

41. Æ, Dregei. Ovoalaire; pubescente. Prothorax d'un roux 

jaunûtre. Elytres de méme couleur, revétues d'un duvet blond, ornées 

d'un réseau noir formé : 1° d'une bordure suturale, étroite, prolongce 

jusqu'aux quatre cinquièmes 3 20 d'un rebord externe ; 3° de quatre 

bandes transversales ; 4° de deux bandes longitudinales, prolongées : 

l'interne, de la base au tiers interne de la deuxième bande transversale : 

l'externe, du tiers externe de la deuxième bande, au milieu de la 

quatrième ; 59 d'un trait basilaire passant sur le calus et prolongé 

presque jusqu'à la première bande transversale : ce réseau, divisant la 

surface de chacun en onze aréoles : 3 (les deux externes incomplé- 

tement closes) 3, 2, 2, 1. 

Epilachna Dregei, Des. Catal. p. 461 (T). 

Long. 0®,0078 (3 1/21). — Larg. 0",0067 (3!). 

Dessus du corps, y comprise la tête, d'un blond rougeâtre ou 

d'un roux jaunâtre, mais paraissant le plus souvent d'un blond cendré 

sur les élytres, par l’effet du duvet cendré plus épais. Dessous du 

corps noir sur les pro et mésosternum, sur les médi et postpeclus , 

sur la majeure partie des cinq premiers arceaux du ventre, d’un blond 

rougeâlre ou roussätre , sur les côtés des parties peclorales , du ventre, 

et sur le milieu des premier, quatrième et cinquième areeaux du 

ventre. Pieds d'un roux jaunâtre ou d'un blond rougeâtre : tarses 

noirs en dessus. Plantule inerme. 

Paris : le cap de Bonne Espérance (collect. Dejean, type). 

Découverte par M. Drège, à qui elle a été dédiée. 
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Obs. Par son port et par la disposition du réseau des élytres , elle 

ressemble aux précédentes. Elle diffère de l'£. Parryi, par la couleur 

de son prothorax; des Æ. nigritarsis et lupina, par sa bordure sutu- 

rale visiblement prolongée jusqu'aux quatre cinquièmes de la lon- 

gueur; de ces trois espèces , par la forme et la longueur du trait 

passant sur le calus, par la forme en losange de la neuvième aréole 

ou quatrième juxla-suturale; par la couleur du dessous du corps. 

42. IE. eamäma: Fasrrous. Ovoalaire ; pubescente. Prothorax 

noir. Elytres d'un rouge testacé, ornées d'un réseau noir, formé : 

1° d'une bordure suturale prolongée jusqu'aux quatre cinquièmes : 

2 d'une bordure externe ; 3° de quatre bandes transversales ; 4° de 

deux bandes longitudinales, prolongées : l'interne, de la base au tiers 

interne de la deuxième bande transversale : l'externe, du tiers externe 

de la deuxième bande, au milieu de la quatrième : 5° d'un Lait basi- 

laire passant sur le calus, prolongé presque jusqu'à la première bande 

transversale : ce réseau assez large, divisant la surface de chaque 

élytre en onze aréoles : 3 (les deux externes incomplèlement closes), 

3, 2,2, 1. 

Coccinella canina, Fawmevs, Spec. ins. 1. 4. p. 407. 75. — Jd. Mant. t. À. p. G2. 

401. — Jd. Ent. Syst. 1. 4. 4. p. 294. 419. — 7d. Syst. El. t. 4. p. 587. 162 

(suivant l'exemplaire typique de la collection de Banks, à Londres).— Gmec. €. Lixx. 

Syst. nat. t. 1. p, 1665. — Oriv. Encyc. m&th, t. 6. p. 80. 458. — Jd. Ent. t. 6. 

p+ 4060. 414. — Henosr, Naturs. t. 5. p. 515. 74. — Scnoenn. Syn. ins. t. 2. 
p. 205. 162. 

Coccinella 20-pustulata, Cassrroem, Nov. Ins. Spec. in Tauxn. Dissert, 4. p. 24 fig. 

36. — Id. Edit. got. p. 144. pl. T. fig. 56. — Guer. C. Linx. Syst. nt. 

t 1. p. 166%. — Ouiv. Encyc. méth, t 6. p. 158. — Hrnusr, Nat. t. 5. p. 507. 

64. pl. 56. fig. 19,— Tuuxe. Coleopt. capens. ix Mem. de lAcad. d. St-Pétersb. t. T 

(4820). p. 369. 

Long. 0",0067 (31). — Larg. 07,0056 (2 1/21). 

Corps convexe; garni d'un duvet cendré en dessus. 7éte noire, 

avec l'épistome et le labre , souvent d'un rouge teslacé., Antennes et 

Palpes d'un rouge testacé : premier article et massues des secondes : 

dernier arliele des derniers, noirs. Æepli d'un rouge testacé extérieure- 

ment bordé de noir. Dessous du corps et Pieds, noirs. Plantule inerme. 

Parure : le cap de Bonne-Espérance (Fabricius; collect. Dejean). 

Obs. Elle présente encore la forme et le dessin des élytres des 
, 

récédentes , el'e s'éloigne des Æ, nigrilarsis, lupina et Dregei, par P , B V1 , gets 
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son prothorax noir; des deux premières et de l'Æ. Parryi, par la 

couleur du fond des élytres et surtout par le trait basilaire, passant 

sur le calus, prolongé presque jusqu’à la première bande transversale; 

de toutes celles-ci, par un réseau généralement plus large. 

43. E. fulvo-signata : Rercus. Ooalaire; pubescente. Prothorax 

d'un rouge fauve. Elytres subcordiformes, d'un rouge testacé, ornées 

d'un réseau noir, formé : À° d'une bordure suturale; 2 d'une externe : 

30 de trois bandes transversales : la première, lite à la base par ses 

extrémités : la deuxième, vers le tiers : la troisième, vers les trois 

cinquièmes ; 4° d'une bande longitudinale prolongée du milieu de la 

bande transversale antérieure à la deuxième, et plus extérieurement 

de celle-ci au milieu de la troisième : ce réseau divisant la surface de 

chaque élytre en six aréoles : la première, couvrant le tiers médiaire 

de la base : les deuxième et troisième, en rangée transversale : les 

quatrième et cinquième, en rangée à peine arquée : la sixième, subapi- 

cale, anguleuse en devant. 

Epilachna fulvo-signata, Reicur, Voy. en Abyssinie. Mss. 

Érar sorwac. Prothorax d'un rouge fauve, sans taches. Ælytres d'un 

rouge leslacé; ornées d'un réseau noir, formé : 1° d'une bordure 

suturale , à peine plus large en devant que l'écusson , un peu moins 

étroite dans sa seconde moitié, dilatée, en forme de tache commune, 

en losange à sa réunion avec la deuxième bande transversale ; 2° 

d'une bordure externe, égale à la gouttière jusqu'aux trois cinquièmes, 

un peu plus large à partir de la troisième bande transversale el cou- 

vrant le dernier sixième de la sulure ; 3° de trois bandes transver- 

sales : l’antérieure, liée à la base sur le côté de l’écusson et à l'épaule, 

en are ou en angle dirigé en arrière , jusqu'au sixième environ de la 

longueur : la deuxième ou intermédiaire, vers le tiers de la longueur, 

inégale : la troisième ou postérieure, vers les trois cinquièmes où un 

peu après, anguleusement avancée dans son milieu ; 4° d’une bande 

longitudinale , naïssant de la partie anguleuse de la première bande 

transversale , et prolongée jusqu'à la seconde, aux trois seplièn:es 

internes ou un peu moins de la largeur, puis continuée par une 

autre bande liée aux quatre septièmes de la deuxième bande trans- 

versale, et aboutissant à la partie anguleuse de la troisième bande : ce 

réseau, sensiblement inégal (plus développé sur les points où se 

croisent les bandes et sur ceux où ils aboutissent aux bordures suturale 

Te 1 2PESClIeS 5 
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el externe), divisant la surface de chaque tlytre en six aréoles : la 

première , subarrondie ou oblriangulaire, couvrant le tiers médiaire 

de la base : les deuxième et troisième, subarrondies , formant avec 

leurs semblables une rangée transversale : les quatrième et cinquième, 

formant avec leurs semblables une rangée transversale faiblement 

arquée : la quatrième ou interne , subarrondie!, couvrant un peu plus 

de la moitié de la largeur : la cinquième, ovalaire : la sixième , irré- 

gulière , avancée en forme d'angle ou de dent à la partie médiaire de 

son bord antérieur , subarrondie ou faiblement échanerée à son bord 

postérieur. 

Long. 0",0081 (3 2/31). — Larg. 0m,0067 (31). 

Corps ovalaire; assez médiocrement convexe; pointillé sur le 

prothorax, plus superficiellement pointillé sur les élytres, mais 

marquées sur celles-ci de points assez gros; garni d’un duvet fin et 

cendré, en dessus. 7éte, Palpes et Antennes, d'un rouge fauve : 

premier arliele et massue de celles-ci , noirs ou obseurs. Prothorax 

en are où en angle dirigé en arrière , oblus au-devant de l’écusson , 

peu ou point sinueux près de chaque angle postérieur; subarrondi aux 

angles de devant, peu ou point oblus aux postérieurs; sensiblement 

moins déclive sur les côtés. Æcusson noir. Ælytres subcordiformes; 

offrant vers le quart leur plus grande largeur , rétrécies ensuite jus- 

qu'aux trois quarts et plus sensiblement de là à l'extrémité , en ogive 

à celle-ci ; relevées à partir des épaules en une goutlière égale, vers 

le tiers de la longueur , au douzième environ de la largeur , graduel- 

lement rétrécie ensuite, nulle à l'angle sutural : repli d’un rouge 

fauve ou testacé , extérieurement bordé de noir, Dessous du corps et 

Pieds, noirs ou d’un noir brun : majeure partie de l’antépectus el 

bord postérieur des arceaux du ventre , d’un rouge fauve ou lestacé. 

Parrie : l’Abyssinie (collect. Reiche, Lype). 

44. Æ. Hixta; Cassrnozm. Coalaire ; pubescente. Prothorax noir. 

Elytres subcordiformes, d'un rouge où d'un jaune testacé , ornces 

d'un réseau noir, forme : 1° d'une bordure suturale; 2 d'une bordure 

externe; 3° de trois bandes transversales ; 4° d'une bande longitu- 

dinale prolongée du milieu de la bande transversale antérieure vers 

le milieu de la postérieure : ce réseau assez large divisant la sur- 

face de chacune en six arcoles : la première, basilaire, échancrée 
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postérieurement : les deuxième et troisième (souvent confondues), en 

rangée transversale : les quatrième et cinquième. en rangée à peine 

arquée : la sixième, subapicale. 

Coccinella hirta, Cassrnoem, Nov. Ins. Spec. ix Tuuxs. Dissert, 4. p. 23. pl. 

lig. 55. — Id. Edit. gott. p. 144. pl. T. fig. 55. Gue. C. Lixx. Sist. nat. 1. 2. 

P. 1663. — Ouv. Encye. méth. t, 6 p. 78. 129. — Hrnvsr. Nat. 1. 5.p. 307. 

65. pl. 56. fig. 18.— Tuunr. Col, cap. in Mem. de l’Acad. d, St-Péter. t. T. p. 368. 

Coccinella 12-verrucata , Faun. Syst. EL. t. 1. p. 385. 51. — Souoexu. Sÿn. ins. 

t 2. p. 200. 151. — Tuuns. Col. cap. |. c. p. 569. 

Epilachna A2-verrucata, Des. Catal. p. 464. 

Érar Nonwaz. Prothorax noir, garni d'un duvet cendré. Elytres 

d'un roux testacé, plus ordinairement d’un jaune testacé, garnies 

d'un duvet cendré , ornées d'un réseau noir , formé : 1° d'une bordure 

suturale à peine plus large que l'écusson ; 20 d'une bordure externe , 

inégale, plus étroite de la moitié presque aux trois quarts, plus 

développée à l'angle apical; 3° de trois bandes transversales 

l'antérieure , au cinquième : l'intermédiaire, un peu après les deux 

cinquièmes ou un peu avant la moitié : la postérieure, arquée , vers 

les deux tiers où un peu avant, de la longueur ; 4° d'une bande 

longitudinale , naissant du milieu de la bande transversale antérieure. 

couvrant le calus, prolongée jusqu'au milieu de la troisième bande 

transversale où un peu plus en dehors : ce réseau, assez large, 

divisant la surface de chaque élytre en six aréoles : la première, 

couvrant la base depuis la bordure sulurale jusqu’à l'épaule ; échan- 

crée à son bord postérieur par le calus : les deuxième el troisième , 

subarrondies; en rangée transversale : les quatrième et cinquième, 

formant avec leurs semblables une rangée transversale faiblement 

arquée : la quatrième ou interne, presoxe carrée ou arrondie à son 

côté externe : la cinquième ou externe, subarrondie : la sixième , 

subapicale, irrégulièrement en ovale transversal, onduleuse à son 

bord antérieur, un peu échancrée au milieu du postérieur. 

Variations des Elytres. 

Obs. Le réseau est plus ou moins grèle ou plus ou moins développé ; quel- 

quefois il est interrompu. Les aréoles suivantes sont en général celles qui 

montrent le plus de tendance à s’unir : 

Var. x, Première et deuxième ou première et troisième, 

Scuoex |, c. Var, B: 

Var. 8. Les deuxième et troisième, 
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Var. y, Les quatrième et cinquième. 

Coccinellu guttato-fasciata , Gouvruss, Enum. ins. El. Cap. Bon. Spei. p .40. pl. fig. 5. 

Long. 0",0062 à 0",0072 (2 3/4 à 3 1/41). — Larg. 0",0056 
à 0m,0061 (2 1/2 à 2 3/41). 

Corps ovalaire; assez médiocrement convexe; superficiellement 

pointillé sur le prothorax, moins finement ponelué sur les élytres ; 

garni d'un duvet cendré. Tête noire. Antennes et Palpes d'un roux 

livide ou teslacé : massue des premières et dernier article des seconds, 

noirs. Prothorax en are dirigé en arrière , obtus au-devant de l'écus- 

son, et sinueux près de chaque angle postérieur, à la base; à 

angles postérieurs obtus ou subarrondis ; sensiblement moins déclive 

ou à peine relevé sur les côlés. Æcusson noir. ÆElytres subeordi- 

formes, plus larges vers le cinquième, rélrécies ensuile en ligne 

presque droile jusqu'aux quatre seplièmes, en ogive assez étroite 

à l'extrémité; à peine rebordées; un peu moins déelives exlérieu- 

rement depuis les épaules jusqu’à la moitié : repli d’un roux testacé , 

extérieurement bordé de noir. Dessous du corps et Pieds, noirs : 

proslernum parfois d'un roux testacé : spongioles des tarses 

roussâtres. 

Pari : le cap de Bonne-Espérance (colleet. Dejean, ete.) ; Port 

Natal (Perroud) ; la Cafrerie (Hope; Muséum de Stockholm). 

45. E. insidiosa. Ooalaire ; pubescente. Prothorax et Elytres, 

d'un jaune roussäâtre : les secondes ; subpunctiformes , ornées d'un 

réseau noir, formé : 10 d'une bordure suturale ; 29 d'une bordure 

externe; 39 de trois bandes transversales (l'antérieure, interrompue 

au moins du côté externe) ; 4° d'une bande longitudinale prolongée 

du milieu de la deuxième bande transversale au milieu de la troi- 

sième : ce réseau assez large divisant la surface de chacune en cinq 

aréoles : les premiére et deuxième , transversales (ordinairement incom- 

plètement closes) : les troisième et quatrième , en rangce transversale 

à peine arquée : la sixième, subapicale. 

Long. 0",0062 à 0m,0072 (2 3/4 à 3 1/41). — Larg. 0",0056 
à 0m,0061 (2 1/2 à 2 3/4!). 

Elle à tant d'analogie avec l'E, hirta, qu'elle semble n'en être 

qu'une variété locale, Elle en diffère par la tête, le prothorax, le 
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dessous du corps elles pieds qui sont entièrement d'un roux jaunâtre 

ou d'un jaune testacé, au lieu d'être noirs. 

Dans les exemplaires soumis à mon examen, la première bande 

transversale est tantôt isolée de la bordure sulurale, tantôt inter- 

rompue près de la tranche, tantôt interrompue dans les deux points, et 

la bande longitudinale ne commence qu'à la deuxième bande transver- 

sale, comme dansla var. A. de la précédente. 

Paruie : la Cafrérie (Muséum de Stockhlom) ; Port Natal (colle. 

Perroud). 

D. Elytres arrondies aux épaules, sans bordure suturale ni externe, ornées 

d'un réseau noir, divisant la surface de chacune en six ou sept aréoles 

rousses, dont deux ou trois communes. 

46. E. obsoleta; Orrvien. Subhémisphérique : pubescente ; d'un 
roux vif. Elytres ornces d'un réseau noir formant sur la suture trois 

arcoles communes et quatre autres sur chaque étui. 

Coccinella obsoleta, Ouiv. Entom, t, 6. p. 4058. 110. pl. 7. fig. 116. 

Epilachna obsoleta, Des. Catal. p. 461. 

Érar nonuaz. Prothorax el Elytres, d'un roux vif : le premier, 

sans taches : les secondes , ornées d’un réseau noir (paraissant d'un 

gris noir par l'effet du duvet), formé de trois branches transver- 

sales , irrégulières : la première, couvrant les trois cinquièmes 

internes de la base, formant sur le côté de l'écusson une dent dirigée 

en arrière, puis, de son extrémilé externe, prolongée longitudina- 

lement, en passant sur le calus , jusqu'au quart de la longueur et les 

deux cinquièmes externes de la largeur, où elle forme un angle 

presque droit, transversalement étendue ensuite jusqu'au cinquième 

du bord externe : la deuxième, naissant à la ‘moitié ou un peu plus 

du bord externe , en forme de tache en losange couvrant les deux 

septièmes externes, divisée ensuile en deux branches, formant un 

cercle de ce point à la suture , où elles se réunissent vers le milieu 

de la longueur : l'antérieure , bidentée en devant, liée par l'externe 

de ces dents à l'angle de la première bande : la dent interne située 

entre l'externe et la suture : la branche postérieure, anguleusement 

dilatée dans le milieu de son bord postérieur, c’est-à-dire vers la 

moitié de la largeur et les deux tiers de la longueur, unie par cet 

angle à la troisième : celle-ci, étendue des quatre einquièmes environ 

du bord externe aux six seplièmes de la suture, arquée en devant, 
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liée par le milieu de son bord antérieur à la deuxième : ce réseau 

divisant la surface des élylres en trois aréoles communes : l'anté- 

rieure, étendue de l’angle de la bande antérieure d'une élytre à celui 

de la bande de l’autre, en forme de ruban transversal, roux, lridenté, 

couvrant les trois cinquièmes internes de chaque étui: l'intermédiaire, 

orbiculaire, vers les trois quarts de la longueur : la postérieure , 

apicale , formant, par l'union des deux aréoles, une figure semi-orbi- 

culaire : ce réseau, partageant en outre la surface de chaque élytre 

en quatre autres aréoles : la première , humérale : la deuxième , liée 

au bord externe , vers les deux cinquièmes, étendue jusqu’à la moitié 

de la largeur : la troisième, orbiculaire, juxta-sulurale, vers la 

moilié de la longueur : la quatrième, liée au bord externe, vers les 

deux tiers, couvrant les deux cinquièmes externes de la largeur. 

Variations des Elytres. 

Obs. La branche antérieure de la deuxième bande est parfois incomplètement liée 

à la première ; de manière à permettre à la première aréole commune de s'unir 

avec la deuxième particulière à chaque élytre ; d'autrefois, au contraire, la dent 

interne de son bord antérieur, s’avance presque jusqu’à la dent juxta-scutellaire 

du bord postérieur de la première bande, de manière à constituer sur chaque 

élytre une aréole de plus, aux dépens dela suturale antérieure. 

Long. 0",0067 à 0m,0073 (3 à 3 1/41). — Larg. 0",0059 (22/31). 

Corps subhémisphérique ou très-briévement ovalaire ; pointillé et 

peu profondément marqué sur les élytres de points moins pelits ; 

couvert d'un duvet roux sur les parties rousses, cendré sur les 

parlies noires, en dessus. Zête, Antennes et Palpes, d'un roux vif. 

Prothorax en are dirigé en arrière , oblus au-devant de l’écusson et 

peu sensiblement sinueux, à la base; arrondi aux angles postérieurs ; 

sensiblement moins déclive ou légèrement relevé, sur les côtés. 

Elytres ovalaires ou obtusément subcordiformes, offrant vers les 

trois septièmes de la longueur leur plus grande largeur, rétrécies de 

là aux deux tiers et plus sensiblement ensuite, en ogive ou subar- 

rondies à l'extrémité ; offrant extérieurement une goutlière inclinée , 

assez étroite aux épaules , presque nulle après la moitié. Dessous du 

corps et Pieds, d'un roux moins vif que le dessus. Plantule inerme. 

Pare : les Indes orientales (collect. Dejean, Guérin, Reiche) ; 

Mozambique (Buquet); Madagascar (Muséum de Paris). 
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E. Elytres arrondies aux épaules, sans bordure suturale ni externe , ornées 

chacune de six taches noires, en majeure partie presque carrées ou suh- 

triangulaires, parfois notées de deux autres petites taches juxta-suturales 

postérieures, 

e. Première et cinquième taches notablement plus voisines de la suture 

que la troisième. 

47. E. doriea ; Borspuyar. Subhémisphérique : pubescente ; d'un 

rouge testacé, en dessus. Prothorax marqué de cinq à sept points 

noirs. Elytres ornées chacune de six taches subpunctiformes, noires : 

les première et cinquième, liées ou à peu près à la suture : la première, 

embrassant une partie des côtés de l'écusson : la deuxième, sur le 

calus : les troisième et quatrième , ordinairement en bande raccourcie 

liée aux deux cinquièmes du bord externe : ‘la cinquième, vers les 

trois cinquièmes : la sixième, aux quatre cinquièmes : ces taches, 

moins celle du calus, le plus souvent toules unies les unes aux autres. 

Érar Nonmar. Prothorax ‘et Elytres, d'un roux rouge, d’un roux 

teslacé ou d’un roux tirant sur le fauve, quelquefois paraissant fauve, 

par l'effet du duvet : le Prothorax, ordinairement plus pâle sur les 

côlés; marqué de cinq à sept laches subpunctiformes, noires : trois 

presque liées à la base : l'intermédiaire, au-devant de l'écusson, 

chacune des autres, entre celle-ci et l'angle postérieur : quatre plus 

antérieures, en rangée transversale : les intermédiaires souvent unies 

en forme de bande courte : les £lytres, ornées chacune de six taches, 

noires : les première el cinquième liées à la suture : la première 

embrassant la moilié postérieure des côtés de l'écusson, prolongée 

jusqu'au sixième de la longueur , ordinairement en s'écartant graduel- 

lement de la suture : la deuxième , sur le calus : la troisième, située 

vers les deux cinquièmes de la longueur , couvrant du quart à un peu 

plus de la moitié de la largeur , ordinairement en triangle dont le 

côté le plus long regarde la suture, liée ou généralement liée à la 

quatrième, et constituant avec elle une bande unie aux trois seplièmes 

du bord externe : la cinquième , aux trois cinquièmes , presque en 

carré large où plutôt dilatée longitudinalement de dedans en dehors , 

couvrant le tiers de la largeur : la sixième , en forme de bande, liée 

au bord externe, vers Les trois quarts de la longueur, étendue jusqu'au 

tiers interne de la largeur : les cinquième, troisième et deuxième, en 

ligne droite : la troisième , presque liée à la première : la cinquième, 

également rapprochée des troisième el sixieme. 
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Variations du Prothorax. 

Obs. Quelquefois la tache antéscutellaire est peu distincte. D’autreois les taches il I 
basilaires latérales sont unies avec les juxta-latérales de larangée antérieure, 

Variations des Elytres. 

Obs. J'ai décrit comme état normal celui qui m'a paru le plus élémentaire; mais 

ordinairement les taches, à part celle du calus qui reste isolée, se montrent 

unies les unes aux autres, et constituent un réseau formant deux aréoles 

communes, et deux autres sur chaque élytre : la première aréole commune, ova- 

laire, formée par les premiére , troisième et cinquième taches et leurs pareilles : 

la deuxième commune, par les cinquième el sixième taches : celte aréole im- 

complétement close postérieurement : la premiére aréole particulière à chaque 

ély're , formée par les première, troisième et quatrième, enclosant la deuxième 

tache, incomplètement close à la base et dans les deux cinquièmes antérieu s 

du bord externe : la deuxième aréo'e, subarrondie, formée par les troisième , 

quatrième , cinquième et sixième taches. 

Quand la matière noire a surabondé, le réseau acquiert assez de largeur 

pour rétrécir considérablement les deux aréoles communes, et remplir presque 

entièrement l’aréole particulière à chaque élytre. C’est à une de ces variétés 

par excès ; qu'il faut rapporter la 

Coccinella doryca, Boisouvaz, Voy. de PAstrol. p. 597. 14. pl. 8. fig. 24 (suivant 

l’exemplaire lypique existant au Muséum de Paris). 

Long. 0",00617 (31). — Larg. 0",0056 (2 1/21). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovalaire; finement ponc- 

tué; garni d'un duvet cendré peu épais. 7éte, Antennes et Palpes , 

d'un roux jaunâtre. Prothorax en are dirigé en arrière, émoussé 

ou tronqué au-devant de l'écusson et à peine subsinueux entre 

celui-ci et l'angle postérieur, à la base ; sensiblement moins déclive 

sur les côtés. Ælytres plus larges vers le cinquième ou le quart, 

subarrondie à l'extrémité; faiblement relevées extérieurement en un 

rebord élroil : repli d'un roux testacé, marqué d’une bordure noire 

irrégulière, correspondant au côté externe de l’aréole orbiculaire. 

Dessous du corps parfois brun où d’un brun noir sur les postpeclus 

el sur le ventre, ou sur les quatre premiers arceaux de celui-ci, et 

d'un roux testacé sur le reste, souvent avec les arceaux du ventre 

d'un roux testacé au bord postérieur ou même entièrement d'un 

roux leslacé : postpeelus parfois de la même couleur sur sa parlie 

discale. Lieds testacés ou d'un testacé roussâtre, avec les anté- 

rieurs ordinairement plus pâles , surloat chezle &'. Plantule bidentée. 
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Paruie : Dorei, dans la Nouvelle Guinée (Muséum de Paris, type 

décrit par M. Boisduval); les Indes orientales (Chevrolat , Guérin). 

48. ÆE. comsputa. Subhémisphérique ; pubescente; d'un roux 

fauve, en dessus. Elytres ornées chacune de six taches noires : 

les première, cinquième ct septième , liées à la suture : la première, 

embrassant les côtés de l'écusson, allongée : la deuxième, sur le 

calus : les troisième et quatrième, grosses, arrondies, formant une 

bande oblique liée aux trois cinquièmes du bord externe : la cinquième , 

en carré long, un peu après la moitié : la sixième , en ovale trans- 

versale ; et souvent de deux autres, petites , punctiformes (peut-être 

parfois nulles) : l'une , juxta-suturale , aux cing sixièmes : l'autre, 

apicale : la troisième, parfois liée à la première : les troisième , 

quatrième , Sixième el cinquième souvent unies. 

Érar normar. Prothorax d'un roux fauve, plus pâle sur les côtés. 

Elytres d'un roux fauve, ornées chacune de six taches noires : 

la première , embrassant la moitié postérieure des côtés de l'écusson , 

prolongée le long de la suture jusqu'au cinquième environ de la 

longueur, une fois plus longue que large , graduellement plus étroite 

en devant, formant avec sa pareille une tache commune , presque 

obcordiforme , couvrant ua cinquième à peu près de la largeur de 

chaque élytre : la deuxième, puneliforme , sur le calus : les 

troisième et quatrième, grosses , arrondies, liées ensemble, con- 

sliluant une sorte de bande transyersalement et obliquement dirigée 

d'avant en arrière, du cinquième interne de la largeur au bord 

marginal, couvrant du quart à la moitié de la longueur à son côté 

interne , et du tiers aux quatre seplièmes au bord marginal : la 

cinquième, presque en carré un peu plus long que large, et moins 

étroit en devant qu'en arrière, liée à la suture, de la moitié pres- 

que aux trois quarts de la longueur, constituant avec sa pareille 

une tache commune : la sixième, en ovale transversal, étendue 

du tiers interne presque jusqu'à la gouttière, vers les trois quarts 

de la longueur; et de deux autres, petiles, subpunctiformes , et 

dont la présence est vraisemblablement variable : l’une, liée à la 

suture, vers les cinq sixièmes : l’autre , apicale. 

V'uriations des Elytres. 

Obs. Dans l’exemplaire unique soumis à mon examen, la troisième tache est 

largement unie à la partie antéro-externe de la cinquième , et presque liée 

TAN 2ENSCNICe 96 
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à la partie pos éro-externe de la scutellaire, et la quatrième, ou l'externe des 

deux qui constituent la bande oblique, est unie par le milien de son bord 

po:téricur au tiers externe du bord antérieur de la sixième, en sorte que les 

seutellaire , troisième et cinquième , constituent avec leurs pareilles une aréole 

commune, couvrant la suture depuis la scutellaire jusqu'à la moitié de la 

longueur; les scutellaire , troisième et quatrième, formant une aréole enclosanl 

la tache du calus; les troisième, quatrième, cinquième et sixième, en 

forment une autre plus ou moins complètement fermée. Les taches doivent 

vraisemblablement avoir chez d’autres individus plus ou moins de dévelop- 

pement : les septième et huitième semblent destinées à faire parfois défaut. 

Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0",0052 (2 1/31). 

Obs. Elle se rapproche, par la figure de son corps, de l'E. signati- 

penis , dont elle s'éloigne par la forme de la cinquième tache, la posi- 

tion de la troisième. Z£te, Antennes, Palpes, Pieds et repli, d’un roux 

testacé : celui-ci bordé de noir dans la partie correspondante à la 

quatrième tache. Dessous du corps d’un roux testacé : postpectus et 

majeure partie médiaire du ventre, noirs. Plantule bidentée. 

Parme : ? (Muséum de Paris). 

49. E. signatipenmiss D» Unvirze , inéd, Borspuyaz. Subhemi- 

sphérique; pubescente ; d'un roux fauve, en dessus. Elytres ornées 

chacune de quatre taches et d'une bande raccourcie au côté interne , 

noires : les première el troisième taches juxta-suturales ou suturales : 

la première, embrassant au moins une partie des côtés de l'écus- 

son, deux fois et demie plus longue que large : la deuxième, sur 

le calus : la troisième, aux quatre seplièmes, oblriangulaire : la 

quatrième subdiscale, après les trois quarts : la bande, liée à la 

gouttière, presque & la moitié : celle-ci souventj unie à la tache 

obtriangulaire : la quatrième ; souvent allongée jusqu'à l'angle 

apical. 

C'occinella signatipennis, »'Unvu.Le, inéd. Boisouvaz, Voy. de l’Astrol. p. 593. 8 (sui- 

ant les exemplaires typiques). 

Epilachna signatipennis, v'Unviice, Der. Catal. p. 464. 

Érar nonmaz. Prothorax d'un fauve roux, plus pâle sur les côtés ; 

marqué sur les deux tiers de la ligne médiane d'une tache ou d'un 

trait noir, souvent indislinet. £/ytres d'un roux fauve ou d’un fauve 

roux, ornées chacune de deux taches et d’une bande raccourcie, 

noires : les première et troisième taches, voisines de la suture, 

souvent liées à elle : la première, embrassant au moins une parlie de 
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l'écusson , subparallèle , deux fois et demie environ plus longue que 

large, prolongée jusqu'au quart de la longueur : la deuxième, puneli- 

forme, sur le calus : la troisième, obtriangulaire, constituant 

souvent ayec sa pareille un triangle subéquiangle, dirigé en arrière : 

la quatrième, en forme de point assez gros, vers les quatre 

cinquièmes de la longueur , plus rapproché du bord externe que de la 

suture : la bande paraissant formée de deux taches unies, lransversa- 

lement et un peu obliquement prolongée du quart interne jusqu’à la 

gouttière , vers les trois seplièmes de la longueur, un peu plus anté- 

rieure à son bord interne. 

Variations des Elytres. 

Obs. Dans l’état normal, les taches juxta-scutellaires ne sont pas liées à la 

suture, et la première ne s’avance pas jusqu’à la base; la bande ne dépasse pas le 

bord interne de la gouttière; mais quand la matière noire plus abondante a 

donné aux signes noirs plus de développement, les taches juxta-suturales 

deviennent suturales : la première, s’avance jusqu’à la base et parfois même se 

lie sur celle-ci à la tache du calus : la bande s’étend jusqu’au rebord externe, 

s’unit par son angle postéro-interne à l’angle antéro-externe de la troisième 

tache, c’est-à-dire de l’obtriangulaire : la quatrième tache s’allonse jusqu'à 

l'angle sutural, en figurant une virgule sur l’élytre droite , et plus rarement elle 

se lie à la bande , par ses parties antéro-interne et antéro-externe qui s’avancent 

anguleusement jusqu’à ladite bande, en formant une petite aréole suborbiculaire. 

M. Boisduval a fait erreur en ne donnant que sept taches aux élytres réunies. 

Long. 0,0067 à 0°,0078 (3 à 3 1/21). — Larg. 0",0056 
à 0",0064 (2 1/2 à 2 7/81). 

De la forme des deux précédentes. Zéte, Antennes et Palpes, d'un 

roux fauve. Repli, Dessous du corps et Pieds, d'un roux testacé : le 

repli marqué d’une tache noire : le postpectus parfois en partie noir. 
Plantule bidentée. 

Partie : la Nouvelle Guinée , les îles Waïgiou , Arrou et aulres du 

même archipel (colleel. Buquet, Chevrolat , Dejean , Doué, Dupont, 

Guérin , Reiche ; Muséum de Paris). 

50. E. Boisduvali. Ovale; pubescente ; d'un jaune ou d'un roux 

cendré, en dessus. Prothorax marqué d'une tache noire, sur la ligne 
médiane. Elytres ornées chacune de six taches subpunctiformes ou 
diversement subtriangulaires, noires : troïs également voisines de la 
suture : l'antérieure, après l'écusson : l'intermédiaire presque en 
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triangle transversal, vers les deux cinquièmes : la postérieure, vers 

les trois cinquièmes : trois, rapprochées de la gouttière : l'antérieure, 

sur le calus : l'intermédiaire, aux trois septièmes, parfois liée au 

bord externe : la postérieure, plus grosse, aux quatre cinquièmes. 

Érar vonwar. Prothorax et Elytres, d'un jaune ou d'un roux 

cendré : le premier, orné vers les trois cinquièmes de lo ligne 

médiane , d’une lache noire, presque égale en largeur à la sinuosité 

postoculaire , parfois prolongée jusque près de la base : les secondes, 

parées chacune de six taches noires : les première el deuxième, 

formant avec leurs semblables une rangée transversale, près dela base: 

la deuxième ou externe , plus grosse , ovale ou pyriforme, couvrant 

le calus, prolongée presque jusqu'au cinquième de la longueur : la 

première ou interne, située un peu après l'extrémité de l’écusson , 

suborbiculaire , couvrant du dixième au tiers environ de la largeur : 

les troisième el quatrième , formant avee leurs semblables une rangée 

arquée : la troisième ou interne, juxta-suturale, plus antérieure, 

située vers les deux cinquièmes de la largeur , presque en triangle 

transversal dont le côté le plus court regarde le côté externe , 

élendue jusqu’à la moitié de la largeur : la quatrième , liée à la gout- 

tiére et parfois au bord externe, vers les trois seplièmes de la 

longueur, en forme de bande courte, ou de carré large à angles 

obliques, couvrant le tiers ou les deux cinquièmes externes de la 

largeur : la cinquième , aussi voisine de la sulure que les première 

et troisième, en triangle dont le côté le plus large regarderail la 

suture, des quatre septièmes aux deux tiers de la longueur : la sixième, 

la plus grosse , obliquement ovalaire, prolongée des deux liers aux 

six septièmes de la longueur , couvrant postérieurement plus de la 

moilié submédiaire de la largeur. 

Long. 0",0072 (3 1/41). — Larg. 0m,0056 (2 1/21). 

Corps ovale; convexe; d’un flave roux, d'un jaune ou d’un roux 7 ; 

cendré , garni d'un duvet presque de même couleur, court, fin et 

clairsemé , en dessus. Zéte, Antennes et Palpes, de même couleur. 

Prothorax en angle très-ouvert dirigé en arrière et tronqué au-devant 

de l'écusson, à la base; arqué sur les côtés; sensiblement moins 

déclive près de ceux-ci, légèrement relevé sur leur quart externe 

Élytres suborbiculaires, offrant vers le quart de la longueur leur 

plus grande largeur, subsinueusement en ogive postérieurement ; 
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relevées exlérieurement en une goultière rétrécie à partir du quart 
de la longueur, nulle vers l'angle apical. Dessous du corps et Pieds, 

de la couleur du dessus : postpectus et majeure partie médiaire du 

ventre , noirs. : 

Parnie : l'Australie ? (Muséum de Paris; colleet. Doué). 

Je l'ai dédiée à M. Boisduval, l’un des plus sayants lépidoptérolo- 

gistes de l'Europe. 

F. Elytres arrondies ou subarrondies aux épaules, d’un rouge ou d’un jaune 

testacé de nuance variable, sans bordures suiurale ni externe, ornées 

chacune de six points noirs : les premier et cinquième, liés à la suture ou 

très-voisins de celle-ci : le premier, près de l’écusson : le deuxième, sur le 

calus : le troisième, subdiscal, ou au moins au quart de la largeur, vers les 

deux cinquièmes de la longueur : le quatrième, lié au bord externe, ou 

rapproché de lui, vers les trois septièmes : le cinquième, vers les trois 

cinquièmes : le sixième , aux quatre cinquièmes, plus près du bord externe 

que de la suture ; notées quelquefois en outre d’uve lache subapicale, et plus 

rarement de une à trois autres taches punctiformes très-petiles, et le plus 

souvent nébuleuses où moins fortement marquées. Le corps est généralement 

pointillé sur le prothorax, et marqué de points moins petits sur les élytres. 

Cette section renferme des espèces dont l’étude est souvent rendue difficile 

par les élytres ayant le mème nombre de points noirs, disposés d’une manière 

presque identique, variables dans leur développement ; offrant souvent en 

outre quelques taches accidentelles, de position et de grosseur diverses , 

et par l’inconstance des taches prothoraciques, quand elles existent chez 

les types. Des observations locales peuvent seules permettre de résoudre 

les questions que j'ai dà laisse: douteuses, et de rectilier les erreurs que j'ai 

pu commettre. 

51. ÆE. altermans. Ooaaire; pubescente; d'un rouge roux, en 

dessus. Elytres arrondies à la base à partir des angles du prothorax; 

ornées chacune de six taches punctiformes, noires : les première et 

cinquième, liées à la suture : la première, embrassant avec sa pareille 

au moins la moitié de l'écusson : les cinquième et troisième, en ligne 

droite dirigée vers le quart du bord externe : celle du calus et la 

première, et les quatrième, troisième et cinquième souvent unies en 

forme de bandes. 

Érar vonmaz. Prothorax et Elytres, d'un rouge roux ou d’une 

teinte rapprochée : le premier , ordinairement plus pâle ou jaunâtre 

sur les côtés : les secondes, ornées chacune de six taches puneti- 

formes ou subpunctiformes, noires : la première , formant avec sa 
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pareille une tache cordiforme , commune, embrassant au moins la 

moitié postérieure de l'écusson, prolongée jusqu'au cinquième de la 

longueur : la deuxième, sur le calus : les troisième et quatrième, 

presque en rangée transversale ou formant avec leurs semblables une 

rangée faiblement arquée : la troisième, des deux cinquièmes aux 

trois seplièmes environ de la longueur, plus large que longue, un 

peu oblique, couvrant le tiers médiaire ou un peu moins de la 

largeur : la quatrième, un peu plus postérieure, liée aux trois 

seplièmes environ du bord externe , ordinairement dirigée un peu en 

arrière , ou vers la cinquième , dans sa parlie interne : la cinquième, 

liée ou à peu près à la suture, presque aux quatre septièmes : la 

sixième, aux quatre cinquièmes de la longueur, des deux cinquièmes 

aux cinq sixièmes de la largeur : la troisième , plus d’une fois moins 

rapprochée de la première que de la quatrième : les cinquième et 

troisième , en ligne droite dirigée vers le quart ou le cinquième du 

bord externe. 
Variations des Elytres. 

Obs. Ordinairement les deuxième, troisième et cinquième taches, sont anguleu- 

sement dilatées , et montrent ainsi la tendance qu’elles ont à s’unir ; plus ordi- 

nairement quelques-unes sont liées. Ainsi, 

Var. A. Celle du calus forme avec la scutellaire une bande basilaire 

noire, étendue d'un calus à l'autre, anguleusement prolongée après 

l'écusson, dont elle embrasse ordinairement alors les côtés jusqu'à la 

base. 

Epilachna basalis, Des, Catal. p. 461 (T). 

Var. B. Souvent alors les quatrième et troisième taches sont éga- 

lement unies en forme de bande. 

Var. C. Quelquefois méme la cinquième s'unit en même-temps à 

la troisième, de manière & constituer avec celle-ci et la quatrième une 

bande transversale commune, formant un arc commun, dirigé en 

arrière, couvrant le tiers interne de chaque élytre. 

Probablement il faut rapporter à cette variété les 

Coccinella octo-maculata, Cassrnoem, Nov. Ins. Spec. in Tnuns. Dissert, 1. p. 13. 

pl. fig. 45. — Jd. Edit. gott. p. 454. pl, T. fig. 11. Scnoexu. Syn, ins. 1. 2. p. 477. 

63. — Tuoxs. Coleopt. capens. #2 Mem. de l’Acad. de St-Pétersb, 1. 7 (1820). p.565. 

Coccinella capensis, Guec. C, Lin. Syst. na. t. 1. p. 1656. 105. 

Coccinella confluens, Ouv, Encyc, méth.t. 6. p. G1. 62. 

Corcinella 8-notata, Meussr, Nat. 1. 5. p. 270. 16. pl. 55. fig. 16, 
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Long. 0",0078 (3 1/21). — Larg. 0",0056 (2 1/21). 

Corps ovalaire ; convexe ; d'un rouge roux ou d’un roux rouge; 

garni d’un duvet flave roussâtre. Zéte, Antennes et Palpes, de même 

couleur. Prothorax en are faiblement dirigé en arrière, oblus ou 

tronqué au-devant de l'écusson , et bissinueux près des angles , à la 

base; sensiblement moins déelive sur les côtés. £lytres arrondies à 

la base à partir des angles du prothorax ou très-près de ceux-ci; plus 

larges vers le cinquième de leur longueur , rélrécies ensuite et plus 

forlement dans le dernier liers, en ogive à celui-ci; munies d'un 

rebord étroit ne formant pas une gouttière : repli, Dessous du corps 

et Pieds, d'un roux rouge ou d'un roux jaune: le repli, marqué 

d'une tache noire, correspondant à la troisième : le dessous du corps, 

noir sur une partie du postpeclus et même sur presque tout ce 

segment, et sur la majeure parlie médiaire des trois ou quatre 

premiers arceaux du ventre. 

Parnie : Java (collect. Chevrolat, Dejean, Germar et Schaum, 

Leconte, Melly, Westwood). 

Elle se distingue de l'£. pytho par sa forme plus allongée; de 

l'E. Grayi par sa couleur, par son prothorax sans taches, par la po- 

sition de la première des élytres, et de toutes les autres espèces 

voisines par la direction de la ligne imaginaire qui passerait sur les 

cinquième et lroisième laches. 

52. E. ennenastieta. Ooalaire; pubescente ; d'un rouge bru- 

nâlre, en dessus. Elytres arrondies à la base, à partir des angles du 

prothorax ; ornces chacune de six taches punctiformes, noires : les 

première el cinquième, presque liées ou liées à la suture : la première, 

à l'extrémité de l'écusson où un peu avant : les cinquième et troisième, 

en ligne droite avec le sommet du calus : la sixième, arquée : les 

quatrième el troisième, parfois unies en forme de bande. 

Coccinella undecim-sticta, ve Haax, inéd, 

Epilachna diffinis, Des. Catal. p. 460 (D). 

Epilachna chrysomelina var. Des. ün collect. 

Érar vonwaz. Prothorax d'un rouge testacé où d'un rouge Leslacé 

brunâtre, plus pâle sur les côtés. Ælytres d'un rouge vermillon 

brunâtre, ou d'un rouge foncé ou obseur lirant sur le roux ou le jau- 

nâtre, ornces chacune de six laches punceliformes ou subpuncti- 
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formes, noires : la première, obliquement ovale, embrassant ordi- 

nairement la moitié postérieure des côtés de l'écusson, prolonge 

jusqu’au sixième de la longueur, en s’écarlant graduellement de la 

sulure : la deuxième, sur le calus où un peu en dehors : la troisième, 

en ovale transversal , élendue du quart à la moitié ou un peu plus de 

la largeur , vers les deux cinquièmes de la longueur : la quatrième , 

à peine plus postérieure, liée au bord externe, un peu obliquement 

dirigée en arrière presque jusqu'aux deux cinquièmes externes de la 

largeur , presque liée et quelquefois même unie à la troisième : la 

cinquième, en ovale transversal, liée ou à peu près à la sulure, 

vers les trois cinquièmes de la longueur : la sixième , en forme d'arc 

dirigé en avant, couvrant les deux cinquièmes aux sept huitièmes 

de la largeur, vers les quatre cinquièmes de la lengueur : les 

cinquième el troisième en ligne droite avec le sommet du calus : la 

troisième, un peu plus rapprochée de la première que de la 

cinquième : celle-ci plus voisine , et souvent assez sensiblement ;, de 

la sixième que de la troisième. 

Oùs. Quelquefois la première tache se montre isolée de la suture et des côtés 

de l’écusson , ou même un peu postérieure à celui-ci. 

Long. 0®,0078 (3 1/21). — Larg. 0",0061 (2 3/41). 

Corps ovalaire; convexe ou médiocrement convexe; garni d'un 

duvet cendré, fin et court, en dessus. Zéte de la couleur du prothorax 

ou des élytres. Æntennes et Palpes, d'un rouge testacé. Prothorax 

en are ou en angle très-ouvert, dirigé en arrière , obtus ou tronqué 

au-devant de l’écusson , et à peine subsinueux près des angles poslé- 

rieurs , à la base; sensiblement moins déelive près des côtés , légë- 

rement relevé, à ceux-ci. £lytres arrondies à la base à partir des 

angles du prothorax; obtusément subcordiformes ; plus larges vers le 

cinquième de leur longueur , subarrondies ou largement en ogive 

dans le dernier quart ; extérieurement relevées, à partir du milieu de 

la base , en une goultière étroile, prolongée presque jusqu’à l'angle 

sutural, moins étroite vers les deux tiers que vers le milieu : repli 

d'un roux teslacé , marqué d'une tache puneliforme noire, corres- 

pondant à l'extrémité de la quatrième tache. Dessous du corps et 

Pieds, d'un roux flayescent : côtés du postpeclus noirs : ventre paré 

de deux larges bandes de même couleur , envahissant les plaques 

abdominales, el prolongées en se réunissant jusqu'au troisième ou 
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quatrième arceau, dont elles couvrent la moilié médiaire; plaques 

abdominales en angle, à eôlés subeurvilignes, prolongtes au moirs 

jusqu'aux lrois quarts de l’arceau. 

Parure : Java (collect. Buquet, Chevrolat, Dejean, Germar et 

Schaum, Guérin, Hope, Melly, Reiche , Westwood; Muséum de 

Paris. 

Obs. Elle se distingue de toutes les espèces voisines, par la forme 

arquée en avant de la sixième tache des élytres. 

53. Æ. compilata. Ovalaire ; pubescente ; d'un rouge brunätre, 

en dessus. Elytres arrondies à la base seulement à partir du côté 

externe du calus ; ornées chacune de six taches punctiformes, noires : 

les premiére el cinquième, très-voisines de la suture : la première , 

embrassant presque avec sa pareille la moitié au moins des côtés de 

lécusson : la quatrième, liée au bord externe aussi antérieurement 

que la troisième, un peu dirigée en arrière à sa partie interne : les 

cinquième el Wroisième, en ligne droite avec le sommet du calus : la 

sixième, subarrondie : les ‘quatrième et troisième, parfois unies en 

forme de bandes. Ventre d'un rouge testacé. 

Long. 0M,0090 (41). — Larg. 0",0078 (3 1/21. 

Elle a beaucoup d'analogie avec l'Æ. endecasticta, par la figure 

du corps , par la position respeelive des troisième el quatrième taches 

et par la forme de cette dernière. Elle en diffère par une taille plus 

grande ; par ses élytres d'une teinte plus fauve , en ligne droite ou à 

peu près à la base , depuis l’écusson jusques après le côté externe du 

calus : par les première et cinquième taches , arrondies, à peine liées 

à la suture, ou plutôt n'arrivant pas jusqu'à celle-ci; par la forme 

arrondie ou à peine oblusément tronquée à sa partie postérieure , de 

la sixième lache; par son ventre entièrement d’un rouge tlestacé, 

sans laches; par ses plaques abdominales à côlé interne , arqué à 

côlé externe droit. Dans l’exemplaire unique soumis à mon examen , 

les troisième et quatrième taches forment une bande étranglée , 

naissant du bord extérieur, et raccourcie au côté interne. 

Parnie : Java (collect. Buquet). 

54. Æ. tæniata. Prièvement ovalaire ; pubescente, Elytres subar- 

rondies à partir des angles du prothorax, d'un rouge brunûtre, 

mA SCT. 97 
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ornées chacune de six taches punctiformes, noires : les premuüère et 

cinquième, lices à la suture : la première, embrassant avec sa pareil’e 

au moins la moitié de l'écusson : la quatrième, liée au bord externe, 

un peu plus antérieure dans ce point que la troisième, obliquement 

dirigée en arrière jusqu'au quart externe : les cinquième et troisième, 

en ligne un peu arquée en dehors avec le sommet du calus : les deuxième 

et première, et les quatrième, troisième et cinquième, souvent unies 

en forme de bandes. 

Érar sonmar. Prothorax d'un rouge testacé , plus pâle ou jau- 

nâtre ; sur les côtés. Æ/ytres d'un rouge brunâtre ou d'un rouge tirant 

sur le fauve , ornées chacune de six laches punetiformes ou subpune- 

tilformes , noires : les première el cinquième, liées à la sulure : la 

première, subarrondie , embrassant au moins la moitié postérieure, 

ou parfois la totalité des côtés de l'écusson , prolongée après celui-ci 

d'une longueur égale à ce dernier , couvrant le cinquième environ 

de la largeur de ehaque élytre, offrant avec sa pareille une sorte de 

tache commune : la deuxième , sur le calus : la troisième , en ovale 

transversal, couvrant du quart à un peu plus de la moitié de la 

largeur , presque au trois cinquièmes de la longueur : la quatrième , 

liée au bord externe, un peu plus antérieure dans ce point que la 

troisième , obliquement dirigée en arrière jusqu'au tiers exlerne de 

la largeur, puis prolongée, en se rétrécissant, jusqu’à la troisième , 

avec laquelle elle forme une bande raccourcie el étranglée: la 

cinquième , subpunetiforme , aux trois cinquièmes ou un peu plus de 

la longueur : la sixième , plus large que longue, presque en parallé- 

lipipède oblique et obtus à ses angles, rapprochée du bord externe , 

vers les qualre cinquièmes de la longueur : les cinquième et troisième, 

cn ligne presque droite ou un peu arquée en dehors avec le sommet 

du ealus : la troisième, un peu moins rapprochée de la première 

que de la cinquième : celle-ci, presque à égale distance de la 

troisième. et de la sixième. 

Obs. La couleur du dessus du corps varie un peu de teinte. 

Var. À. Parfois la tache juxta-scutellaire S'unit à la deuxième, 

en formant une bande transversale noire, commune, étendue, d'un 

calus à l'autre, prolongée en angle obtus sur la suture, jusqu'au 

sixième ou un peu plus : cette bande, tantôt presque lice à la base, 

quand la matière colorante a abonde, plus ordinairement isolce de 

celle-ci. 
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Var. B. Quelquefois la bande formée par les troisième ct quatrième 

taches se lie à la cinquième, en constituant une bande transversale 

commune, brusquement dirigée en arrière, près de la suture, jusqu'aux 

deux tiers environ de la longueur. 

Ordinairement cette bande est étranglée ; mais quand la matière noire a été abon- 

dante, l'étranglement s’efface presque entièrement, 

Long. 0",0059 à 0",0064 (2 2/3 à 2 7/81). — Larg. 0w,0050 
à 0",0052 (2 1/4 à 2 1/31). 

Corps brièvement ovalaire; convexe; garni d’un duvet cendré 

roussâtre. Zête, Antennes et Palpes , d'un rouge testacé. Prothorax 

en angle très-ouvert dirigé en arrière, tronqué au-devant de l’écus- 

son et non sinueux, à la base; sensiblement moins déelive près 

des côtés; relevé en rebord , à ceux-ci. Elytres arrondies à la base , 

à partir du calus , ou des angles du prothorax, oblusément subcordi- 

formes, offrant vers le quart de leur longueur leur plus grande 

largeur, obtusément en ogive postérieurement; extérieurement 

relevées en un rebord offrant à peine vers les épaules une gout- 

tière étroite : repli, Dessous du corps et Pieds , d'un roux testacé : 

repli marqué d'une lache noire subpunctiforme, correspondant à la 

quatrième : majeure parlie du postpectus, et ordinairement majeure 

partie médiaire des trois ou quatre premiers arceaux du ventre, 

noires : celle parlie noire envahissant les plaques abdominales. 

Parure : Java (colleet. Melly); Madras (Hope). 

Obs. Dans la collection de M. Chevrolat, se trouve un individu 

qui semble constituer une espèce intermédiaire (£. phyllophaga) , 

entre les Æ. compilata et tæniata. est notablement moins grand 

que la première el sensiblement plus que la seconde de ces espèces. 

Il semble différer de cette dernière , avec laquelle il a tous les autres 

rapports, par ses élytres en ligne droite ou presque droite à la base 

jusqu’au côté externe du calus, ou n'offrant qu'une courbure insen- 

sible à partir des angles du prothorax , à peine relevées en un rebord 

ne formant pas goutlière; par ses plaques abdominales non envahies par 

la couleur noire. Chez cet exemplaire, les première et deuxième 

taches et les quatrième, troisième el cinquième, s'unissent en forme 

de bandes, comme chez les var. À. et B. de l'£. tæniata. Patrie : Java. 

Peut-être, et arce plus de raison , faut-il rapporter à l'Æ, tæniata 
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des individus indiqués dans les collections sous les noms de 

Epilachna lyncula, Darmax. 

Epilachna ehrysomelina var. Des. in collect. 

Le caractère Le plus distinetif qui les sépare de l'E. tæniata, à 

laquelle ils ressemblent d’ailleurs en tous points, est le suivant : chez 

l'E. lyncula, la quatrième tache , d'un développement presque uni- 

forme, est plus postérieure que la troisième dans le point de son bord 

antérieur où elle se lie au bord externe , et elle est dirigée un peu en 

avant à sa parlie interne; chez l'£, tæniata, la quatrième tache, 

dilatée de dedans en dehors, est plus antérieure que la troisième, 

dans le point de son bord antérieur où elle se lie au côté externe, et 

elle est dirigée un peu en arrière à sa partie interne. Le ventre de 

PE. lyncula est rarement marqué de noir. 

J'en ai vu un exemplaire ayant le dessus du corps d'un jaune 

testacé ou cendré, et le dessous d’un brun noir sur les médi et post- 

pectus et sur le ventre : ces segments s'étaient sans doute enrichis de 

la matière colorante manquant aux parlies supérieures. 

Parnie : Java (colleet. Chevrolat, Dejean, Melly); Port Natal 

(Buquet). 

Enfin , à l'£. lyncula, il faut vraisemblablement rattacher un indi- 

vidu (Æ. sodalis) provenant également de Java, et faisant partie de 

la collection de M. Chevrolat, chez lequel les élytres présentent une 

seplième tache subapicale. Chez cet exemplaire , la quatrième tache 

offre l'effet d’un gros point noir ordinairement isolé du bord externe, 

auquel il se serait uni par l'extension de la malière colorante. 

55. E. Grayi. Ovalaire; pubescente ; d'un rouge fauve ; en des- 

sus. Prothorax marqué d'une tache noire sur la ligne médiane. 

Elytres arrondies à la base à partir des angles du prothorax : ornces 

chacune de six taches punctiformes , noires : les première et cinquième , 

liées à la suture : la première, vers l'extrémité de l'écusson : les 

cinquième et troisième, en ligne dirigée vers le cinquième du bord 

externe. 

Érar nonuaz. Prothorax et Elytres fauves , d’un fauve rouge ou 

d’un rouge fauve : le premier, marqué d'une tache noire, couvrant 

ordinairemennt du quart aux trois cinquièmes de la ligne médiane: 

les secondes, ornées chacune de six points noirs, assez gros : le 
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premier, ovalaire, naissant à l'extrémité de l'écusson, ou plus 

ordinairement un peu après, lié par son bord antéro-interne à la 

suture, dont il se détache souvent à sa partie postérieure , embrassant 

rarement la parlie postérieure de l’écusson : le deuxième, sur le 

le calus : le troisième, couvrant du quart ou un peu plus aux quatre 

septièmes de la largeur, vers les deux cinquièmes de la longueur: 

le quatrième, subarrondi, lié au rebord externe, vers les trois 

seplièmes ou un peu plus de la longueur, obliquement dirigé en 

arrière à sa parlie interne : le cinquième, lié à la suture, aux 

quatre septièmes de la longueur , subarrondi, ou obliquement dirigé 

en avant à son côlé interne : le sixième, le plus gros, en ovale 

transversal, couvrant la moitié submédiaire de la largeur , vers les 

quatre cinquièmes de la longueur, plus rapproché du bord externe 

que de la suture : les cinquième et troisième, en ligne dirigée 

vers le cinquième du bord externe, c'est-à-dire en dehors du calus. 

Variations du Prothorar et des Élytres. 

Obs. La teinte du dessus du corps est plus ou moins foncée. Les taches du pro- Î I 
thorax et des élytres varient un peu de grosseur : les première et cinquième, 

des dernières, formant tantôt avec leurs semblables une tache commune sub- L 

arrondie, tantôt elles s’écartent sensiblement de la suture : la première, 

d'avant en arrière : la cinquième, d’arrière en avant. 

Long. 0m,0078 (3 1/21). — Larg. Om,0064 (2 7/81). 

Corps brièvement ovalaire; convexe; pointillé sur le prothorax ; 

parsemé sur les élytres de points moins petits ; fauves , d’un rouge 

tirant sur le fauve ou d’un rouge brunâtre , et garni d'un duvet cen- 

dré, en dessus. 7Zéte de même couleur. Antennes et Palpes d'un 

flave testacé. Prothorax en are dirigé en arrière, oblus au-devant de 

l'écusson et sinueux près des angles postérieurs, à la base; sensi- 

blement moins déelive sur les côtés. Ælytres arrondies à la base , à 

partir des angles du prothorax; offrant vers le cinquième ou le 

quart de leur longueur leur plus grande lirgeur, subsinueusement 

ct assez faiblement rétrécies ensuite, en ogive dans le ticrs poslé- 

rieur; sans traces de gouttière sur les côlés. Dessous du corps et 

Pieds, d'un roux fauve : postpectus noir de chaque eôlé de la ligne 

médiane. 

Parure : le Bengale (collect. Hope) ; les parties septentrionales de 

l'Inde (Muséum britannique). 
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Je l'ai dédiée au savant M. John Gray, conservateur du Muséum 

britannique, comme un souvenir de l’accueil gracieux que j'ai 

trouvé auprès de toutes les personnes attachées à cel établissement. 

Elle se distingue facilement des espèces voisines par sa lache 

prothoracique et par la direction de la ligne imaginaire passant sur 

les cinquième et troisième laches des élytres, 

56. ÆE. indiea. Suhémisphérique ; pubescente ; d'un rouge testacé 

brunätre, en dessus. Prothorax marqué de quatre à sept points noirs. 

Etytres arrondies à la base seulement à partir du côté externe du 

calus, ornées chacune de siœ taches punctiformes, noires + les première 

et cinquième, isolées de la suture : l& première, au niveau de l'extré- 

milé de l'écusson ow un peu plus avant : la quatrième, sensiblement 

plus postérieure que la troisième, Soit presque isolée du bord externe, 

soit lice à lui : les cinquième et troisième, en ligne dirigée vers les deux 

tiers de la base. 

Epilachna indica, Reieue, ën collect. 

Érar vonmar. Prothorax d'un roux testacé ou d’un rouge lestacé 

livide et légèrement brunâtre; ordinairement plus pâle sur les côtés; 

marqué de sept points noirs : Lrois , près de la base : l'antéscutellaire , 

petil: chacun des autres, entre celui-ci et l'angle postérieur : les 

quatre autres, en rangée transversale : les juxta-médiaires souvent 

unis. Ælytres d'un rouge testacé branâtre ou d'un rouge vermillon 

obseur ; ornées chacune de six points noirs , en général égaux chacun 

au moins au quart de la largeur vers le tiers de la longueur : les 

premier et cinquième, isolés de la suture : le premier, commencant 

à l'extrémité de l'écusson ou à peine plus avant, séparé de la suture 

par un espace égal au quart où à la moilié de son diamètre : le 

deuxième , sur le ealus : le troisième , vers les deux cinquièmes de la 

longueur : le quatrième , vers les trois septièmes , subarrondi , lié au 

bord externe par l'extension de la matière noire, mais pouvant s'en 

montrer quelquefois isolé : le cinqüième , aux trois cinquièmes : le 

sixième , aux quatre cinquièmes ; une fois au moins plus rapproché 

du bord externe que de la suture : les cinquième el troisième, en 

ligne dirigée vers les angles postérieurs du prothorax , en passant au 

côté interne du calus : le cinquième , plus voisin du sixième que du 

troisième. 
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Variations du Prothorax et des Elytres. 

Obs. Les deux points juxla-médiaires du prothorax sont ordinairement unis sur la 

ligne médiane et parfois à l'antéscutellaire ; d’autres fois ces trois points man- 

quent. Les points des élytres varient un peu de grosseur : les troisième et 

quatrième sont surtout sujets à avoir plus de développement. Je n'en ai vu 

aucun uni à l’un de ses voisins. 

Long. 0",0071 (3 1/31). — Larg. 0m,0067 (3!). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovalaire ; garni d’un duvet 

cendré , en dessus. Æ/ytres en ligne presque droite à la base depuis 

l'écusson jusqu'au côté exlerne du ealus , ou à peine anguleuse près 

des angles postérieurs du prothorax; offrant vers le quart de leur 

longueur leur plus grande largeur , assez largement en ogive posté 

rieurement ; à peine relevées extérieurement en rebord très-étroit ; 

repli marqué d'une tache noire. Dessous du corps et Pieds, d'un roux 

cendré : postpeetus, en parlie noir : ventre peu obscur. Plaques 

abdominales en angle obtus prolongé jusqu'aux trois quarls de 

l'arceau , en ligne droile ou subsinueuse au côté externe. 

Pare : les Indes (colleet. Dejean, Reiche). 

Obs. Elle s'éloigne visiblement des espèces voisines par sa forme 

plus orbieulaire; ses élytres plus larges, et la direction des cinquième 

et troisième laches , contribuent à la faire reconnaître, 

57. E. pytho. Subhémisphérique : pubescente ; d'un rouge roux, 

en dessus. Prothorax jaunûtre, sur les côtés. Elyures arrondies à la 

base, seulement à partir du côté externe du calus ; ornées chacune de 

six taches punctiformes noires : les première et cinquième, liées à la 

sulure : la première, embrassant une partie de l'écusson : les troisième 

et quatrième presque sur la même ligne transversale : la quatrième, 

subarrondie, liée au bord externe : les cinquième et troisième, formant 

avec le sommet du calus une ligne presque droite ou faiblement arquée 

en dehors. 

Epilachna pytho, Reicue, tu collect. l Py 1 » 

Erar Normaz. Prothorax d'un rouge roux ou roussâlre , ordinai- 

rement plus pâle que les élytres, graduellement d’une teinte plus ou 

moins jaune dans son quart externe. Æ/ytres d'un rouge roux ou 

roussâtre , ou d'un rouge Lestacé Lirant sur le roux; ornées chacune 
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de six points noirs : les premier et cinquième, liés à la suture : le 

quatrième , ordinairement le plus gros, subarrondi ou un peu obli- 

quement dirigé en arrière à sa partie inlerne , aussi avancé à son 

bord antérieur que le Lroisième , mais plus postérieurement prolongé 

en arrière, copstiluant avec celui-ci une rangée transversale : le 

cinquième, aux lrois cinquièmes : les cinquième el troisième , dirigés 

vers le sixième du bord externe : le troisième , sensiblement moins 

rapproché du premier que du cinquième. 

Variations des Liytres. 

Obs. Les points varient de grosseur. Les premier et cinquième, suivant [eur déve 

loppement, constituent avec leurs pareils une tache commune, ou figurent 

deux taches accolées l’une contre l’autre : le premier n’embrasse ordinairement 

que la moitié postérieure de lécusson, mais d’autres fois s’avance presque 

jusqu'à la base : le troisième est parfois réduit à une sorte de trait ou d’ovale 

transversal, 

Long. 0",0072 (3 1/41). — Larg. 0",0059 (2 2/31). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovalaire; d'un rouge 

roux ou d'une teinte rapprochée et garnie d'un duvet presque de 

même couleur. 7éte, Antennes et Palpes, de la couleur du prothorax : 

celui-ci, en arc dirigé en arrière, obtus ou tronqué au-devant de 

l'écusson; sensiblement moins déelive près des côtés. Ælytres en 

ligne presque droite à la base , depuis l’écusson jusqu’après le calus, 

ou s’écartant à peine de la ligne droite à partir des angles postérieurs 

du prothorax ; offrant vers le quart ou un peu plus de leur longueur 

leur plus grande largeur , en ogive assez large postérieurement; ex- 

térieurementrelevées en une gouttière très-étroite, prolongée jusqu'aux 

sept huilièmes : repli marqué d’ane tache noire. Dessous du corps 

et Pieds, d'un roux jaune ou d’un jaune roux : partie du médipectus 

noire : ventre orné sur ses deux ou trois premiers arceaux de deux 

bandes noires convergeantes, envahissant à peine les plaques abdo- 

minales : celles-ci en angle obtus, prolongé jusqu'aux deux tiers 

ou un peu plus de l’arceau , à côtés subeurvilignes. 

Parrie : Java (collect. Buquet, Reiche); Sumatra (Muséum de 

Copenhague). 

Obs. Elle se rapproche par la forme de son corps de l'£, indica, 

dont elle s'éloigne par sa couleur, par son prothorax sans taches, 
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par la position des première et cinquième taches , par la direction des 

cinquième el troisième, ete. Par la direction de ces taches et par sa 

couleur, elle se rapproche de l'£. alternans, dont elle est facile à dis- 

tinguer par la forme arrondie de son corps, par la proximité moins 

grande des cinquième et troisième taches, ete. 

58. E. socialis. Sufhémisphérique; pubescente: d'un rouge 

testacé rosätre, en dessus. Prothorax ordinairement marqué de 

quatre taches noires. Elytres arrondies à la base à partir des angles 

postérieurs; ornées chacune de six points noirs : les premier et 

cinquième, notablement isolés de la suture : le premier, au niveau de 

l'extrémité de l'écusson ou plus avancé : le quatrième, isolé de la 

gouttière : les cinquième et troisième, en ligne dirigée vers les deux 

cinquièmes de la base. 

Érar vorwar. Dessous du corps d'un rouge testacé rosätre ou car- 

miné. Prothorax marqué de quatre taches noires : les externes , sub- 

punetiformes , situées près du milieu du bord externe : les internes , 

entre celles-ci et la ligne médiane, allongées, n'alteignant ni le 

bord antérieur ni la base. Æ/ytres ornées chacune de six points 

noirs , ordinairement égaux chacun au sixième , ou moins souvent au 

cinquième de la largeur de chaque élui, vers le milieu de la lon- 

gueur : les premier et cinquième , éloignés de la suture d'un espace 

ordinairement égal à la moitié de leur diamètre : le premier, com- 

mencant ou à peu près au niveau de l'extrémité de l’écusson ou un 

peu plus ayant : le deuxième, sur le ealus : les troisième et quatrième, 

ordinairement les moins petits ou les plus gros : le troisième, du 

quart à la moitié ou un peu moins de la largeur, vers les deux 

cinquièmes de la longueur : le quatrième, vers les trois seplièmes, 

isolé de la goutlière ou à peine lié à celle-ci : le cinquième , vers les 

trois einquièmes : le sixième, aux quatre cinquièmes de la longueur, 

de la moitié environ aux trois quarts de la largeur : les cinquième et 

troisième, en ligne droite dirigée vers les deux cinquièmes ou le 

milieu de la base : les sixième, cinquième et deuxième, en ligne 

droite. 

Variations du Prothorax et des Élytres. 

Obs. Parfois les taches intermédiaires du prothorax sont moins développées ; 

quelquefois les externes où mème toutes sont peu apparentes ou disparaissent 

complètement, el dans ce cas, la teinte foncière du prothorax et des élytres 

Tel. 20 série. 98 
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passe à des nuances plus claires, qui se rapprochent souvent du jaune rous- 
sàlre ou testacé, 

Lorsque les taches intermédiaires sont très-développées, on serait quelquefois tenté 

de les considérer chacune comme le produit de l'union d’une tache basilaire 

à une dorsale; mais lors même qu'il en serait ainsi, l’Æ, socialis se distin- 

guerait des autres espèces offrant six taches sur le prothorax, par la position 

de chaque basilaire, située au quart ou au tiers interne de l’espace existant 

entre le milieu du bord externe et l’angle de derrière. 

Les points noirs des élytres, varient lésèrement de grosseur; je n’en ai vu aucun 

se lier soit à la suture, soit au bord postérieur, soit à l’un de ses voisins. 

Long. 0",0061 (23/41). — Larg. 0",0050 (2 1/41). 

Corps ovalaire ou brièvement ovalaire; d’un rouge testacé ear- 

miné ou tirant sur le rose, et garni d'un duvet cendré, en 

dessus. Zête, Antennes et Palpes, de même couleur. Prothorax 

à peine subsinueux à la base près des angles postérieurs. ÆElytres 

arrondies à la base à partir des angles postérieurs; offrant vers le 

quart de leur longueur leur plus grande largeur, assez largement 

en ogive, postérieurement; à peine relevées exlérieurement en 

une goullière étroite et inclinée, Dessous du corps et Pieds, d'un 

roux lestacé; postpectus noir ou obscur , de chaque côté de la ligne 

médiane. 

Pare : Indes orientales (Muséum de Paris, voyage de M. Perrotet; 

collect, Chevrolat, Dupont, Melly, Reiche). 

Obs. Elle se distingue de loules les espèces voisines par ses 

taches prothoraciques , lorsqu'elles existent, et dans tous les cas, 

par la direction des cinquième el troisième taches , et des sixième, 

cinquième et première taches des élytres. 

59, E. undeeim-variolata; Borspuvaz. Prièvement ovalaire : 

pubescente ; d'un fauve jaunûtre , en dessus. Elytres subarrondies à 

la base après le côté externe du calus ; ornées chacune de six taches 

punctiformes, noires : les premiére et cinquième, ordinairement 

isolées de la suture : la première , au niveau de l'extrémité de l'écusson 

ou plus avancée : la quatrième, liée à la gouttière, plus rarement 

au bord externe : les cinquième et troisième, en ligne dirigée vers 

le coté interne du calus : parfois marquées de deux autres petites 

taches juxta-suturales : l'une , aux cinq sixièmes , et l'autre , apicale. 

Éraur nonuar. Prothorax d'un fauve jaunâtre ou d’un roux testacé , 
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plus pâle sur les côtés; parfois marqué d'une tache nébuleuse ou 

obseure, sur la ligne médiane. Ælytres d'un fauve jaune , jaunâtre 

ou roussâtre, ou d'un roux testacé , ornées chacune de six taches 

puneliformes, noires : les première et cinquième, ordinairement 

isolées de la suture : la première , naissant au niveau de l'extrémité 

de l’éeusson , ou à peine plus avant : la deuxième, sur le calus : les 

troisième et quatrième, formant avec leurs semblables une rangée 

faiblement arquée : la troisième, presque du Liers à la moitié ou un 

peu plus de la largeur, vers les deux cinquièmes de la longueur: la 

quatrième, un peu plus postérieure , presque en parallélogramme , 

liée à la goullière par son angle postéro-externe, et un peu dirigée en 

arrière à son côté interne : la cinquième , vers les Lrois cinquièmes : 

la sixième, voisine de la goullière, aux quatre cinquièmes : les 

cinquième et troisième en ligne dirigée vers les angles postérieurs 

du prothorax , passant au côté interne du sommet du calus. 

Epilachna A-signata, Des. Catal, p. 460 (7°). 

Epilachna chrysomelina, Des. in collect. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

Obs. La tache prothoracique varie d'étendue, et n'existe généralement que dans 

les variations par excès; ordinairement elle est indistincte, Rarement, outre 

cette tache, il semble ea exister une autre, petite, nébuleuse, près de chaque 

bord latéral, 

Les points noirs des élytres ont ordinairement chacun le cinquième de la 

largeur d’un étui, dans son diamètre transversal le plus grand ; quand ils ont 

acquis plus de développement que dans l'état normal, le quatrième s'étend 

jusqu'au bord externe, et les premier et cinquième arrivent jusqu'à la suture, 

en formant avec chacun de leurs semblabies une tache presque commune, ou 

plutôt deux taches accolées. Les élytres, plus ordinairement alors que dans l’état 

presque normal, offrent parfois une ou deux taches juxta-suturales, punctiformes, 

généralement plus petites que les autres : l’une, vers les quatre cinquièmes : 

l’autre, apicale. À cette variation assez rare, se rapporte la 

Coccinella 11-varivlata, Boisvuvar, Voy. de l’Astrol. p. 590, 3 (suivant l’excmplaire 

typique de la collection Dupont}. Cet exemplaire présente la tache prothoracique 

et les deux supplémentaires des élytres : M. Boisduval a oublié de mentionner 

la septième. 

Long. 0m,0059 à 0",0067 (2 2/3 à 31). — Larg. 0",0050 
à 0,0054 (2 1/4 à 2 2/51). 

Corps très-brièsement ovalaire; d'un fauve jaunâtre et garni d'un 
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duvet cendré roussâtre, fin et court, en dessus. 7éte, Antennes ct 

Palpes, d'une teinte pâle. Prothorax en arc dirigé en arrière, peu 

sensiblement subsinueux de chaque côté de sa partie médiaire , à la 

base. Ælytres en ligne presque droite à la base, jusqu’au côté externe 

du calus ou très-faiblement anguleuses au-devant de celui-ci; offrant 

vers le quart de leur longueur leur plus grande largeur , en ogive 

dans leur dernier quart; relevées exlérieurement en rebord, formant 

une tranche inclinée étroile, qui s’efface vers l'extrémité : celte 

tranche ordinairement plus sensiblement relevée en gouttière près 

du quatrième point noir. Dessous du corps et Pieds, ordinairement 

d’un fauve jaunâtre : postpectus et ventre parfois en partie noirs ou 

obseurs, chez les variélés par excès : cuisses intermédiaires , et plus 

longuement les postérieurs, nébuleuses ou noirâtres alors, dans 

leur partie médiaire. 

Parnie : la Nouvelle Guinée (collect. Doué , Dupont type); Van 

Diemen (Guérin); Triton Bay (Muséum de Paris); Java (Dejean). 

Obs. Elle a de l'analogie avec l'£. socialis par la taille; elle s’en 

distingue par une forme plus sensiblement rétrécie à partir du tiers 

ou des deux cinquièmes, par la direction des cinquième et troisième 

taches; par l’absence des points noirs prothoraciques, et par la 

teinte du corps. 

Dans diverses collections, j'ai vu des individus offrant le prothorax 

d’une teinte souvent jaunâtre sur les côtés; les élytres d'un rouge 

testacé légèrement carminé ou d'une teinte rapprochée , plus distine- 

tement ou moins indistinetement relevées en goullière, surtout vers 

les épaules, notées d'un premier point un peu plus postérieur; 

l'espèce qu'ils semblent constituer (Æ. Diardi), se rapproche beau- 

coup de l'£. 11-variolala, et s'en distingue parfois difficilement. 

Près de l'£. Diardi, vient se placer un individu offrant le pro- 

thorax d'un rouge teslacé sur le dos , passant au flave roussätre sur le 

quart ou presque le liers des côtés ; les élytres d’un rouge teslacé 

carminé, notées, outre les six taches ordinaires, d’un point noir 

subapical et de deux taches panctiformes très-petites ; placées : l’une 

au cinquième environ de la longueur, dans la goutlière : l’autre, 

entre celle-ci et la troisième, et formant avec elles une rangée 

oblique, faiblement arquée. Cet exemplaire, qui ne me parait qu'une 

variété de l'£, Diardi, est inserit dans la collection de M. Reiche 

sous le nom de 

Epilachna stipmula. 
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60. E. diffinis ; Erpoux et Soureyer. Ovalaire ; pubescente ; d'un 

rouge fauve, en dessus. Prothorax ordinairement marqué de deux 

taches noires, chacune vers le quart externe du bord postérieur. 

Elytres arrondies à la base à partir des angles postérieurs, ornées 

chacune de six points noirs : les premier et cinquième, isolés de lu 

suture : le premier, après l'écusson : le quatrième, lié ou presque lié 

à la gouttière : les cinquième et troisième, en ligne droite avec le som- 

met du calus ou avec le côté interne de celui-ci. 

Coccinella (Epilachna) diffinis , Evvoux et Souever, Descrip. de quelques Coléopt. àx 

Guérin, Rev. zool, 1, 2 (1839), p. 267 (suivant le type existant dans la collection de 

M. Guérin). 

Érar Norma. Prothorax et Elytres fauves, d’un rouge fauve ou 

d'un roux fauve : le Prothorax marqué de deux taches noires, sub- 

punctiformes où plutôt triangulaires , liées à la base , chacune entre 

le milieu de celle-ci et l'angle postérieur : les £/ytres , ornées cha- 

cune de six taches punctilormes ou subpunctiformes noires , ordi- 

nairement égales au cinquième de la largeur , vers le milieu de la 

longueur : les première et cinquième, séparées de la salure par un 

espace égal au quart ou à la moitié de leur diamètre : la première, au 

sixième de la longueur , c'est-à-dire plus ou moins éloignée , suivant 

son développement, de l'extrémité de l'écusson : la deuxième, sur 

le calus : la troisième , du tiers aux deux cinquièmes de la longueur , 

et du tiers à la moitié de la largeur : la quatrième, vers les trois 

septièmes ou un peu moins, presque liée à la goullière , et un peu 

obliquement dirigée en arrière à sa partie interne : la cinquième, 

vers les trois cinquièmes : la sixième, aux quatre cinquièmes de la 

longueur, dépassant à peine ou faiblement la moitié de la largeur à 

son côté interne : les cinquième et troisième , en ligne droite avec le 

sommet du calus ou avec le côlé interne de celui-ci. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

Obs. La couleur foncière varie un peu de teinte. Parfois les taches prothoraciques 

semblent isolées de la base ; assez souvent, elles sont peu ou point distinctes. 

Les points noirs des élytres varient un peu de grosseur : le quatrième est 

rarement lié à la gouttière, je ne lai jamais vu étendu jusqu'au rebord externe : 

les cinquième et troisième, sont disposés en ligne droite dirigée, soit vers le 

sommet du calus, soit au côté interne de celui-ci, 

J'ai même vu quelques individus, chez lesquels cette ligne était dinigée 

vers langle postérieur du prothorax ; en passant au côté interne de la base du 
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calus. Ces exemplaires, chez lesquels le prothorax s'est loujours montré sans 

taches, et qui pourraient sembler constituer une espèce distincte (Æ. signatulu) , 

ont tant d’analogie avec le type, qu'ils n’en sont vraisemblablement qu’une 

variété. Rarement les élytres se sont montrées maculées de taches obscures, en 

partie symétriquement répétées, mais paraissanl accidentelles. 

Long. 0",0067 à 0",0078 (3 à 3 1/21). — Larg. 0",0056 
à 0",0064 (2 1/2 à 2 7/81). 

Corps ovalaire ; convexe ou médiocrement convexe; garni d'un 

duvet cendré, en dessus. 7éte, Antennes et Palpes, d'un rouge 

fauve ou d’un rouge teslacé Lirant sur le fauve. Prothorax en angle 

très-ouvert, peu sensiblement sinueux de chaque côté de sa tronea- 

ture , à la base; sensiblement moins déelive près des côlés eL assez 

élroilement relevé en rebord à ceux-ci. Æ£lytres arrondies à la base à 

partir des angles postérieurs du prothorax ; offrant vers le quart ou le 

tiers de leur longueur leur plus grande largeur, subsinueusement 

rétrécies ensuite, el en ogive dans le dernier cinquième : relevées à 

partir des épaules en une pgoutlière uniformément assez étroite, 

prolongée presque jusqu’à l'angle apical : repli, Dessous du corps 

et Pieds, à peine moins foncés que le dessus , sans taches. 

Parnre : les Philippines (collect. Chevrolat, Guérin (type) , Hope; 

Muséum de Paris). 

Obs. La forme des élytres et la posilion des première et troisième 

taches, l'éloignent visiblement del’ Æ. chrysomelina, dont MM. Eydoux 

et Souleyet étaient tentés de la croire une variété. 

61. Æ. argus : Grorrroy, Foureroy. 

Epilachna argus, Murs. Col. d. Fr. (Sécuripalpes), p. 492. 1. 

62. E. pusillamima. Ooalaire : pubescente; d'un jaune roux 

on d'une teinte rougeätre, en dessus. Prothorax souvent marqué de 

quatre points disposés en demi-cercle. Elytres en ligne droite à la base 

depuis l'écusson jusqu'au côté externe du calus ; ornées chacune de 

six points noirs : les premier el cinquième, isolés de la suture : le 

premier, postérieur à l'extrémité de l'écusson : le quatrième, lié ou 

à peu près au bord externe : les cinquième et troisième, en ligne droite 

avec le sommet du calus ; souvent nolces d'un point subapical. 

Epilachna chrysomelina, var. Des. tn collect. 
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Érar sonmaz. Prothorax et Elytres, d'un rouge teslacé carminé , 

d'un roux testacé ou même d'un flave roux , en dessus : le Prothorax 

marqué de quatre points noirs, disposés en demi-cerele au-devant 

de la moilié médiaire de la base : les intermédiaires ou antérieurs , 

souvent unis; paraissant offrir quelqueñois les traces nébuleuses de 

deux autres points, situés un de chaque côté, près du milieu des 

bords latéraux : les Æ/ytres ornées chacune de six taches puneti- 

formes, noires : les première et cinquième, très-voisines de la 

suture, mais non liées à elle : la première, ordinairement distante 

de l'extrémité de l'écusson, de la moilié de son diamètre : la 

deuxième , sur le calus : la troisième , vers les deux cinquièmes de la 

longueur , des deux septièmes à la moitié de la largeur : la quatrième, 

la plus grosse , liée ou presque liée au bord externe , vers les trois 

septièmes de la longueur, ovalaire , un peu obliquement dirigée en 

arrière : la cinquième, vers les trois cinquièmes : la sixième, aux 

quatre cinquièmes, de la moilié aux trois quarts environ de la 

largeur; souvent notées en outre d'un point subapical : les cinquième 

el Lroisième , en ligne droite avec le sommet du calus. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

Obs. Les points du prothorax, souvent très-marqués, sont d’autres fois indistinets ; P ; I , 

quelquefois alors ce segment , par défaut de matière colorante, se montre d’un 

flave roussàtre, Les taches des élytres ordinairement réduites au cinquième ou 

un peu moins de la largeur, vers la moitié de la longueur, en égalant d’autres 

fois le quart ou même un peu plus. 

Var. A. Troisième et cinquième points noirs plus ou moins faiblement unis. 

Var B. Point noir voisin de l’angle apical, nul. 

Long. 0",0078 (3 1/21). — Larg. 0m,0057 (2 3/51). 

Corps ovalaire ; convexe ou médiocrement convexe; garni d'un 

duvet cendré. 7éte, Antennes et Palpes, de la couleur du prothorax où 

d'une teinte rapprochée. Prothorax en angle très-ouvert et non 

sinueux, à la base; sensiblement moins déclive près des bords laté- 

raux, relevé en rebord assez étroit à ceux-ci. Ælytres en ligne droite 

ou légèrement en are rentrant à la base, depuis l'écusson jusqu'au 

côlé externe du calus; subarrondies aux épaules; offrant vers le 

quart de leur longueur leur plus grande largeur, en ogive à l'extré- 

mitlé ; exlérieurement relevées en un rebord ne formant pas ou for- 
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mant à peine une goullière très-étroile, prolongée presque jusqu'à 

l'angle sutural, moins indistincte des deuxliers aux quatre cinquièmes 

de la longueur : repli noté d'une tache punctiforme noire. Dessous du 

corps et Pieds, d'un rouge testacé pâle et carminé, plus ordinairement 

d’un rouge testacé jaunâtre, d'un jaune teslacé ou d'un roux jaune : 

postpectus ordinairement noir ou obscur de chaque côté de la ligne 

médiane. 

Parme : Java (colleet. Dejean, Westermann); les Indes orientales 

(Buquet , Chevrolat , Hope). 

Obs. À cette espèce se rallache vraisemblablement un individu 

faisant partie de la collection du Muséum de Copenhague, rapporté 

des Indes orientales par M. Koefod (Z. languens), chez lequel la 

matière colorante incomplètement développée, a laissé le dessus du 

corps d'un roux cendré ou d'un flave roussâtre ; chez cet exemplaire, 

les troisième , quatrième, cinquième et sixième points des élytres 

sont les seuls existants , et plus petits que dans l'état normal : le 

quatrième , par suile de ce rapelissement, esl isolé de la gouttière. 

63. E. infausta. Ovalaire; pubescente. Prothorax d'un rouge 

testacé plus pâle sur les côtés. Elytres faiblement anguleuses à la 

base, à peine relevées extérieurement en goultière étroite ; d'un rouge 

testacé fauve, ornées chacune de six taches punctiformes, noires : 

la première , vers l'extrémité du niveau de l'écusson : les cinquième et 

troisième , en ligne droite avec le sommet du calus , ou plutôt avec son 

côté interne : souvent notées de plus d'une tache subapicale noire. 

Long. 0m,0067 (31). — Larg. 0®,0056 (2 ES YE 

Elle diffère de LE. territa par son prothorax d'un rouge testacé plus 
pâle ou jaunâtre sur les côtés , sans laches, par ses élytres moins 

insensiblement avancées derrière les angles postérieurs du prothorax, 

el paraissant, par là, subarrondies à partir de ces angles; par les 

cinquième et troisième taches, en ligne dirigée plulôl un peu au 

côlé interne du sommet du calus que vers le sommel ; par l'existence 

d'une septième tache. Malgré loutes ces différences , il ne serait pas 

impossible qu'elle ne fût qu'une variation de cette espèce. 

La quatrième tache est isolée du bord externe ou unie à lui; 

quelquefois elle se lie plus ou moins à la troisième. Quant à la 

septième , elle semble, comme chez la plupart des voisines, le produit 
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d'une portion de la matière colorante qui aurait coulé jusque près 

de l'angle sutural, vers lequel elle se serait arrêtée d'une manière 

subpuneliforme. Quelquefois celte tache est seulement nébuleuse, 

et montre ainsi sa disposition à disparaître. 

Pare : Java (collect. Buquet, Hope). 

64. E. territa. Ooalaire : pubescente ; d'un rouge testacé fauve, 

en dessus. Prothorax marqué ordinairement de six points noirs. 

Elytres en ligne presque droite, ou faiblement anquleuses à la base , 

depuis l'écusson jusqu'au-devant du calus ; extérieurement relevées 

en goultière étroite 3 ornées chacune de six points notrs , ordinaire- 

ment égaux chacun au quart de la largeur : les premier et cinquiè- 

me, généralement non liés à la suture : le premier, commencant vers 

l'extrémité de l'écusson ou un peu plus avant : le quatrième , lié au 

moins & la goullière : les cinquième et troisième , en ligne droite avee 

le sommet du calus. 

Epilachna chrysomelina , var. Des. in collect. 

Étar Norma. Prothorax et Elytres fauves ou d'un rouge testacé 

fauve : le Prothoraxz marqué de six taches puncetiformes , noires : 

deux, situées chacune vers le quart externe de la base : quatre , en 

rangée transversale : les intermédiaires , souvent unies : les Æ/ytres , 

ornées chacune de six points noirs, variant du cinquième au quart 

et parfois aux deux seplièmes de la largeur, vers le milieu de la 

longueur : les premier et cinquième, ordinairement isolés de la 

sature : le premier , commencant vers l'extrémité de l’écusson ou un 

peu plus avant : le deuxième , sur le calus : le troisième, vers les 

deux cinquièmes de la longueur, du quart à la moitié de la largeur : 

le quatrième, plus postérieur seulement de la moitié de son diamètre, 

ordinairement le plus gros, presque en carré large, ou en ovale 

transversal, où un peu obliquement dirigé en arrière à sa partie in- 

terne , lié à la gouttière et le plus souvent au bord externe : le ein- 

quième, vers les trois cinquièmes : le sixième , vers les quatre cin- 

quièmes de la longueur , de la moitié aux trois quarts de la largeur : 

les cinquième et troisième, en ligne droite avec le sommet du 

calus. 
Variations du Prothorazx et des Élytres. 

Os. Souvent les points noirs du prothorax sont peu marqués où même indis- 

üinets , et, dans ce cas, la couleur de ce segment est ordinairement plus pâle, 

T. 11. 2€ série. 99 
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Quant aux points des élytres, le premier, suivant son développement, tantôt 

commence à peine au niveau de l’extrémité de l’écusson, en restant isolé de 

la suture, tantôt embrasse l’extrémité de l’écusson, et, dans ce cas, se rap- 

proche davantage de la suture, où même se lie à elle, Le cinquième , quoique 

s’unissant parfois à celle-ci, en reste habituellement isolé. 

Var. À. Quelquefois les quatrième , troisième et cinquième taches s'unissent avec leurs 

pareilles en forme de bande commune, constituant une sorte d’arc commun , dirigé en 

arrière, sur les deux cinquièmes internes de chaque élytre. 

Long. 0",0067 à 0m,0078 (3à 3 1/21). ets Larg. 0",0056 

à 0",0061 (21/2 à 2 3/41). 

Corps ovalaire; médiocrement convexe; d’un rouge testacé fauve 

où brunâtre, et peu densement garni d’un duvet cendré, fin el court , 

en dessus. Tête, Antennes et Palpes , d'un rouge testacé. Prothorax 

en angle non sinueux , à la base; assez étroitement relevé en rebord 

sur les côtés. Ælytres faiblement anguleuses ou presque en ligne 

droite à la base, jusqu’au côté externe du calus ; offrant vers le quart 

de leur longueur leur plus grande largeur , en ogive à partir de ce 

point; extérieurement relevées en une gouttière étroite, inclinée, nulle 

dans le dernier cinquième au moins : repli marqué d'une tache noire. 

Dessous du corps et Pieds, d'un rouge testacé : postpectus noir de 

chaque côté de la ligne médiane : ventre marqué de noir sur la partie 

médiaire, des deux ou trois premiers arceaux, chez les variétés par 

excès. 

Parrie : Java (collect. Dejean, Westermann) ; Ternates (Muséum 

de Paris). 

Obs. À cette espèce se rattachent peut-être des individus qui sem- 

bleraient en différer spécifiquement. Les uns ( Æ. indocilis) , s'en 

éloignent par un corps un peu plus convexe; par des élytres plus 

visiblement en ligne droite à la base, ou même parfois légèrement 

avancées à celle-ci, en dehors des angles du prothorax. Les autres 

(E. fatalis), s'en distinguent par la première lache, plus posté- 

rieurement placée, éloignée de l'extrémité de l’'écusson du quart ou de 

la totalité de son diamètre; sur ce rapport ces derniers sont inter- 

médiaires entre V'£. territa et l'E. dodecostigma. 

Enfin , j'ai vu dans la collection de M. Westermann un individu 

marqué d'une tache subapicale et d’une autre très-petile tache liée 
ou à peu près à la goullière, au cinquième de la longueur, et qui 
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semblerait par là constituer une espèce distinete (Æ. lusoria) , mais 
. . à » CHI d l£ ares 

qui vraisemblablement n’est encore qu'une varièté de l'Æ. territa , 

dont il a les autres caractères principaux. 

65. HE. dodecostigmn. Priéoement ovale ; pubescente ; d'un 

rouge testacé carminé , paraissant obscur ou tirant sur le fauve, par 

l'effet du duvet. Prothorax ordinairement marqué de six ou sept 

points noirs. Elytres en ligne droite ou à peine anguleuse , à la base, 

depuis l'écusson jusqu'au-devant du calus: sans goultière sur les 

côtés ; ornées chacune de six points noirs : les premier et cinquième , 

ordinairement isolés de la suture : le premier , postérieur à l'écusson : 

les cinquième el troisième, en ligne droite avec le sommet du calus. 

Coccinella dodecostigma, Wievewann , D. Wesrenmanx , én lilter. 

Long. 0",0067 à 0",0072 (3 à 3 1/41).— Larg. 0®,0056 
à 0m,0059 (2 1/2 à9 2/31). 

Les points noirs des élytres ont ordinairement le quart de la lar- 

geur de celles-ci, dans leur diamètre transversal le plus grand. Le 

premier , suivant son développement, se montre éloigné de l'extré- 

mité de l’'écusson du quart ou de la totalité de son diamètre : le 

quatrième, ordinairement isolé du bord externe, s'étend parfois 

jusqu'à lui : le cinquième, quelquefois aussi se lie presque à la 
suture. 

Elle a la plus grande analogie avec l'E. territa, dont elle s'éloigne 

par son corps ordinairement un peu plus court; par ses élytres 

à peine relevées en rebord très-étroit , et ne formant pas une 

gouttière, même inclinée; par la première tache plus postérieure 

ment placée. 

Parme : le Bengale (collect. Hope, Westermann). 

J'ai vu dans la collection du Muséum de Paris, quelques individus 

offrant les élytres moins ogivales ou plus arrondies postérieure- 

ment, qui ont par là une forme plus courte, plus orbiculaire , 

dont les taches punctiformes sont un peu plus grosses, el qui 

sembleraient les types d'une espèce particulière (Æ. bengalensis) ; 

mais qui ont d’ailleurs tant d'analogie avec l'Æ, dodecostigma , qu'ils 

n'en sont vraisemblablement qu’une variété. 

66. ÆE. gradaxina, Sufhénüsphérique : pubescente ; d'un roux 
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testacé, en dessus. Prothorax ordinairement marqué de six taches 

punctiformes , noires. Elytres en ligne droite à la base , jusqu'au côté 

externe du calus: sans gouttière sur les côtés; ornées chacune de 

six points noirs : les premier et cinquième, isolés de la suture : le 

premier , postérieur à l'écusson : le quatrième , isolé du bord externe : 

les cinquième et troisième, en ligne droite avec le sommet du calus. 

Érar norwar. Prothorax et Elytres d'un roux lestacé, ou d'un 

rouge testacé livide : le Prothorax , graduellement plus pâle ou 

jaunâtre sur les côlés, marqué de six taches punetiformes , noires : 

deux, voisines de la base, entre le milieu de celle-ci et l'angle 

postérieur : quatre, en rangée transyersale : les intermédiaires , 

souvent unies vers le milieu de la ligne médiane : les Elytres , 

souvent graduellement plus jaunätres sur les côtés , surlout vers les 

épaules, ornées chacune de six points noirs, égaux chacun environ 

au sixième de la largeur vers le milieu de la longueur : les premier 

et cinquième, isolés de la suture : le premier, séparé de l'extré- 

mité de l'écusson par un espace égal au quart ou à la moilié de 

son diamètre : le troisième , vers les deux cinquièmes de la longueur , 

du tiers à la moitié de la largeur : le quatrième, plus postérieur 

de la moitié de son diamètre , isolé du bord externe : le cinquième. 

vers les trois cinquièmes : le sixième , aux quatre cinquièmes : les 

cinquième et troisième, en ligne droite dirigée vers le sommet 

du calus. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

Oës. Les taches du prothorax disparaissent parfois en partie, et peut-être mème 

en totalité; celles des élytres varient faiblement de grosseur. 

Long. 0m,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0048 (2 1/81). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale; convexe; 

garni d’un duvet cendré. Jéte, Antennes et Palpes , de la couleur du 

prothorax : celui-ei. en angle non sinueux . à la base ; à peine relevé 

sur les côtés. Ælytres en ligne droite à la base, depuis l'écusson 

jusqu’au côté externe du calus; subarrondies aux épaules, offrant 

vers les deux septièmes de leur longueur leur plus grande largeur , 

subarrondies ou largement en ogive obluse, à l'extrémité; à peine 

relevées extérieurement en rebord ne formant pas une gouttière. 

Dessus du corps et Pieds, d'un flave où d'un jaune roux : postpectus 

parfois en partie obseur. 
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Parme : Calcutta (collect. Perroud) ; eôte de Coromandel (Reïche). 

Obs. À cette section paraissent évidemment se rapporter quelques individus offrant 

de plus que les six points noirs indiqués un septième point, situé entre le 

troisième et la suture, et quelques autres petits, en nombre et de position 

variables. 

4° L'on (Æ. addita), paré d'un point subapical , et d’un autre placé plus près de 

la troisième que de la deuxième tache, mais un peu en dehors de la ligne qui 

serait dirigée de Pune À l’autre, n’est visiblement qu'une variété de l'£, gra- 

daria (Calcutta ; Perroud) ; 

26 Un second (Æ. vieta), dont le dessus du corps est d’un rouge leslacé, et offre 

de plus que le précédent un petit point situé entre les quatrième et sixième , et 

plus près du bord externe que ceux-ci, n’est encore vraisemblablement qu'une 

variélé de la mème espèce ; 

30 Un troisième (£. socors), également d’un rouge teslacé en dessus, marqué 

de deux petits points noirs, formant avec la troisième tache une rangée dirigée 

de celle-ci vers le cinquième du bord externe ; noté en outre d'un point juxta- 

sutural , un peu avant le cinquième, et d’un point subapical , semble encore se 

rattacher à lÆ. gradaria (Indes orientales ; Hope) ; 

4° Un autre (Æ. congressa), paré d’un pelil point juxta-sutural, un peu avant 

les quatre cinquièmes de la longueur , n’est vraisemblablement qu'une variété de 

VE. dodecostigma (Indes orientales ; Chevrolat) ; 

89 Enfin un autre (Æ. stolida), d'un rouge testacé en dessus, noté 4° de deux 

petits points formant avec le cinquième une rangée transversale; faiblement 

arquée et un peu dirigée en arrière du côté externe; 2° d’un point juxta-sutural 

un peu avant les quatre cinquièmes ; 5° d’un point subapical, ne se laisse faci- 

lement rapporter qu'aux exemplaires de moindre taille de l'Æ, diffinis (Java ; 

Buquet). 

G. Elitres arrondies aux épaules, sans bordures suturale ni externe, ornées cha- 

cune de six points noirs, disposés comme dans la section précédente ; mais 

offrant, soit ces points séparés, en parlie ou en Lotalité, par un réseau noir où 

brun , qui quelquefois semble former le fond des étuis, soit le troisième point 

assez faiblement moins voisin de la suture que les premier et cinquième. 

67. E. oculen. Ovale; pubescente. Elytres d'un brun rendu gris 

par le duvet, ornées chacune de six taches punctiformes noires à duvet 

de même couleur et ocellées de rosat : les première et cinquième, 

voisines de la suture : la première, naissant au niveau de l'extrémité 

de l'écusson : les cinquième el troisième, en ligne dirigée vers les 

angles postérieurs du prothorax. 

Epilachna ocellata? Revrexvacuer, Beschreib. ete. x Huecec’ s Reise, p. 565. 

Erar nonar. Prothorax d'un rouge testacé pâle où rosat. orné de 

cinq à sept taches noires, mais paraissant d’un noir ou d'an brun 
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gris par l'effet du duvet : deux ou trois, près de la base : quatre , en 

rangée transversale plus antérieure : les intermédiaires de celles-ci , 

souvent unies entre elles et à l’antéseutellaire : les basilaires externes, 

souvent liées chacune à l’externe de la rangée : ces taches, couvrant 

une beaucoup plus grande partie de la surface que la couleur fon- 

cière, et faisant paraître le prothorax d'un noir gris laché de rosat. 

Elytres ornées d'un large réseau noir, paraissant par là noires ou 

plutôt d’un noir ou brun gris, par l'effet du duvet; ornées chacune 

de six taches punctiformes noires , couvertes d'un duvet noir , entou- 

rées d’un cerele rosat, à duvet de même couleur : les première et 

cinquième , voisines de la suture à laquelle se lie le cercle rougeûtre 

de chacune : les première et deuxième, égales chacune environ au 

cinquième où au sixième de la largeur : la première , naissant au 

niveau de l’extrémilé de l’écusson : la deuxième , sur le calus: les 

troisième et quatrième , formant avec leurs semblables une rangée 

faiblement arquée : la troisième, vers les deux cinquièmes de Ja 

longueur ; du quart à la moitié ou un peu moins de la largeur : la 

quatrième , liée ou à peu près à la gouttière , vers les trois seplièmes 

de la longueur : la cinquième, vers les Lroïs cinquièmes : la sixième, 

vers les quatre cinquièmes , des deux cinquièmes aux cinq sixièmes 

de la largeur : les cinquième et troisième , en ligne dirigée vers les 

angles postérieurs du prothorax, en passant au côté interne du calus. 

Long. 07,0072 (3 1/41). — Larg. 0M,0056 (21/21). 

Corps ovale; convexe ; pubescent. Tête, Antennes et Palpes, d'un 

rouge testacé ou Lirant sur le fauve ou le rosat. Prothorax en angle 

très-ouvert dirigé en arrière : tronqué au-devant de l’écusson , à la 

base; relevé en rebord sur les côtés. Ælytres offrant vers le tiers de 

leur longueur leur plus grande largeur, en ogive à partir de ce point; 

faiblement relevées à leur côté externe , en un rebord ne formant pas 

gouttière : repli d’un rouge Lestacé taché de brun. Dessous du corps 

noir : arceaux du ventre marqués de chaque côté d'une tache rosat. 

Pieds d'un rouge testacé : arête des jambes obscure. Plaques en 

angle tronqué , alteignant ou à peu près le bord de l'arceau. 

Parrie : le Nepaul (collect. Hope). 

Obs. Gelle espèce a beaucoup d'analogie avec l'Æ. occllata de 

M. Redtenbacher, si ce n'est elle; mais ce savant dit les taches 
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nues; je les ai vues couvertes d'un duvet noir, et rendu, par là, peu 

apparent. Il place les six points : l’un, sur le calus : un autre au 

milieu du bord externe, et quatre alternativement moins rapprochés 

de la suture. Le sixième est évidemment plus éloigné de celle-ci 

que du bord externe, chez l'£. oculea. 

Obs. La collection de M. Hope renferme un individu provenant 

des mêmes localités, qui, à la première vue, semblerait devoir con- 

sliluer une espèce différente (£. retexta), mais qui vraisemblablement 

se raltache à la même , dont il semble indiquer l’état normal ; c'est-à- 

dire que le réseau d'un noir gris qui par son développement semble , 

chez la précédente, constituer la couleur foncière du prothorax el 

des élytres, est ici moins développé , de telle sorte que ces parties 

semblent avoir leur fond d'un rouge testacé : le prothorax marqué de 

quatre points el d'une bande longitudinale , noirs : la bande couvrant 

le cinquième médiaire de la largeur environ , formée évidemment de 

la réunion de trois taches :les Æ/ytres, ornées d’un réseau d’un brun 

gris assez grêle, interrompu entre les cinquième et troisième tache : 

celle-ci, plus grosse que chez l'£Æ. oculea, transversalement ovale , 

couvrant du sixième à la moitié de la largeur , et cause sans doulc, 

par son développement anormal, du défaut que présente le réseau. 

68. E. chrysomelina;z; Fagnicrus. 

Epilachna chrysometina, Muus. Hist, nat. d. Col. d. Fr. (Sécuripalpes), p. 195, 

Ajoutez à la synonymie de l'état normal : 

Coccinella capensis, Cassrroem, Nov. Ins. Spec. 4. p. 46. pl. fig. 21 — Jd. Edit. 

gott. p. 437. pl. 7. fig. 21. — Henvsr, Naturs. 1. 5. p. 280. 21. pl. 56. hi. 5. 

— Souvexn. Syn. ins. t. 2, p. 181. T8. — Tuuxr. Coleopt. capens. ir Mem. de 

lPAcad. d. St-Pétersb. t. 7 (1820), p. 366. 

Obs. Quand les taches sont plus distinctement ocellées, elles semblent séparées 

par un réseau rouge brunâtre ; mais dans ce cas mème, elle se distingue facile- 

ment de VÆ. oculea), par la position de la première tache noire des élytres. 

69. Æ. hbifaseintaz; Fasnicrus. Priévement ovale ; pubescente : 

d'un roux jaune, en dessus. Elytres ornées chacune de six gros points 

noirs : les premier el cinquième, voisins de la suture ou liés à elle : 

le premier, uni à la base : le quatrième, élendu jusqu'au rebord 

externe : les cinquième et troisième, en ligne dirigée vers le mieu de 

la base. 
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Variations du Prothorax et des Élytres. 

Oùs. Dans les variétés par excès, le prothorax se montre ordinairement moins 

jaune, nébuleux, où comme marqué de points nébuleusement indiqués et unis 

entre eux. 

Quelquelois les points noirs des élytres semblent ocellés ou entourés d’un 

cercle plus clair, et séparés par un réseau d’une teinte plus foncée. 

Il serait possible, selon Popinion de M. Klug (Erwaw s Reise, p. 50), qu’elle 

se rattachät à lÆ. chrysomelina, avec laquelle elle a la plus grande ressemblance ; 

cependant, elle est ordinairement d’une taille un peu plus grande; elle offre en 

général les élytres plus sens'blement arrondies ou moins anguleuses aux épaules ; 

les cinquième et quatrième points sont en ligne dirigée un peu plus en dedans : le 

cinquième est souvent dilaté jusqu'à la suture : le quatrième est toujours uni 

au bord externe , tandis que je ne l'ai jamais vu s'étendre jusque là dans les 

variétés les plus avancées de la précédente, Les points noirs ont d’ailleurs une 

tendance différente à s’unir ; ainsi, 

Var. x. Le plus souvent les troisième et quatrième sont liés. 

Var. 8. Quelquefois, les premier et deuxième s’unissent également. 

Coccinella Lifasciata, Fasmcus, Spec. ins. L. 4. p. 95. 45. — Zd. Mant. ins. t. 4. 

p. 56. 27. — Id. Ent. Syst. 1. 1.1. p.275. 55. — Id. Syst. El. t. 4. p. 563. 44. 

— Guez. C. Lixx. Syst. nat. t. 4. p, 4648. TO. — Oriv. Encyc. méth. t. 6. p. 54. 50. 

pl. 244. fig. 4. — Id. Ent. t. 6. p. 1005. 26. pl. 5. fig. 58? — Scuoexs. Syn. 

ins. t. 2. p. 170. 55. 

Var. y. Plus rarement le cinquième se lieau troisième, déjà uni lui-même au quatrième. 

Parnre : le cap de Bonne-Espérance (colleel. Chevrolat, Dejean, 

Rciche, Westermann); le port Natal (Perroud); la Cafrerie (Muséum 

de Stockholm). 

70. H. metivæEatas: Orrvren. Priévement ovale: pubescente : 

d'un roux jaune ou testacé, en dessus. Elytres ornées chacune de six 

gros points noirs, séparés par Un réseau brun ou brunätre, ordinai- 

rement incomplet : les premier et cinquième, isolés de la suture : le 

premier, lié à la base , non loin de l'écusson : le quatrième, isolé du 

bord externe : les cinquième et troisième, en ligne dirigée vers la 

moitié ou un peu plus de la base. 

Érar Norma. Prothorax, d'un roux leslacé, plus pâle ou jaunâtre 

sur les côtés. Zlytres, d'un roux jaune , ornées chacune de six gros 

points noirs : les premier et cinquième, isolés de la QUE : le 

premier lié ou à peu près à la base, et distant des côtés de l'écusson 
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du tiers de son diamètre : le deuxième, sur le calus : le troisième , 

ordinairement le plus gros, du huitième ou du sixième presque à la 

moilié de la largeur, vers les deux cinquièmes de la longueur : le 

quatrième , lié à la gouttière , vers les trois seplièmes : le cinquième, 

vers les trois cinquièmes : le sixième, aux quatre cinquièmes environ : 

ces points, en partie séparés par un réseau brun ou d'un rouge brun , 

ordinairement réduit à deux bandes onduleuses : l’antérieure , trans- 

versalement étendue entre les premier et deuxième points et les 

troisième et quatrième , depuis la goutlière jusqu'à la suture, sur 

laquelle elle forme souvent une bordure suturale prolongée jusqu'au 

cinquième point ou un peu plus, anguleuse à son bord antérieur, 

vers le point intermédiaire entre les deuxième et première taches, 

et entre celie-ei et la suture , anguleuse à son bord postérieur , entre 

les troisième el quatrième : la bande postérieure , naissant de la gout- 

tière , entre les quatrième et sixième points , étendue en forme d’are 

jusqu’à la moitié de la longueur , émettant ordinairement un rameau 

en avant, entre les troisième et quatrième points, et entourant 

souvent en partie le sixième. 

Coccinella reticulata, Ouxv. Encyc. Méth. 1. 6. p. 5G. 37. 

Coccinella argulata, Ouv. Entom. t. 6. p.41020. 49, pl. 6. fig. 78. 

Coccinella variegata, Fagn. Entom. Syst, t. 4. append. p. 446. 59-60. 

Coccinella Dispar, Fasr. Syst. El. 1, 4. p. 369. T5. 

p. 182. 84. 

— Scnoexu. Syn. ins. t. 2. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

Obs. J'ai décrit comme état normal celui qui se présente le plus habituellement ; 

mais quand la matière colorante a été très-abondante, les élytres offrent une 

bordure suturale et une externe complètes, et un réseau d'un brun rouge, d'un 

rouge brun, brun ou même brun noir : celui-ci, séparant ou enclosant toutes 

les taches, mais faisant défaut entre les première et deuxième. À cette variation 

se rapporte la 

Coccinella argulata, Fasr. Suppl. Ent. syst. p. 801. 16. 147. — Jd. Syst. El. t. 1. 

p. 386, 158. — Scuozxu. Syn. ins. t. 2. p. 202. 159. 

D’autres fois au contraire, les élytres ne montrent que des lambeaux du réseau 

décrit à l’état normal. Dans les variations par excès , le prothorax se montre 

d’un rouge brun ou d’un brua rouge, au moins sur son disque. 

Long. 0®,0078 à 0",0090 (3 1/2 à 41). — Larg. 0",0056 
à 0M,0074 (2 1/2 à 3 1/3). 

Elytres en ligne droite à la base, jusqu’au côt£ externe du ealus : 

Me S20Ns6rie. 100 
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oyalaires; offrant à parlir des épaules une gouttière inclinée qui 

s'efface postérieurement. Dessous du corps et Pieds, ordinairement 

roux ou d'un roux leslacé , ou d'un roux brunâtre chez les variétés 

foneées : postpectus parfois noir de chaque côté de la ligne médiane : 

ventre rarement en parlie noir sur les premiers arceaux, el seulement 

chez les variétés par excès les plus prononcées. 

Parnte : le Sénégal et la Guinée (Muséam de Copenhague, Muséum 

de Paris; collect. Chevrolat, Dejean , Germar et Schaum, Guérin, 

Hope , Reiche, Westermann); la Nubie et Port Natal (Muséum de 

Paris). 

Obs. Elle ressemble entièrement aux £. chrysomelina et bifasciata 

par la disposition des taches. Elle se distingue de la seconde, par sa 

première tache sensiblement moins voisine des côtés de l'écusson; 

par sa quatrième , non étendue jusqu'au bord externe; elle s'éloigne 

de la première, par sa forme un peu plus large, plus convexe , plus 

ogivale à l'extrémité; de toutes deux, par ses élytres offrant toujours 

au moins un lambeau de réseau, et ordinairement par la couleur de 

son ventre. 

H. Elytres arrondies aux épaules, sans bordures suturale ni externe, ornées chacune 

de quatre taches eL d’une bande, noires. 

= 11. Æ. patula. Suborbiculaire ; pubescente ; d'un rouge fauve , 

en dessus. Prothorax paré de trois taches noires. Elytres ornées 

chacune d'une bande et de quatre taches, noires : la bande, couvrant 

du dixième au tiers de la longueur de la gouttière : la première tache, 

lice au milieu de la base : les deuxième et troisième, en rangée trans- 

versale vers les trois cinquièmes de la longueur : la quatrième , 

apicale. 

Epilachna patula , Cuevrozar, à collect. 

Érar vonwac. Prothorax et Elytres, d'un rouge jaune : le Protho- 

raz , paré de trois taches noires : l'intermédiaire oyalaire, couvrant 

la ligne médiane sur un quart de la largeur : chacune des autres, 

subarrondie près du bord externe : les Elytres , ornées d’une bande 

et chacune de quatre taches , noires : la bande , formant avec sa pa- 

reille un are faiblement dirigé en arrière, liée à la gouttière , qu'elle 

couvre du dixième au tiers de la longueur , graduellement rétrécie de 

dehors en dedans (et sans couvrir le ealus de son bord antérieur ) 
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jusqu'au tiers interne de la largeur et les deux cinquiemes de la lon- 

jueur , élargie ensuite de là à la suture, sur laquelle elle forme une 

dilatation commune en forme d'angle dirigé en avant : la première 

tache, suborbiculaire, liée ou à peu près à la base, du calus au quart 

interne : les deuxième et troisième taches , formant avec leurs sem- 

blables une rangée transversale vers les trois cinquièmes : la deuxiè- 

me ou interne, oyalaire , prolongée en pointe , presque liée à la 

suture : la troisième , plus grosse , liée à la goutlière : la quatrième , 

couvrant à peu près le sixième postérieur de l’élytre , ne laissant à 

ce bord, à l’externe et à la suture, qu’une bordure linéaire très- 

étroite , de couleur foncière. 

Long. 0m,0061 (2 3/41). — Larg. 0",0056 (21). 

Corps suborbiculaire ou brièvement ovale; médiocrement con- 

vexe; d'un rouge fauve ou tirant sur le fauve, et garni d'un duvet 

cendré, en dessus. Z£te marquée d'une tache noire sur le vertex : 

labre , Antennes et Palpes, d'un roux testacé. Prothorax en angle 
non sinueux , à la base; étroitement relevé en rebord sur les côtés. 

ÆElyures arrondies aux épaules; offrant vers le quart de leur longueur 

leur plus grande largeur , faiblement rétrécies jusqu'aux deux tiers, 

en ogive postérieurement ; relevées à partir des épaules en une gout- 

tière postérieurement affaiblie. Dessous du corps noir : côtés el 

et bord postérieur des arceaux du ventre, à partir du deuxième, el 

totalité des derniers, d’un roux testacé. Pieds de cette dernière cou- 

leur : cuisses intermédiaires et poslérieures, en partie obscures. 

Parme : le Mexique (collect. Chevrolat). 

I. Elytres arrondies aux épaules, sans bordures suturale ni externe, ornées de 

deux grosses taches suturales et chacune de quatre autres , également grosses, 

noires. 

12. E. macularis. Briévement ovale ; pubescente. Prothorazx et 

Elytres d'un roux testacé : celles-ci, ornces en tout de six grosses 

taches noires, dont deux sutwrales : l'une, de l'écusson au tiers : 

l'autre, de la moitié aux deux tiers. 

Epülachna maculuris, Reicue , da collect, 

Érar xonmaz. Prothorax d'un roux pâle ou testacé, plus jaune 

sur les côtés, plus rouge sur le dos; sans taches. Æ/ytres rousses 

ou d'un roux testacé; ornees de deux taches suturales, et chacune 
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de quatre autres, grosses, noires : la suturale antérieure , en ovale 

ou presque en losange échaneré postérieurement, embrassant la 

parlie postérieure des côtés de l’écusson , prolongée jusqu’au tiers 

de la longueur , couvrant sur chaque élytre plus du quart de la lar- 

geur, dans sa parlie la plus large, c'est-à-dire vers son milieu : la 

suturale postérieure , un peu plus courte , suborbiculaire ou presque 

en losange, couvrant de la moitié aux deux tiers environ de la suture, 

et le tiers de la largeur de chaque étui, vers le milieu de sa longueur : 

la première tache parlieulière à chaque élytre, subarrondie ou obli- 

quement ovalaire , couvrant le calus, presque depuis la base jus- 

qu'au quart au moins de la longueur , et depuis les deux cinquièmes 

internes jusque près du bord externe : les deuxième et troisième , 

formant avec leurs semblables une rangée transversalement un peu 

arquée : la deuxième ou interne, irrégulière, presque en forme 

de poire, droite à son côlé externe , tronquée à sa parlie postérieure, 

siluée sur le disque, séparée des deux suturales et de celle du calus 

par un espace à peu près égal, un peu plus rapprochée de la troi- 

sième : celle-ci, presque en parallélogramme allongé , liée au bord 

marginal, du tiers ou un peu moins , aux quatre septièmes ou un 

peu plus : la quatrième , orbiculaire , couvrant presque toute la lar- 

geur de l’élytre (an peu moins rapprochée de la suture que du bord 

externe), prolongée des deux tiers ou un peu moins jusqu'aux sept 

huitièmes de la longueur. 

Long. 0",0078 (3 1/21). — Larg. 0",0062 (2 7/81). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; médiocrement 

convexe ; pointillé; pubescent. Tête, Antennes et Palpes, d'un roux 

livide. Prothorax en are bissubsinueux, tronqué ou obtus au- 

devant de l'écusson, à la base; à peine rebordé. Ælytres arrondies 

aux épaules, plus larges vers le quart, faiblement rétrécies jus- 

qu'aux deux tiers, en ogive postérieurement; rebordées , sans 

gouttière : repli d'un jaune roux, marqué d'une tache correspondant 

à la troisième. Dessous du corps noir sur la majeure partie du 

postpectus , sur les premier, deuxième et partie du troisième arceaux 

du ventre; d’un jaune roux sur le mésoslernum et les autres parties. 

Pieds de celte dernière couleur. 

Para : le Népaul (colleet. Hope); Assam (Reiche). 
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J. Elytres arrondies aux épaules, depuis les angles postérieurs du prothorax , 

sans bordures suturale ni externe , ornées , prises ensemble de six à dix taches, 

noires. 

&. Elytres ornées chacune de cinq points noirs. 

73. E. undecim-spilota : Hors. Ovale ; pubescente ; d'un rouge 

testacé fauve, en dessus. Prothorax marqué d'une large tache noire. 

Elytres ornées chacune de cinq taches assez grosses, également noires : 

les première et deuxième , subbasilaires : les troisième et quatrième , 

formant avec leurs pareilles une rangée transversale, faiblement 

arquée , vers le milieu : la cinquième, avant les trois quarts de la 

longueur. 

Coccinella A1-spilota, More , synopsis of n. Spec. of Nepaul Ins. #x Grav’s Zoolog. 

Miscell. p. 31 (suivant l’exemplaire typique communiqué par M. Hope). 

Érar norwaz. Prothorax d'un rouge leslacé ou tirant sur le fauve , 

orné d'une bande transversale noire, couvrant les deux tiers mé- 

diaires de la largeur el du huitième aux trois cinquièmes de la 

longueur. £/ytres d'un rouge fauve ou d'un rouge testacé fauve, 

ornées chacune de cinq taches noires : les première et deuxième, 

subbasilaires : la première, subpuncetiforme, près de la suture : 

la deuxième, sur le calus, étendue ou à peu près jusqu’au bord 

externe, et le quart au moins de la longueur : les troisième et 

quatrième , constituant avec leurs semblables une rangée transversale 

faiblement arquée : la troisième ou interne, en forme de bande 

raccourcie, naissant lrès-près de la suture, un peu obliquement 

dirigée en avant jusqu'à la moitié au moins de la largeur : la qua- 

trième, légèrement plus postérieure, en ovale transversal, liée 

au bord externe : la cinquième, figurant un gros point, siluée 

un peu avant les trois quarts de la longueur , couvrant du sixième 

interne aux trois cinquièmes de la largeur , mais étendue en forme 

de bande, presque jusqu'au bord externe. 

Obs. La forme de la cinquième tache, sur l’exemplaire dont je dois la communi- 

cation à l’obligeance de M. Hope, pent laisser soupçonner que la partie étendue 

en dehors des trois cinquièmes de la largeur, est le produit d'une dilatation 

accidentelle, ou de son union à une autre lache punctiforme un peu plus petite. 

Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0",0037 (1 3/51). 

Corps ovale ou en ovale allongé; convexe; garni d'un duvel 
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cendré. Téte, Antennes et Palpes, d'un roux testacé ou d’une teinte 

plus pâle. Prothorazx arqué en arrière , obtus au-devyant de l’écusson, 

el sinueux près de chaque angle postérieur , à la base; assez étroile- 

ment relevé en rebord sur les côtés. ÆElytres offrant vers le quart de 

la longueur leur plus grande largeur, peu sensiblement rélrécies 

jusqu'aux deux tiers , en ogive à l’extrémilé; étroitement relevées en 

rebord extérieurement : repli d'un roux testacé. Dessous du corps 

noir sur le postpectus et sur les quatre premiers arceaux du ventre, 

d’un roux lestacé sur le reste. Pieds de cette dernière couleur. 

Parne : le Népaul (collect. Hope , type). 

74. Æ. flavicollis; Cassrnoem. Ovale ; pubescente. Prothorax 

d'un flave roussâtre. Elytres d'un rouge de sang, ornées chacune de 

cinq points noirs assez gros : deux, Subbasilaires : deux, en rangée 

transversale, vers le milieu : un, vers les quatre cinquièmes, plus rap- 

proché du bord externe que de la suture : le premier, lié, ou à peu 

près, à la base et aux côtés de l'écusson. 

Epilachna flavicollis, Cassrroeu, Nov. Ins. Spec. tx Tuonr. Dissert. 4. p. 18. pl. fig. 26. 

— Id. edit. gott. p. 139. pl. TZ. fig. 26. — Guec. C. Lixx. Syst nat. L. À. 

p. 1657. 110. — Ov. Encyc. Méth. 1. 6. p. 64. 59. — Id. Entom. t. 6. 

p. 4044. 40. pl. 5. fig. 75. — Heunsr, Naturs. 1, 5. p. 282. 24. pl. 56. fig. 8. — 

Tuvxs. Coleopt. capens. x Mem. de l’Acad, de St-Pétersb. 1, T (1829). p. 566. 47. 

Obs. la Coccinella innuba, Fagr. (Syst. El. t. 1. p. 567. 64), rapportée à cette 

espèce par Schoenherr (Syn. ins, t. 2. p. 478. T0), ne parait pas devoir ètre 

admise en synonymie, à en juger par la couleur des élytres et la grandeur de la 

figure indiquée par Olivier (Entom, t. 6, p. 4014. 59. pl. 2. fig. 16). 

Érar norwaz. Prothorax d'un roux flave , souvent plus pâle sur 

les côtés. Elytres d'un rouge de sang , paraissant parfois d’un rouge 

obseur ou tirant sur le fauve , par l'effet du duvet; ornées chacune 

de cinq points noirs , assez gros : les premier et deuxième , subbasi- 

laires : le premier , ordinairement le moins petit, lrès-voisin de la 

base et des côtés de l’écusson, et parfois presque uni à eux: le 

deuxième, sur le calus : les troisième et quatrième, constituant avec 

leurs semblables une rangée transversale , vers la moitié ou plutôt un 

peu avant : le troisième , à peine aussi voisin de la suture que Île 

premier : le quatrième, lié où à peu près au rebord externe : le 

cinquième , aux quatre cinquièmes environ de la longuear , des deux 

aux quatre einquièmes de la largeur. 
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Os. Les points noirs ont ordinairement le quart, d’autres fois seulement le 

cinquième de Ja largeur, vers le milieu de la longueur. Quelquefois celui du 

calus est peu apparent. 

Long. 0",0056 à 0%,0062 (2 1/2 à 2 3/41). — Lerg. 0",0038 
à 0,0045 (1 3/5 à 21). 

Corps ovale ; convexe ou assez médiocrement convexe ; peu den- 

sement garni d'un duvet cendré roussâtre. Z£te, Antennes et Palpes , 

d'un roux lestacé ou plus pâles. Prothorax arqué en arrière , obtus 

au-devant de l’écusson , et sinueux près de chaque angle postérieur, 

à la base ; faiblement moins déelive sur les côtés. Elytres arrondies 

aux épaules depuis la moitié de la base; faiblement rétrécies du quart 

aux deux liers, en ogive à l'extrémité; très-étroitement rebordées : 

repli plus pâle ou d’un jaune roux. Dessous du corps d'un flave rous- 

sâtre sur l’antépectus , d’un roux testacé carminé sur le reste : post- 

peelus ordinairement noir de chaque côté de la ligne médiane : ventre 

parfois plus pâle ou jaunâtre sur les côtés , parfois obseur sur son 

disque. 

Parnte : les Indes orientales (collect. Chevrolat, Dejcan, Hope); 

Java (Westermann). 

15. Æ. Dumerili. Subhémisphérique : pubescente ; d'un roux 

jaune, en dessus. Elytres ornées chacune de cinq gros points noirs : 

deux subbasilaires : deux, en rangte transversale, vers le milieu : 

un, vers les quatre cinquièmes, plus rapproché du bord externe que 

de la suture : le premier, commencant vers l'extrémité de l'écusson ou 

un peu avant, isolé de la suture. 

Érar Nonmaz. Prothorax et Elytres , d'un roux jaune : le premier, 

sans taches : les secondes , ornées chacune de cinq gros points noirs: 

les premier et deuxième , près de la base : le premier, naissant vers 

l'extrémité de l'écusson ou un peu avant, séparé de la base 

et de la suture, par un espace égal au quart ou au tiers de 

son diamètre : le deuxième , sur le calus, ordinairement plus déve- 

loppé au côté externe de celui-ci : les troisième et quatrième, con- 

stiltuant avec leurs semblables une rangée transversale, vers la moilié, 

ou plutôt-un peu avant : le troisième, à peu près aussi voisin de la 

suture que le premier : le quatrième, n'arrivant pas tout-à-fait ordi- 
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nairement à l'espèce de raie que forme le rebord : le cinquième , aux 

quatre cinquièmes environ de la longueur, du tiers environ aux six 

septièmes de la largeur. 

Obs. Les points noirs ont en général les deux septièmes de la largeur, vers le 

milieu de la longueur. 
. 

Var, æ. Les deux antérieurs sont parfois unis. 

Long. 0",0061 à 0",0067 (2 3/4 à 31). — Larg. 0",0051 

à 0",0059 (2 1/4 à 29/31). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; entièrement d'un 

roux jaune , et garni d'un duvet cendré roux , en dessus. Prothorax 

en are bissubsinueux , à la base ; faiblement moins déclive vers les 

côtés , étroilement relevé en rebord à ceux-ci. Æ/ybres arrondies aux 

épaules à partir de la moitié de la base; à peine rétrécies du quart 

aux deux tiers, en ogive obtuse, ou subarrondies, à l'extrémité : ailes 

en partie jaunes le long de la côte. Dessous du corps et Pieds, de la 

couleur du dessus, à peu près : le premier , plus jaune sur le ventre 

que sur les parties peclorales. 

Pare : les Indes orientales (collect. Dupont, Guérin; Muséum de 

Paris). 

Je l'ai dédiée à M. Duméril , de l'Institut, l'un des professeurs ad- 

mioistrateurs du Muséum d'Histoire naturelle de Paris, auteur de la 

partie entomologique du Dictionnaire des sciences naturelles. 

Obs. Elle semblerait se rapprocher plus que la précédente , de la 

Coccinella innuba, par la couleur; mais elle paraît moins grande et 

surtout moins ogivale postérieurement, Au reste, le type de cette 

espèce n’existant plus au Muséum britannique, la question devient 

difficile à résoudre. Dans les collections du Muséum de Londres et 

de M. Perroud, j'ai vu des individus d'une taille un peu plus petite 

(0®,0056) , offrant le dessus du corps d’un roux teslacé , d’un rouge 

testacé ou fauve; le postpectus noir de chaque côté de la ligne mé- 

diane, et le reste du dessous du corps plus ou moins nébuleux , ou 

sombre; mais ils ont tant d'analogie avec celte espèce, qu'ils sem- 

blent n’en être que des variétés dues à un développement différent de 

la matière colorante. 

té. Elytres orntes d’une tache sulurale et chacune de quatre autres, punc- CRE l l 

tiformes , noires. 
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16. ÆE. imemutw, 7yès-brièvement ovale ; pubescente. Prothorax 

d'un flave testacé, plus jaune sur les côtés. Elytres d'un rouge 

roux, ornées d'un gros point sutural situé après l'écusson , et 

chacune des quatre autres, noirs : le premier, sur le calus : les 

deuxième et troisième, en ligne transversale à peine arquée en arrière, 

vers le milieu de la longueur : le quatrième, vers les quatre cinquièmes: 

le deuxième, lié à la suture : les troisième et quatrième, au bord 

externe. 

ÉraT NonmaL. Prothorax d'un rouge ou d'un roux testacé , plus 

jaune sur les côtés. £lytres d'un rouge roux ou tirant sur le fauve, 

ornées d'un gros point sulural , et chacune de quatre autres analo- 

gues, noirs : le sutural, subarrondi , commun aux deux éluis, em- 

brassant à l'extrémité de l'écusson ou naissant après, prolongé jusqu'au 

sixième de la longueur : le premier, couvrant le calus et presque la 

moitié externe de la base : les deuxième et troisième , égaux chacun 

au tiers de la largeur , presque sur la même ligne, ou formant avec 

leurs semblables une rangée faiblement arquée en arrière : le 

deuxième , lié à la suture, vers la moitié ou un peu plus de la lon- 

gueur , un peu acuminé à sa parlie postérieure : le troisième, en 

ovale transversal, un peu plus antérieur, lié au bord externe : le 

quatrième , en ovale transversal ou un peu oblique, lié ou à peu près 

au bord externe, vers les quatre cinquièmes de la longueur. 

Long. 0M,0056 (21/21). — Larg. 0®,0045 (21). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; pubescent. Zéte, 

Antennes et Palpes, d'un roux jaune ou testacé. Prothorax en angle 

très-ouvert et dirigé en arrière, à la base; à peine rebordé sur les 

côtés. Elytres arrondies ou subarrondies aux épaules , faiblement 

rétrécies du cinquième aux quatre seplièmes de la longueur, en 

ogive postérieurement; étroitement rebordées. Dessous du corps et 

Pieds, d'un roux jaune ou d’un rouge jaune : postpeclus noir de 

chaque côté de la ligne médiane. 

Parrre : Java (collect. Chevrolat, Dupont). 

717. E. eapicola. Subhémisphérique : pubescente: d'un roux 

testacé en dessus. Elytres ornées d'une tache embrassant les côtés de 

l'écusson, et chacune de quatre autres, noires : celles-ci, subarren- 

dies : la première, sur le calus : les deuxième et troisième, en rangée 

TA 1. M 2ENséÉTIE. 101 
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transversale un peu avant le milieu : la quatrième, subdiscale, aux 

quatre cinquièmes : la deuxième, isolée de la suture : la troisième, 

voisine du bord externe. 

Epilachna capicola, Des. Catal. p. 464 (T). 

Érar vonwar. Prothorax et Elytres roux ou d'un roux jaune, ou 

d'un roux testacé , le premier, sans taches : les secondes, ornées 

d'une tache juxta-seulellaire, et chacune de quatre autres, grosses , 

noires : la seutellaire, formée, sur chaque élytre, d'une tache 

ovale, naissant à la base ou près de celle-ci, embrassant avec sa 

pareille les côtés de l’'écusson qui reste de couleur foncière, prolongée 

jasqu'au septième ou un peu plus de la longueur , et consliluant avec 

sa pareille une tache suborbiculaire, noire : la première , sur le 

calus, un peu en ovale transversal, couvrant plus de la moitié 

médiaire de la largeur : les deuxième el troisième, constituant avec 

leurs semblables une rangée transversale un peu avant la moitié de 

la longueur : la troisième ou externe, orbiculaire, très-voisine du 

rebord marginal , couvrant le tiers externe de la largeur : la deuxième 

ou interne, en ovale transversal, entre celle-ci et la suture : la 

quatrième, suborbiculaire, ordinairement un peu plus grosse, 

placée vers les quatre cinquièmes de la longueur, au milieu de 

l'élytre , dont elle couvre plus de la moilié: ces quatre taches dis- 

posées en croix. 

Long. 0",0051 (2 1/31). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps presque hémisphérique, largement en ogive postérieure- 

ment; roux ou d’un roux testacé, en dessus. 7£te, Antennes et Palpes, 

de même couleur. Prothorax en arc dirigé en arrière , et peu ou 

point sinueux, à la base. Æ/ytres en ligne droite à la base, jusqu’au 

côté exlerne du calus; sans rebord , faiblement moins déclives sur 

les côtés : repli marqué d’une tache, souvent peu apparente. Dessous 

du corps et Pieds, d'un roux testacé : postpectus noir, de chaque 

côté de la ligne médiane : deux premiers arceaux du ventre souvent 

de cette couleur , sur leur majeure partie médiaire. 

Parme : le cap de Bonne-Espérance (collect. Chevrolat , Dejean, 

type) ; la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

{t&. Elytres ornées chacune de quatre points noirs. 

8. Æ. Gyllemhalli, Subhcmisphérique ; d'un roux flave, en 
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dessus. Prothorax nébuleux sur son disque. Ë lytres ornées chacune 

de quatre gros points noïrs : le premier, sur le calus : le deuxième et 

troisième, en rangée transversale, vers les trois septièmes : le quatrième, 

aux quatre septièmes de la longueur : le troisième, lié ou à peu près 

ar bord externe. 

Érar nonmaz. Prothorax et Elytres, d'un roux flave, d'un jaune testacé 

ou d’un jaune tirant sur le fauve, par l'effet du duvet: le Prothorax 

nébuleux ou obseur sur son disque : les Elytres , ornées chacune de 

quatre gros points noirs, égaux chacun à un peu plus du tiers de la lar- 

geur, vers le milieu de la longueur : le premier, sur le calus, plus 

développé au côté interne qu’au côté externe de celui-ci : les deuxième 

et troisième , formant avec leurs semblables une rangée transversale, 

vers les trois septièmes de la longueur , le deuxième, du sixième à 

un peu plus de la moilié de la largeur : le troisième, lié ou à peu 

près au bord externe : le deuxième , vers les quatre cinquièmes de la 

longueur, plus rapproché du bord externe que de la suture : ces 

quatre points , disposés en croix. 

Long. 0",0056 (21/21). — Larg. 0”,0039 (1 3/41). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; garni d’un duvet 

cendré , en dessus. Zéte, Antennes et Palpes, de la couleur du 

prothorax : celui-ci, en are ou en angle très-ouvert , dirigé en ar- 

rière, tronqué au-devant de l'écusson, et peu ou point sinueux, à 

la base ; sensiblement moins déelive sur les côtés ; étroitement relevé 

en rebord à ceux-ci. Æ/ytres en ligne droite à la base jusqu’au côté 

externe du calus; arrondies aux épaules, offrant vers les trois 

septièmes leur plus grande longueur , largement en ogive à l’extré- 

mité ; très-étroilement rebordées ou relevées en rebord : repli à peine 

marqué d’une tache. Dessous du corps et Pieds, d'une teinte ana- 

logue à celle du dessus, mais un peu plus pâle. 

Paris : la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

A la mémoire de Gyllenhall , l'une des plus grandes gloires ento- 

mologiques de la Suède. 

19. E. herbigrada. Subhémisphérique, d'un roux flave, en 

dessus. Elytres ornées chacune de quatre points noirs : le premier, 

prés de la base, vers les deux cinquièmes internes : les deuxième et 
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troisième, en rangée transversale vers les deux cinquièmes ? le 

quatrième, discal, aux trois quarts de la longueur : le troisième, 

séparé du bord externe par un espace égal à son diamètre. 

Érar normaz. Prothorax et Étytres, d’un roux flave , ou d’un jaune 

tirant sur le roux ou sur le fauve, par l'effet du duvet : le premier, 

sans taches : les secondes, ornées chacune de quatre points noirs , 

presque égaux chacun au cinquième ou un peu plus de la largeur, 

vers le milieu de la longueur , à peu près disposés en croix : le 

premier , lié ou presque lié à la base, vers les deux liers internes , 

ne couvrant pas le calus : les deuxième et troisième , formant avec 

leurs semblables une rangée transversale , aux deux cinquièmes ou 

un peu moins de la longueur : le troisième ; séparé du bord externe 

par un espace égal à son diamètre : le deuxième , rapproché de la 

suture d'un espace un peu moindre : le quatrième, au milieu de 

l'élytre, aux trois quarts de la longueur. 

Long. 0",0039 (1 3/41). — Larg. 0®,0036 (1 2/31). 

Corps subhémisphérique ; garni d'un duvet cendré. Tête, Antennes 

et Palpes , de la couleur du prothorax ou un peu plus pâles. Prothorar 

en arc dirigé en arrière et non sinueux, à la base; assez régu- 
lièrement convexe; à peine rebordé sur les côtés. E/ytres en ligne 

droite ou faiblement arquée en arrière jusqu’au côté externe du 

calus; subarrondies aux épaules; offrant vers le tiers leur plus 

grande largeur; subarrondies ou largement en ogive dans le dernier 

tiers. Dessous du corps et Pieds, d'une couleur analogue au dessus. 

Pare : les environs de Pondichéry {(colleet. Chevrolat , Guérin). 

{tt Elytres ornées chacune de trois taches noires. 

80. E. Wachanrui. Subhémisphérique ; pubescente ; orangce 

en dessus. Prothorax marqué de deux taches Wiangulaires , liées à 

sa base, d'un noir bleuâtre. Elytres ornées chacune de trois gros 

points , et d'une bordure apicale, de même couleur : les points, 

trianqulairement disposés : le premier, sur le calus : le deuxième, 

près de la suture, au tiers : le troisième, sur le disque, aux trois 

cinquièmes . 

Érar normac. Prothorax et Elytres , orangés ou d'un jaune rouge : 

le Prothorax , orné de deux taches d'un noir bleuâtre, subtriangu- 



ÉPILACHNIENS. — epilachna. $s07 

laires , liées à la base, vers chacun des angles de l’éeusson , étendues 

presque jusqu'au quart externe, avancées au moins jusqu'à la 

moilié de la longueur : les £/ytres, ornées chacune de trois laches 

en forme de gros points, et d'une bordure apicale, d'un noir 

bleuâtre : le premier point, sur le calus , plus étendu postérieure- 

ment : le deuxième, un peu moins gros, au tiers de la longueur, 

séparé de la suture par un espace égal au tiers de son diamètre, 

sensiblement plus rapproché du premier que du troisième : celui- 

ci, plus irrégulier, transversalement ovalaire, situé vers les trois 

cinquièmes ou un peu plus de la longueur, sur le disque, dont 

il couvre plus du tiers médiaire : la bordure apicale, peu déve- 

loppée, couvrant à peine un douzième de la suture. 

Long. 0",0064 (27/81). — Larg. 0,0056 (2 1/21). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale; pareimonieu- 
sement garni d'un duvet cendré. 7£éte, Antennes et Palpes, de la 

couleur du prothorax : dernier arliele de ceux-ci, noir. Prothorax 

en arc ou en angle dirigé en arrière , tronqué au-devant de l’écus- 

son el non sinueux, à la base; sensiblement moins déelive sur les 

côtés; à peine ou très-étroilement rebordé ou relevé en rebord à 

ceux-ci. Ælytres en ligne droite à la base, jusqu'au eôlé externe 

du calus; subarrondies aux épaules; offrant vers le tiers leur plus 

grande largeur, largement en ogive postérieurement; à peine 

rebordées : repli sans taches. Dessous du corps et Pieds, orangés : 

plaques peclorales el abdominales, et cuisses, noires. 

Pare : ? (collect. Reiïche). 

J'ai dédié cette jolie espèce à M. Wachanru , de Marseille, en- 

tomologiste rempli de zèle et observateur intelligent. 

81. ÆE. sex-notata, Ovale; pubescente; d'un roux fauve, en 

dessus. Prothorax marqué de deux gros points noirs, liés entre eux 

et à la base. Elytres ornées chacune de trois taches brunes assez 

grosses, à limites indécises : les première et deuxième, en rangée trans- 

versale, vers les deux seplièmes : la troisième, subdiscale, aux 

deux tiers. 

Érar Nonwaz. Prothoraxæ et Elytres , d'un fauve roussätre : le 

premier, marqué de deux gros points noirs, liés entre eux el à la base 
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dont ils couvrent près de la moilié médiaire : les secondes , ornées 

chacune de trois taches brunes ou d'un brun noir, à limites indé- 

cises : les première et deuxième , constituant avec leurs semblables 

une rangée transversale faiblement arquée en arrière : la première 

ou interne , ovale, prolongée du cinquième ou un peu moins presque 

aux deux cinquièmes de la largeur, et du septième interne aux {rois 
septièmes de la largeur : la deuxième ou externe ; un peu plus anté- 

rieure, plus étroite, atteignant à peine le calus de sa partie antéro- 

interne : la troisième , élargie d'avant en arrière, prolongée environ 

des trois seplièmes aux quatre cinquièmes, couvrant des deux 

cinquièmes aux trois quarts, mais dilatée au côté interne de sa 

seconde moilié, presque comme si elle était liée à une autre tache 

nébuleuse ou moins obscure. 

Long. 0",0052 (2 1/31). — Larg. 0®,0045 (21). 

Corps ovale; médiocrement convexe; garni d’un duvet cendré, 

court et peu serré, en dessus. Téte, Antennes et Palpes d'une 

teinte à peine plus claire que le prothorax : celui-ci , en are dirigé en 

arrière, tronqué au-devant de l’écusson , el sensiblement sinueux de 

chaque côté de celle troncature, à la base; arrondi aux angles de 

derrière ; sensiblement moins déelive sur les côlés ; à peine rebordé , 

à ceux-ci. Ælytres arrondies aux épaules presque depuis les angles 

du prothorax; offrant vers le milieu de leur longueur leur plus 

grande largeur, subarrondies postérieurement; très-élroitement re- 

bordées. Dessous du corps et Pieds. d'un roux testacé : postpeclus 

d'un noir brunäâtre , de chaque côté de la ligne médiane. 

Parmi : le Bengale (collect. Hope). 

K. Elytres ovalaires, arrondies ou subarrondies aux épaules, parfois obscures, 

sans taches où à une tache, le plus souvent ornées de sept à quatorze taches 

noires. 

Obs. Jusqu'ici, les Epilachnaires décrites ont montré généralement leurs élytres 

arrondies à la base, à partir des angles postérieurs du prothorax ; chez les 

espèces suivantes, elles sont le plus souvent en ligne droite depuis l’écusson 

jusqu'après le calus ; néanmoins , les élytres, prises ensemble , forment encore, 

en devant , un angle plutèt qu'un are rentrant, 

n. Elytres soit noires sans taches , soit brunes bordées de noir, soit noires 

avec une tache claire. 

82 Æ. olivacen. Ovalaire: noire, mais garnie en dessus d'un 
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duvet d'un jaune de soie, qui la fait paraitre d'un vert olivûtre. J » 4 fl 

Antennes, palpes, extrémité des cuisses, jambes et tarses, d'un > Papes;, > J ; 

roux orangé. Ventre et partie basilaire des cuisses, noires. 

Epilachna olivacea , Perroun, tn collect. 

Long. 0",0081 (3 3/41). — Larg. 0M,0059 (22/31). 

Corps ovalaire; médiocrement convexe; poinlillé ; noir, mais 

garni d'un duvet d’un jaune de soie, qui lui donne une couleur 

olivâtre, en dessus. Æntennes et Palpes, d'un roux testacé. Protho- 

rax en angle très-ouvert dirigé en arrière, oblus au-devant de 

l'éceusson, et faiblement sinueux ou arqué de celui-ci aux angles 

postérieurs , à la base; peu ou point émoussé aux angles de derrière; 

relevé en rebord, sur les côlés. Ælytres arrondies ou subarrondies 

à la base à partir des angles du prothorax; offrant vers le tiers de 

leur longueur leur plus grande largeur , en ogive à partir de ce point; 

extérieurement relevées depuis la moitié de la base , en un rebord égal , 

environ au douzième de la largeur , vers le tiers de la longueur et 

formant une goullière prolongée en s’affaiblissant, jusqu'aux quatre 

cinquièmes. Repli, Dessous du corps, noirs. Pieds d'un roux orangé : 

deux liers ou trois quarts basilaires des cuisses, noirs. 

Parrie : le Mexique (colleet. Perroud). 

83. Æ, obscurella. Ooalaire ;: noire, mais garnie d'un duvet 

d'un jaune de soie, qui la fait paraitre d'un vert olivâtre. Elytres 

notées d'un point brun, aux trois quarts. Pieds d'un noir verdätre. 

Epilachna obscurella, CuevroLar , in collect, 

Long. 0",0067 (31). — Larg. 0",0052 (2 1/31). 

L'individu en mauvais état et incomplet que j'ai vu inserit, sous 

le nom précité, dans la collection de M, Chevrolat, a le corps de 

même forme que celui de l'Æ. olivacea, dont il se distingue par une 

taille plus petite et par la couleur de ses pieds. Les élytres ont, 

vers les trois quarts de la longueur, un point brun , un peu plus 

rapproché de la suture que du bord externe. 

Pare : le Mexique (colleet. Chevrolat). 

84. Æ. temebriecosn. Coale; noire, garnie d'un duvet cendré. 
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Prothorax paré aux angles de devant d'une bordure étroite , orange. 

Extrémité des cuisses, jambes , tarses et bord postérieur des deux 

derniers arceaux du ventre , de méme couleur. 

Long. 0",0061 (2 3/41). — Larg. 0",0048 (2 1/81). 

Parrie : le Mexique (collect. Dupont). 

Semblable par la forme aux espèces voisines , dont elle se dis- 

tingue facilement par les caractères indiqués. 

85. E. Aubhei. Ovale ; médiocrement convexe ; pubescente. Protho- 

rax noir. Elytres d'un rouge brun, extérieurement bordées de noir. 

Dessous du corps el majeure partie des cuisses, noirs : genoux, 

Jambes et larses, d'un roux orangé. 

Long. 0®,0070 (3 1/81). — Larg. 0",0056 (21/21). 

Elle a la même forme que les Æ. varipes et murina. Tête, 

mandibules, massue des antennes et extrémité des palpes , noirs : 

labre, huit premiers articles des antennes, majeure partie des palpes, 

d'un roux orangé. Ælytres d'un rouge brun ou d'un brun rouge, 

bordées de noir : cette bordure dépassant un peu la gouttière da 

côté interne : repli, dessous du corps, noirs. 

Parnie : le Mexique (Muséum de Paris). 

Je l'ai dédié à M. Aubé, l’un des membres les plus savants de 

la Société enlomologique de France. 

86. E. particollis. Ovale; pubescente. Prothorax d'un roux 

testacé, marqué d'une bande longitudinale médiaire, et de chaque 

côté d'une tache ovalaire, noires. Elytres noires , marquées chacune 

d'une tache basilaire , d'un roux testacé. 

Érar nonvar. Prothorax d'un roux testacé, marqué d'une bande 

longitudinale noire, couvrant plus du quart médiaire de la largeur, 

incomplèlement liée au bord antérieur, et de deux taches en 

ovale-oblong, de même couleur, longitudinalement situées chacune 

près du bord latéral, mais séparées de ce bord, de la base et de 

l'angle antérieur, par une bordure étroite, de couleur foncière. 

Elytres noires, garnies d’un duvet ecndré , ornées chacune d'une 

tache d'un roux testacé, couvrant les deux tiers internes de la base, 
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c'est-à-dire depuis les côlés de l'écusson jusqu'au calus qui lui 

sert de limite, irrégulièrement en are dirigé en arrière à son bord 

postéricar, prolongée jusqu'au sixième environ de la longueur; peu 

distinctement d’un roux leslacé vers la parlie postérieure de son 
bord externe. 

Long. 0,008 (3 1/21). — Larg. 0",0059 (2 2/31). 

Corps ovale ou en ovale un peu allongé; peu fortement convexe , 

pubescent. 7éte d'un roux testacé : labre, Antennes et Palpes d'un 

roux flave. Prothorax en angle très-ouvert, peu fortement dirigé 

en arrière, tronqué au-devant de l’écusson et peu ou point sensible- 

ment subsinueux, à la base; sensiblement moins décelive vers les 

côtés, légèrement relevé en rebord à ceux-ci. Æcusson obseur. 

Elytres en ligne droite à la base jusqu’au côlé externe du calus; 

subarrondies aux épaules; offrant vers le tiers de leur longueur 

leur plus grande largeur , en ogive de là à l'angle sutural; relevées 

exlérieurement en un rebord formant une goutlière étroite, nulle 

ou réduite au rebord après la moitié : repli roux, extérieurement 

bordé de noir. Dessous du corps noir sur le postpectus, d’un brun 

noir sur les quatre premiers arceaux du ventre , marqué de chaque 

côté de ceux-ci d'une tache punctiforme d'un roux testacé; de 

même couleur à l'extrémité. Pieds d'un roux testacé plus pâle. 

Parme : le Mexique ? (collect. Guérin). 

nn. Elytres arrondies aux épaules, brunes ou noires, ornées chacune de huit 

points noirs ocellés de roux. 

86. E. pavomia; Orivier. Ovale. Elytres noires, revétues d'un 

duvet gris cendré; ornées chacune de huit points noirs, entourés 

chacun d'un cercle roux : deux, subbasilaires : deux, en rangée 

transversale, au tiers de la longueur : les quatre autres , en croix : 

le cinquième , aux quatre seplièmes : les sixième et septième, vers 

des deux tiers : le huitième, aux sept huitièmes. 

Coccinella pavonia, Ouv. Entom. t. 6. p. 1059 4149. pl. T. fig. 417. — Kivc. 

Bericht, u. e. a. Madagasc. veranst. Sammlung. 2x Abhandl. d. k. Akad. d. 

Wissensch. z. Berlin (1852), p. 215. | 

Erar nonwar. Prothorax noir ou d'un noir brun, rendu gris par le 

duvet, bordé de roux dans sa périphérie et paré sur la partie mé- 

diane d'une ligne de même couleur. Æ/ytres noires ou d'un noir 

T. 1. 2 série. 102 
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brun, mais paraissant d'un gris de souris par l'effet du duvet épais 

dont elles sont revêlues, ornées chacune de huit points bruns ou 

noirs, entourés chacun d'un cerele roux, à duvet de même cou- 

leur : les premier et deuxième, subbasilaires : le deuxième ou 

externe, sur le ealus : le premier, entre celui-ci et la suture : 

les troisième el quatrième, formant avec leurs semblables une 

rangée transversale vers le tiers de la longueur, et disposés 

en carré avec les précédents : les quatre suivants, disposés en 

croix : le cinquième, sur le disque, aux quatre septièmes environ 

de la longueur : les sixième et septième, formant avec leurs pareils 

une rangée transversale, vers les deux tiers de la longueur : le 

huilième, presque sur le milieu de lélytre vers les sept hui- 

lièmes de la longueur : les cercles roux subtranslucides, quand les 

éluis ne reposent pas sur le corps : les deuxième, quatrième et 

cinquième points, disposés sur la même ligne : les premier, 

troisième et sixième, en rangée à peu près droite. 

Variations des Elytres. 

Oës. Quelquefois un ou plusieurs points sont effacés ou peu apparents, au 

milieu du cercle roux. Celui du calus est le plus sujet à faire défaut. 

Long. 0",0067 à 0",0074 (3 à3 1/31). — Larg. 0M,0056 (21/21). 

Corps ovale; médiocrement convexe; revêtu d'un duvet gris ou 

gris cendré. 7éte, Antennes et Palpes roux. Prothorax en are dirigé 

en arrière, tronqué au-devant de l’écusson et faiblement sinueux 

entre celle troncalure el chaque angle postérieur; sensiblement 

moins déelive vers les côtés, légèrement relevé à ceux-ci. Ecusson 

roux. Ælytres arrondies aux épaules à partir du milieu de la base; 

offrant leur plus grande largeur vers le cinquième de la longueur, 

faiblement rétrécies jusqu'aux trois cinquièmes, en ogive poslérieu- 

rement : repli roux. Dessous du corps et Pieds roux : postpectus 

en partie noir. 

Parnte : Madagascar (collect. Buquet, Chevrolat , Dejean, Germar 

et Schaum, Guérin, Reiche; Muséum de Paris). 

non. Llytres en ligne droite à la base jusqu’après le calus , subarrondies aux 

épaules , ornées chacune de sept ou huit taches punctiformes, dont trois 

en rangée transversale vers les deux cinquièmes. 

871. Æ. varipes. Ovalaire : noire, garnie d'un duvet gris, en 
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dessus. Elytres ornées chacune de sept taches d'un roux testacé , 

médiocrement apparentes : trois, subbhasilaires , punctiformes , en 

arc dirigé en arrière : trois, en rangée transversale aux trois 

seplièmes : la septième, aux trois quarts de la longueur , en accent 

circonflexe. Jambes, au moins en partie , et tarses d'un roux orangé. 

Epiluchna varipes, Durowr, in collect. 

Érar Norma, Prothorax et Elytres noirs, garnis d'un duvet 

gris : le premier, sans taches : les secondes, ornées chacune de 

sept taches , variant du jaune fauve au roux tlestacé, médiocrement 

ou peu apparentes : trois, près de la base, puncetiformes, diposées 

sur chaque élytre en arc dirigé en arrière : la première, près 

de la suture, au huitième de la longueur : la troisième, sur le 

versant postérieur du calus : la deuxième, sensiblement plus 

postérieure, plus rapprochée de la première que de la troisième : 

trois, en rangée lransversale, aux trois seplièmes de la longueur : 

la cinquième, punetiforme, sur le milieu de l'élytre : les deux 

autres , ovalaires ou oblongues : la quatrième , presque aussi voisine 

de la suture que la première : la sixième, un peu plus posté- 

tieure, au moins aussi rapprochée du bord externe que celle du 

calus : la septième, en forme d’accent circonflexe, du cinquième 

aux trois cinquièmes de la largeur, vers les trois quarts de la 

longueur. 

Long. 0m,0067 (31). — Larg. 0®,0048 (2 1/81). 

Corps ovalaire; médiocrement convexe; pointillé; noir, mais 

paraissant d'un noir gris, par l'effet du duvet. 7éte noire : labre, 

Antennes et Palpes d'un roux testacé. Prothorax en are très- 

ouvert dirigé en arrière, obtus au-devant de l’écusson, et sensi- 

blement sinueux entre celui-ci et l'angle postérieur, à la base; 

sensiblement moins déelive sur les eôtés. Ælytres arrondies ou 

subarrondies à la base à partir des angles du prothorax; offrant 

vers le tiers de leur longueur leur plus grande largeur, en ogive 

à partir de ce point et plus sensiblement dans le dernier cinquième ; 

exlérieurement relevées depuis la moitié de la base en un rebord 

égal environ au douzième de la largeur, vers le tiers de la lon- 

gueur, et formant une gouttière prolongée en s'aflaiblissant jus- 

qu'aux quatre cinquièmes. Dessous du corps noir ou d'un noir gris. 
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Pieds d'un roux orangé : deux tiers basilaires des cuisses, noirs: 

partie médiaire des jambes , de même couleur (9). 

Parure : le Mexique (collect. Dupont). 

89. E. muwima. Ooale; pubescente ; noire, garnie d'un duvet 

cendré, en dessus. Elytres ornées chacune de sept points bruns, 

formés par le duvet : trois, près de la base, en arc dirigé en 

arrière sur chaque étui : trois, en rangée transversale, presque à 

la moitié : un, subdiscal, aux sept neuvièmes. Pieds, de la cou- 

leur des élytres. 

Epilachna murina, Kiuc, inéd. Des. Catal. p. 464 (T'). 

Epilachna pavo, Cuevrozar, Des. |. c. 

Érar nouwaz. Prothorax et Elytres noirs, mais revêtus d'un 

duvet cendré qui les fait paraître ardoisés ou d'un ardoisé cendré : 

le premier, sans taches : les secondes, ornées chacune de sept 

taches, punctiformes, paraissant constituées principalement par le 

duvet : les première, deuxième et troisième , voisines de la base, 

en arc dirigé en arrière sur chaque élytre : la troisième, sur le 

calus, : la première, près de la suture et après l'écusson, séparée 

de l'une et de l’autre par un espace égal à son diamètre : la 

deuxième, plus postérieure, entre les deux précédentes : les 

quatrième, cinquième et sixième, formant avec leurs semblables 

une rangée transversale, vers les trois seplièmes ou presque à 

la moitié de la longueur : la quatrième, aussi voisine de la suture 

que la première : la sixième, presque liée à la gouttière : la 

cinquième, entre les deux autres : la septième, subdiseale, aux 

sept neuvièmes de la longueur : les seplième et cinquième, en 

ligne droite dirigée vers le côté interne du calus. 

Variations du Prothorax et des Élytres. 

Obs. Les taches punctiformes disparaissent ou à peu près avec l’enlèvement 

du duvet. Quand la matière colorante a fait défaut, le dessous du corps et 

les pieds passent au brun rouge ou au roux brun. Le dessus du corps 

reste ordinairement noir; les points noirs des élytres sont alors plus apparents 

sur celles-ci. 

Long. 0",0067 à 0m,0078 (3 à 3 1/21). — Larg. 0",0045 
à 0M,0056 (2 à 2 1/21). 

Corps ovale; médioerement convexe ; pointillé. Parlie médiaire 
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des antennes et plus rarement palpes, parfois testacés. Prothorax 

en arc dirigé en arrière el à peine subsinueux près des angles pos- 

térieurs, à la base; sensiblement moins déelive sur les côtés. Ælytres 

en ligne à peu près droite à la base, jusqu'au côté externe du 

calus; subarrondies aux épaules, offrant vers le quart de leur 

longueur leur plus grande largeur , faiblement rétrécies ensuite jus- 

qu'aux deux tiers, en ogive à partir de ce point; extérieurement 

relevées en une goultière très-marquée , prolongée en s’affaiblissant, 
jusqu'aux cinq sixièmes de la longueur. Dessous du corps et Pieds 

de même couleur que le dessus. 

Parme : le Mexique (collect. Chevrolat, Dejean, Germar et Schaum). 

90. E. corrupta. Ovale; brune, garnie d'un duvet gris cendré, 

en dessus. Elytres ornées chacune de huit points noirs et dénudés : 

trois , près de la base , en rangée arquée en arrière sur chaque étui : 

trois, en rungée transversale un peu après les deux cinquièmes de 

la longueur : les septième et huitième , en rangée oblique : l'interne , 

vers les deux tiers : l'externe, vers les trois quarts. Pieds, d'un 

brun rouge livide. 

Long. 0",0060 (2 2/31). — Larg. 0",0048 (2 1/81). 

Corps brun, garni d'un duvet gris cendré. Labre, Antennes, 

Palpes et Pieds d'un brun rouge livide. Tout le reste du corps 
brun ou d'un brun noir. 

L'exemplaire, d'une médiocre fraîcheur d'après lequel a été fait 
celte description, a la même forme que l'£. murina , el se trouve 

éliqueté de la main de Dejean comme appartenant à cette espèce ; 

mais il s’en éloigne visiblement par un duvet moins épais , d'une 

teinte paraissant plus grise, par ses points dénudés et surtout par 

le nombre de ceux-ci, et par la position des deux derniers. 

Parnie : le Mexique (collect. Chevrolat). 

91. E. varivestis. Ovale : pubescente ; d'un noir brun, garnie 

d'un duvet cendre. Elytres ornées chacune de huit points noirs ocellés : 

trois, près de la base, en rangée arquée en arrière sur chaque 

élui : le premier, après l'écusson : trois, en rangée transversale , 

un peu après les deux cinquièmes de la longueur : les septième 

el huitième , en rangée oblique : l'interne , vers les deux tiers : l'externe , 
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vers les trois quarts. Pieds d'un roux flave. Dessus du corps par- 

fois d'un flave testacc , et points noirs non ocellés. 

Erar vonmar. Prothorax et Elytres d'un noir brun ou bruns, 

garnis d’un duvet cendré : le premier , ordinairement paré en devant 

d'une bordure étroite, rougeâtre ou d'un roux testacé, au bord 

de l’échancrure : les secondes , ornées chacune de huit points noirs , 

ocellés chacun de roux testacé ou de rouge testacé : les premier, 

deuxième et troisième, rapprochés de la base, en rangée arquée 

en arrière sur chaque étui : Île troisième ou externe, sur le 

calus : le premier, un peu après l'extrémité de l’écusson, presque 

lié au rebord sutural : le deuxième , naissant au niveau de la partie 

postérieure du troisième, moins rapproché de celui-ci que du 

premier : les quatrième, cinquième et sixième, formant avec leurs 

semblables une rangée transversale des deux cinquièmes de la. 

sulure aux lrois seplièmes du bord externe : le quatrième , un peu 

moins voisin de la suture que le premier : le sixième , aux trois 

quarts ou un peu plus de la largeur : le cinquième, ordinairement 

le plus gros ou le moins petit, entre deux : les septième et hui- 

tième, en rangée oblique, conslituant avec leurs semblables une 

rangée arquée : le septième ou interne, vers les deux tiers de la 

longueur et les deux septièmes de la largeur : le huitième, vers 

les trois quarts ou un peu moins de la longueur, et les Lrois ein- 

quièmes ou un peu plus de la largeur : les huilième, cinquième et 

deuxième, en ligne droite ou à peu près, ainsi que les septième, 

cinquième et troisième. 

Variations de couleur. 

Obs, Dans l’état normal ou considéré comme tel, la tête et le dessous du 

corps sont d’un brun noir : les palpes, les antennes et les pieds, d’un roux 

flave, mais quand la matière colorante a été un peu moins abondante, 

(var. æ. ), la tète commence à se montrer en partie d’un fauve bruntre, 

fauve ou d’un fauve testacé; les élytres passent à une teinte semblable ou 

rapprochée, le cercle qui entourait les points noirs devient peu ou point 

distinet ; le repli des élytres et le prothorax, plus tenaces, conservant encore, 

le premier, en partie, le second , en totalité la couleur normale : le ventre 

commence déjà souvent à montrer sur les côtés des traces rougeàtres. Quand 

la décoloration a fait plus de progrès, la tête, tout le reste du dessus du 

corps et le repli des élytres passent à une teinte d’un fauve roussätre : le 

ventre montre d'une manière plus ou moins marquée des taches latérales 

d’un rouge ou d’un roux jaune. À cette variation se rapporte la 
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Epilachna cervina, CuevroLat, a collect. 

Enfin , quand la décoloration est parvenue à son plus grand degré, tout l’insecte est 

d'un flave cendré, moins les taches punctiformes des élytres, les médi et 

postpectus et la majeure partie médiaire des trois ou quatre premiers arceaux 

du ventre qui sont noirs, Tel est la 

Epilachna genuina, Des. Catal. p. 460 (type). 

Quelquefois les deux dernières taches des élytres se montrent chacune plus 

dévelopées et unies en forme de bande. 

Elle a la même forme que VÆ. murina. 

Parrie : le Mexique (collect. Chevrolat, Dejean, Germar et 

Schaum, Guérin, Melly, Perroud, Reiïche, Westwood). 

92. E. modesta. Priéoement ovale : d'un noir brun, revétue d'un 

duvet gris cendré, en dessus. Elytres ornées chacune de huit taches 

punotliformes , noïres, ocellées de rouge testacé : trois, prés de la 

base en rangée à peine arquée en arrière : la premiére, embrassans 

la moitié postérieure de l'écusson : trois, en rangée transversale, 

aux deux cinquièmes : deux , en rangée à peine oblique, vers les 

trois quarts : extrémité des cuisses, jambes el larses, d'un roux 

orangé. 

Epilachna modesta, Des. Catal. p. 464 (T). 

Érar nonmaz. Prothorax et Elytres d'un noir brun, maïs parais- 

sant gris ou d'un noir gris par l'effet du duvet : le Prothorax, 

peu distinetement paré d'une bordure étroite d'un roux testacé en 

devant et sur les côtés : les Ælytres, ornées chacune de neuf 

taches punetiformes, noires, ocellées ou entourées d’un cerele étroit , 

d'un rouge testacé : les première, deuxième et troisième, petites. 

situées près de la base, en rangée faiblement arquée en arrière 

sur chaque étui : la troisième , sur le calus : la première, lice 

ou à peu près à la suture, embrassant avec sa pareille la moitié 

postérieure de l'écusson : la deuxième, entre deux ou un peu 

plus rapprochée de la première, commençant au niveau de la moitié 

des deux autres : les quatrième , cinquième et sixième, formant avec 

leurs semblables une rangée transversale , vers les deux cinquièmes 

de la longueur : la quatrième, ordinairement la plus grosse , liée 

ou à peu près à la suture, couvrant les deux septièmes de la lar- 

geur : la cinquième, presque aussi grosse, liée par sa pupille 
à celle des deux autres : la sixième, la moins grosse des trois, 

voisine de la gouttière : les seplième et huitième, assez grosses, 
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formant avec leurs semblables une rangée transversale ou à peine 

arquée, presque aux trois quarts de la longueur : la septième, 

voisine de la suture : la huitième, voisine du bord externe : les 

seplième , cinquième et troisième, en ligne droite : les huitième et 

cinquième’, en ligne dirigée vers le quart de la base. 

Long. 0M,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0045 (2 1). 

Corps ovale ou brièvement ovale; convexe; garni d'un duvet gris 

cendré, en dessus. 7éte noire : labre, Antennes et Palpes d'un 

roux orangé. Prothorax en angle ou en are dirigé en arrière, 
peu ou point subsinueux, à la base ; sensiblement moins déelive 

sur les côtés. Ælytres en ligne droite à la base, jusqu’au côté 

externe du calus; dépassant à peine d'un cinquième de leur longueur 

le bord postérieur du prothorax; subarrondies aux épaules , offrant 

vers le tiers de leur longueur leur plus grande largeur , faiblement 

rétrécies jusqu'aux deux tiers, en ogive postérieurement; relevées 

exlérieurement en un rebord ou en une sorte de gouttière très- 

étroite aux épaules, nulle ou à peu près vers les deux tiers. 

Dessous du corps et deux tiers basilaires des cuisses, noirs : reste 

des pieds, d'un roux orangé. 

Parme : le Mexique (collect. Dejean (type), Reiche). 

93. E. difffeilis. Ovale ; pubescente: fauve, en dessus. Pro- 

thorax noir sur son disque. Elytres ornées chacune de huit points 

noirs : trois, subbasilaires en rangée arquée en arrière : trois, en 

rangée transversale, vers la moitié : deux, aux trois quarts de la 

longueur ; notées d'un trait lié à la moitié de la base, d'une bordure 

externe trois fois dilatée en dedans, d'une ligne en zigzag, étendue de 

la suture aux deux tiers de la largeur entre les première et deuxième 
’ LI « LEO ns » T7 . 

rangées, et d'un signe postérieur en forme d'Y, noirs. 

Érar vonar. Prothorax et Elytres fauves : le Prothorax, marqué 
sur son tiers médiaire , d'une tache obscure ou noirûâtre , liée à la 

base, et à une tache plus antérieure de même couleur; noté en 

outre, de chaque côté, d’une tache punetiforme, noirâtre:les Elytres, 

fauves, marquées chacune de huit points, d’une bordure externe 

inégale et interrompue , et de quelques signes, noirs : les premier, 

deuxième et troisième points , formant sur chaque élytre une rangée 

arquée en arrière : le premier ou interne, situé à l'extrémité de l'é- 
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eusson, lié par sa partie interne antérieure à lasuture, dont il s'éearte 

postérieurement : le troisième, sur le calus : le deuxième, plus pos- 

térieur : les quatrième, cinquième et sixième, en rangée transversale, 

vers la moilié de la longueur : le quatrième, le plus gros; isolé de la 

suture : le sixième, séparé du bord externe : le cinquième , de moitié 

plus voisin du sixième que du quatrième : les septième et huitième. 

en rangée transversale vers les trois quarts de la longueur : le septième, 

aussi gros que le quatrième , un peu moins voisin de la suture : le 

huitième , à peine aussi rapproché du bord externe que le sixième : 

la bordure externe, naïssant un peu après l’angle huméral , anguleu- 

sement dilatée en dedans jusqu'aux deux cinquièmes, puis inter- 

rompue ou n'offrant que de faibles traces jusques après le milieu, 

anguleusement dilatée de nouveau , puis réduite à de faibles traces , 

et enfin plus brusquement dilatée vers l’espace intermédiaire entre 

les septième et huitième points : le premier signe , linéaire, naissant 

du milieu de la base , longitudinalement dirigé vers la partie antéro- 

interne du deuxième point qu'il n'atleint pas : le deuxième, lié à la 

suture, transversalement prolongé en zigzag , entre les première et 

deuxième rangées, jusqu'aux deux Liers ou un peu plus de la largeur, 

bis-anguleux en devant : letroisième signe, en forme d'Y, séparant par 

son pied les septième et huilième points, presque lié par ce pied à 

la dilatation postérieure de la bordure, offrant ses branches dirigées 

respectivement vers le milieu des espaces existant entre les 

quatrième et cinquième , et entre les cinquième et sixième points. 

Long. 0",0059 (2 2/31). — Larg. 0®,0042 (1 7/81). 

Corps ovale; convexe ; pubescent. Téte, Antennes et Palpes d'un 

fauve lestacé. Prothorax en angle très-ouvert dirigé en arrière, 
obtus ou tronqué au-devant de l’écusson , et légèrement bissinueux, 

à la base. Elytres subarrondies aux épaules; plus larges vers le tiers 

de leur longueur; largement en ogive postérieurement. Dessous du 

corps noir sur les médi et postpectus , brun sur le ventre : cinquième 

et sixième arceaux fauves. Pieds d'un fauve jaunûâtre. 

Parure : le Mexique (collect. Dupont). 

9%. E. discors. Ooalaire; pubescente. Prothorax noir. Elytres 

irréqulièrement subcordiformes, d'un roux testacé, ornées chacune 

de huit taches, noires : les première cet trorsième, suturales ou à 

T. Il. 22 NSÉrIe. 103 
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peu près : la deuxième, en accent circonflexe , liée au calus par 

le milieu de sa branche externe : les autres, subpunctiformes : les 

troisième, qualrième el cinquième, en rangée transversale, vers les 

deux cinquièmes : les sixième et septième, en rangée oblique : la 

huitième, subapicale : les deuxième , quatrième , sixième et lruitième , 

en ligne droite : la deuxième, parfois étendue jusqu'à la premiere, 

ou prolongée jusqu'à la quatrième : la huitième, quelquefois nulle. 

Epilachna discors, Des. Catal. p. 460 (7). 

Érar vonwaz. Prothorax noir, mais paraissant d’un noir gris par 

l'effet du duvet. Æ/ytres rousses, d’un jaune roux ou d'un roux 

testacé, à rebord externe noir; ornées chacune de huit taches pune- 

tilormes ou subpunetiformes, noires : les première et deuxième , 

rapprochées de la base : la première, naissant à l'extrémité de 

l'écusson, prolongée jusqu’au cinquième ou un peu moins de la 

longueur, constituant avec sa pareille une tache ovalaire commune : 

la deuxième, presque en forme d’'accent circonflexe , ou paraissant 

formée de deux taches antérieurement convergeantes , vers les deux 

cinquièmes de la largeur : l'externe , joignant le sommet du calus , 

vers le milieu de son bord antérieur : les troisième, quatrième 

et cinquième, subpunctiformes ou ovalaires, en rangée transver- 

sale, vers les deux cinquièmes ou un peu moins de la longueur: 

la troisième ou interne, voisine de la suture : la quatrième, sur 

le milieu de l'élytre : la cinquième , oblique, isolée de la gouttière , 

les sixième et septième, punetiformes, formant avec leurs semblables 

une rangée arquée, vers les deux tiers ou un peu avant, à peu 

près aussi rapprochée l’une de l’autre que l'interne l’est de la 

suture et l’externe du bord extérieur : la huitième, subapicale : 

les deuxième, qualrième, sixième et huitième, à peu près en 

ligne droite. 

Variations des Elytres. 

Oùs. Var. x, Quelquefois les première, deuxième et troisième taches , s’unis 

sent en formant une bande subbasilaire, commune, étendue de la partie 

postéro-externe d’un calus à l’autre, 

Var. 8. D’autrefois, soit avec la variation précédente , soit sans elle, la deuxième 

tache s’unit longitudinalement à la quatrième. 

Var. à, Souvent la troisième s’allonge en avant le long de la suture, jusqu’à 

la première ou jusque près de celle-ci, en constituant avec sa pareille une 

sorte d’accent circonflexe , ou en figurant sur l’élytre droite une virgule ren- 

versée. 
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Var. s, Plus rarement, cette troisième tache s'unit ou à peu près à la quatrième, 

Var. &. Quelquefois la huitième fait défaut. 

Var. 4. La troisième tache n'offre que des traces peu ou point distinctes. 

Long. 0m,0067 à 0m,0078 (3 à 3 1/21). — Larg. 0",0048 

à 0",0056 (2 1/8 à 2 1/2 1). 

Corps ovalaire ; médiocrement convexe ; garni d'un duvet cendré, 

en dessus. Zéte noire : Antennes et Palpes, d'un roux flave ou 

testacé. Prothorax en are dirigé en arrière, obtus au-devant de 
l'écusson, el légèrement sinueux près de chaque angle postérieur , 

à la base; sensiblement moins déelive sur les côtés, ou légère- 

ment relevé à ceux-ci; peu ou point émoussé aux angles de derrière. 

Ecusson noir. Elytres arrondies aux épaules à partir des angles 

du prothorax; irrégulièrement subcordiformes, offrant vers le cin- 

quième de leur longueur leur plus grande largeur, plus faiblement 

rétrécies jusqu'aux deux tiers, en ogive à l'extrémité ; sensiblement 

moins déelives extérieurement en dehors du calus, et relevées en 

un rebord formant une gouttière très-étroite, repli d'un roux Les- 

tacé. Dessous du corps et Pieds noirs. 

Parnie : le cap de Bonne-Espérance (colleet. Dejean); la Cafrerie 

(Muséum de Stockholm); Port Natal (Perroud; Muséum de Paris). 

Obs. On trouve des exemplaires qui sembleraient constituer une 

espèce particulière (Æ£. invalida): ils ont avec l'Æ. discors, les 

mêmes rapports que les CA. assimilis et ÆE. insidiosa, avec celles 

qui les précèdent; ils montrent , comme celles-ci, d'un roux testacé 

ou d'une teinte rapprochée, les parties noires dans le type; mais 

ces individus , plus évidemment encore que les pseudo-espèces préci- 

iées, ne sont que des variétés de celle qui nous occupe; car 

chez les uns, ayant le prothorax décoloré , le ventre et les post- 

peclus sont en majeure partie noirs; d'autres fois ce dernier seul 

reste noir; enfin chez d'autres , le dessous du corps est uniformé- 

ment d'un roux leslacé. 

93. E. Chenoni. Ooalaire ; pubescente. Prothorax d'un rouge 

testacé, passant au roux lestacé, sur les côtés. Elytres d'un roux 

testacé, ornées chacune de huit taches noires : les première et 

troisième, isolces de la sulure : la deuxième, couvrant le calus 

de sa partie antéro-externe : les troisième , quatrième et cinquième, 
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en rangée transversale, vers le tiers : les cinquième et sixième , en 

rangée oblique : la huitième, subapicale : les quatrième el sixième , 

en ligne droite avec le sommet du calus et l'angle sutural. 

Érar Normaz. Prothorax d'un rouge testacé sur le dos, passant 

au roux testacé sur les côtés. Ælytres d'un roux testacé ou d'un 

fauve jaune, à rebord externe noir, ornées chacune de huit taches , 

également noires : les première et deuxième, rapprochées de la 

base, formant avec leurs semblables une rangée transversale : la 

deuxième, subpunctiforme ou obliquement ovale, couvrant le calus 

de sa parlie antéro-interne : la première, carrée, une fois plus rap- 

prochée de la suture que de la deuxième : les troisième, quatrième 

et cinquième, formant avec ieurs semblables une rangée transver- 

sale, vers le tiers ou un peu plus de la longueur : la troisième, 

presque carrée, aussi rapprochée que la première de la suture, 

séparée de celle-ci par un espace égal à la moilié de son diamètre: 

la cinquième, plus petite, punctiforme, voisine de la gouttière : 

la quatrième, en quadrilatère de deux tiers plus long que large, 

entre deux : les sixième et septième, formant avec leurs sembla- 

bles une rangée transversale arquée : la sixième, punctiforme , 

aux trois cinquièmes de la longueur, du quart à la moitié de la 

largeur : la septième, oblique, plus postérieure de la moitié de 

sa longueur, presque liée à la gouttière : la huitième, subapicale, 

oblriangulaire , à côté le plus large dirigé vers la base : les huilième 

et sixième, en ligne dirigée vers le côté interne du calus, en 

passant sur le côté interne de la troisième. 

Long. 0°,0074 (3 1/31). — Larg. 0m,0056 (2 1/21). 

Corps ovalaire; convexe; parcimonieusement garni d'un duvet 

cendré. Tête, Antennes et Palpes d'un roux testacé. Prothorax 

en arc dirigé en arrière, oblus au-devant de l'écusson, à la base; 

sensiblement moins déelive près des côtés; relevé en rebord à ceux- 

ci. Ecusson d'un roux testacé. Ælytres arrondies aux épaules, à 

partir des angles postérieurs du prothorax; irrégulièrement subcor- 

diformes; offrant vers le cinquième de leur longueur leur plus 

grande largeur, plus faiblement rétrécies jusqu'aux deux tiers, en 

ogive postérieurement, relevées à partir des épaules en une gout- 

üière peu large. prolongée presque jusqu'à l'angle sutural. Dessous 

du corps et Pieds d'un roux testacé. 
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Parme : la Guinée (Muséum de Copenhague). 

Elle a été découverte par M. Chenon, à qui je l'ai dédiée. 

nnnn. Elytres en ligne droite à la base jusqu'après le calus, subarrondies 

aux épaules, ornées chacune de sept ou huit taches noires, ordinairement 

ovales el assez grosses, dont trois en rangée transversale vers la moitié. 

96. E. pænmulnata; German. Moale ; pubescente. Prothorax noir , 

paré en devant et sur les côtés d'une bordure d'un jaune testacé. Elytres 

d'un jaune teslacé ; ornées chacune de huit taches noires : trois , près 

de la base (l'interne postscutellaire et parfois commune) : trois, en 

rangée transversale , vers la moitié : une, transversalement triangu- 

laire, vers les trois quarts : une, pelile , presque apicale. 

Coccinella pænulata, Germar, Ins. nov. Spec. p. 648. 884 (suivant le type obligem- 

ment communiqué par M. Germar). 

Coccinella fuscomaculata, Westermanx, Des. Catal. p. 460. 

Lpilachna pœnulata, Des. Catal. p. 460. 

Érar Norwaz. Prothorax noir, paré en devant et sur les côtés 

d'une bordure jaune ou d’un jaune testacé : la parlie noire , parais- 

sant formé d'une grosse tache couvrant les trois quarts médiaires 

environ de la base , ordinairement entaillé à la partie de son bord 

antérieur correspondant à la sinuosité posloculaire, et paraissant 

liée de chaque côté à une tache subpunetiforme. Æ£lytres jaunes 

ou d'un jaune testacé, ornées chacune de huit taches noires : les 

première, deuxième et troisième , siluées près de la base , en rangée 

transversale : la première, parallèle, deux ou trois fois plus longue 

que large, embrassant ordinairement avec sa pareille la partie 

postérieure de l'écusson, prolongée jusqu'au quart ou un peu plus 

de la longueur, parfois un peu isolée de la suture, souvent étendue 

jusqu'à celle-ci et constituant alors ayec sa pareille deux taches 

accolées ou une tache commune : la troisième, au moins aussi 

postérieurement prolongée, oblongue , couvrant le calus de sa partie 

antérieure , faiblement élargie d'avant en arrière , couvrant depuis la 

goultière presque jusqu'aux deux cinquièmes externes de la largeur : 

la deuxième, entre deux, ovalaire, plus courte antérieurement, et 

à peine plus postérieurement prolongée : les quatrième , cinquième 

et sixième, brièvement ovales, formant avec leurs semblables une 

rangée transversale, vers la moitié de la longueur : la quatrième , 

isolée de la suture, et la sixième, du rebord externe : la seplième, 
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à peu près aussi voisine de la suture que la quatrième, et presque 

aussi rapprochée du bord externe que la sixième , en triangle dont 

le côté le plus court regarde la suture : la huitième, subapicale, 

punctiforme , quelquefois obtriangulairement dilatée. 

Obs. Quelquelois les quatrième et cinquième s’unissent faiblement. 

41). — Larg. 0®,0067 Long. 0m,0078 à 0m,0090 (3 1/2 à 
à 3 1/2,). à 0m,0078 (3 

Corps ovale; convexe; garni d’un duvet cendré jaunâtre. Tête 

noire : épistome et labre d’un jaune testacé. Antennes et Palpes 

de même couleur : premier arliele el massue de celles-là , et dernier 

arlicle des seconds, noirs. Æ/ytres en ligne droite à la base jus- 

qu'après le calus, subarrondies ou subanguleuses aux épaules, 

offrant vers le tiers leur plus grande largeur, assez largement en 

ogive de là à l'extrémilé; exlérieurement relevées en une faible 

gouttière graduellement affaiblie jusqu'aux deux liers : repli d'un 

flave testacé. Dessous du corps et Pieds noirs : épimères des médi 

et postpectus d’un jaune testacé, et plus complètement chez le ©” 

que chez la ©. 

Pare : Buénos-Ayres (colleet. Chevrolat , Dejean, Germar (type) ; 

Guérin); le Brésil (Muséum de Paris). 

97. E. æquinoxialis. Ovale ; pubescente ; rousse en dessus. 

Prothorax marqué d'une bande longitudinale médiaire et de deux 

taches , noires. Elytres ornées d'une tache postscutellaire , et chacune 

de six autres grosses taches, noires : deux, près de la base : trois, 

en rangée transversale , vers la moitié : une, plus grosse, transver- 

salement ovale ou subtriangulaire , vers les trois quarts. 

Coccinella œquinoæialis, Kruc, inéd. D. Scuaux, in litter. 

Érar norwaz. Prothorax et Elytres roux, garnis d'un duvet 
cendré roux : le Prothorax , marqué d'une bande et de deux taches, 

noires ; la bande, longitudinalement prolongé du bord antérieur au 

postérieur, couvrant le quart médiaire environ de la largeur : chacune 

des taches , en forme de gros point, située près de l'angle postérieur, 

un peu isolée de la base et du bord externe , avancée dans la 

direction de la courbure posloculaire, jusqu'aux deux cinquièmes 

antérieurs : les Élytres , ornées d’une tache postseulellaire et chacune 
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de six autres, noires : la postseutellaire, ovale, commune, pro- 

longte, de l’écusson, dont elle embrasse quelquefois l'extrémité , 

jusqu'au quart de la longueur : les première et deuxième , formant 

avec celle-ci une rangée transversale ou faiblement arquée en arrière 

sur chaque élui : la deuxième, subtriangnlaire, couvrant le ealus de 

sa parlie antérieure , élargie d'avant en arrière, prolongée jusqu'au 

quart ou un peu plus, tronquée à sa partie postérieure , étendue à 

celle-ci depuis la gouttière jusqu'aux deux einquièmes externes de la 

largeur : la première, ovale, entre la seutellaire et la deuxième , un 

peu plus postérieure , d’un quart moins antérieure que la deuxième : 

les troisième, quatrième et cinquième , ovales , égales chacune aux 

deux septièmes environ de la longueur , formant avec leurs semblables 

une rangée transversale , à la moitié de la longueur : la troisième, 

liée au rebord sutural : la cinquième, à la gouttière : la sixième, 

la plus grosse, étendue depuis la gouttière jusqu'au sixième interne 

de la largeur, presque en ovale transversal , ou en triangle à angles 

arrondis, et dont le côté le plus court regarde la suture. 

Os. Peut-être la bande médiaire du prothorax est-elle parfois réduite à deux 

taches comme chez l'E. borealis. 

Long. 0®,0078 à 0®,0090 (3 1/2 à 41). — Larg. 0",0061 

à 0M,0070 (2 3/4 à 3 1/81). 

Corps ovale; convexe ; roux, pubescent, en dessus. 7ête, Anten- 

nes et Palpes de même couleur. Prothorax en angle très-ouvert 

dirigé en arrière, obtus au-devant de l'écusson , faiblement sinueux 

près des angles postérieurs, à la base; sensiblement moins déclive 

près des côlés, légèrement relevé à ceux-ci. Æcusson noir. Elytres 
en ligne droite à la base, jusqu’au côté externe du calus ; subarron- 

dies aux épaules ; offrant vers le tiers de leur longueur leur plus 

grande largeur , assez largement en ogive postérieurement; relevées 

exlérieurement en une goullière très-prononcte jusqu'au tiers, 

affaiblie de là aux trois quarts , nulle à l'angle sutural : repli, anté et 

médipectus et Pieds d’un roux testacé : postpectus noir , au moins de 

chaque côté de la ligne médiane : ventre ordinairement noir, avec les 

côtés de chaque arceau marqués d'une tache d’un roux testacé , et le 

dernier arceau de même couleur, quelquefois d'un roux teslacé, 

marqué de deux rangées de taches noires ; vestiges de la partie noire 

précitée. 
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Parme : Buénos-Ayres (collect. Germar et Schaum). 

98. E. borealis; Fasnrcrus. Ovale: pubescente. Prothorax ct 

Elytres d'un jaune testacé : le premier, ordinairement marqué de bois 

ou quatre taches noires : les secondes , ornées chacune de sept taches 

noires : trois, en rangce transversale près de la base : trois, en rangée 

transversale au milieu : la septième, vers les trois quarts de la 

longueur : les première et quatrième, souvent suturales : ces taches, 

parfois punctiformes, ordinairement assez grosses, rarement soit unies 

en forme de bande, soit en partie peu apparentes. 

Érar vorwaz. Prothorax et Elytres d'un jaune d’ocre ou tirant sur 

le fauve, ou d'un jaune testacé roussâtre : le Prothorax, marqué de 

quatre taches noires : deux, sur la ligne médiane : l'antérieure , 
subpunctiforme, liée ou à peu près au bord antérieur : la postérieure, 

plus grosse , presque carrée ou obtriangulaire, unie à la base : les 

autres, punctiformes , situées chacune près du bord latéral, un peu 

après le milieu : les Æ/ytres, ornées chacune de sept taches noires, 

dont deux souvent suturales : les première , deuxième et troisième , 

en rangée transversale ou légèrement arquée en arrière sur chaque 

élui : la première , une fois plus longue que large , naïssant à l’extré- 

mité de l’écusson ou un peu après, prolongée jusqu'au cinquième 

ou un peu plus de la longueur , souvent liée à la suture et constituant 

avec sa pareille deux taches accolées ou une tache commune: la 

troisième , plus grosse, couvrant le calus de sa parlie antérieure , 

élargie d'avant en arrière , prolongée jusqu’au quart de la longueur : 

la deuxième , entre deux; la plus petite des trois, brièvement ovale : 

les quatrième, cinquième et sixième, ovales ou subarrondies, formant 

avec leurs semblables une rangée transversale , vers le milieu de la 

longueur : la quatrième, la plus grosse des trois , souvent liée à la 

suture et constituant avec sa pareille , soit deux laches accolées , soit 

une tache commune : la sixième , liée à la gouttière : la cinquième, 

entre deux : la septième , la plus grosse de toutes, subarrondie ou 

en ovale transversal , couvrant la majeure partie médiaire de la lar- 

geur, vers les trois quarts de la longueur. 

Variations du Prothorax et des Élytres. 

Obs. x. Quand la matière colorante a été moins abondante, les taches protho- 

raciques sont peu marquées où même indistinctes, comme dans les 
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Coccinella 15-notata, Larr. Rec. d'obs. t. 2. p. 67. n° 443. 

Epilachna immaculicollis, Cnevrozar , Colcopt. du Mex. 3° fasc. 

Quand au contraire le pigmentum a surabondé, les deux taches médiaires s'u- 

nissent pour constiluer une bande longitudinale médiaire, égale à plus du quart 

de la largeur, et les taches latérales ont acquis assez de développement pour se 

lier ou à peu près aux angles postérieurs , en s’avançant jusqu'au tiers antérieur, 

Var. A. Les taches des élytres présentent des modifications analogues. Ainsi, parfois 

elles sont punctiformes, et quelques-unes (les première et quatrième) deviennent 

surtout parfois peu apparentes ou indistinctes : les première et quatrième quand 

elles existent, sont toujours isolées de la suture : la troisième ne couvre que le ver- 

sant postérieur du calus : le prothorax est sans taches. Chez d’autres, ces points 

commencent déjà à prendre la forme ovalaire en acquérant un peu plus de 

développement, mais sans en avoir assez pour que le premier se lie à la suture. 

Coccinella bis-T-maculata, Kiuc, inéd. Des. Catal. p, 460. 

Lpilachna cubæ, CuevrozarT, Der. Catal. p. 460. 

Var. B. Avec un peu plus de’ développement , la première tache devient suturale, 

mais la quatrième reste encore isolée de la suture. Le prothorax est ordinaire- 

ment encore sans taches. 

Coccinella 15-notata, Larreizce, à» Rec. d’obs. par Humboldt et Bonpland, t. 2. 

p.67. 115. 4(54). fig. 8. 

Var. C. Bientôt les première et quatrième taches se montrent accolées à leurs 

semblables, ou constituant avec elles une tache commune. Le prothorax présente 

soit l’état normal, soit les deux taches de la ligne médiane, unies. 

Coccinella borealis, Farmaws, Syst. Ent. p. 82. 22.— Jd. Spec. 1.99, 55.— Id. Mant. 

4. 58. 51.— Jd. Ent. Syst. t. 1. 1.p. 278. 58.— Id. Syst. El. t. 4. p. 568. T1, — 

Cassrroëm, Nov. Ins. Spec. t. 4. p. 15. pl. fig. 50.— Zd. Edit, gott. p. 437. pl. 7. 

fig. 20.— Guer. C. Lin. Syst. nat. t. 4. p. 1652.— Ouiv. Encyc. méth. t. 6. p. 64. 

12,— Id. Eutom. t. 6. p. 1024. 54. pl. 5. fig. 27. — Henssr, Naturs. t. 5. p. 262. 

2. pl. 55. fig. 2. — Scnoenn. Syn. ins. t. 2. p. 481. 80. — Tnuxs. Col. capens. 

in Mem. de l’Acad. de St-Pétersb. t. 7 (1820). p. 366. - 

Var. D. A mesure que les taches des élytres se montrent plus grosses et plus 

développées , quelques-unes ne tardent pas à se lier : ce sont ordinairement les 

quatrième et cinquième qui ont le plus de tendance à s’accoler. 

Var. E. Quand leur union est devenue plus intime, les taches de la première ou 

de la deuxième rangée , ou celles de l’une et de l’autre , constituent des bandes , 

qui permettent de reconnaitre, d’une maniere plus ou moins distincte , les 

taches dont elles sont formées. La couleur foncière se montre généralement 

alors moins claire ou plus fauve. 

Coccinella (Epilachna) immaculicollis , CnevroLaT, var, |. c. 

Var. F. Quelquefois, les taches ayant leur grandeur normale ou un peu plus, sont 

simplement nébuleuses , à peine apparentes , ou même ne le sont qu’à la rangée 

antérieure ; la couleur foncière a passé alors au fauve plus où moins rougeâtre ou 

plus où moins obscur, effet de la matière noire répandue presque uniformément, 

T. u. 2€ série. 104 
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Var. G. Enfin, quoique rarement, les taches se sont tellement étendues, que les 

élytres sont noires, avec la goultière , une partie de la moitié postérieure de la 

suture , el quelques espaces entre la deuxième rangée et la septième tache, d’un 

rouge fauve ou brunètre. Les taches prothoraciques montrent alors leur plus 

grand développement, 

Os. La collection de M. Chevrolat renferme un individu qui semble constituer une 

espèce particulière (Æ. indiga), mais qui peut-ètre n’est qu'une variété très- 

singulière de cette espèce. Elle est entièrement rousse , en dessus et en dessous : 

les élytres sont parées d’une bande et d’une tache punctiformes , noires : la bande 

laisse distinguer les trois taches antérieures dont elle semble formée : les trois 

taches de la rangée du milieu ont disparu, et la seplième tache est réduite à une 

sorte de point brun. ;Parr : le Mexique. 

Long. 0",0078 à 0m,0100 (3 1/2 à 4 1/21). — Larg. 0",0060 
à 0m,0078 ( 2 2/3 à 3 1/21). 

Corps ovale ; convexe; pubescent., 7éte, Antennes et Prothorax 

d'un jaune testacé , parfois moins clairs chez les variétés foncées. 

Elytres en ligne droite à la base jusqu'au côté externe du calus; 

subarrondies aux épaules; offrant vers le tiers ou vers la moilié leur 

plus grande largeur, en ogive obluse, ou subarrondies à l'extrémité ; 

relevées à partir des épaules en une gouttière affaiblie, à partir des 

trois seplièmes. Dessous du corps et Pieds d'un roux testacé : 

postpectus et partie médiaire du ventre , obseurs ou noirs, chez les 

variélés par excès. 

Parne : les États-Unis , le Mexique, la plupart des îles des 

Antilles et diverses parties de l'Amérique méridionale (collect. 

Dejean , etc.). Casstroem l’a indiqué sans doute par erreur comme 

habitant aussi le cap de Bonne-Espérance, ou l'espèce qu'il a rap- 

portée à celle-ci serait différente. 

nnnnn. Elytres ornées chacune de huit taches noires, n’en offrant pas trois 

en rangée transversale vers les deux cinquièmes ou vers la moitié. 

4, Elytres en ligne droite à la base jusqu’après le calus. 

99. E. deleta. Ooalaire ; pubescente. Prothorax d'un rouge tes- 

tacé pâle. Elytres d'un jaune testacé livide, marquées chacune de huit 

taches d'un rouge testacé pâle, peu apparentes : trois, près de la base, 

en rangée transversale : l'externe, en dehors du calus : la quatrième, 

subdiscale vers le tiers : les cinquième et sixième, en rangée hr'ansver- 

sale presque à la moîïtié : les septième et huitième, en rangée lransver- 

sale aux trois quarts. 
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Epilachna deleta, Scuogxueer, inéd, Des. Catal. p. 460 (T°). 

Érar vonmaz. Prothorax d'un rouge testacé pâle , paraissant paré 

d'une bordure étroite, d’un testacé jaunâtre aux angles de devant, et 

moins distinctement au bord de l'échanerure. Æ/ytres d'un jaune 

testacé livide, marquées chacune de huit taches d'un rouge testacé 

livide, peu apparentes : les première, deuxième et troisième, presque 

en forme de gros points, rapprochés de la base, en ligne transversale : 

la première, commencant au niveau de la moitié postérieure de l'é- 

cusson , isolée des eôlés de celui-ci et de la suture : la deuxième, 

liée par sa partie externe antérieure au côté interne postérieur du 

calus : la troisième, entre celle-ci et la gouttière : la quatrième, 

presque sur le disque , du tiers aux quatre seplièmes de la largeur, 

vers le Liers ou un peu plus de la longueur : les cinquième et 

sixième, formant avec leurs semblables une rangée transversale, 

dés trois septièmes à la moilié de la longueur : la cinquième, plus 

petite, aussi voisine de la suture que la première : la sixième, la 

plus grosse de toutes , subarrondie , liée à la gouttière : les septième 

et huitième , formant avec leurs semblables une rangée transversale , 

aux Lrois quarts de la longueur : les huitième ; quatrième et première, 

sur la même ligne : les septième , quatrième et deuxième, disposées 

aussi en ligne à peu près droite. 

Oùs. L’exemplaire typique semble avoir manqué de matière colorante et n’être 

pas dans un état normal, Les taches sont peu apparentes et il à fallu les aviver 

avec de l’esprit de vin pour les rendre plus distinctes ; probablement elles 

doivent être plus marquées chez d’autres individus. 

Long. 0m,0072 (3 1/41). — Larg. 0",0059 (22/31). 

Corps ovalaire; convexe; garni d'un duvet cendré. 7éte d'un 

rouge testacé pâle. Antennes et Palpes d'un jaune testacé livide, 

Elytres subecordilormes; en ligne droite à la base jusqu'au côté 

externe du calus ; subarrondies aux épaules ; offrant vers le quart de 

la longueur leur plus grande largeur , rétrécies en ogive à partir de 

ce point ; extérieurement moins déelives ou relevées en un rebord in- 

cliné, ne formant pas ou formant à peine aux épaules une gout- 

tière déelive : repli et Dessous du corps d'un rouge testacé. Pieds à 
peine plus päles. Plaques abdominales prolongées , ou à peu près , 

jusqu’à l'extrémité de l'arceau. 

Parrie : Sierra Leone (collect. Dejean, {ype). 
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100. E. Zetterstedtii. Subhémisphérique: pubescente ; d'un 

blond fauve. Elytres ornces chacune d'un trait basilaire passant sur 

le calus et de huit taches subpunctiformes ou anguleuses, noires ; dis- 

posées par rangées transversales : trois, aux deux cinquièmes : deux , 

à la moitie : deux, vers les deux tiers : la huitième, subapicale. 

Érar nonmaz. Prothorax et Elytres d'un roux testacé, mais pa- 

raissant d'un blond fauve par l’effet du duvet : le Prothorax, sans 

taches : les Æ/ytres, à rebord externe noir', ornées chacune d'un trait 

basilaire et de huit taches, noirs : le trait, naissant vers les deux 

tiers ou un peu plus de la base , passant sur le calus et prolongé 

jusqu’à la partie postérieure de celui-ci : les première , deuxième et 

troisième taches , formant avec leurs semblables une rangée trans- 

versale, dirigée du cinquième de la suture, vers le quart du bord 

externe : la première, punctiforme, séparée de la suture par un 

espace presque égal à son diamètre : la troisième, liée à la gouttière 

et même prolongée, en s'avançant, jusqu'au bord externe : la 

deuxième , la plus grosse , entre deux : les quatrième et cinquième, 

formant avec leurs semblables une rangée transversale, vers la 

moilié de la longueur : la quatrième, plus large que longue, du quart 

à la moitié de la largeur : la cinquième, subarrondie, la plus grosse de 

toutes , liée à la gouttière : les sixième et seplième, formant avec 

leurs semblables une rangée transversale faiblement arquée : la 

sixième, presque en forme d’accent circonflexe, un peu avant les 

deux tiers de la longueur, du sixième aux deux einquièmes de la 

largeur : la septième , un peu après les deux tiers , en forme de trait 

transversal , presque liée à la gouttière : la huitième, obtriangulaire, 

aux sept huitièmes de la longueur. 

Long. 0",0070 (3 1/81). — Larg. 0",0056 (2 1/21). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; convexe; garni 

d'un duvet cendré. 7éte, Antennes, Palpes, Dessous du corps et 

Pieds d'un blond fauve : postpectus légèrement obseur. 

Patrie : la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

Je l'ai dédié à M. Zetterstedt, auteur de nombreux et beaux tra- 

vaux sur les insectes de la Laponie. 

Elle a la plus grande analogie par la forme du corps avec les 

E. lupina et Dregei, près desquelles elle serait plus convenablement 
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placée. Elle se rapproche de celles-ci, par ses élytres arrondies aux 

épaules à partir des angles du prothorax et parées d'un trait noir pas- 

sant sur le calus. Quelques-uns de ses points noirs, par leur figure 

anguleuse , le sixième et le huitième surtout, sembleraïent même 

indiquer les resles d’un réseau devenu incomplet, mais quelques 

autres, tels que les deuxième, troisième el cinquième principalement, 

semblent rendre celte supposition peu admissible. 

mnnnnn. Elytres à sept taches noires. 

4. Taches en partie linéaires. 

101. Æ. limeato-punetata: Grnuan. Subhémisphérique : par- 

cimonieusement pubescente. Elytres d'un jaune cendré, ornces d'une 

bordure suturale étroite et raccourcie et chacune de sept taches, noires : 

une, basilaire : une, sur le calus : deux, figurant une ligne longitudi- 

nale interrompue : deux, plus externes, parallèles, linéaires : une, 

en forme de trait subtransversal, vers les quatre cinquièmes où un peu 

plus de la longueur. 

Coccinella lineato-punctata, Germar, Insect. Spec. p. 618. 883 (suivant l’exemplaire 

typique communiqué par M. Germar). 

Epilachna 14-notata, Des. Catal. p. 461 (7). 

Lpilachna sublineata, Cuevrozar. Des. Catal. I. c. 

Érar vonwar. Prothorax d'un flave rougeâtre sur le dos , passant 

au flave testacé sur les côtés. Ælytres d'un jaune cendré où d'un 

flave testacé à rebord externe parfois obseur, ornées d'une bordure 

sulurale raccoureie, et chacune de sept taches, noires : la bordure 

suturale , étroite, à peine renflée de l'écusson au tiers de la lon- 

gueur, rétrécie de ce point à la moitié , et réduite au rebord sutural 

de là à son extrémité , vers les deux tiers de la longueur : la première 

tache , transversalement triangulaire , ou en forme de bordure basi- 

laire, élargie depuis l'écusson jusqu'aux deux cinquièmes de la 

largeur : la deuxième , punctiforme, sur le ealus : les troisième et 

quatrième formant une ligne longitudinale interrompue, peu arquée en 

dehors, dans la direction de l'extrémité de la première tache à l'angle 

sutural , prolongée du sixième presque aux deux tiers de la longueur 

et plus ou moins interrompue : l'antérieure de ces taches, un peu 

plus renflée et plus longue : la cinquième , en forme de ligne plus 

étroite, longitudinalement prolongée du quart où un peu plus, 

jusqu’au niveau de l'extrémité de la quatrième, dans la direction du 
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calus à l'angle sutural : la sixième, en forme de ligne parallèle 

à la précédente, aux deuxeinquièmes de l’espacecompris entre celle-ci 

et le bord externe , prolongée du tiers aux trois cinquièmes environ de 

la longueur : la sixième, en forme de trait, transversalement élendue 

du quart aux deux Liers de la largeur, vers les cinq sixièmes ou un 

peu moins de la longueur. 

Os. Parfois quelques-unes des taches ont disparu. La seplième parait avoir le 

plus de tendance à faire défaut; jen ai vu un exemplaire manquant des 

troisième, quatrième et cinquième {aches. 

Long. 0m,0048 à 0",0059 (2 1/8 à 22/31). — Larg. 0",0039 
à 0%,0056 (1 3/4 à 2 1/21). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale ; médiocrement 

convexe; lrès-parcimonieusement garni d'un duvel peu apparent. 

Tête, Antennes et Palpes de la couleur du prothorax ou à peu près. 

Elytres en ligne droite à la base jusqu’après les angles du prothorax; 

subarrondies aux épaules, en ogive postérieurement; faiblement 

moins déelives extérieurement ou relevées en un rebord ne formant 

pas goultière. Dessous du corps et Pieds d'un rouge testacé pâle : 

postpectus parfois obscur. 

Pare : le Brésil (colleet. Chevrolat, Dejean , Germar et Schaum 

(type) ; Muséum de Paris. 

00. Taches punctiformes , dont six disposées comme dans la section F. 

102. Æ. WWissamammi. Priéoement ooalaire; pubescente; d'un 

rouge testacé. Elytres cordiformes, ornées chacune de sept points 

noirs : les premier el sixième, isolés de la suture : le premier, posté- 

rieur à l'écusson : le sixième, aux trois cinquièmes : le troisième, 

près de la gouttière, au cinquième : les sixième et quatrième, en ligne 

droite avec celui du calus. 

Érar vorwar. Prothorax et ÆElytres d'un rouge testacé : le 

Prothorax, sans taches, plus pâle ou plus jaunâtre sur les côtés : 

les Zlytres, ornées chacune de sept points noirs, égaux chacun au 

huitième ou au seplième de la largeur : les premier el sixième, 

voisins de la suture ; mais isolés de celle-ci : le premier, postérieur 

à l'extrémité de l'écusson d'un espace égal à la moitié de son diamè- 

tre : le deuxième, sur le calus et surtout au côté externe de celui-ci : 
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le troisième, voisin de la gouttière , au cinquième de la longueur : 

le quatrième, du tiers à la moitié de la largeur , vers les deux 

cinquièmes de la longueur : le cinquième, en forme de bande cozrte, 

liée au bord externe vers la moiïlié de la longueur , transversalement 

étendu un peu en avant jusqu'aux trois quarts externes de la largeur: 

le sixième , vers les trois cinquièmes : le septième , vers les quatre 

cinquièmes, plus rapproché du bord externe que de la suture. 

Long. 0M,0100 (4 1/21). — Larg. 0",0090 (41). 

Corps brièvement ovalaire; convexe; garni d'un duvet cendré fin 

et très-court, en dessus. 7éte, Antennes et Palpes de la couleur du 

prothorax. Æ/ytres cordiformes; en ligne droile ou faiblement en 

are rentrant à la base , jusqu’au côté externe du calus; arrondies aux 

épaules, offrant vers leur quart leur plus grande largeur, en ogive pos- 

térieurement; extérieurement relevées en une goullière étroile pro-. 
longée en s’affaiblissant presque jusqu'à l'angle sutural, Dessous du 

corps el Pieds d'un roux testacé. 

Pare : les Célèbes (colleet. Westermann). 

J'ai dédiée cette belle espèce à M. Wissmann, de Muenden 

(Hanovre), entomologiste plein de talents et d'obligeance. 

nannnnn. Elytres ornées chacune de neuf à quatorze taches punctiformes , 

noires. 

103. E. Paykullii. Ovalaire; pubescente: d'unrouge testacé pâle 

ou carné. Elytres subcordiformes, ornées chacune de neuf points noirs : 

trois, subbasilaires , en rangée transversale : le premier, isolé de la 

suture, commencant un peu avant l'extrémité «de lécusson ? le 

troisième, en dehors du calus : un, subdiscal vers les deux cinquièmes : 

trois, en rangée W'ansversale vers la moilié (l'interne, juxta-sutural : 

les deux externes rapprochés) : deux, en rangée transversale, vers 

les quatre cinquièmes. 

Érar nonwac. Prothorax et Elytres d'un roux testacé ou d’un 

rouge de chair, revêtus d'un duvet cendrée : le Prothorax, sans 

taches : les £/ytres, ornées chacune de neuf points noirs, de grosseur 

peu différente, égaux environ au sixième de la largeur, vers la 

moilié de la longueur : les premier , deuxième ettroisième, en rangée 

transversale : le premier, commencanl un peu avant l'extrémité de 
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l'écusson , séparé de la suture par un espace égal aux deux tiers 

environ de son diamètre : le deuxième, sur le calus : le troisième , 

entre celui-ci et le bord externe : le quatrième, aux deux cinquièmes 

ou un peu plus de la longueur, du tiers presque à la moïtié de la 

largeur : les cinquième, sixième et septième, en rangée transversale, 

de la moitié ou un peu plus de la suture aux trois seplièmes du bord 

externe : le cinquième, très-voisin de la suture : le septième, réduit 

à une moitié , lié au bord externe : le sixième, séparé de celui-ci 

par un espace égal à la moilié de son diamètre : les huitième et 

neuvième , formant avec leurs semblables une rangée lransversale , 

des quatre cinquièmes de la suture aux trois quarts du bord externe : 

le huitième, un peu plus voisin de la suture que le premier et 

moins que le cinquième : le neuvième , à égale distance du bord 

externe que le troisième : les neuvième , quatrième et premier, en 

ligue droite : les cinquième , quatrième et troisième, et les huilième, 

cinquième el deuxième , presque en ligne droite. 

Long. 0,0078 (3 121). — Larg. 0",0056 (2 1/21). 

Corps ovalaire; convexe; pubescent. 7éte, Antennes et Palpes 

de la couleur du prothorax. Ælytres subcordiformes ; en ligne droite 

ou faiblement en are rentrant à la base jusqu'au côté externe du calus; 

subarrondies aux épaules, offrant vers le quart ou le tiers leur plus 

grande largeur , rétrécies en ogive à partir de ce point; peu sensi- 

blement moins déclives sur les côtés et à peine rebordées. Dessous 

du corps et Pieds de même couleur où à peu près que le dessus. 

Parme : la Cafrerie (Muséum de Copenhague). 

A la mémoire de Paykull , l'un des entomologistes dont la Suède a 
justement le droit de s’énorgueillir. 

104. E. vigintiocto-punetata; Fasricrus. Ovalaire ; pubes- 

cent, d'un jaune lestacé, en dessus. Prothorax ordinairement marqué 

de cing à sept points noirs. Elytres ornées chacune de quatorze 

taches, punctiformes, noires : cinq, voisines de la suture (l'antérieure, 

postérieure à l'écusson : la dernière, subapicale) : h'ois, près du bord 

externe ou liées à lui : une, près des deux cinquièmes de la base : 

quatre (non comprise la subapicale), en rangée longitudinale irréqu- 

lière, à partir du calus : une, subdiscale, aux deux cinquièmes : plu- 

sieurs souvent nulles. 
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Érar vonwar. Prothorax et Elytres d'un roux jaune ou d'un jaune 

roux ou roussâtre , mais paraissant d'un jaune teslacé ou cendré ou 

parfois d'un rouge de chair, par l'effet du duvet : le Prothorax, 

marqué de sept taches puncetiformes , noires : trois , près de la base : 

les latérales vers le quart externe : quatre en rangée transversale au- 

devant de celles-ci : les intermédiaires souvent liées à l’antéseulel- 

laire et unies ou confondues entre elles sur la ligne médiane : les 

Elytres, ornées chacune de quatorze taches punetiformes ou sub- 

puncliformes, noires : les première et deuxième, subbasilaires, 

constituant avec leurs pareilles une rangée transversale : la première, 

plus antérieure, ordinairement la plus petite, vers les deux 

cinquièmes de la base : la deuxième , sur le calus : les troisième et 

quatrième , formant avec leurs semblables une rangée transyersale : 

la troisième, près de la suture, au sixième de la longueur : la 

quatrième , au cinquième de la goutlière : la cinquième , au quart de 

la longueur, après la deuxième, sur la ligne du calus à l'angle sutural, 

souvent échancrée à son côté interne postérieur : les sixième , 

septième el huitième , en rangée transversale , des deux cinquièmes 

aux trois seplièmes de la longueur : la sixième , juxta-suturale : la 

huitième , étendue jusqu’au bord externe : la seplième , de moitié 

plus voisine de la sixième que de la huitième : les neuvième, dixième 

et onzième , en rangée transversale faiblement arquée, vers les trois 

cinquièmes de la longueur : la neuvième, juxla-sulurale : la onzième, 

liée au moins à la gouttière : la dixième , entre deux : les douzième et 

treizième , en rangée transversale, vers les quatre einquièmes de la 

longueur et constituant avee la onzième et leurs pareilles une rangée 

arquée en arrière : la douzième , juxta-suturale : la treizième, un 

peu plus rapprochée du bord externe que de la suture : la quatorzième, 

près de la suture et de l'extrémité, sans arriver ni à l’une ni à l'autre: 

les deuxième, première et troisième, en rangée arquée : les deuxième 

et troisième , formant avec leurs semblables une rangée arquée en 

arrière : les neuvième et septième, en ligne droite avec le sommet 

du calus. 

Variations du Prothorax et des Elytres. 

Obs, Les taches prothoraciques sont parfois peu apparentes, soit en partie, soit 

même en totalité ; d'autrefois les basilaires et les intermédiaires de la ranvée 

antérieure s’anissent et se confondent au point de constituer une grosse tache 

couvrant plus dela moitié médiaire du prothorax e1 liée à chaque latérale. 

MA ISCLICe 105 
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Les taches des élytres varient de grosseur suivant le développement de la 

malière colorante, Quand celle-ci a été produite d’une manière parcimonieuse , 

les taches sont punctiformes : la première est parfois nulle ou peu apparente : 

la troisième est postérieure à l’écusson d’un espace égal à son diamètre : les 

voisines du bord externe sont toutes isolées de celui-ci ; quand au contraire la ma- 

tière noire a abondé , les points sont généralement plus gros : le troisième , s’a- 

vance alors jusqu’au niveau de l'extrémité de l’écusson ou se rapproche de 

celle-ci : les voisins du bord externe se lient tous ou en partie à lui, 

Coccinella 28-punctata., Fasr. Syst. Entom. p. 84. 34. — Id. Spec. t. 1. p. 101. 48. 

— Id. Mant. t. 4, p. 59. 67. — Jd. Ent. Syst. t, 4. 4. p. 282. T4. — Jd. Syst. 

El. t. 4. p. 572. 92. — Guez. C. Lan. Syst. nat. t. 4. p. 1655. 97. — Our. 

Eucyc. méth. t. 6. p. 68, 91. — Hernsr, Naturs. t, 5. p. 264. 5. pl, 55. fig. 5. — 
Izuic. Mag. t. 1. p. 404. 92. — Scnoenu. Syn. ins. 1. 2, p. 186. 101. 

Mais outre ces modifications, les élytres présentent quelques variations plus 

importantes. Dans l’état considéré comme normal, les sixième, septième et 

huitième points forment une rangée transversale un peu plus postérieure du 

côté du bord externe que vers la suture : les quatrième , cinquième et seplième 

forment avec le sixième une rangée à angle très-ouvert. 

œ. Quelquefois les quatrième, cinquième et septième, au lieu d’être sur la 

même ligne , constituent une rangée obliquement arquée , c’est-à-dire que 

le quatrième est un peu plus postérieur que dans l’état normal. 

B: D’autrefois le huitième est légèrement plus postérieur, ou le septième fai- 

blement plus avancé, en sorte que les sixième, septième et huitième 

constituent une rangée transversale très-légèrement arquée, au lieu d’être 

en ligne droite. 

Dans ces deux variations, les cinquième et septième points forment alors avec 

le sixième une rangée à angle très-ouvert. 

D'autres variations plus marquées sembleraient indiquer des espèces diffé- 

rentes , ainsi : 

Var. A. (Æ. multi-punctata, Rercue.) Le septième point sensiblement plus avancé 

que dans l’état normal, transforme en rangée transversalement arquée en avant 

la rangée formée par les sixième, septiéme et huitième points, rend presque 

nul ou peu apparent l'angle que formaient avec le sixième, les quatrième , 

cinquième et septième, et constitue de ces quatre points une rangée oblique fai- 

blement arquée en arrière. 

Quelquefois , dans cette variation , le dixième point s’allonge en devant d’une 

manière plus ou moins sensible, et le douzième se lie faiblement au quatorzième, 

Var. B. (Æ. egens.) Semblable à la var. À, mais offrant les douzième, treizième et 

quatorzième points ; nuls. P. Java (collect. Westermann). 

Var. C. (£. recta.) Ne différe de la var. A. que par les quatrième , cinquième , 

septième et sixième constituant une rangée, en ligne droite au lieu de la 

présenter faiblement arquée en arrière. Souvent les points sont plus gros. 

Var. D. (£. sparsa.) Enfin quelquefois, par une modification plus remarquable, 

les points noirs des élytres se sont développés d’une maniere inégale : les 
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seplième, huitième, neuvième et treizième, et souvent, mais d’une manière 

moins remarquable, les deuxième et troisième semblent s'être enrichis aux dé- 

pens des autres, qui se montrent plus où moins petits, où qui manquent en 

partie (ce sont les premier, cinquième , dixième et onzième , et moins fréquemment 

les quatrième, douzième el quatorzième, qui sont, d’une manière variable, les 

plus sujets à faire défaut), les sixième, septième et huitième sont disposés 

comme dans la var, A. 

Coccinella sparsa, Hennsr, èn Fuesscy, Arch. p. 160. 37. pl. 45. fig. 41.— Id. Trad. 

fr. p. 100. pl. 48. fig. 41. — Guez. C. Linx, Syst. nat. 1. 4. p. 4658. 120. 

Coccinella 2%-maculata, Faur. Ent. Syst. t. 4. 4. p. 281. 70. — Jd. Syst. El. t. 1. 

p. 374. 89 (suivant l’exemplaire typique de la collection de Lund, conservé au 

Muséum de Copenhague, Cet individu ne montre que onze points bien distincts). 

— Scuoenu. Syn. ins. t. 2. p. 186. 100. 

Peut-être faut-il rapporter aussi à cette variété la 

Coccinella pubescens, More, Synops. tx Gray ’s zool, Miscel, p.51. 

On passe par des transitions si insensibles de l'une à l’autre de ces différentes 

variétés, qu'il est difhcile de les séparer spécifiquement les unes des autres. 

Long. 0m,0067 à 0",0082 (3 à 3 3/41). — Larg. 0",0048 
à0m,0067 (2 1/8 à 3!). 

Corps ovalaire ; convexe; garni d’un duvet cendré. 7éte , Antennes 

et Palpes de la couleur à peu près du prothorax. Ælytres subeor- 

diformes ; en ligne droite à la base jusqu'au côté externe du calus, 

arrondies aux épaules; offrant vers le cinquième ou vers le quart 

leur plus grande largeur , en ogive ensuite , et plus sensiblement vers 

l'extremilé; faiblement relevée en une goutlière étroite et très- 

inclinée. Dessous du corps et Pieds d'un roux testacé : postpectus 

ordinairement obscur ou noir de chaque côté de la ligne médiane, 

chez les variétés peu foncées; parfois entièrement noir, ainsi que 

la majeure parlie du ventre et des pieds, ou au moins des cuisses, 

chez les variétés par excès. 

Parme : les Indes orientales (collect. Perroud , Reïiche, ete. ); le 

Japon et la Chine (Westermann), Java (Dejean, ete.); Manille 

(Muséum de Paris, ete.) ; Nouyelle Guinée (Guérin , etc.) ; Australie 
(Muséum de Paris, elc.). 

105. E. implieata. Ovoalaire; pubescente: d'un jaune testacé 

pâle, en dessus. Prothorax marqué de cing ou six points noirs. 

Elytres ornées chacune de treize points noirs : cinq, voisins de la 

suture (lantérieur, postérieur à l'écusson : le dernier, subapical) ; 
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trois, rapprochés du bord externe : un, près des deux cinquièmes 
de la base : trois (non compris le subapical), en rangée longitudinale 
un peu irrégulière, avec celui du calus : un, subdiscal aux deux 
cinquièmes = ces points , séparés Par un réseau brun ou d'un brun noir. 

Long. 0",0078 (3 1/21). — Larg. 0M,0059 (2 2/31). 

Elle à tant d'analogie avec l'Z. 28-punctata , qu'elle semble n'en 
être qu'une variété. Les taches punctiformes ont la même dispo- 
silion. Elle ne diffère de celle-ci que par la présence d'un réseau 
servant à séparer ces diverses taches, et par l'absence de la cin- 
quième, c’est-à-dire de celle qui vient après celle du calus dans la 
direction de l'angle sutural. 

Parue : les Indes orientales (collect. Germar et Schaum, Hope, 
Reïiche , Westermann). 

Les points correspondants aux premier, sixième + onzième el 
douzième de l'espèce précédente sont petits et parfois peu marqués. 

IL faut sans doute aussi rapporter à cette espèce, un individu 
faisant partie de la collection de M. Westyood qui semblerait devoir 
en consliluer une particulière (Æ. acertosa). 11 a, avec l'E. implicata, 
les mêmes rapports que l'£. 24-maculata avec VA. 28-punctata. 
Ses élytres présentent un réseau semblable et sont marquées de neuf 
taches punctiformes, noires , dont quatre plus grosses. Les points 
manquants, correspondants à ceux de l'£. 28-punctata , sont les 
premier, cinquième, dixième , onzième et douzième : les plus gros 
sont les septième, huitième, neuvième et treizième, Patrie : les 
lndes orientales. 

106. Æ. vigintisex-pumetata: Desean , inéd. Borspuvar. Ova- 
laire; pubescente ; d'un jaune testacé ; en dessus. Prothorax marqué 
de cinq à sept points noirs. E lytres ornces chacune de treize taches 
punctiformes , noïres : cinq, voisines de la suture ou liées à celle- 
ci (l'antérieure, commencant avant l'extrémité de l'écusson : la 
postérieure , apicale ou à peu près) : trois, près du bord externe , 
ou liées à lui : trois (non comprise l'apicale), en rangée longitudi- 
nale, à partir du calus : une, subdiscale , aux deux cinquièmes. 
Cuccinella 26-punctata, Des. inéd. Boispuva , Voy. de l’Astrol. p. 589. 2. 
Lpilachna 26-punctata, Des. Catal. p. 460 (type). 

Érar xonmaz. Prothorax et Elytres d'un roux jaune ou testacé, 
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ou paraissant d’un jaune testacé ou tirant sur le fauve, par l'effet 

du duvet, parfois d'un rouge testacé ou d'un rouge carné : le 

Prothorax, marqué de sept points noirs : les intermédiaires de la 

rangée antérieure , ordinairement liées entre eux et à l’antéscutellaire : 

les Ælytres, ornées chacune de treize taches punetiformes ou sub- 

punctiformes, noires : la première, sur le calus : la deuxième, 

juxta-suturale, commençant un peu avant l'extrémité de l’écusson, 

formant avec la première et les pareilles de l’autre élytre une rangée 

arquée en arrière , presque en rangée transversale avec la troisième : 

celle-ci , ordinairement liée au bord externe, vers le cinquième de la 

longueur : la quatrième, à peine plus postérieure , dans la direction 

du calus à l'angle sutural : la cinquième, au tiers ou un peu plus 

de la longueur, et du quart à la moitié environ de la largeur 

la sixième, sur la même ligne transversale, ou à peine plus posté- 

rieure, liée à la suture, formant ordinairement avec sa pareille 

une tache commune : la septième, généralement en forme de bande 

courte , liée aux trois seplièmes du bord externe : les huitième, 

neuvième et dixiéme, en rangée transversale faiblement arquée, 

des quatre seplièmes aux trois cinquièmes de la longueur : la 

huilième, voisine, mais isolée de la suture : la dixième, un peu 

plus postérieure, liée à la gouttière : la neuvième, entre deux : 

les onzième et douzième , formant avec leurs semblables une rangée 

transversale ou à peine arquée : la onzième , liée à la suture, presque 

aux quatre cinquièmes : la douzième, à peine plus postérieure, 

plus rapprochée du bord externe que de la suture : la treizième, 

vers l'angle apical, liée ou presque liée à lui. 

Obs. Quelquefois les points sont d'une grosseur très-inégale , 

comme chez l'£. 28-punctata. Je n'en ai vu aucun faire défaut. 

Long. 0m,0067 à 0m,0078 (3à 3 1/21). — Larg. 0",0048 
à 0,0056 (21/8 à 2 1/21). 

Corps ovalaire ; convexe; pubescent. 7éte, Antennes et Palpes 

de la couleur à peu près du prothorax. Ælytres en ligne presque 

droite ou faiblement anguleuse , à la base jusqu’après le ealus ; offrant 

vers le tiers leur plus grande largeur, en ogive à l'extrémité ; relevées 

extérieurement en gouttière inclinée. Dessous du corps et Pieds 

d'un jaune testacé roussâtre : postpeclus , partie du ventre et milieu 

des cuisses , souvent noirs. 
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Pare : la Nouvelle Hollande (collect, Dejean (type); Muséum de 

Paris); Nouvelle Guinée (Guérin) ; Java (Buquet). 

Obs. Les taches punetiformes des élytres présentent presque la 

même disposition que chez l'E. 28-punctata. Elle se distingue faci- 

lement de toutes les variétés de celle-ci par le point juxla-sutural 

antérieur, commencant vers la moilié postérieure de l’écusson ou du 

moins avant l'extrémité de celui-ci, et par le dernier , lié ou à peu 

près , au bord apical. 

107. E. pardalis. Suphémisphérique ; pubescente ; d'un roux ou 

d'un rouge testacé. Prothorax marqué de deux taches sublinéaires, 

à la base. Elytres ornées d'une tache suturale embrassant la moitié 

de l'écusson, et chacune de douze taches punctiformes, noires : quatre, 

liées ou presque liées à la suture (la dernière apicale) : deux dans la 

gouttière : quatre ou cinq (y comprise l'apicale), en rangée longitudi- 

nale irrégulière, à partir du calus : deux, vers les deux cinquièmes 

de la longueur. 

Coccinella pardalis, Boisouvar, Voy. de l’'Astrol. p. 596. 14 (15). pl. 8. fig. 26 (sui- 

vant l’exemplaire typique conservé au Muséum de Paris). 

Érat nonmaz. Prothorax et Elytres d'un roux testacé ou d'un 
rouge teslacé livide : le Prothorax, ordinairement plus pâle sur les 

côtés; marqué de deux taches noires linéaires ou sortes de points 

allongés , liés à la base, chacun au côté de l’écusson : les Ælytres, 

ornées d'une tache suturale commune , et chacune de douze autres, 

punctiformes ou subpunctiformes , noires : la tache commune , ovale, 

embrassant la moilié postérieure de l'écusson , prolongée jusqu'au 

sixième ou presque au cinquième de la suture : la première, sur le 

calus : la deuxième , sur la gouttière et liée au rebord externe , au 

cinquième ou un peu moins : la troisième, petite, peu apparente, 

au quart de la longueur, dans la direction du sommet du calus avec 

les quatre cinquièmes du bord externe : la quatrième, au Liers du 

quart à la moitié de la largeur, en ligne avec les troisième et deuxième : 

les cinquième et sixième, en rangée transversale : la cinquième, 

liée ou à peu près à la suture, à peine plus postérieure que la 
quatrième : la sixième, orbiculaire, voisine de la gouttière : les 

septième, huitième et neuvième , en rangée transversale faiblement 

arquée : la septième, liée ou à peu près à la suture, aux trois 

cinquièmes : la neuvième, un peu plus postérieure, unie au bord 
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externe : la huitième, plus petite, entre deux : les dixième et 

onzième , en rangée transversale , aux quatre cinquièmes , en rangée 

faiblement arquée en arrière avec la neuvième : la dixième, liée 

ou à peu près à la suture : la onzième, entre celle-ci et le bord 

externe : la douzième, vers l'angle sutural, dont elle reste un peu 

isolée, ainsi que de la suture : les première , quatrième , sixième , 

septième et dixième, plus grosses : les septième et quatrième, en 

ligne droite avec le sommet du calus : les deuxième, troisième et 

quatrième , en ligne dirigée du cinquième externe aux trois septièmes 

de la suture. 

Long. 0m,0059 (2 3/41). — Larg. 0",0051 (2 1/31). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale ; pubescent. 7éte, 

Antennes et Palpes , à peu près de la couleur du prothorax. £/ytres 

en ligne droite à la base jusqu'au côté externe du calus; subarrondies 

à l'extrémité. Dessous du corps et Pieds d'un testacé livide : post- 

peclus el partie médiaire des quatre premiers arceaux du ventre, 

moins leur bord postérieur, noir. 

Parme : Vanikoroo (Muséum de Paris, type de l'espèce décrite 

par M. Boisduyal). 

Obs. Les taches des élytres ont encore presque la même disposition 

que chez les Æ, 28-punctata et 26-punctata ; elle diffère de l'une 

et de l’autre par son corps plus rapproché de la forme hémi- 

sphérique; par ses élytres subarrondies ou largement en ogive posté- 

rieurement, marquées d'une tache commune, de deux taches dans 

la gouttière, offrant la sixième un peu isolée de celle-ci; par le 

nombre et surtout la position des taches du prothorax. 

L. Elytres ornées chacune d’un cercle et de quelques autres dessins noirs. 

108. E. mystica. Pricvement ovale ; longitudinalement bombée : 

pubescente. Elytres subacuminées ; d'un jaune testacé, ornces d'un 

cercle basilaire incomplet occupant presque toute la largeur, et de trois 

autres signes, noirs : Ceux-ci, commencant vers la moitié et figurant 

sur l'élytre droite une sorte d'U. 

Long. 0M,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0048 (2 1/81). 

Corps brièvement ovale; très-convexe; longiludinalement bombe ; 
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pubescent. Zéte, Antennes et Palpes d'un testacé tirant légèrement 

sur le fauve ou le rougeäâtre : le dernier ; marqué d’une tache sub- 

punetiforme noire, vers le milieu de sa ligne médiane. Æ/ytres ar- 

rondies aux épaules à partir des angles du prothorax; subacuminées 

postérieurement; longiludinalement bombées, avec la parlie subacu- 

minée peu déclive; d’un jaune testacé, ornées chacune de divers 

signes noirs : 1° un cercle incomplet , naissant du côté de l’'écusson , 

suivant la base, passant sur le calus, prolongé jusqu’au tiers de la 

longueur , voisin de la suture à son côté interne, interrompu près 

de la base; 2° une bande ou ligne naissant près de la suture, presque 

à la moitié de la longueur , transversalement étendue , en se rétré- 

cissant, presque jusqu’à la moitié de la largeur; 3° un trail longitu- 

dinal renflé dans son milieu , naissant au tiers externe de la largeur 

un peu après le cerele précilé , émettant, à son côté externe, une 

dent correspondant à une tache marginale , vers la moitié de la lon- 

gueur , lié ou presque lié postérieurement au dernier dessin : celui- 

ei, lié au bord postéro-interne de la ligne transversale, longeant la 

suture jusqu'aux trois quarts, puis transversalement dirigé en se 

courbant faiblement près du bord externe : les premier, deuxième et 

quatrième dessins également rapprochés de la suture : repli concolore. 

Dessous du corps d'un brun rouge. Pieds d’un jaune testacé. 

Pare : les Indes orientales ? (collect. Hope). 

Obs. Par la forme de ses élytres, elles seront plus convena- 

blement placé vers la petite section qui renferme l'Z. Zupina. 

M. Elytres ovales, en ligne droite à la base jusqu’après le calus, subarrondies 

aux épaules , ordinairement d’un testacé de nuances différentes, le plus souvent 

bordées de blanc sale ou jaunätre. 

Obs. Jusqu'ici et y compris cette section , le prothorax s’est montré en angle très- 31 P ; FA 
ouvert et dirigé en arrière , à la base , et les élytres n’ont pas offert en devant , 

prises ensemble , une échancrure en arc. 

K. Elytres bordées extérieurement de blanc sale ou jaunätre. 

109. E. eaciea : Guérin. Ovale ; pubescente. Prothorax et Elytres, 

d'un brun rouge : le premier, marqué aux angles antérieurs d'une 

tache d'un jaune d'ocre à peine prolongce jusqu'aux angles postérieurs : 

les secondes, ornées d'une bordure marginale d'un jaune d'ocre , 

d'une bordure juxta-marginale et d'une bordure suturale, noires. 

Coccinella (Epilachna) cacica, Gvémiwx, Icon. du règne anim. p. 549 (suivant les 

exemplaires typiques obligemment confiés par M. Guério. 
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Érar onwar. Prothorax et Elytres d'un brun rouge ou roux 

ou d'un rouge brun : le Prothorax , ordinairement plus obseur que 

les élytres, au moins sur le dos; marqué aux angles de devant 

d'une tache d'un jaune testacé, étendue jusqu'à la sinuosilé posl- 

oculaire, souvent ne dépassant pas le milieu de la longueur, d’autres 

fois prolongée en se rétrécissant jusqu'à l'angle postérieur ou à 

peu près : les Æ/ytres, ornées d’une bordure marginale d'un jaune 

d'ocre ou d'un flave roussâtre, d’une bordure juxla-marginale et 

d'une bordure suturale, noires : la bordure marginale prolongée de 

l'épaule ou du tiers externe de la base à l'angle sulural, égale , 

au-dessous de l'épaule, à la base environ de l'écusson : la bordure 

noire juxla-marginale ; parallèle à la précédente , naissant vers l'angle 

postérieur du prothorax, limitée à son côté interne par le calus dont 

elle couvre le sommet, égale vers le tiers de la longueur aux deux 

neuvièmes de la largeur, graduellement et assez faiblement rélrécie 

jusqu'à la suture dont elle couvre environ le douzième : la bordure 

suturale, embrassant la moitié postérieure de l'écusson, graduel- 

lement élargie jusqu'au tiers, où elle égale environ sur chaque 

clytre la largeur de la base de l'écusson, graduellement rétrécie 
de là à l'angle sutural. 

Obs. Le prothorax est parfois noir en devant ou comme marqué d’une bande 

noire ; faiblement arquée, prolongée jusque près du milieu des bords latéraux. 

Long. 0”,0081 à 0",0100 (3 3/4 à 4 1/21). — Larg. 0",0059 

à 0",0078 (2 2/3 à 3 1/21). 

Corps ovale; convexe; garni d'un duvet cendré. 7éte d'un rouge 

brun. Antennes et Palpes d'un jaune testacé. ÆEcusson obseur. 

Elytres offrant vers leurs deux cinquièmes leur plus grande largeur, 

oblusément en ogive postérieurement; relevées extérieurement en 

une tranche égale à un peu plus de la moitié de la bordare marginale 

jaune : repli roux ou d’un roux brun, bordé de jaune testacé. Des- 

sous du corps et Pieds d'un roux testacé roux, où d’un roux brunâtre : 
postpectus, côtés du ventre et cuisses, en partie obseurs ou bruns, 

chez les variétés foncées en couleur. 

Parrie : la Bolivie (collect. Dejean, Guérin (type), Reïche : le 

Brésil (Muséum de Paris, voyage de M. d'Orbigny). 

110. E. palliata: Scnoenuenr. Ovale ; pubescente. Prothorazx et 

TI. 2 ENSCrIe 106 
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Elytres d'un roux ou rouge testacé, obscur ou brun : le premier , 

bordé sur les côtés de flave testacé : les secondes, parées d'une 

bordure suturale naissant de l'extrémité de l'écusson et d'une bor- 

dure externe d'un flave testacé. 

Coccinella marginella, Fagr. Mant.t. 1. p. 55.3. — Jd. Ent. Syst. 1. 1.4. p. 266. 

5. — Id. Syst. El, t. 4. p. 557. 3. — Guez. C. Linn. Syst. nat. t. 4. p. 4645. 

— Ouiv. Encyc. t. 6. p. 49. 3. — Jd. Entom, t. 6. p. 990. 2. pl. 5. fig. 55. 

Henssr, Naturs, t. 5. p. 286. 30. 

Cocvinella palliata, Scnoex. Syn. Ins. t, 2, p. 154. 2. 

Coccinella albicincta, Genmar, ins. n. spec. p, 619. 885 (TZ). 

Epilachna palliata, Des. Catal. p. 461. 

Long. 0",0078 à 0m,0100 (3 1/2 à 4 1/31). — Larg. 0",0061 

à 0m,0078 (2 3/4 à 3 1/21). 

Corps ovale; convexe; garni d'un duvet cendré. Zéte d'un rouge 

testacé brun ou brunâtre : labre , Æntennes et Palpes d'an jaune 

teslacé : massue des antennes et dernier article des palpes, noirs ou 

obseurs. Prothorax bissubsinueux à la base; sensiblement relevé 

sur les côtés; d'un roux ou d'un rouge testacé brun ou brunâtre, par- 

fois brun ou d’un brun teslacé; paré de chaque côté et plus étroite- 

ment en devant d'une bordure d’un jaune pâle ou d'un flaye testacé : 

la bordure antérieure parfois peu marquée (surtout chez la ®): 

chaque bordure latérale , étendue en devant jusqu’à la sinuosilé post- 

oculaire, brusquement rétrécie ensuite, puis à peu près égale 

jusqu’à l'angle postérieur. £cusson d'un roux brun. Ælytres offrant 

vers le tiers leur plus grande largeur, obtusément en ogive poslérieu- 

rement ; à peine relevées en tranche inclinée très-étroite ; d’un roux 

ou rouge lestacé brun ou brunâtre ou d'un brun testacé; ornées 
d'une bordure suturale et d’une bordure externe, d’un jaune ou 

flave testacé : la suturale, naissant assez étroite à l'extrémité de l’é- 

cusson ou en embrassant en partie les côtés de celui-ci, à peine 

aussi large que lui vers le tiers dela longueur, graduellement rétrécie 

jusqu’à l'angle sutural : la bordure externe, naissant au milieu de la 

base , presque uniformément d'une largeur égale à l'écusson. Repli, 

Dessous du corps et Pieds d'un roux brun ou d'un brun roux 

testacé : le repli, bordé de flave testacé : base des jambes parfois 

plus pâles. 

Parnie : le Brésil (colleel. Buquet , Chevrolal, Germar et Schaum, 

Guérin , Melly, Reiche; Muséum de Copenhague). 
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Obs. Quelquefois , après la mort, la bordure suturale devient peu 

apparente; mais celle espèce se distingue encore de l'Æ, velutina par 

la couleur de sa tête et du dessous du corps. 

111. Æ. velutima: Orivrern. Ovalaire ; pubescente. Prothorax et 

Elytres noirs, ornés l'un ét l'autre d'une bordure externe d'un flave 

orangé. 

Cocsinella velutina, Ouiv. Entom, 1.6. p. 1039, 77. pl 6. fig. 95. 

Long. 0m,0078 à 0m,0090 (3 1/2 à 41). — Larg. 0",0072 (3 1/41). 

Corps ovalaire ; convexe; garni d'un duvet cendré. 7éte, Antennes 

et Palpes d'un jaune testacé ou roussâtre : la têle , marquée sur le 

front d'une grosse tache noire. Prothorax comme chez la précédente ; 

noir, subgraduellement, d'un jaune testacé ou roussâtre sur les côtés : 

la partie noire, paraissant quelquefois formée de la réunion de 

points noirs dilatés : la bordure latérale, étendue jusqu’à la sinuo- 

sité posloculaire, brusquement rélrécie, puis à peu près égale 

ensuite jusqu’à l'angle postérieur; assez souyentorné en devant et plus 

rarement à la base , d’une bordure étroile de même couleur. Ecusson 

teslacé. Ælytres subcordiformes; offrant vers les deux cinquièmes 

leur plus grande largeur, en ogive postérieurement; relevées exlé- 

rieurement en une tranche inelinée, égale à la bordure; noires ou 

d'un noir brun , mais paraissant d’un noir gris par l'effet du duvet; 

ornées d'une bordure externe, d’un jaune teslacé ou d'un flave 

orangé ou roussätre, naissant presque de la moilié externe de la 

base, prolongée jusqu'à l'angle sutural, égale, vers le tiers, à la 

largeur de l’écusson. Dessous du corps el bord interne du repli, 

noirs ou d’un noir brun : bord externe du repli, extrémité du ventre 

et pieds d'un roux leslacé. 

Parnie : la Guyanne (collect. Buquet, Chevrolat, Dejean, Reiche). 

112. E. spretn. Ovale: pubescente. Prothorax marqué de sept 

points noirs souvent dilatés et confondus, et ne laissant qu'une bordure 

latérale d'un jaune pâle. Elytres variant du roux testacé au marron 

obscur, ornées chacune d'une bordure périphérique d'un jaune pâle 

et d'une bordure noire plus large en dedans de celle-ci. Repli flave, 

bordé de brun noir au côté interne. 
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Long. 0m,0078 à 0,0119 (3 1/2 à 51). — Larg. 0",0067 
à 0M,0090 (3 à 4). 

Corps ovale; convexe; garni d’un duvet cendré. Zéte noire : 

labre, Æntennes et Palpes d'un jaune teslacé : nrassue et parfois 

premier arlicle ‘des antennes et dernier article des palpes, noirs. 

Prothorax d'un testacé rougeâtre , passant au jaune pâle ou testacé 

sur les côlés, marqué de sept points noirs : trois, près de la base: 

quatre, en rangée transversale au-devant de ceux-ci : ces points 

souvent étendus ct confondus au point de ne laisser qu’une bordure 

latérale d’un jaune pâle , étendue en devant jusqu’à la sinuosité post- 

oculaire, brusquement rétrécie ensuite jusqu'à l'angle postérieur. 

Ecusson obscur. Ælytres arrondies aux épaules à partir des angles 

du prothorax; offrant vers leur tiers leur plus grande largeur , obtu- 

sément en ogive postérieurement; à peine relevées sur les côtés; 

variant du roux testacé au marron obseur, ornées , dans la péri- 

phérie de chacune, d’une bordure d’un jaune pâle ou d'un flave 

testacé : la bordure suturale, embrassant les côlés de l'écusson, 

égale aux deux Liers de celui-ci et graduellement rétrécie postérieu- 

rement : l’externe, égale au moins à l'écusson : la basilaire, la plus 

élroite : parées au côté interne de celle bordure flave, d'une 

bordure noire ou d’un brun noir une fois plus large près de la 

suture, et de moitié plus large au côlé externe que la bordure 

flave, presque interrompue vers le quart de la base : repli 

d'un flave testacé , bordé de noir brun au eôlé interne. Dessous du 

corps d'un rouge leslacé, en partie noir sur le postpectus et sur les 

côtés du ventre , chez les variélés foncées en couleur. Pieds noirs, 

parfois moins obscurs à la partie inférieure et basilaire des cuisses. 

Pari : le Brésil (collect. Buquet, Chevrolat, Dohrn, Guérin). 

Obs. Quand la matière colorante a fait défaut , les élytres sont 

testacées, les bordures noires passent au brun et le repli est 

entièrement d'un jaune testacé. 

J'ai vu dans la collection de M. Buquet un insecte, qui par sa taille 

plus petite (0,056-2 2/31), par ses élytres en ligne droite ou faible- 

ment en are reutrant à la base , parées au côté de la bordure blanche 

d'une bordure noire un peu moins large , semblerait devoir consti- 

tuer une espèce particulière (Æ. illusa) , maïs qui vraisemblablement 

n'est qu'un individu de petite taille de celle qui nous occupe. 
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113. E, eircumeineta. Ooalaire ; pubescente. Prothorax noir 
sur son disque, d'un jaune orangé sur les côtés : la partie noire 
couvrant les trois cinquièmes médiaires de la base et le tiers du bord 

antérieur. Elytres variant du roux testacé au rouge testacé brunätre, 

ornées chacune d'une bordure périphérique d'un flave roussätre et 

d'une bordure noire plus large, en dedans de celle-ci. Repli flave. 

Epilachna circumocincta, Des. Catal. p- 461 (7). 

Long. 0",0078 à 0",0090 (3 1/2 à 41), — Larg. 0m,0059 
à 0m,0074 (2 2/3 à 3 1/31). 

Corps ovale ; convexe; garni d’un duvet cendré. Zéte noire : 

labre, Æntennes et Palpes d'un flave testacé : massue et premier 

article des antennes et dernier article des palpes, noirs. Prothorax 

noir sur sa partie médiaire : cette région noire, couvrant les trois 

cinquièmes médiaires de la base , graduellement rétrécie d’arrière en 
avant, couvrant à peine plus du tiers médiaire de la largeur au bord 

antérieur; d’un jaune roux ou orangé , passant au jaune testacé sur 

les côtés. Ecusson obseur. Elytres en ligne droite jusqu’après le 

calus ; offrant vers leur quart leur plus grande largeur, subsinueu- 

sement rétrécies jusqu'aux deux tiers, en ogive postérieurement ; 

variant du roux testacé au rouge teslacé brunâtre; ornées sur la 

périphérie de chacune d'une bordure d'un flave roussâtre : la bor- 

dure suturale embrassant les côtés de l’écusson , de moitié ensuite 

moins large que lui , ordinairement de largeur presque uniforme : 

Ja basilaire , souvent nulle ou peu apparente dans sa moitié interne : 

l'externe , naissant à la moitié externe de la base, d’un quart plus 

large que l'écusson , vers le tiers de la longueur, un peu inégale, 

plus étroite vers les deux tiers, plus large à l'angle apical ; parées 

au côté interne de cette bordure jaune d’une bordure noire : une 

fois plus large que la jaune du côté de la suture , un peu inégale du 

côté externe, graduellement plus renflée des deux cinquièmes vers 

les deux tiers, une fois plus large vers la moitié de la longueur que 

la bordure externe jaune : repli entièrement flave ou d’un jaune pâle. 

Dessous du corps et Pieds noirs : ventre offrant parfois quelques 
parties d'un brun rouge. 

Parure : le Brésil (Buquet, Dejean (type), Guérin; Muséum de 
Copenhague). 
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114. E. clandestima. Ovale ; pubescente. Prothorax et Elytres 
variant du jaune ocre au brun roux : le premier, marqué de 

cinq taches noires, Souvent étendues au point de le rendre noir, 

bordé de jaune püle en devant et sur les côtés: les secondes, ornées 

chacune d'une bordure périphérique d'un jaune püle et d'une bordure. 

noire plus large, au dedans de celle-ci : la bordure flave, enclosant, 

à l'écusson et à l'angle sutural, une tache noire. 

Epilachna clandestina, Des. Catal. p. 461 (D). 

Epilachna scutellaris, Cusvro. inéd. Des, 1. ce. 

Long. 0",0078 à 0®,0090 (3 1/2 à 41). — Targ. 0",0067 

à 0m,0074 (3 3 1/3!). 

Corps ovale; convexe ; garni d’un duvet cendré. Zéte brune : bord 

antérieur de l’épistome et labre d'un jaune pâle ou testacé. Antennes 

et Palpes de cette couleur : premier article et massue des premiers, 

et dernier arliele des secondes, noirs. Prothorax marqué de cinq 

taches noires : lrois. près de la base : les latérales, vers le quart 

externe , triangulaires (peut-être par le produit de leur union avec 

une latérale plus antérieure) : deux, plus antérieures , punctiformes, 

juxta-médiaires : ces laches , parfois étendues et confondues au point 

de montrer le prothorax noir ou d'un brun noir, ornées de chaque 

côté et plus étroitement en devant d’une bordure d'un jaune pâle ou 

d'un flave roussätre. Ecusson obseur. Ælytres en ligne droite à la 

base jusqu'après le calus; offrant vers le quart leur plus grande 

largeur, en ogive dans le dernier tiers ; faiblement releytes au 

côlé externe en tranche très-étroite; variant du testacé ou du jaune 

teslacé au rouge brun ou même au brun roux; ornées dans la péri- 

phérie de chacune , d'une bordure d’un flayve roussâtre ou d’un jaune 

pâle : la suturale , égale sur chaque élytre à la largeur de l’écusson , 

naissant à la base au côté interne de celui-ci , embrassant une tache 

seutellaire noire ou noirâtre, commune, oblongue, prolongée 

jusqu'au cinquième de la longueur : la bordure basilaire , très-étroite 

ou presque interrompue entre la bordure suturale et l’externe : 

celle-ci, alors ; commençant au milieu de la base , presque uniforme, 

d'un quart environ plus large que l’écusson , embrassant vers l'angle 

apical une lache subpunetiforme ou obtriangulaire, noire ou noirâtre ; 

parées en dedans de celte bordure flave d'une bordure noire ou 
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d’un brun noir , ordinairement à peine plus large vers la sulure que 

la bordure flave de chaque élytre , et de moilié plus large au côté 

externe ; celle bordure noire peu nettement limitée chez les variétés 

à élytres obseures : repli flave. Dessous du corps et Pieds noirs, 

où d'un brun roux : ventre souvent plus clair sur quelques parties. 

Parrie : le Brésil (collect. Buquet, Chevrolat, Dejean (type), 

Dohrn, Germar et Schaum, Guérin, Reiche, Solier , Muséum de 

Paris). 

115. Æ. eoncolor. 7rès-briévement ovale ; très-convexe ; pu- 

bescente ; entièrement d'un roux fauve en dessus et en dessous. 

Epilachna concolor, Reicue, in collect. 

Long. 0m,0078 (3 1/21). — Larg. 0m,0067 (31). 

Corps très-brièvement ovale ou subhémisphérique ; très-convexe ; 

entièrement d'un roux fauve et parcimonieusement garni d'un duvet 

de même couleur , court et peu apparent. Elytres en ligne droite à la 

base jusqu’après le calus, arrondies ou subarrondies aux épaules ; 

offrant vers les trois septièmes de leur longueur leur plus grande 

largeur, largement en ogive postérieurement, relevées extérieure- 

ment en une sorte de gouttière étroite el inelinée. Dessous du corps 

et Pieds un peu plus jaunâtres que le dessus. 

Pare : le Brésil (collect. Reiche; Muséum de Paris). 

N. Elytres suborbiculaires , offrant ordinairement, prises ensemble, une échan- 

crure en arc rentrent à la base. Prothorax en are dirigé en arrière, oblus ou 

tronqué au-devant de l’écusson et plus ou moins sensiblement sinucux de cha- 

que côté de celte troncature , à la base, 

à. Plaques abdominales non terminales, non sinueuses (G. dira). 

m Elytres d’un festacé de nuance variable, bordées extérieurement de 

blanc sale ou jaunätre. 

116. E. obseuro cinetn. SuPhémisphérique ; pubescente. Pro- 

thorax noir, paré latéralement et plus étroitement en devant d'une 

bordure jaune. Elytres variant du rouge au roux testacé, ornées 

chacune au côté externe d'une bordure jaune , prolongée le long de la 

base et jusqu'au quart antérieur de la sulure : et d'une bordure noire 

une fois plus large, au côté interne de celle-ci. 

Epilachna vbscuro cincta, Des. Catal. p. 464 (T°). 

Coccinella cireumscripta ; Kruc, inél, Des. Catal. |. e, 
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GB Long. 0®,0056 à 0",0067 (2 1/2 à 31). — Larg. 0m,0050 
0",0058 (2 1/4 à 2 3/51). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale; garni d'un 

duvet cendré, Zéte noire : labre teslacé. Antennes et Palpes d'un 

jaune testacé ou roussälre. Prothorax noir, paré de côté et plus 

étroitement en devant d'une bordure jaune, Æcusson d'un jaune 

testacé. Elytres offrant vers la moitié de la longueur leur plus grande 

largeur; peu sensiblement relevées en rebord très-élroil; variant 

du rouge au roux teslacé ; ornées chacune d'une bordure externe 

jaune, d’un flave roussätre ou d’un flave orangé , et d'une bordure 

noire au côté interne de celle-ci : la bordure jaune externe, uni- 

formément d’un quart plus large que l'écusson , prolongée de l'angle 

sutural jusqu'à l'épaule, suivant la base , puis la suture, sur laquelle 

elle se prolonge en se rétrécissant, jusqu'au quart ou au tiers de 

la longueur, ou même en formant parfois jusqu'à l'angle sutural 

une bordure étroite d’une teinte à peine plus jaunâtre que le fond 

de l'élytre, et par là à peine distincte : la bordure noire, une fois 

plus large, bornée au quart antérieur de la suture : repli flave. 

Dessous du corps et Pieds noirs : bord des trois derniers arceaux 

du ventre, genoux, extrémité des jambes el tarses, d'un jaune 

testacé. 

Parnre : le Brésil (collect. Dejean , {ype). 

Obs. Le prothorax est encore en angle au lieu d'être en are dirigé 
en arrière à sa base; mais à partir de l'espèce suivante, il prend 

généralement la dernière forme. 

117. E. placida. Subhémisphérique : pubescente. Prothorax d'un 

rouge testacé , bordé de flave sur les côtés. Elytres d'un rouge roux , 

ornées chacune, au côté externe, d'une bordure d'un jaune pâle , 

prolongée de la base jusqu'à l'angle sutural, et d'une bordure noire 

une fois plus large, au côté interne de celle-ci : cette derniére , 

étendue presque jusqu'à la suture, en laissant les côtés de l'écusson, 

de couleur foncière. 

Long. 0",0051 à 0m,0067 (2 1/4 à 31). — Larg. 07,0045 

à Om,0058 (2 à 2 3/51). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; garni d'un duvet 
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cendré. 7éte, Antennes et Palpes d'un rouge testacé. Prothorax 

d'un rouge lestacé, paré de chaque côté d’une bordure d'un jaune 

pâle, étendue en devant jusqu'à la sinuosité postoculaire , brusque- 

ment rétrécie de moitié, du quart de la longueur à l'angle posté- 

rieur. Repli des élytres flave, Dessous du corps d'un rouge testacé 

plus ou moins nébuleux. Pieds plus pâles. 

Parure : la Bolivie (colleet. Chevrolat, Guérin); le Brésil (Muséum 

de Paris). 

Elle diffère de l'£. obscuro cincta, avec laquelle elle à la plus 

grande ressemblance par la couleur de son prothorax, du dessous 

du corps, des pieds et les bordures des élytres. Chez l'Æ. placida , 

la bordure d'un jaune pâle qui est de même largeur que chez la 

précédente , ne dépasse pas la moitié externe de la base; la bande 

noire se lie presque au milieu de ladite base, laisse plus distine- 

tement de couleur foncière la partie de celle-ci voisine de l’écusson, 

et s’arrêle directement très-près de la suture, au lieu de se courber 

en arrière jusqu'au quart de la longueur. 

118. HE. comtempta. Suborbiculaire ; pubescente. Prothorax 

noir, Ou marqué de cing points noirs Sur son disque ; orné d'une 

large bordure d'un jaune pâle de chaque côté. Elytres d'un brun 

rouge, -ornces chacune d'une bordure externe d'un jaune pâle, uni- 

formément égale au sixième ou au septième de la largeur, vers le 

milieu de la longueur ; parées au côté interne de celle-ci d'une 

bordure noire, un peu moins large : repli flave. Ecusson et 

suture noirs. 

Long. 0®,0061 (2 3/41). — Larg. 0",0052 (2 1/31). 

Elle a tant d'analogie avec l'Æ, circumflua , qu'elle semble se rat- 

lacher à elle; cependant elle est d’une taille un peu plus grande, 

la parlic noire du prothorax paraît formée de la réunion de cinq 

points noirs confondus, disposés comme chez l'espèce précité ; celte 

partie noire laisse une bordure latérale jaune , étendue en devant 

jusqu'au côté interne des yeux, couvrant le cinquième environ de 

la base, sinueusement rétrécie dans son milieu. La bande noire 

des élytres paraît tantôt s'arrêter en devant à son côté interne au 

même point que chez la précédente, tantôt, mais peu distinete- 

ment, s'élendre jusqu'à l'éeusson ; eelui-ei est noir : la suture 

T. 11. 2 série. 107 
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très-élroitement et peu distinetement de même couleur. Repli flave. 

Tête, Dessous du corps et Pieds noirs. 

Parnre : Buénos-Ayres (colleel. Guérin) ; le Brésil (Reiche). 

119. E. cireumflua, Subhémisphérique ; pubescente. Prothorax 
d'un roux testacé sur le dos, et marqué, sur cette partie, de cinq 

taches noires, parfois isolées, ordinairement liées ou confondues , 

souvent peu ‘distinctes ; bordé de jaune pâle sur les côtés. Elytres 

d'un roux testacé; ornées chacune d'une bordure externe d'un jaune 

pâle, uniformément égale au sixième de la largeur vers le milieu 

de la longueur ; parées au côté interne de celle-ci d'une bordure 

noire un peu moins large, ne dépassant pas à son bord interne le 

tiers de la base : repli flave. Ecusson d'un roux testacc. 

Érar xonwaz. Prothorax d'un jaune pâle sur les côtés, d’un roux 

testacé sur le dos; marqué sur cette parlie de cinq taches noires: 

trois, rapprochées de la base : l'intermédiaire, antéseutellaire, pelile, 

punctiforme : chacune des latérales, vers le quart externe, trans- 

versalement en losange , ordinairement liée à l'antéseulellaire par 

un prolongement linéaire : deux, punctiformes, vers le milieu de 

la ligne médiane, ordinairement liées entre elles et à l’antéseutellaire : 

la bordure jaune, limitée par les taches, étendue en devant au 

moins jusqu’à [a sinuosilé postoculaire , brusquement rétrécie à partir 

de la moilié, presque égale à la base au sixième de la largeur. 

Elytres d'un roux testacé parfois nébuleux; ornées chacune d’une 

bordure externe d’un jaune pâle, naissant à la base; prolongées sur 

une largeur uniforme jusqu’à l'angle sutural, égale vers le milieu 

de la longueur au sixième de la largeur d’une élytre; parées au 

côté interne de celle-ci d’une bordure noire un peu moins large, 

vers les deux cinquièmes, souvent rétrécie postérieurement, ne 

dépassant pas en devant, à son côté interne, le tiers ou les deux 
cinquièmes de la base. 

Obs. Souvent les taches prothoraciques se confondent au point de couvrir la majeure 

partie du dos, tantôt en laissant soit près du bord postérieur, soit à l’un et à 

l'autre, un espace de couleur foncière, tantôt en couvrant tout le dos. Dans ces 

diverses variations , la tèle , au moins dans sa moilié postérieure , le dessous du 

corps et les pieds sont noirs ou bruns. 

D'autres fois le prothorax ne montre que des traces plus ou moins distinctes des 

deux taches juxta-basilaires latéra'es, la tête alors, le dessous du corps et 
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tes pieds se montrent, d’une manière variable , en totalité ou partiellement , 

noirètres, nébuleux ou d’un roux testacé. A celle dernière variation appar- 

lient la 

Epilachna circumscripta, Des. Catal. p. 464 (7°). 

Long. 0m,0039 à 0m,0056 (1 3/4 à 21/21). — Larg. 0w,0033 
à 0,0045 (1 1/2 à 21). 

Corps suborbiculaire; pubescent. Repli des élytres flave. 

Paru : le Brésil (collect. Buquet, Chevrolat, Dejean, Germar 

et Schaum, Guérin, Melly, Reiche; Muséum de Paris; Muséum de 

Copenhague. 

120. E. mitis. Subhémisphérique; pubescente. Prothorax d'un 

rouge testacé, plus jaune sur les côtés, marqué sur le dos d'une 

tache d'un brun ardoisé. Elytres d'un rouge testacé, ornées d'une 

bordure externe, à peine plus jaunûtre, égale aux deux septièmes de 

la largeur vers le milieu de la longueur ; parées au côté interne 

de celle-ci d'une bordure d'un noir ardoise, d'un quart plus large , 

prolongée en devant jusqu'à la suture ; notées d'une bordure suturale 

également d'un noir ardoisé, renflée et postérieurement raccourcie. 

Epilachna mitis, Cuevrozar, ta collect, 

Long. 0",0048 (2 1/81). — Larg. 0m,0039 (2 3/41). 

Corps subhémisphérique ou plutôt suborbiculaire et médiocrement 

convexe; pubescent. Tête, Antennes et Palpes d'un rouge testacé 

jaunâtre. Prothorax d'un jaune testacé, graduellement plus jaune 

sur les côtés, noté sur le dos d'une tache d’un brun ardoisé , couvrant 

un peu plus du quart médiaire de la largeur, à limites indécises. 

Elytres d'un rouge testacé , ornées d'une bordure suturale et d’une 

subexterne ; d'un noir ardoisé : la sulurale, à peine prolongée jus- 

qu'aux trois cinquièmes, graduellement élargie jusqu'aux deux 

cinquièmes , où elle égale environ un huitième de la largeur, rétrécie 

ensuile : la bordure subexterne, liée à la suturale sur les côtés de 

l'écusson , aussi large à peu près à la base que dans ses autres 

parties, prolongée, parallèlement au bord extérieur jusqu'à la 

suture, en laissant entre elle et le bord externe une bordure à 

peine plus jaunâtre que le fond, égale environ aux deux sep- 

tièmes de la largeur vers le milieu de la longueur, presque 
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d'un quart moins large que la bordure noire. Repli, Dessous du 

corps et Pieds d'un rouge testacé jaunâtre. 

Parme : le Mexique (collect. Chevrolat). 

121. Æ. zemuia. Subhémisphérique ; pubescente. Prothorax d'un 

Jaune testace, paré d'une bordure noire arquée en deoant, couvrant 

les trois quarts médiaires de la base. Elytres d'un rouge testacé, 

ornées d'une bordure externe d'un jaune testacé, uniformément égale 

au septième de la largeur vers le milieu de la longueur ; parées au 

côté interne de celle-ci d'une bordure noire, égale au quart de la 

largeur , étendue à la base jusqu'à l'écusson, et d'une bordure sutu- 

rale également noire, ovalairement renflée , prolongée jusqu'au milieu 

de la longueur. 

Long. 0",0045 (2 !). — Larg. 0",0042 (1 7/81). 

Elle se rapproche beaucoup des Æ. mitis et circumducta. Elle 

diffère de la première par sa tête d'un noir brûlé, par le dessin 

de son prothorax, par sa zône noire subexterne plus large. Elle 

s'éloigne de la seconde par la bordure noire de la base du prothorax , 

dépassant de chaque côté le bord externe de la zône noire des 

élytres, au lieu de paraître la continuation de celle-ci; par sa bor- 

dure suturale renflée en ovale jusqu’à la moitié de la suture, égale 

vers le tiers de la longueur au quart de la largeur, nulle ou 

prolongée en bordure très-étroite après la moilié de la suture. 

Dessous du corps et Pieds d'un flave roussâtre ou d’un jaune rouge. 

Pari : la Colombie? (collect. Dupont). 

PPT 122. E. eireumdueta. Subhémisphérique: pubescente. Prothorax 

d'un jaune pale, marqué sur les trois cinquièmes médiaires de sa 

base d'une tache noire arquée. Elytres variant du testacé au roux 

brunätre, ornées au côté externe d'une bordure d'un jaune pâle, 

naissant du tiers externe de la base ; parées au côté interne de celle- 

ci d'une bordure noireun peu moins large, prolongée en se rétrécissant 

jusqu'à l'écusson ; d'une bordure suturale étroite également noire. 

Long. 0",0036 à 0m,0045 (1 2/3 à 21). — Larg. 0,0033 
0®,0039 (1 1/2 à 1 2/31). 

Corps subhémisphérique ou plutôt suborbiculaire el médiocre- 
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ment convexe; pubescent. Zëte noire à sa partie postérieure, d'un 

lave roussâtre en devant. Æntennes et Palpes de même couleur. 

Prothorax d'un jaune pâle sur les côtés, graduellement un peu 

rougeâtre sur le dos; marqué d'une tache noire basilaire, qui ne 

dépasse pas le tiers postérieur de la longueur. Æcusson testacé. 

Ælytres ornées chacune d’une bordure externe flave naissant à la 

base dont elle couvre le quart externe au moins, prolongée sur 

une largeur uniforme jusqu'à l'angle sutural, égale vers le milieu 

au cinquième environ de la largeur; parées d’une bordure noire paral- 

lèle, d'un quart moins large environ : celle-ci prolongée le long de 

la base, et en se rétrécissant graduellement jusqu'au côté de l’écus- 

son , correspondant avec la tache prothoracique qui semble compléter 

sa largeur, liée à une bordure suturale également noire, étroite, 

à peine renflée graduellement vers les deux cinquièmes de la longueur 

où elle égale à peine le quart de la bordure flave , et graduellement 

rétrécie de là à sa jonetion avec l'extrémité postérieure de la bor- 

dure noire : repli d'un jaune pâle. Dessous du corps et Pieds d'un 

rouge testacé plus ou moins pâle ou foncé : postpectus et partie 

médiaire des premiers arceaux du ventre, en parlie noirs. 

Parnie : le Brésil (collect. Germar et Schaum; Muséum de Paris). 

193. E. virgatan, Suborbiculaire ; pubescente. Prothorax et 

Elytres d'un roux ou rouge testacé : le premier, noirâtre sur le 

dos : les secondes, ornées d'une bordure externe jaunâtre, presque 

uniformément égale au septième de la largeur vers le milieu de la 

longueur ; parces au côté interne de celle-ci, d'une bordure noire 

plus étroite ; notées d'une bordure suturale et chacune de deux autres 

bandes longitudinales noires , prolongées de la base presque jusqu'à 

la moilie. 

Lpilachna virgata, Kiuc, inéd, Des. àn collect. 

Long. 0",0052 (2 1/31). — Larg. 0",0042 (1 7/81). 

Corps subhémisphérique; pubeseent. Zéte et Prothorax d'un 

rouge testacé pâle, noirâtre sur un peu plus du quart médiaire 

de son dos : celle partie noire, paraissant formé de l'union de 

quatre points noirs, presque convergeants posiérieurement, par 

paire, sur la ligne médiane, situés : deux, près de la base : deux, 

vers la moitié; indistinelement marqué de chaque côté de deux 
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autres points, nébuleusement indiqués quand on ravive les couleurs 

avec de l'alcool. Æcusson d'un rouge testacé. Æ/ytres d'un rouge ou 
roux teslacé, nébuleux ou paraissant presque fauve par l'effet du 

duvet; ornées d’une bordure externe d’un roux jaune un peu élargie 

vers l'angle sutural où elle couvre le sixième environ de la longueur ; 

parées d'une bordure suturale raccourcie, et chacune d’une bordure 

subexterne et de deux bandes longitudinales raccourcies , noires : 

la bordure subexlerne, d'un tiers moins large que la jaunâtre, 

élendue à la base jusqu'au côté de l’écusson : la bordure suturale 

et les bandes longiludinales, prolongées chacune jusqu'aux trois 

cinquièmes de la longueur : les bandes, aussi rapprochées l’une 

de l’autre que l’interne l’est de la bordure suturale et l'externe de la 

bordure subexterne : repli d'un rouge testacé jaunâtre. Dessous 

du corps et Pieds d'un rouge testacé pâle. 

Paris : la Colombie (collect. Dejean, Dupont). 

124. E. amplexata. Su?hémisphérique ; pubescente. Prothorax 

d'un brun noir, paré de chaque côté d'une bordure d'un jaune testacé. 

Elytres d'un brun rouge, à rebord rougeûtre, ornées d'une bordure 

subexterne noire, égale vers le milieu de la longueur, au sixième de la 

largeur. 

Long. 0®,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0050 (2 1/41). 

Corps subhémisphérique ; pubescent. Zéte d'un noir brûlé. 4n- 

tennes et Palpes d'un jaune rouge. Prothorax d'un noir brûlé ou 

d'un brun noir, paré de chaque côté d'une bordure d'un jaune pâle 

ou leslacé, étendue en devant presque jusqu’à la sinuosilé postocu- 

laire , rétrécie d'avant en arrière. £lytres d'un brun rouge, à rebord 

externe d'un rouge lestacé pâle; ornées chacune d’une bordure 

subexterne, noire, naissant vers la moilié de la base, couvrant le 

calus , graduellement rétrécie ensuite, égale vers le milieu de la 

longueur au sixième de la largeur, à peu près de même largeur à 

l'angle sutural , mais un peu rétrécie vers les quatre cinquièmes de 

la longueur : celte bordure , peu distincte , en devant, de la couleur 

foncière. Dessous du corps noir, graduellement d'un brun rouge sur 

les trois derniers arceaux du ventre. Pieds noirs, sur les cuisses, 

d'un jaune testacé sur le reste. 

Parnie : le Mexique (collect. Dupont). 
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125. Æ. gossypiata, Suborbiculaire; pubescente; d'un rouge 

testacé brunûtre, en dessus. Prothorax orné de chaque côté d'une bor- 

dure d'un jaune püle, élargie dans son milieu. Elytres parées chacune 

d'une bordure externe d'un jaune püle, égale au dirième où au 

douzième de la largeur, vers le milieu de la longueur ; notées au côté 

interne de celle-ci, d'une bordure brune, peu nettement limitée et 

souvent indistincte. Lepli flave, bordé de brunûtre sur la partie de 

son côté interne. 

Epilachna gossypiata, Guéwun, in collect. 

Long. 0®,0059 (29/31). — Larg. 0",0051 (2 1/41). 

Corps suborbiculaire; pubescent; d'un rouge ou roux Leslacé 

brun ou brunâtre , en dessus. Prothorax orné de chaque côté d’une 

bordure d'un jaune pâle, ovalaire, ne couvrant en devant que la 

moitié de l’espace existant entre le côlé externe et la sinuosilé 

postoculaire, d'égale largeur à la base, areuément dilatée dans son 
milieu. Ælytres légèrement moins déelives à leur côté externe ; 

ornées en dedans de la bordure externe d'un jaune pâle d'une bor- 

dure noirâtre ou brunâtre , un peu plus large , à limites indécises, le 

plus souvent confondue avec la couleur foncière et indistinete : repli 

flave , à rebords noirs , paré dans les deux einquièmes antérieurs de 

son côté interne d'une bordure brune ou d'un rouge brun. Dessous 

du corps et Pieds d'un rouge testacé, ordinairement obseur ou bru - 

nâtre sur les parties pectorales , pâle sur le ventre ou sur la seconde 

moilié , plus ou moins de celui-ci. 

Parme : la Bolivie (collect. Guérin (type), Reiche); le Brésil 

(Muséum de Paris). 

126. E. subeineta. Suborbiculaire; pubescente; d'un rouge 

brun, en dessus. Prothorax graduellement jaunûtre sur les côtés. et 

plus étroitement en devant. Elytres parées chacune à leur côté externe 

d'une bordure jaunätre, peu nettement limitée, égale au seizième de la 

largeur, vers le milieu de la longueur élargie postérieurement. 

Epilachna subcinceta, Rercue, in collect, 

Long. 0”,0059 (2 2/31). — Larg. 07,0052 (2 1/31). 

Semblable à la précédente. Corps suborbiculaire ; pubescent; d'an 

rouge brun où brunâtre , en dessus. Prothorax graduellement d'un 
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roux teslacé sur les côlés : cette partie étendue jusqu'à la sinuosité 
postoculaire, rétrécie postérieurement; orné en devant d'une bor- 

dure étroile de même teinte. Elytres sensiblement et étroitement 

moins déelives exlérieurement; ornées d'une bordure externe d'un 

roux jaunâtre ou leslacé ne couvrant d'abord que la partie moins 

déclive , un peu élargie vers l'angle sutural , peu nettement limitée : 

repli d’un flave roussâtre. Dessous du corps el Pieds d'un roux tes- 

tacé , brunâtre sur les parties peclorales et les deux premiers arceaux 

du ventre , d'un flave roussâtre sur le reste de celui-ci. 

Parme : la Nouvelle Grenade (collect. Reiche). 

um. Elytres d’un testacé de nuances différentes , sans bordure blanche. 

127. E. tomenmtosa. Subhémisphérique; pubescente ; entière- 

ment d'un rouge testacé brunätre, en dessus et en dessous. Plaques ab- 

dominales prolongées jusqu'aux quatre cinquièmes de l'arceau. 

Epilachna tomentosa, Des. Catal. p. 461 (T°). 

Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0",0050 (2 1/41). 

Corps subhémisphérique ; d’un rouge testacé ou d'un rouge les- 

tacé brunâtre, et hérissé d'un duvet cendré , en dessus. Antennes et 

Palpes un peu plus pâles. Ælytres subarrondies aux épaules; d'un 

rouge jaunâtre à leur rebord : repli, Dessous du corps et Pieds 

plus pâles que le dessus : postpeelus nébuleux ou obseur. Plaques 

abdominales prolongées jusqu'aux quatre cinquièmes de l'arceau. 

Parnie : le Brésil (colleel. Dejean (type), Reiche). 

}, Plaques abdominales prolongées ou à peu près jusqu’au bord postérieur de 

l'arceau; sinueuses à leur côté externe ( G. Mada ). 

198. Æ. fraterma. Subhémisphérique 3 pubescente; d'un brun 

rouge ou d'un rouge ow roux brun, en dessus et en dessous. Plaques 

abdominales prolongces ou à peu prés jusqu'au bord de l'arceau. 

Epilachna fraterna, Des. Catal. p. 461 (T). 

Long. 0",0048 (2 1/81). — Larg. 0®,0042 (1 7/81). 

Corps subhémisphérique; pubescent; d’an brun rouge, d'un 

rouge ou d'un roux brun ou d’un rouge testacé brun; ordinairement 

un peu moins foncé, quelquefois d'un roux jaune ou d'un jaune roux, 

en dessous. 
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Parnie : Cayenne (collect. Buquet, Dejean (type), Reiche). 

Obs. Sa taille plus petite et surlout ses plaques prolongées ou à 

peu près, jusqu'au bord de l'arceau, servent à la distinguer de 

l'£, tomentosa. 

Dans la collection Dejean se trouve sous le même nom un individu 

entièrement d'un jaune roux, en dessus el en dessous , offrant le dos 

du prothorax un peu moins clair , ce qui fait paraître les côtés plus 

pâles jusqu'à la sinuosité posloculaire. Chez cet exemplaire , le côté 

externe des plaques abdominales est moins apparent. Ces caractères 

réunis sembleraient devoir en faire conslituer une espèce particulière 

(E, sororiæ) ; mais peut-être n'est-elle qu'une variété produite par 

un défaut de malière colorante. 

199. E. rufoventris. Subhémisphérique 3 pubescente ; d'un 

bleu noir, en dessus : côtés du prothorax paré d'une bordure latérale 

d'un testacé roussätre, étendue jusqu'à la sinuosité postoculaire, 

rétrécie postérieurement. Ventre et pieds d'un roux testacé. 

Lpilachna rufoventris; Des. Catal. p. 464 (T). 

Long. 0",0053 (2 2/51). — Larg. 0m,0045 (21). 

Corps subhémisphérique ; d'un bleu noir où d’un bleu verdätre 

métallique, el garni d'un duvet cendré, en dessus, Antennes , 

Palpes et moitié antérieure de la Zéte, d'un testacé roussâtre. 

Prothorax paré de chaque côté d'une bordure d'un testacé roussâtre, 

étendue en devant jusqu'à la sinuosilé posloculaire , rétrécie d'avant 

en arrière et en are rentrant, souvent peu dislinctement prolongée 

jusqu'à l'angle postérieur : repli des élytres de la couleur du dessus. 

Poitrine en partie d'un bleu noir ou verdätre , au moins sur le post- 

peetus avec les parties latérales d'un roux teslacé : ventre et Pieds 

d'un roux teslacé ou d'un testacé rougeâtre : cuisses postérieures 
parfois bleuâtres. Plaques abdominales en are rentrant à leur côté 

exlerne. 

Parrre : le Brésil (collect. Chevrolat, Dejean (type). 

130. E. Fairmairii. Subhémisphérique ; pubescente ; d'un bleu 

noir, en dessus. Ventre d'un roux testacé. Poitrine et Pieds d'un bleu 
noir. 

TT DE NSUrIe. 108 
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Long. 0m,0053 (2 2/51). — Larg. 0m,0045 (21). 

Elle diffère de l'Æ£. rufoventris à laquelle elle ressemble ; par son 

prothorax sans taches sur les côlés ; sa Lêle d'un roux leslacé seule- 

ment sur l’épistome et le labre; ses palpes maxillaires noirs dans la 

seconde moitié de leur dernier artiele; sa poitrine el ses pieds entiè- 
rement d'un bleu noir. Il serait possible qu'elle ne füt que l’un des 

sexes de la précédente. 

Je l'ai dédiée à M. Léon Fairmaire, l’un des membres actifs de la 

société entomologique de France. 

131. E. glaueina. Subhémisphérique: pubescente. D'un bleu 

obscur et verdätre, en dessus : côtés du prothorax paré de chaque 

côté d'une bordure d'un testacé roussétre, non étendue jusqu'à la si- 

nuosilé postoculaire, prolongée jusquà la moitié du bord externe. 

l’entre et Pieds d'un testacé rougeätre. 

Long. 0,"0039 (1 3/41). — Larg. 0m,0033 (1 1/21). 

Corps subhémisphérique ; pubescent ; d’un bleu noir ou obscur et 

à reflet verdâtre, en dessus. Partie antérieure de la 7éte, Antennes et 

Palpes d'un testacé rougeâtre. Repli des élytres el postpectus d'un 

bleu noir. l’entre et Pieds d'un rouge jaune ou d'un testacé rougeâtre. 

Parnre : le Brésil (colleet. Germar et Schaum; Muséum de Paris). 

Elle a presque entièrement la robe de l’£. rufoventris, dont elle 

semble cependant devoir être séparée par sa laille plus pelile; par 

son corps un peu moins convexe; par son prothorax paré d'une 

bordure d'un testacé roussâtre ne dépassant pas la moilié de l'espace 

compris entre le bord et la sinuosité postoculaire , rétrécie d'avant en 

arrière, prolongée seulement jusqu'à la moitié de la longueur; 

par ses plaques peu ou point sensiblement en are rentrant, à leur 

eùlé externe. 

O. Elytres offrant généralement, prises ensemble, un arc rentrant, à la base ; 

débordant les côtés du prothorax du cinquième au moins de la largeur de cha- 

que étui. 

y. Elytres relevées au côté externe en tranche plus ou moins prononcée, 

£. Elytres bombées, arrondies ou subarrondies postérieurement (G. Hypsa). 

132, Æ. guineensis. Ariévement ovalaire : pubescente. Pro- 
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thorax d'un rouge carminé. Elytres d'un jaune fauve, ornées d'une 

bordure suturale interrompue, d'une bordure externe, et chacune de 

six grosses taches noires, subarrondies. 

Epilachna quineensis, Cugvrocar, in collect. 

Long. 0",0078 (3 1/21). — Larg. 0",0059 (2 2/31). 

Corps lrès-brièvement ovalaire; convexe; pubescent. 7éte, An- 

tennes, Palpes, Prothorax et Ecusson d'un rouge earminé. Elytres 

subarrondies aux épaules à partir du côté externe du calus; offrant 

vecs les trois seplièmes leur plus grande largeur, subarrondies à 

l'extrémité; sensiblement relevées extérieurement en une tranche 

assez étroite; d’un jaune fauve , ornées d'une bordure suturale in- 

terrompue et d'une bordure externe et chacune de six taches, noires : 

la bordure sulurale, interrompue de la base au cinquième , et de le 

moitié aux trois quarts environ de la longueur; la bordure externe , 

d'une largeur double de la tranche , presque uniformément égale au 

dixième environ de la largeur prise vers la moitié de la longueur : les 

taches, irrégulièrement subarrondies, égales chacune environ au 

tiers de la largeur d’une élytre , situces : trois , en rangée longitudi- 

nalement arquée en dehors près de la suture : l’antérieure, près de la 

base : la troisième, aux quatre seplièmes de la longueur : trois, 

également rapprochées de la bordure externe , presque en quinconce 

avec les précédentes : l'antérieure, sur le calus : la postérieure, 

vers les trois quarts de la longueur. Dessous du corps et Pieds d'un 

rouge lestacé carminé. 

Paris : la Guinée (collect. Chevrolat). 

133. E. sedecim-verrueata, Subhémisphérique : pubescente. 

Prothorax d'un rouge testacé carminé. Elytres d'un jaune fauve, 

ornces d'une bordure externe et chacune de huit gros points noirs : 

quatre, près de la suture : W'ois, près du bord externe : le huitième , 

de plus postérieur, dorsal. 

Long. 0%,0061 (2 3/41). — Larg. 0",0052 (2 1/31). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; pubescent. Téte, 
Antennes, Palpes et Prothorax d'un rouge testacé carminé. Ælytres 

émoussées ou faiblement subarrondies à l'angle huméral, offrant 
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vers le milieu de leur longueur leur plus grande largeur, subarrondie: 
ou largement en ogive, postérieurement ; releyées extérieurement en 
une tranche subhorizontale ou peu déclive, égale environ au 
dixième de la largeur, vers le tiers de la longueur , affaiblie posté- 

rieurement; d'un jaune fauve, ornées d'une bordure externe et 

chacune de huit gros points noirs : la bordure, de la largeur de la 

tranche : les points, de grosseur inégale : les deuxième lel troisième 

juxta-suturaux, et le deuxième, juxta-marginal plus gros : quatre, éga- 

lement rapprochés de la suture : le premier de ceux-ci, lié à la base au 

côté de l'écusson:le quatrième, vers les deux tiers dela longueur : trois, 

en quinconce avec les précédents, également rapprochés de la bordure 

externe : le premier de ces derniers, sur le calus : le troisième, vers 

les trois cinquièmes de la longueur : le huitième , aux cinq sixièmes, 

à égale distance de la suture et du bord externe : repli bordé de noir. 

Dessous du corps et cuisses d'un roux testacé : jambes et tarses , 
noirâlres. 

Parnie : la Guinée (collect. Westermann). 

134. Æ. Macquarti. Obtusément subhémisphérique ; pubescente. 

Prothorax noir sur sa partie médiaire, largement d'un blanc sale sur 

les côtés. Ë lytres d'un rouge foncé ; ornées d'une large bordure externe 

d'un blanc sale; de deux taches suturales, l'une, scutellaire, l'autre, 

apicale, et chacune de cinq autres, noires : la première, liée au milieu 

de la base : la deuxième, sur le calus : les troisième et quatrième, 

coupant la bordure blanche : la cinquième, punctiforme, aux quatre 

cinquièmes du bord interne de celle-ci. 

Long. 0®,0090 (41). — Larg. 0",0078 (3 1/21). 

Corps obtusément subhémisphérique ; bombé ; garni d'un duvet de 

la couleur des diverses parties. Tête noire. Antennes et Palpes tes- 

tacés : base et massue des premières et dernier article des seconds, 

noirs. Prothorax noir sur sa partie médiaire, d’un blane sale sur les 

clés : la partie noire, laïssant paraître sur la ligne médiaire une 

trace linéaire d'un rouge lestacé, en partie interrompue : la partie 

blanche , ovale , étendue: jusqu’à la sinuosité postoculaire , prolongée 

jusqu’à la base , qui reste bordée de noir d’une manière graduellement 

plus étroite de dedans en dehors : rebord latéral noir dans sa seconde 

moilié. Ælytres arrondies aux épaules , obtusément arrondies posté- 
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rieurement; sensiblement moins déelives exlérieurement; bombées; 

d'un rouge carminé foncé ; ornées d'une bordure externe d'un blanc 
sale , de deux taches noires, communes , et chacune de cinq autres, 

également noires : la bordure blanche, moins claire à son côté 

interne, couyrant les deux cinquièmes externes de la base, prolongée 

jusqu'à l'angle sutural en laissant le rebord externe noir, d'une 

largeur à peu près uniforme , deux fois plus large que la déclivité, 

égale à peu près au tiers de la largeur vers le milieu de la longueur : 

la tache commune antérieure , ovale, couvrant l’écusson , deux fois 

plus longuement prolongée que lui : la postérieure , en triangle 

à côtés curvilignes, couvrant le sixième postérieur de la suture : 

la première des taches de chaque élytre , semi-cireulaire , couvrant 

le quart médiaire de la base : la deuxième, punetiforme, sur le 

calus , liée à la partie postéro-externe de la précédente et à l'angle 

antéro-inlerne de la troisième, et par là peu apparente : la troisième , 

en forme de bande, liée au bord externe, près de la courbure 

humérale , couvrant jusqu'au huitième ou au seplième de la longueur 

dudit bord externe, dirigée un peu en arrière jusqu’au bord interne 

de la bordure blanchâtre : la quatrième, en forme de bande analogue, 

interrompant comme elle la bordure blanchâtre , sur le cinquième 

médiaire de la longueur : la cinquième, punctiforme, siluée aux 

quatre cinquièmes de la longueur, sur les limites linternes de la 

bordure blanchâtre. Dessous du corps et Pieds noirs. 

Parrie : Madagascar (Muséum de Paris, voyage de M. Goudot). 

J'ai dédié cette belle espèce à M. Macquart, le premier des dipté- 

rologistes vivants. 

135. E. Geoffroyi. Obtusément subhémisphérique ; pubescente ; 

d'un rouge carminé brunätre, en dessus. Elytres ornées d'une large 

bordure externe d'un blanc sale, d'une tache scutellaire, el chacune de 

cinq autres, noires : la première, sur le calus : les deuxième et 

troisième, coupant la bordure blanche : la quatrième, punctiforme, 

vers les quatre cinquièmes du bord interne de celle-ci : la cinquième , 

apicale. 

Long. 0",0067 (31). — Larg. 0®,0067 (ES) 

Corps obtusément subhémisphérique ; bombé; garni d'un duvet 

généralement cendré blanchâtre, mais noir el moins apparent sur 
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les parties noires. Zéte, Antennes , Palpes et Prothorax d'un rouge 

carminé brun ou brunâtre. E/ytres peu émoussées aux épaules; sen- 

siblement moins déclives extérieurement; de la couleur du prothorax ; 

ornées d’une large bordure externe d’un blanc sale, d’une tache seu- 

tellaire , et de cinq autres , noires : la bordure blanche , couvrant les 

deux cinquièmes externes de la base, d'une largeur à peu près 

uniforme , une fois plus large que la tranche, égale au tiers ou un 

peu moins de la largeur vers la moilié de la longueur, prolongée 

jusqu'aux quatre cinquièmes de celle-ci : la tache scutellaire, 

ovale, embrassant les côtés de l'écusson, une fois plus prolongée 

que celui-ci : la première des taches de chaque élytre, punctiforme, 

sur le calus : la deuxième, en forme de bande: courte, couvrant du 

sixième au liers du bord externe , transversalement dirigée un peu 

en arrière jusqu'au bord interne de la bordure blanche : la troisième, 

en forme de bande analogue’, interrompant comme elle la bordure 

blanche , sur le sixième médiaire ou un peu plus de la longueur : la 

quatrième, punetiforme, à l'angle postéro-interne de la bordure 

blanche, c'est-à-dire vers le point où elle semble s'arrêter : la 

cinquième , presque semi-circulaire sur chaque élytre, couvrant le 

bord apical, depuis les quatre cinquièmes de la longueur jusqu'à 

l'angle sutural, ou à peu près, vers lequel elle se montre plus pâle. 

Dessous du corps et Pieds d'un rouge de sanguine. 

Parure : Madagascar (Muséum de Paris, voyage de M. Bernier). 

Je l’ai dédié au savant M. Isidore Geoffroy Saint-Hilaire , l'un des 

professeurs administrateurs du Muséum de Paris. 

136. E. Lacordairii. Subhémisphérique ; pubescente; d'un 

rouge carminé brunûtre, en dessus. Elytres ornées chacune de sept 

taches noires : les premier et deuxième, subbasilaires : la troisième , 

sub«discale, aux deux cinquièmes : l& quatrième, marginale, vers la 

moilié : la cinquième , juxta-suturale, aux trois cinquièmes : les 

sixième el septième, liées, dans la direction du calus à l'angle sutural : 

les troisième et quatrième, grosses : les autres puncliformes. 

Long. 0",0059 (2 2/31). — Larg. 0m,0056 (2 1/21). 

Corps subhémisphérique ; bombé ; garni d'un duvet cendré. Zéte, 

Antennes, Palpes, Prothorax et Elytres d'un rouge carminé brun ou 

brunâtre. Æ/ytres peu émoussées aux épaules, offrant vers le liers 
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leur plus grande largeur; exlérieurement moins déclives; ornées 

chacune de sept taches noires : la première , liée à la base et au côté 

de l'écusson : la deuxième, sur le ealus : la troisième, presque carrée, 

couvrant du cinquième ou du quart à la moitié ou un peu plus de la 

largeur : la quatrième , aussi grosse , liée à la moitié du bord externe : 

la cinquième, liée aux trois cinquièmes de la suture : les sixième et 

septième, longitudinalement liées ou presque liées l’une à l’autre, des 

trois quarls aux quinze seizièmes de la longueur : les cinquième et 

troisième en ligne droite ou à peu près avec celles du calus : les 

sixième el septième dans la direction du calus à l'angle sutural : les 

première, deuxième, cinquième, sixième el seplième en forme de 

points inégalement gros : repli plus pâle, marqué d'une tache noire. 

Dessous du corps noir : deux derniers arceaux du ventre d'un roux 

teslacé. Pieds de la couleur du dessus : base des cuisses intermé- 

diaires et plus largement des postérieures , noires. 

Parnie : Madagascar (collect. Guérin; Muséum de Paris). 

Je l'ai dédiée à M. Lacordaire , professeur à la Faculté des sciences 

de Liége, l'un des plus savants et des plus laborieux entomologistes 

de l'Europe. 

137. E. Pierreti. Subhémisphérique : pubescente ; d'un rouge 

carminé brunätre. Elytres ornées d'une bordure externe, et chacune de 

quatre points, noirs : un, lié à la base et à l'écusson : le deuxième, sur 

le calus : les troisième et quatrième, sur le disque : le troisième, 

aux trois septièmes : le quatrième, aux quatre septièmes de la longueur. 

Long. 0®,0059 (2 2/31). — Larg. 0M,0050 (2 1/41). 

Corps subhémisphérique; bombé; d'un rouge carminé brun ou 

brunâtre , revêtu d'un duvet cendré. Ælytres subarrondies aux épaules 

en dehors du calus ; subcordiformes , offrant vers le Liers leur plus 

grande largeur, subarrondies à l'extrémité ; exlérieurement relevées 

en une tranche inelinée égale vers le quart au huitième de la largeur, 

presque nulle après la moitié; ornées d'une bordure externe noire, 

naissant à l'angle huméral , égale vers Le quart au cinquième environ 

de la largeur, et chacune de quatre points, également noirs : le 

premier , lié à la base et au côté de l'écusson : le deuxième, sur le 

ealus : le troisième , le plus gros, sur le disque, aux trois septièmes 
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de la longueur : le quatrième , aux trois quarts , dans la direction du 

calus à l'angle sutural. Dessous du corps noir : côtés du ventre d'un 

rouge teslacé. Pieds d'un jaune roux : cuisses noires dans leur moilié 

ou leurs deux tiers basilaires. 

Parnie : Madagascar (Muséum de Paris). 

Je l'ai dédié à M. Pierret, l'un des plus habiles lépidoptérologistes 

de l’Europe, et litlérateur instruit. 

£E. Elytres convexes, ovales, en ogive postérieurement (G. cleta). 

138. E. Eckloni. Priévement ovale ; pubescente ; fauve en des- 

sus. Prothorax marqué de six taches noires. Elytres ornces de quatre 

points (deux liés à la base, un sur le calus, un aux cinq septièmes 

du bord externe), de deux bandes transversales anguleuses (au 

cinquième et vers la moitié), de deux signes liés à la deuxième 

bande et d'une tache apicale, noirs. 

Long. 0m,0051 (2 1/31) — Larg. Om,0045 (21). 

Corps brièvement ovale; convexe; pubescent fauve , en dessus. 

Prothorax orné de six taches noires : deux, ovales , postérieurement 

convergeantes vers les trois cinquièmes de la ligne médiane : quatre. 

punctiformes : une, vers chaque quart externe de la base, et une, un 

peu plus petite, plus antérieure, plus rapprochée du bord externe, 

souvent unies avec leurs pareilles en une ligne subbasilaire ondu- 

leuse. Ælytres offrant vers les trois septièmes leur plus grande 

largeur: en ogive postérieurement; ornées d'une bordure sulurale 

étroite , d'un rebord externe , de quatre points , de deux bandes trans- 

versales anguleuses et de trois autres signes, noirs : les premier el 

deuxième points, liés à la base : le premier , au côté de l’écusson : le 

deuxième , vers la moitié de la base, prolongé jusqu'à la bande anté- 

rieure : Le troisième point sur le calus, avancé jusqu'à la base : le 

quatrième , le plus gros , lié aux cinq septièmes du bord externe : la 

bande transversale antérieure , unie à la bordure suturale vers le cin- 

quième ou un peu moins, étendue jusqu'au bord externe, émettant 

aux deux cinquièmes de son bord antérieur une dent liée au 

deuxième point, bisanguleuse dans la moitié externe de son bord 

postérieur : la deuxième bande, étendue des quatre seplièmes de la 

suture à la moitié du bord externe , anguleusement dirigée en arrière 
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en forme de V, dans son milieu : le premier signe, transversalement 

arqué en arrière, lié par son côté externe à l'angle formé par l'ex- 

trémilé de la branche interne du V précité , étendu jusqu'au sixième 

juxta-sulural : le deuxième signe, en triangle lié par l'un de ses angles 

aux trois quarts de la suture , prolongé à l'angle opposé en une bande 

transversale courle, étendue jasqu'aux deux tiers de la largeur et 

recourbée en ligne très-étroite jusqu'à la branche externe du V 

précité , à laquelle elle se lie : le troisième signe, en forme de tache 

couvrant l'angle sutural et anguleusement avancée en pointe rétrécie 

jusqu'à l'extrémité de la bande du signe précédent : repli d’un fauve 

teslacé , bordé exlérieurement de noir. Dessous du corps et Pieds 

d'un fauve teslacé : partie majeure médiaire dela poitrine; partie mé- 

diaire des quatre premiers arceaux du ventre et milieu des cuisses , 

noirs. 

Pare : le cap de Bonne Espérance (Muséum de Copenhague). 

Elle a été découverte par M. Ecklon , à qui je l'ai dédice. 

139. E. unmdulatn:; Caissrnorm. Ovale’; pubescente; fauve, en 

dessus. Prothorax marqué sur son disque d'une bande raccourcie , 

noire. Elytres ornées de deux bandes courtes liées à la suture, de 

deux points subbasilaïres, d'un dessin subtriangulaire et postérieurement 

tridenté enclosant le point du calus, d'un dessin formant sur l'élytre 

droite une sorte de T, d'une ligne longitudinalement prolongée des deux 

cinquièmes à une tache apivale, de deux taches juxta-marginales et 

postmédiaires, noirs. 

Coccinella undulata, Cassrhom, Nov. Ins. Spec. ën Tuuvr. Dissert. 4. p- 18. 

pl. fig. 27. — Id. Ed. got. p. 139. pl. 9. fig. 27. — Gurc. C. Linx. Syst. nat. T 

t. 4. p. 4657. — Herpsr, Naturs, t. 5. p. 282. 95. pl. 56. fig. 9. — Scnorvr. 

Syn. ins. t. 2. p. 182. 85. — Tuvys. Colcopt capens. in Mem. de l’Acad. de 

St-Pétersb, 1. 7 (1820), p. 565. 

Érar Nonmar. Prothorax et Étytres fauves ou d'un rouge de cuir : 

le premier, marqué sur son disque d’une bande transversale d'un 

brun noir, à peu près égale en largeur au bord postérieur de l’échan- 

erure : les secondes, ornées d’un rebord sutural et externe et chacun 

des signes suivants , noirs : 19 deux points subbasilaires : l’interne , 

lié ou à peu près au quart de la base : le deuxième , sur le calus: 

29 un dessin, presque triangulaire, prolongé jusqu'au tiers ou un 

peu plus de la longueur, enelosant le point dun ealus : ce dessin, 

T. 1. 2€ série. 199 
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offrant ses branches latérales non réunies à la base : l'interne, 

presque in!errompue vers son milieu : la branche postérieure , trans- 

versale, profondément tridentée en arrière ; 3° une bande commune, 

transversalement placée sur la suture, vers le quart où un plus de la 

longueur, étendue jusques au quart au moins dela largeur de chaque 

étui , et avancée en bordure graduellement plus étroite jusques à 

l'extrémité de l’écusson ; 4° un signe formant sur l’élytre droite une 

sorte de 7, à branche antérieure en demi-cerele dirigé en arrière, 

siluée aux rois seplièmes de la longueur, du huitième presque à la 

moilié de la largeur , ayant son extrémité interne placée un peu après 

l’espace existant entre la branche tridentée et la bande suturale, et 

l'externe, entre les première et deuxième dents internes de la branche 

tridentée; à branche longitudinale prolongée jusqu'aux lroïs quarts 

de la longueur et les trois seplièmes internes de la largeur ; 5° un 

signe commun, en forme d’accent cireonflexe, lié à la suture presque 

aux quatre seplièmes de la longueur; 6° une ligne longitudinale 

étroite, naissant entre les deuxième et troisième dents externes de 

la branche tridentée et prolongée jusqu'au liers externe d'une sorle 

de lache noire qui couvre toute la partie postérieure sur un cinquième 

environ de la longueur; 7° deux taches juxta-marginales : l’an- 

iérieure , liée au bord externe et à la ligne longitudinale, vers les 

quatre seplièmes de la longueur : la postérieure, subpunetiforme , 

vers les deux tiers de la longueur. 

Long. 0,0056 (2 1/21). — Larg. 0m,0045 (21). 

Corps ovale; convexe; garni d'un duvet cendré, en dessus. Zéte, 

Antennes et Palpes d'un fauve livide ou d'un testacé livide. £lytres 

offrant vers le milieu de leur longueur leur plus grande largeur , en 

ogive postérieurement : repli obseurément d'un fauve testacé , bordé 

de noir. Dessous du corps noir ou d'un brun noir, avec quelques 

parties d’un brun rougeâtre sur la partie médiaire du ventre. Pieds 

d'un rouge teslacé, avec la partie médiaire des cuisses , noire. 

Paru : le cap de Bonne-Espérance (colleet. Chevrolat, Hope). 

140. Æ. Smithi. Ooalaire; pubescente. Prothorax d'un blanc 

cendré, passant au roux cendré sur le dos. Elytres d'un blanc flaves- 

cent ; ornées 1° d'une bordure suturale; 2 de deux taches ét d'une 

ligne liées à la base : la ligne, anguleusement sinueuse et enclosant en 



ÉPILACHNIENS, — epilachna. 869 

partie le calus ; 3° d'une bande transversale vers le milieu de la 

longueur, dentée, élargie de dehors en dedans, et enclosant près de la 

suture une aréole blanche : cette bande émettant un rameau postérieur ; 

4° une tache apicale : Lous ces signes, noirs. 

Érar Nonmaz, Prothorax d’un blane cendré, densement revêlu 

de duvet : celui-ci roux cendré obseur et à reflet mi-doré sur le dos. 

Elytres d'un blanc rendu sale ou flayescent par le duvet; ornées 

d'une bordure suturale, de deux taches et d'un dessin sublinéaire 

ouduleux liés à la base , d’une bande transversale médiaire dentée 

émellant un rameau postérieur, et d'une lache apicale, noirs : la 

bordure suturale, naissant très-élroile à l'extrémité de l’écusson, 

émettant, vers le cinquième de la longueur, une dent grèle trans- 

versalement étendue jusqu'au quart ou un peu plus de la largeur, 

dilatée de la moitié aux trois quarts de la longueur (en forme de 

tache triangulaire étendue jusqu’au tiers de la largeur , cette dilation 

limitant postérieurement l’aréole juxta-suturale), postérieurement lite 

à la tache apicale : la tache basilaire interne , punctiforme , unie à la 

base et à l'angle basilaire de l’écusson , en majeure partie entourée 

par un cercle de couleur foncière, limitée par la dent suturale et par 

la ligne basilaire onduleuse : la tache basilaire externe , couvrant les 

deux cinquièmes externes de la base, irrégulièrement obtriangulaire, 

prolongée jusqu'au versant postérieur du ealus : le dessin sublinéaire, 

naissant entre les deux taches, longitudinalement prolongé jusqu'au 

quart de la longueur, presque lié à l'extrémité de la dent suturale 

transversalement étendu jusqu'au cinquième externe en formant 

deux ares unis el trois dents dirigées en arrière : la bande transvyer- 

sale, liée au bord externe vers la moitié de la longueur, brus- 

quement élargie de dehors en dedans à partir du quart externe : cette 

bande , à partir de ce point, tridentée à son bord antérieur et liée à 

la bordure suturale au tiers de la longueur, émettant un rameau en 

are dirigé en arrière ( interrompu ou presque interrompu dans son 

milieu), anguleusement prolongée à son bord postérieur en dedans 

de cet are, liée au côté interne de ce bord à la dilatalion anguleuse 

de la suture , en enclosant avec cette dernière une aréole presque 

orbiculaire étendue jusqu'aux deux cinquièmes de la largeur : la tache 

apicale, couvrant presque le sixième postérieur de la suture, transver- 

salement étendue en forme de dent tronquée presque jusqu'au bord ex- 

terne , en laïssant entre elle et celui-ci une bordure étroite de couleur 

foncière. 
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Obs. Quelquefois le dessin est interrompu et véduil à trois taches : la première , 

basilaire : [a deuxième, représentant Pextrémité de la partie longitudinale de ce 

dessin : la troisième, le reste de la partie transversale onduleuse. La partie de 

la bande transversale liée au bord externe , se montre parfois isolée du reste 

dans le point où elle s’élargit brusquement. Enfin la dent suturale est quelque- 

fois renflée à son extrémité, au lieu d’être rétrécie, 

Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0",0039 (1 3/4i)- 

Corps assez brièvement ovalaire; convexe; garni d’un duvet 

cendré, en dessus. Zéte d'un roux cendré , revêtue de poils à reflet 

mi-doré. Antennes et Palpes d'un roux livide. Æ£cusson noir. Elytres 

offrant vers le tiers ou les deux cinquièmes leur plus grande largeur, 

en ogive postérieurement : repli d’un blanc livide, marqué d'une 

tache noire. Dessous du corps noir sur la poitrine, brun sur le ventre : 

pro el mésosternum, côtés du postpectus, milieu du premier arceau 

ventral, quelques taches vers l'extrémité du ventre, ordinairement 

d'un blanc flavescent ou roussâtre. Pieds d’un flave livide. 

Parme : le cap de Bonne-Espérance (colleet. Hope ; Muséum bri- 

tannique). 

Je l'ai dédiée à M. Joseph Smith, de Londres, membre de la 

société linnéenne de la même ville. 

yv. Elytres peu ou point sensiblement relevées au côté externe. 

141. Æ. polilutn. Ovale; pubescente; d'un roux teslaceé, en 

dessus. Prothorax marque sur la partie médiaire de sa base d'une 

bordure noire en forme de F. Elytres ornées chacune de deux taches 

noires : l'une, juxta-suturale aw tiers : l'autre, bordant les côtés 

interne et postérieur du calus, formée de deux taches noires, et d'une 

autre tache d'un rouge brunätre, en forme d'accent circonflexe, 

naissant sur le disque, vers la moitié. 

Long. 0m,0056 (2 1/21). — Larg. 0®,0045 (21). 

Corps ovale; convexe; d’un roux teslacé, mais paraissant d’un 

fauve testacé par l'effet du duvet cendré, en dessus. 7éte, Antennes 

et Palpes concolores ou un peu plus obscurs. Prothorax paré d'une 

sorte de bordure noire, couvrant la moitié médiaire de la base, en 

forme de V très-ouvert. Æ/ytres plus larges vers la moitié , subarron- 

dies ou largement en ogive à l’extrémilé; grossièrement ponctuées ; 
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marquées chacune de trois taches : la première, bordant les côtés 

interne et postérieur du calus, paraissant formé de deux taches unies : 

l'interne, du tiers interne de la largeur au côté du calus et depuis le 

niveau antérieur de celui-ci, jusqu'aux deux seplièmes de la lon- 

gueur : l'autre, obliquement dirigée après le calus jusqu'aux trois 

quarts de la largeur : la deuxième, ovale, liée ou à peu près par le 

milieu de son côté interne et vers le tiers de la longueur , à la suture 

dont elle s'éloigne un peu postérieurement : la troisième, d'un rouge 

brunâtre, nébuleuse ou peu marquée, à limiles peu neltement 

tranchées; naissant du milieu de l'élytre vers la moitié de la lon- 

gueur, en forme d’accent circonflexe , à branche interne prolongée 

jusqu'aux deux tiers de la suture, à branche externe limitée aux trois 

quarts de la largeur. Dessous du corps et Pieds d'un rouge testacé. 

Parure : le Mexique (collect. Reiche). 

142. E. distimeta:; Cassrrorm. Moalaire ; pubescente. Prothorax 

noir, à côtés d'un roux testacé. Elytres d'un rouge ou roux testacé, 

ornées chacune de huit taches noires : la deuxième, en arc longitu- 

dinal couvrant antérieurement le calus : les troisième et cinquième, 

suturales ou à peu prés : la quatrième, subdiscale, aux trois seplièmes: 

les cinquième et sixième, en rangée transversale, vers les quatre 

septièmes : la septième, aux trois quarts : la huitième, subapicale : 

les première, quatrième , septième et huitième, en rangée droite : les 

deuxième et sixième, voisines du bord externe. 

Érar vonwar. Prothorax noir, sur sa moilié médiaire, mais pa- 

raissant d'un noir gris par l'effet du duvet; d’un roux testacé sur les 

côlés. Elytres d'un rouge teslacé ou d'un roux lestacé , mais parais- 

sant Lirer sur le fauve par l'effet du duvet; ornées chacune de huit 

taches noires : les première et deuxième , rapprochées de la base : la 

deuxième ou externe, longitudinalement arquée en dehors , couvrant 

le calus de sa partie antérieure , prolongée subparallèlement au bord 

externe , dont elle reste distante d’un dixième de la largeur, jusqu'au 

tiers où un peu moins de la longueur : la première , punetiforme ou 

ovalaire, pelite, une fois plus voisine de la deuxième que de la suture : 

la troisième, obliquement ovale , liée à la suture par sa partie interne 

antérieure, vers le sixième de la longueur , postérieurement diver- 

zeanle , prolongée jusqu'aux deux septièmes de la longueur , consti- 

tuant avec sa pareille une sorte d’accent circonflexe : la quatrième , 
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presque en ovale transversal, étendue du quart aux trois seplièmes 

de la largeur , vers les trois seplièmes de la longueur : les cinquième 

et sixième, en rangée transversale, vers les quatre septièmes : la 

cinquième, ovalaire, liée ou à peu près à la suture : la sixième, 

subarrondie, plus voisine du bord externe que la deuxième : la 

septième, punetiforme , discale , aux trois quarts : la huitième, sub- 

apicale, en forme de triangle dirigé en arrière , dont le côté le plus 

large regarde la base : les première, quatrième, septième et huilième, 

en ligne droile. 

Coccinella distincta, Cassrnoem, Nov. Ins. Spec. in Tuuxs. Dissert. t. A Op aure 

pl. fig. 23. — Id. Edit gott. p. 4138. pl. 7. fig. 25. — Guec. G. Linn. Syst. nat. 

t. 4. p. 1657. 180. — Ouiv. Encyc. mélh. L. 6. p. 66. 82. — Herusr, Naturs. 

1. 5. p. 280. 22. pl. 56. G. — Scuoenu. Syn. ins. 1. 2. p. 184. 93. — Tuune. 

Col. cap. à Mem. de l’Acad, de St-Pétersb. t. 7 (1820), p. 567. 

Epilachna occulta, Des. Catal. p. 464 (7). 

Long. 0",0061 (2 3/41). — Larg. 0m,00592 (2 1/31). 

Corps ovalaire; convexe; garni d'un duvet cendré, en dessus. 

Téte testacée ou nébuleuse. Antennes et Palpes d'un roux lestacé. 

Prothorax étroitement relevé en rebord sur les côtés. Ecusson d'un 

roux lestacé. Elytres offrant vers les trois seplièmes leur plus grande 

largeur, en ogive assez étroite à partir de ce point. Dessous du 

corps d'un noir brun : repli, antépeetus , épimères du médipectus et 

Pieds d'un roux jaunâtre ou testacé. 

Parnre : la Cafrerie (Muséum de Stockholm); le cap de Bonne- 

Espérance (Dejean). 

143. ÆE. Sahlbergi. Ooalaire ; pubescente ; d'un roux teslacé, 

en dessus. Elytres ornées chacune de dix taches punctiformes noires : 

deux, lices entre elles et à la base : deux, près de la suture (au quart 

et aux quatre septièmes) : deux, presque lices au bord externe (au 

cinquième et à la moilié) : quatre, en rangée longitudinale, dirigée 

des deux cinquièmes de la base à l'angle apical : l'antérieure, liée à la 

bande basilaire. 

Érar nonmar. Prothorax et Elytres d'un roux testacé, paraïssant 

d'un rouge testacé fauve livide par leffet du duvet: le Prothorax, 

sans taches ou indislinetement marqué de trois taches noirâtres , né- 

buleusement indiquées : les Æ/ytres, ornées chacune de dix taches 



ÉPILACHNIENS. — epilachna. 873 

subpunetiformes noires : les première et deuxième liées à la base , 

et entre elles sur les deux tiers internes de celle-ci : la première, 

unie au côté de l'écusson : la deuxième , sur le ealus : la troisième, 

un peu plus postérieure, liée au milieu du bord postérieur de la 

bande formée par les deux autres : les quatrième et cinquième , en 

rangée transversale : la quatrième, vers le quart de la longueur, près 

de la suture : la cinquième , vers le cinquième du bord externe : les 

seplième et huitième, en rangée semblable : la sixième, aux quatre 

seplièmes , près de la suture : la huitième , vers la moilié de la lon- 

gueur : les cinquième et huitième, presque liées au bord externe : 

la sixième , sur le disque entre les quatre précédentes, aux deux 

einquièmes de la longueur : la neuvième, sur le disque, aux trois 

quarts où un peu moins : la dixième , subapicale : les troisième , 

sixième, neuvième et dixième , en rangée longitudinale à peu près 
droite. 

Long. 0",0054 (2 2/51). — Larg. 0",0039 (1 3/41). 

Corps ovalaire; convexe ; garni d'an duvet cendré, en dessus. 

Tête, Antennes et Palpes d'un roux testacé pâle. Ælytres subcordi- 

formes; offrant vers les deux einquièmes leur plus grande largeur , 

en ogive postérieurement. Dessous du corps brun. Pieds et repli, 

d'un jaune fauve : le repli marqué de deux taches obscures ou 

noirâtres. 

Parme : la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

Je l'ai dédié à M. le docteur Sahlberg, professeur à Helsingfors , 

auleur de beaux travaux entomologiques. 

144. E. Bomparti. Pricvement ovale: d'un roux testacé, et 

garnie d'un duvet roussätre. Elyures ornées de deux taches communes, 

et chacune de neuf points, noirs : la suturale antérieure, embrassant 

la moitié de l'écusson : la postérieure, apicale : les premier et deuxième 

points, subbasilaires : les troisième, quatrième et cinquième, en rangée 

subtransversale, vers le quart : le sixième, subdiscal : les septième et 

huitième, en rangée transversale, vers les trois cinquièmes : le neuvième, 

discal, aux quatre cinquièmes. Ventre d'un roux testacc. 

Érar nonwaz. Prothorax et Elytres d'un roux testacé , garnis d'un 

duvet cendré roussâtre : le Prothorax, marqué de trois ou quatre 
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taches puneliformes noires, transversalement unies : la médiaire 

vraisemblablement composé de deux taches confondues : les Elytres , 

ornées de deux taches communes et chacune de neuf autres , noires : 

la suturale antérieure , punetiforme , embrassant la moilié postérieure 

de l'écusson : la postérieure, allongée vers l'angle sutural : chacune 

des autres, en forme de points de grosseur un peu différente : les 

premier et deuxième , subbasilaires : le deuxième , sur le calus : le 

premier, plus voisin de l'écusson que du deuxième : les troisième , 

quatrième et cinquième , en rangée transversale faiblement arquée : 

le troisième , plus gros, lié ou à peu près à la sulure au quart ou un 

peu plus : le cinquième , presque aux trois quarts de la largeur : le 

quatrième, entre deux, un peu plus antérieur; souvent lié au 

cinquième : le sixième, subdiseal vers la moitié : les septième et 

huitième, en rangée transversale des trois cinquièmes de la suture 

aux quatre septièmes du bord externe : le septième, plus petit, 

juxta-sulural : le huitième , sur les limites internes de la tranche : le 

neuvième, discal, aux quatre cinquièmes de la longueur. 

Long. 0m,0056 (2 1/21). — Larg. 0m,0045 (21). 

Corps brièvement ovale; pubeseent. 7éte, Antennes et Palpes de 

la couleur du prothorax. Æ/ytres subarrondies postérieurement. 

Dessous du corps el Pieds d'un roux testacé : poitrine, moitié basi- 

laire des cuisses postérieures et base des intermédiaires , noires. 

Parne : le Sénégal (collect. Buquet). 

Je l'ai dédié à M. Yves Bompart de Villefranche , l’un des entomo- 

logistes zélés de notre département. 

145. E. Nylanderi. Ovale; d'un testacé fauve et garni d'un 

duvet cendré. Elytres ornées d'une bordure sulurale embrassant les 

côtés de l'écusson et prolongée jusqu'au quart, et chacune de neuf 

taches subpunctiformes, noires : les première et deuxiéme, subbasi- 

laires : les troisième, quatrième et cinquième, en rangée ou en bande 

transversale anguleuse, vers le quart : l'exlerne, arquée : la sixième, 

subdiscale : les seplième et huitième, en rangée transversale aux 

quatre septièmes : La neuvième, discale, aux quatre cinquièmes. Ventre 

noir. 

Érar nonuar. Prothoraæ et Elytres testacés, ou d'un testacé fauve , 
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mais paraissant d’un testacé cendré par l'effet du duvel cendré assez 

épais dont ils sont revêtus, en dessus. Prothorax à quatre ou cinq 

taches noires , ordinairement unies : une , antéscutellaire, et trois ou 

quatre , en rangée transversale. Elytres ornées d'une bordure basi- 

laire étroite entourant les côtés de l’écusson et prolongée jusqu’au 

quart et chacune de neuf taches punciiformes ou subpunetiformes , 

noires : les première et deuxième , subbasilaires : la première, lice 

à la moitié de la base : la deuxième, sur le calus : les troisième, 

quatrième et cinquième, en rangée transversale vers le quart : la 
troisième , liée à l'extrémilé de la bordure suturale , formant avec sa 

pareille un accent circonflexe , en figurant un autre avec la quatrième 

et toutes deux unies par leur partie antérieure à la partie postérieure 

de la première : la cinquième, en forme d'arc ouvert du côté externe , 

paraissant formé de la réunion de deux taches , liée ou à peu près à 

la quatrième , et composant avec celle-ci et la troisième une sorte de 

bande transversale anguleuse : la sixième, subdiscale vers la moitié : 

les septième el huitième , presque égales , en rangée transversale , 

aux quatre septièmes : la septième, un peu isolée de la suture : 

toutes deux liées ou à peu près à la sixième : la neuvième , discale 

aux quatre cinquièmes de la longueur. 

Long. 0m, 0056 (2 1/21). — Larg. 0m,0042 (1 7/81). 

Corps ovale; d'un roux lestacé ou d'un testacé roussâtre, assez 

densement garni d’un duvet cendré en dessus. Elytres en ogive pos- 

térieurement : repli d'un testacé fauve. Dessous du corps noir. Pieds 

d'un testacé fauve : cuisses intermédiaires et postérieures , presque 

entièrement noires. 

Parrre : la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

Je l'ai dédié à M. Nylander, auteur de bons travaux sur les Hymé- 

noptères de la Finlande. 

Obs. Elle se distingue de l'£. Bomparti, par son corps plus ovale, 

revêtu d'un duvet cendré; par la bordure suturale; par l'absence de 

la deuxième lache commune ; par la position ou la forme des première 

el cinquième; par la couleur du ventre. 

146. E. punetipennis. Suphémisphérique ; pubescente ; blonde 

en dessus. Prothorax ordinairement marqué de cinq ou six points 

noirs. Elytres ornées chacune de dix taches suhprunctiformes, assez 

T. 11. 29 série. 110 
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petites : trois, juxta-suturales (la première, sur les côtés de l'écusson : 

la dernière, aux quatre septièmes) : trois, près du bord externe (la 

première, sur le calus : la dernière, aux quatre seplièmes) : quatre, 

en rangée longitudinale dirigée des deux cinquièmes internes à l'angle 

sutural. 

Long. 0",0048 (2 1/81). — Larg. 0",0042 (2 1/81). 

Corps subhémisphérique ; blond ou testacé et garni d'un duvet 

blond cendré , en dessus. Prothorax marqué ordinairement de six 

points noirs : deux, près de chaque quart externe de la base : quatre, 

en rangée transversale, au-devant de ceux-ci. Elytres plus larges 

vers les trois septièmes, en ogive postérieurement; à peine rebor- 

dées; ornées chacune de dix petils points noirs : trois, rapprochés 

de la suture : le premier, lié au côté de l’écusson : le deuxième, au 

quart, le troisième, un peu après la moilié : trois, près du bord externe: 

le premier, sur le calus : le deuxième, au cinquième : le troisième, un 

peu après la moitié : ces deux derniers, plus rapprochés du bord 

que celui du calus : quatre, en rangée longiludinale dirigée des deux 

cinquièmes internes de la base à l’angle sutural , silués respeclive- 

ment, au seplième, vers le cinquième, aux cinq septièmes et six 

septièmes de la longueur : le premier ; le plus petit : le deuxième, 

petit, presque en forme de trait transversal. Dessous du corps et 

Pieds d'un blond un peu moins elair. 

Parme : la Guinée (colleet. Germar et Schaum). 

Obs. Disposition des points : 2, 1,2,1,2, 1, 1. 

147. E. viginti-punetata. Priéoement ovale ; d'un rouge tes- 

tacé pale ou rosat et garni d'un duvet cendré, en dessus. Prothorax 

en majeure partie noir. Elytres ornées chacune de dix taches punctifor- 

mes noires : trois, jurta-suturales (la première, liée à la baseet au côté 

de l'écusson : la deuxième, unie au quart de la suture : la troisième, 

isolée de la suture, aux quatre septièmes) : trois, près du bord externe 

(sur le calus, vers le quart, aux quatre septièmes) : quatre, en rangée 

longitudinale, dirigée des deux cinquièmes internes de la base à 

l'angle sutural. 

Long. 0",0039 (1 3/41). — Larg. 0,0033 (1 1/21). 

Corps brièvement ovale; d'un rouge Lestacé carminé ou rosé et 
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garni d'un duvet cendré , en dessus. 7ète concolore. Antennes el 

Palpes d'un jaune testacé. Prothorax en majeure partie noir ou noi- 

râtre : celte partie noire, paraissant produite par la confusion des 

taches punctiformes , et ne laissant qu'une sorte de bordure sur les 

côtés, et une bordure très-étroite en devant, d'un rouge lestacé pâle et 

carminé. Ælytres offrant vers leurs trois septièmes leur plus grande 

largeur , en ogive à côtés curvilignes postérieurement; ornées chacune 

de dix points noirs de grosseur inégale : trois, près de la suture : le 

premier , lié à la base et au côté de l’écusson : le deuxième, lié à la 

suture, vers le quart: le troisième, rapproché de la suture, aux 

quatre septièmes : trois, graduellement plus, rapprochés du bord 

externe : le premier, sur le calus : le deuxième , presque au quart: 

le troisième, aux quatre septièmes : quatre, en rangée longitudinale , 

dirigée des deux cinquièmes de la base à l'angle sutural , et situés 

respeclivement, au sixième, vers la moilié, aux trois quarts, aux 

sept huitièmes : le premier de ceux-ci, triangulaire : le deuxième, 

carré, le plus gros de tous. Dessous du corps brun : côtés de la poi- 

trine et plus étroitement du ventre, d’un rouge testacé pâle. Pieds et 

repli des élytres d'un rouge testacé päle ou rosat. 

Parts : la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

148. E. Dufourii. Ovale ; pubescente ; d'un testacé roussâtre, en 

dessus. Elytres ornées chacune de six points noirs assez gros : deux, 

en rangée transversale subbasilaire (l'externe à la partie postérieure du 

calus) : deux, en rangée transversale aux deux cinquièmes : un, 

juxta-sutural, un peu après la moitié : un, discal un peu après les 

trois quarts. 

Long. 0®,0052 (2 1/31). — Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Corps ovale; convexe; d’un testacé roussâtre et garni d'un duvet 

blond cendré, en dessus. 7Zéte, Antennes, Palpes et Prothorax de 

la couleur des élytres ou avec une teinte légèrement fauve : ce der- 

nier tronqué au-devant de l'écusson et bissinueux à la base. Ælytres 

offrant vers leur moitié leur plus grande largeur , en ogive postérieu- 

rement; ornées chacune de six points noirs, égaux chacun au quart 

de la largeur prise vers le milieu de la longueur : les premier et 

deuxième , en rangée transversale : le deuxième, atteignant à peine, 

de sa partie antérieure, le sommet du calus, sans le couvrir : le 
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premier , entre celui-ci et la suture : les troisième et quatrième , en 

rangée transversale, vers les deux cinquièmes, en quadrilatère 

obliquiangle avec les précédents : le troisième , du tiers à la moitié 

ou un peu plus de la largeur : le quatrième , entre celui-ci et le bord 

externe : le cinquième, juxta-sutural, presque aux quatre septièmes : 

le sixième, discal, aux trois quarts ou un peu plus de la longueur : 

repli brun. Dessous du corps et Pieds d'un testacé fauve : postpectus 

obscur. 

Parrie : la Guinée (Muséum de Copenhague). 

Je lai dédiée à M. Léon Dufour, célèbre par ses travaux sur 

l'anatomie et sur les Mœurs des insectes. 

149. E. Linmæi. Priévement ovale; pubescente. Elytres d'un 

rouge testacé püle ou rosat; ornées chacune de dix taches en partie 

carrées : la première, bordant l'écusson et la deuxième, enchaïnées, de 

la moitié de la base aux trois septièmes de la suture : une, juxta- 

suturale aux quatre seplièmes : une, sur le calus : cinq, liées alterna- 

tioement au bord externe et au bord interne d’une ligne passant sur le 

calus et prolongée jusqu’à la suture parallèlement au bord externe. 

Long. 0m,0045 (21). — Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Corps ovale ou brièvement ovale; convexe; rosé ou d’un rouge 

testacé carminé et garni d'un duvet cendré, en dessus. 7ête, Antennes 

ct Palpes concolores. Prothorazx noir sur la majeure partie de sa 

surface : cette parlie noire vraisemblablement produite par la con- 

fusion de taches punctiformes, ne laissant qu'une bordure échancrée 

sur les côtés et une bordure très-étroite ; en devant, d’un rouge 

testacé carminé assez pâle. Ælytres offrant vers leurs trois septièmes 

leur plus grande largeur, subarrondies postérieurement ; d'un rouge 

testacé carminé ou rosé; ornées d’une bordure suturale prolongée 

jusqu'aux quatre septièmes , de dix taches en parlie unies et d'une 

ligne , noires : la ligne , passant sur le calus et prolongée parallêle- 

ment au bord externe jusqu’à la suture : les première, deuxième et 

troisième taches , liées à la base : la première , bordant l'écusson avec 

sa pareille et formant avec elle un V: la deuxième , triangulaire, liée 

à l'extrémité externe de la première, prolongée jusqu’au cinquième 

environ de la longueur : la troisième, couvrantle calus : les quatrième 

et cinquième, presque carrées , formant une rangée transversale vers 
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le quart de la longueur : la quatrième , liée à la suture , et par son 

angle antéro-externe à l'angle postéro-interne de la deuxième: la 

cinquième , liée par son côté interne à la ligne du calus : la sixième , 
sur le disque, liée à la ligne précitée par son côté externe , à l'angle 

postéro-exlerne de la quatrième tache par son angle antéro-interne , 

et par ses angles postérieurs aux septième et huilième : celles-ci , 

presque carrées , en rangée transversale, vers les quatre septièmes : 

la septième , liée à la suture : la huitième, unie à la ligne du calus 

el au bord externe : la neuvième , subpunetiforme , discale, aux trois 

quarts, liée par sa partie postérieure à la ligne du calus : la dixième , 

carrée, unie à la ligne précitée et au bord apical, près de l'angle 

sulural : les cinquième , sixième, huitième , neuvième et dixième , 

alternativement liées au côté externe et au côté interne de la ligne 
du calus. Dessous du corps brun ou d'un brun rougeätre : deux 

derniers arceaux du ventre d'un rouge testacé pâle ou rosat. Pieds de 

celte dernière couleur, avec les antérieures d’un testacé rosat. 

Parnie : la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

A la mémoire de Linné , l'immortelle gloire de la Suède. 

150. E. Stephensi. Pricoement ovale ; pubescente; d'un rouge 

testacé päle ou rosat. Prothorax paré d'une bande noire. Elytres 

ornces près de l'extrémité d'une tache suturale punctiforme et chacune 

de six ou sept points, noirs : deux, liés à la suture (à l'écusson et vers 

la moitié) : un, sur le calus : un, plus voisin du bord externe, aux 

deux cinquièmes : deux, sur le disque (au tiers el aux trois quarts : 

celui-ci paraissant double). 

Long. 0",0036 (1 2/3!). — Larg. 0",0027 (1 1/51). 

Corps brièvement ovale ; d’un rouge testacé carminé, mais parais- 

sant d'un rouge fauve, par l'effet du duvet cendré dont il est garni, 

en dessus. 7ête, Antennes et Palpes un peu plus pales. Prothorax 

marqué d’un bande noire couvrant le bord de l'échancrure et plus de 

la moilié de la longueur, produite peut-être par l'union de deux 

taches confondues. Ælytres émoussées aux épaules ; offrant vers la 

moitié leur plus grande largeur, en ogive postérieurement ; ornées 

d'une tache punctiforme suturale vers l'extrémité , et chacune de six 

ou sept points noirs, assez gros : le premier, lié à la suture, 

embrassant avec son pareil la majeure partie des côtés de l’écusson : 
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le deuxième, sur le calus : les troisième et quatrième, en rangte 

transversale : le troisième, le plus gros de tous , en ovale transversal, 

au tiers de la longueur , sur le disque, un peu plus rapproché de la 

suture que du bord externe : le quatrième, un peu plus postérieur, 

entre le troisième et le bord externe : le cinquième , lié à la suture, 

vers la moitié , presque lié au troisième : le sixième , discal, parais- 

sant formé de deux points unis lransyersalement, vers les trois 

quarts de la longueur (ces points peut-être quelquefois isolés) : repli 

plus ou moins distinetement bordé de brun à son côlé interne. 

Dessous du corps brun : eôlés et extrémilé du ventre rosals. Pieds 

d'un rouge testacé pâle ou rosat. 

Parure : les Indes orientales? (collect. Hope). 

Je l'ai dédiée à M. Stephens, auteur d’un Synopsis comprenant 

les insectes des divers ordres, qui se trouvent en Angleterre. 

151. E. Dahlhomi. Subhémisphérique ; testacée et pubescente, 

en dessus. Elytres ornées de deux points communs et chacun de sept 

autres assez petits, noirs : le sutural antérieur, à l'extrémilé de 

l'écusson : le postérieur, le plus gros de tous, vers les trois septièmes : les 

premier et deuxième des autres, près de la base : les trois suivants, en 

rangée transversale vers le tiers (l'interne paraissant double) : les deux 

autres, en rangée un peu obliquement transversale, vers les cinq 

seplièmes. 

Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0",0030 (1 1/31). 

Corps subhémisphérique; garni d'un duvet cendré. Tête, Antennes, 

Palpes et Prothorax d'une teinte légèrement plus rougeûtre que les 

Elytres. Celles-ci , offrant vers la moitié leur plus grande largeur, en 

ogive postérieurement; teslacées ou d’un livide ou flave fauve, 

ornées de deux points communs, et chacun de sept autres, noirs : 

le sutural antérieur, pelil, situé à l'extrémité de l’écusson : le 

deuxième, le plus gros de tous, placé des trois septièmes à la moilié : 

les autres, petits , égaux chacun environ au neuvième de la largeur 

prise vers le milieu de la longueur : le deuxième , sur le calus : le 

premier, entre celui-ci et la suture : les troisième, quatrième et 

cinquième, en rangée transversale , dirigée du liers sutural aux deux 

cinquièmes du bord externe : le troisième , au tiers de la largeur, 

paraissant formé de deux points unis : le cinquième, voisin du bord 
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externe : le quatrième, entre deux : les sixième et septième, en 

rangée un peu obliquement transversale aux cinq septièmes : le 

sixième, un peu plus antérieur, au tiers de la largeur : le septième, 

aux trois quarts. Dessous du corps brun : médipectus, côtés et 

extrémité du ventre, graduellement d'un blond fauve. Repli et Pieds, 
d'un livide fauve. 

Pare : la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

Je l’ai dédiée à M. le docteur Dahlbom, conservateur du Muséum de 

l'Université de Lund , hyménoptérologiste distingué. 

152. E. Godarti. Priéoement ovale; testacé ou d'un fauve 

livide et pubescent. Prothoraxz marqué d'une bande noire. Elytres 

ornées vers leurs trois septièmes d'un point sutural et chacune de 

cinq autres, noirs : deux, liés entre eux et à la base : deux, en rangee 

un peu oblique vers les deux cinquièmes (l'interne souvent lié à l'externe 

ou au Sulural) : un, discal, aux cinq septiémes. 

Érar Norma. Prothorax et Elytres testacés ou d'un fauve livide : 

le premier, marqué d’une bande noire , égale au bord postérieur de 

l'échanerure, couvrant la moitié antérieure : les secondes , ornées 

d'un point sulural, et chacune de cinq autres, noirs : le sutural, aux 

trois septièmes ou presque à la moitié de leur longueur : les autres , 

égaux chacun environ au cinquième de la largeur prise vers le milieu 

de la longueur : les premier et deuxième , liés entre eux et à la base, 

formant du calus à l’écusson une bande basilaire noire, échanerée 

à son bord postérieur : le troisième, aux deux cinquièmes de la 

longueur et de la largeur : le quatrième , aux quatre cinquièmes de 

la largeur, un peu après le troisième, un peu ayant le sutural : 

le cinquième : discal, aux cinq septièmes. 

Oës. Rarement le troisième est isolé; ordinairement il est lié, soit au sutural, 

soit au quatrième; quelquefois avec tous les deux, en constituant avec eux une 

bande anguleuse. 

Long. 0",0033 à 0",0039 (1 1/2 à 1 3/41). — Larg. 0",0025 
à 0,0030 (1 1/8 à 1 1/31). 

Corps brièvement ovale; teslacé , d’un testacé fauve, d’un fauve 

livide ou d'un rouge testacé fauve, et garni d’un duvet cendré , en 

dessus. Tête, Antennes ‘et Palpes concolores. Ælytres émoussées ou 

subarrondies aux épaules , offrant vers leurs deux cinquièmes leur 
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plus grande largeur, subarrondies postérieurement : repli et Dessous 

du corps d'un brun noir. Cuisses en grande partie ou même entière- 

ment (chez les variétés foncées) de même couleur : reste des pieds 

d'un testacé fauve ou d'un fauve livide. 

Parure : les côtes orientales de l'Afrique (collect. Perroud; Muséum 

.de Paris, Muséum de Stockholm). 

Je l'ai dédiée à M. le capitaine Godart, entomologiste hérilier d'un 

nom devenu populaire dans la science. 

Genre Lasia, Lasie; Hope. 

Caracrères. Elytres d'un sixième à peine plus larges à la base que 

le prothorax à ses angles postérieurs ; à angle huméral presque droit, 

peu ou point émoussé. Ongles offrant chacun de leurs crochets, bifide. 

1. I. meridionalis:; Morscnourskx. Pricoement ovale ; meé- 

diocrement convexe ; pubescente ; d'un rouge testacé. Prothorax sen- 

siblement courbé en dedans à la partie antérieure de son bord latéral. 

Elytres ornées chacune de points noirs , inégalement petits , rarement 

au nombre de douze , souvent de neuf, parfois peu nombreux. 

Coccinella meridionalis, Vicror (de Morscuoursry) ia Mem, de la Soc. des Nat. de 

Moscou, t. 5, p. 420. pl. XVI. fig. K.— Zd. Bullet. t. 43. p. 189 (suivant l’exem- 

plaire typique obligemment communiqué par M. de Motschoulsky). 

Long. 0",0045 (21). — Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Parme : Derbent et les provinces qui bordent la mer Caspienne 

(collect. Guérin, Motschoulsky , type); l'Espagne (Chevrolat). 

Cette espèce a beaucoup d’analogie avec la suivante, el peut- 

être n’en est-elle qu'une variété méridionale : les points noirs de ses 

élytres ont la même position ; mais rarement on lui en compte douze, 

ordinairement il lui en manque deux ou trois (ceux qui correspon- 

dent aux deuxième, septième et douzième de la Z. globosa) , ou 

même un plus grand nombre; elle a d’ailleurs la taille un peu moins 

petite; le corps moins convexe; les côtés du prothorax en ligne 

moins droite, sensiblement courbés vers leur partie antérieure ; 

les élytres plus ogivales postéricurement , et les taches punctiformes 

plus petites. 
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M. de Motschoulsky a fait erreur en indiquant celle espèce comme 

étant le C. meridionalis de Dejcan; le sécuripalpe inseril sous ce 

nom dans le catalogue de l'auteur parisien est le même que la 

Cocc. floralis de M. de Motschoulsky. 

2. E. glohbosa: ScuNetpEr. 

Lasia glohosa, Murs. Hist. nat, de Col. de Fr. (Sécuripalpes), p. 4197. 

3. E. colchien; Morsenoursky. Subhémisphérique ou briève- 

ment ovale; pubescente: d'un fauve jaune, en dessus. Elytres 

marquées chacune de douze points noirs, en partie unis : le juæta- 

sulural antérieur, placé peu après l'écusson, lié à la base par une 

bordure suturale noire d'égale largeur. 

Coccinella rolchica, Victor (de Morscnoucskx) , Bullet. de la soc. des nat. de Mosc. 

tu. 12 (1829), p. 51. pl. 4. fig. e. E (suivant les exemplaires typiques communi- 

qués par M. de Motschoulsky). — Id. Bullet, t, 13. p. 490. 

Long. 0",0045 (21). — Larg. 0",0033 (1 1/21. 

Elle a tant d'analogie avec la Z. globosa, qu'elle semble n'en être 

qu'une variété locale , de taille un peu moins petite. Le Prothorax 

des deux seuls individus que j'ai eus sous les yeux, rappelle les 

dispositions des var. à et: de celle-ci. Les Æ/ytres ont le même 

nombre de points noirs que dans l'état normal de cette dernière et 

disposés de même. La seule différence qui m'ait frappé, c’est que 

chez la Z. globosa le deuxième point noir, c’est-à-dire le juxta- 

sutural antérieur, se lie à l'écusson par une ligne s’'écartant de la 

sulure d'avant en arrière; chez celle qui nous occupe , celle même 

tache s’unit à la base par une bordure suturale de largeur égale, 

Mais ces observations auraient besoin d'être répétées sur un plus 

grand nombre d'individus. Dans l'un de ceux soumis à un examen. 

les premier et deuxième, les quatrième, einquième, sixième, 

septième, huitième, neuvième et dixième, et les onzième et douzième 

étaient unis; dans l'autre, l'espèce de couronne formée par les 

quatrième à dixième, se trouvait interrompue entre les quatrième et 

septième points. 

Parme : le Caucase (collect. Motschoulsky). 

HI 2 NSCTIE. 111 
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Genre Cynegetis, Cyneceris; Redtenbacher. 

Caracrères. Æ/ytres d'un sixième à peine plus larges à la base que 

le prothorax à ses angles postérieurs ; à angle huméral droit, peu ou 

point émoussé. Ongles offrant chacun de leurs erochels munis d'une 
dent basilaire. 

1. €. impunetata: Linvé. 

Cynegetis impunctata, Muzs. Hist. nat. des Col. de Fr. (Sécuripalpes), p. 208. 

no] Ï c Ï { 

DEUXIÈME FAMILLE. 

LES PORIENS. 

Canacrères, Ælytres non striément ponctuées; notablement plus 

larges aux épaules que le prothorax; arrondies aux épaules à partir 

des angles postérieurs de celui-ci. Antennes insérées vers la partie 

antéro-interne des yeux, prolongées à peu près aussi postérieurement 

que les angles de derrière du prothorax ; à massue allongée , dentée 

ou dentelée , formée d'articles notablement plus longs que larges. 

Epistome non échaneré. Feux soit échanerés par des joues dirigées 

transversalement ou obliquement en avant, soit bordées seulement à 

leur côté antéro-interne, par celles-ci, Prothorax voilant à peine la 

parlie postérieure des yeux; en angle très-ouvert, très-faiblement 

dirigé en arrière, obtus au-devant de l’écusson, et peu ou point 

bissinueux, à la base. Plaques abdominales en arc large et complet, 

plus ou moins rapprochées du bord postérieur de l’arceau. Ongles à 

crochets bifides : chaque branche interne de ceux-ci, sensiblement 

arquée en dedans et un peu plus courte. Corps en général médiocre- 

ment convexe. Ces insectes qui semblent rappeler les caractères des 

Halvziaires , se réparlissent dans les genres suivants : 

GENRES. 

| notablement échancrés par les joues : celles-ci transversalement dirigées.  Poria. 

Yeux 
| à peine entamés par les joues : celles-ci obliquement dirigées en avant, 

en suivant le côté interne antérieur de ces organes . . . . . . Eupalea, 
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Genre Poria, Ponie. 

Canacrères, Peux notablement échanerés par les joues : celles-ci 
transversalement dirigées. Antennes à massue fortement dentée en 

scie. Prothorax faiblement échaneré en are en devant; n'offrant que 

des sinuosités peu marquées ; ordinairement arqué et élargi sur les 

côlés. Cinquième arceau du ventre notablement plus grand que chacun 

des trois précédents. Branche interne de chaque crochet généralement 

plus large que l’autre et obliquement tronquée à l'extrémité. 

1. P, cyanen. Ooalaire ; pubescente : d'un bleu métallique, en 

dessus ; quelquefois verte sur la tête et le prothorax. Dessous du corps 

et Pieds d'un beau rouge. 

£pilachna cyanea, Des. Catal. p. 464 (7). 

Long. 0m,0067 à 0 ",0090 (3 à 3 1/21). — Larg. 0",0052 
0m,0059 (2 1/3 à 2/31). 

Corps ovale; médioerement convexe; ‘d'un bleu métallique, 

brillant, passant parfois au vert assez tendre sur la tête et sur le 

prothorax , et garni d’un duvet cendré jaunâtre, en dessus. Labre, 

Antennes et Palpes d'un beau rouge. Prothorax légèrement subsi- 

nueux entre le milieu de la base et chaque angle postérieur; sensi- 

blement moins déelive près des côtés ; très-étroitement , souvent peu 

distinctement , rougeâtre à ceux-ci. Ælytres offrant vers leur moitié 

leur plus grande largeur, obtusément arrondies à l'extrémité ; relevées 

en rebord ou presque en gouttière très-étroite : repli bleu. Dessous 

du corps et Pieds d'un beau rouge Lirant sur le roux. 

Paru : le Brésil (collect. Dejean (type), Germar et Schaum , 

Reiche; Muséum de Copenhague). 

2. P. sanguinitarsis. Subhémisphérique ou très-brièvement 

ovale ; pubescente ; d'un bleu métallique, en dessus. Poitrine, région 

longitudinalement médiaire du ventre et base des cuisses, bleues : au- 

tres parties des pieds, d'un rouge nébuleux ou jaunûtre. 

Long. 0,0056 (2 1/21). — Larg. 0w,0051 (2 1/41). 

Corps subhémisphérique ou très-brièvement ovale; d'un bleu 
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métallique brillant, souvent verdâtre sur la tête et le prothorax. 
el garni d'un duvet cendré, en dessus. Labre et Antennes d'un beau 

rouge tirant sur le roux. Palpes obseurs. Prothorax faiblement si- 

nueux entre la partie médiaire de sa base et chaque angle postérieur; 
étroîtement relevé en rebord sur les côlés ; paré latéralement d'une 

bordure rouge égale à ce rebord, étendue jusqu’à la sinuosilé posto- 

culaire. Ælytres offrant vers leur moilié leur plus grande largeur, 

arrondies à l'extrémité ; extérieurement relevées en rebord ou presque 

en goutlière très-élroile, s’effaçcant vers l'angle sutural : repli bleu. 
Dessous du corps bleu sur la poitrine , d'un noir bleuâtre sur le quart 
médiaire et longitudinal du ventre, d'un beau rouge sur le reste de 
celui-ci. Pieds d'un rouge nébuleux, jaunâtre ou livide : base des 
cuisses bleues. 

Paruie : le Brésil (colleet. Guérin). 

3. P. Hhæmatura. Ovale ou ovale oblongue ; pubescente : d'un 
bleu métallique, en dessus. Prothorax très-étroitement bordé de rouge 
sur les côtés. Dessous du corps noir : quatre derniers segments du 
ventre d'un rouge de sang ou obscur. Pieds bruns : tarses rouges. 

Long. 0",0078 (3 1/21). — Larg. 0",0048 (2 1/81). 

Corps ovale ou ovale oblong; médiocrement convexe ; d'un bleu 
métallique brillant; et garni d'un duvet cendré , en dessus. Labre et 
Æntennes d'un beau rouge. Palpes obeurs. Prothorax à peine sinueux 
eatre le milieu de sa base et chaque angle postérieur; relevé de 
chaque côté en rebord étroit; paré latéralement d’une bordure rouge, 
dépassant à peine ce rebord. £/ytres offrant vers les deux cinquièmes 
de leur longueur leur plus grande largeur, subsinueusement et fai- 
blement rétrécies jusqu'aux deux tiers, un peu obtusément arrondies 

à l'extrémité ; extérieurement relevées en rebord ou en gouttière très- 

étroile s’elfaçant vers l'extrémité : repli bleu, Dessous du corps noir 

sur la poitrine, d'un noir bleu sur le premier arceau ventral, d'un 

rouge de sang sur le reste du ventre. Pieds bruns : tarses d'un rouge 
assez clair. 

Parnte : le Brésil (colleet. Germar et Schaum). 

Obs. L'Epilachna azurea, Der. Catal. p. 461, n'est probablement 

qu'une variété de cette espèce. L'exemplaire unique existant dans la 

collection de ce savant , n’en diffère que par une taille un peu moins 
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rande (0,0056)3; par son prothorax paraissant plus sensiblement 

arceau , plus clair sur les derniers. Les exemplaires uniques des ?. 

azurea et P, hæmatura , les seuls que j'ai eu l'occasion de voir, ont 

chacun un sillon longitudinal sur le sixième arceau du ventre. Peut- 

être ce caraclère n'est-il que sexuel. 

4. RP. eæsia, Ooale ; pubescente ; d'un bleu ou bleu verdätre me- 

tallique et brillant, en dessus. Ventre brun : deuxième à quatrième 

arceaux bordés de rouge : les suivants, de cette couleur. Pieds bruns : 

ongles rouges. 

Long. 0M,0056 (2 1/21). — Larg. 0",0036 (1 2/31). 

Elle a de l'analogie avec la P. azurea par la taille et la couleur des 

différentes parties de son corps. Elle en diffère par son prothorax non 

bordé de rouge latéralement, seulement à peine rougeêlre à l'angle 

de devant; par ses élytres offrant vers leurs deux cinquièmes leur 

plus grande largeur , rétrécies, non subsinucusement , maïs en ligne 

un peu courbe à partir de ce point , en ogive à l'extrémité. Dessous 

du corps bleu où d'un bleu noir sur la poitrine, d’un noir bleu sur 

le premier arceau du ventre, brun sur les trois suivants qui sont 

bordés postérieurement de rouge, d'un rouge moins clair sur les 

derniers arceaux : le sixième , sans sillon. Pieds d'un brun noir : 

ongles rouges. 

Parmi : le Brésil (colleet. Chevrolat). 

5. P. coxalis. Ooale ou ovale oblonque ; pubescente ; d'un bleu 

vert métallique, en dessus. Poitrine et hanches noires. Ventre et pieds 

d'un beau rouge. 

Long. 0m,0045 (21). — Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Corps ovale ou ovale oblong; médiocrement convexe; d'un bleu 

vert métallique , brillant , et garni d'un duvet cendré assez épais , en 

dessus. Moitié antérieure de la tête, Æntennes et Palpes d'un beau 

rouge. Prothorax faiblement sinueux entre le milieu de sa base et 

chaque angle postérieur; sensiblement moins déelive près des côtés; 

à peine relevé à ceux-ci en rebord étroit ; paré latéralement d'une 

bordure rouge, de la largeur du rebord , étendue jusqu’à la sinuosité 
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postoculaire. Ælytres subparallèles des épaules aux quatre septièmes , 

obtusément arrondies à l'extrémité ; parées à celle-ci d'une bordure 

rouge très-étroite ; rebordées : repli noir. Poitrine el hanches moins 

l'extrémité des antérieures, noires. Ventre et Pieds d'un beau rouge. 

Parure : le Brésil (collect. Reiche). 

6. P. chrysomeloides. Ovale ou ovale oblongue, parcimonieu- 

sement pubescente ; entièrement d'un rouge de sang, en dessus et en 

dessous. 

Epilachna chrysomeloides, Reicue , à» collect, 

Long. 0",0057 (31). — Larg. 0",0050 (2 1/41). 

Elle a la forme de la P. hæmatura ; mais les élytres sont moins 

grossièrement ponctuées. Le dessous du corps et les pieds tirent un 

peu plus sur le roux que le dessus. 

Pari : le Brésil (colleet. Reiche). 

1. P.togata. Ooale oblonguez; pubescente. Prothorax rouge, 

avec le milieu noir. Elytres noires , ornées à la suture et extérieure- 

ment d'une bordure rouge égale, au côté externe, au moins au cinquié- 

me de la largeur , plus étroite à la suture. 

Long. 0m,0057 (2 3/5!).— Larg. 0",0031 (1 3/51). 

Corps ovale oblong; peu fortement convexe; garni d'un duvet 

cendré , en dessus. Zëte noire : labre, “ntennes et Palpes d'un rouge 

vermillon, ou un peu pâle. Prothorax de celte couleur , marqué 

d'une tache noire, couvrant les deux cinquièmes médiaires de sa 

base , avancée en se rétrécissant un peu, presque jusqu'au bord an- 

térieur. Élytres subparallèles depuis le cinquième jusqu'à plus des 

quatre cinquièmes , obtusément arrondies postérieurement; noires , 

ornées en dehors et à la suture, d’une bordure d'un rouge vermil- 

lon peu vif en raison du duvet : la bordure suturale , à peine plus 

large que l’écusson : la bordure externe, égale jusqu'à l'angle sutural, 

au moins au cinquième de la largeur : repli concolore. Dessous du 

corps noir : cinquième arceau rouge dans son milieu. Pieds : cuisses 

noires : jambes et tarses rouges. 

Parure : le Brésil (colleet. Reiche). 
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8. P. cireumflexa. Priévement ovale ; pubescente. Elytres d'un 

rouge carminé, parces d'une bordure externe et d'une tache, d'un 

noir bleuâtre. La tache formant avec sa pareille un accent circonflexe 

commun, naissant de l'écusson et suivant la sulure jusqu'à la moitié. 

Long. 0",0059 (2 2/31). — Larg. 0®,0050 (2 1/4). 

Corps brièvement ovale; garni d’un duvet cendré court. Zéte d'un 

noir bleuâtre. Æntennes d'un rouge obseur. Palpes maxillaires à 

dernier article noir. Prothorax d'un noir bleuâtre ou verdâtre, peu 

distinctement bordé de rougeâtre aux angles de devant. ÆEcusson 

d'un noir bleu. Æ/ytres en ogive postérieurement; munies latérale 

ment d'un rebord qui s'efface vers les trois quarts ; d’un rouge car- 

miné; parées d'une tache commune en forme d'accent circonflexe , 

et chacune d'une bordure extérieure d'un noir bleu ou verdâtre : la 

tache commune, naissant à la partie postérieure de l’écusson , gra- 

duellement élargie jusqu’à son extrémité, longeant la suture jusqu'à 

la moilié de la longueur de celle-ci, obliquement dirigée ensuite 

jusqu'aux trois cinquièmes de la largeur, aux trois cinquièmes environ 

de la longueur : la bordure externe , naissant de la base vers les an- 

gles postérieurs du prothorax, égale au quart de la largeur vers le 

quart de la longueur, faiblement rétrécie vers la moitié, et graduel- 

lement élargie ensuite jusqu'à l'angle sutural où elle couvre le sixième 

de la suture. Dessous du corps noir sur la poitrine , d'un rouge car- 

miné sur le ventre , mais moins obseur au bord postérieur de chaque 

arceau. Pieds noirs : extrémité des tarses d'un rouge carminé. 

Pare : les environs de Caracas (colleet. Sallé). 

Genre Eupalea, Euralée. 

Caracrères. Jeux à peine échanerés par les joues : celles-ci , 

obliquement dirigées en avant, en suivant le côté interne antérieur 

des yeux qu'elles bordent en les entamant à peine. Antennes à 

massue en général peu fortement dentée. Prothorax très-légèrement 

échanceré en are el sans sinuosité à sa parlie antérieure; élargi en 

ligne courbe sur les côtés. Cinquième arceau du ventre aussi court 

à peu près que le précédent. Branche interne de chaque crochet ré- 

trécie en pointe à l'extrémité. 
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1. E. formogsn. Coale; pubescente. Prothorax orangé sur les 

côtés , bleu sur Le tiers médiaire environ de sa largeur. Elytres d'un 

bleu métallique, ornées chacune d'une grosse tache blanche , à l'ex- 

trémite. 

Long. 0",0056 (21/21). — Larg. 0m,0039 (1 3/41). 

Corps ovale ; convexe; garni d'un duyet cendré, en dessus. Téte 

noire : bord de l'épistome d’un livide rougeâtre : labre obseur. 4n- 

tennes et Palpes d’un jaune testacé : dernier artiele de ceux-ci, noir. 

Prothorax orangé sur les côtés, bleu ou d'un bleu verdâtre, métal- 

lique, sur sa partie longiludinalement médiaire : celle bande, cou- 

vrant en devant l'espace compris d'un œil à l'autre, couvrant à la 

base les trois huilièmes médiaires , un peu rétrécie en are rentrant à 

chacun de ses côtés. Ælytres ovalaires, plus larges vers le Liers de 

leur longueur, en ogive à partir de ce point , rebordées eu relevées 

en rebord étroit; bleues ou d’un bleu métallique brillant; ornées 

chacune d’une tache blanche , ovale , couvrant les deux einquièmes 

postérieurs, mais laissant la couleur foncière se prolonger en bor- 

dure étroite , en arc rentrant à son bord externe. Dessous du corps 

et Pieds bleus. 

Parnie : La Colombie ( collect. Baquet). 

Obs. Les cuisses antérieures de l'exemplaire unique soumis à mon 

examen ont les deux tiers basilaires de leur côté antérieur d'un 

jaune roussâtre. Ce n’est probablement qu'un caractère particulier à 

l’un des sexes. 

9. Æ. pietas: Guérin. Ovale ; pubescente. Prothorax d'un rouge 

vermillon orangé. Elytres d'un roux orangé, parées chacune d'une 

assez grosse tache et d'un arc, d'un bleu noir : la tache, Rumérale : 

l'arc prolongé des trois cinquièmes du bord externe à l'angle suhuwral , 

enclosant postérieurement un espace d'un rouge vermillon. 

Coccinella (Epilachna) picta, Guëmn, Icon. du Regn. anim. p. 519 (suivant l'exem- 

plaire typique). 

Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0",0039 (1 3/41). 

Corps ovale: peu fortement convexe; garni d'un duvet cendré 
y 2 ? 

roussâtre, en dessus. 7éte, Antennes et Palpes d'un vermillon 
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orangé un peu pâle. Prothorax d'un rouge vermillon tirant sur 

l'orangé , nébuleux sur la ligne médiane et marqué à la base , au- 

devant de l'écusson , d'une tache subpunctiforme , bleuâtre , peu pro- 
noncée. ÆElytres d'un roux orangé, ornées chacune d'une tache et 

d'un are d'un bleu noir, métallique , brillant : la tache , assez grande, 

couyrant le cinquième antérieur du bord externe , la moitié externe 

de la base, en forme d’accent circonflexe à branches inégales (la 

branche interne , plus longue , obliquement prolongée jusqu'aux deux 

septièmes de la longueur ) : l'are, lié au bord extérieur , des quatre 

septièmes aux deux tiers de la longueur, par une de ses extrémités , 

et à l'angle sutural ou à peu près , par l’autre , enclosant postérieure- 

ment un espace d'un rouge vermillon. Dessous du corps et Pieds , 

orangés. 

Pare : le Mexique (collect. Chevrolat , Guérin , type ). 

3. E. Suffriami. Ovale; pubescente. Prothorax et Elytres 

blancs : le premier, à quatre taches noires : les secondes, parces d'une 

bordure suturale et chacune de trois taches d'un brun marron : la 

première, clendue du sixième interne au calus, prolongée en se ré- 

trécissant jusqu'aux trois cinquièmes : la deuxième, en ovale allongé. 

liée à la première au côté externe du calus, et postérieurement à la 

troisième : celle-ci, prolongée jusque près de la suture. 

Long. 0",0045 (21). — Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Corps ovale; médiocrement convexe; garni de'poils cendrés, en 

dessus. Zéte d'un roux testacé. Æntennes et Palpes d'un jaune 

testacé. Prothorax blanc, paré de quatre taches noires, en forme 

d'accent , convergeantes ou presque convergeantes sur la ligne mé- 

diane : les antérieures , commencant au cinquième de la longueur : 

les postérieures, subparallèles à la base, liée à celle-ci par leur extré- 

milé amincie. Ælytres offrant vers le tiers leur plus grande largeur, 

arrondies à l'extrémité; à peine rebordées; blanches , ornées d'une 

bordure suturale et chacune de trois taches d’un brun marron : la 

bordure suturale , à peine plus large que l'écusson , postérieurement 

rétrécie : la première tache, naissant près de la base, au sixième 

interne de la largeur, étendue en devant jusqu'au ealus qu’elle 

couvre, prolongée presque jusqu'aux deux liers , en laissant entre 

elle et la bordure suturale un espace uniforme à peine égal à la 

T. 1. 2 scrie. 112 
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largeur de cette bordure sur chaque élytre , graduellement et assez 

faiblement rétrécie à son côté externe : la deuxième , ovale oblongue , 

naissant au côté du calus où elle se lie à la précédente , prolongée 

jusqu'aux deux einquièmes ou un peu plus, en laissant entre elle et 

le bord externe un espace égal au cinquième ou un peu moins de la 

largeur : la troisième , presque en forme de quadrilatère une fois et 

demie plus long que large et légèrement arqué en dehors, pro- 

longée presque jusqu'à la suture, en laissant entre elle et le bord 

externe un espace à peu près égal à celui qui sépare la deuxième, 

liée à la partie postéro-interne de celle-ci, par un appendice de son 

angle antéro-interne : repli d’un blanc flayescent. Dessous du corps 

et Pieds d'un roux jaune. 

Parmi : le Brésil (collect. Germar et Chaum). 

J'ai dédié celte jolie espèce à M. le docteur Suffrian, de Siegen, 

à qui l’on doit de beaux et consciencieux travaux entomologiques, et 

des observations judicieuses sur diverses espèces de Sécuripalpes. 

TROISIÈME FAMILLE. 

LES ORTALIENS. 

Caracrères. Ælytres non striément ponctuées; notablement plus 

larges que le prothorax ; arrondies aux épaules à parlir des angles de 

celui-ci ou à peu près; étroitement rebordées. Antennes insérées 

vers la partie antéro-interne des yeux; à peine prolongées aussi pos- 

téricurement que la moitié des côtés du prothorax et souvent moins 

longuement; à massue composée d'articles moins longs que larges. 
Epistome non échaneré. Prothorax échancré en devant, embrassant 

le côté externe des yeux, à sinuosilés prononcées. 
Ces insectes se parlagent en deux branches. 

Branches. 

à massue ovoïde, Yeux échancrés. . . . . + . . . ORTALIHIRES. 

Antennes 

à massue tronquée à l'extrémité. Yeux sans échancrure. . . RODOLrAIRES. 

PREMIÈRE BRANCHE, 

LES ORTALIAIRES. 

Canacrènes. Antennes moins postérieurement prolongées que la 
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moilié des côlés du prothorax ; à massue pelite, ovoïde ou arquée 

au côté interne, rétrécie à son extrémité. Veux échancrés par des 

joues dirigées transversalement ou un peu obliquement en devant ; 

subparallèles à leur côté interne , séparés par un front à peine de 

moilié plus large et souvent à peine plus large que le diamètre trans- 

versal de chacun d'eux. Prothorax eurvilinéairement élargi jusqu’au 

tiers de ses côtés, presque en ligne droite ensuile; en arc ou en 

angle très-ouvert dirigé en arrière et souvent sinueux de chaque 

côté de sa partie médiaire , à la base. 
Ces insectes se répartissent dans les genres suivants : 

GExnes. 
ta 3 5 
2 5 .2 incomplètement fermées au cùlé externe. .  Ortalia- 
MIE ANNE 
she 2. s 
3 8 à y Plaques SRE 
= DT = n , at UE 

. $ & 5 à | complètement fermées au côté externe . . Prodilis. 
abdominales s£247 

prolongées ou à peu près jusqu’au bord postérieur de l’arceau, 

à côté externe formant avec ce bord un angle droit, . 4,  Zenoriu. 

Genre Ortalia, OrRTALIE. 

Canacrères. Plaques abdominales en are large , non prolongé jus- 

qu'au bord postérieur de l'arceau ; en général incomplètement fermées 

au côté externe. Prothorax tronqué au-devant de l’écusson et sub- 

sinueux de chaque côté de cette troncature , à la base. E£lytres oblu- 

sément arrondies postérieurement. Ongles offrant ehaeun de leurs 

crochets bifide. Corps médiocrement convexe. 

1. ©. variata. Oblusément subhémisphérique 3 parcimonieuse- 

ment pubescente.. Prothorax d'un rouge brunâtre, passant latéralement 

au jaune testacé livide. Elytres jaunes, ornées d'une grosse tache 

commune d'un rouge brunätre et chacune d'une tache, d'une bordure 

externe et de deux bandes, noires : la tache, ovale, située près de 

l'écusson : les bandes, très-raccourcies au côté interne, siluces aux 

deux et aux cinq septièmes, unies par une bordure externe prolongée 

jusqu'à l'angle sutural et remontant le sixième postérieur de la suture. 

Lpilachna variata, Reicne, ün collect, 

Long. 0m,0078 (3 1/21). — Larg. 0m,0059 (2 2/31). 

Corps obtusément subhémisphérique, ou presque hexagonal, à 
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cilés latéraux plus allongés ; médiocrement convexe ; parcimonieu- 

sement garni d'un duvet fin, court et peu apparent. Zéte d'un jaune 

teslacé livide. Antennes et Palpes d'un jaune testacé. Prothorax d'un 

rouge vermillon brun où brunâtre sur le dos, graduellement d'un 

jaune testacé livide sur les côlés. £cusson d’un jaune testacé livide. 

Elytres arrondies aux épaules , subparallèles du cinquième anx deux 

tiers de leur longueur , obtusément arrondies à l'extrémité; extérieu- 

rement relevées en rebord ou en gouttière inelinée étroile ; jaunes ou 

d'un jaune roussälre ; ornées d’une lache d’un vermillon brunâtre, 

commune aux deux étuis , en forme d’écusson, prolongée du sixième 

aux quatre cinquièmes de la longueur , couvrant à son angle antéro- 

externe les trois cinquièmes de la largeur de chaque étui, rétrécie en 

ligne courbe de ce point à ‘son extrémité ; parées chacune de taches 

et d’une bordure externe, noires : la première de ces taches , briève- 

ment ovale, naissant au niveau des deux tiers de l'écusson, 

prolongée jusqu'au quart environ de la longueur, couvrant du 

sixième interne aux deux cinquièmes ou un peu plus de la largeur : 

la deuxième tache, sensiblement plus grosse , ovale , située immé- 

diatement après le calus, prolongée jusqu'aux deux cinquièmes de 

la longueur, étendue en forme de bande jusqu’au bord externe : la 

troisième, liée à la bordure externe un peu après les deux tiers de 

la longueur, en forme de bande irrégulière, anguleuse dans le 

milieu de son bord postérieur , transversalement étendue jusqu'aux 

deux einquièmes internes : la bordure naissant à partir de la première 

bande, égale de celle-ei à la deuxième, au dixième de la largeur, 

inégalement plus étroite ensuite, prolongée jusqu'à l'angle sutural , 

d'où elle remonte en forme de bordure suturale jusqu'à l'extrémité 

de la tache scutiforme. Dessous du corps d'un flave roussâtre : 

parlies juxta-médiaires du postpectus el milieu du premier arceau 

ventral, noirs. Pieds d'un jaune roussâtre. 

Patrie : Madagascar (collect. Reiche). 

2. ®. ealliops:; Guérin. Obtusément subhémisphérique ou presque 

hexagonale ; pubescente : entièrement d'un jaune roussätre ou paillet, 

plus luisant et moins pâle en dessus qu'en dessous. 

Coccinella (Epilachna) calliops, Guémx, Icon. du Reg. anin. p. 320 {suivant l’exem- 

plaire typique). 
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Long. 0",0067 (31). — Larg. 0m,0053 (2 2/51). 

Corps médiocrement ou peu fortement convexe ; pubeseent ; de la 

forme de l'O. variata : entièrement d’un jaune d'ocre roussâtre ou 

d'un jaune paillet, en dessus: un peu plus pâle en dessous. eux 

d'un blanc gris de plomb , azuré ou tirant sur le vert d’eau (au moins 

après la mort) brillants. 

Pare : Madagascar (colleet. Chevrolat , Guérin (type), Westwood ; 

Muséum de Paris). 

@. flaveola: Kiuc. 

Coccinella flaveola, Keuc, Berischt u, e, a. Madag. v. Sammel. #2 Abhand. d. k. Akad. 

d. Wissensch. zu Berlin (1852) 1854. p. 21%. 

Long. 0M,0045 à 0M,0051 (2 à 2 1/41). — Earg. 0",0036 (1 2/31). 

Les individus de cette espèce que j'ai cu l’occasion d'examiner ne 

m'ont paru différer de l'O. calliops que par une taille notablement 

plus pelite , et par leur corps moins orbiculaire; mais ils offrent tant 

de conformité dans la couleur et les autres caractères que peut-être 

ne constiluent-ils avec les précédents qu'une seule espèce, qui por- 

terail alors le nom donné par M. Klug. 

Parnte : Madagascar (Muséum de Paris; collect. Melly, Wes- 

termann). 

3. ®. pallems. Obtusément ovale ; faiblement pubescente ; d'un 

[lave blanchütre, en dessus : rebord et repli des élytres noirs. Dessous 

du corps et Pieds d'un jaune roussätre. 

Long. 0m,0067 (31). — Larg. 0m,0045 (21). 

Corps obtusément oyale ou ovale oblong ; médiocrement convexe ; 

d'un flave blanchâtre , moins pâle ou plus jaunâtre sur la tête et sur 

le prothorax que sur les élylres : celles-ci, subparallèles depuis les 

épaules jusqu'aux trois quarts de leur longueur, obtusément 

arrondies à l'extrémité ; extérieurement munies d’un rebord étroit, 

noir : repli de même couleur. Dessous du corps et Pieds d'un jaune 

tirant sur le roux ou l’orangé : côtés du ventre plus jaunes. 

Parme : le Sénégal (collect. Buquet). 
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4. ©. Guillebeaui. Obtusément ovale ; pubescente ; d'un flave 

blanchätre , en dessus : tête, bordure externe et repli des élytres , 

noirs. Dessous du corps et Pieds d'un jaune orangé. 

Long. 0",0059 (2 2/31). — Larg. 0m,0033 (1 1/21). 

Elle se distingue de l'O. pallens dont elle rappelle la forme, par 

sa Lête noire, et par ses élylres ornées extérieurement d'une bordure 

de même couleur, naissant vers le milieu de la base, égale environ 

au dixième de la largeur , c’est-à-dire quatre fois au moins plus large 

que le rebord jusqu'aux trois quarts de la longueur, rétrécie à partir 

de ce point jusqu’à l'angle sutural. 

Parme : la Cafrerie (Muséum de Stockholm). 

Je l'ai dédié à M. Guillebeau, l'un de nos meilleurs entomolo- 

gisles lyonnais, fixé en Suisse depuis quelques mois. 

5. ®. argillacen. Obtusément ovale; pubescente ; d'un testacé 

gris, en dessus : repli des élytres bordé de noir à son côté interne. 

Dessous du corps et Pieds d'un testacé fauve livide. 

Epilachna argilacea, Reicne , àn collect. 

Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0m,0039 (1 3/41). 

Elle a encore la forme de l'O. pallens, entièrement de la couleur 

d'une argile terreuse, en dessus. Repli des élytres paré d'une bor- 

dure noire, à son côté interne. Dessous du corps d'une teinte plus 

claire ou plus ropprochée du testacé livide. 

Parure : la côte de Gabon (Afrique) (collect. Reiche). 

6. ©. faunesta. Obtusément ovalaire ; pubescente ; d'un blanc 

flavescent, en dessus. Prothorax marqué d'une tache noire, couvrant 

la moitié médiaire de sa base. Elytres ornées chacune d'une grosse 

tache de même couleur , entaillée à sa partie postéro-externe. 

Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0,0023 (11). 

Corps obtusément et brièvement ovale; médiocrement convexe ; 

pubescent; d'un blanc flavescent, en dessus. 7éte marquée d'une 

tache noire , subpunctiforme, sur la partie postéro-médiaire du front. 

Prothorax paré d'une tache noire, couvrant la moilié médiaire de la 
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base, bissinueusement arquée en devant, avancée jusqu'au milieu 

de la longueur. Ælytres subarrondies aux épaules , subparallèles jus- 

qu'aux deux tiers environ de leur longueur; obtusément arrondies 

postérieurement; très-élroitement rebordées ; ornées chacune d’une 

grosse tache noire, naissant en devant au septième de la longueur , 

prolongée jusqu'aux trois quarts de la longueur , parallèle à la base 

dans sa moitié interne, écointée ou obliquement coupée et passant 

après le calus à sa partie anléro-externe, très-voisine de la suture à 

la partie antérieure de son bord interne , graduellement éloignée de 

celle-ci jusqu’à son extrémilé, où elle en reste distante du cinquième 

de la largeur , entaillée à sa partie postéro-externe , laissant entre elle 

elle bord externe une bordure de couleur foncière égale environ au 

cinquième ou un peu plus de la largeur. Dessous du corps et Pieds 

d’un blanc flavescent : majeure partie du postpectus et région mé- 

diaire des quatre premiers arceaux du ventre , noirs. 

Parrie : Madagascar (collect. Dupont). 

7. 6. Duponti. Obiusément suborbiculaire 3 pubescente ; d'un 

blanc sale ou flavescent , en dessus. Elytres ornces d'une grosse tache 

brune ; commune , couvrant du septième aux quatre cinquièmes de la 

longueur et presque les quatre cinquièmes de la largewr. 

Hyperaspis Duponti , Des. in collect. 

Long. 0",0051 (2 1/31). — Larg. 0",0033 (1 1/2!). 

Corps obtusément suborbiculaire ou brièvement ovale , ou plutôt 

presque subhexagonal, comme l'O. calliops : médiocrement convexe; 

pubescent; d’un blanc sale ou flavescent , en dessus. Elytres ornées 

d'une tache brune , commune, laissant aux éluis réunis une bordure 

périphérique d’un blanc flavescent , à peu près égale à la base et sur 

les côtés au cinquième au moins de la largeur, un peu plus large 

postérieurement, Dessous du corps et Pieds d'un blane flavescent : 

majeure partie du postpectus et région médiaire des deux premiers 

arceaux du ventre , noirs. 

Parnie : Madagascar (collection Dejean, Dupont, Guérin ; Muséum 

de Paris). 

Elle a été dédiée par feu le comte Dejean , à M. Dupont de Paris , 

marchand-naturaliste et auteur de divers travaux entomologiques. 
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Genre Prodilis, Proniuis. 

Canacrènes. Plaques abdominales en arc ou presque en demi- 

cercle régulier , non prolongé jusqu'au bord postérieur de l'arceau. 

Prothorax en angle non bissinueux, à la base. Ongles munis d'une 

dent à la base de chacun de leurs crochets. 

1. P. pallidifrons. Brièvement ovalaire 3 parcimonieusement 

pubescente. Prothorax et Elytres d'un bleu ou bleu violet métallique. 

Poitrine et pieds noirs : tarses blanchäâtres. 

Exoplectra pallidifrons, Retour, ‘in collect. 

Corps brièvement ovale ; convexe ; parcimonieusement garni d'un 

duvet cendré fin et court. 7éte noire à ses parties antérieure et pos- 

térieure , d’un blanc sale sur le front. Æntennes de cette couleur. 

Prothorax et Elytres d'un bleu ou bleu violet, ou vert bleu mélal- 

lique, brillant, sans taches : les élytres plus larges vers le quart, 

faiblement rétrécies jusqu'aux deux tiers, en ogive à l'extrémité. 

Repli et poitrine noirs. Ventre d'un rouge brun à la base, gra- 

duellement d’un blanc ou flave roussâtre à l'extrémité. Pieds noirs : 

tarses d'un blanc sale, au moins en dessus. 

Parrie : Nouvelle Grenade (collect. Reiche). 

Genre Zenoria, ZENORIE. 

Canacrères. Plaques abdominales prolongées ou à peu près jus- 

qu'au bord postérieur de l'arceau , en ligne droite et longitudinale à 

leur côté externe , formant avec le bord précilé un angle droit. Pro- 

thorax fortement bissinueux de chaque’ côlé de sa partie médiaire, 

à la base. Ongles généralement bifides. 

1. Z. Ratzeburgi. Suborbiculaire ; parcimonieusement pubes- 

cente ; d'un blanc flavescent. Prothorax marqué d'une tache antéscu- 

tellaire noire. Elytres ornces de trois bandes longitudinales de même 

couleur : la juxta-suturale courte : l'intermédiaire en hamecon à son 

extrémité interne : la troisième, naissant après le calus, formée de 

deux taches unies. 
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Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0",0030 (1 1/31). 

Corps suborbiculaire; médiocrement convexe; hérissé de poils 

livides et elairsemés; d'un blanc sale ou flavescent, en dessus, Téte, 

Antennes, Palpes et Prothorax, concolores : celui-ci, marqué au- 

devant de l’écusson, d'une sorte de lache ou bande noire, couvrant 

le quart médiaire de la base , deux fois plus large que longue. Æ/ytres 

ornées chacune de trois sortes de bandes noires , longitudinales : les 

première et deuxième, naissant très-près de la base : la première , 

presque égale au quart de la largeur, prolongée jusqu'aux trois 

septièmes, laissant entre elle et la suture d'une part, et la deuxième 

bande de l’autre, une ligne étroite de couleur foncière : la deuxième , 

prolongée jusqu'aux quatre einquièmes, mais transyersalement et 

brusquement élargie presque jusqu'à la suture à partir de la moitié , 

et graduellement incourbée à son côté externe à partir de ce point 

jusqu’à son extrémilé : la troisième , naissant au-dessous du calus, 

paraissant formée de deux taches à peine unies : l'antérieure, 

oblongue , appendicée à son bord postéro-interne : l’autre , obtrian- 

gulaire, prolongée presque aussi postérieurement que la deuxième. 

Dessous du corps et Pieds d'un blanc sale : postpectus d'un blane 

roussâtre. 

Parnie : le Brésil (Muséum de Paris). 

Je l'ai dédié à M. Ratzeburg , professeur des sciences forestières, à 

Neustadt-Eberswalde , auteur de beaux travaux sur les insectes nui- 

sibles aux bois. 

2. Z. subeostalis. Suborbiculaire : parcimonieusement pubes- 

cente. Prothorax d'un flave blanchätre. Elytres d'un testacé rous- 

sûtre , ornées chacune d'une large bande longitudinale d'un noir 

verdätre, prolongée du calus jusqu'aux trois quarts. 

Cynegetis subcostalis, Reicue, én collect. 

Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0",0027 (1 1/41). 

Corps suborbiculaire ou très-brièvement ovale; médiocrement 

convexe ; parcimonieusement pubescent. 7ête, Antennes , Palpes et 

Prothorax d'un flave blanchâtre. Ælytres plus larges vers le quart, 

subsinueusement et faiblement rétrécies jusqu'aux deux tiers, subar- 

rondies postérieurement; grossièrement poneluées; d'un flave ou 

T. 1. 29 série. 113 
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d'an testacé roussâtre ; ornées chacune d'une bande longitudinale, 

prolongée du calus jusqu'aux trois quarts, égale aux deux cinquièmes 

environ de la largeur, séparée du bord externe par un intervalle étroit, 
dentée vers le milieu de son côté interne, d'un noir verdâtre. Repli, 

ventre et Pieds, d’un flave blanchôtre. Poilrine d’un roux testacé. 

Parrie : Nouvelle Grenade (collect. Reiche). 

3. Z. pilosula. Suborbiculaire; pubescente. Prothorax d'un tes- 

tacé roussätre, livide sur les côtés. Elytres d'un roux testacc. 

Chnoodes pilosula, Des. Catal. p. 461 (T). 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0",0030 (1 1/31). 

Corps suborbiculaire ou très-brièvement ovale; médiocrement 

convexe ; peu densement hérissé de poils livides. Zéte, Antennes et 

Palpes d'un livide testacé. Prothorax testacé ou d'un testacé rous- 

sâtre , graduellement livide ou d'un livide testacé sur les côtés et 

plus étroitement en devant : la parlie roussälre parfois réduite au 

tiers médiaire de la largeur. Æ/ytres arrondies aux épaules ; subar- 

rondies postérieurement; assez grossièrement poneluées, d'un roux 

testacé : repli concolore. Dessous du corps et Pieds d'un testacé 

päle ou livide. 1 

Parme : Carthagène (collect. Dejean (type). 

4. Z. wvevestitn. Orbiculaire, noire, pubescente : lêle, bord anté- 

rieur ct partie des côtés du prothorax, jambes et tarses d'un blanc 

flavescent. 

Exoplectra revestita. CnevaoLar, in collect. 

Long. 0®,0033 (1 1/215. — Earg. 0m,0033 (1 1/21). 

Corps orbiculaire; médiocrement convexe; Zéte d'un blanc fla- 

vescent garni d'un duvet de même couleur. Antennes et Palpes d'un 

blanc flavescent. Prothorax noir, garni d'un duvet cendré; paré en 

devant d'une bordure d’un blanc flavescent égale au sixième de la 

longueur, couvrant les deux tiers du bord externe, graduellement 

rétrécie sur les côtés à partir de la sinuosité postoculaire jusqu’à son 

extrémité. Ælytres grossièrement poneluées; noires, garnies d’un 

duvet cendré , sans taches. Repli, poilrine et deux premiers arceaux 

du ventre, noirs : arceaux suivanis d'un flave orangé. Pieds d'un 

blanc flavescent : cuisses postéricures noires. 
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Pari : le Brésil (colleet. Chevrolat). 

5. Z. linteolata. Suborbiculaire ; pubescente. Prothorax noir , 
bordé de blanc flavescent en devant et sur les côtés. Elytres d'un vert 

métallique. Téte, jambes et tarses d’un blanc flavescent. 

Long. 0",0033 (1 1/21). — Larg. 0m,0029 (1 1/31). 

Corps suborbiculaire ou brièvement ovale ; peu fortement convexe 

et garni d'un duvet blanc cendré, en dessus, 7£te, Antennes et 

Palpes blanes ou d'un blane flavescent. Prothorax noir ou d'un 

noir verdâtre, métallique, paré en devant d’une bordure d’un blane 

flavescent , égale au sixième de la longueur, couvrant les deux tiers 

des bords latéraux, graduellement rétrécie à ceux-ci depuis la sinuo- 

sité postoculaire jusqu’à son exirémité. Ælytres d'un vert métallique 

brillant, mais paraissant d'un bleu vert quand le vernis bronzé est 

enlevé : repli et poitrine noirs. Premier arceau du ventre, obseur : 

les suivants , d'un rouge orangé. Pieds d'un blanc flavescent : cuisses 

postérieures et moitié basilaire des intermédiaires , noires. 

Parne : le Brésil (collect. Mocquerys). 

DEUXIÈME BRANCHE. 

LES RODOLIAIRES. 

Caracrères. Antennes à massue tronquée à l'extrémité; à premier 

arliele semi-cireulairement dilaté en devant. Feux sans échancerure 

ou à peine échanerés par les joues, qui les bordent parfois à leur 

partie antérieure. Plaques abdominales en are régulier et complet 

plus ou moins distant du bord postérieur de l'areeau. Ongles offrant 

chacun de leurs crochets bifide , à branche interne plus courte. 

Ces insectes se répartissent dans les genres suivants. 
GENRES. 

grèles, ni anguleuses ni arquées sur leur arèête externe ; sans sillon sur 

celle-ci, pour recevoiréletarser.ts tin ent . ... Æzoria. 

/ anguleuses ou ie «| Yeux sans échancrure. Joues peu ou point dis- 

Jambes 
sur leur tranche ex- HINCIES Pat ete ee Re als ent ler de tie MRUUDIS Te 

terne; creusées sur 

celle-ci d'unsillon Fi] Yeux échancrés ou bordés à leur partie antérieure 

\ recevoir le tarse. par des joues transversalement dirigées. . . f’edalia. 
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Genre Azoria, AZORIE. 

Caracrères. Jambes grèles , ni anguleuses ni arquées sur leur arêle 

externe; sans sillon pour recevoir le tarse. Antennes prolongées jusqu'à 

la moitié des côlés du prothorax; à massue subdentelée. eux bordés 

plutôt qu'échanerés par des joues étroites , très-obliquement dirigées 

en ayant; arrondis, séparés par un front deux fois aussi large que 

le diamètre transversal de chacun d'eux. Prothorax en angle très- 

ouvert et peu ou point sinueux, à la base. 

1. A. subviolacen. Suborbiculaire; pubescente. Tête et majeure 

partie du prothorax d'un testacé livide et tirant sur le fauve : dos du 

prothoraæ violätre. Elytres d'un violet métallique. 

Long. 0",0039 (1 3/41). — Larg. 0,0033 (1 1/21). 

Corps suborbiculaire; peu fortement convexe ; pubescent. Jête, 

Antennes et Prothorax d'un roux livide ou d'un testacé livide et 

tirant sur le fauve. Prothorax peu ou point émoussé aux angles pos- 

térieurs; en arc ou en angle très-ouvert dirigé en arrière, subarrondi 

au-devant de l'éeusson , et faiblement sinueux près de celui-ci, à la 

base ; de la couleur de la tête sur les côtés, graduellement violâtre sur 

le dos. Elytres offrant vers le tiers de leur longueur leur plus grande 

largeur; d’un violet ou d'un bleu violet métallique ; mais rendu moins 

brillant par le duvet : replinoir. Dessous du corps d'un testacé fauve 

ou d’un testacé nébuleux, plus obscur ou brunûtre sur les parlies pec- 

lorales. Pieds d'un roux testacé livide : cuisses intermédiaires et 

postérieures , brunes ou d’un brun noir. 

Pare : (Muséum de Paris). 

Genre Rodola, Ropouie. 

Canacrères. Jeux entiers; en ligne presque droite à leur côté 

interne. Joues peu distinctes. Antennes à peine plus longues que 

la largeur du front, à massue subovoïde ou oblongue; insérées 

entre l’écointure de l’épistome et le côté interne antérieur des yeux. 

Prothorax subarrondi ou en dent obtuse aux angles de devant; 

arqué sur les côtés; subarrondi aux angles postérieurs ; fortement en 
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arc dirigé en arrière , obtus au-devant de l'écusson et plus ou moins 

faiblement sinueux de chaque côté de celte partie médiaire, à la 

base. Ælytres offrant vers le cinquième de leur longueur leur plus 

grande largeur ; arrondies à l'extrémité. Plaques abdominales ne dé- 

passant pas les trois cinquièmes de la longueur de l’arceau. Jambes 

plus ou moins anguleuses vers les deux cinquièmes basilaires de 

leur arête externe. 

1. R. ruben. Suphémisphérique ; d'un rouge vermillon foncé ou 

obscur, et hérissé d'un duvet roux livide, en dessus. Dessous du corps 

et pieds, d'un rouge roux. Jambes sensiblement anguleuses. 

Long. 0",0036 à 0",0067 (2 1/2 à 31). — Larg. 0",0050 
à 0m,0056 (2 1/4 à 2 1/2!). 

Parrie : Java (collect. Buquet) ; les Indes orientales (Hope). 

Le duvel est hérissé, d’un roux livide ou d'un jaune eendré. 

2, KR. rufopilosa. Subhémisphérique; entiérement rousse en 

dessus et en dessous et hérissée d'un duvet d'une teinte de même 

couleur ou un peu cendrée. 

Long. 0",0061 (2 3/41). — Larg.° 0,0056 (2 1/21). 

Parnie : la Chine (collect. Melly). 

3. R. ruficollis. Suhémisphérique : pubescente. Tête et Pro- 

thorax d'un jaune orangé. Elyures d'un rouge brunätre , ornées d'une 

bordure externe orangée. 

Long. 0",0061 à (2 3/41). — Larg. 0",0056 (2 1/21). 

Corps subhémisphérique ; peu fortement convexe; pubescent, 7ëte, 

Antennes, Palpes et Prothorax orangés ou d’une couleur rapprochée, 

garnis d'un duvet concolore. Æ/ytres d'un rouge testacé earminé 

obseur ou brunâtre; ornées extérieurement, à partir de la moitié de 

la base, d'une bordure d'un jaune orangé ou d’un jaune teslacé 

orangé , presque uniformément égale au dixième de la largeur vers le 

milieu de la longueur , peu nettement limitée ; garnies sur la bordure 

d'un duvet concolore , et sur tout le reste de leur surface d’un duvet 

cendré, fin et couché. Repli, poitrine et Pieds, d'un jaune orangé 
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roussätre, avec quelques taches (peut-être accidentelles) rouges ou 

rougeâtres : ventre d’un jaune roux obscur. 

Parme : le Bengale (collect. Westermann). 

4. @. fumida. Priéoement ovale ; pubescente. Tête et Prothorax 

d'un jaune orange. Elytres ornées d'une bordure eztérieure de même 

couleur, brunes sur le reste de leur surface, avec le disque graduelle- 

ment d'un roux testacé brunätre. 

Long. 0",0056 (2 1/21). — Larg. 0m,0039 (1 3/41). 

Corps brièvement ovale; médiocrement ou peu fortement convexe; 

garni d’un duvet fin et cendré. Zéte, Antennes, Palpes et Prothorax 

d'un jaune orangé ou d'un jaune roussâtre ou rougeûtre : le prothorax 

marqué près de sa base et parallèlement au tiers médiaire de celle-ci, 

d'une sorte de bande brune ou obseure, paraissant formée par l'union 

de quatre taches punetiformes. Æ/ytres ornées extérieurement à partir 

de la moitié de la base, d’une bordure orangée ou d’un orangé rou- 

geâtre , égale vers la moitié de la longueur au huitième ou au seplième 

de la largeur , graduellement rétrécie postérieurement; brunes sur le 

reste , avec leur partie longiludinalement discale graduellement plus 

claire ou d’un roux testacé brunâtre : repli, Dessous du corps el Pieds 

d'un jaune orangé ou d'une teinte rapprochée. 

Pare : le Bengale (colleet. Westermann). 

5. MR. roseipennis. Pricoement ovale; pubescente ; d'un rouge 

presque de chair ou un peu plus foncé, en dessus : côtés du prothorax, 

en général graduellement plus jaunätres, ainsi que la tête. Poitrine et 

pieds d'un jaune rougeâtre : ventre d'un rouge de chair. 

Long. 0m,0051 (2 1/41). — Larg. 0",0033 (1 1/2). 

Corps brièvement ovale ; médiocrement ou peu fortement convexe ; 

garni d'un duvet fin, cendré et couché; d'un rouge pâle ou presque 

couleur de chair, en dessus : côtés ou même presque totalité du pro- 

thorax parfois graduellement jaunâtres : Lêle ordinairement aussi pâle : 

repli de la couleur des élytres. Poitrine et pieds d'un jaune presque 

orangé roussâtre ou rougeâtre : ventre d'un rouge pâle et jaunâtre. 

Parure : les Indes orientales (collect. Chevrolat, Melly, Reiche ; 

Muséum de Copenhague). 
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6. R. chermesina. Priévement ovale : parcimonieusement pu- 

bescente ; entièrement d'un rouge carminé : un peu plus pâle en dessous. 

Epilachna chermesina, Reicue, tn collect, 

Long. 0",0045 (21), — Larg. 0,0033 (1 1/21). 

Corps brièvement ovale ; médioerement ou peu fortement convexe ; 

pareimonieusement garni d'un duvet fin et court; entièrement d'an 

rouge carminé', plus pâle en dessous. Æ/ytres très-étroilement 

rebordées. 

Parrie : Madagascar (collect. Reiche). 

Genre Fedalia, VEpazix. 

Caracrères. Veux bordés ou échancrés à leur partie antérieure par 

des joues transversalement dirigées; subparallèles à leur côté interne. 

Elytres arrondies aux épaules. Jambes arquées ou anguleuses sur 

leur arêle externe. 

x. Jambes arquées. 

1. VW. Sieboldii, Obtusément ovale : pubescente ; d'un vermil- 

lon carminé , sur le prothorax et les élytres : le premier, noir sur 

plus de sa moitié médiaire : les secondes, ornées d'une tache scutellaire 

et chacune d'une grosse tache, noire. 

Long. 0",0059 (22/31). — Larg. 0",0042 (1 7/81). 

Corps un peu brièvement el obtusément ovale; médiocrement con- 

vexe; pubescent. Zéte noire. Antennes et Palpes d'un vermillon ear- 

miné, à extrémilé obscure. Prothorazx d'un vermillon carminé sur les 

côtés , noir sur le reste : la parlie noire , aussi large en devant que le 

bord de l’échancerure , arcuément élargie sur les côtés, couvrant les 

trois cinquièmes médiaires du bord postérieur. Æcusson noir. E/ytres 

arrondies aux épaules à partir des angles postérieurs, subparallèles 

ou faiblement arquées ensuite , jusqu'aux deux tiers de la longueur , 

oblusément arrondies postérieurement; d'un vermillon carminé , à 

duvet concolore; orné d'une tache seutellaire et chacune d'une autre, 

noires : la scutellaire , suborbiculaire, une fois plus large el plus 
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longue que l'écusson : l’autre, brièvement ovale , couvrant des trois 

seplièmes ou presque de la moitié aux cinq sixièmes de la largeur 

et les trois cinquièmes médiaires de la largeur. Dessous du corps et 
Pieds d'un rouge carminé. 

Pare : le Mexique (colleet. Westwood). 

Je l'ai dédiée à M. Sicbold, professeur à Breslau, dont les 

travaux sur l'anatomie des insectes ont illustré le nom. 

æx. Jambes anguleuses. 

2. VW. eardinalis. Optusément ovale ; pubescente. Prothorax et 

Elytres d'un beau rouge carminé : le premier, orné d'une bordure 

basilaire : les secondes, parées d'une bordure suturale, d'une bordure 

apicale et chacune de deux taches, noires : la tache antérieure, arquée, 

entourant le calus à ses côtés interne et postérieur : l'autre, vers les 

trois cinquièmes, discale, composée de deux taches unies. 

Long. 0",0042 (1 7/81). — Larg. 0®,0033 (1 1/21). 

Corps obtusément ovale; médiocrement convexe ; d’un beau rouge 

carminé el peu densement pubescent, en dessus. Zéte, noire. 

Antennes d'un rouge pâle. Palpes d'un rouge foncé. Prothorax d'un 

rouge carminé , orné d’une bande basilaire noire, couvrant la moitie 

de la longueur sur les côtés de la moitié sur la ligne médiane. Æ/ytres 

oblusément arrondies ou obtusément tronquées à leur extrémité ; d'un 

rouge carminé ; ornées d’une bordure suturale , d'une bordure apicale 

et chacune de deux taches, noires : la bordure suturale , inégalement 

étroite, faiblement renflée du cinquième aux trois huitièmes de la 

longueur : la bordure apicale, couvrant un dixième environ de la 

longueur : la première tache, en espèce d'arc ouvert en dehors, 

naissanl vers le milieu de la largeur , au niveau du calus qu'elle entoure 

à moilié, courbée vers les deux septièmes du bord marginal dont elle 

reste distante d'un huitième de la largeur : la deuxième tache, vers 

les trois einquièmes de la longueur, composée de deux taches sub- 

triangulaires , unies par un de leurs angles : l'interne, plus grosse, 

du quart aux trois cinquièmes de la largeur : l'externe , à peine plus 

rapprochée du bord externe que la première. Dessous du corps et 

Pieds rouges : poitrine et cuisses obscures. Jambes anguleuses. 

Pare : la Nouvelle Hollande (colleet. Hope). 
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Obs. Les antennes manquaïient à l’exemplaire que j'ai eu sous les 

yeux, 

QUATRIÈME FAMILLE. 

LES CHANOODIENS. 

Canacrènes. Epistome échancré ou entaillé à son bord antérieur , 

quelquefois faiblement, mais alors jambes de devant armées d’une 

dent prononcée. Ælytres plus ou moins convexes. 

Ils se divisent en trois branches. 
Branches, 

:vers la partié antéro-interne des yeux, Ceux-ci, échancrés où bordés 

par les joues à leur partie antérieure. Prothorax très-écliancré en 

devant : bord postérieur de cette échancrure en ligne droite où 

arquée en dévant , dans ses trois cinquiëmes médiairés . . . CnNoobaines. 

érées 
vers les trois cinquièmes du côté ‘interne des yeux, ou du moins de 

la partie de’ cé côté visible en dessus; séparées de ces organes 

par des joues presque longitudinales :  , 4. , ©, ALYAIRES. 

Antennes ins 
vers la partie antéro-interne des yeux. Prothorax plus où moins 

échancré en devant : bord postérieur de cette -échancrune 

ATAUÉ ENTIER en A NUL NUM Te SL S1OLAIRES. 

PREMIÈRE BRANCHE, 

LES CHNOODAIRES. 

Canacrères. Ænlennes insérées vers la partie antéro-interne des 

yeux; non prolongées jusqu'à la moitié des côlés du prothorax; à 

massue obtriangulaire , composée d'articles serrés, moins longs que 

larges. Veux médiocrement voilés par le prothorax; presque en ligne 

droite à leur côté interne ; échanerés par les joues à leur partie anté- 

rieure, et paraissant, par là, en partie bordés en deyant par ces 

organes, :Prothorax très-échancré en devant : bord postérieur de 

celie échanerure en ligne presque droite ; dans ses trois cinquièmes 

médiaires : subarrondi aux angles de devant; à bords latéraux 

presque parallèles et en ligne droite sur leurs deux tiers postérieurs ; 

en are dirigé en arrière, à la base; parfois ereusé de fossettes sur 

son repli. Elytres d'un sixième plus larges en devant-que le protho- 

rax; ordinairement émoussées à l'angle huméral; arrondies posté- 

rieuremen. Plaques abdominales en demi-cerele atleignant le bord 

postérieur de l’arceau, ordinairement subsinueuses ou médiocrement 
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apparentes à leur côté externe. Ongles offrant chacun de leurs 

crochets , bifide. 

Ils se répartissent dans les genres suivanls : 

GENRES. 

(penfompontanuleuses CNT NME ! ., . x * Chnoodes: 

Jambes 

arméésd'une dent pale 2 Nan de EX. L'.Roflectra . 

Genre Chnovdes, -Gnxoonr ; Ghevrolat (1). 

(xY6w8ns, lanugineux). 

Canacrënes. Jambes peu ou point anguleuses sur leur arête 

exlerne. Prothorax peu où point subsinueux à la base. Aepli des 

élytres non creusé de fossettes ou n’en offrant que de très-légères. 

az, Elytres rouges où d’une couleur claire. 

B° Elytres sans taches. 

1. ©. puberuin. Subhémisphérique : pubescente; entièrement 

d'un roux orangé, en dessus el en dessous. 

Epilachna puberula, Des. Catal. 4614 (7). 

Long, 0,006 (2 1/21). — Latg. 0",0045 (21). 

Corps subhémisphériqué ou brièvement ovale ; entièrement d'un 

roux orangé, et garni d’un duvet fin, d’un cendré roussâtre, en des- 

sus. Feux noirs. £lytres peu émoussées aux épaules, offrant vers les 

trois cinquièmes leur plus grande largeur, arrondies postérieurement. 

Jaïnbes sensiblement arquées sur leur arête externe. 

Parnie : le Brésit (collect, Dejcan , type). 

9, ©. hiematima. Subhémisphérique : d'un rouge de corail, én 

dessus et en dessous, et garnie d'un duvet peu apparent. Prothorax 

paré en devant d'une bordure jaunâtre. Elybres légèrement subsinueuse 

près de l'angle sutural. 

Lxoplectra hœæmatina, Reicue, 24 collect. 

(4) Dict. univ. d'Hist. nat. de D'orbigny ; t, 3. p. 612. ' 
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Long. 0m,0052 (2 1/31). — Larg. 0",0045 (21). 

Corps presque hémisphérique ; d’un rouge de corail assez vif, en 

dessus et en dessous ; parcimonieusement garni d'un duvet presque 

de même couleur, court, fin et peu apparent. Prothorax paré au 

bord postérieur de l'échancrure d’une bordure d’un jaune blane sale, 
prolongée en se rétrécissant, presque jusqu'aux angles de devant. 

Elytres légèrement subsinueuses à leur côté externe, près de l’angle 

sutural; ordinairement marquées à leur base el sur les côtés de l'é- 

eusson d'une bordure très-étroite , nébuleuse ou noirâtre, à peine 

apparente. Jambes presque indistinetement anguleuses. 

Parure : la Colombie (collect. Reiche). 

3. ©. corallina, Suphémisphérique; d'un rouge presque de 

corail, en dessus et en dessous , ct garnie d'un duvet peu apparent. 

Prothorax paré à la sinuosité postoculaire d'une bordure jaunâtre. 

Llytres non subsinueuses près de l'angle sutural. 

Lxoplectra corallina, Reicue, tn collect. 

Long. 0m,0033 (1 1/21). — Larg. 0",0030 (1 1/31). 

Elle se distingue de la C. kæmatina, avec laquelle elie a beaucoup 

d'analogie, par une taille plus petite; par une couleur légèrement 

jaunâtre ou d'un rouge un peu moins vif; par la bordure d'un jaune 

blanc sale de l'échancrure du prothorax peu apparente ou interrompue 

dans le milieu; par les élytres largement en ogive émoussée el non 

subsinueuse , à l'extrémité. 

Parrie : la Colombie (collect. Guérin, Reiche). 

BB: Elytres ornées d’une tache suturale et chacune d’une autre. 

4. €. cordifera. Subhémisphérique ; pubescente. Prothorax 

noir, à deux taches d'un flave roussätre. Elytres d'un jaune d'ocre, 

ornées d'une tache commune en cœur allongé et chacune d'une large 

bande longitudinale, d'un rouge p&le, extérieurement bordées de noir : 

la tache cordiforme , prolongée du huitième aœux trois cinquièmes : 

l'autre, du calus aux cinq sixièmes. 

Epilachna cordifera, Des. Catal. p. 461 (T). 
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Long. 0",0067 (31). — Larg. 0w,0056 (2 1/21). 

Corps subhémisphérique ou brièvement ovale; garni d'un duvet 

cendré clairsemé. 76e noire, marquée sur le vertex d'une tache 

d'un roux testacé. Æntennes et Palpes d'un roux jaunâtre : ceux-ci à 

dernier article noir. /roihorax noir, paré de deux grosses taches 

d'un flave ou testacé roussâtre ou d’une bande transversale étendue 

du sixième externe à l’autre, interrompue sur la ligne médiane, 

couvrant le tiers antérieur dans son milieu et la moilié à ses extré- 

mités. Écusson noir. Elytres offrant vers leur tiers ou leurs deux 

cinquièmes leur plus grande largeur , obtusément en ogive postérieu- 

rement; d’un jaune d’ocre , d’un jaune testacé ou roussâtre; ornées 

d’une tache en cœur allongé , commune aux deux étuis, et chacune 

d'une large bande longitudinale , d’un rouge pâle ou jaunâtre : la 

tache commune, naissant au huilième de la longueur, couvrant au 

quart de celle-ci le tiers environ de la largeur , rétrécie de là aux 

trois cinquièmes de la longueur, parée à son côlé externe d’une bor- 

dure noire : celle-ci prolongée ensuite en bordure suturale étroite , 

jusqu’à l'extrémité , sur laquelle elle se dilate en forme de bordure 

apicale : la bande longitudinale, prolongée du calus aux cinq 

sixièmes de la longueur, subarrondie à ses extrémités, parallèle à 

son côté extérieur au bord externe, dont elle reste distante d’un 

sixième de la largeur, un peu plus largement séparée de la 

tache cordiforme, bordée de noir à son côté externe : repli d'un 

jaune testacé. Dessous du corps noir, sur les parties pectorales et 

sur le premier arceau ventral; d'un rouge testacé, sur les autres. 

Pieds noirs : tarses d'un rouge obseur. 

Parrre : le Brésil (colleet. Dejean, type). 

Obs. Peut-être chez d'autres individus la partie noire du prothorax 

est-elle divisée en trois taches un peu isolées : une , de chaque côté : 

une , basilaire. 

BBB- Elytres ornées de points noirs. 

5. €. fallax. Subhémisphérique : pubescente; d'un vermillon 

carminé, en dessus. Prothorax marqué de deux taches basilaires 

noires. Elytres ornées chacune de trois gros points et d'une tache 

apicale, noirs : le premier point, sur le calus : le deuxième, juxta- 

sulural, au tiers : le troisième, discal, vers les deux tiers. 
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Exoplectra fallax, Des. Catal. p. 461 (T°). 

Long. 0",0056 à 0",0067 (2 1/2 à 31). — Larg. 0",0050 
à 0",0056 (2 1/4 à 2 1/21). 

Corps subhémisphérique; d’un rouge vermillon earminé el parci- 

monieusement garni d'un duvet cendré rougeâtre, en dessus. 

Antennes et Palpes d'un rouge jaune : ceux-ci souvent à extrémité 

obscure. Prothorax marqué de deux taches noires , liées à la base, 

près de chaque angle de l’écusson , couvrant chacune le sixième de la 

largeur , ovalaires ou rélrécies en devant, avancées au moins jusqu'à 

la moitié de la longueur. Æ/ytres ornées chacune de trois gros points 

el d'une tache apicale, noirs : le premier, couvrant de sa partie 

antérieure le sommet du calus, prolongé jusqu’au cinquième de la 

longueur : le deuxième , situé près de la suture , au tiers : le troi- 

sième, le plus gros, couvrant ordinairement presque les deux cinquiè- 

mes médiaires de l'élytre, aux deux tiers où un peu moins de la 

longueur : la tache, petite, presque en forme de bordure, à l’angle 

apical. Dessous du corps et Pieds d'un rouge un peu plus pâle: 

plaques pectorales et abdominales et cuisses , noires. 

Parme : le Brésil (collect. Buquet, Dejean , Germar et Schaum, 

Iope). 

6. €. Chaudoirài. Subhémisphériquez pubescente; d'un rouge ver- 

millon, en dessus. Prothorax paré de deux taches basilaires noires, 

parfois unies. Elytres ornces chacune de trois gros points noirs : deux 

sur la même ligne vers le tiers : un, discal, plus gros au cinq septiè- 

mes de la longueur. 

Long. 0m,0039 (1 3/41). — Larg. 0",0033 (1 1/21). 

Corps subhémisphérique; d'un rouge vermillon et peu densement 

garni d’un duvet cendré rougeâtre , en dessus. 7éte, Antennes et 

Palpes , concolores. Prothorax marqué de deux taches noires, liées 

à la base près de chaque angle de l’écusson , couvrant chacune au 

moins le cinquième de la largeur, avancées jusqu'aux deux cin- 

quièmes antérieurs, rétrécies et souvent irrégulièrement, d’arrière 

en avant : les taches , parlois unies en forme de bande couvrant les 

trois cinquièmes médiaires de la base. Ælytres orntes chacune de 
trois gros points noirs : les premiers et deuxième , égaux chacun au 
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quart environ de la largeur , formant avec leurs semblables une rangée 

transversale , vers le liers de la longueur : le premier , séparé de la 

suture par un espace égal au liers ou un peu plus de son diamètre : 

le deuxième, distant du bord externe de la moitié au moins de son 

diamètre : le troisième , plus gros, couvrant ordinairement les trois 

cinquièmes médiaires de la largeur, vers les cinq septièmes de la 

longueur. Dessous du corps et Pieds rouges : mésosternum, partie 

du postpectus bordant en devant les hanches postérieures et parfois 

totalité du postpectus , milieu ou presque totalité des cuisses, noirs. 

Pare : le Brésil (collect. Buquet, Hope; Muséum de St- 

Pétersbourg). 

Je l'ai dédiée à M. le baron de Chaudoir, l’un des entomologistes 

russes dont le nom est le plus glorieusement inscrit dans les annales 

de la science. 

BBBB- Elytres marquées chacune d’une trës-grosse tache. 

1. €. gravata. Subhémisphérique ; pubescente. Prothorax nor, 

bordé de rouge pâle aux angles de devant. Elytres d'un rouge ver- 

millon, ornées chacune d'une grosse tache noire trilobée, prolongée 

depuis le calus jusqu'aux cinq sixièmes de la longueur, liée à la su- 

ture du sixième aux deux cinquièmes de celle-ci. 

Lxoplectra gravata, REICHE, collect. 

Long. 0w,0033 (1 1/21). — Larg. 0w,0028 (1 1/41). 

Corps subhémisphérique; garni d'un duvet cendré , en dessus. 

Tte noire : bord de l'épistome, 4ntennes et Palpes d'un jaune rou- 

geâtre. Prothorax noir, paré aux angles de devant d'une bordure 

d'un rouge pâle étendue jusqu'à la sinuosilé postoculaire et couvrant 

le quart au moins du bord externe. Ecusson noir. Elytres d'un 

rouge vermillon, ornées chacune d'une tache noire trilobée , cou- 

yrant la majeure partie de leur surface, prolongée du calus aux cinq 

sixièmes de la longueur, liée à la suture du sixième aux deux 

cinquièmes de celle-ci, échancrée en devant, et au milieu de ses 

deux côtés; laissant une bordure rouge latéralement égale au 

cinquième de largeur , vers le Liers de la longueur , un peu plus large 

à la base, plus étroite des deux cinquièmes aux einq sixièmes de la 

suture : repli rouge. Dessous du corps noir sur la poitrine el sur le 


